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PRÉFACE. 

Lorsque  Weidler  eut  public,  en  174.1  ,  son  Histoire  de 
fastronamie,  il  sentit  qu'il  y  manquait  un  catalogue  général  des 
liyics  publiés  sur  cette  science  »  et  II  le  donna  en  1715,  avec 
des  supplémens  pour  son  Histoire  •  sous  ce  titre  :  Jo.  Friderici 
WeidJeri  Bibliognaphia  astroiunmca;  tenais  quo  libri  vti  arnipo- 
mi  vîl  eeUti  sunt^  mUne  servato  :  nd  sitpplendam  a  illustrandam 
astronomiœ  Historimn  dtgèsta.  Wittenbergae ,  1755,  in-S."  Il  le 
dédia  à  Joseph  de  l'Isle,  qui  lui  avait  donné  le  conseil  de  l 'en- 
treprendre, et  à  Godin,  qui  l'y  avait  encourage  :  j'observe  qu'ils 
aura^^ut  pu  l'un  et  l'autre  lui  fournir  des  secours  plus  réels. 

Ce  fin  en  revenant  de  Pétenbourg,  au  mois  d'août  174.7» 
<|ue  de  risle  engagea  Tautenr  à  s'en  occuper  ;  celui-ci  lui  en 
envoya  Tébauche  l'année  suivante.  Godin»  itevenant  d'E^Mgne» 
ia  vit  chez  de  Tlsle,  et  écrivit  en,  1752  à  Weidler,  pour  ren- 
gager à  continuer.  Weidler  suivit  !e  conseil  de  ces  habiles  astro- 
nomes, quoiqu'il  sentît  que  son  catalogue  serait  fort  incomplet. 
J'y  ai  beaucoup  ajouté,  et  je  ne  me  natte  pas  encore  d'avoir 
approché  de  ce  que  l'on  pourrait  faire. 

Dès  1775  j'avais  commencé  à  rédiger  cette  Bibliographie. 
^Bailly,  daiis  son  Histmre  dt  tastronotme  tkûdenu,  qui  parut  en 
1779»  donna  ,  le  catalogue  des  manuscrit  orientaux- relaiifi  k 
l'astronomie,  qui  se  trouvent  dans  les  différentes  bibliothèques 
de  l'Europe  î  orsqu'en  1782  il  donna  le  troicicmf  >-olume  de 
cet  ouvrage ,  il  me  parla  du  projet  d'y  joindre  une  bibliogra- 
phie; je  lui  racontai  ce  que  j'avais  déjà  fait,  et  il  abandonna 
l'idée  d'y  travailler  :  je  me  suis  donc  cru  obligé  de  remplir  ren- 
gagement que  j'avais  contracté  avec  lui  et  avec  le  public. 

Xiorsque  je  publiai  en  1781  le  quatrième  volume  de  mon' 
Astronomie ,  ipour  servir  de  suite  à  b  seconde  édition  de  1 77 1 , 
l'annonçai ,  p,       ,  <fpe  la  bibliographie  formerait  un  cin- 
quième volume  avec  la  gnomonique.  Ce  projet  fitt  dénuogé  par 
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diverses  circonstances.  Je  îm  obligé  en  1792  de  donner  une 
nouvelle  édition  de  mon  Astronomie.  Ce  que  j'avais  fait  sur  la 
gnomonique  me  parut  pouvoir  entrer  dans  l 'Encyclopédie  métho- 
dique ou  par  ordre  de  matières,  dont  la  partie  astronomique  me 
fut  demandée  par  l'éditeur  ;  et  j'y  donnai  ma  gnomonique  en 
1784.,  au  mot  Cadran,  du  moins  ce  qu'il  y  avait  de  paniculier. 
Alon  Traité  du  flux  et  du  reflux  de  la  mer,  qui  faisait  eu  178 1 
U  partie  la  plus  importante  de  mon  qpitrième  volume,  ne  fiit 
point  réln^rimé  en  179a,  parce  <|ue  Véditlon  n'en  était  point 
épuisée  »  et  parce  que  le  C.'"  La  Place  s'occupant  d'une  théorie 
toute  nouvelle ,  je  crus  devoir  l'aaendre  pour  réimprimer  mon 
Traité.  Quant  à  la  Bibliographie,  je  vis  qu'il  était  diflicile  de 
charger  un  libraire  d'une  pareille  entreprise.  En  parlant  de  ce 
travail  dans  la  Connaissance  des  temps  de  1796  ,      21  j ,  je 
ne  pensais  pas  qu'il  put  jamais  paraître.  M,  Scheibel  en  desi- 
rait la  publication  dans  sa  Bibliographie  ;  mais  il  fallait  que  le 
Gouvemeroem  m'en  procurât  les  moyens.  Le  C.*"  Fnmçois- 
de'Neufi:hâtcau  étam  devenu  ministre  de  l'intérieur;  et  le 
C.*"  Ginguené  directeur  de  l'instruction  publique,  je  les  crus 
disposés  à  rendre. ce  service  à  l'astronomie  ;  j'en  fis  la  propos!» 
tion  au  ministre,  sans  lui  dissimuler  les  objections  qui  se  pré- 
sentaient contre  l'utilité  d'un  pareil  ouvrage.  Il  en  jugea  plus 
favorablement,  et  il  en  ordonna  l'impression  le  5  octobre  1 797. 

Je  me  suis  cru  plus  à  portée  que  personne  de  former  cette 
Bibliographie ,  par  la  vaste  correspondance  que  j'entretiens  et  par 
le  gland  nombre  de  livres  que  j'ai  rassemblés  depuis  cinquante 
ans  ;  te  qui  in'»-ms.eiL  état  d'en.-toft  connaître  d'as*;'*-'  '«^s» 
^eidler  n'avait  que  vingt-un  articles  du  quinzième  siècle  ;  j'en 
ai  cent  quarante-trois.  11  ne  parle  pas  des  ouvrages  de  Bouguer  et 
de  La  Condamine,  quoique  très-connus  de  son  temps.  Il  parle 
de  plusieurs  livres  qu'il  n  avait  point  vus,  et  que  j'ai  eus  entre 
les  mains. 

Le  Recueil  pour  les  astronomes,  par  M.  Bemoullî,  publié 
à  Berlin  en  1771  .  1772  et  1776,  et  ses  Nouvelles  littéraires 
jusqu'à  1 779 ,  contiennent  un  si  grand  nombre  d'indications  de 
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livres  ailemands  sur  rastronomie.que  cela  prouve  riiqMNsibiliié, 
pour  un  seul  homme»  de  &ae  une  BUiiiographie  complète  dans 

toutes  les  langues. 

Les  Catalogues  de  Joseph  de  l'isle,  de  Mairan ,  de  LaCaille, 
m'ont  fourni  plusieurs  titres  de  livres  que  je  n'ai  jamais  vus  ;  * 
quelquefois  la  traduction  du  titre,  à  la  place  du  titre  même. 

Le  grand  nombre  d'écrits  au'on  verra  sur  ies  comètes  de  1 6 1 8 
et  1605 •  sur  l'éclipie  de  1054,  &c.  fera  voir  que  dans  tous 
les  temps  les  phénomènes  leniarauables  de  rastronomie  ont 
occasionné  beaucoup  de  livres  qu  il  est  impossible,  nuûs  aussi 
qu'il  serait  bien  inutile  de  rassembler. 

Al.  de  Zacli  m'a  fourni  beaucoup  d'articles  :  s'il  avait  eu  le 
temps  de  faire  l'ouvrage  entier ,  on  l'aurait  eu  bien  plus  com- 
plet; mais  ce  savant  s'occupe  si  utilement  pour  le  progrès  de 
l'astronomie,  que  je  me  félicite  de  lui  avoir  épargné  cette  perte 
de  temps» 

J'ai  frit  &ae  le  relevé  du  Catalogue  de  la  Bibliothèque  natio- 
nale. 

M.  Homsby,  habile  astronome  anglais,  m'a  envoyé  un  sup-> 

flément  très -considérable,  d'après  la  bibliothèque  d'Oxford, 
!n  faisant  de  même  le  dépouillement  des  catalogues  des  prin- 
cipales bibliothèques  de  l'Europe,  on  augmenterait  beaucoup 
cette  Bibliographie.  J'ai  vu  par  celle  de  M.  Scheit)el ,  qui  ne  va 
que  jusqu'en  \6<^o  (  ie  vingticme  cahier  a  paru  en  i/jfSj ,  et  qui 
a  800  pages  in-S.',  combien  il  est  difficile  oe  tout  connaître,  dùis 
quelque  genre  crue  ce  soiL  Je  n'avais  que  nois  articles  de  l'an 
t  y ^ «  :  Scheibet  en  avait vinjjt :  je  n'ai  pas  eu .  depuis  \7^^*^ 
pareilles  richesses  ;  mais  heureusement  cela  n'est  pas  fort  néces- 
saire. Je  n'ai  emprunté  de  Scheibel  que  les  titres  de  livres;  ses 
notes  savantes  étaient  trop  étendues  pour  mon  plan  :  le  sien  est 
si  vaste,  que  je  n'espère  pas  qu'il  puisse  finir  ce  qu'il  a  entrepris. 

Je  n'ai  point  la  prétention  de  faire  un  ouvrage  d'érudition  ; 
il  aurait  Mu  consulter  tme  foule  d'auteurs  de  tout  genre ,  de 
catalogues,  d'annales  de  l'imprimerie,  &c.  :  c'est  un  genre  de 
travail  trop  éloigné  de  celui  auquel  je  me  dois  tout  entier,  et 
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auquel  je  me  suis  voué  esdusiyeiiient»  à  cause  du  petît  nombre 

de  ceux  qui  s'en  occupent.  Je  mécontenterai  c!c  rapporter  quel- 
ques notes  de  Mercier,  abbc  de  Saint-Lcgcr,  un  des  plus  grands 
bibliographes  que  nous  ayons  eus  (  i  ] ,  et  qui  voulut  bien  lire 
pour  moi  le  commencement  de  la  Bibliographie  de  Schcibel.  Il 
me  donna  des  corrections  de  toute  espèce ,  relatives  aux  auteurs 
d'asnonomie,  à  leurs  noms,  aux  tenu»  où  ils  ont  vécu,  aux 
éditions  de  leurs  écrits  »  aux  dates  de  ces  éditions ,  aux  imprimeurs* 
et  aux  fautes  d'impression.  Il  se  plaignait  de  ce  que  Ai.  Scbei' 
bel  <n'avait  pas  consulté  les  bibliographes ,  ceux  même  de  son 

Çiys,  tels  que  Lambacher,  Freitag ,  Schelhorn,  Zapf,  Vogt, 
abricius,  les  Pandectcs  deGesner,  Spachius  dans  son  Nomni- 
clator  scriptorum  plùlosophicorum ,  Corneille  de  Beughem  ;  à  plus 
forte  raison  les  étrangers,  tels  que  Mazzucchelli ,  Zaccheria, 
Laire ,  Apostoio-Zeno,  Tiraboschi ,  Quetif,  Echard,  Côçae  de 
Villiers,  sandini,  Menckenius,  Beyer,  David  Clément,  et  lo 
plus  exact  de  tous»  le  P.  Audiffiedi ,  de  Rome. 

Si  l'on  avait  la  patience  de  parcourir  tous  les  journaux  qui 
existent ,  on  y  troiîvciiit  sans  doute  des  livres  qui  m'oot  éciiappé. 
Les  Annales  typographiques ,  qui  ont  paru  il  y  a  quelques  années  ; 
l'Esprit  des  journaux,  qui  était  composé  à  Liège  par  M.  deLignac; 
le  Journal  de  littérature  étrangère,  que  MM.  Treuttcl  et  Wiirtz 
publient  à  Paris  depuis  trois  ans;  les  journaux  d'Allemagne  et 
d'Angleterre  en  fourniraient  beaucoup.  Il  paraît,  tous  les  ans, 
près  de  quatre  mille  ouvrages  en  Allemagne  ;  il  doit  y  en  avoir 
oduicoup  sur  l'astronomie  :  mais  cela  vaudiait-il  la  peine  !  • 
Il  faudrait  aussL^onsuIter  les  manuscrits,  et  cela  serait  souvent 
fort  mile  en  astronomie.  Par  exemple,  il  y  a  un  manuscrit  de 
dix-huit  feuilles,  \x\\\\.\Àt  Bibliothèque  des  comérographcs ,  acquis 
par  M.  Scheibei  après  le  décès  de  Hubsch,  où  sont  indiqués 
 1  — — — — — — 

(  I  )  Ce  savant  bibliographe  est  mort  en  1799.  M.  Chardon  de  la  Rochette  a  publié 
iin  éloge  intéreaiant  da  ton  i^paa  âini,  dans  le  Magasin  eniyeltp^^ue ,  cinquième 
année,  tome  II.  M.  de  Hahhem,  d»  Gihd,  a  en  la  complaisance  de  me  donner  let 
papiers  astronomiques  qu'il  avait  achetés  à  la  vente  des  livri^^  dj  Saini-Lcgcr.  J'y  vois 
combien  les  travaux  d'un. bibliographe  sont  étendus  et  compliqués  :  c'est  une  classe  à 
part)  et  ^  cit  til*-pca  nombraiM^  parai  1m  fCM  de  Icurea. 
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plus  de  dix-huit  cents  cométographes.  Si  Pingre  en  avait  eu 
connaissance  en  composant  son  grand  ouvrage  de  la  Cométo- 
grapliie ,  il  auraitpu  indiquer  beaucoup  de  comètes  qui  lui  ont 
échappé.  Le  P.Xacchcria,  Jésuite»  che  un  manuscrit  de  Guil- 
iamoû  fiecchins»  religieux  Augustin»  daté  du'i  5  juin  1456,  et 
adreaé  à  Pierre  de  M edicîs.  Vpytz  son  livre  intitulé ,  Excursus 
HtttréBmptr  ItmUam,  Venefiis,  17^4»  m-^* ,  où  il  y.a  de  Tas- 
trbnomie. 

On  devrait  indiquer  aussi  les  ouvrages  d'astronomie  impri- 
més dans  les  grandes  compilations,  comme  celles  de  d'Acherv, 
de  Manenne,  de  Pez,  &c.  Il  y  a,  par  exemple,  un  traité  de 
Compnto,  publié  dans  les  Anecdota  de  Muratori  ;  ouvrage  d'un* 
anonyme,  qui,  au  jugement  de  l'éditeur /écrivait  en  810»  et 
qui  rapporte  un  fragment  d'un  poème*  latin  sur  les  éclipses  par 
le  moine  Sesebut  ou  Sisebut,  sur  lequel  il  y  a  un  article  dans 
la  Bibliothèque  du  bas  âge.  Il  y  a  encore  une  épître  du  soli- 
taire Dungale  à  Charlemagne ,  sur  la  double  éclipse  de  soleil 
de  l'anncc  810,  imprimée  avec  la  critique  de  BouHiau  daos 
le  Spicilcgc  de  d'Achery,  in-folio ,  tome  III,  p.  324.. 

Ce  n'est  pas  tout  ;  les  livres  les  plus  étrangers  à  l'astronomie 
pourraient  rouroir  des  documens  »  comme  l'observait  Sainte 
Léger  en  m'envoyant  les  notes  dont  |'ai  fiût  usage.  On  voi( 
.sur  les  médaillons  de  Macrin  une  comète  «{oi  confirme  le  récit 
.de  Dion  sur  celle  qui  parut  quelque  temps  avant  la  mort  de  cet 
empereur.  L'éclipsé,  de  soleil  du  3  juin  1239  est  consignée 
sur  une  pierre  de  la  paroisse  de  Montilio,  dans  le  duché  de 
Montrerrat  ;  le  P.  Zacchcria  l'a  rapportée  dnns  ses  Excursus 
liturarii per  haliam.  Elle  est  aussi  dans  un  manuscrit  de  Sainte- 
.Croix  <w  Fiorance.  D.  Géiard  Hess  a  publié  en  1784.  une 
compilation  intitulée  Mmamumarum  Cuelfuorum  pars  hisièriea. 
On  y  trouve,  p.  21  S' tt  suh.,  une  chronique  de  Zwî&lten» 
où  sont  indicpiées  let  comètes  de  1146,  1264  et  1457;  les 
éclipses  de  1093,  ^  ^  53»  '  «  1207.  Dans  une  chronique 
latine  de  Jean  Frasquet.  moine  de  Saint-Germain  d'Auxcrrc, 
;ou  de  Jean  de  Maiily,  Dojniuicain,  qui  çst  dans  ud  manuscrit 
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de  Saint-Victor,  n.* ^88,  à  la  suite  de  ia  Candela  de  Jaiian- 
dus,  il  est  parle  de  la  comète  de  1272,  qui  parut  au  mois  de 
février  pendant  trois  seinaines.  A  ia  fin  d'un  manuscrit  d'Horace 
qui  est  dans  la  bibliothèque  Malatesta  à  Césène,  on  lit  une  note 
sur  les  éclipses  de  1460,  1461  et  14.62.  Ainsi  il  n'y  a  aucune 
espèce  d'ouvrage  qui  ne  puisse  contribuer  à  nos  richesses  ascro- 
noini<{ue$»  quand  on  aura  le  temps  d'y  fouiller.  Pour  moi,  le 
grand  nombre  de  choses  importantes  qui  restent  à  &ire  pour 
rastronomie,  et  l'âge,  qui  resn-eint  mes  projets  et  borne  mes 
espérances,  m'ont  ôté  l'idée  de  former  une  pareille  entreprise  : 
j'aurais  fait  tort  à  l'astronomie ,  dont  je  m'occupe  plus  essentiel- 
lement, moi  et  tous  ceux  qui  m'environnent.  Le  fruit  que  j'en 
aurais  retiré  n'aurait  pas  compensé  le  temps  qu'il  aurait  fallu 
y  perdre  ;  et  je  me  suis  reproché  cent  fois  celui  que  j'y  avais 
employé. 

Je  vais  donc  donner  ce  que  j'ai  eu  l'occasion  de  recoeillfar; 
on  y  trouvera  beaucoup  plus  que  ce  qui  avait  paru  jusqu'ici  : 
il  m'a  suffi  d'avoir  rassemblé  une  immense  collection  oe  £u6 
et  de  notices  qui  poiivaiem  intéresser  les  astronomes ,  et  |e  n'ai 

pas  voulu  les  en  priver.  Ce  sera  un  secours  pour  celui  qui  vou- 
dra se  consacrer  à  ce  travail,  s'il  s'en  trouve;  ce  que  j'ose  à  peine  •* 
espérer  :  il  faudrait  y  passer  sa  vie  ;  et  je  crois  qu'on  aurait  ton. 

J'ai  cité  les  articles  de  mon  Astronomie ,  troisième  édition, 
puisque  cette  Bibliographie  doit  éce  comme  une  suite  des  trois 
volumes  qui  composent  cet  ouvrage. 

J'ai  cité  le  livre  de  Weidier,  mstoria  astronmmm ,  Vitten- 
bergac ,  1741  ;  ottvra|:e  excellent,  où  Bailly  a  puisé  la  plaiptfC 
des  faits  pour  ses  quatre  volumes ,  en  y  ajoutant  des  notions 
élémentaires,  des  phrases  agréables,  des  hypothèses  ingénieuses, 

Quelquefois  des  conjectures  romanesques.  Je  ne  suis  entré  dans 
es  cfétails  que  lorsqu'ils  manquaient  aux  trois  ouvrages  que  je 
.  viens  de  citer  ;  ils  devenaient  alors  des  matériaux  pour  une 
histoire  plus  complète.  Par  exemple ,  'Weidier  ne  parle  point 
d'Hodiema,  qui  le  premier  observa  en  Sicile  des  éclipses  des  * 
satellites  de  Jupiter.  Il  s'est  trompé  sur  plusieurs  dates;  je  me 
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tromperai  probablemem  plus  que  lui  ;  mais  c'est  «piekpie  chose 

que  d'avoir  corrigé  le  mciUeur  ouvrage  que  nous  ayons. 

J'ai  aussi  renvoyé  souvent  au  Journal  des  savans  ,  sur- tout 
pour  des  opuscules  qu'on  aurait  de  la  peine  à  trouver,  et  dont 
je  donnais  dans  ce  journal  une  notice  suffisante  ;  par  exemple , 
six  mémoires  détaches  de  Le  Monnier,  qui  ont  été  très -peu 
répandus,  et  qui  sont  intéressans.  J'ai  encore  cité  la  Connaissance 
des  tonps ,  parce  qu  elle  doit  être  entre  les  mains  de  tous  les 
astronomes.  Les  Français  sont  à  portée  de  consulter  ces  deux 
ouvrages  :  ils  y  trouveront  des  détails  que  je  ne  pouvais  mettre 
dans  cette  Bibliographie. 

Les  Mémoires  des  Académies  de  Paris ,  de  Londres  ,  de 
Pétersbourg  et  de  Berlin ,  renferment  un  si  grand  nombre  de 
mémoires  d'astronomie ,  que  je  n'ai  pu  en  faire  entrer  qu'une 
partie  dans  ma  notice.  A  l'égard  des  Mémoires  des  Académies 
étrangères»  qui  se  trouvent  difficilement,  et  qui  sont  à  peine 
connus  en  France,  je  les  ai  cités,  afin  d'être  plus  utile  aux  astro« 
nomes  de  mon  pays. 

Dans  les  dernières  années ,  j'ai  étendu  davantage  les  anicies 
des  Mémoires  annuels  des  diverses  Académies  et  des  Connais- 
sances des  temps ,  parce  qu'ils  sont  plus  importans  et  qu'ils  met- 
tront au  courant  de  l'état  actuel  de  l'astronomie. 

Les  observations  météorologiques  ont  assez  de  rajiport  avec 
les  observations  astronomiques  pour  que  j'en  aie  pu  faire  men- 
tion quand  elles  se  sont  pféseniées. 

J'ai  parlé  de  quelques  livres  de  géographie,  de  navigation, 
de  chronologie,  d'astroloitie  et  d'optique,  lorsque  la  célébrité 
de  leurs  auteurs  et  leur  rapport  à  l'astronomie  m'en  ont  donné 
l'occasion,  mais  sans  avoir  intention  de  compléter  cette  partie. 

J'ai  souvent  abrégé  les  titres,  à  l'exemple  de  Wcidier. 

J'ai  mis  entre  deux  pareniliescs  les  noms  des  auteurs  qui  ne 
se  sont  pas  nommés  à  la  téte  de  leurs  ouvrages,  lorsque  j'ai  pu 
.  les  connaître. 

Lorsque  j'ai  eu  sous  la  main,  des  livres  que  Ton  trouve  rare- 
mem,  j'ai  cru  devoir  y  ajouter  quelques  notes. 
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J'aurais  peut-être  dû  passer  sous  silence  les  livres  faits  par 
des  imbccillcs  ou  des  fous  ;  mais  encore  ctait-il  utile  de  mettre 
en  garde  mes  lecteurs  contre  cette  sorte  d'écrivains.  Il  y  ea  a 
plusieurs  indiques  à  l'année  1788. 

Dans  la  table  qui  est  à  laân,  j  ai  mis  tous  les  noms  d'astro- 
nomes qui  sont  venus  à  ma  connaissance  :  mais  U  y  en  a  beaucoup 
dont  je  ne  connais  pas  les  ouvrages  ;  alors  l'année  indique  seu<S' 
Jement  le  temps  où  ils  ont  travaillé,  d'après  les  indicanons  que 
j'ai  pu  rencontrer. 

Lorsque  cette  Bibliographie  a  été  imprimée,  j'ai  vu  qu'étant 
un  supplément  à  l'Histoire  de  l'astronomie  de  Bailly ,  il  était 
naturel  d'y  ajouter  une  notice  des  progrès  de  Tasu  onomie  depuis 
178  I ,  où  Bailly  avait  fini.  Il  est  vrai  que  cette  notice  avait  déjà 
paru,  mais  en  différentes  années  et  en  différens  volumes  :  la 
grosseur  de  cetul-ci ,  qui  peut-éne  contribuera  à  sa  durée  »  le 
rendait  plus  propre  à  servir  de  dép4t  à  cet  abrégé  de  l'hisioire 
de  l'astronomie. 
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ASTRONOMIQUR 


LiVRMiS  congés  avant  Ja  découmtc  de  i'Jff^rmerû, 


\^ERS  Tan  480  avant  i'ère  vulgaire,  Empédoclb  compoii 

.  »m Traité  de  la  sphère.  —  WeiJler,  Hist.  astronomie ,  1 74 1  , 
p.  p  I .  =  Fabnc'tus ,  Bibliot.  grxca.  =  Bailly ,  Hùu  de 
l'astronomie  ancienne ,  p.  a  i  8. 

34.J.  EuDÈME  de  Rhodes  écrivit  une  Histoire  de  l'astrologie, 
dont  il  nous  reste  un  petit  fragment.  —  WeiJIer,  p.  115. 

330.  AuTOLYCUS  écrivit  un  ouvrage  sur  le  Mouvemeoi  de  la 
sphère.  —  WeU/er ,  p.  114. 

270.  Aratus  composa  un  poème  sur  les  Phénomènes  et  les 
signes ,  d'après Eudbxt. — AsOonomie,  3 .* édîdon ,i7^x, 
art.  3  X  6.  =  BidU;^ ,  Hbtoire  de  f  astronomie  moderne  » 
t.I,  p.  i4et44o.ss1^^ARrjp.  124. 

2^41  Ari s t  a  r  o  iT  F  dp  Samos». De  la  atKnàmu  «t  de  la  disianoe 

du  soleil  et  de  la  kine. — Astronomie,  art.  318,  1708. 
=  Bailly ,  Histoire  de  l'astronomie  moderne  »  t.  I ,  p.  1  ^ 

ytn  ai  donné  l'explication  dans  le  Joaraal  des  Sarans-de 

^  1797-  I  t-  texte  grec  eu  avec  la  traduction  làllne,  .dutt  le 

lotne  des  (Euvres  de  Wallis  ,  Oxford,  1699.  ' 

a$0*  ManÉthon  composa  six  livres  sur  les  Influences  des 
astres;  le  second  traitç  des  çercks  et  des  consteilationi* 
r—Wieldler,f,  140^   •  •  •• 
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^^6,  Eratosthène  écrivit  les  Catastërismes ;  (ïu  moins  on 
les  lui  attribue.  Voyei  ci-après  à  l'année  I7j)j»  C'est  une 
petite  description  des  coiisiciiations. 

140*  HiP PARQUE  de  Bilhynie  écrivit  trois  livres  de  Recherches 
sur  les  Phénoinènes  d'Aratus  et  d'Eudoxe.  —  Astron.  321, 
%^6,  piy  =  Wil£er,  HhL  ip.  i ^o, ^ Bai//y ,  ào 
isatrojL  moderne  »  1. 1 ,  p.  78  ,  116  i  447 ,  485). 

Le  texte  et  la  traduction  sont  dans  Vl/nmhgiam  du  P.  Pettn. 
Voye^  Années  1630,  1705. 

So.  ClcÉRON  ,  encore  jeune,  traduisit  les  Phénomènes  d'Aratus 
en  vers  latins  :  il  en  reste  un  fragment ,  dont  Pingré  a  donné 
la  traduction  avec  celle  de  Maidihis. —  Wek&r,  p.  1 5 

70.  Géminus  publia  une  Introduction  aux  Phénomènes,  ou 
Éiémen»  d  astronomie*— Fii^.  ^.  144.  Petau  a  domié  te 
teaite  grec  avec  ia  tndncdoo  latme  dû»  sod  Urmai^bm. 

50.  TnioDosE  de Bidiynîe composa ttob livres  des  Sphériques. 
—  WtiMer,  p.  140. 

30.  CLioMÀOE  donna  trois  livres  de  la  Tbéorie  cyclique  des 
météores,  c'est-^-dire ,  du  dei  et  det  étoilet.  —  ^ 
p.  I5if  et  d-après  Tan  1533* 


Vers  l'an  10  de  l'ère  vulgaire,  Manilius  composa  son  Poème 
astronomique.  Koyfj  ci-après  années  1472,  1474,  &c. 

15.  Germanicus  César  traduisit  en  vers  latins  les  Phéno- 
mènes d'Aratus.  — Wctt/fer ,  p.  i6'5.  /" 

77.  Pline,'  dans  le  second  iivre  de  son  Histoire  naturelle» 
traita  de  l'astronomie.  —  WekHer,  p.  173. 

80.  MÉNÉLAUS  composa  trois  livres  des  Sphériques.  — Mon- 
mla»  Hist»  des  matliémariques ,  1758 ,  f.  I»  p.  28;.ss 
Weidler,  p.  174, 

100.  TBéoN  de  Smyme;  il  nous  reite  de  lui  un  firagnent  d\ui 
Txaîté  d'astronomie.  'rsIKTMtfi  f*  17;* 
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IJQ,  AJmageste  ou  Syntaxe  de  Ptolémée  ,  le  seul  ouvrage 
important  qui  nous  soit  parvenu.  —  Astronora.  336,  3^4. 
=:  Bailly ,  Hî5i.  de  i'aslronom,  mod.  t.  I,  p.  170,  ^61. 
=  Weidler.  p.  176,  et  ci-après  année  161  5. 

.140.  Hypsicles  d'Alexandrie ,  5ur  les  ascensions.  —  WeiJIft 
p.  185. 

270.  PoRPHiRE ,  Isagoge  ou  Introduct.  à  Tastronomie. — 1F.  p.  18^. 

300.  AcHiLLES  Tatius  ,  Isagoge  ou  Introdttctil»!  aux  Plié- 
nomènes  d'Aratus.  — Weidler,  p.  ipi. 

Il  y  a  un  autre  ouvrage  atuibué  à  Ératosthène,  à  Hipparque 
Ci  i  Tathis  ,  sur  le  même  snfet;  le  texte  grec  et  la. traduction 
de  tous  deux  sont  dans  VUranologïum.  Cet  auttor  CSt plltt  COOnil 
par  ie  roman  de  Leucippe  et  CTytophon.  '  * 

|6j.  Théon  cl' Alexandrie  ,  Commentaire  sur  îa  syntaxe  de 
Ptolcm^e ,  en  grec  ;  Commentaire  sur  Aratus.  Le  Com- 
mentaire de  Théon  sur  Ptoiémée  n'a  jamais  été  traduit , 
quoiqu'il  soit  très-intéressant^— •  FHe//(rr ,  p.  188. 

380.  Papp  u  s  d'Alexandrie ,  Commentaire  sur  le  cinquicme  livre 
de  Ptolémée ,  dont  un  fiannent  est  ins^  dans  cdiui  de 
Théon.  Pappus  irt  ses  Omections  madiéroati^iw*  en  neuf 
livres ,  dont  les  six  derniers  livres  nous  restent  »  mab  dont 
les  trois  premiers  sont  perdus.  —  WeiMer,  p.  i^i. 

400.  STMésius,  Discours  sur  Fastrolabe.  ^ITri^,  p.  ipi. 
402.  R VFus  Festus Avienus, Fkraphrasis Afati.--^/</.p.  1^4. 
405.  Macxobivs  •  Commentera  in  .aornafaim  Sdpîonis. — 

Artaon^  04^,         ,  liaS.s VUJfcr,  p.  1^4. 

410*  MARTJimus  Cafblla,  De  ftrdbus  fiberallbus.  Le  8.» 
livre  fraife  dtf  fastnmoDiîe* — As&nml  art.  140,  1073. 

4^0.  Pro'clvs  Û'iadochus,  Sur  la  spliè» ;  Éwpficaâon  des 
hypothèse»  astronoBniques,  ea  grec — IFiidwr/p. '4^5, 

500.  Thii  AtiieniensbOi»iervationesfepieiii,---FSr/^Ar^p.  1^8. 

530.  MarciuAuidfaisCASSiODOiiuSf  GMnpendiiimsdemiarum 

A« 
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jnathematicarum.  Le  4,*  livre  traite  de  l'aiironomie. 

—  Wadler ,  p.  if?^. 

'540*  SiMPLicii  Commentarius  in  libres  Ariâtoteiis  de  cœio. 

—  Wehffer ,  p.  aoo. 

^%0,  I51DURI  Hbpaiensis  Libri  originum.  Le  3.*  livre  contient 
rastronomie.— )I^H<//«r,  p.  200. 

^30.  Leontius,  mécanicien,  Deicription  de  la  sphère,  en 
grec.  —  WeUler,  p.  201. 

jao.  BEDiE  Venerabilis  Libri  de  argumentis  lunx,  ephemeride, 
cireulis  ^hrrae ,  planetis ,  6ignis  coelestibus  et  astrolabo» 
'^WeiMer,  p.  aoi.  =^  Astron.  art.  1073. 

7^0.  Flacci  Alcvini  Lîber  de  astr«moiniâ.-*ir^rV.  p.  202. 

820.  Alfracani  Rudimcma  a^ironomiae. —  Astron.  0^.3^3. 
==  WeiMiTt  p.  207.  =s  Bailly  ,  p.  ^^6  ,  5  80. 

840.  Messalah  Compositio  astrolabii.  —  WeiJ/er,  ip.  xoS. 

880.  Albategnii  De  numeris  et  motibus  steilarum.  —  Astron. 
3^5,706,  2743.  =  ^di///,,  p.  228,  jp2.  =  B^i<//(fr, 
-p*  210. 

8^0.  Thebith  ben  Chon»  De  motu octav»  sphcne ;  Soludonet 
triàngulorum  sphaericonim.— 'O^eb/.  p.  21  i*^Astr,  j^6. 

^36.  AzopHi  Uber  théories  astronomie  ;  Tabule  Peraicse, 
—•Weûffer,  p.  212. 

977'  979'  Observations  importantes ,  par  Ibn  Junis  ou  Zig' 
£bn  Iounos,  astronome  de  Aziz  ben  Hakem»  khalife- 
fathimiie  d'Épvp»^  —  fY Herb^Uêp-î^^  .oiMaC.  p.  ^34» 
==  Astron.  art.  3  5  8  ,  1 484. 

^80.  Mohamed  £bn  Jahya  Aimagestum  wre Systema  astrona> 

niitiim.  —  W^eiJler  ,  p.  2  1  j. 
^80.  Abbonis  Floriacensis  Liber  de  motibus  steilarum,  p.  273. 

102V.  AyiCBNNiB  Tractatus  de  stellis  fixis.  —  WeûÛer,^^.  267. 

'  ... 
.1030. 'JôaiTnis  Campani  Liber  de  compositione  quadrantis  d» 

sph«|  et  th^icis  planetarum.  —Jftidler,  p.  274. 
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40^0.  Michel  PsELLUS,  Exposition  des  quatre  sciences  ma- 
thcniaiiques,  iaritlimciit^ue  ,  la  musique,  la  gcumclrie 
et  rastronomie ,  en  grec.  — Vi^er ,  p.  275. 

1050.  Hermanni  Contracti  liber  de  compcMÎtioiie  astiolabii, 
de  ectipsibus  et  computo.— >IP<v<^«r,  p.  275.  . 

to8o.  GuilIdmiHiRSAVGiBNSis  Institutione»  astronomie.— IT^ 

1080*  Arzachelis  Tabulae  Toledans.  —  VTeUIer  ,  p. 

=  Bailly  t  p.  235  >  5^j)*     Astron.  art.  362,  143 5-  . 

10^0.  Alhazbn  Tractatus  de  refractione  ivàgscvnL^WdSett 
p.  ;ii5.ss:A4tron.  art.  5^3. 

.sop8*  Gbberi  Commentariorum  librl  ix  in  Ptolenuei  magnam 
compositioneni.  —  WîûÂkr,  p.  2 1 5. ' 

1105.  R.  Abraham  ben  Chu  ah  Liber  de  sçhwtL'^Weidler,^,  1^5. 

ixao.  AvERRois  Compcndium  magnae  compositiOms  PtolenuBÎ. 

—  Weuller ,  p.  2  i  6-  • 

II30.  AtU£LARDI  Liber  de  astroiabio.  —  WeiJ/er,^»  2j6* 

X 140.  RoBERTi  Lincoiniensis  Conipendium  spher»,  — IP^  p.  %j6, 

1150.  Almansoris  Tabulae  astronomicx. — WéMer ,  p.  %x6» 
1150.  HuMENi  Tabulae  astronomicae.  —  We'uUer,  p.  i 1 0. 
1150.  Alpetragii  Thcorica  planetarum  physica.  —  IF.-p. 
XX  jo.  R.  5aionion  Iarchi  Tabulas  aâtronomicae  et  ephemerides. 

—  WcuiJer,  p.  265. 

1150.  R.  Abraham  ben  £'«ra  Sphaene  Ptolemad  cum  Persîcâ  et 
Indicâ  fomparatlo.  —  WîtkÛeTg  p,  .xéém 

1160,  R.  Mosb  ben  Mai  mon  Lilier  de  duplid  motu  octavas 
^haerae.  —  Weii/ler,  p.  z66. 

X  170.  Clementis  Langtoniensii  Liber  de  orbibus  coelestibus. 
'—WeiiiUr,  p.  iy6, 

I  I  80.  R.  Abraham  ben  Du  or  Liber  de  a^tronomiâ. —  W.  p.  266. 

.xaoo.  JojiOAiii  Nemoiaiii  Demoustratio  astroiabii. — W.  p.  xyC. 
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1 23 O*  Joannis  DE  Sacro-Bosco  Liber  de  sphserâ.  —  Astron. 
art.  ^Q^.=.Wei{iier ,  p.  xjj,  =  Baiily ,  t.  1,  p.  aj>8. 

Ce  uvre  zétéib  plot  cëlèlm  de  fous,  ffâmprimé  «c  cominenié 
ph»  qu'aucun  auoe.  Fîrjtf;^  *47'  et  suir. 

1250.  Albohazbn  Liber  de  sftflamm  fbaruin  motu  et  locis. 

^VHJIer,  p.  a  18. 
1150.  Albert I  Magni  Liber  de  «phaerâ,  astrû  et  astronomiâ, 

et  Spéculum  astronomicuni.  —  Wàdl» ,  p.  27  8. 

« 

12^2.  Alphonsi  ieg)b  auspidîs  »  Tabula  astronomicae.  Cet 
Tables  furent  composées  par  le  R.  Isaac  Aben  S  i  D , 
5ui\  ant  le  rabbin  David  Ganz,  OU  par  Isaac  Hazan, 
suivant  Riccioii.  —  W^eidier ,  p.  2âd.=Astron.  art.  ^$6, 

-=Bailly ,  p.  25^8. 

12^4.  Juda  ben  Joseph  traduisit  de  l'arabe  en  espagnol  le  livre 
d'Avicenne  sur  les  étoiles.  —  WeidUr ,  p.  z6j, 

12^5.  RoGBRix  Bacon  is  Liber  de  locis  iteilanim. — FI  p.  232. 

1180.  Theodorus  Mditeniota  composa  une  Syntaxe  astrono- 
mique ,  dont  \g  préambule  a  été  publié  par  Boulliau , 
d'après  un  manuscrit  d'isaac  Vossius.  Vojft^  l'année  l66^»' 

—  Fabricius ,  Bibl.  gr.  1.  V ,  c.  33. 

:fc8d.  R*  JBod>  Bit  Simon  Antoli  traduisit  Aifraean  de  l'arabe 

en  hébreu,  avec  un  commentaire. —  WtkSer,  p.  zCj. 
280.  R.IsaacbenLATEpa|iberdefigufAnnmdi.— F.p.268. 

285.  R.  Isaac  ben  Israël  Liber  de  a<tronomift  ;  Fuiuhmaitum 
mundi  ;  Tabulae  astronomicae.  —  WtiMer,  p.  2^8. 

2po.  R.  Levi  I>en  GBRe-«»»M  Compendiam  astronomicum. 

—  WtUUer  »  p.  2^8. 

2^0.  Henrici  B  a  t  e  n  Tractatus  de.erroribus  Tabulamm  Alphons!. 

—  WeûUer,  p.  284. 

300.  Pétri  DE  Apono  Astrolabium  planum. — Wàdkr,  p.  284. 

303.  Prophatii  Jttdci  Lil>er  de  eclipsibus,  et  Tabule  astro-. 
nomicae. — Wtidttr,  p.  2^8. 

320.  Jttdarian(m7miTanuconensisTabuIae8s(ioiioniiae.)r.p.2^5i. 
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.1522.  CicHi  AscoLANi  Conmoiiarius  in  sgiumm  BoscL 

1330»  Joannes  de  Saxon  i  a  écrivit  Km  Coinineataiie  sur  Aicha- 

bitius.  yoyei  i*an  i  5  i  2. 
1330.  Barlaami  Logistica  astronomica.  —  WeiJ/cr,  p.  285. 

1335-       Levi  Observaliones  astronomicae. — WeiJler,  p.  26p.  ■ 

1340.  Robert  HoLKOTH  ou  Holkothiensis,  Liber  de  moti* 

bus  stellurum, —  WeîJler ,  p.  285. 

.l^^6,  Gerhard  de  Crémone  traduisit  de  l'arabe  en  latin  l'AIma- 
geste  de  Ptoiémée.  —  Weidler ,  p.  28^.  H  composa  des 
Théoriques  des  planètes  ;  mais  il  fut  réfuté  par  Régiomon- 
tamu.  Vcyt^  147^* 

134^.  Georgii  Chrtsococca  AsttonoiiiiaPevKnru]n.-«-9'U^, 
p. 

1350.  VlCEPHORl  GREGORiE  Epistola  contrà  obtrectatores 

astronomîae  ;  Tractatus  de  astrolabii  fabricâ.  —  W.  p.  287. 
i  j  j  0.  Nicolai  G  a  B  A  s  I L  y£  Conunentarlus  in  librum  m  Ptolenixi. 

—  Weidler,  p.  2  8 7.  ' 

1355.  Guilleimi  Grisanati  Tractatus  de  roagnitudlne  jdû. 

^Weidler,  ^.  a88. 
1355.  l^icdai  LiNNBNSis  Canonei  ttlmfanmi ;  Tfactatus  de. 

mtindi  revolutkme  ,  de  luu  astrolabii  et  edipsi  solis. 

—  Weidler,  p.  288. 

.13^5.  Marci  R en even tan  1  Tractatus demotu  octavx  sphaerae. 

—  Wculler,^.  288. 

1364,.  Joannis  de  LiNERiis  Observaliones  steiiarum  48  ,  et 
canones  super  AtmanacH. — WeiJier,ys.  285?. 

13 68.  Isaaci  Argyri  Tractatus  de  reducendo  caiculo  Ptolemxi 
ad  annos  lomanos  ;  de  apparatu  astrolabii ,  de  opposi- 
tîoiie  et  conjunct.  «oiis  ec  fume.  —  Wûdkr,  p.  apo. 

'1 3  7 o.  Joannis  de  Sax o m  i  a  Canones  Tabularum  Alphonsi ,  priini 
nobilb,  et  eciipsales.  —  Pïâ/^,  p.  28p. 

138^^.  HenricÎDBHASSiA  Tiactatus  oontri  astrolQgorum  supend- 
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1400.  Jo.  DE  Gemiihd lit  Tabula  motuum  planetanim  ;  Tfacti^ 
tus  ds  compositione  astrolabîL  —  ITgMr,  p.  2^3. 

1414.  Petnu  Al  Aluaco.  Vo^t^  i'an  14^0. —Astn».  ait.  1 54'5. 

1430.  Ulug-Beo  T^bufae  astrcmomic  et  Catal^sus  fixarum. 

—  Astron.  art.  3(^5  ,  701^»  i6o^,s=tjrewer,  p.  241. 

=:  Bail/y,  p.  258  ,  611. 

'435*  C^^''?^  de  Trcbîzonde  ,  Trapezuntius  ,  traduit  i'AInmi» 
geste  d'après  le  grec  ,  et  compose  une  Introducûoa.  — • 
Astron.  art.  340,  3pB.  =  We'ulUr ,  p.  xc^6. 

1 440.  Nicoi.  C  u  s  AN  u  s ,  Correclio  Tabularum  Alphonsi.  W.  p.  2^7. 

Le  cardinal  Cuû  s'appelait  Mkolas  Krebs  ;  U  ^uii  ué  du 
câté  de  Trêves,  dam  un  endroit  nonjné  Cass,  d'où  il  tiim 

son  nom. 

14JO'I4^i*  PuRBACH  composa  divers  ouvrages.  —  Astronom. 

art.  35>^.  =  Weidier  ,  p.  2^8  ,  2^^.  =  Baiîly ,  p.  30^^  ; 
Comincntarim  in  magnam  ctNopocitioliem  Ptolenud. 
Astrolabici  canonei. 

De  fabncâ  et  usu  globoniiii  codestium. 

Tabuia  nova  stciiarum  fixanilW» 
Tabulae  primi  mobilis. 
Tabule  planetarum. 
Tabulae  sinumn. 

Aisianach  perpetaum  pio  (nniilbiu  pianeiii  td  pluies 

annos. 

Nova?  Tabulae  cclîpsîutn. 
Observationcs  aliquot  eclipsium. 
Novx  tbeorlcx  piujietarum. 

1458.  Jbannis  Blancbini  Novae  Tabube  eoefesthim  mocnuD» 

14^0.  Georgii  Vallée Commentarius înAt|Dagcstilili;  Yeniolatiiui 
Qeomedis  et  ProcU.  ~  Weidier ,  p.  303. 

14^7.  Regiomontanus  composa  SCS  Tables,  yoyezi'an  145)0. 

A  l't[  <)f}ue  de  la  découverte  de  l'iniprimerie  ,  la  date  do 
i'impre^iïiou  est  la  seule  que  l'on  puisse  donner  aux  ouvrages 
d'asuoiiomie  qui  conq^oseronc  cette  Bftiiographie. 

LlVMMS 


Digiiizei;]  by  Google 


ASTRONOMIQUE. 


9 


Livres  imprimés  dam  le  XV/  siècle. 


VImprinbrib  fiit  déconvorte  vers  1440  t  à  Mayence  ,  par 
Guut^nberg  et  Fust  ;  mais  le  premier  livre  <|iii  lit  une  éabe  certaine, 

est  le  Psautier  imprinrKÎ  à  Mayence  par  Je:in  Fust,  en  1457.  Le 
livre  qui  fut  ie  piiu  connu  et  ie  plu»  répandu  en  £urope ,  fut  la  Bible 
de  i^6x. 

Le  premier  livre  d'astronomie  i]uoii  imprima ,  parait  être  le  Poème 
àt  Manilius,  exécuté  à  Norenberg  emre.  1471  tt  1473  ;  mab  il 
ne  porte  point  de  date.  Weldier  dit  que  cette  édition  cM  de  1473  : 

il  la  marque  ///-^.*  avec  raison  ;  c'est  par  erreur  qu'il  en  fait  un 
in-folio  dans  sa  Bibliographie.  On  inipriiuiiii  alors  bien  peu  de  livres 
de  mathématifjue;  cependant  M.  K£:>uier  dit  que  ie  livre  de  Nicolas 
OdxU»  De  seieu^  mathematkis,  fut  imprimé  à  Bologpie  en  1473. 
«a  Dissertation  ,  imprimée  en  1750  i  Gottingue ,  sur  la  pre* 
édition  d'Ëuclide  ,  donnée  à  Veiiise  par  Ratdolt  en  1482. 
AfaUtaire ,  Annales  typograph.  Amsterdam  ,  1753  i  t.  I,  part.  2  , 
p.  y ^"^.z:^ Cornélius  à  Beugitem,  Incunabula  typographica.  Quoi  qu'il 
en  soit ,  voici  le  titre  de  celte  édition  première ,  qui  est  aussi  rare 
que  le  second  ▼ôlune  dflévâfiis  »  MaèkBm  eafestis ,  1 : 
Ma»  lut  AstrençuSèmi  /  et  à  la  fin  on  lit  :  '£jr  ofebbi  Joamds  de 

Do|>|)elMi:iyer ,  dans  son  ouvrage  sur  les  Mathématiciens  de  Nuremberg , 
ruge  que  celte  édition  est  de  1471 ,  ou  au  plus  tard  de  1473  *  temps  otk 
Kegiomontantis  fit  imprimer  Purbactiius  ,  ses  Épliémérides  »  et  son  Caleft* 
drier,  dans  l'impt'imMî*  a*  B«rwM4l  Walter  Stobar  ,  dans  la  préfiice  de  son 
édition,  Strasbourg ,  1767,  pense  que  l'on  doit  rapporter  la  première  à  i  .^72  ; 
et  il  dit  que  M.  Schwartz  l'a  démontré  dam  Vexplication  particulicre  qu'ij 
«n  B  publiée  en  allemand  à  Aldioif,  1764,  fe-.^.'.  citée  par  Schdbel» 
Astronomische  bibliographie  ,  1784,  p.  3. 

Il  y  a  une  autre  édition  de  Manilius,  in-jf.* ,  que  Qentley  croit  plus 
ancienne  que  cdie  de  Bologne,  1474,  et  de  Rome»  1484.  Maittaira, 
Annal,  typ.  t.  I  ,  part.  2,  p.  7jj  ,  la  cite  comme  n'ayant  ])oint  de  date  ni 
de  lieu..  Weidier  croit  que  c'est  une  coiitrefactioa  de  celles  de  Nturemberg 
et  de  Florence  ;  Sciieibcl  ajoute ,  à  moins  qu'on  ne  dise  que  c'est  tout  le 
cotmaiie.  C'en  uo  pr^tbUiqe  iicii^riUcw 


lo  BIBLIOGRAPHIE 

A  l'aïuiée  147 1  ,  on  cite  un  livre  iiniitilc  :  Hali  Ûii  Abenragd , 
iibri  VIII  De  judiciis  astrorum. 

Voye^  Maiitaire  ,  JmJtx ,  parc.  2  ,  p.  j  23  ,  et  les  abrtfviateurs 
de  Gesner  ;  unis  ils  regardent  cette  édition  comme  apocryphe  , 
parce  que  les  annalistes  de  l'art  de  l'imprimerie  ne  croient  pas 
qu'on  ait  imprime  à  Bâle  avant  1475  ;  et  la  première  édition 
de  Hali  est  de  1 48  5.  Afaisi,  cooniie     date  n'ettpes  cemine. 


je  commencerai  à  l'année  147a ,  «4  parut  lU  d«e  ouTnges  lea 
plus  célèbres  ea  astronomie. 

1472.  /Svmrto,  Ifr-^.'  Joannis  de  Sacro-Bosco,  AngUd,  Sfhm 

mundi,  per  Andrxam  Gallum. 

Cette  édition  est  la  première  de  Sacro-Bosco  ;  «lie  est  ttès>> 
me.  On  lit  &  la  fin  ces  quaM  vert  t 

Impressi  Andraras  hoc  opns  ,  cai  Francia  nomen 
Tradidfh  ;  at  cMi  Ferrarlcmls  «go  s 

Hcrcnleo  fclix  Ferraria  tuta  manebat 

Numine ,  perfcctus  cùm  liixr  tate  fuie  M.CCCC.LXXU. 

K<)jr^  Orlandi  ,  Origine  e  progressî  dtUa  xr^mpa,  p.  i  ■57  ;  Mait- 
taire  ,  Annales  typographici  ,  t.  i,  p.  322;  et  Barufîaidi ,  Tipo- 
gr*fa  Ferrârtse  dall'  anno  1 47 1  ail  anno  1500,  Ferrari  ,  1 777^ 
in- S.'  Le  livre  de  Sacro-Bosco  était  le  seul  où  l'on  étudiât  alors 
l'astronomie  ;  aussi  fut-il  réimprime  par-tout ,  comme  on  le  verra 
daoslasttiie  de  celle  Bibliographie.  Voyei  cinfessm  raimée  1230. 

t^yx*  Angeiua  Cato  ,  Opusculum  deconetâ»  1472. 

Scheibd ,  Âsironomischc  bibliographie,  1784,  p.  7,  dit  que 
M.  Hubscb ,  dans  son  mantiscrit ,  en  parle  d'après  le  Diction- 
naire général  des  Savans ,  oà  cependant  il  n'c«t  qnenioii  qo» 
d'an  ouvrage  de  médecine* 

1471.  Gcorgiiu  Arzet»  De  cometâ. 

Sekeibel ,  d'après  Beughem  ,  Jneuatàalm Jfftgnpk»  MaiMabe  «t 

Hubsch  n'en  parlent  pas.  ■  •-  - 

'473*  Bonotiia ,  in-^."  IntroJuctorium  Alchabitii  Arabici  aci 
scientiam  judiciakm  aâtronomiaf,  emendatum  per  eximium 
artium  et  mediciiue  4ioct<»ero  D.  AL  Madieam  Moretum 
de  Mdâ  Bononne  legemem. 

StkwéBeti ,  Index  libr.  sub  bicnnab.  typogcapli.  inpKssorum. 

Jt  cheni  Id  ks  Bvics  d'utfotogia  fadidab*  coome  otfetd'éndidoa. 


S4.74.  BoHoaléf  ^  in-fol  Matd  Manilii  ,  poetae  cfarinimî , 
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Astronomlcon  adi  Cssarem  Aiigustam  fibri  quinaue  ; 

Aratus  Germanici  ad  Augusdim;  impressum pcr  Ugo- 

Bem  Rugerium  et  dominum  fierthupum. 

Ce  livre  avait  été  imprimé  i  Nuremberg ,  comme  on  Ts  vu 
ci-dessus  ;  mais  Scheih)cl  commencé  par  l'édition  de  Bologne* 
Manilius  vivait  sous  le  règne  d'Auguste.  —  WeiJler  ,  Hist. 
astronom.  1741  »  p.  161.  Les  meilleures  éditions  de  Manilius 
scmt,  celle  de  Paris,         •  ■^79»         »  ''t  ''^vm 

ddphm  ,  avec  les  notes  df  Huet  ,  &c.  ;  et  sur  -  tout  celle  de 
Bentley,  1739,  à  Londres.  Dreux  en  avait  fait,  à  ma  sollici- 
lation ,  une  traduction  française  ;  mais  Pingre  ,  qui  posséibit 
|dus  que  penonne  tontes  les  connaissances  nécessaires  pour  cette 
pénible  entreprise ,  refît  cette  traduction  ,  «t  «Ut  «  pans  «O 
avec  celle  d'Aratus  ,  en  2  vol.  in- 8»* 

1474.  Normberga,  in-^*  Joaimis  Regiomontani  Ephemeridet 
tatramniic»,  ab  anno  1 47 5  ad «niiiim  1 50^^ 

Wt'idler ,  p.  308.  =  Astronom.  art.  431.  On  trouve  dans  le 
Cataio|pie  de  Jos.  de  Lisle  le  titre  d'an  vol.  m-^..*  saiu  date 
on  nom  de  lieu  :  Kalendarium  vert  motif  soR*  et  inna ,  ab  mué 
M 47 5  ad  ann.  i S3**  Ces  Éphémt-rides  sont  les  premières  qui 

aient  été  publiées ,  et ,  pour  ainsi  dire  ,  les  premières  qui  aient 
et£  hitcs.  =  Bailly ,  HisL  de  l'astronomie,  t.  H ,  p.  687. 

Je  donnerai ,  à  U  fin  d»  cctte  Bibliographie,  h  litic  de  toet  lei 

tuteurs  cPcphémérides. 

1 474<  Norimù.  in-foL  Disputationes  Jo.  de  R i-  g i o o n t e  contra  . 

Gerhard!  Cremonen^U  in  plaiietarum  theoricas  deiira- 

roenta.  '        "      ' . 
1 474.  Romit,  bh^^Tn urecensis  physici  Trâctatiu  6t  comeâs. 

BM,  Huh'iana ,  t.  II  ,  p.  299-  Ce  livre  n'a  pas  été  connn 
étt.  P.  Laire ,  minime ,  qui  a  donné ,  en  1778 ,  un  ouvrage 
iiMhulé  Typographîa  romana, 
'474'  Pfognoa'tfceift  Mtrvlcigicum  supier  pniicipales  partes  miin^ , 
edhum Patav il  per  Dcmîifictijh  Franclscum Guascono, 
ad  contemplationem  illorum  qui  fiUura  contingentia  per 
astroioglam  praescire  des! derant,  pro  aono  1475  t  per  mai* 
gistrum  Christophorum  Arnoldum. 

On  le  suppose  imprimé  à  Venise.  —  AHOttén,  Annal» 
^fpog.  t.  I ,  part.'  post.  Amstel.  171)  ,  p.  }43. 

'>474'  Motion,  in-fol.  Laurentii  BoNINCONTRIl  GmiilWlItarii  la 

Manilii  astronomica. 

Scheibel  cite  plusieurs  auteurs  qui  ont  parié  de  cette  cditioni 

B  • 


U  BIBLIOGRAPHIE 

L'aufeur  <f(aitaaa  de  Moniie  Fkio»  qiu  ta  pvi0  iovvent 

ses  fctires. 

1475.  Patavii,  in-^*  Francisd  CArUAVt  Expositio  tpbxne  Joaimif 

à  Sacro-Dosco. 

Weidier,  Hist.  asiron.  p.  x%j.  =  Bai/lyt  t.  II,  p.  aj^S.  =r 
Asinm.  arc.  424.  J.  B.  CafMiamu,  chanoine  régulier  de  S.* 
.Augustin  ,  était  professeur  d'astronomie  dès  1475  ,  à  l'âge  de 

âo  ans,  à  Padoue  ;  il  mourut  à  Naples.  Voye^  l'année  149 5* 
oa  Commentaire  fait  partie  des  Sfkmrtt  tntttatus  tarit,  impriméf 
cette  année  à  Venise ,  et  dont  îi  y  a  une  antre  édition  sans  date» 
qui  est  toute  diil'é  rente.        .  f 

147     Norimberga,  i»'^*  Joannis  Régi  omon ta  n  i  Tabula  magna 
primi  mobilis,  cum  U5U  multiplici  rationlbusque  certis. 
Fejuiç  Doppdraayer,  De  malhrnuttdi  Norinbergensibua.- 

1475.  Fermia.  Awdalo w i  s ,  Gwmeinîi  awidwinitici ,  Opus  astio» 
bibu. 

Betruffiildi ,  Délia  tipograpliia  Fenrarcse,  p.  44.  =  Aiaitta'ire , 
p.  3;7f  d'après  Beughem ,  iacun,  tjfpog.  p.  12.  =  £pit.  bibl. 
Gesaeri ,  p.  3  4. 

l^y6,  Norimlerga ,  în-^.'  Joannis  Regiomontani  Kalendarium 
novum ,  qiio  promuntur  conjunctiones  vera  atque  opposi- 
lîones  luminarium  et  éclipses  â^uxatx. 

Weidier,      ^t6.s=Sose,  in  Otiis  Witteb.  crilico-phfticb'f 

1739.  Scheibel  le  marque  Venetîis  ,  in-fol. 

lj^y6,  Venet.  h-fol.  Joann.  Itali  Aureus  liber  seu  Gemma,  kafenda- 
ria  solis, lunx omniumque  temporumnotlLiam  demoastran^. 
\  JCall,  Cillai,  bibl.  Kuiubon, 

1477.  Sonon,  in-sf..^  Spbœra  Joannis  n  f.  Sa.CJIO-Busto. 

Arrist  Crcmona  lituratu ,  dans  ExftrpUi  mius  Jtai.  et  Hehtt» 
htteratwa ,  1760,  t.  Il ,  p.  41.  ** 

'  Ôpwcuium  it  totiiu  orjbb.  divîsione,  de  spiunâ ,  de  plar 
netarum  tfaeoricé. 

^    '         Voyt-^  la  notice  de  cette  édition  dans  le  jrouiènie  Catalogue 

du  duc  de  la  Valiière,  t.  II,  p.  ja6,  .  .'        **  . 

,  .       ■  '. 

1478.  VêM&s,  bh^*  Joanms  de  Sacro-B0sto«  Angtid  viri 
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clarissimi  ,  Sphxra  imuidi;  et  GbIARDI  Cieilioiwnib 

Theoria  planetarum. 

Cette  édition  est  très  -  rare  ;  elle  est  imprimée  en  beaux 
cinctèict  romains ,  et  les  figures  sont  gravées  sur  bois.  L'im-» 
primeur  %  ajouté  k  la  fîn  la  Thcorie  des  planètes  de  Gtnird 
Crinm  t  ces  deux  ouvrages  réunis  forment  ensemble  un  volume 
de  qmnuiie^hnit  ftaiUeis  d'impimion ,  non  chiffrés}  mais  les 
signatures  du  fus  des  pages  se  nuTent  sans  interruption.  On  lit 

à  la  fin  ia  sousc  ription  : 

Ezplidt  TUeorica  planetarum  Cerardi  Crcmoncosis  ,  asuonomi 
celebmlaalinf , 

laipmsa  Venettis  per  Franciscum  Tennrr  de  Hilibniay  M.O0eC.IJtSVIIL 

P.  Franciscus  Niger  Vcnetus  ,  icctori  felicitatem. 

Scheibei  dit  que  cette  édition  est  in-fol.  et  qu'elle  est  dccriia 
dans  Exarp»  tâthii  lté.  et  Hehet.  Utur.  1 760  »  l  1 1 ,  p.  3^. 

1478.  MeMaA»  in-fiL  Sphcra  magistr!  Jo.  dbSacko-Bpsco. 

Hujus  impressio  compléta  est  primo  kalendas  aprilis* 

Afalttaire  ,  p.  389.  Le  titre  est  un  peu  différent  dans  Sûx'ius , 
Hist.  iitterario-typo^raphica  Alediolaneiisis  ,  I74j  t  in-folio  : 

1478.  Parism ,  i/t'^»  Pronosticatio  anni  praesends  LXZVli  (  1477) 
per  Joannem  Laet  de  Borchloem. 

Voyn  le  Catalogue  de  la  Vallière  ,  t.  I  ,  p.  JOO* 
1478.  Ulma,  ta-fol,  Caiendarium  per  Jo.  Zainer. 

1480.  Bottoitl^t  h-^.'  GERARDiCremonensisTheorica  planetarum* 
Cité  P4r  Maïui  sur  la  BibL  lau  de  Fabrictus,  1.  lii»  p«  40* 

i^^tm.  'Aagspurg ,  h-^»  £in  kalender. 

*  JLuttr*  nmmum,  cité  par  Scheibei*  Il  y  en  a  un  aussi  de  1 485. 

148^1.  Vetiet.  i»  IcsMit  Poedcon  astronomîcon,  per  Erhard» 
Ratiiolt,  Augusiens.  Emcnd.  à  Jac.  Sentino. 

Il  y  eut  des  tditions  à  Venise  en  1488  ,  14.97  .  i  J  i  z  ;  et 
à  Paris  en  1.J14,  sulvuic  Maittaire,  p.  430.  Dij^  les^ Actes 
de  Leipaig  pour  iy6^ ,  p.  284,  on  a  publié  un  Fragment 
d'Hygtnus,  trouvé  dan^  un  manuscrit et  qui  manque  ««w 

•  toutes  les  éditions.  '  . 

148  a.  Ve/iet,  i/i-^*  Jo.  deSacro-Busto  Sphacra.  Dlsputationea 
Ibanms  ob  Monterbgio  contrà  CKmonemia  delir»- 
menta.  G.  Purbachii  Theoricae  planetarum. 


14  HIBLIOGRAPUIE 

14.82.  Venenis  ,  i^^.'  Caiendarium  Joantiù  DE  MoNTERBGIO. 

Erhardus  Ratdolt ,  M.  5  Aug. 

Le  même  imprimeur  en  donna  »  l'année  suivante,  une  édition  ; 
nids  il  est  parlé  de  la  pranlère  <hns  le  S^kikf^am  bibliogra- 
fkiemtt  tx  Bibl.  rfg.  Hinmknsi ,  de  Nyerup ,  imprimé  en  178}  , 
în-S.*  p.  17  et  suiv. ,  et  dans  Opusculi  d'autwi  SuiHani,  t.  XX » 
p.  363  :  celle  de  1 4.8  3  poite  la  date  iiùkus  septmkfis. 

14.81.  Joannls  Stoeflbri  Ephemoides  ,  ab  amio  1482  ad 
ann.  1518. 

Sans  date  et  saiu  nom  de  lien.^  WtiMir,  p.  340. 

14.83.  Vcnet.  in-^"  Alphonsi,  régis  Castellae ,  cœlesdum  mo- 

tuum  Tabulae,  necnon  steUanim  fixaruin  kmgitudines  ac 

latitudines  Alphonsi  tempore  ad  motûs  veritatem  reductae  ; 
prxmisMs  Joannis  Saxonieiuis  in  bas  tabulas  canoaibiu. 
Rauîoh ,  Augustensis. 

Wtid.  Hist.  p.  281.  =  Astr.  art.  426.  Cette  édition  est  à  la 
Bibliothèque  nalitmale  de  Paris  ;  elle  est  citée  «fana  les  Annales  • 
de  Maittaire  ,  p.  ico  ,  ainsi  que  celle  de  Venise,  1492.  Dans 
l'index ,  il  dit  que  Jean-Louis  Santritter  mit  en  ordre  les  Tables 
alfriioodnes ,  ei  les  imprinu  en  1494;  nui*  U  renvoie  à  la  page 
59  5  du  tome  1 ,  où  il  n'est  parlé  ni  ^Aipbonse  ni  de  Santritter. 

1483.  Vtnet.  in-^.'  Joannis  de  Montbrecio Gdcndarium  anno 

s.  1483  ,  idus  scptembris. 

Imprimé  rouge  et  noir,  en  caractères  gotliiques,  avec  figures 

Îravées  sur  bois.  On  Ut  en  tête  une  pièce  de  vers  latins  dé 
acob  Seniini ,  à  la  louange  de  l'auteur  ;  au  bas  du  verso  du 
mime  feuillet ,  il  s'en  trouve  six  autres  ëe  C.  Jo.  Lucil.  San- 
tritter aux  lecteurs ,  qui  nous  apprennent  qn'Ériiupd  Ratdolt» 
citoyen  d'Ausbourg,  a  tinprttné  ce  livre  à  VcniM  en  I48j* 
—  Afaîttain ,  p.  442. 

148*3.  Florentia,  (Jomputo  deilaiuna. 

Ce  livre  fat  imprimé  au  couvent  de  S.*  Jacques  de  Ripoii , 
près  Florence.  —  Fineschi ,  Notizie  storiche  sopcm  la  stampcm 
di  Ripoli,  Fior.  ijit  ,  in-S,* 

1484.  Ronue»  iitfiL  Manilii  AstuononucOB»  cmn  Gommenlar* 

Laurentii  BoNIMGONTRll. 

Il  y  eut  encore  une  édition  à  Rome  en  i  ;io,  et  une  de 
Nuretnberg ,  sans  date,  citée  par  Maittaire,  p.  jyi  ,  d'après 
Pklmer. 
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1 4^4.  Venet.  hi-^"  R E G i  OM o  n  tan  i  Ephemerides.  —  MaittairCj 
p.  458.=Typ.  Aug.  p.  loi. 

1484.  VentAis  »  i/;-^'  Calendarfum  Joamds  Monterscio. 
—  MaiiUàre,  p.  458. 

1 484.  Ventu bh^*  Liber  quadbripartid  Pt OLE  mjb i  ,  id  est»  quatuor 
Tractatuum  in  ladicaoU  diicretione  per  stellas  de  ibtiirîs 
in  hoc  m  un  do  contingendlMis.  £|iiidem  Centiloquiiun»  cum 

commento  Hali. 

1484.  Co/onia ,  i/i-^.'  Magisiri  Pauli  de  MlDDELBUKCO  Prognos- 

tica  ,  ad  viginti  annos  duraiura. 

1484.  Urbini.  Pauli  MiDDELBURCii  Prognostici  defcniio  contrà 
Jo.  Barbum, — Maituùre ,  p.  458  ;  Practica  de  pravis 
consteiiatîoiUbuSy — Beughem ,  p.  p  5 .  =: Maittalre,  p.  45  8. 

1484.  ///-j^A  AnoiivniiProgno$Ucon,à  148484  i^xo^^^Maittaire, 

page  778. 

1485*  Vetietiis ,  h-^* HippocuATEsDe  metSconim  astronomîâ. 

Cette  traduction,  chée  par  Maittaira,  eu  de  Pierre  P£ 

Abbano. 

1483.  yènetiis ,  ùhfoL  Praeclansiimiu  liber  completui  in  judiciis 
astrorum,  quem  cdiditALBOHAZBN  Halt  fiiii»  Abeii> 
ragel.  £r.  Ratdolt, 

Celte  édition  est  trè*-biea  décciit  par  Scbeibel,  p.  1^.^ 

Afaittain  ,  p.  462, 

J485.  Vttuu  in-fol,  Halt  Abenracel  Arabis  Traciaius  de 
aitrologiâ,  jîve  judido  astioniro,ab  Yrvda  ex  anbico  in 
liinw^éttm,etab  i£ciDio  dé  Sebdiiis  in  htbumidi^ 

trantlatuc. 

Mai»«*ire»P'  4^8  ,  d'après  ce  titre  détxAlé ,  croit  que  cet 
ouvrage  diffère  du  précédent ,  parce  qu'il  n'est  pas  probable 
qu'on  aie  imprimé  deux  îolà  le  même  ouvrage  dans  le  même  lieu. 

1485.  Veaet.  in-^.'  Libellus  ysagogîçuf  AlDILAZl ,  Idest,  Servf 

gioriosi  Dei ,  qui  dicitur  Al c H  ab i  T i  u s ,  ad  nia§pstierium 

judiciorum  aitrorum,  interpretatuià  Jo.  HiSPALENSI, 
icriptumque  in  eundem  4  Jo.  SaxonIvE. 

On  TOtt  à  la  fin  que  foumège  de  ce  dernier  avait  été  lait  4 
™»  «  133 1 ,  et  corrigé  par  Bartlioi.  db  Altsn  delfusia. 
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1 48  j .  Vt/iet.  m-^."  Abraham  Judxus ,  De  nativitaùbui ,  et  magb» 
tralis  compositio  astrolabii  Henrid  Bats. 

L'Académie  de  Pétersbourg  en  possède  an  exemplaire.— 
.  Baemeiittr,  Essai  sur  cette  hibliothèque ,  1776  ^  in~é/  p*  79» 
=  LtîeA ,  Suppiem.  =  Maittaire ,  p.  i  3  i . 

14,85.  Venet,  in-^.*  Opiuculum  repeitorii  prono«dcon. 

Annales  typographiae  Augusuine  Geor.  Guil.  Zi^f,  p.  loi* 

L'ouvrage  est  anonyme. 

1485.  Venet.  in-.f-."  Clarissimî  vîrî  Hygini  Poeticon  a^tronomi- 
con ,  opus  utilis^imum.  Ejusdem  De  mundi  sphxrâ. 

5<$  Feuillets  non  chiffrés ,  avec  des  figures  irès-grossièrement 

gravées  sur  bois.  A  la  iîn  du  livre  d'Hyginus  ,  on  lit  cinquante* 

(juatre  vers  latins  de  Jacob  Sentini  :  l'cdition  est  de  Ratdolt. 

1485.  Augusta.  .  .  .  Jo,  DE  s ACRo-^ Vit o  Sfhxnu-^Maittairff 

page  46p. 

1485.  Venet.  i/i-^"  Jo.  DE  Sacro-Busto  Sphxra.  Geor.  Pur- 
BACH 1 1  Theorice  planetarunk  Joaiinis  de  Monterbgio 
DisputadoiKS  contri  Cremonenna  ddizunaita. 

1485.  Angttsta  ykideSc  Purbachii  Gomment,  in  ûneo^ 

ricas  planetarum. 

Cette  édition  est  citée  dans  les  Anna/es  typ0gr,AugustM,  d'après 
Saubert  ;  mais  on  n'en  marque  pas  ie  format. 

1485.  Bûsikét ,  tu-fol.  CicHi  AscoLANiCommentanusin  Sphc» 
ram  Joonnis  X  Sacro-Bosco. 

* 

1485.  VenetUs,  liv-.f.*REeiOMONTANi  Tabule  diiectionttm  pfo- 
fectionumque.  —  Maittaire,  p.  468. 

1485.  Venetiis ,  in^éf,*  Caiendarium  Joannis  DB  MoNTBRBGio. 

MatJolt. 

Scheibei  cite  Litterarium  musavm  ,  t.  II  ,  p.  272  ,  et  les 
Elémens  d'astronomie  de  KjeS  t  N  e  r  ,  édit.  de  1 78 1 ,  en  aile* 
mand  ,  livre  qu'il  regarde  comme  indispensable  pour  la  connais* 
sance  critique  des  ouvrages  d'astronomie. 

1486.  Ueitielherg ,  tn-fol.  Margarîta  philosophica  R  e  i  s  c  h  e. 

Réimpriiuc  à  ïribour^  1  503  ,  à  Strasbourg  i  $04  et  i 
X  B£le  I  ;o8  ,  à  Sofasbourg ,  151a,  i  j'i 5  »  1  $  17 ,  1  $ao  » 
■  I^S  ,  àBUe  1583.  .      '  ' 

"1488.  VeiutHs,  li>'^*  Bon  Festi  Avieni  Interpretatïo  phœno- 
menorum  Arati^  et  Dionysius  De  litu  orbis.  Item 

Arati 
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Arati  Interpretaiio  per  Germaiiicura  et  Ciceronem. 
Quinti  Seren I  mediciiue  liber.  Oouik  impreiM  cimnte 
Victore  PisaïKK 

1488.  Ve/iei,  Fragmennim  Arati  phoenomenon  per  Germanicuin 

iniatinum  convenum,  nu  per  in  Siciliâ  repertum. 

J\'î/iiftaire  ,  p.  s^^-  Sclicihel  croit  que  c'est  une  partie  de 
la  coiiectiua  ci'Aidinu& ,  tj^ui  ne  lut  lermince  qu'en  1 45^9 ,  comme 
on  le  Tcnra  d-ipsès. 

1488.  Ventt,  Iff-^*  Clarks.  viri  Hygini  Poedcon  astronomicon. 

Aîaittaire ,  p.  j  o  i . 
'1 48 8.  Attesta  Vitifl.  in-^."  Alphonsi  Tabulae.  Jo.  de  Saxon 
Canones  in  Tabulas  astronomicas  Alphonsi.  Item  Concor<- 
dantis  astronomiae  cum  theoiogià. 

14.88.  Venet.  hi-^.'  Jo.  de  Sacro-Bl'STO  Sphxra.  Jo.  de 
MoNTEREClo  Disputaiiones  contrà  Cremonensia  deii- 
nmenta. Geor. Purbachii  Theoricae  pianetarum. 
Malt,  Volflcnbiuel  Ubliowk. 

1488.  A^g,  yhde/,  ia-jf.'  Jo.  de  Monterboio  Aimanach  ad 
aiinos  XVI II  ab  an.  14,85?. 

Aîaittaire ,  Appendix ,  p.  5  38.=Typ.  Aug.  p.  100.  11  y  » 
dct  éditiom  de  1 4.S9  et  1 49  2  ,  sous  le  nom  de  Calenàarium. 

1488.  A^asimVhute/korum,  in-^'  Joannis  An  g  e  li  Opus  a^iroiabiL 
VMr,  p.  )a<S.  Raidolt  était  alors  à  Aii^gsbotiig* 

1488.  i4iv*  FWl»^*  Album  AS  Alt  ttel  Abu  maisab,  Fiofet 
astroiogici  »  cum  zodiac!  et  plmeCanim  figuri*. 

Alit'ntatre ,  p.  500, 

1488.  Ja-fol.  LicHTENDi  RCERi  Pfognostica  iatina. 
Leich,  Suppl.  AUituir.  p.  133. 

i^S^.  MeMéud,  h-foi,  Mainlii  AstiQiioiiiieon. 
MiUttàn  t  p*  508* 

r^Sp*  Ai^,  ith-éf,*  Jo.  DE  M 0NTEBE610  Calendailiiiii. 

Bib/.  Oise/,  part.  II,  p.  31. 

148^.  Augitst.  in-^."  CompiiatioLEUPOLDi,  ducatÛ5  Austrlae £lii » 
De  aslrorum  «cientià. 

W*iâ«r,  p.  iz6.  L'auteur  était  filt  nafttrd  d'Albert  III ,  due 
d'Attiricbe}  il  était  érlque  de  Fririogan. 

C 
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i^Sif.  August..  Viluielic,  in-^'  Alûumasaris  Abaiachi  Intro- 
ductorhim  in  astroncmiMifi. 
*  U  y  en  à  aiusi  une  édition  de  149$.  Vcye^  Typ.  Aug.  p.  40. 

148^*  Augttsut ,UhS,*  AhB\3HkSA^  De  magnis  conjunctionibus 
et  annonini  revolutionibus. 

On  en  peut  voir  le  titre  au  long  ,  Typ.  Aug»  p.  33.  — * 

Alaitlûirc ,  j).  506.  =  CUnu  nl ,  t.  I  ,  p.  137. 

1 485>.  Vcnct.  iit'fol.  Suiuma  astrologia;  judicialis,  cjuae  aiigiicana  vulgo 
nuncupatur,  Joh.  £schuidi,  viri  anglici.  Ciurâ Jo.  Lucilii 
Santriiter. 

A  la  fin  il  y  a  Sancriter.  —  Schwart^  ,  FrancLischen  Act.  erud. 
t.  I ,  p.  6^l»  —  Alaiiiaire,  AnnaL  p.  jo6.  Beyer,  Aiemorut 
Mri  mr*  iit'S.*  p.  74  ,  dit  c^ue  Maittatre  n'a  pas  cité  cet 
ouvrage;  mais  il  se  trompe.  Cette  édition  de  1489  e$t  citée 
aussi  ,  comme  la  première  ,  à  la  page  7  d'un  Catalogue  de 
J.  B.  Pa:>quali ,  libraire  de  Veni^ie  ;  elle  est  encore  dans  le  Cata- 
logue de  Kemondini,  libraire  de  Venise,  imprimé  en  1785 , 
în-i  2  ,  p.  172.  Gesner,  Bibtioth.  p.  433,  édit.  de  Zurich,  1  583  , 
in  fol. ,  nomme  cet  auteur  Joan.  Estuidius ,  dit  qu'il  vivait  en 
1 347 ,  et  le  distingue  de  Jean  Esirevodc ,  aussi  Ao^^ab,  vivant 
en  1 5  47  ,  rpii  a  écrit  un  Ektidn^mpionetanm,  et  un  linnDt. 
mmdi  acùdctttikiu»^ 

14^0.  /ff-^'  Alphonsi  Tabulx  a^uronomics, 
Btuf^km,  p*  1 1> 

145» o.  Vtntt^  în-jf.."  Opusculum  sphcncum  JoBimi»  de  S'acro- 
BusTo.  Joaimis  de  Monte-regis  Disputattone» 

contrà  Cremonensia  in  planetarum  iheoricas  deîiramehtl» 
Georgii  Purbachii  Thcoricx  novx  planetarum. 

Raaiuiiter  ,  £ssai  sur  la  bibliothèque  de  l'Académie  de 
Péiersboucg ,  p.  So« 

i4po*  'Augusu  VinJktk,  m-^*  Petn  de  Alliaco »  cardinalis  Car- 
meracensis  ,  GonccMrdantia  astronomlx  cum  theologiâ» 
concofdantia  astronomix  cum  historicâ oarratione ,  et 
cidarium  duorum  prccedeniium. 

Pierre  d'Ailly  ,  ne  à  Couipiègne  en  1 3 }  o ,  cardinal  en  1411» 
écrivit  cet  ouvrage  en  I4t4>  3e  l'ai  eu  de  ia  Bibliothèque  de 
Soubi^e. 

14.^0.  'Ai^,  ior^*  Tabule  diiectionum  profêctioiittm9;iie  fiunoùsaunl 
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vît!  magistri  Joannis  de  Regio monte,  in nativitatibus 
muitùm  utiles  ;  Jo.  An  G  e  l  i  correctione. 

On  Ift  à  b  fil  que  ces  Tiblet  avunit  été  conqKMëei  en 
1467. 

14^ I .  Veuetiis.  Proclus  De  astroiablo ,  laiiiic. 

Hyde,  Calai,  bibliot  Bodl«ianae,  Oxonii,  i  Cj^  j  L II ,  p.  80. 

14^1.  August.  i/i-^*  Htginius  Germ. 
AùdtU^ ,  p.  784. 

14^1*  ViMt,  iU'éfJ  io,  DE  Sacro-Bvsto  Sphsricum  opuscu- 
liim,  cum  additionihus  PuRnACHii  Theorîcae.  Jo.  OB 

Mo NTEREGio  Diâputatiunes. 

Freytag ,  Appar.  litter.  t  II ,  p.  141 9. 

I4pi.  Borna,  in-jf."  Laurent»  BoNlNCONTRi  Miiiiatensis  Opus 
oc  annorum  revoltitioiiibiu  astronomids. 

Spécimen  historicum  typognph»  rom.  1$  taecvSLssJLéht, 

Aucûtfredi  Catalog.  romanonim  edidonam  sarculi  i  5. 

I4pi.  Augusta  VinJcl.  hi-^.'  Guidonis  BoNATi  de  Forlivîo  Liher 

astronomicus,  magistri  Jo.  An  G  EL  i  diligenti  correctione. 
Afaittâire ,  p.  jjd. 

1 4.^  I.  Veittt,  h'^*  Abdilaci ,  id  est  Servi  doriosî  Del,  qui  dicitur 
Alchabitius,  Magisterimn  judidonim  astfonmi,  cum 

Commento  Jo.  de  Saxone. 

Bacmeistn,  Essai  sur  la  bibliotbè<|tte  de  l'Âcadàiije  de  P^- 
tetsbourg. 

i4pi.  Auspurg.  Ufh  Einkalender. 
Siieikelt  p.  |0. 

14^2.  Venet.  i»-^."  Tahidop  n<tronomic3C  At  roNsi  recis ,  operâ  et 
arte  miriiîcà  viri  solertii  Joannis  Hamman  de  Laiuloia  , 
dictî  Mertifig;  necnon  stellarum  fixarum  longituJines  et 
latkudines. 

14^2.  Ai^.  VIndel,  ifi'^*  Kalendarium  magni  Joaittiis  DB  Mokte* 

KBGIO. 

Bosf ,  Jobel.  Astr.  p.  X.  =  MàituUn,  p»  ^51.  Cette  édition 

esc  de  Katduit. 

14^1.  VtML  it^oL  AlbubatherDc  oitrologià. 

C« 
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« 

14^1.  Mogunt.  hi-fol.  Pronostic»  iadna,  aimo  1488»  etnonauiis 

alla  opuscula. 
MtàUmre ,  p.  78^. 

i4pa.  Muànut ,  iiH^*  Ihmioidcadotie  degl'  infioul       stdie ,  dal 
14^2  ai  i^6j, 
MaUtén ,  p.  ^54. 

'4i>3*  Ferrar'ia ,  in-^."  Brevis  ac  perutilis  compilatio  AlfraganI 
astronomorumperitissimi,  totum  Id  contiiiem  quod  ad  ru-, 
dimenta  astronomica  est  opportunum. 

Wt  'tdUr ,  p.  207.  On  trouve  ailleurs  le  titre  suivant  :  ÀififiÊ' , 
gant  Arabi ,  physki  et  mathem.  Jntroduct'to  in  astronomiam  ,  tx 
arabico  latine  versa.  Délia  lipografia  Ferrarese,  ^777 1  P-  j7» 
Sclieibel  ajoute  une  ëdilioa  de  Vérone. 

I4PJ.  Viiict.  iii'fol.  Liber  quadripartitî  PTOLEMyEi.  Centîloquîum 
ejusdem.  Centiloquium  Her métis.  Ejusdem  De  stellis 
beibeniis.  Centiiociuium  Bethem,  et  de  horis  planeta- 
rum.  Ejusd.  De  signilicatione  triplicilatum  ortûs.  Centum 
quinquaginta  propositioncs  Almansori  s.  Zahel  De 
mterrogationîbus.  Ejttsd.  De  dectionibitf.  Ejusd.  De  tempo- 
niin  signifîcationilNis  in  |udiciis.  Messahallach  De 
receptionibus  planetarum.  Ejusd.  De  interrogationibu5. 
Epistola  ejusd.  ciim  diiodecim  capituiii.  £jusd.  De  revor 
iuiionibus  aiiiiorum  mundi. 

Dans  le  Catal.  Bodiëien ,  il  y  a  seulement  ;  //  o  Propos.  . 
Almansori  ,  Saracenorum  régi  mttrbfta  et  dtdicatce.  Hennés  et 
Zael.  Dans  Simler,.i^.  bibl.  Gtmen,  Û  y  a  -.Baktn,  Aretbis  astro- 
logi ,  opuscula, 

14^3.  FhrenH^e,  iti-jfJ  MarsHii  FiciNi  Liber  de  sole. 

Afatllalie  ,  p.  Fnrf'Ckius  ,  Rtiensus  heliographorum  , 

Heimsiadii  ,1753,  ,  n'a  point  tait  mention  de  cet  ouvrage  , 
qui,  dans  Niceron,  est  appelé  Liber  edlegoruus  et  anagogicus  (  i  ) , 
et  qui  te  trouve  dans  les  éditions  de  Ficin,  1516»  1561 ,  1576» 
1641. 

.14^3.  Roma,  in'^.'  La  cbaiculatione  de  messere  Julîano  de  D  atI, 
composta  in  rinin.  Liber  qui  Compotus  inscrîbitur. 

Le  P.  AuditiVedi  donne  la  nonce  de  ces  deux  ouvrages  ;  il  cite 

(  I  ]  Anagogicut,  iotrodactiC  \ 
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encore  une  réimpression  du  Compmir  ,  faice  en  i^pS.  Le  C.** 
DE  S.-LÉCER  en  a  vu  un  troi&ieme  ,  intitule  Boaeti  de  Lat  'ts  i 
me^ci  Pnvin^iUis  ,  mtuti  ftr  mm  (mposHi  suptr  astnhgiant 
utilitates,  în-^*  de  douze  reuilfets,  qui  paraît  ou  même  impri* 
meur  :  il  a  éxé  ensuite  réimprimé  plusieurs  fois.  Mais  la  notice 

2ue  donne  Audiifredi  de  ce  Compotus  cum  commtnlo ,  est  impar- 
liM  :  ce  sivant  auteur  ne  l'ayah  pas  vu  lui-mémc. 

14^3.  Fkognosdcoti  pro  anno  145)  3 ,  ab  acutissimo  arduin  et  medic. 

ooctorc  Laurent.  Joann.  Basilic  AuGUSTONO  Regîcnsi. 

Tiraboschi ,  Biblioteca  Modenese.  Il  parie  aussi  d'un  Pronos- 
ticon  du  même  auteur,  pour  145)1  >  <ii>pritn^  probablement  ea 

14P3.  Vèatt,  Bbthem  AraMs  utiologi  opuscula* 

X4P4.  Venet.  hi-^."  Petrî  de  Alliaco  Concordantia  astronomise 
'  cum  theologiâi  concordantia  astronomie  cum  hi^torlcà 

narratione. 

CUmm,  1. 1»  p.  199.  V9jei  Tannée  1490* 

14^4.  Vinma ,  h-jf,'  Joannis  Angeli  Ephemendes  cœle^tium 
motuiim  ab  anno  14^4  ad  ann.  1 500  »  cum  astroiabio 

piano. 

Weiéer ,  p.  }i6.  =  SimUr  Epit.  Libl.  Gesneri.  On  trouve 
cet  ouvrage  cité  comme  de  Venbe ,  ia^fiC  =  MtUttàre,  p.  5  81(. 
L'auteur  ctait  d'Aichen  en  BavUie* 

14^4.  Guiil.  vEgid.  Selanods,  De  codesdum  notuuni 

indagatione  sine  calculo, 

Maittaire,  p.  584.,  cite  cet  ouvrage  d'après  Gesner,  et  Simier 
EfH*  kiU,  Gesn*,  sans  maïquer  k  fie»  dt  ilmpiession. 

14574.  Lipsta,  h'^*  F.'Petri  Ksss,  O.  S.  A.  Tractai  de  materiâ 

Coelï. 

Leich ,  De  orig.  Qjp.  L^j, ,  n'en  parle  pas ,  mais  bien  Denis , 

Garell.  bil/liot. 

145)4.  Venet, . .  •  Joan.  LuciJiui  Santritter^Dc  judidis  nati-. 
vitatmn. 

Sbdar  EpiL  biUL 

1494.  Jo.  LiECHTiMBERG  Pfactîca  astiologîc. 

Aidittaire ,  j>.  78p. 

1494.  Venet,  in-^"  Joannis  Abiosi  ,  Neapolitani ,  ex  Balneolo,  med. 

doct.  et  math.  prof.  DiaJogus  in  astronomiœ  diviDatricis 
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^efennonem ,  citm  vaticinio  à  diluvio  ufque  ad  Christ! 

annum  702. 

Aiaittaire ,  p.  ;  8  5. 

14^5.  Venet,  iii-fol.  Jo.  de  Sacro-Bosco  Sphsn,  cum  Com- 
moitariis  Jucobi  Fadri  et  aliorum. 

S'tmltr  £pii.  bi!)f.  Ccbueri, 
*  4^ 5  •  Venet'ùs,  in-^^  Joannis  B  l  a N  c  H  i  N  i  Novae  tabuisc  cœlestium 
motuum,  ac.in  eas  canones,  ab  Augustino  Moravo  editse. 
M^ttidre,  p.  5  i^.=WeÙBer,  p.  303*  =:  Aitr.  art.  43  o. 

145» 5.  VtKet.  in-^.'  Théorise  novx  pianetaçum  Georgii  P  u  r  b  ac  h  1 1 , 
cuin  Commento  Francis.  Capuani  de  Manfiredonià. 

Epit.  bibl.  Gesneri. 

1 45)  5 .  Me^'olanu  Alberti  P  R  o  S  £  N 1  Comment,  in  G.  P  u  R  bac  h  1 1 
theoricas.planet.  • 
II  est  appelé  aussi  Brudzewo,  et  Albemu  DE  Pa  US  A» 

V oXonm.  —  Afaîttaire ,  p.  606. 

14^5*  Bonon,  tu-fol.  Dîspiitatîones  Joannîs  Pici  Mirandulx ,  con- 
cpriiix  comiiii ,  liuerarum  principb,  ad  versus  astrologos. 
M^àtU&rt,  p.  jpo. 
14P5«  BwMn,  1»-^*  MichaeUs  Scoti  > exhnii  attjne  excellentissimi 
pbysiconim  ctirsûsque  nUeté.  indagatoris  »  super  authorain 
sphxrx  exposîtio. 

Freytag.  Appar,Iiit.=5j//^r,  Bibl.  !ibr.rar;=vW<7/rM/r^,p.  606. 

x4Pj.  Trattato  di  Fr,  Hier.  Savonarola  ail'  astrologia  divina- 
trice ,  in  tre  iibri. 
ÂÎpktàint  p.  (^03. 

14P  5 .  VUiitiéh  Tabube  minudoninn  snper  merUiano  Biidensi,  aimo 
D.  I4P5- 

Denis ,  Imprimerie  de  Vienne  ,  en  aHemancî. 

'4P 5'  Vtiiet.  in- 8."  Di5cor5o  di  cosmograiia  in  diaiogo. 
Afailtaire ,  p.  6oj. 

145^5.  ^'^ë'  y^d.h'jfm*  Albumasaris  Astralogiae  flores.  Intro- 
ductorhim  in  astconomiam  Albu  masaris. 
Maittiih,  p*  ^03* 

14^6.  Venet.  ia-foL3oamis  Regiomontani  et  G.  Purbachii 
£pitoma  In  Aimagestum  Pcoloiiwî  ;  curâ  et  emendadone 


Digitized  by  Gopgle 


A  s  T  R  O  N  O  M  I  Q  U  E.  2} 

non  mediocri  virorum  prxsiantium  Gti5pari.s  G  R  o  s  s  c  H 
et  âiepliani  Roemer.  Op<;ru  et.  arte  Ju.  H  Amman  de 
Landoîa,  dicti  Hertiog. 

Weidlcr  ,  p.  317,  dit  que  l'cdiieur  fut  Jo.  Bapt.  ABIOSUS 

ex  Uaineoio ,  prot".  de  math,  à  Naples. 

'14p<?.  Al^,  in-^."  Kaic-nJarium  Joannis  OeMoNTERBGIO* 

Litterar.  inusaurn ,  l.  11,  p.  273. 

.14^6.  Venetns ,  in-^."  Camilli  Leonardi  Pisauriensis  Liber  desi- 
deratus  canonivm  xquatorii  coèic^iiuin  inoiuum. 
WtUBer,  p.  327. 

t^^6,  Ven.  î«K^.*  Abraham  F.  R.  Schemuel  Zacvt  Tabulae 

motuum  cœlestium. 

Wolff,  Bîbi.  heb.  vol.  I,  p.  \o6. 

.145)^.  Vienna,  in-^."  Percelebris  viri  Jos.  Gruenpeck  Prognos- 
ticon  in  iiiciitâ  Yienueiui  civitate  taiiter  eâigiatum  per  Jo* 
"Winterburg. 

Dem ,  Imprimerie  de  Vienne ,  p.  8« 

I4P<^.  Mt^okuAt  in-j^*  Anonymi  Judicîum.cum  Tractatibos  pb- 
netariis. 

La  notice  de  cet  ouvrage  est  dans  le  Catalogue  des  édit.  du 
XV.*  siècle  faites  à  Alilan ,  p.  600  »  not.  A ,  à  la  suite  de 
VHistwîa  titurario-typ.  Mtùol,  dé  Josepii-Antoine  Saxius.  On 
dit  cet  ouvrage  composé  en  lop^  jMT  fumdm  jfimbim  séuetis* 

simum  et  projiheiam, 

j^p6.  Thoma;  Dai  neri  i  Mutînensîs  Conjunctioncs  et  opposkiones 
luminarlum  anni  Ch.  14^6,  caicuiatu:  ad  meridianunv 
cîvitatis  Mutine. 

C'est  «ne  fèiiille  volanie ,  dont  paria  TiraboschI* 

1 4j?7.  Ficaet.  H  y  c  i  n  1  Poeticura  astronomicuni' 

Fabric.  t.  1 1  ,  p.  7. 

143^7.  Vetiet.  in-fol,  JuLius  Firmicus  De  jiativitatibu». 
Dais,  Gai«il.  lùiiUoL 

Andr.  Grudzbtii  Commentar.  in  Theoriam 

pianetarum  Purbachii ,  per  Uldefkiim  Scinseler, 
Losther,  Suppi.  Gâtai.  Maitiair. 

14^7.  Veaa^  ia-fol,  Almansoru  JUber  ooniis,  cum  tof^iàim 
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Stilani  de  Ni  gris  de  Papiâ,  ut  et  receptx  Pet.  DB 

TusiGNANo  5uper  eodem. 
Le'uh  ,  Suppl.  Mattt. 

I4p8.  Ventt,  ïih&L  Nicbprorus  D«  astrolabio.  Proclus  De 
ftStrolabio,  seu  hypotyposis  astronomicarum  |x>sitionum. 
Aristarchi  Samii  De  magnitudinihus  et  distantiis  solis 
et  kma?.  Tim^us  De  mundo.  Cleomedes  De  mundo. 
Aristot£L£S  Çe  cœlo.  Geor.  Valià  interprète. 

Cattl«  bibL  Bneur.  1. 1 ,  p.  5  j ,  cité  par  SchdbeLss  fSrîdMtr» 

14^8/  Venet»  in-jfJ  Htgini  Poetieon  astronomioon. 

Catal.  bibl.  Marckianie»  Hagtt  Corn.  1727. 

I4p8.  /v-^' Opusculum  Joahnis  de  SACRO^BusTO^haericum , 
ciim  fii^niris  optimb  et  novis  textum  in  w  sine  ambigiiitate 

deciarantibiu. 
Ltïch ,  De  orig.  lyp. 

143)8.  Parisiis,  ia-fol.  Pétri  Cirvelli  Darocensis  Hispanl ,  Com- 
mentarius  in  sphaenun  Joannis  de  Sagro^Busto,  cum 
Pétri  DE  Alliaco  in  eundem  qusstionilHis. 

Afaittaire ,  p.  681. 
145)8.  Vtviet.  ifi-^."  3o.  Regiomontani  Epliemerîdes  incîpientes 
ab  aiino  1473  >  edit.  Jo.  Luciiio  San  tri t ter. 

Itfidftr  donne  ce  titre  de  la  manière  mirante  ,  quoique 
l'éditeur  avoue  dans  la  préface  que  ces  Éphcinérides  sont  de 
Rfoidmon  tamis  :  Joannis  Lucilïi  San  tri  1 1er  Ejfhemridtt  ,  sivt 
Almaïuiiii  pcrpetuum,  — WeiilUr ,  p.  328. 

145^8.  Descriptio  et  U5us  Aiexandrini  instrumenti  ad  Alexand.  VI, 
P.  M.  »  autore  ALriton»o»  medico  cardinaiis  J.  Boigis. 
Cet  ouvrage  est  fort  bien  décrit  ipar  le  P.  Audiffretfi  » 

p.  343. 

14.08.  Vetietils.  Marsiiii  FiciNl  Fiorentini  Opuscula  de  sole  et 
iumine.  * 

JUalttaln,  p.  683* 

14^8.  Venet,  iihfol.  Joannis  Pici  Miiandulae  Opéra  omnia,  tibi 
Disputationum  adversùs  astroiogos  libri  xii. 

i4p8.  FlomiHa,  hhfii.  LucU  Bbllantii  Liber  die  astrologicâ 

veritate. 
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voittte ,  et  b  Disputatione»  Jo.  Pid  aAvaâis  astoologot 

Xespohsîones. 

liih/.  Hulsiana ,  t.  I ,  p.  1 24. 

MeSoL  in-fol.  M  a  n  i  l  i  us,  per  ZÀTOTVif  Pannensem  et 

Stcph.  DULCIMUM. 

ScktiM ,  d'après  biober^  prcf.  p.  t^. 

149^.  VêiiH,  iitfiUo,  lulii  FiRMici  Astroiiohiicoram  librî  •▼iii 
eauesi&ÛL^  è  Scythicis  oris  nuper  allarî.  Marci  Manilii 
Astnnioinicorum  iibri  v.  Arati  Phamomena,  Germanico 

C^csare  interprète  ,  cum  commentariis  et  imaginihus. 
Arati  Fragmentum,  m. TuDio  Cicérone  interprète.  Arati 
Pha^noniena,  Rufo  Festo  Avieno  paraphnute.  Arati  Phae- 
nomena ,  graecè.  Tbeonis  Commentsfis  in  Arati  Phen. 

f«cè.  Proci^i  .Diadochi  Sphâera  ,  'grecè  et  ialinè  » 
.JNACRO  interprefe. 

Schjcibel.dqnne  un  grand  ^^ttil  W.  et  itcneil ,  p.  4;.  L'édi- 
tion est  d'Aide  Manuce. 

14pp.  Uhuf,  in-jf,'  Proclus  Djc  splueift. 
.1 4^^.  Venet,  ithfoL  Thepricc novae  pianetanim  Georgii  Purbachii» 
asoronoini  celelnratissiiiii.  Ât  in  ees  eximii  artiuin  et  nied. 
doct.  dom^  Fr.  Capuani  de  Manfredoniâ,  in  studio 
.Patavino  astronomiam  publicè  legentb,  subiimU  exposhio 
et  luculentiss^mmn  scriplum.    4  ' 
,  Sekeibel^ ,  p.  '5  6.     Weid,  HUt  ^.  3      J'y  trouve  âuui  indiqué 
le  ComiMniaiié  de  laeV  Fâbri  Siapùiemis',  dans  iiî  même  édition. 
't499'  Vfnetiis  ,  îà'^."  Jo.  de  'Sacro-Bos'CO  Sphaera.  GeoT. 

P  u  R  B  a  c  H 1 1  Theorice  pianetanim  corn  Commentar. 
Jo,  Capuani,  •  * 

tli^4«iàr/Orîgihe  e  pK>giiesfriilfns 
Je  suis  tente  de  croire  que:  cette  .édÉkM  esc  k  même  que  l'in- 
Jb/io  de  la  même,  année  ,  .qui  contient  encoré  ie  Commentaire 
;  de  Cecco  d'AscoIi. 

y^ftiîs:  PuRBÂcpi.i'Theorica?  planetarum.  pcr  Guii.  de 
:  .  Tridind  , /     ;  '  '  •     •  ' 

I  Mait taire,  yt.  6^%. 

'  ^499'  ^"g^^f'  yine/e/ic.  i/i-^.'  Kalendariuna-magistri  Joamk  DE 

AioNTEREGio,  viri  perilissimi. 

Ce  livre  paraii  ayoir  tic  écrit  à  Nuremberg  en  j  475.  L'auteur 
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mourut  à  Rome  en  i  47 (î,  On  y  trouve  la  description  du  Qua^ 
dratum  horarium ,  qui  me  paraît  être  de  mmI  inveniion.  J'ai  eu 
ce  livre  de  la  Bibliothèque  de  Soubise. 

*4P^*  ^^'^^  >  "^'.-f"  Almaiiach  nova  plurimii  anni$  venturis  imer- 
vientia,  per  'Joannem  Stoeflerin  vm  Jusdngeluem,  et 
Jacobum  Pflaumen  Uimensëm ,  accuratissimè  snppu- 
tata ,  et  toti  ferè  Europe  dextiû  «dere  impartita ,  am 

privilégia. 

Seize  feuillets,  en  caractères  italiaues.  L'ipiire  dcdicatoire  est 
'  -dftt«fe  t/fmi ,  bMas  fibnuirHt,  amb  CMsti Domtni  14pp.  Le  tmm 

est  prcccdc  de  ce  second  titre  :  «  Joannts  </r  Aîontercgio ,  Ccr- 
.  »  manarum  decoris ,  atatis  nosira  Astrencmorum  priacipis,  cum  addi- 
*>  tionibHS  Joamis  Stotflerini  Justingetis'n  et  Jacobi  PJkmn  Uhntnsîs 
tm  AUmenorum ,  in  Ephmer  'uks  aut  Diurnaitt  CmmntMrium  fait' 
»  citer  incipit  Ces  Éphémérides  vont  de  i  499  31531,  suivant 
Veidler,  Hist.  p.  340  ,  et  à  1532  suivant  Scheibel  ,  p. 
f  après  Mylius ,  Afmwatiàa-HHtt.  Jfimsis»  Elict  furent  réim- 
primées à  Venise  en  1  j 04,  tH'k  Tnbjngue  en  1 53 1  et  1 549 , 
étendues  juscju'à  i  544. 

24.^^.  Vetictiis.  R.  Abrahx'  Zacl'  ri  Almanach  pcrpctuum  ,  à  Jo. 

MiCHAEL,  Germano  Budoreiisi ,  emendatum  ,  mterpol»- 
tam  et  «îtctutn» 

SÙHkt,  Epfc  bibl.  Gtfinefri-,-p.  ^^6, 

14pp.  LipsUt ,  bt^jf,*  'Wihceilai'FABAi  de.  Bii<lewel$s' Opusculum 
tahulariim  util^,  vcrarum  36!is  ét  lunae  conjuncdonum» 
We'ulkr  ,  p.  i  z9.=iLiici ,  Oè  orig.  typog.  p.  y 6. 

149^.  Bffttâaiée,  in-^."  Jo.  Fnui.  DB  Tuciis  c^c  BuHelo  Inveiuio 
asttoncmiae.  .  . 

Aldiitaire ,  p.  709.  .  ,• 

•14pp.  Argent,  in-^'  Invçctira  oentvA  aitrologos  Fr.  Tho.  MuRMEa» 
liber.' art.  rtudii  Parisiensis  roagwtri.  ' 
LeUkt  Suppl.  Maiiialr.  p.  140. 

14pp.  Dpsia ,  itt-^*  Computus  naviis  totius  fèrè  astrohonuse  fbn- 
damentiirn  pulccfrînilim  cbntînens. 

Schtibel ,  p.  ;o.  Ce  sont  des  vers  techniques,  dont  on  peut 
'  Toir  des  exemples  diiu  M.  Kftsmer,  collection  des.  Mémoires 

d'astronomie ,  en. allemanci.  ."  '    '  .' 

14^^.  JJpsia,  in-^."  Computus  Noribergensb. 
Ltkk,  De  orig.  typog.  Lips.  p* 
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i;oo.  Cohnia.  Agnppim ,  iu-^."  Opus  spha^icum  mtgUtd  Joenoîs. 
1>E  Sacro-Busto  ,  figuris  et  penidli  coihiqento  illus- 
tratum  ;  per  ven^ab.  virum  magb.  Winoeslaum  Fa>RI 
dcBiidweyi* ,  msd.  dcci  benè  cwmtum  ft  dcfuper  Gom- 

jDentatum.  > 

Aluii taire ,  p.  72 1 . 

1500.  yienetiis ,  h-^'  Geor^ii  de  Monteferrato  Commen- 
tariiis  in  %uraiii  jphaene. 

1500.  Thèittga,  itt'fil,  Jo.  Stoeflsri  Tabule  astronomie». 
JUatttaint,  p.  7x6*  '  •  ■ 

Livres  sans  date,  qui  paraissent  du  XV,*  stick. 


APATOY  SoAwj  ^f».ufwt,  &c. ,  c'est-à-dire,  Arati  Soiemis 
Phcnomena ,  cum  commentarib  »  h-f>l»  soixante  billets. 

Clément,  Bibl.  Cttli,  t.  I.  Cette  édition  est  tout-à-fait  grecque.  II  n'y  a 
rien  à  la  fin  ;  elle  a  éxé  regardée  comme  plus  ancieune  que  celle  d'Aide 
en  1 499  ;  mais  Scheibel  aisure  que  c'est  |a  nicine. 

Joanim  DE  Monteregio  Ephemerides,  per  Erh.  RaiJoli,  iii^* 
Cane  éékùovi  doit       de  Venise  »  et  poitéiteure  A  i47<(. 

II  y  a  il  Cotha  un  ouvr  ige  de  Regiomontanus  ,  i  2  feuillets  ,  sans 
date  ni  lieu  d'iupre&sioa  :  Takulu  rtgioaum;  J».  de  Alonieregio  Epkeme- 
rides-  On  y  uoave  d'abord  tfa  noiss  de  viltes.  A  la  11.*  page  on  lit  cet 
paroles  :  Usum  Epktmiridis  cujuslihtt  brev'ner  exponemus.  Ce  livre  n'est  pas 
cité  par  Pranzer  dans  son  Hist.  de  l'imprimerie  de  Nuremberg,  ni  dans 
ses  Annales  typog.  Il  n'en  est  pas  parlé  daru  les  fragmcns  sur  la  vie 
de  Regiomontanuf.  ....... 

Pur  bac  h  i  i  Theoricx  plaiMCanim.  NorimUrgm ,  in-foL 

Scheitiel  pense  que  KegiomoMniiit  publia  cet  oaTiage  avant  le  Manl- 

liiis  dont  nous  avons  j)ar!c. 

Opu5culiim  Joann.  DE  Sacro-Busto  spharicum  ,  ciim  noiabili 
coiniiiento  et  figuris  textum  declaramibus,  per  \k  eiicesi.  I  abr  u  m 
de  Budewîtz  med.  baccaL 

Imprimé  à  Leipzig,  suivant  Leicb,  t)t  où  g,  et  increm.  typmgjniplu  Lip- 
sim,  1740,  iar4,*f  ma|s  ii  ne  donm  ni  i'aanée  ni  le  format. 

D  a 
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Jo.  x>E  Sacro-Busto  Sphxricum  opuscalimi  »  onàciiiii  utiiis» 

simis  figuris  texuim  declurantibus,  w-^* 
Kall ,  Bibliot.  de  WolUeiibuiel. 

Bernard!  dx  Granoixacus  Sumario  en  el  quai  «e  contienen  ias 
conjunciones  y  oposiciones ,  los  eciypses  de  aol  y  Inna ,  fiettas  mo- 

vibies  desde  el  anno  1488  hasta  1  j  5  o  , /V/--^." 
Aimi  ce  livre  fut  prohsbieiueai iinpriiné  ea  i^^*T^Aat«m,  Bibliot* 

Hispana ,  Romx  1672. 

Liber  quadripartitus  FTOLEMiCi,  cùm  Çommento  Hali  Habea 
Badan ,  per  Bonet.  Locatdlum ,  Veimi  ùk-fiL 
LeUk,  In  Suppl.  Muitiairiano  »  De  orig.  typ.  Lips» 

FsRDINAN  ni  de  Corduba  Commentaria  in  Almagestum  Ptoltmxî. 

Antoniiu ,  Bibiioiheca  Hi>paiia,  Roiu.  1 672.  jberdinan<l  vivait  vers 
ii  fin  dtt  siide;  il  paraît  qu'il  n'était  que  Tédiieitr  de  ce  Corn* 
menialre. 

Alb  u  m  as  a  r  Flores  astrologicL  Vtneàis ,  per  J.  B.  Sesia , 

Clément ,  t.  I  ,  p.  1  j . 

'Ange|.i  Prognostica.  lu  Libellus  de  calendarii  emendatiooe. 

Denis ,  Hiit.  de  l'imprimerie  de  Vienne.  . 

'  Centiioquium  He  a  m  e  t  i  s.  Upsim ,  per  Gmr.  Kactiçinfen  »  ia-^* 
Leiêk  $  De  orig.  typog.  Lips. 

Pauli  MiDDELBURGii  Prognosticon  ad  MaxbnîL  Austriacunu 
.  Lovunff,  apiid  Jo.  de  Westphaliâ. 

HaUenwBi  Biblioiiieca  curiosa,  .Frannf.  i6j6.  Il  doit  y  avoir  été 
imprimé  avant  1484.. 

tibro  intitoiato  Horologio  •  aono  un  sogno ,  et  un  diworso  sopra 
j  sogni  del  zodiaco  e  pianerî ,  qpialità  e  loro  infiussi  »  per  Pietro 

Adam  ,  m-^.' 

CUmtnt ,  t.  1 ,  p.  44, ,  d'après  Haym ,  Notifia  dt'  libri  rar't  Ualiani. 
Scheibel     plaint  de  n'avoti  pn  eousulier  ce  dernier  auteur. 

Joannis  P  i  c  i  Mirandulae  Disputationes  adversùs  a5trologo3. 

On  a  marqué  t^fSi  sur  l'exen^laire  de  Vienne.  —  j9«M2r«  dans  sa 
BihI.  de  Gareli. 

La  Spera  volgare. 

Jn-^f.*  douze  feuillets.  Il  est  chez  M.  Crevenna,  en  Hollande.  U  n'a 

■  pas  de  date  ;  mais  le  C.*'  Saint-Léger  pense  qu'il  fut  imprimé  ft  Flo- 
rence ,  peut-être  chez  Laurent  Morgiiiiii.  Ce  poème  italien  sur  la  Sj>hère, 
est ,  suivant  les  uns,  de  Goro  (  Gregorio  )  Dati i  selon  les  autres,  de 
Léonard  son  frère ,  général  des  Dominicaim  tu  i  }.*  siècle.  Ontm  cette 
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édition  ,  on  en  cite  une  autre  >uii>  num  de  ville  ni  d'imprimeur  ,  ad 
instania  di  Piero  Pucini  da  Pesc'ia ,  en  1513,  avec  l'addition  du  Dominicain 
Jean-Marie  de  CoHe ,  en  1514.  Quoi  qu'il  en  soil  ,  ce  poème  est  en 
quatre  chanu ,  çt  en  rime  ottave:  dan&  les  deux  premiers,  l'auteur  donne  l'ex- 
plicarion  de  Û  »|ière  ;  ei'dans  les  deux  antres ,  la  description  de  la  terre  ou 
la géograpilie.  Voyez-en  l'extrait  OpuscuU  dl  autorî  Sîci/iiini ,  in-^.'  t.  XX, 
p.  z^x-'XXj,,  à  propos  d'une  autte  cdkion  /a-^.'  que  l'on  en  conserve 
dans  la  Biofiothèque  de  S.  Martin  de  Palernie  ,  laquelle  est  sans  dat» 
ni  nom  de  viJle  et  d'imprimeur ,  de  20  feuillets.  Le  C.**  Saint-Léger  en 
a  procuré  à  M.  Crevenna  une  édition  in-^.'  de  i  2  feuillets.  Voyt-^  Maz- 
zuccheili ,  art.  Dati,  Giuiiaiio,  Gregorio  et  Leunardo.  Nicol.  irrançois 
Haym ,  Notiiia  de'  libri  raii ,  édit.  de  Miian  »  177 1  ,  indicpie  ce  poème 
sur  la  Sphère  ,  (loiu  il  cite  une  réimpression  de  Venise  ,  1534. 

Paris,  in-fol.  Alb.  Pighius  Campensis  De  acquinoctiorum  solstitio- 
rumqiie  iiiventione.  Ejusdem  De  rutione  puchalis  ctlebrationis  » 
'  deque  restitutione  ecciesiostici  kaiendoriit 
BlfaL  nationale. 

Pans ,  hh-ftl.  Le  caiendricr  ou  compost  des  berger j ,  imprime  sur 
vâin,  avec  miniatures. 
Bflil.  nationale.  Il  est  en.  lettres  gothiques. 

Bemardi  de  Granolach  Lunarium  ,  in- 8.* 

Il  est  au  Panthéon  ;  ii  n'y  a  ni  nom  de  ville  ni  date.  Le.C.*"  Saini-r.cgei 
en  connaît  trois  éditions  :  une  que  le  P.  Audiifredi  croit  avoir  été  laite 
,à,^oiBe  en  1^97  ou  1488  ,  et  qui  est  i  la  Casaïute  ;  la  seconde,  dont 

il  est  parle  dans  le  Catal.  roman,  td.  sccc.   i  j  ;  la  troiiicine  ,  sous  Fe 
^  a,'  I S 1    du  Qital.  de  la  Yallicre,  qui  parait  diâerente  des  deuxpiemicres. 

Livres  du  XVI:  siècle. 


.1501.  Agrîpp.  \n-^.'  Je.  DE  Sacro-Busto  Opus  sphaericum, 
1301.  Venetus  ,\n-^*  ARNOX.D1  di  Yiilanova  Ck>inputus  eccfe* 
«iaâlicus. 

Lambathtr,  Biblioilieca  Vindobonensb.  Le  même  auteur  parle 

de  deux  ouvrages  manuscrits  de  Jean  de  Mûris,  relatin  att 
calendrier;  d'un  Traité ,  de  Jean  DE  Therms,  sur  le  même 
sujet  ;  et  d'un  Con^ium  de  emtctiotu  ealendar'n,  d'André  Stri- 
BORius  et  de  Geoige  Transt£TT£K,  inprjnié  1  Vienne» 
•   ie-^^f  «ioa  date» 
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I  ^  o  r.  Venet.  in-foL  Gcorgii  Va ll  Placcniini ,  viri  ciar. ,  de  expe- 
tendis  et  fugiendis  rébus  Opus ,  &c.  De  totâ  vtrologii 
libri  IV.  .  • 

1501.  Vaut,  ifi-fol,  Albubathbr  et  «entfkxpihun  dtn  Hiit- 

METIS.  .  . 

1501.  Vieuna,  in-^"  Astrologica  opcrath»  annl  150»,  per  mag. 

JoaBnem  MuNTZ  Wurtenbergoiseni. 

1  j  02.  Venetiis ,  iii-^.'  H  Y  G  i  N  u  S  De  «pluerâ  cœksd ,  -ejusdeinque 

variis  signis  ac  planetis.         '  ' 

1502.  Venet.  in-^,"  Georgii  Vallée  Annotationç^  ia  Pi4lfll  iibnim 

«eçonduin. 

IJ02.  Venetiis,  in-^"  A5trolabium  planum  in  tabulis  a^çendens, 
continens  quâlibet  hofi  uk^uc  minuto  «^tioôes  <b>mo- 
rum  coeli  »  moras  natî  in  utero  matrîs  ,  cum.quodam 
tractatu  nativitatiim  utill  ac  <»nato,  nccnon  horas'iiuequtfle» 
pro  quolibet  climate  niundi. 

Ce  livre  est  en  caractères  gotlùques ,  avec  des  figures  gravt-es 
sur  bois.  On  lit  à  én  1  O/mi  eamlMl  fiam  in  tabulis  k 
J»anne  ÂNGMLI  à  iMW  «UmiMhk  gMfiitk  ftÙekm  kdt»d» 
decembr'is. 

ij02.  l  ina.iu-^"  Canones  astroiabii,  gup  primi  mobiiis  motiu 
deprehenduntur;  edicBt  Petrns  LfcnTENSTCiN. 

1  502.  L/ps.  in-^."  Marsilii  Ficini  Florentini  Opu^culum  de  sole. 

1502.  Lips.  ifi-^."  Comjnitus  noyus  locius  ferc  astronomie  iunda- 
mentum  puicenitnum  continens. 

1501.  yenef,  in^"  Abrahae  Zacuti,  Eimmuiudis  regi^  astronomî, 

Almanach  perpètuum  ,  éxactissimè  nuper  emendatum  , 
onmiiun  codi  notiiiim ,  cum  addidonibus  Ita  eo  ùucds , 

tenens  complementum. 

1502.  Surro/is ,  ia-^'.  Pétri  Cracoviensu  Con^tuf  eccle- 

iiasiicus. 

1^02.  Lyon,  iii-jf."  Le  grand  calendrier  des  bergiers  ,  avec  additions. 
1 5  02,  Veaet,  i/i-^.'  A  l  c  h  ab  i  t  i  u  s  cum  Comm.  J.  de  Saxoniâ. 
f  j02«  yitnet,  itt-joL  Defiauio  a<troiogiA  contxà  Joaonem  Picum 
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Mirantlulam.  Liicii  Bri.i. antii,  Senensis  Biadiematici 

ac  physici  ,  Liber  de  astrologicà  verirate. 

1 502.,  Norimb,  in-^.'  Apologia  asirologiae,  à  Jacobo  Schonheintz. 

1503.  ,  hi-^*  Opœ  spheriomi  M.  Josnnh  'DE  Sacro- 

BusTHo,  per  'Venceslaum  Fabri  de  Budwcis  ,  com- 

mentariolo  illustrai  115. 

« 

IJ03.  Parisiis  .  in  fo!.  Peiri  CiRVELLI  Darocensis  Uberrimum 
sphère  mundi  comroentum  ,  insertis  quxstionibiu  Pétri 
DE  Alliaco. 

1503.  Venet.  in-^'  Alpiionsi  DE  Corduba  Tabuiae  asiroaomicac 
Efisabettie  le^ne. 
W^B^,  pi  1)1'* 

1503.  ParisUs,         Car.  Boyilli  Introductio  {n  geomet.  et 

astronomiam  ;  et 'Astioiioiiiicon  Jacobi  Fab^I. 
IJ03,  yieaet.  hi-^."  Alchabitius  ciim  commente. 

C'est  probablemem  la  mcitle  édition  que  i  502. 

1503.  yenef.  in-foL  Albohazeii  Haly  ,  filii  Abenragel ,  In  judiciis 

Bttronim. 

1J03.  Venet.  m-^.*  Omar  Tibcrfaufii  Liber  <fe  nativitatibus  et 
ihterrog^onibiu. 

1  j  04.  V met.  hi'^."  Jo.  D  E  R  E  G  1  o  M  o  N  T E  TabuIae  directionum  in 

naiiviiatibus  muitùm  utiles ,  unà  cum  tabula  sinus  recti. 

CWm  la  pfemière  édUioB  de  cet  Ttbk$,  réimprimées  pen- 
dant 1  50  ans. 

1504.  yienef.  hi-^."  Jo.  Stoeffleri  et  Jacobi  Pelaumen 

Almanacii  nova  «t  Ëpbemericles  ab  anno  1 564  ad  annum 
1531. 

1504.  Lugei^in-^/  Uber  qui  Computiu  inscribitur  cum  figuris  et 
tnanibuf  necessariis,  cumque  Commento  famUiari  Ant. 
Perissodi. 

1-504^  Nuntaherg,  m-M^'  Mes5UHÂlah  De  scientiâ  motib  orbis. 

Cet  astronome  fuif  est  appelé  Maschahailab  <l«wf  Ja  BiblioC 
orienule  de  d'Herbelot,  i6py,p.  j6o. 

.1 5  o^.  Oàeùi^ ,  In-éf,*  tatroductorium  compendiMam  Ih  Tractatum 
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spherîc  materîalis  magistrî  Joanfiîs  de  Sacro-Busto,  quod 
abbrevhivit  ex  Almaucsii  sapiemis  PtoleM/E1  Ciaudii , 

Shilosophi  Alexandriiii ,  ex  Pheiudio  progeiiiu ,  magister 
o.  Glogoviensis,  in  commimem  studmtum  luUitatem.». 
in  univershate  Cracoviensi  felicitar.reooilectiun, 

Weidltr ,  p.  336. 

1^06.  Venct.  tn-^."  Almanach  nova  plurîmis  futuris  annîs  înseT- 
vieniia  ,  per  Jouniitm  S t  o  e  r  1,  e  R  i  N  UM  Justiiigeniem,  et 

Jacobum  Pflaumi.n  Uhneiiicm. 

tjod.  Venet.  in-^,"  Jo.  Stoefleri  Ephenicridci  motuum  coelest. 
ab  ann.  i^x6ad  ann.  i  s  3 1  »  secund&m  Gïpemici  obser- 
vaines  supputât» ,  ad  longîtudineni  urbis  Venetiàninn 

150^.  Fienet.  h-^.»  Introductofium  m  Aitronomiam  Albumasaris 

Abaiachi. 

150^*  Venet.  h- -f.."  Guidonis  BoNATi  de  Foriivio. Decem  tiact»» 

tus  astronomie. 

Catalogue  de  la  Ca&anate  ;  AunaJes  typographix  Augustanx* 
Voye^Vvcmé»  1491* 

1^07.  Parisiij  t  in-^*  Textus  de  sphxrâ  Jo.  de  Sacro- Bosco  , 
cura  addhione  <|uant&m  necessaritim  est  adjectâ ,  mm» 
Corom.  nuptf  edito  (Jac.  Fabri  ) ,  ad  utîiitatem  studentium 
phHoiophiae  Parisiensb  acad.  iilustratus  ;  cum  composi- 
tione  Annuli  asrronomîcl  Jo.  Boneti  de  Latb,  niedici 
hebrxi  Pro\  cn/alis.  Ex  officinâ  H.  Stephani. 

IjO/.  Venet.  in-^."  Almanach  nova  pluriniis  annis  venluris  inser* 
vientia  (  1  507-1  j  31),  per  Joannem  Stoeflerinum 
Jutingensem  ,  et  Jacobum  Fflavmen  Ulmensem.- 

1507.  Medlotani ,  in-fo!,  iSabrieU?  PlovANi  Mediolanensis  Defen- 
sio  astronomix. 

Il  est  à  la  Biljiioihèque  duPanA(?on,  ci  devant  S."  Geneviève. 

1 5  07.  Venet.  in-jf.."  Pet  ri  LiCHTENSTEii^  Introductorium  astro- 
nomix: Ahrahami  Avlnar.e. 

l^oy.  Venet.  in-jf."  Abrahe  Avenaris  judei  de  re  judiciali  Opéra 
astrologica ,  i  Pedro  de  Abano  in  latinam  traducta. 

i  C07.  Deoiaû  Loàtûtîngtm  (S.*-biey) ,  ia-^i^*  Cosmographiae  întro- 
doctio  >  cum  quibusdam  g^meiric  et  asttoDomix-principiii 

ad 
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eam  rem  necessariû.  Adduntur  quatuor  Americi  Ves- 
puUi  Navigationes. 

1508.  Lug^u/ii ,  i/i-^."  Astrononild  Hypocratis. 

1^08.  Parisiis  ,  iti-jol.  Uberrimum  sphcrae  mundi  Commenium^ 
5cilicet  Sphaora  mundi  Joannis  de  Sacro-Busto  cuni 
Commentario  Pétri  Cirvelli  et  Questionîbus  Petri 

DE  AlLIACO.  ' 

I  jo8.  Vetief.  iii-foJ.  Jo.  DE  Sacro-Busto  Sphcra,  cum  inultorum 

viroruin  dociorum  ExposiiionihiLs  et  Commeatarili» 
Alylii  Bibl.  Jen.  =  Biuiiu.  liuiiiaïui. 

1^08.  Venet,  in-foL  Georgii  PuRBACHli  Theoricae  novae  plane- 
tarum. 

1508.  Paxiàis ^in-foL  Petri  DE  Alliaco  Comment,  spluers mundi. 
1508.  yietma,  m~jfJ  Computus  novus  et  ecclesiasticui,  totius  ferè 

astRHiomix  fundamentum  pulchenimum  çontînen?. 
1508.  Veiut,  in- S."  Summario  délia  |una. 

Bi/>!.  Crofrsunm ,  n."  5259. 
..2508.  Nuremb.  in-fol.  Josephi  Gruenpeck  (vel  Grunpech)  Spe- 
cuium  naïuiaiis ,  cœleiâtls  et  prophéties  vjâioim. 

Frtytag,  Adparatus  liiter.  ^Tkt^iVt  Sinttrl  Notifia  libr.  vete- 
ruin  rarioruin.  On  a  VU  »ûus  Taiiaée  i49<$  un  Prognosticon  de 
Gruen])cck. 

1^08.  LttgJuni ,  in-^."  Epistola  astrologiae  delensiva  (  Gondisalvi 
Toledo  ) ,  liber  amicus  medicorum  inscriptus  autore  Joannc 
Ganiveto  <Nrdini5  minorum,  editus  in  conventu  Vien- 
nensi.  Opuscuium  quod  inscribitiir  Cœli  enarraatttlt  abbre- 
viatio  Abrahtc  Avenf/rt'  de  luminaribus  et  diebuf 
criticiâ  ;  quibus  adjeçta  esi  Asuologia  H  J  p  p  o  c:  rat  i  s. 

Cette  édition  ,  indiqutie  par  Gesner  ,  est  dans  la  Biblioilicque 
du  Panthéon  ,  aussi'bien  que  celle  de  Lyon  par  Jean  Trcschel, 
I4p<î,  in-^.*  Ces  mêmes  Opuscules  furent  rt-inipriints  à  Lyon 
en  ,  et  à  Francfort  en  1614.  Wading  nomme  cet 

auiear  Gavinet  ;  Orl^i  le  nomme  Banirenu  et  Baniventus, 
Origine  délia  stampa.  ^ 

1^08.  Argentorat'i ,  iii-^."  Margarita  philo5ophica  nova. 

Ce  recueil  est  compose  de  douze  uuttés,  (lont  Je  septième 
^condont  rastnmomie  et  l'Mtrologie. 
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l^Op*  Basil,  .  .  .  Ihcoricx  Purbachii  ,  unà  cum  Jo.  Ezleri 
Mogunt.  Thwiriâ  planctarum  et  octavae  spiixrx. 

i}op.  Viemia ,  in-j^S  Alinanach  novum  atque  correctum  per  Jo. 

Angelum,  artium  et  medlc.  doctorem  peritissimum , 
ex  proprîis  tabuiis  caicuiatum  super  anno  D.  1510. 

150p.  ParisilSé  in-^*  JEvEJt  Stlvii  Cosmographia. 

150^.  yîmef*  itt-4fJ  Sacradssime  astronomie  Ptolbmbi  liber  dîvcr- 
sarum  rerum  quem  scripsit  ad  Heristhonem  fîiium  suum» 
tractans  compendiosè  de  diverw  lebus  ut  habetur  in 

tabula. 

Ce  livre  ,  que  j'ai  eu  de  la  Bibliothèque  de  Souhise,  a  14. 
fênîllets  ;  il  traite  de  l'influeiice  des  lignes  et  des  planètes. 

1505^.  Vcnetiis  f  itt-^  Liber  novem  pidicum  in  judiciîs  a«irorum, 
Meschella  ,  AoMAR  ,  Alkindus  ,  Zael  ,  Albenait, 

DpROTHEUS  »  JeRGIS  ,  ArISTOTELES  ,  PrOLEMiEUS. 

15  10.  Jtma,  m-^*  Manilii  Aitronomicon  »  apud  Mazochium. 

1510.  Paris,  in-fitl  In  hoc  libro  contenta  Epitome,  compendiom^be 
Introductio  in  libres  arithmeticos  divi  Severini  Boëtii.... 
Astronomicon  Jacobi  Fabri  Stapiiknsi*  ( Jacijttes  inefevre 
d'Éiaples  ) .  Ex  olîic.  Henrici  Stephani. 

Sttuii/el ,  p.  69. 

Ijll,  V'tcnna,  m  -^Z  Procli  DiaJochi  Sphrra  ,  Thomâ  Linacro 
Britaiino  interprète;  Appeiuiiculu  G.  T.  CoLLlMiTH  dc 

oriu  cl  occasu  siderum  ut  est  apiitl  poetas. 

* 

Ijii.  Paris,  in -fol.  Texius  de  ^phaerà  Joannii  de  Sacro-Bosco, 
cum  additione  quantùm  necessarium  est  adjectftp  novo 

comtneniarlo  nuper  «Jito  ad  utilitatem  studoitium  plii- 

iosophici'  Pariî.  acadtmiu.'  illustratiis  ,  cum  compositione 
anuli  astrononiici  Boni  Lati  nsis,  et  geomcfriâ  Kuclidis 
Megarensis  à  Bociiio  in  iaiinam  traiiâlaià.  in  oiiicinâ 
H.  Stephani ,  è  regione  scholae  decretorum  siiâ. 

La  maison  de  ce  ccicbre  imprimeur  se  voit  encore  rue  Saint- 
Jean-de-Beauvaîs,  vis-à-vis  les  anciennes  ëcok-s  de  droit. 

Ijll,  .Francof.  tn-^S  Tabulx  resoluta?  de  motibus  plaiieiarum  alio- 
rumque  super  cœlesiiiim  niobiliuni,  jum  de  novo  extractx, 
casiigatx atque  rtvi&x  pcr  magisu  Ambrosium  Lâcher. 
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151a.  Vimei»  i»-^'  Ciarissimi  Htginu  Poeticon  astronomicon 
optis,  cum  planetis  et  variis  signîs  historiatis. 

1512.  Paris,  h-^'  H  y  c  i  n  u  s ,  De  mundi  et  spherae  ac  utriusque 

partium  deciaraiioJie. 

1^  iz.  Vienna  ,  in-^."  ou  in-S."  Almanach  novum  ,  atqiic  oorrectum 
per  Jo.  Angell  m,  artium  et  medicinx  dociorcm  pcriiis- 
simum ,  ex  propriis  tabulb  calculatum  super  an.  D.  1512. 
Wtidler ,  p.  326. 

1512.  Florent.  în-fol.  Antonii  Dulciati  Fiorentini  Opus  de  fefUs 
inobilibus  et  astronomiâ  clericali. 

L'auteur  était  n«  en  1476;  il  ctait  des  Hermites  de  S.  Au- 
gasrin.  II  y  •  de  lui  un  mtnoscrh  sur  la  correction  du  Calendrier , 
dont  Bandiîii  a  parle  dans  le  Catal.  de  la  bibliol.  di-  l'Iori  iice. 
Ce  livre  fut  iinprimé  à  Kegg;io,  jusqu'à  la  lettre  G.  11  eit  trè&> 
nre  ;  et  le  P.  Negri ,  Isttria  àt*  fhratini  scrittm ,  n'a  pas  ni 
qu'il  eût  ^té  imprimé  s  nais  il  est  au  Paniliéc|i.  —  i«  C.** 
Saint- Léger. 

•-*t  J  12.  Veiiet.  in-^."  Alchabitius  ,  cum  commetito  noviier  impresso; 

ordiiiaium  per  Joannem  DE  Saxon lÀ  in  vilià  Pariiieiiii 
anno  133  i. 

15  13.  Papla ,  in-^.'  HicynII  Poeticon  astronomicum,  impressum 
à  Jacobo  Paucidrupense  de  Burgofranco ,  Cum  fig, 

Caïal.  du  lil)raire  Heinondini. 

IJ13.  ParLsiis ,  in-fol.  Accurata  recogniiio  trium  voluminum  ope- 
rum  Ci.  P.  Nîcolai  CuSiC  card.  Ëx  ofHcinà  Ascensianâ. 

In  primo  vol.  de  doctù  igaorantil  ir;tctat>  de  mottt  lertae  in 
sec.  vol.  Coriectio  Tabularum  Al|)iionsi. 

IJI3.  Venct.  in-^.'  Almanach  nova  plurimîs  anni<  ^o^(^lris  inser- 
vien6a ,  per  Jo.  inotFLERiNUM  et  Jacobum  Pflaumen 
Uimeiuein,  ab  ann.  1 5  1 3  ad  ann.- 153 1  accurarissimè 
«upputata ,  et  tod  £uropae  dextro  ûdere  impertila.  Prs- 
mittittir  Jo.  de  MoNTBREGiOt  Germanorum  decori* , 
aetatis  nostrar  a-^tronomorum  principis,  in  cphcmericles  aut 
diurnales  Cominenturium  ,  cum  addiiionibus  Jo.  Siot-flc- 
rini  Justingemis  et  Jacobi  PHaum  Ulmcnsis  AiemaniioruiTi, 
A  la  fin  on  trouve  fa  note  suivante  :  Petrus  Liechiensiein 
Coloniensis  Geriiianus,  ad  coiniiume  bonum  et  commoduni  ite- 
riuu  ùnpressit  diari»  cuelestium  fuotuum  à  clarissimis  nostris 

E» 


Digitized.by.  Google 


3^  BIBLIOGRAPHIE 

Germanis  édita ,  c  novo  quàm  emendatissimè  proJeant  in  auras , 
aniio  virginei  pariûs  i  $  i  j  >  die  3  januarii ,  sub  hemisphxrio 
Veneto  finem  imposuh ,  dîvo  Maxinriliano  imperatore  famciniinè . 

imperante. 

IJI3.  Oppciihcm'ti ,  iit-j'ol.  Elucidatîo  fabrlcx  iisûsque  astrolahii  à 
Joaiine  Sto E  r r  I. r u  1  N o  Jusiiiigeiisi  ,  viro  Gcrniano  et 
tolius  sphicricx  dociissimo  ,  nuper  ingeniosc  concinnaia 
atque  in  lucem  édita. 

11  fut  traduit  en  français  par  Jean-Pierre  de  Mesmes,  et  réim-  • 

primé  à  Paris,  in- S.' 

1*513.  CasnJts  ,  in-^."  Augiutini  Riccii  Liber  de  motu  octavat 
sphxrx. 

WeîiScr ,  p.  3  j  ^. 

1515.  CracovUt,  iit-^*  Michaelb  de  WHATlSLAVii.  Introducto- 
rium  astronomie,  Cracovioise  elucidans  Almanacli. 

15 13.  Vierma ,  kh-^*  Computus  novus  et  ecclesiasticw  totiu5  ferè 

astronomie  funJamcimim  pulchc  rrimum  continens.  •  •  •  • 
ciim  addiiionibus  c]iiihii5(lam  noxiier  appressis. 
13.  h  Milano,  in-^."  FroiioMica/.ionc  in  volgare ,  la  quale  espone 
e  dichiara  iiitlussi  «Jcl  ciclo  ,  &.c.  fine  ali'  anno  1567. 

1514.  /Vzr/j.  ifi-^."  H I G  Y  N 1 1  Poéticon  astronomicon. 

1514»  Vienn^r  .  tn-foi  'I  abuhc  cciipsiiim  mat^istri  Gcor^ii  Pfurba- 
CHH;  'ial>ula  primi  inoUilis  JoaunLs  UE  MoNTERtGio: 
A  Georgio  Tannstetter  elimatum  et  recognitum. 

WHdler,  p.  i  ^7.  z=i  ScheiM  1  p.  75.  Continen»  usuin  tor- 
queti  ,  rectartgitli ,  quaciianruin. 

1514.  Venet.  /V/-^.'  Joannîs  de  MoNTEREGIO  Caîendarium. 
15 14..  Âfed'ioînm ,   in        Sylvestrr  v>i:    Fuit:  Rio  Comrnemaria 

in  âphxram  Jo.  À  5  a  c  u  u  -  B  o  s  c  o  et  iii  ihcoricas 

PURBACHII. 
Vei^n,  p.  33^» 

1*5 14*  Tuhingg,  in-fil.  Jo.  Stoefflerini  Tabniae  astrcNioniicae. 

Verarum  mediarumque  conjunciionum  tt  opposilionum 
solis  t'i  \\mx  exactisiiiina  siipputatio .  .  .  .  Cyclornm  pa- 
trum  anUc|uorum  de  conjunciionum  et  opposilionum  reditu 
imperfectio  etfèrè  redargutio.  £cdij)sium  iuminarium  prae- 
.  dictio. 
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1 5  14.  Cracovïa  ,  hi-^.'  Joannis  G  i  o  c  o  v  i  E  N  s  i  s  Introductorium 

astronomix  in  ephcmcriJes  in  universiiaie  Craco- 

vknA  fiitutè  leçoUectum. 
Weiéer,  p.  ))6.  ' 

 Henrici  'W^armeriani  Epitome  astronomie. 

Andréa  Biblioth.  Bfigica. 

15 14.  Paris,  iii-^."  Th.  Radini  Xhodi^chi  Sideraiis  aby«su5 ,  ed. 

Nie.  Beraldo. 

1^4.  Norimb.  in  fol.  Jo.  Vernerus  in  Ptolem>ei  Geogra- 
phiam. 

M.  Cosselin»  en  1790 ,  a  éclairci  la  Géographie  ancienne 
de  Piolémée.  ' 

l^ij.  Venetiis ,  iii-fol.  Almagestum  Cl.  Piolemei,  Pheludiensis 
Alexandrin! ,  astronomonim  principis  :  opus  ingena  ae  no- 
bile»  omnes  celui um  motus  continens ,  felicibus  astrb  eat 
In  iucem.  Ductu  Pétri  Liechtenstein,  Coioniensis  Germani. 

ijz  Feuiliels.  CVsl  la  |>iiis  ancienne  édition  de  Pjolémée  ; 
les  autres  sont  de  i  jZ)  ,  1  >i8  ,  1  j^S  ,  1 541  ,  i  j  j  1,  —  Le 
Pi  Lab^t ,  Bibliotheca  maniucriptoniin.  =  Fabrhius ,  W\\>\wx. 
grœca  ,  t.  IV.  =  Asiron.  art.  ^58.  =  W'eid.  p.  178.  ==  Batiiy , 
t.  1 1 ,  p.  I  70,  =  Alimoires  Je  l' Acad.  1 766. 

J  J  i^.  Colon,  in- ^.^  Procli  Diadochi  Sphaere,  astronomiam  discere 
cùpientibua  judlissima,  Thomâ  Linacro  Britanno  Inter- 
prète, ad  Arcturum  Comubie  Vailicque  iUust.  principem. 

Ijlj.  /Wl. i*-^/.  Theoricarum  textus  Georgii  PuRBACHll  ,  cunn 

util!  ac  prxclari.ssimâ  expositione  Dotn.  Franc.  Capuani 
de  Mantredonià.  hem  in  easdem  R.  P.  Iratris  Sylvcsiri 
DE  Frierio  perfamiiiaris  Commçniaiio.  Insuper  Jacobi 
Fabei  Stapuiensis  Astronomlcon  :  omnia  nuper  summâ  dili- 
^ntiâ  emendata  ,  cum  figuris  accommcrdaiissimis  longé 
casdgatiùs  uiscuiptisque  ;  priùs  suis  in  locis  adjectis. 
-  W'ciiHtr,  p.  327.  Le  niéine  livre  fut  réimprimé  à  Cologne 
en  I  5  1 6. 

1^15.  Paris»  in-jbh  Textus  rohaene  Jîo.  de  Sacro-Bosco,  cum 
additionibus  Pétri  Tirvelli, 

I J I  J.  Venet,  in-fol.  Tabulx  eclipshim  Jo.  Peurbachii.  Tabul» 
primi  mobiUs  X  Monteregio. 
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jji^.  AlBUMasar  De  magnis  conjunctionibus,  aimorum  revoiu- 
tionlbus  ac  eorum  proieciionibus. 
Cotai.  tiU.  Bodi. 

1515.  All>ert  Durer  publia  deux  Hânîsphères  gravés  en  i)ob, 
-avec  ics  éioiic-s  st  ion  le  Catalogue  <ic  Ptcdémée ,  par  les 
conseils  de  Jo.  ^tahius.  Heinfogei.  ,  matliémaiicicn  de 
Nuremberg,  plaça  les  étoiles,  et  Durer  les  lia  par  des 
figures. 

Dèppdmefr  t  Numberg.  mathein. ,  p.  44* 

Ijlé.  Parts,  in-fol.  Textus  de  spherâ  Jo.  DE  Sacro-Bosco  ,  cum 

additione  compu^iiioiie  anuii  astrononiici  Boneti 

Latensis.  ' 

151^.  Norimlurga,  iw-^'  Conradi  Heinfogel  Sphère  DE  Sacro- 

Bosco. 

Weldlcr ,  p.  î;?9.  C'est  une  trnduction  rillerr.ande. 
Colon,  ifi-^."  Jacobi  Fauri  Stapuieiuii  Libri  duo  astronoraicl 

thcorici  corponiin  cœlciiium. 

1^16.  Lulfû/inis ,  in-^"  Cumpotus  cum  commeato  iamiliari. 

Cette  édition ,  ainsi  que'celle  de  Lyon,  1 5  ao ,  a  cié  inconnue 

à  Scheibel. 

I  j  1 6.  S.  Potitii  Tfiomcrunttm  ,  tii-^."  Problemata  magistri  Bariho- 
ioma-i  DE  SoLLiOLis,  V'ivarit'iKMs  mcdici ,  siiprà  ^exa- 
genurium  astronomix  utile  et  admirabile  iu:»trumeiuum. 
Ce  livre  a  3a  feuillets;  tt  est  à  la  Bibliothèque  Mazarine. 

151^.  Venet,  hh8,*  Ci.  PTOLEHiBi  înerraniium  stetiarum  Signi- 
ficarîones,  pet  Nicd.  Leonicum  è  grxco  translata;. 
\\\  Romanorum  menses  fai  veteribus  monimentis  reperti. 
Sex  prîorum  mensium  digestio  ex  sex  Ovldii  l'astorum 

libris  excerpta. 

licnna ,  in-.if..''  Hune  compendiariuni  Jo.  Borgbirii  Nisseni 
libellum,  in  quo  currentis  anni  1^16  trium  eclipsium  fiituri 
eflêctus  describuntur ,  quisquis  es  emlto. 

IJI7.  Vcnetiis ,  iii-^."  C.  Jul.  Hygini  De  mundi  et  5pb3rrT  ac 
iitriiKsqiie  partium  declaraùone  cum  pUneiis  et  variis  signij 
historiatii.  .  . 
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j  j  17,  Paris,  tn-fol.  Introductoriiim  astronomicum ,  iheorîas  corporum 
cœiestium  duobus  librû  complectem ,  adjecto  commeiiia- 
lio  dedaratum,  Fabri  Stspukiisb  et  Jodod  Clichtovei 
Néoportuensb. 

1517.  Viaut,         Aiphonû  de  CoiidubA  Tabule  astronomicK. 

I  j  17.  Vienna ,  iti-^*  Alinanach  novum  super  anno  1^18,  ex  ta- 
buiis  doct.  V.  mag.  Jo.  DE  Gmunden,  stucUi  quondàm 

Vienn.  alumni. 

Ijlj.  Ltipsia ,  in-^."  Compiitus  novus  ecclesiaiticus ,  elaboratus  ac 
utilibus  addliioiiibus  diligenier  auctus ,  principia  astrojio- 
iniae  non  vuigaria  edocens ,  &c. 

1 5  1 7.  V^mas  t  hi-^.*  Crnnputus  noTus ,  &C.' 

15 17.  Crû€wîa»  i/i-^.' Michaelis  Vratislaviensis  Introducto- 

rhnn  astronomie,  Cracoviense  élucidant  Almanach. 
WelMtr,  p.  340. 

Venetîis  Thsodosh  Spluerica  lat.  interprète  Piatone 

Tiburiino. 

I  j  1 8.  Venet,  m-^^  Tabulas  aitronomicae  divi  Alfonsi  ,  régis  Roma- 
norum  et  Casteiiae ,  nupcr  quàm  diiigendttinii  cum  addi« 
tionibus  emendatc  :  ex  tÂSuàsA.  iitterarii  Pétri  Liclitenstein. 

15 18.  VUmM ,  in-^*  Opuscuium  de  spluorâ  dar.  philos.  Jo.  DE 

S^Ro-BusTÔ.  Theorice  pianetarum  Geor.  Purbachii, 
magistri  Viennensis. 

15  18.  Ofpenlieym  ,  tn-fol.  Calendarîum  romanum  magnum,  Cacsareae 
majeâtaii  dicaium.  D.  Joanne  6to£FL£R  ,  Justijij^emi 
maihematico ,  auctore. 

Exacnim  hoc  atque  pnedanim  opus  kalendarii ,  à  Jo.  Sioefle- 
rino  lustingensi  viro  in'aMronomiâ  peritissimo  Alemanno  edituin$ 
ImpKssuin  in  Oppenheyra  d.  24  niariii  mensis  i  5  i  S. 

Piropositiones  in  ludeadariuin  roinannm  Joannis  Stoefler  Jus* 
lingensis ,  studii  uniTcnilis  Tttiiingeiub  in  astronomift  proiès* 
soris  ordinarii. 

Calendarîum  romanum  ,  sincerher  «t  fidelissimè  caiculanim 
et  in  ordinem  digestum  ,  divo  Maximifîano  imp.  Cm.  Aagost. 
orhis  principi  dicatum ,  in  omnium  commimcin  utififaiem  ,  per 
eruditissiinum  cflciestis  asuonomia:  piolëssorem  Joann.  Stoefler 
JvstiiigenMni  ^  in  Toblngâ  cdeiuâ  Suevomm  arcblgyninasio 
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inatheniaticas  disciplinas  docentem  ,  felici  nunc  omîne  in  lucem 
prodit  ,  ex  accuraiissimà  Cob«lianà  otiicinâ  *  tu  Opjienheym. 

15  1 8.  Vigima,  in-^*  Usut  almanach  seu  ephemertdinn  ex  Com* 
mentariis  Georg.  Tannstetbr  Collimitii  praecepiorii 
sLu  Jecerptî,  per  mag.  Ândream  Perlachium  Stîrum 

reJacti. 

15  18.  Augspurg ,  in-^."  Kalciulariiis  Jo.  RuNGS  PERCER. 

J  j  1 8.  Luii.luni  ,  iii-S."  Ad  iiiveiiieiulam  nov  ain   limarn   et  fcsia 

mobilia ,  cutn  eciipiibuâ  ioVa  ei  lunx ,  liber  peruiilis  Beru. 

DE  BrANOLLACHS. 

1 5  1 8.  Vtnet,  in'^f  Joannîs  Cremonbnsis  Theoria  planetarum. 
1^18.  Pans*  hf'^*  Joan.  Martini  Poblagion  de  usu  astrdabii 

Compendium' 

L'auteur  eiait  Espagnol  ;  il  fut  le  premier  professeur  de 
mathéinatiques  au  Collège  rovai  à  Pdris  ,  eu  1530.  Voyii  ic 
Mémoire  de  Goujei  sur  ce  nmeux  Colic-ge ,  17$$^  :  t.  Il, 
p.  I .  II  y  en  eut  des  éditions  i  Paris  en  1  $4.$  »  1  $46,  1 5  53  • 

»  s  57-  "  : 

I  j  iSf  Ptirii.  i/i-^,"  Aib.  Pi  G  H  1 1  aJ\ersiis  prognosticatonim  vuIitus 
qui  annuas  prx(iicuuiie;>  eUuui  ci     a^iroiogos  nieiuiuniujr, 
astrologix  Defênsio. 
WeiSer^  p.  339. 

.1518.  Viemutt  in^^'  Georgii  Tannstetter  ColiimitU  Judicîum 

astronomie II m  Yiennense  anni  ijip. 
1 5 1 8.  Jji/ri/io  ,  in-^."  La  for/a  de'  piaœtti  elle  governano  il  mondo  » 
quai  5!  chiama  la  5pera. 

liayms,  p.  j  jf^,  dit  c^ue  c.'est  )m  pocme  in  ttt^a  rima  et  en 
^atce  livres  ,  de  Julien  RivaMsllo,  de  Vérone. 

i^ip.  Veiiet,  hi-jf,'  Centum  PtoIema;i  sentemlae ,  ex  iiuerprctatione 
et  cum  comment.  Pontam.  £jusdem  Pqntani  De  rébus 
cœlestîbus  lil>ri  xiiii,  et  lil>er  imperfectuf  de  iunâ. 
•  l^ip.  Veaet.  ia-foU  Liber  qoadripartili  ProLEMiCf.  Centiloquium 
ejusdem.  Centiloquium  Her métis.  Idem  De  steilisbei- 
htiiiis.  Centiloquium  B  et  hem  et  de  horis  pianetarnm. 
Idem  De  oriu  trijiliciiatuin.  Proposiiiones  Ai.mansoris. 
Zahel  De  interrogaiionibus ,  de  clectionibus,  de  lempo- 
riun  slgnificatioiiibtts.  AIbssahallach  De  receptionibus 

planetarum , 
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pîanetarum  ,  de  interrogationibus  ,  de  XII  capituJi*  » 
de  revolmionibus  annorum  mundi. 
151p.  Paris,  in-^."  Joannis DE  Sacro-Bosco  Tractatu5  sphaene. 
BibL  Crotuiana. 

Co/on.  in-^*  Spluora  nutteriaiU  Cpnr.  H£TNFocel  Ton 

Niirnberg. 

C'est  une  traduciion  nU-niande  de  la  Spbère  de  Sacro-Buâco. 
1  5  I      Vetiet.  in-^."  Coinputus  iio\  us  ,  &c. 

151p.  yieniia ,  iii-^."  iwàiàum  astronomicum  Vienn.  anni  1520  , 
Geor.  Tanstetter  Cdlimilii  Lycoripensb,  physici  et 
mathematîci ,  operâ  elaboratum, 

151)?.  Lubeck,  în-^fj  £in  kaiender  NieJersaecluisch  (Basse  Saxe). 

151^.  Neapoli  ,  in-^'  Augustii|u»  N  IPV  US,  De  &isà  diiuvii 

prognosticatione. 
ijl  ip.  Paris,  iit'j^*  Computus  manualis  magbtri  Aniani.  * 

II  est  à  U  Bubliochèqpie  du  Panthéon.  Mahuiie,  dans  Mm 

Index- am.  typogr.  ^  indique  une  édition  de  Rouen,  1J02; 
Cesiier,  une  de  Lyon  ,  i  504.  Le  C."  Saini-Ltger  en  a  vu  une 
de  Strasbourg,  1488  ,  qui  eâi  chez  M.  Visser  à  la  Haye,  et 
deux  à  la  Bibliothèque  Mazarine  ,qui  sont  de  Paris  ;  l'une  sans 
date,  l'autre  de  1526,  qui  contient  un  Commentaire  de  Jacques 
Marsus  ,  Dauphinois  ,  avec  uji  Calendrier  et  plusieurs  Tables 
dressées  par  Nie.  BoNASPXS. 

Cet  ouvrage  d'Anianus,  écrit  en  vers  hexamètres  léonins,  est 
divisé  en  quatre  parties  :  ia  première  ,  du  cycle  solaire  ;  la  se- 
conde ,  do  cycle  lunaire;  la  troisième  ,  des  fêtes  mobiles}  la 
quatrième ,  des  quatre-iemps.  Le  Calendrier  ajouté  par  Bonaspes 
dans  l'édition  de  1526,  est  remarquatïie  à  cause  des  vers  léonins 
qui  sont  au  bas  de  chaque  mois. 

Ce  poème  a$tionomi<(ue,  dont  les  pliu  savans  bibliograpbes 
n'ont  pas  parlé  ,  est  pourtant  celui  où  l'on  trouve  les  vers 
techniques  si  connus,^'//  aries ,  taurus ,  et  cçux  qui  coii* 
dennent  les  nones ,  les  Ides  et  les  calendes. 

ïjio.  Paris,  in-fol.  Alberti  Pichii  Libri  de  aequînoctiorum  et 
solstitiorum  inventione.  Augusdnus  Ricci  us,  De  niotu 
octave  sphzrK.  Pic  ni  us  adversùs  Beneventanum. 
V\  :.l:cr,  p.       Le  livie  de  Riccius  est  cité  à  Tan  i  jai  par 

Miiitiairc. 

I^zo.  Venet.  in-^."  Compiiatio  L£UPOLDi  Au5iri«  ducaiûs  fiiii, 
de  astrarum  sçientiât 

P 
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1520.  Vienaa ,  hi-^.'  Computus  novus  et  ecclesîastîcus  ,  &c. 

Cette  année  il  parut  des  Lphcmërides  par  Nicolas  SCHUDUS 
Litomissikmis  (<ie l« Bohème) ,  dont  le  à/"  Saint-Léger  m*a  dit 

avoir  en  coniuissance. 

1521.  Wltteuh.  ithS,*  Arati  Phaenomei»,  cum  prcf.  phil.  Me- 

lanchtonis. 

1 5 2 1.  Veaetiis ,  tn-^,*  (  l  5  i  8  in  titulo.  )  Tabulas  astronomicx  divi 

Alfonsi  ,  rt'gis  Romanorum  et  Casteliafc. 
1 5  2 1.  Parîsiis,  in  fol.  Tcxtus  de  sphxrâ  Joannis  DE  Sacro- Bosco , 

iiiirocliictorià  addiiione  conimrntarîoqiie  HlustrsUtis ,  cura 

compo^iiione  annuli  astroiuMnici  BoNETi. 
Paris,  i/i'^tf..'  Aug.  Ricii  Opus  de  motu  octavx  sphœrac, 

ubi  antiquorum  et  recentiorum  errores  dcnion^irantur. 

Ejasdem  de  astronomhe  autoribus  Epistola. 
1 5  2 1 .  Babenberge ,  in-Joi.  iÇquatoriuni.  astranomicum. 

Si/u  ilrJ ,  p.  91. 

1521.  Ptirisiis ,  in-^'  Alcaditii  ad  magisterium  judiciorum 

nstroruin  Isatroue  ,  Oimmeniariis  Jo.  Saxomi  detlarala. 

t^AI.  Opi^enlieyin ,  in-^."  Prognosiicon  super  novis  stupendis  et  priùs 
non  vbis  planetarum  coiijunciionibus  magnis  A.  D.  ij  24. 

fiiturb  Jo.  ViRouNCUS  Haifordensis. 

Veyei  sur  ccue  fameuse  conjoactioii,  VAstroncmU ,  art.  1 180. 

Elle  arriva  le  i  i  février  i  5  24. 

1^21.  Renia,  Ifi-^."  Augusiini  Ni  phi  De  falsâ  diluvii  prognosii- 
catione  (juae  ex  coinemu  omnium  planetarum  qui  in 
piicibus  continget  ann.  1524.  divulgata  est. 

l^ll*  Cf^rovia,  ir.-^."  Jo.  de  Sacro-Bosco  Spherîcum  opus- 
culuni ,  cum  liiciclâ  et  famillari  expo-siiidiit' ,  ]">er  Mnitliciim 
Shamotuli£N,  ariium  mag.  in  studio  alnix*  univusit. 
Cracov.  p  coliectft. 

1522.  Norimberga,  in-^f..^  Jo.  Werneri  Tractatus  de  motu  octavar 

sphaene ,  et  summarm  enarraiio  thcorica  motûs  octavx 
spbaene.  Jo.  Regiomontani  Epistola  ad  Bessarionem  de 
ineteoroscopio  (  Instrument  pouT  mestirer  ia  longitude  et 
la  latitude  des  lieux). 

W^cMer  ^  p.  j  j  4.  =  Astton.  art  400.  "Weidler  y  ajoute  deox 
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IMrês  trticles  ;  nais  Scbeibel  olucrre  qu'ils  n'ont  point  été 
imprimas. 

1522.  Norintlu  hi-foh  iEquatorii  astronomici  omnium  ferè  Uranico- 

rum  theorematiim  explanatorii  canones«  per  Jo*  ^CHOMER 

Carolipolitaniim  Franc u m  ordinati. 
Wàdicr ,  y.  337.  =  Asirui).  art.  411. 

1 }  22.  Paris,  ift'^"  Adversùs  novam  Marci  Beneventanl  BStronomiani, 
quse  posiUoiwm  Aiplionsinam  ac  recentiorum  omnium  de 

motu  octavi  orbb  dcpravavit ,  Alh.  PlGHU  Campensis 
ApoiogiEp  in  quâ  Aiphomina  positio  tola  (fcmonsiratur. 

1^12.  Ôppenfielm ,  in-folio.  Der  newe  Romisch  caifiiider  Johann 

Stoffler  von  Justijigen. 
Traduit  du  laiin  en  allemand. 

1524.  AtOwerpia ,  in-^."  Quodlibet  magistri  Thomae  Mont i S  àt 
signifiaitionibus  conjunctionum  superiorum  pianetarum 
que  erunt  anno  1524. 

1^23.  Basilea ,  iii-S."  Dionysii  orbis  Descripiio;  Arati  Aslrtj- 
nomioon;  Procli  Sphna  :  cum  sdioliis  Ceporini, 

1523.  Rastock ,  lii'^*  Der  schapherden  kalender. 

1523.  Labeck^  tn-^*  Kalender  Niedersaechsisch  ( de  la  Basse-Saxe). 
I Oppenheim,  in-^.'  Practica  Teutscii»  &c.  Jo.  Virdung. 

PrtHiica  est  i'alinanach  du  pcujjlc.  11  y  paile  de  la  graiide 
conjonction  de  1524.  Ce  Calendrier  devait  durer  40  ans* 
Sclieibel  cite  deux  éditions  de  cet  Almanach ,  p.  97. 

1523.  Antaerp.  in-foL  Scepperi,  Neoportuensb  philosophi ,  Aiser- 
tîonis  fidei  adversùs  astrolo^ ,  sive  de  signmcaAioaibus 
conjunctionum  superiorum  planeiarum  anni  1524. 

I  j  aj.  Vieiina,  in-^."  Georgi!  Tannstetter  Collimitîi  LycimpenÛÊ 

meclicî  et  mathcmaticî,  Libcilus  consofaiorius  ,  in  qiio  opî- 
nioiicm  jamdudùm  aniniis  honiinuni  c\  quorunidam  asiro- 
iogorum  divinaùunc  iiiâidc-iuem  de  iuiuro  diluvio  et  muliii 
■Jiishocraidispericuys  1 5  2  4.  anni  à  fûndamentb  exUipare 
oonatur. 

I  ^  yeaet,  h-^*  Alphonsi,  Hispaniàrum  regb,  et  L.  Gaurici 
Theoremata. 

^"^tag,  Ajifu.  L  III»  Leipzig,  17; 5<  Ce  btfiIiognpiM  y 

F  g 
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/ait  connaître  fes  «éditions  antérieures  de  ces  fameases  Tablei , 
et  cite  les  auteurs  qui  en  ont  parlé..  Le  C.*"  Saint-Léger  ob»erve 
■*  que  Scheibd  n*a  pu  connu  Je  3.*  Tolume  de  Fieyug. 

1514.  yêMt,  ia-^*  Tabule  directionuin  Joann.  Regiomontaki. 

1524.  Oppenheim ,  \n-fol.  Cdendarlum  romanum  magnum.  Eiticî- 

(latlu  fabricx  usûsqueastfDiabii,  <à  Joanne  Stoeflerino...* 
jam  cicniio  ab  eociem  recogniia  diiigenter  locupletataque 

et  tandem  Cpbelianis  typis  excusa. 

1524.  SanJishuta .....  Pétri  A  p  i  A  N I  Cosmographia. 

1^24.  Tiniiripc ,  iri-^S  Tabul;c  radicum  extractarum  ad  fines  anno- 
rum  con5cripiorum  ,  cum  ilemonsiraiionibus  exemplaribus 
pro  moiibuâ  pianciarum  ex  xquaiorio  aucupandis,  pcr  Ju. 
ScHOHSR  math.-  daboratc  super  meridiaiio  Nurember* 
gemi.  , 

1524.  ToleH ,  in-4f,*  Aluarî  Guttieres  D  E  To  r  r  E  s  de  Toledo  brève 

Compendb  de  ias  alabanças  de  la  astroiogia. 

1525.  Venet.  tii-fol.  PTot.FM.£i  Almag^tum,  ex  veraione  ladnft 

Georgii  Trapkzuntii. 

C'est  ici  la  pretnièie  édiiton  de  cette  traduciioa  de  rAlma» 
geste,  réimprimé  en  ifftS,  1541  et  Jen'ai  jamais  vu 

i'cdi(ion  de  152^,  citée  par  Fabricius ,  non  plus  que  celle  de 
Paris  ,  1556,  in- S.'  —  Astron.  art,  340. 

I  j  2  5 .  Parisiis ,  111-^,'  Theoricae  novz  planetarum  ,  id  est  septem 
errantium  sitferum ,  necuon  octavi  orbb  seu  firmamend ,  à 
Ger.  PuRBACHiOr  emendats  ab  Orontio  Fin^eo. 

1525.  yintetHs,  Iff-^'  Omar  De  natîvitatîbus  et  i]iterrogat!<»iibus, 
castigatus  et  in  ordlnem  redactus  per  Lucani  GAURICUHr 
cum  multis  additionibus.  hem  Georgius  Trapfzi  nti us 
De  Antisciis  et  cur  astrofogoriun  judicia  plerunujue  lal- 
iaiit.  De  revoiuiioiiibuÂ  iiativiiatum  ex  Abenzagele  ,  &.c. 

Presque  tons  les  livres  de  Gauric  sont  rares.  Foye^  la  note 
^un  grand  nombre  dans  la  Bil)li(idur[ue  de  Gesner ,  et  dans 
le  tome  111  des  Ait-moires  du  F.  Nutron. 

« 

1^2^.  VcHiU  in- 8 S  Lunacio  de  Camille  de  Leonardis. 

BibL  Crojisiana.  C'est  le  Canuliu»  Leoiiardus  duut  il  est  parlé 
sous  l'année 
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1  ja^.  Pierre  Turrel  d'Autun  publia  trob  ouvrages  imprimas  en 
I  5  z3  et  15  28. 

On  en  verra  les  litfe»  dans  la  Bibliot.  franc,  de  la  Crriv  du 
Maine,  t.  II  ,  p.  3^7»  seconde  édition,  in-jf.'  Celte  Biblio- 
thèque ,  ainsi  que  celle  de  Duverdier  ,  contiennent  beaucoup 
d'autres  anicks  d'astronomie  dont  Weidier  et  Scfaeibel  n'ont  pas' 
eu  connaissance  dans  leurs  Bibliographies. 

151^.  Paris,  i/i-fol.  Jo.  Fernelii  Ambianads  Monalosphserium , 
sive  astrolabii  genus  ;  Generalb  horarii  structura  et  usus.  ' 

WeiJler ,  p.  341. 

\^l6»  Parts,  in-fol.  Francisci  Sarzosi  In  xquationem  planelarura 
hypothesi  Alphonsinae  supersiructain  libri  duo. 
Réimprimé  en  155$.  —  tTeiéer,  \>.  3+0. 

1^x6,  Vtntt.  iu-éf..*  Jo.  Blanchin^  Tabule  cœlestium  motuum, 
cum  additbnibus  ac  novîs  Tabuiis  per  Gauricum 
casligatx. 

\^z6.  Paris,  in-^."  FiNEl  E(]iiatoruim  planelariim, 
iyz6»  Venetiis,  in-8.'  Laiircmii  Bomncontrii  Miniat.  Rerum 
naturalium  et  divinarum,  sive  de  rebiis  cœlesiibus,  libri  ni. 
Freytag ,  Appar.  tt  111,  p.  7jy.  Foye^  l'année  i4j)i. 

1527,  Paris.  tn-foL  Ptolem^i  Almagestum  à  Gcor.  Trq>eziin- 
Uo  iaiiiiè  ver^um ,  editum  à  Lucâ  Gaurico.      '  » 
RiccioH ,  Chronof.  astronom.  s=  FWifor ,  Bibliogr.  astronoin. 
Je  n'ai  jamais  vu  cette  édition  de  1       ,  et  )«  doute  qu'elle 

existe;  je  crois  qu'il  faut  lire 

1^27.  Venet.  i/i-fo/.  Ttxms  de  sphaerâ  Joan.  de  Sacro-Bosco, 
comment,  iilusiratus  à  Jac.  Fabro  Siapul.  cum  compcsi- 
tione  annuU  asuronomici  Boneti  Latensî«,  et  geometrià 
Euciidis. 

1 5  27.  Basi/ea ,  in-^f.*  Kdendarium  Hebraïcum  »  ex  Hebraeorum 
penetraiibus  jam  recens  in  lucem  editum  i  Sebastiano 

MuNSTERO,  hebr.  et  lat. 

Alaittaire  et  Lumbaçhtr ,  BiLi.  Yindobon.  Sebastien  Alunster, 
né  dans  le  Palatinat  en  1 489  ,  se  fit  Cordeiier ,  ])ui$  il  embrassa 
le  luthcriuiisine  ,  et  se  rctugia  à  B.*ile,  où  il  mourut  en  1552. 
6a  Cosmographie  l'a  fait  surnommer  le  Sirabon  de  l'Allemagne. 
On  a  de  lui  beaucoup  d'ouvrages ,  dont  ia  li>ie  est  dam  la 
Biblioihi<|tt«  de  Gesiwr. 
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1527.  VU/i/i,  m-jf."  Joannis  Vogelini  Significatio  cometse  an. 

I  ^  27 ,  cum  passionibui  cometarum  demonitratis. 
Wiidler,  p.  }4i. 

.1527.  Pdris.  in- S."  Joannis  Martini  Pqblacion  de  usu  astro- 
iabii  Compendiuffi.  Apud  Nicolaum  Savdior.  (  AlaUtaire 
(Ut ,  SautUr»  ) 

JJ28.  Vcnct.  in-foL  CiauJii  Ptolem.ci  Pheliidiensis  AlexanJrini 
Aimageslum,  seu  niagnae  consiruciionis  matliemaucx  opus 
plané  divinum ,  latini  donatum  linguâ  ab  Geor.  T râ- 
pe zunti  o  usqueq.  doctissimOp  per  Lucam  Gaueicum» 
Neapolit.  di\  ina.  inatheseos  protess.  egregiiim  ,  in  almâ 
urbe  Veneiâ  orbiï  reginâ  recognîlum. 

Cette  cdUiou  c&t  au  Dc^ùt  de  k  Marine ,  avec  tous  les  livres 
rassemblés  par  Joseph  DelUle. 

^528.  IttgoIsuuËt,  ln-8.*  TÎieoricae  novae  planecarom  Georgii  Pur- 
bac  h  1 1  »  temporis  importunitate  et  hominum  injurié  locik 
compluribus  ctHispurcats,  àPetio  Afiano  jam  ad  omnem 

veriiatcm  redactas. 

1528.  Paris,  /«yô/.  Joannis  F  E  R  N  E  L 1 1  Ambianatis  Cosmoiheoria, 

Cet  ouvrage  a  46  feuiiicis  ;  il  e^l  remaniuable  j-ar  la  pre« 
imère' dcicrniination  qu'on  ait  eue  de  la  vraie  gnnucur  de  la 
^"  terre  :  j'en  ai  donne  le  dctail  dans  les  Aianoires  de  l' AiûJémie , 
1787 ,  p.  216  et  suiv.  Fernel  était  né  en  1 48  5  ,  à  Moatdidier, 
diocèse  d' Amiens;  fils  dé  l'aubergiste  du  Cbat»  suivant  Daire» 
Hbtoire  de  Montdidier. 

'I528t  Vicnna ,  iu-^.'  Ephemerîdes  Andrée  Perlachii  Stirî  ex 
"Witscheyn  ,  ariium  et  philos.  ma;4!siri  niagnif.  urbis  Vien- 
nensis  coUegae  pro  anno  1  5  2.p  »  cura  conliguraiionibus  et 
habitudinibus  pianetarum  inter  te  et  cum  «tdlis  fixis  utique 
InsigMoiil»»  »  cùm  ex  leoimlo  tum  ex  primo  mobiii 
amtingentibus  >  mb  tdi  ferma  hacienùs  nemini  visae. 

ij28   Joamib  de  AquilerA  Canones  astrolabii  uni- 

versales. 

Aiitiinil  BihI.  llisp.  p.  A'76. 

l  ^  zB,  Lov^!nii ,  i/!-^.'  Henrici  Baersii  Tabula:  perpétuât  longi- 
tudinum  et  latitudinuni  planeia^um. 
WeidUr,  p.  141. 
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lyx^,  Br.siîe^  /in-S."  Joach.  RiNGELBERCii  Antuerpiaiù  IxuU* 

tuliones  aslronomicic. 

15^8.  Paris,  iu-fol.  La  ilKoriquc  des  cieli ,  mouvemens  et  termes 

pratiques  dts  sepi  planètes. 

IJ28.  Paris  Almanach  de  fi.  Le  Sourt  pour  l'an  bû- 

fextil  1528. 

Ijl^.  Vienna ,  in-^.'  Theodosii  De  sphaerîcîs  iibri  très  ,  à  Joanne 
VoGELiN  Heiipronncnsi  ,  asiroiiomix  in  Vienn.  gymn. 
orUin.  professore  ,  rtstiiuù  et  scliuliis  non  improbandiâ 
illustrati.  . 

15  zp.  AaiMerpia,  in-^f.*  Connographicus  iiber  P.  Afiani,  correctuf 
per  G  EMMA  M  Phrysium. 

152^.  hgùbtad,  ia-S»*  G^smographix  introductio,  cum  quibusdsm 
g^CMIieCrix  ac  astronomioe  principiis  ad  eam  necessariis. 

On  voit  à  la  hu  qu'il  n'a  clé  termine  cju'en  153]. 

Vientiit ,  in-^*'  Jo.  VoGELiNl  Signifîcatio  cometx  anni 
1^27,  cum  passionibus  cometarum  dciiiunslratû. 
I5ap.  Paris,  in- 8,"  Jac.  Capreoli  Sphxra. 

1525).  Troyes,  in-folio.  Le  grand  calendrier  ou  compost  des  bergers , 

avec  leur  astrologie. 
1525^.  S»ûshurg.  U'^.*  Naturiicber  kimst  der  astronomci.  Jo. 

KUNIGSPSRGER. 

1530.  Jngolstatl.  in-^."  Peiri  Api  AN  i  Cosmographia ,  cum  obseï^ 
vationibus  muiiarum  eciipsium. 

1530.  A/ttuerp.  in-^.'  Gemma  Phrysiiis,  De  principiis  astronomiae 
ef  cosmographiae ,  de  iisu  giobi ,  de  orbis  divisnne  ac 
insulis. 

1530.  Zi9Mff.  in-^*  Heiir.  Baersios,  De  xomposltione'et.iutt 

directorii  pianetarum. 

1530.  Vietina ,  in-jfJ  Ephemerides  Andrée  Fer  lac  h  i  i  pio  anno 

1^30.  Vietiiiit ,  in-^."  Judicium  Viennense  ex  docîi.s.simis  Andrex 
Perlachii  ephemeridibuâ  per  Clemeiuein  Ku&it^l 
exactum. 
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1530.  Vîenn.  h~^*  Ju<Iiciuin  astronomicum Viennense  J0.V0CELIM 

Haylpronnen. ,  artium  et  philos,  magistri  ,  astronomije  in 
\ieiin.  gymna:»io  ordinarii  professoris,  in  annum  1531' 
1330.  ViiHua,  in-^"  Der  hymelischen  «phern.  Joann.  Vog£L1N. 

1 J31.  Basiha,  ia-fiLJacohi  Ziecleri  Traciatu*  de  consiruciione 
sphxnt ,  et  schotia  in  Procli  libruin  de  sphaerft.  Item 
Commentarîus  in  librum  secundum  Plinii  ,  que  dtfiicul- 
tates  Piinianse ,  pneseràm  astronomie^ ,  omnes  tolluntur. 

hem  Organon  ,  quo  cathoiica  siderum  ,  ut  apud  Plinium 
est,  mira  arte  docetur.  Item  Gcori;ii  Co  i  1. 1  m  i  t  1 1  ,  et 
Joachimi  Vadiani  ,  in  eundem  iccunduni  I^linii  bchoiia 
quxdam. 

Weidler ,  p.  3  j  i. 

1531,  Cracovia ,  in- 12.  Luciani  Astrologia ,  Er asmo  interprète..., 

Jos.  Struthy  in  astrol.  Luciani  Xi^mmentarius, 
153 1.  B asile  a ,  in-^."  Je.  Joviani  Pc  n  ta  Ni  Commentarionmi  in 

centum  Ptolkm-Ci  senteniias  libri  11. 
IJ31.  Basilea ,  in- 1 2,  Jo.  Jov  .  Pontani  Carmiiuim  pars  prima, 
in  quà  Uraoia  sive  du  siellis  iibri  quiiique  ;  Meieorum 
liber  uniu. 

1531  Ftosdocimi  DB  Bsu>0MANDO  FitfHvîni  Commentariiv 

in  sphaeram  Sacko-Bu^chi  s  piodiit  opeiâ  Lues 

,  Galirici. 

Jiitcio/i  ,  Chron.  astr.  p.  43. 
.1531.  Venet.  iri-fol.  Jo.  de  Sacro-Busto  Sphxricum  opus,  et 
Geof.  PuRBACHii  Theoricx  pianeiarum ,  cum  expoji^ 
tbne  Joannis  Bi^t.  Capvani  Sipontini ,  <ive  de  Man- 
fiedoniâ. 

153 1.  Parbf  ùi'fiL  Textiu  de  sphaerâ  Jo.  de  Saçro-Boscq» 

cum  compositione  annuii  astronomict  1  ^  geom.  £uclidis. 
IJ3I,  Norimhcrgœ ,  in-^S  Joannis  ScHONERi  Descriptio  cometap 
torc|ui'io  ohservati.  Joan.  RegiomoNTANI  Problemata  XVI 
de  cometse  iongitudiiie ,  m«ignitudine  et  loco  vcro. 

Wtiérr ,  p.  338.  =  Astron.  art.  446.  C'est  la  comète  qui 
est  devenue  fameuse  lorsqu'elle  a  reparu  en  160^,  liSSa  et 
>7$p  :  elle  fut  «ussi  observé  par  ApiaA, 

1^31. 
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4531*  ytut^,  hi'foL  Tfaeoriea  pianetaram  physicfs  comm,  probata 
Alpetracii  Arabis  nuperrimè  ad  latinos  translata  à  Calo 
Calontmos  Hebneo  NeapoUtano. 

1531.  BasiUét,  Sebasdaiii  M u  nstb ai  Ofganuin  Uranicum , 
et  canoiies  «uper  novo  luminariuin  instnunoito. 

Weldltr ,  p.  347. 

1531.  Basilea ,  in-^.'  Compositio  horologiorum  inpluno,  luuro  , 
cruneis  .  aonuio ,  cylindro  et  variis  quaojrantibus.  Aut. 
Sebastiano  Munstero. 

Hht.  p.  347.  Ce  livre  a  198  pages.  Munster  et  Oronce 
Fini  sont  les  premiers  qui  aieiu  donné  la  description  de  toutes 
let  espèces  (te  cadrans  stdalies.  Ce  sont  les  plus  luicieiis  traités 
de  gnonionique.  On  peut  seulement  y  ajouter  VlTRUVK, 
liy.  IX  I  ciiap.  4  et  7  ;  PliN£,  liv.  XI ,  chap.  78.  Voye^^ 
PoLTDORUf  ViaGiLius,  lib.  II ,  cap.  5.  V,  CaOïoen, 
Diammh  dt  tôtêAgiit  temum  sctaktrieb,  Amsc  1797. 

1)31.  PaHs.  Iff-^'  Orontii  F  i  njb  i  De  sohribus  hoiologiis.  Bue, 

On  trouve  à  la  fin  que  le  livre  a  c-tc  terminé  en  t  {3^' 
1^31.  Tubinga,  iri'^.*  Ephemeridum  opus  Jo.  Stoeflfri  à  capîte 
anni  1532  in  aiios  zo  proximc  siibsequentes  ad  vetcrum 
instîtutionem  accuratissimo  caicuio  claboratum. 

I  3  I ,  Basïlea ,  in-^.'  Piiilosophicarum  et  astronomicarum  iiutiiu- 
tionum  GiiîIIêlim  Hir3ANGI£NS1S  plîm  abbatis  libri  très , 

primum  editi. 

L'abbé  d'Hirsange  mourpt  en  1091.  II  parle  des  qualilàt 

des  planètes ,  de  U  pluie ,  des  météores  ,  &c. 

1531;  Neapoli,  ifir-^."  Franc.  Sirigatti  De  ortu  et  occa«u 
signorum  libri  duo. 

1531.  Pe^eutung'  der  zwayr  iînsternus,  &c.  Aiid^.  Perlach. 
C'csi'à-dire ,  £xpiicaiiou<ie  deux  éclipses  qui  ont  éié  vues , 

'  rt  des  efl«fs  qu'elles  dptvefit  produira 

1532.  Norimb.  in-jf.*  Astronomica  quaedam  graecè  et  iatinè  Joacliimo 

Cambrario  interprète.  (Ce'aont  les  du  cours  du 
«oicil  d'apris Éphestion  le  Tbébain,  tels  que  l'indique 
chacun  des  signes  du  zodiaque;  ia  Doctrine  deMsRCURE 

le  Trisméii;iste  ;  VpsTM  Vai.fntis  Antioçlieni»  ex  primo  * 
iibro  jtloridoruo)  de  uatuiâ  plauetarum.  ) 
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1 5  j  2.  Ingohtadù,  iu-fol.  Horoscopion  Apiani  générale,  dignoscendii 
horis  cujuscumque  generû  aptusiinuin ,  neque  id  sole 
tantùm  înterdiù,  sed  et  noctu  ex  iiuiâ  aliisque  planetU  et 
stellis  quibuidam  fixis,  què  per  universum  Romanum  im- 

perium  otque  adto  iihivis  gcniium  uii  queas  adjiinciâ 
ratione,  mine  ab  illo  prinuim  (.t  iaventum  et  eiliiuin.  His 
accedit  diâtanuarum  ,  aliiiudiiium  et  profunditatum  per 
idem  hoc  instnimaitimi  dimentiendaniin  ratio  longé  accu- 
radssima  et  ingeniosa  »  simiiiter  in  quam  altitudinem  acjua 
naturaliter  citrà  omne  aitis  beneikium  ,  deindè  quâ  subli> 
mîùs  5caturîgine  suâ  adminiculo  artîs  per  canalcs  dtduci 
possit.  Nocturna  qiioque  adiiexa  est  c)l).^trvatio  horaria  ex 
digitis  raanuum ,  priori  iliâ  qux  ^upcriori  anno  uiià  cuin 
quadrante  édita  est  tum  promptior  tum  expeditior.  £x 
officinâ  Apiani»  die  6  juut  ao.  1532. 

1532.  NùHmèerga,  ia^^*  Joannis  Sghonbri  Ephemerides. 

Weidlcr,  p.  j  jS. 

1531.  Pans,  in -fol.  Orontii  FiNEl,  Delphinatis  iiberalium  disci- 

piinaruin  profcssoris  regii  ,  Protomathesis  :  opiis  variiiin 
ac  scitu  non  minus  utile  quàm  jucundum ,  nunc  priniùin 
in  iucem  féliciter  emi«sum. 

308  Feuillets.  L'auteur  traite  de  l'arithmétique,  de  la  géo- 
métrie ,  de  la  cosmographie  ou  de  la  »phcre  ,  et  des  liorioges 
solaires.  Ce  dernier  ouvrage ,  quoique  taisant  suite  des  autres 
*  pour  les  pages  et  pour  les  signatures ,  a  un  fîrontispice  parti- 
culier qui  porte  /  /  ^  /  /  mais  il  seiiil)le  que  t'est  une  f.iute  , 
parce  qu'à  ia  ân  il  y  a  >  j l^ans  cette  partie,  qui  a  quarante- 
trois  leuiileis»  on  trouve  les  cadrans  plans  liortzoïitanx,  ver- 
ticaux ,  équinoxiaux  ;  les  cadrans  sur  les  cylindres,  les  annew» 
et  les  quaris-de-cercle  ;  les  hémîsj)hères  concaves  et  convexes; 
ie  cadran  rectiligne  luiiversei  des  iiauteurs  ;  le<>  iieures  italiques; 
rinstrunent  pour  tronver  l'Iiewre  par  les  étoiles,  l'anneau  astrono- 
mique ;  u!i  instrument  propre  à  tracer  les  cadrans  ;  c'est  un  cercle 
tfquinoxiai  traverse'  d'un  lixe,  et  un  fil  qu'on  tend  iut  les  heures* 

1532.  BasUea,  Sebastiani  Munsteri  Horologiograpiiia. 

L'exemplaire  de  ia.  Bibliothèque  'de  Paris  porte  // ^ ^. 

1532.  Colonia ,  in-jf.*  Astrolabii  instrumeiiti  geraietricique  tabula? 

auctiores.  . .  .  Casp.  C0X.B  additum  est  caleqdarium  et 
tabulse  Jo.  Rbgiomontani. 
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Nortmb.  ht-^.'  Astrologica  scrîpta  gr.  iat. ,  édita  à  Joach. 
C  A  M  E  K  A  H 1  o,  vidc'iicet  :  Circulas  solarîs;  De  judiciis  sive 
signilicaiioiiibus  duoUeciin  iocorum  orbb  sigiiiferi  ;  Décréta 
pbnetarum  in  dnguUs  locis  zodkd  ;  Vestie  Val£MTIS 
Antiochei  De  nativâ  pianetarum  libeiius. 

Ce  Vesilus  ou  Veuius  Valens  est  celui  qui  lira,  dit-on,  l'ho- 
roscope de  Comtantmople  par  ordre  de  Cousuniin.  Du  reste ,  ii 
panh  qne  cet  oimage  est  le  même  qne  le  premier  de  cette  année  » 
'  page  49 ,  e  t  qu'on  ira  fait  que  quelques  clungemens  dans  le  titie« 

1532.  Venct.  in-S."  PsELLi  Opus  in  vhh. «  muncam ,  geomet. et 
I  astronomiam ,  graecè. 

tjjj.  BasileM,  h^ho.  Juiii  FiiMici  Afatenù  |iinioris  SlcuU, 
I  Astionomlcon,  UIwiviii,  per  Nie.  Prucknerum  ab 

innumeris  mendis  vindicati.  His  accesseriint  Ptolf. M.fii 
Quadripartitum  ;  De  iigiiificaiionibus  steiJarum  ;  Cemilo- 

Î[uiuni  ;  H  £  R  M  E  T I  s  Aphori^mi  ;  B  £  x  H  £  M  Centiloquiutn  ; 
dem  Dé  horis  pianetarum  ;  Almansoris  Pnqpositiones  : 
Zahel  De  electionibus;  Me  s  s  ah  al  AH  De  cîrculo  et 
!  atellLi;  Omar  De  nativitatibus;  Manili  I  Astronomica; 

1  Brunfelsius  De  definiiionibus  et  lerminis  astrologiae. 

I  j  j  j.  Norimherg.  iri-fol.  ou  hi-^.'  G  e  B  e  r  i ,  filii  Afîîa  ,  Hispalensis, 
I  De  aâtronomià  libri  i  x  ,  sive  commeiuarium  in  Ptole- 

I  uxi  Almagesdim  ;  edidit  Petreius.  Instrumentum  primi 

mobiib,  i  ^etto  Afiano  inventum.  * 

1533.  Shwhrg,  Itt'^'  Sphera  Inaterlaiis  Sacro-Bosço, 

Traduit  en  allemand  par  HBTNFOGEL. 

j  '533*  Ingof^f^''l'i »  in-fol.  Introductio  geographica  Pétri  Apiani  in 

doctissimas  Verneri  aniioiaiiones  ;  adjnncto  radio  astro* 
nomico ,  cum  quadrajite  novo»  ineteoro:>copii  ioco,  iongè 
udiissimo.  Adjuncta est  EpistolaJ.  de  Rbgiononte  ad 
cardinalem  BeiNirioiiem  de  oompoiitiQiie  et  tuu  cujusdam 
meteoroscopii  amiillaris,  cui  receni  |ani,  operi  P.  Apiani, 
accessit  torquetum  instrumentum. 
'533*  ^orimberga,  in  ^/ Jo.  Se  h  on  ERI  Carolostadii  Globi  stelli» 
fcri ,  seu  sphaerae  steliarum  fixarum,  usus  et  expiicationes  , 
muitè  quàm  anteà  emeodatiur ,  et  tabuix  re^olutac. 
Wâégr,  p.  338, 

G  « 
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15  jj.  Pansus ,  iii-fol,  Orontîî  Finei  Tracîan:?  Je  miir.di  spluu^» 
item  planetarum  theoricae  et  canones  astronomici. 

WeïdUr ,  p.  5+7. 

1533.  Parisiis ,  in-jf,"  Ephemeridum  opus  Jo.  Stoef  leri  à  cap. 
anni  153a  ,  &c. 
Vtyei^  ann.  i  j  5 1 . 

'533*  y^"^'  ift'^  Luœ  Gaurici  EphemerlJes  recognke  et  ad 

•  unguem  castigatae ,  ab  ann.  i  5  3  4,  ad  ann.  i  5  5  i .  Tabulas 
primi  mobilis.  Liber  de  astroiiomia.-  inventorihus,  fructu, 
et  iaudibus.  Descriptio  sphxra:  cœlcstis ,  et  aiiaotaiioneâ 
in  ProLEMiEl  constructionem  magnam. 

Vetdkr ,  {).  ^48.  On  a  réimprimé  ces  ouvrages  dam  lef 
(Euvres  de  Gauricus ,  en  1 57)  ,  i  Bâie,  in'ftt. 

1533.  Vienim ,  in-^."  Significatîo  cometx  qui  anno  153*  •ÇI*" 
mit,  à  Jo.  VoGELiN  Haylpronnensî. 

1533.  Anttterp.  în-^.'  Cosmographîcus  liber  Pétri  Apiant  mathe- 
matici ,  jam  denuo  iiuegritati  restitutus  per  GemmaM 
Phrysium.  Gemm^  Libellas  de  iocorum  describendorum 
nuioiie,  et  de  eorum  distantiis  inveniendû»  nunquàm 
antehàc  visus. 

1533.  Parisiis,  i»-S/  JEUi  Antonii  Introdnctonum  in  conno- 

graphiam* 

1534.  Bas}/.  In- S."  Dion Ys lus  Afr.  De  situ  orbis ,  gr.  lat.,  ciini 

Arati  astronomico  et  Procx.!  sjfhxtk,  cum  5choL  Jac^ 
Ceporini. 
Cohn.  in-fol.  Htgini  Poeticon  astronomicum. 

1534.  Vitemb.  in-^,'  Jac.  M  l  l  1  c  H 1 1  Commentarius'  in  F  l  1  n  i  i 

iib.  II. 

1534.  TuhingHfhi-'fùÏÏê,  Joannîs  Stoefleri  Commentarius  in 
pROCLi  sphseram.  Eiucidatio  fitbricc  usûsque  astiolabîî  » 

et  Tabuix  astronpmicae. 

Weidîtr ,  p.  340. 

1^34.  Parisiis.  Textus  de  sphxrâ  Jo.  de  Sacro-Bosco,  intro- 
ductoriâ  additione  (quantum  necessarium  est  )  commen- 
tarîoque  ad  udiitatem  studentiiun  phUoiophiae  Furisien» 
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gfin^fffiw  illustntas ,  cum  composidone  annutt  astnmomîci 
BoNETi  Latensis,  et  geometriâ  Euclidis. 
Il  y  en  eut  aus>i  une  cditton  k  Paris  en  i5}8* 

1534.  IMiAergég»  ia^oL  Jmiidû  Schoneai  iC^natorium  asno- 

nomicum. 

Wuiicr ,  p.  338. 

1534.  Norimb.  in-fol.  Pétri  ApiANi  Imtnimentom  primî  mobilis. 

1534.  Norimb,  in-^"  iJaphe»  receniioics  iloctrin;e  patm  Abrusahk 
Arz  ACHE1.19 ,  à  Jo.  Schonero  emenciatK. 

'534*  Norimb,  i/i-^"  Probitmata  2^  saphxx  nobiUssimi  înstrunientî, 
à  Jo.  DE  MoNTEREGio.  (Publié  par  I.  Schoncr.  ) 

1534.  Paris,  in-fol»  Qrontii  Finei  Quadnms  astrolabicus. 

1535.  BasileM,  in- S.'  Arati  Solensis  Apparentia. 

Huit  feuilles  ;  la  traduction  seulement 

IJ3J.  //d'j^w.  i/;-^."  Jac.  Ml  Li  CHi  I  mathematiim  in  scholâ  "WiN 
tebergensi  profess.  Commentarii  in  lib.  11  Hist.  Plinii. 

II  y  en  eut  une  seconde  édition  i  Halte  ea  1 5  3  8  ;  les  sui- 
vantes, à  Francfort,  i  $43  ,  1 5  5  j  ,  i  5  63.  Il  y  eut  encore  celle 
de  Leipzig,  1573  ,  augmentée  ]>;ir  Biiriii.  SCHOF  NBORNIUS. 
L'cdition  de  Pline  ,  donnée  en  iatin  et  en  trant^ais  par  M.  Poin* 
sinet ,  i  Parts ,  cbex  Desaint,  1771  et  mir,,  contient  des  notes 
nouvelles  de  divers  astronomes  sur  ce  second  livre  de  Pline. 
Il  y  en  a  de  moi ,  t.  I ,  p.  381  et  suiv. 

*535'  i"-^*'  Ci.  Ptolem^ei  De  judiciis  a^trolog.  libri  iv, 

compositi  Syro  fnxxi  gr.  ex  bis  libri  duo  priores  et  ex 
aiiis  locî  pnecipui  à  Joacb.  Cameeario  bt.  vers!  «t 

annot.  Fructus  librorum  suorum ,  seu  centum  dicta  »  gr. 

et  iat.  à  Joviano  Pontano.  Math.  Guarimbertf 
Opu5Culurn  de  raiiii.s  et  asjxx  tibus  plaiietarum.  Aphoriîmi 
astrologie!  Ludovlci  dc  Rigiis  ad  patriarcham  Constati- 
tin.  Ptolemali  Quudripartiti  libri  duo  pottefimes*  ex 
▼eteri  traïutatione. 

•'535*  Basikm,  in-fol  Julil  Hygini  Fabulae  et  aitnmon^ca.  Palje- 
PHATUS  De  fabuiosis  iiarrationibu5.  Placiasis  Mytbo< 
logix.  Arati  PbaenoineDa à  Germanico tnuuiata.  Proclus 
De  spiuerâ. 
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I  j 3  j.  yUeberJn'S.*  Theorica  novae  planetarum  Geor.  Purbachii  , 
cum  pne&t.  Phiiippi  Mblancthonis. 

1535.  PaHsUï,h''S,*  Thcodori  Gaz  je  Thessaloniceiuis  Liber  «le 
meiuibus  atticis,  Joann.  Perello  interpme. Ejusdem  in- 

terpreiîs  De  ratione  lunx"  et  epàciarum  secundùm  Gazam  , 
cum  tabula  perfecti  ambiiûs  annorum  iniercalarium. 

Cet  ouvrage  est  dans»  i'Uranologion  lie  Pciau ,  et  dans  I« 
tome  IV  du  Trésor  des  antiquités  grecques  de  Gronovins* 

1535,  ....  Francise!  Sarzosi  In  xquationem  planetanim. 

Indiqué  par  M.  Kali  <ir  <  <)|)ciihaguc ,  dans  ses  noies  sur  la 
Biîïl.  de  Weidler  ,  conununiqutes  à  M.  Scheibel  en  niam  sciit. 

I  j  3  5 .  Basil,  iti'^."  Orontii  F 1 N  E  i  Tr.  de  principiis  astroiiomiic. 
Dedantio  astrolabîi  de  sgtwtm  projecdooe  ia  piano  et 
de  torqueto. 

1535.  Mogu/itia,  in-fol.  Jo.  Stoepleri  De  &bricA  et  utu  asoo- 

labii.  hem  Parisùs  ijSj.* 

1535.  Moguntia ,  in-fol.  Pétri  JoRDAM  «ttoiabionim  Ompositio 

Jo.  StOEFLF.RI  N  I. 

'535*  ^'^oguHÙa ,  in-^."  Jacobi  KoEBELll  ftstrolabii  Dçclaraùo  » 

ejusque  usus  miré  Jucuruius. 

1535.  Lovanii ,  in-^f,"  Henr.  BAE&5iys  De  compoùtione  et  usu 
-quadrands. 

1535.  Vmet*  m-S»'  H(»olo{^on ,  en  grec. 

Il  y  en  a  une  édition  de  i6ao ,  suivant  le  P.  Alexandre. 

,i53<^«  Btisiî.  tn-^."  SphxTx  atque  astrorum  cœïestîum  ratro,  iiatiira 
et  motus,  Valder  u  s.  Jacob ui  Zieglerus  De spharae 
^lidae  comtructlone.  Libeilus  de  caiionicà  per  sphxram 
operadone.  Proglus  Deqthaerft»  fcholib  Àegleri  expH- 
catâ,  en  grec.  Ber^si  Hemicyclîum ,  en  latin.  Arati 
De  siderum  naturâ  et  motu,  cum  commentariis  Theonis, 
en  grec.  PiOLEMi^i  Pianisphierium.  Jordani  fiaoû- 
phaerium* 

Ce  recueil  contient  294  pages.  Il  est  au  Pandiébo. 
•    }}}^'  Bé^ha  »  ln'4f,*  Arati  Phaenomena »  cum  Leomtio  de 
Iphaerâ,  et  scholiis  grscis  Theonis. 
fahic,  BibL  gr.  lit»,  iil ,  c      ,     4.^ i« 
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153^.  Basil.  itt-foL  Geor.  Purbachii  Tractatus  «uper  preposi^  • 

tiones  Ptolemasi  de  sinubus  ei  chortlis. 
1536.  Bûsi/.  in-fol.  Joann.  Regiomontam  De  triangulis  plaois 
el  sphcricis  libri  v  ,  unà  ciim  tabulis  siiiuuni. 

Venetiis,  in-^."  Jo.  B.  Ami  ci  Cosentini  Opusculum  de 
nodbus  corporum  corfesthim,  juxià  principia  Peripate*. 
tica ,  sine  eccentricb  et  epicyclis  edituin. 

R(.  imprime  en  1  <;  ?7- 
1536.  ^orimhern/r ,  /V/-^."  Jo.  S  CH  ONE  RI  Tabulae  astronoinicx  , 
qua$  v  ulgo ,  c^uia  uruni  difHcuiuue  et  obscuritate  carent , 
resolutas-  vocant ,  ex  quibui  omnhmi  sidarum  erraticoram 
et  iîxorum  motus,  ad  (Nraeterlta  et  fiitura  «ecula  faciilimè 
calculari  possunt ,  catsectx  et  iocupletatx  ;  cum  pnefiitione 
Philippi  Melanchthonis  commendatkiâ. 

t}3^.  Lugduni,  i/i-^."  Francisd  Siricatti  De  onu  et  occasu 

signorum  lib.  11. 
BtU.  Mardi  p.  1 3  y> 
153^.  Francofurti  ad  Oéeram,  hi-^*  Joannis  CÀHIONIS  Epheme- 

rides  ab  an n.  i5  3^adaim*  1550. 

Weidler ,  p-  ■  J  J  7- 

153^.  Atarpur^i,  hi-jf."  Novî  annuli  astronomici  per  Jo.  Dryan- 
DRUM  nuper  anno  excogitati  atque  hactenùs  aucti , 
caïkme»  atque  exfdîcatio  succincta.  Frae&do  quâ  annulum 
ex  suo  soiius  invento  prodiisse ,  contrà  quoMUin  qui  ùàsb 

sese  autores  mentiti  sunt ,  convincit. 

153^.  Fra/ikf.  (im  Mayn  ,  in-^."  Jo.  D  r  y  AN  D£R  Zubereitung  und  ■ 
wahrer  verstand  eines  quadrantero. 

Construction  et  ptincipes  du  quart-de^ercla. «Trirl^/,  p.  i  24, 
d'apfès  M.  Knll. 

l^^6»  Afarp.  iii-S."  Annuli  cum  sphxrici  tum  mathematicî  luus  et  " 
structura,  opcià  D.  Burch.  Ail THOBii  Neapoiitani  cdeb. 
acad.  Marp.  prof. 

153^  Bc^Mt  Iff^.  Seiiaalian^MuNSTBRi  Organmn  Uranicum; 
Theorlcae  immium  planeiaruih ,  motus ,  canooes ,  &c. 

1^)6.  Basil  in-fol,  Orf^na  pianetanun  septem ,  qnibus  adjecti  sont 

canones  ,  &c. 

Hirsch ,  Millen,  3  ,  n.*  jaa.  Scheibel  croit  c{ue  ce  pourrai! 
^tie  un  litte  parctcvUcr  appartenant  à  Tonvrage  précédcnb 
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1537.  Colottla  Agr*  i/Ê-fol,  Ci.  ?TOLEHJii  Phamomm 

stellarum  1022  fixanim  ad  hanc  ciatem  reducta  atque 
seorsùm  in  studiosorum  gratiam  nunc  primum  édita,  inierp. 
Geor.  Trapezuntio.  Adjecta  est  Isagoge  Jo.  Noviomagi 
ad  jteilarum  inerraniium  loiiu,i(Lulines  ac  iaiit.  cui  etium 
,   accessere  imagines  sphaerae  barbaricae  48  Alberii  D  u  R  E  r  i. 

'537*  Norimberga  t  in-^"  Alfragani  Rudimenta  a^tronomix, 
et  Aibategnii  uber  de  motu  steilanim ,  ex  obaervationibut 

•  tutn  proprib  tum  Ptoienuei  ;  cum  Jo.  de  Regiomonte  ora- 
tione  introductorià,  denionstrationibus  geornebicis  et  addi- 
tionibus.  Epistoia  M£LANCHTOM5. 
WeidUr,  p.  207. 

1537.  Coht,  Job  Plead.  ùi'fiïïâ,  BsOiE  Opusci^'de  tempc^rum 

mûme ,  cum  «choiiif  Jo..  Novioma^ 
1537.  Vènâtis,  In-^.'  Sphera  volgare  novamente  tradotta  con  moite 

notande  addidoni  di  f^metria,  cosmografia ,  e  stereo- 

mctria  ,  proportîoni  e  quantîià  delli  elemenii ,  distanze» 
grandezze  c  movimenti  di  tutii  ii  corpi  ceiesti,  cose  ccrta- 
mente  rare  e  maraviglio^e;  autoreM.  Mauro  Fiorentino, 
fomaco  et iHopatiareto  (  i  ). 

C'e^t  la  Sphcie  de  Sacro-Bosco.  II  y  en  a  quatre  cdiiions  en 

italien  ,  citées  dans  la  £il>/.  italienne  de  Haims ,  1 77  i  ,  t.  1  ,  j).  5  2  i. 

1^37.  Morpurgi ,  in-^."  Jo.  Dryandri  Annuli  très  astronomici. 

BoNËTi  Judxi  Annuius.  Annulus  vulgaris  horaiius.  Ré- 
gion O  N  TAN  I  EpUtda  de  meteorofcopio.  Cosmographicx 
idiquot  deiciiptbiMs  Jo.  Stoeflbri.  De  «phcrà,  de 
dupiici  terrx  projectione  in  pianum  :  omnia  xecens  data 
■per  Jo.  Dryandr  UM, 

Weiditr ,  p.  4i^>  Dam  la  seconde  édition  de  1)38,  augmen- 
tée au  double ,  on  trouve  encore  :  Dt  msu  instnmntti  KocmmaMs 
pn  captundis  horis  ex  stelhnm  btspectu.  ^ 

IJ37.  Venetiis  ,  in-^.'  Jo.  Baptistae  Amici  Cosentîni  De  motibiis 
corporum  cœiestiuni  ,  ju^tà  priacipia  Ffigripaieticd  »  sU)e. 
eccentricis  et  epicyciis. 
rridfer,  p,  3J7» 


(  1)  Ce  sont  dfs  titre*  d'académies  d'Italie  ,  qui  eoreat  long-tenipt  des  noms 
bizuTM.  yo/e^  m»A  Yiyagt  ta.  /iaUt ,  tome  lli, 

1537- 
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1537.  Usèoa,  la-fol.  D.  Pedro  Nunnez  Tratacîo  de  sphera.  Do» 
Tratados  dei  mesmo  ^brç  la  carta  mariiia. 
.  Câtah  biU.  Tàuanm,  t.  11,  p.  66. 

1537.  BanUét,  Sy mphoriamu  C ampi G i  u s  ,  e<{iiet  auratus  Lugdu- 
nensis.  De  astronomiâ. 

1537.  Strasburg ,  in-^*  Ein  newcr  kaiender ,  von  Joenne  Ku- 

NIGSPERGER. 

1537  in-^*  Sphene  atque  astrorum  coeieuiuin  ratio,  natura 

et  motus. 

1  j 37.  ArgentQrati ,  in-^,"  JçMC^.  C AM^RAii i i  Phpenoiiipiia  carminé 
ileicripta. 

Beiinpriiiitf  à  Lyon  «b  i  }4o. 

1 5  37.  Marpurg ,  h»^'  Ab  r  a  aw  ,  Judaei ,  De  nadirhMibiis ,  iibcr 
restitutus  per  Jo.  Dryandrum  ,  hoc  est  de  12  demi- 
ciliorum   cœli  tîgurarum  sigiiilicaiione    aJ  jiidiciariam 

astroiogiam  pristijio  suo  nitori  restitutiu  per  Jo. 

PlYANpflUM,  medicum  et  roathematiçuip, 
II  «tt  ciié  coquM  uf^iimé  à  Colo^nfi 

IJ3B.  Basilea ,  in-fol.  Ka.  Tir^Xtfxaizv  ,  $cc. 

C'est  ici  la  belle  édiiion  grecque  de  l'Almageste  de  Ptolé- 
nitf«  ,  Rvec  '  le  Commenulre  grec  de  T  H  t  o  N  d'Alexandrie  , 
qui  n*a  jamais  été  traduit.  Le  texte  de  Ptolémée  occupe  327 
pages,  et  Théon  4.25.  On  y  trouve  aussi  le  Commenulre  de 
Papp»  sur  le  j.*  livre.  -—  ffist»  astr.  p.  1^^.=: Astronomie  , 
édition,  art.  3)9. 

1538.  ITJfir^^tf, ///-^.' Joannis  Dl  SacRO-Busto  Li'bellus  de 

sphûrâ.  Ejusdem  C^hiputiis  cum  pi^ef.  Phil.  Meiancthonis. 
1338.  Verona,  in-S."  Hicronymi  Fr  acastori  i  Homocentricft  de 
5ieiiis.  Ëjusdem  De  çau^is  çriticorum  dierum. 
Jdem  l.vgdun'i ,  ann.  1)91. —  VeleUer,  p.  357. 

1538.  Marpurgi.  in^^  Joann.  Dktandr}  brevij^iihi  aftrolabii 
Canones, 

WtuUer,  p.  3  59. 

i$39«  Parisiis,  in-^."  Oromii  FiN^t  in  pnprhiin  planctorum 
^uatoriiMn  Canones, 

i;3p.  Paris,  in,^*  Ci.£om£I)JS  Cycilc^  th^oria ,  cr»cè« 

H 
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153^.  ArgeatoraH ,  ht^B,*  Procli  Diadochi  Dbeflus  de  drculis 

sphacrs,  grsecè  et  latînè. 

I53<?.  Saligniact ,in-^<?  Hygini  Poeticon  {Utronomicon. 

153^*  Marpurgi ,  h-^."  Sphserx  matoriaiis  «ive  giobi  cœiesttt;  dai 
ist  des  himmels  lauf,  &c. 

C'e^t  le  livre  de  Dryander,  ttaduit  en  allemsuid.  11  est 
appelé  JEicimatm  (  homme  de  chêne) ,  traduit  par  Dj7ander. 

153^.  ArgentcraH,  iti-^,"  M<tdii^r«f ,  &€. 

C'est-à-dire  ,  Cosmologie  éiémeataire  ,  où  l'on  trouve  tout 
les  éiémens  de  l'astronomie  et  de  la  géographie  par  les  démons* . 
trations  les  plus  certaines  et  les  plus  courtes. 

153p.  Norimberga  ,  in-^"  Jo.  ScHONERl  Opiuculum  astrdogi- 
cum.  Canones  succinct!  nativitâtuin.  Tractatus  integer 

eiectionum  M.  Laurentii  Bonincontrii  Miniatensis. 
Assertio  contrà  caiunmiatnres  astroiogiae  D.  Merhardi 

SCHLEUSINGERI. 

Vciieiui ,  in-jf."  Altssandro  PiccoLOMlNi  Libri  iv  de  la 
«fera  dcl  inondo  e  de  le  sieile. 
Miec.  Chronic.  astronomor.  p.  29. 

t^jp*.  Paris*  in-foL  FlKMiMi,  antiqui  autoris,  Repertoorhim  <Ie 
mittatione  aëris,  tam  viâ  âstrologicâ  quàm  meteorologicâ 
■  pristino  nitori   restitutâ  par  Philîppuin  JoLLAlNUM 
filereium ,  cum  5choliis. 

Duverdier,  Suppi.  epit.  bibl.  GesnerL  On  ne  trouTe  pofail 
de  Firininus  dans  Fabrîcius ,  Bibt.  lot. ,  mais  seulement  JuHitt 
Firmicus  Maternus,  qui  avait  fait  huit  livres  de  inathcmatiques. 
On  ne  trouve  Jollainus,  ni  dans  Gesner  ni  dans  les  Bibliothèques 
de  la  CroIx-du-Maine  et  Duverdier. 

1535».  Ronut,  m-^*  Lucae  Gaurici  De  ecfipdl  sofis  miraculosâ 
in  passkme  Domini  observatâ.De  anno,  mense,  die  et  horâ 
conceptionb,  nativitatis ,  passionis  et  resurrectionis  ejiis. 

Cet  ouvrage  fut  réimprime  à  Paris  eu  1  ;  $3.  Voyez  les  Ana- 
keta  /itttraria  de  Freytag.  Il  ne  se  trouve  pas  dans  les  tEuvie» 
de  Gauric,  publiées  à  Bile»  bh-fii.,  en  1 17$« 

153^.  Rcma,  M'^*  Trattato  d'asironomîa  ghidiciaria  sc^ra  le  natf- 
vità  degii  huornini  et  donne,  composto  per  meuer  Lues 

G  A  U  R  1  G  O. 

Cette  traduction  d'un  ouvrage  composé  à  Venise  en  i  jj>  » 
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fut  revue  par  Gaurico  lui  -  même ,  et  rcimpriraée  avec  des 
additions,  à  Rome  ,  en  1 550  ,  in-8.*  11  y  eu  a  un  exemphiie 
à  la  CasanatG.  Ce  Trailé  est  tout  difFcreiu  du  Traité  latin  rom- 
pos^  par  Gaurico ,  De  prattritis  multorum  hominum  accidcntibus 
per  proprias  eorwn  gmlturos  »  Venet.  t  n  ^  •  réimprimé  dans  le 
tome  II  des  Œuvres  de  l'auteur,  et  sur  lequel  on  n-iit  voir 
la  Bil)liothèque  curieuse  de  David  Clcmem ,  1.  I  X ,  \>.  07. 

*J3P*  f'^-^-"  Pompon  M  Mel^e  De  situ  orhi^  iihri  très, 

cum  aanoiaiiombuâ  Pciri  Joaiinis  Olivarii  Valeniixii. 

1540.  ParisUf ,  m-^*  A^rtn ,  Ciceronis  in  Aratx 
phamomena  Interpretatio,  quse  mult^  et  ampiior  et  emen- 
datior  qiiàm  vuigata.  Accesscruiit  Vergilii  ,  Germanici 
Cx'saris  et  Riifi  Avieni  cuiniina  ,  iis  responcientia  Arati 
aux  à  Cicérone  conversa  inierciderunt  gr.  lat.  Joaciiimi 
Péri  ON  II  operâ,  cujus  observationes  simul  eduntur. 

i^^o.  BasiL  in-^,*  Procli  Diadochi  Hypo^po&b  astrononiica- 
nim  poshioauin ,  graeci. 

ZJ40.  Pdrisitt,  iff-/^.  Aristotelbs  et  Pbilo  De  mundo  , 
gr*  iat.,  ex  intcrpretatkuie  Guiil..  BuDiKi. 

1^40.  Cedaai,  ht-^»*  Ad  clariss.  v.  d.  Jo.  Scbonennn,  De  librîs 

revolutioiuim  eruditiss.  viri  et  mathematici  excellentiss. 
rev.  docioris  Nicoiai  Copeunici  roriiniiaci  ,  canonici 
Varmiensis ,  per  quemdani  juvenem  inaihematicse  studio- 
«uni  narrado  prima. 

RiiBTlcU5  est  l'auteur  de  cet  ouTcage.  Il  se  trdie  de  jeune 
homme  ,  quoiqu'il  eût  été  maître  en  i  5  3  5  ,  et  premier  professeur 
de  mathématiques  en  1  j  37.  11  avait  été  voir  Copernic  eu  1  jj^. 
—  Wdéer,  p»  ]f  5* 

I  ^40.  Vexent  h'^*  Délia  dèn  dei  monde  libri  i v  di  Alessandro 
PiccoLOMiNi;  con  libro  uno  délie  «telle  fisse  dei 

medesimo. 

Ce  livre  fut  réimprimé  en  1  J     »  W'-f***  ^  *  Jj>  J  » 
édition  augmentée*  Nicolas  Hayms  cite  ces  tr^  éditions  de 

l'original  italien,  dont  la  version  française  par  Jac,  Goupvr.  , 
docteur  en  médecine,  parut  à  Paris  en  ijjo,  in- S*  II  y  en 
a  VIM  asduciioo  latine  par  Jeaa-Nicoias  Stopan  U5  ,  imprimée 
i  Venise  ea  1 575 ,  te-^« ,  ciiée  par  Veidler. 

1 540.  Agùlst  hfil,  flt^r  Pétri,  Afiani  Astronomicum  Oesareunu 

H  a 
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£ju5cicm  Mcicoroscopium  planum ,  observationc5  corac- 
tarum  quinque ,  et  compositio  torqueti. 

WY^ter,  p.  )49.  ss  Asir.  art.  449.  C'est  dans  cet  ournge 
d'A|iian  que  l'on  trouve  les  observations  de  la  fnmeuse  comcie 
de  1531,  revenue  en  i  607 ,  1  682  et  17J9.  Hailey  en  cheicha 
long-teiTips  un  «xemphife.  J'en  li  un  qui  m'a  été  donné  par 
M.  de  Chaligny. 

1540.  Anttterp.  /V/-^."  Pctri  ApiANi  Cosmographia ,  pcr  Gcmmam 
Phrysium,  apud  Lovânienscs  nicdicum  et  mathematicum  , 
denuo  restituta;  additis  de  eùdem  re  ipsius  Gemm^c  iibeliis. 

1 5  4.0.  In^oUt,  in-jhh  Pefrî  A p  i  a n  i  Grundliche  aûslegyag  des  Buclis 
astronomid  Csesarei  und  jeinor  instrumenten. 

Explication  exacte  du  livre  d'Apian  et  de  ses  fantrumens. 

1540.  Venetih .  iti-^J*  Francisci  Mauroltci  Cosmographia. 

ïïu  idler ,  p.  J62. 

1540.  VenetUs  ,  iii-jf.."  Jo.  Pierii  Yalbriani  Compendlum  in 
sphxram. 

WeUltr,  p.  i6^* 

154.0:  Paris,  in- 8."  Jo.  Mart  XPoblacion  de  usu  astrolabu 
Compendium.  Procj.II s  De  utioUbio.  Gregorius 

De  astroiabio. 

1^40.  Bitsih/t ,  in-^.'.  Laur.  Bonincontri  Miniatensis  Renim 
naturaiium  et  divinarum ,  sive  de  rébus  cœiestibus ,  iibri 
très  versibus  ab  L.  Gaurico  recogniti  et  editi.  Adjectae  sunt 
aiiquot  eclipsium  dèscripdones  per  PhiLAtELAMGHTHOif  RM 
et  alios,  versibus. 

1 540.  Pans t  in- ^.^  Le  traité  des  comètes ,  et  significatkn  dicelle*, 
extrait  de  divers  auteurs. 

1540.  Pcjri<;.  in-fn/.  A  r  K  T  N  D  u  s  De  temponim  mutatîonibus,  sive 
i\v  iinhrilni.s  ,  muujuàm  aiite-a  e\ciJS5us  ,  nunc  veiO  ptr 
D.  J.  Hieroiivmuni  À  Scali.nous  emissus. 

I  5 4.0.  Noriiiiberga.  in-^.'  Albubatris,  asiroiogi  diiigentissimî. 
Liber  genethliacus  dve  de  nativitatibus. 

1540.  Norimb.  in-^'  Tractatus  astrologie  judiciaris  per 

Lucam  Gaurigum;  addiio  libdlo  Antooii  de  Mon- 
TALMo  de  eâdem  re ,  cum  annotât.  Jo»  de  Rbgiomontr 
iiactenùs  nusquàm  impresso. 
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1541.  Bdsiha ,  in-fol.  Cl.  PTOL£My£i  Opéra  omnia  prêter  geo- 
graphiam  latinè  versa.  Procli  Diadochi  Hypotyposes 
aitronomiae  :  curante  Hieron.  G  e  m  u  s  je  o. 

11  y  a  une  autre  é:!ition  de  H.ile,  1  5  5  ■• 
15  41*  Norimlerga ,  in-^."  Jo.  Regiomontani  Problemata  ad 
Aijnagestuni  ;  edidit  Jo.  6chonerus. 
Weiditr,  p,  338. 

I  541.  Norimh»  iu-fol.  PuRBACBius  De  «inubus. 

1541.  Marpurgi ,  i//-^"  Quadrantis  uiiu  et  expiicatio  brevis,  pcr 

Job  Drtamorum. 
i  541.  Basika,  in-^,*  De  iJbris  levolutionum  Nie.  Copernid  nar- 

ratio  i.*per  M.Geoi|;.  Joac.  Rhbticum.  Item  Borussix 

Encomium ,  ab  eodem. 

1^4,1.  Basika ,  in-fol.  Problematum  astronomicoriim  et  geometrîco- 
rum  seciiones  septem,  autore  Dan.  Santbech  Noviomago. 

1 541.  Basil,  in- 8."  Lilii  Gregorii  G  y  r  a  t.d  i  De  annis  et  mensibus.... 

Ejiisdem  Calendarium  romaiium  et  grxcum. 

1^41.  Parisiis ,  in-folio.  Orontii  FiNEi  De  mundi  sphxrâ  sive 
cosmographiâ  »  primàve  astron.  parte.  Ejusdem  rectarum 
in  circuii  quadrant»  jubtensanun  Deinon5tratio.  fjusdem 
Qrgaaam  universale. 

1541.  B»^  in-8,'  Henr.'KNAVSTii  Introductlo  in  geonietriam 

^         et  sphaericam. 

.1 541 .  Paris.  ///--^.''  CI .  C  <E  L  E  s  T I N I  Opuscuium  de  sensuum  erro- 
ribus  ac  de  inûuentm  cœiorum. 

1 542.  WHuberga,         Geofgii  PuRBACHi  I  Theoiicae  novc  pla- 

netarum,  figurîs  et  scliolib  auct«  ab  Erasmo  Reinholdo 

Salveldensi. 

rWcitller .  p.  J  5  5  •  Rcimprimc  en  i  5  9  o  ,  /i^, ,  f  t  à  Pans  en  i  J4^ . 
1^42.  Olyssipone ,  in-^."  Pefri  Nonii  Solaciensis  De  crepusculis. 

Item  Allacen  Arahis  De  causis  crepuscuiorum  ,  à 
UERAROO  jam  olim  iatiiutate  écaatm,  nunc 

vcrà  omnium  primùm  in  faicem  editus. 
W^eidler ,  p.  360. 

154a.  Nùriittberga,  iu-^'  Jo.  Yiroomgii  Tabulae  resolutc  de 
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supputamfis  slderum  motihus,  &c.  ad  prceterita  et  futim 
tempora ,  cum  prafaiioiic  Jacobi  Curioni  s. 

1^4.2.  l'eiietiis  ,  hi-^."  Siipplcincntum  ejilienuTicIi;tn  Pet.  PitatI 
Veron.  ,  ia  <juâ  habeatur  primi  mohiiis  caiiones  ,  cura 
tabuiis  domorum ,  &c.  Item  directionum  Tabulae  •  Blc, 

1541.  Parhiis,  in-S,*  Arcandam  De  veritatibut  et  praedictioni- 
I)U5  astrologicû ,  et  pnecipuè  nathritatum;  edente  Richardo 

ROUSS  AT. 

li  y  en  a  une  traduction  françaiie  imprimée  i  Paris  en  1  ^7; 
«t  «A  1615  ,  à  Lyon  en  163.^,  L'anteor  arabe  est  noramtf 
Arcandam  ou  Alcandrin.  Roussat  a  fait  lui-même  quelques 
ouvrages  d'anatomie ,  indiqués  dans  les  Bibi.  de  ia  Croix-du* 
Maine  et  Duverdier. 

'543-  ^'^f^^Z-         Trattato  ddia sfera,  raccolto da  Giov.  SacrOt 

BusTO  e  Ja  aitri ,  per  Ant.  Brucioli. 

Haym ,  Notizia  de'  iibri  rari,  1771  ,  p,  )2a« 
'543*  ParbHs ,  in-^.'  Procli  Sphiera  lat. 

1543*  Colon.  itt-S."  Aioru(riw ,  &:c.  DiONYSii  orbis  Descriptio. 

Arati  Astronomicon.  Procli  Sphaera  cum  âcholiis 
Ceporini. 

1 543.  Fraucof. in-^.'  MiLicH II  Commentarius  in  lib.  II  Plinii 
de  Qiundo. 

1543.  Paris,  iit'i^,  Georgii  Purbachii  Theoricae  novae  plane- 
tanim» 

1543.  Basi/ea,  hi^fol,  Joanms  de  Montersgio  et  Georgtt 

Purbachii  Epitomc  in  Claud.  Ptolemci  ma-^nam 
composiiionem  ,  continens  proposiiiones  et  annotaiioncs 
quibuâ  totum  Aimagestum  ,  quod  suâ  diiHculiate  ctiam 
OTCtnfem  ingenioque  praestantiorein  lectorem  deterrere 
ctmsueverat,  diiucidà  et  brevi  doctrinâ  itaf  declaratur  et 
exponhur,  ut  meJiocri  quoque  in<bie  et  eniditione  praediti 
sine  n^Dtk)  inieiiigere  possint. 

1^43^  Norimherga ,  ht-fo/io.  Nicolai  Copernic  i  Torînensîs  De 
rt-voluiioiiibus  orbium  cœlestiiim  libri  vi.  Habes  in  hoc 
opère  jam  recens  naio  et  ediio ,  studiose  lector ,  motus 
^eUarum  tai|i  fixanim  4|aàm  crradcarum  r  càm  ex  V 
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tum  etiam  ex  recentibus  observatiombus  institutos  ,  et 
novis  insuper  ac  admirabilîbus  hypothesibiis  oraatos.  Habes 
edam  tabulas  expeditis^imas  ex  quibus  eosdem  ad  quod- 
▼is  tempus  quàm  facillimè  calculais  poteris.  Igitur  eme, 
Jege ,  firuere.  Apud  Jo,  Petreium. 

106  FeuUiets ,  petit  in-fol\o.  C'e&t  ici  la  première  édition  de 
ce  fameux  ouvrage  ,  qui  fut  réimprimé  1  Bâle  en  ^tik 
Amsterdam  en  1617, —  Wc'idler ,  p,  345.  =  Asiron.  art.  405. 
^Baillj ,  t.  II,  p.  361  et  70$.  11  s'appelait  Zeperuicii  ;  il* 

jfib  d'un  paysan  icrf.  Ztnii(h,  Chion.  do  Tfaom.  Berlin , 
17*7, 

1 545.  Parisiis ,  iii-^"  Joannes  Gu  iDO  De  tcxnpore»  astris  et  anno; 

de  observatione  temporis  astroruin.  i  ^ 

1543.  Norimb.  in-^.'  Hievoiiiinî  CardaniDc  supplemento  alma- 

nach  ,  &c. 

1^43.  Venet.  tti-^."  Cosmognaphia  Franciscî  Maurolyci  Messa- 
nemiâ  Sicull,  in  très  diaiogoâ  dbtincta;  in  quibus  de  iormâ, 
àtxk  niuneroque  tant  codorum  quàm  demcntçrum  almque 
jrdnu  ad  asttonomica  rudimenta  spectantibus  satis  diûe- 
litur ,  ad  R.  canL  Bembum. 

1 54^ •  Marfurg^ ,  Ia-^'  Jo.  Drt a nd  er  De  bovdogk«um  solarium 
varift  compositione. 

Marpurj^,  in-SJ      Drtanori  Sphaene  explicatio. 

1544.  Norimb.  tn-jf."  Obser\'ationes  xxx  annorum  ,  à  Jo.  Regio- 

MONTANO  et  Bernardo  Walthero  Norimbergae  babitae  : 
edidit  Joann.  Schonerus.  Scripta  clarissimi  matheniatici 
M.  Ja  Reciomo-ntami,  'de  torqueto,  astroUbio  armil- 
iari,  régula  magnâ  Ftoieoiajfcâ ,  baculoque  a^tronomico , 
et  observationibus  cometarum  ,  aucta  necessarii.s  Joanri.  1 
ScHONERi  addiiionibus  ;  item  observationes  motuum 
soliset  sieiiarum  tam  iixarum  quàm  erraticarum;  et  Libel- 
lus  Georgii  Purbachii  de  quadrato  geometrlco. 

Wêidbr,  p.  i^%,^£ailiy ,  t.  Il ,  p.  314,  687,  =  Astron. 
art.  400.  Le  torquctum  de  Utgioinontanus  titait  un  insirument 
^quatorial,  où  il  y  avait  sur.l'c-quateur  un  cercle  incliné  de  23*7» 
et  sur  celui-ci  un  cercle  de  Itiiiude  avec  une  alidade  qui  servait 
à  observer  les  iongitudei  et  les  latimdes*  Le  cmé  géométrique 
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tftait  un  rectangle ,  dont  deux  côtes  étaient  divùés  avec  une 
alfdade  tourasni  autour  de  l'angle  o^poU. •^Bail/y ,  1. 1 1 ,  p.  68  5  • 

5 44.  Tubing/s,  in-jf,*  Jo.  Stobflbri  Ephemeridcs  ab anH.  1544' 
ad  aniir  1551* 

1 544.  Tubinga»  in^^*  Aimanach  novum  Pétri  Pl  TAT I , iupeniddidf 

quinque  aimis  siiprà  ultimas  Jo.  Stoefleri  cpliemerides 
à  155  I  ad  ann.  1556-  Isagoitica  in  cœleslem  astrono- 
micam  disciplinam  ,  et  traciatus  très  brèves  de  electioiii- 
bus ,  revolutiolûbus  annorum,  et  mutations  aërîs. 

I  )  44.  Coloma ,  iii-^.'  Henrid  "W^elpii  Tractatus  de  minutiû  phy- 
«ci5  et  pncdcis  actronomÛB  arithmedcae  regulis. 

1544.  Parisiis ,  iti-^,"  Antonii  Mizaldi  Cbmetographia. 

j  544.  Anvers ,  in-jf."  La  Cosmographie  de  Pierre  Api  an  ,  traduite 
par  GE^^A  Friwn,  mathématicieii  de  Loayidn ,  cor- 
rigée ;  avec  autre*  livres  du  même  Gemma» 

On  y  trouve  l'uuge  d«  l'anneatt  aiiroiioiiilqiM  par  GiMilA 

Frison, 

1 544*  Colonia  ,  in  -  S»'  Ciaudii  Pt  o  L  E  M  >£  i  centum  Aphorismi , 
eam  comment.  GeorgiiTRAPBZUNTii.  Efusdem  Geor- 
gii  De  Antisclû.  Joamib  PpMTANi  Diaipgus,  qqUefi^ 
credendum  sit  astiplo^, 

M  45*  ^^^'^^^  >  in-^,"  NowAatw,  &C.  * 

C'est-à-dire,  Nicolai  So PHI  AMI  De  pnepandone  et  «« 

astrolaLii  anniilaris, 

l^4j.  Parisiis,  i/i-^."  Divi  Alphomsi,  RDmanorum  et  Hispa- 
niarum  régis ,  astronomicae  Tabtiiae ,  in  propriam  iniegri«- 
tatem  resthut»,  ad  caicem  adjectis  iaboUs  que  in  postrmii 
cdidooe  deerant ,  cum  plurîmonim  locorum  cerrectbne  et 
accesslone  variarum  tabuJarum  ex  dWersb  autoribus.  Qui 
in  re  Paschasius  HAMELLlUS,iegittS  profesior,  ieduiam 
operapi  suam  pracstiiit. 

L.  Gauricus  dit,  dans  la  préface,  qu'en  i  ayant  quitté 
Rome  pour  aller  à  Venise  à  cause  de  la  peste ,  i'évêque  d'A- 
rezzo  ,  Octav.  Sforce ,  l'engagea  à  travailler  sur  les  Tables 
alphonsuies.  il  s'en  occupa  pendaiit  huit  jours  { mcnstrua  hier' 
(tfténis  fiuiirmilt}f  il  y  ajouu  quelques  pcobUmes  et  quelques 

table»; 
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nUes  ;  H  tfclaircii  les  andem  calcul»  t  d'où  H  ptitic  qœ  c'est 

vd'aprcs  son  édition  que  DuhAinei  il  U  sienne  en  1 54s. 

1545.  Parisiis,  in- 1 2.  PjELLus  In  quatuor  mathemaficM  dûci- 

piinus  ,  grxcè. 

Ij^y  Hispiili ,  i/i-^."  Hicronimi  de  Chaves  Tratado  de  la  esftra 

que  compuâo  ci  docior  Juan  D£  5acro-B u  $TO  ,  con 

muchas  adidones  tnévddo, 
1545.  Witieierga,  iti-^*  Tabula  aitiononilcae  4e  ascensionibus 

signonnn  in  sphaerA  lecti  et  obiiquà ,  et  jcbema  umbrar 

mm  rationes  ostendem. 

f  545.  Anu  et  Lovaaii,  h-^*  GsHMA  Fibu  de  ladio  astronomie» 

et  geometrico  Liber. 

1^45.  Paris,  h'S."  Usage  de  i'aitrolabe»  par  Jaquinot* 

Idem  ,  I  j  7  3  et  1598. 

i  ^4.5.  lu  Veiiet,  iti-^f."  Diaiogo  di  Giacomo  GABRi£LE»neI  quale 
délia  éen  e  d^  ctti  et  occaii  ddîe  tieUfl  mi^utamente 
ji  lagiomu 

1545.  Anmerpia,  M-4.*  Cosmographia  Peiri  Apiani  ,  per  Gemi 

MAM  Frisium  jam  demùin  ab  omnibus  vindicata  mendis, 
ac  nonnullis  quoque  locis  aucta;  additû  ejiudem  arguro. 
libellis  ipsius  GemiiKc  Frisii. 
IJ45.  Norimb.  in-fol.  De  judiciis  nativitatum  iibri  m,  scripti  A 
Jo.  ScHONERo;  iiem  praetatioMeianchlhoms. 

154^.  Piorisiis,  bt-S,*  Alfràcani  Compendium  de  rudfanendi 
astronoivfae.     .  . 

1546.  AdvM  Uê'^^  Spbera  mundi,  autcm  rab.  Abrahamo  His- 

pano ,  fHio  rabb.  Haijs ,  hebr.  et  latin.  ,  ab  Osualdo 

i>  c:  H  R  E  c  K  E  N  F  u  c  H  s  I  o  :  Seb.  Munster  u  s  ilf  ustravit 
arithinetu  â,  autore  rabbi  Eiijà  Ojrkntaii,  ex  hebr.  lat.  ab 
eodem  OiuulJo. 

154^.  Parisiis ,  in -S."  Anton.  Mizaldi  PhaenonKjna  ,  iive  aëri« 
^phemerifies.  £jiudem  £xpiicatio  et  lui»  caàesùs  eplie* 
meridis. 

t.|46«  PîÊrisHs  ,%h-^t  j2,  P(>  mu  aMrolabi  Gompaidiiim,  schemati- 
buf  commodiiiimii  iliiutiatum  ;  aatbne  Jowme  Martino 
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PoBLACioN.  Proci.1  Diadoclii ,  Platonici  philosophi, 
De  fabricà  usuque  astroiabi  ,  Georgio  Vallâ  Piaceniino 
interprète.  Gregorx  Nicephori  Astroiabus,  G.  Vdlâ 
interprète. 

Soixante-quatre  feuMIets.  Voyei  1518. 

1 546.  Hamborch ,  in- ta*  Almanach  iind  pnctica  doctoris  Jobannis 

WOLMAR. 

IJ4.().  Roma,  in-fol.  Lucae  Gaurici  super  diebus  decretoriis,  ^UOS 

eiiam  criticos  vociiant,  Axiomala  sive  Aphorismi. 
1^46.  Norimb,  in-^.'  Albohali  Arabis  de  judiciis  nativiiaium 
•       '    Liber  anteià  non  editu$ ,  cum  prhr.  Jo.  Scfaonao  concesso. 

1547.  -Bùsiftét  »  Itt'S,»  Procli  Liber  de  sphaoé.  Clbomedis 

De  mundo,  sive  circularis  inspectionis,  libri  duo.  A  r  ati 
Phœnomena.  D  i  o  n  y  s  1 1  Afri  Descripiio  orlw  baiûtabiiis, 
gr.  lat. ,  cum  annotationlbus  Cki'urini. 

Il  y  a  des  éditions  de  Proclus,  Basil.  1561,  Lcmîini ,  itflO. 

IJ47.  Fireti^e,  .  .  ,  Aiinoiazioui  sopra  la  lezione  délia  Siéra  del 
Sacro*Bo8CO.  . . .  autore  M«roo  MaiIro  Fiorentino» 
Teoaebo,  Fotuuco ,  FilopanareK».  AU*  iiiiu.  si.  Cosmo  de' 
Medici. 

Negri ,  Degli  scritlori  Florentîni.  •  ♦ 
1^47.  Parisiis  ,  in-8."  Jo.  Gcncsii  Sepulved^  Corduben.sîs  de 
correctione  amil  memiumque  Romanorum  Cunitnentatio. 

Cé  Mtfmoife  se  trouve  dans  le  Recneil  (  imparfait  )  cfet 
(Euvres  de  rauteiir ,  C$togne  1 602  ,  In-jif..* ,  et  dans  le  quatrièmé 
vol,  de  J'édition  complète  pul)iiée  à  Madrid  en  1780  ,  , 
par  les  soins  de  l'académie  d'histoire,  avec  la  Vie  de  l'auteur. 

.1^47.  Parisiis,  in- 8."  Gemma  Phrysius  De  principiis  aitronomiae 
et  geographix,  deque  usu  globi  ab  eodem  edid.  Item  De 
'  orbis  divislone.  £jusdem  ulwlltis  de  locorum  describen- 
dorum  ratione ,  et  de  eonim  distantiis  Inveniendis ,  nun- 

quàm  aiuehàc  visus*  •  •  •  '  ;  , 
1547.  Norimb.  in-^.'  Hieronymî  Card  ANI  Dè  siippîcmento  alma- 
nach ;  de  judiciis  ,  de  revolinionihus  ,  <L  (.  ^  ni}^li.s  cenuim 
geniiurarum;  Tabuls  a^cemionum  recioi uni  ;  Aphori^i 
astronoinid.     .     •  i  -  :   v.  -.^^^é  
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f^47.  Parîsîis ,  tn-8°  An  t.  Mizaldi  Meieoroiogla ,  âve  rerum 
aëriarum  Commentarioius. 

IJ4.8.  Tubinga,  i/r-^"  Ephemeridum  reliquix  Joan.  StoeFLERI 

iab  aiin.  154.4  ad  155 1  );  superaddids  novb  quinque» 
ad  anik  1556)»  à  PetroPiTATO.  Item  Iiagogica,  &c. 

1548.  PdHsHs,  ia-^»  Orontii  Finei  in  proprîum  planetarum 
œquatorium,  omnium  antehàc  excogîtatorum  et  imcllcctu 
et  usu  faciliimum,  Canones  ab  ipso  auctore  recens  aucti 
et  emendati. 

Antuerpia .  in-/^-  o^MMA  Fhrysius,  De  principiis  astron. 
et  rojinog. ,  deque  usu  globi  cosmographici  ab  eodem  editi  ; 
De  orbb  divi^one  et  insuiis  ,  rebusque  nuper  inventis; 
De  annuli  astronomici  usu.  Joannu  ScHOMERl  de  usu 

globi  astriferi  Opusculum. 

1^48»  Heydelberg ,  in- 8."  Divisio  vocahuli  a^tronomia;  juxtà  metho- 
dum  dialecticam  ,  ex  variis  hiiic  indc  collecta  recentiorum 
scriptis,  ut  aliquis  esset  ad  sphaericam  doctrinam  et  theo- 
ricas  planetarum  aditus,  per  Jo.  Mercurium  Mors  h  et* 
MBRUM. 

1 548.  Lyon ,  H'i,*  Manuel  cidendrier ,  par  lequd  est  6dle  savoir 
le  lieu  et  cours  du  soleil  et  de  la  lune ,  par  Manauld 

EngalFRED,  mcdecin  d'Arles. 

Ce  livre  est  cité  par  Duverdier.  Le  nom  de  l'auteur  était 
André  Uo  s  t. ,  Flamand. 

1548.  Lûvanii  j  in-jfJ  Ci.  PtolEM^Ei  Operis  quadripartiti  in 
ladnum  sermonein  traductio,  adjecds  libris  posterî<»ibu$, 
Antonio  GongavA  C^raviensi  interprète.  De  sectkHiê 
conicâ  orthogonâ  qux  parabola  dicitur ,  deque  speculo 
ustorio  iibelli  duo  hactenùs  desiderati ,  restituti  ab  Antonio 
Gojigavâ ,  cum  pru;fat.  Gemma;  1  risii. 

I^48t  Norih,  in-^."  Epitome  totius  astroionjlae  ,  conscrîpta  à  Jo. 

HiSPALENSi  Hispano  ,  ante  aniios  quadringentoj  ,  ac 
nunc  primùm  in  iucem  édita,  cum  prxfat.  Joach.  H£L-, 
LE  RI  Lencopeirsi  ;  conlii  astioiogiae  advcrsarlos. 
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1548.  Tlj^W,  i/;-^/.  Conradi  Gesneri  Pandectae. 

Dans  le  Traité  d'astronomie ,  art.  De  metluresc^Us  et  ftftf-* 
énuttibaSf  il  ciie  un  grand  nombre  d'auteurs  qui  avaient  écrit 
sur  la  gnomonique  ,  sans  date:;  des  éditions.  Le  P.  AlexandiO 
•  transcrit  les  titres  dans  son  Ttaiie  de  gnomonique. 

t^^^.  SaM  Itt-M  C.  JuIU  Htgini»  Augtuti  iiberd,  Fabidanim 
liber.  Poeticon  astronomicum.  PaiSephatus  De  fabu-. 

losis  narrationibus.  F.  FuLGENTli  Placiadis  ,  •  episc. 
Carihag. ,  Mythologie,  lib.  iii.  Ejiisdem  De  rerum  anti- 

3uarum  iiuerpretaiione  liber  i.  Phornuti  De  naturâ 
eonim  n.  poeticarum  fabularum  aUeg(»iû  speculatio. 
Albrici  dedeorum  ima5;^:K.„  Liber.  Arati  Phcno- 
Tnenon  fragmentum ,  Germaiiico  Cicadre  îi.t.«rprete.  Ejusd. 
Phaenomena ,  gr.  ,  cum  interprétât,  latinâ.  Proclï  de 
sphi-râ  Libeiius,  gr.  et  lat.  :  cdidit  Jac.  Micyllus. 

*54P'  Witteberga ,  in-S."  Ptolem/EI  Magnae  constructionis  iiber 
primm»  grxcè,  cum  Era^mi  R£1nuoldi  versione  et 
schoUis. 

WtWtf ,  p.        Id.  IHAJL  an.  if<^p. 
154p.  Wïttih.  in-S."  Jo.  DE  Sacro-Busto  Libellus  de  sphcrâ; 

accessit  ejusdcm  aiitoris  Computiis  ecclesiiisticiis ,  et  alia 
misedam  in  studlosoium  gratiam  édita,  cum  praefat.  Phii. 

Mêlant  hihonis. 

1^4^.  Vinetiis ,  in-^."  Arieiis  BiCARDi  Questiones  in  sphsram 
Jo.  DE  Sacro-Bosco. 

1 549.  Tuh'wga,  in-^,'  Veterum  ephemeridum  Opus  Jb.  Stoefliri^ 

Justingensis  ,  ab  ann.  i^^^  ad  ann.  i  544. 

PitrisUs ,  in- Antonii  MiZALDi  Monsluciani  Cometogra- 
phia  ;  item  Catalogiis  cometarum  usque  ad  annum  154O 
visorum  ,  cum  poricniis  et  eventis  quae  secuta  sunt. 

X^4p.  Norimherga ,  in-^."  De  eiemcnlis  et  orbibus  cœle.siil)ii.s  iiber 
antiquus  ac  erudituâ  Mes$ahal.£.  Scriptum  cujusdam 
Hebnei  de  eris  seu  intervailis  icgnoniin  et  diversis 
gentium  atinis  ac  nensibiu.  ScripCum  cujusdain  Saraceni 
continens  praecepta  ad  luum  tahulanim  astronomicarum 
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udlissbna  :  ed.  JoachimtM  Hbllbkui,  acpud  inclytam 
Gcnmuiiae  Noribergam  mathematum  piofeswr. 

154p.  Vhtma  De  imagine  mundi  iîbri  quinque,  authwt 

Honorio  GoTTO  quodam»  in  quibus  quatuor  dementa 
ita  discutiuntur,  ut  cosmographie  ex  his  rudimenta  siniul 
astrorumque  scîentiae  haurias;  ed.  Volfgangus  Lazius. 

154p.  TigMri ,  iti'S»'  Rudimenta  cosmographica  Je.  Hontbri. 

I^4p.  Vientue t  in-folio  (  demi-fèuille  ).  Prolusio  Jo.  Schroter 
Un!ariensÎ5 ,  quâ  prxiectiones  in  Tabulas  eclipsium  Purba- 
chii  gratis  se  Iiabiturum  indicit. 

Scbeibel  dit  qu'il  y  a  un  auu«  Programme  du  raêmey  pour 

I  Jji* 

1 549.  Norim. . . .  Albohali  Acabis  De  judiciis  nadritatum;  ed. 

Joach.  Hellerus. 

1549.  Venet.  in- S."  Fortunii  Affaytati  physicae  ac  astiononiicae 
Comideradones ,  ad  Fauium  111  papam. 

,1550.  Norimberga,  in-fol.  In  PTOL£Mi£i  magnam  compositionem 
cniam  Aimi^tuin  vocant  ilbrî  xiii,  comcripti  à  Joanne 
Kegiomontano  ,  mathematJOD  cJarisumo ,  in  quibus 
iiniversa  doctrina  de  cœlesiibus  motibus,  inagnitudinibus» 
eclipsibus  ,  &c.  in  epitomen  redacta  proponitur. 

ilJJO.  Norimb.  in-fol  Jo.  Regiomontani  et  Georg.  PurbachU 
Epitome  Aimagesti  Ptol£M>£I,  cura  Exasmi  Flock. 
Weiéer,  p.  365. 

il  5  50.  Ba^km* . .  Nicolai  Cabas iljb  Isagoge  in  Ubmin  tertium 
Almagesti  PxOLEMiEi. 

FabrUius ,  Bibl.  gr.  lib.  IV,  c.  14.  -sz.Wtidkr ,  p.  43^. 

l5]fO.  Firetiie ,  in-^.'  Annotation!  sopra  la  icitione  cklia  Sftra  cîcl  • 
Sacro-Bosco,  dove  si  dichiarono  luiii  i  principii  mate- 
matici  e  naturali  che  in  qut-iia  si  poison  desiderare  ;  con 
una  nuova  e  fidèle  ad  verbum  traduttione  di  detta  Sfêra.^ 
Una  sféra  teologica  divina  e  cnsdana  ;  una  sféra  plato- 
nica  con  alcune  eccitatiom  matematiche ,  teologiche  e 
divine.  Una  nuova  inventîone  e  astronomîco  insirumento 
per  subitameme  fabiicare  k  xii  case  celt^û.  Autore 
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M.  Maueo  Fiorendno,  Tbeosebo,  Fonasoo,  e  Fiiopft^ 

nareto. 

I^^O.  Witteberga .' .  .  Qiiaestiones  novae  in  Libellum  dt?  sphxrâ  Jo. 

DE  Sacro-Bosco,  ctillecia;  ab  Arit-le  Bicardo,  et 
nunc  denuà  recogiùiuc  ,  adjcctU  tabuiii  <^ux  in  priori 
edhione  desiderantur. 

15^0.  .  .  .  •  ÎM-^."  Jo.  D£  Es  PI  NOS  A  Commentaria  Hispanicain 
Sa^ro-Busti  Sphspnun,  uni  cum  Joannis  Martini  X 
PoBLACioN  Opère  de  usu  astrolabii»  édita. 
AnttaH  Biblioih.  HUp.  . 

1550.  TlAînga,  in-^."  Jo.  DE  Montjeregio  Tabulae  directiO- 
niun  profeclionumque  ,  non  tam  astrfi(f>gix  judiciarîa?  , 
qiiàm  tabulis  insirum^ntiscjue  innumcris  lubricaiulis  utiles 
et  necessariae.  Ëjusdem  Tabula  sinuum  per  singula  mi- 
nuta ,  universam  sphaericorum  trianguiorum  scientiam 
ainplectcns. 

ijjo.  Lipsia ,  ia-^'  Georgii  Joachimi  Rhetici  Ephemeris  ex 
Aindamentis  Copemid. 

Wii^gTt  P*  Ces  Éphcinérides  sont  pour  rannce  1 5  5 1  ; 
elles  sont  très-tyres.  11  y  a,  dan»  Upté&ct,  des  d^uU»  sur  la  vie 

de  Cojît'riiic. 

1  j  JO.  Vienna ,  111-4.°  Diagrammata  seu  Typi  eclipsium  soiis  et  iunae 

ann.  1 5  5  i  *  p^r  Thaddaeum  N  i  c  u  m  ,  aliàs  H  a  g  e  k, 
Ftaigensem.  Carmen  de  iisdem  eciipsibus  à  M.  Nicoiao 
PoLiTÂ,  aiiàs  BouRGOlS»  Bruxeliensi. 

La  date  est  de  i  540  ;  mais  Scheiljel  dit  que  c'est  une  faute. 
Voye^  Denis  Wiem  BuchdrucLergeschicht,  Hist.  de  l' imjirimerit 
de  Viemu, 

1^50.  Parhiis,  in^^*  Jo.  DE  Roi  as  Commentariorum  In  aitrol»- 
bium ,  quod  planisph«iiini  vocant,  libri  vi,  nunc  primûm 

in  lucem  editi. 

Cette  édition  est  de  Vascosan. —  Wàdler ,  p.  364. 

2  ^50.  Antuerpta ,  ht -4,"  Reineri  Gemm^  Tractatus  de  annulo 

astronomico  ;  de  usu  et  compositione  giobi  utriusque  ;  de 
'  radio  et  bacuio  astronomico  sive  reguiis  Hipparchi ,  et  de 
astroiabio  cathojico. 

Weidltr,  p.  -3  6a*  Réiinpiiiii^  en  1584. 
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1^5.0.  Witteberga ,  in-^'  Valeniini  Encelharti  Liber  de  com- 
positione  et  usu  ipiadnntis  «stronomici  et  geometrict. 
Weiékr,  p» 

1550.  BasUea,  ntfoh  Guidonis  Bonati  Forofivieiisb  De-  ftstaro* 
nomià. 

1550.  Antuerp,  Pétri  A  p  i  a  n  i  Cosmographia. 

1550.  Rowa  .  hi-^.'  Il  sole  di  M.  Imioceiitio  Rincmieri  gentil- 

huomo  Bolognese. 

Ou  lit  à  /a  tin  c|u'il  a  été  imprime  en  iî4j. 

ijjo.  Franco/,  ad  Vtad.  in -8."  De  civili  quolidianorum  augmen- 
torum  et  decrementonim  iuntiis  luininis  supputatione,  &c. 
Autore  D.  Jodoco  "Willich. 

1550.  Lttgéai,  Ut'^*  iEsculapii  et  Unmic  medicum  simu!  et 
■saonoinkuiii  ex  cc41oquh>  Conjugium ,  hannoniain  micro» 
cosmi  cum  mncrocosmo  ,  sive  humani  corporis  Clim  cœlo 
demonstrans;  ab  Ant.  Mizaldo. 

1550.  Basilea.  in- 8°  Caleiidarium  historicum  conscriptutn  à  Paulo 

£b£RO  Kitthingemi. 

On  y  trouve  1<»  mob  égyptiens ,  grecs  ,  nucédoniem ,  hé- 
breux ,  romains.  C*etC  W  première  Ibtuche  des  ouvrages  où 
chaque  jour  du  mois  est  marqué  par  un  événement.  On  en  a 
fait  un  grand  nombre  depuis  ;  l'auteur  avait  n;cine  laissé  du 
btanc  i  chaque  page  ,  pour  que  chacun  pût  augmenter  le 
^  nombre  des  i  vcnemcns.  Je  me  .prt^oM  d'en  publier  un  plu$ 

complet  que  tous  les  autres. 

1551.  Basil  ifhfoh  Marâ  Man i lu  Astronomicon ,  Ubits  quinque. 

Wtîéltr,  p.  161. 

1551.  Basileœ,m-fùL  CCaudii  Ptolem^ci  Pdusiensis  Alexandrini» 

omnia  qux  exiant  Opéra  ,  praeter  geographiam  ,  casiii^ata 
ab  Erasmo  Osiialdo  S c  H  R  e  k  e  n  F  f  c  H  s  1  o,  et  ab  cotlcm 
îsagogicà  in  Almai^i  iUiin  pru  taiione  ci  luit  Ii5>imis  in  priores 
libres  aniioiaiionibus  illustraïa.  Alinagesii  à  Ge.  1  hape-- 
zuNTio  traïulati  libri  xiit.' Libri  iv  quadripartite 
\  constnictionls ,  sive  de  judiciis  astrologicis ,  à  Camcrario 

tnuislati.  CemUoquium  A  Jovlniano  Pontano  ver- 
sum.  Inerrantium  stellariim  significaiiones  per  Nicoiaum 
Léon  i  CUM  tradvctx.  Paocli  Diadochi  Hypotyposes 

I 
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a5tronomic£ ,  (|uod  opus  est  omnium  qux  în  Almagesto 
demoiutrantur  epUome  ,  Gcorgio  Vallâ  Piacendno 
interprète.  Adduntur  etiam  Lucae  Gaurici  annotatioiies. 

Weit^ ,  p.  366. 

t5}l.  Basîlea ,  tn-fol.  Aldohagen  Haly  ,  filii  Aben-Ragel ,  Librî 
de  judicîis  asirorum  ,  lutin,  donaii  per  AiUun.  Stapai«L 

Ijjl,  Bas'tl.  /«-^.'' Julii  FiRMici  Materni  Asironomîcon  libri  viir, 
per  Nicol.  Prucknerum  emenJati.  Accessere  Claud. 
pTOLEMiEl  A-TTj-nAM-fcaTâfi'»  quod  quadripartitum  vocant» 
iib.  lY.  Ejusdem  De  inenrantiumsteflartun  «igni^aimiibus 
iib.  I.  Centiioquium  ejiud.  Hermetis  centum  apho- 
rîsmi  Iib.  I.  Almanzoris  Propositiones  ad  Sarace- 
norum  regem.  Zahelis  Arabis  De  electionibus  liber  i, 
AIessahalah  De  r^tiope  circuli  et  stellarum  ,  et  quali- 
ter  in  hoc  seculo  operentur,  iib.  I.  Omar  De  nativitatibus 
iibri  1 1 1.  Man I  l  i  i  Asûronomioon  llb.  v.  Othonis  Brun- 
FELsii      definîâoQibus  et  tenninîs  astrologie  iibellii» 

isagogicus. 

Maiitairc  ,  AnaaI.  typ.  t,  I ,  p.  400.  Il  y  en  a  une  édition 
de  VenUe  ,  1  j  97. 

1551.  Basika,  iu-fii,  Theorioe  nov»  pianetarum  G.  Purbachii» 
cum  expositloiie  Franc.  C ap  u  an  i  ec  Comment.  Sylveitii 
DE  Prierio, 

I  JJl.  Witteb.  hhS."  Theoricr  novaf  planet.  Geor|^  FURBACHII» 

cum  praefat.  Philippi  Melanchihonis. 

1^51.  Wittebcr^^  (vel  Tubin^iz) ,  1/1-4.."  Erwmi  RfilNHOlDJ  T«bid« 
prutenicae  cœlestium  moiuum. 

Weidfcr,  p.  353.  =  Astroo.  art.  41 5.  C'est  ici  la  pr«niièie 

édition  de  ces  Tables,  qui  eurent  de  li  cJl^brhé»  et  qui  SCF* 
virent  à  la  reformation  du  Calendrier  gn^nrien. 

Ijjl,  Augusta  Vindelic.  iV/-^/ Tabulas  directioinmi  profectionumve 
famosiss.  viri  mag.  Jo.  Germaiii  de  Regiomonte» 
}n  nadvitatibus  muftùm  utiles, 

I J5  I.  Vieana,  iM'>S,*  Jo.  3chroeferi  Vimariensis  Tabul«,^ex 
ouibiu  quisque  fiiçilè  discat  qui  viâ  pnediplicMie*  dici 

debeant. 

1^51.  Àngiista  VMâlie,-  iu*^*  Cyptiani  LsoTlTti  Tabul« 

'  asceiisioniim 
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a^censionum  omnium  obliquanim ,  ad  piures  alUtudinit 

gradus  productï. 

BiOl.  J  huana  ,  part.  II  ,  p.  73. 

I J  5 1 .  Parisùs,  ia-^."  Cosmograpliia  P.  A  P  i  a  M  ,  per  G  e  m  m  a  ML 
Frishim  aucta,  additis  ejusdem  argumenti  iibellîi  ipsiur 
Gemme  Frini. 

1 5  5  I .  Norimb.  bt'fol  Joennîs  Schoneri  Carolostadii  Opéra  ma- 
thematica  in  unum  vdumoi  congesta. 

15^  I.  Parhiis ,  hi-^.'  Sphxra  miiiidi  sîve  Cosmographia  ,  lihri  v; 

quihus  ,  tiim  i  .*  asironornijc  pars,  tum  geograpliix  ac  hy- 
drographix'  rudimeiila  pertractantur  ;  ab  Orontio  Fi  N./EO  , 
edit.  Vascosani. 

1 5  5  I .  Paris t  in'4f,*  La  Sphère  du  monde,  proprement  dite  Cofmo* 
graphie,  composée  nouvellement  en  françois ,  et  divisée  en 
cinq  livres,  comprenant  la  première  partie  di-  l'astronomie 

et  les  principes  universels  de  la  g(^ographie  ei  hyilro^raphic, 
avec  une  cpiire  en  vers  ,  touchant  la  digniic  ,  perkciion  et 
utiliic  des  sciences  maihcniaiicjues  ;  par  Oronce  Finlk. 

IJjl.  Basïka ,  in-fol.  Rudinienta  maihematica  :  ha?c  in  duos  dige- 

runtur  iibros  posterior  omnigeiiûm  horoiogioruin 

docet  ddineationes  ;  autore  Sebostiano  Muiist£RO. 
174  pag.  Gnomon. 

1551.  Witteherga ,  hi-S.^  Gasparis  Pevceri  Elementa  doctrin» 

de  circuiis  cocicstibus  et  primo  motu. 
Wtitller ,  p.  367.  Réimprime  en  1553. 

ijji.  Viennit ,  tii'^s  Aiidreae  Perlachii  SUri  Commentaria 

ephemeridum, 
H.  p.  3  67. 

I ; 5  I.  Basilta^ia-ffl,  A'lbohagen  Halt ,  fiiil  Àben-Ragex., 
Libri  de  judîcîis  astronomîcis  ;  interprète  Antonio  S  t  u  p  A. 

1 5  5  I .  W^utfi,  bi^*  Cisio- Jenuf ,  hoc'  est  Calendarium  jyllabicum 
Luc»  Lossii, 

155 1.  Lug<Iiini,  iM'^*  Ant.  MiZALDi  Monsluciani  Planetogra- 
phia  ,  ex  quê.coelestium  corponim  cum  humanis  ,  et 
astroDomis  cum  medidnâ,  jocietas  et  'iiarmonia  aperitur. 

K 
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.  155  I.  WUaùerg/r ,  In-^.'  Elegia  ad  eclipsîm  solis  futuram  <îie  31 
aug.  1 5  5  I  »  aut.  Andréa  S  t  r  o  p  h  i  o  Ariistatensi. 

 Mart^Cx>RT£s  Compendio  de  la  esfera  y  arle 

del  navigas.' 

Aiitfnii  Bibl.  Hisp.  nov.  t.  II ,     S*!.  V«yn  mon  Abrégé 
de  navigation,  i7j>j  »  in-^' 

l^ji.  Veiiet,  iii-^."  Ptui  Pitati  Almanach  novum  ,  sive  Ephe- 
merides  ad  annos  xi  ab  ann.  1551  ad  ann.  \^6%  ad 
iDwidianum  Venetum ,  cum  ifagogicà  iii  cœlestem  astio* 

nomicam  disciplinam. 

Wi  'iilUr ,  p.  37^5.  Id.  Tiil'inga  ,  MH- 
l^^a.  Parisiis ,  in- !  2.  Anionii  Aîiz  ai.di  Moiisluciani  De  mimJi 
splut  râ,  .^cu  Cosniog.  libri  111,  ud  Alaigureiain  \  aieriam, 
Biturigum  ducem. 

.1552.  LtOetta,  iii-jf,*  De  universîtate.LilKer  ,  ia  quo  astronomie 
^doctrinaeve  cœlestis  compendium  terre  apiatum,  &c.,  à 

Guillelmo  Poste llo. 

M.  de  Bure,  dans  sa  Bibliographie,  iy6^  ,  L  I,  p.  4j<S,  cite 
une  édition  de  .1  ;  5 

1552.  Parb ,  iih'B,*  Des  élémens  et  prnicipes  d'astxodoinie  ,  par 

ROUSSAT.  •      '  • 

I  j  5*2.  PûTÎsHs ,  M-  S."  Jac.  K  o  E  B  E  L 1 1  Astrolabîî  declaratio .  •  •  • 

cum  introdiictionc  in  astrologiam  judiciariam. 
*ljja.  Tîpiri ,  tn-S."  Riidiinciitorum  cosmograpbicorum  Jo.  Mon- 
i  KRi  Cc^ronemis,  iibri  très,  versibus  exaraû,  ciun  tabellis 
geograpliicis. 
Idenf  I  ^83. 

1552.  Aug,  ViiidcHe, in-^."  Jo.  Rboiomontani  Tabule directio- 

luim  tabiilie  siniium.  • .  . .  cum  tabuiis  asc.  obliq. 

ad  plures  gradus  aitiludinis  podi  productis,  per  Cyriacum 

LEOvniuM. 

1552.  Ltnuiiiii .  .  .  .  Gérard.  Miïrcator  De  wsu  anmili  asrronomici. 
j2.  JLovii/iii ,  i/i- s."  C\y a-sirolo^icus  ;ul\  tr.-iis  flageliuin  Franc. 
Rapardi,  in  cjug  déteguiuur  ip^ius  nugx,  et  deciaiauif 
utiliuu  astrologie. 

Cieiius,  îJLenchiu  mMOffHia  •  t     p.  425^. 
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1555.*  Frmaf*  iiHf.*  C.  P  li  n  1 1  iiber  secundus  De  mundi  historiâ , 

ciim  commcntariis  Jac.  Mil, ICHII  diligenter  comcriptîj', 
et  postremo  ab  autore  rccogniiis  et  în  nuiltis  locis  auctis. 
'553'  Bastlea ,  in-S."  Ptoi,em.€u.s  De  pi\cdicti(>nibi;s  astrono- 
micis,  cui  tituiuin  lecerunt  i^uadripartiti  gr.  et  lat.  lib.  IV  ; 
•  Philippo  Mblangthon £  Interprète. 

ij^j.  ParisHs,  ïn^^*  Sphcra  lat.  Th.  Linacro  Interpr.,  citm 

annotât,  ex  puhlici.s  prxlectîonibus  Jac.  TuSANI. 
Ala'nta'ire ,  t.  111,  p.  62  j. 
Ijl^j.  Parisiis  ,  in-^f  D.  Alphonsi   Roman,  et  Hisp.  régis,* 
a^tronomicae  Tabuix,  in  propriam  liuegritalem  restitutœ  , 
emendatae  et  oucts  studio  Paschalii  Hamelii  regii  ma- 
tiiem.  prof. 

J*ai  vu  citer  aussi,  une  édition  de  Paris ,  avec  ce  titre  ,  sans 
AiB  ni  lieu  d'imprewkMi  :  Alfonsi  liùpani  régis  l  abuias;  et 
L.  Gtnrici  ifictMramai» ,  «ife  aovi  canooM  ac  prupositiones.  In 
cafce  habeniur  Tabulas  Elisabeih»  regiiw  Hispan.»cttni  GaaricI 

additioniinis. 

I^^J.  ^iïii/. ///  /ô/.  Luniinariiim  et  niolûs  plaïu  tariiniTabiilie  lxxxv, 
oinniuiil  ex  hiâ  (^ui  Aiphoa:>uni  ^Lijuuntur,  cuàm  taciie^, 
auctorilMu  loanne  B(,anchIno,  Nicolab  rauQNERO 
et  Geôrgb  Pu  ii B  AjC  H 1:  o'. 

We'tdhr ,  p.  3<Î8. 

I         ï  5  5  3  *  Witteberga  ,tn-8."  P  l'  R  b  a  c  h  1 1  TheorioB  novae  planetarum  » 

abErasmo  Reinholdo  auctîB. 

1^53.  Wttîcb.  in- S."  £iementa  doctrine  de  cirçutis  coeie&ui)U5,  aut. 

Ga^paro  Peu  CERo.  '       '         '  ' 

1553.  Basilea ,  .  .  .  Adriani  JuNil  Caiendarium. 

I  j  ^  3 .  Parisiis  ,  in-jf."  Cosnio^raphia  Peiri  A  P  i  AN  i ,  per  G  e  m  M am 

Friiram  aucta;  additis  ejusdem  argumenii  libeliis  ipsius 

Gemmv  Friiii.  .  ' 

Une  traduction  hoIIan4diefi»>'4.'  en  ;i  c-tc  puMtée  &  Anvers* 

i^53»  Antuerpia,  in- F."  GEMMiC  Phrysii  De  principiù  astronomi» 

et  cosmographiLC.       ^  '  '     .  ' 

i  1553*  Tuhinga  ,  in^.'>  Aîmanach  novum  Pelri  Pitati  Veronensis  » 

ad  annos  undecim  ab  ann.  i^jiad  1562;  hogogica  » 
&c.  (  K  1  j  4.3 .  )  Recognitum  et  eniendatum.  ' 

X  t 
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1553.  Lutcûa ,  ht' S."  Eliicidaiio  iabrics  mûique  astroiabii  à  Jo. 

S  10  E  F  LE  RI  NO. 

15^3.  Lutetia ,  in-^'  Oroniii  FiNAl  Delphinaiis ,  regii  maihe- 
maticanim  Lutedc  j^rofenoris ,  in  eot  quos  de  iDundi 
«phanti  coDscrtpôt  iibro*  ac  m  planetarum  theoricas,  cano» 
nuin  astronomîcorum  libri  11.;  apud  Alidiadem  Vascosar 

num  ,  via  Jacobeâ  ,  ad  insigne  Fontis. 

Anton,  art.  Ce  livre,  qui  a  62.  ieuiilels,  est  un  chef- 

d'teuvre  de  typographie. 

1553.  Lutetia ,  in-^.'  De  duodeclm  cœli  domidliis  et  horis  inxqiiar 
libus  Libellus,  unà  cum  ipsarum  domomtn  atque  horanim 
îna^qualium  itistriimento  ad  latitudinem  Parlsien^m  deli- 

neaio  ;  ab  Oronie  Fin/LO. 

1^53.  .///  Vineg'ui,  i/i-^."  Editione  lenia  dtlla  Sfera  del  mondo  di 
M.  AlLsaadro  Piccolomini.  Deilesteiie  fisse  iibro  uno. 
On  y  iroure  47        de  figoitt  pour  les  siiuaiion*  de«  étoiles. 

1553.  Parisiis,  ia~S/  Ant.  Mizaldi  Planète»  sive  planetaram* 

CbliegiuDi.  Ejusd.  Asteristni ,  sive  steilatarum  octavi  cceli 
imaginum  OfTîcina.  Ëjucdem  Zodiocus ,  sive  duodedm 

signorum  Horiiiliis. 

IJJ3.  Parisiis,  i/i-^."  Signorum  cœle^iium  vera  confijçuralio  ,  aut 
aslcrismus  ;  autliore  Guiiieimo  Postello  ,  resuiuuoni:> 
omnium  ciiratore  et  admolitrare. 

i^^j.  Bfisi/ea,  in -fol,  Hieronymi  Cardani  in  CI.  Ptoiemxi  qua- 
dripartitam  construcUonem  Cammentaria.  Caroanus  De 
pianetis.  Cunradl  D  as  y  pod  1 1  Tabuiae  in  Ptolemci  Apo- 

telesmata. 

IJ53.  A/itv'.  in-8.'  Aniuili  asfronomici ,  înstrumcnfi  cùm  certîssimi 
tum  cominoifiisinii ,  usus;  Petro  Beausardo  auciofe. 

•    1553.  P'irisiis,  iti-^."  Lucas  G  auricus.  De  eclipsi  mifacUiosâ  in 
p^sione  Domiai  observatâ. 

1554.  Basil.  h"fiL  Hi.  Cardani  in  Ptolem^bi  -de  astrorum 

judiciis  aut  quadripartitae  construcUoiùs  IîImk»  Commen- 
taria.  Ejusdem  Geniturarum  XII. 
1554.  Tubitiga,        Vtïam  iilwr  TabuJanim  diEecdmuim;  Canon 
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fœcunUus  ad  singula  scrupuia  ;  novu  1  ubula  climotum  , 
psnifeloniiii  et  umbranim  ,  ctim  appendice  canonum 

aui  in  Regbmontani  opère  desiderantur  :  autore  Erasnio 
lEINHOLDO. 

1554.  Whttberga ,  m-S,*  De  dimensione  terrae  et  geomtftricè  nume- 
Tandis  locorum  inten  ailis  ex  doctrinâ  triangulorum  ^hc- 

ric.  ;  aut.  Gasp.  Pkucero. 

Ij^^»  Bûsilea  ,  in-fol.  Lucii  Bellantii  StMiensis  ,  mathcmatici 
ac  physici  ,  de  aitroiogi^  veriiate  Liber  quxstionum. 
Astrologiae  defeiuio  contrà  Joannem  Picum  Mirandula- 
nuin.  Gabridis  Piov  ani  ,  philcMophi ,  De  astronomie  vcrî- 
tate  dlal<^^  absolutissimus. 

270  pages. 

1554»  Bas'iJcit .  ...  Proc.  M  Dîadochi  Paraplirasis  în  tv  Pioltmrcî 
iibros  de  sidcrum  etfeclionibuâ  ,  gr. ,  cum  pricluiione  Phii. 
Melanchthonis. 

15^4.  Aug.  VitiJelk.  in-fol.  Leovitii  eclipsium  ab  anno  15^4 
tuque  in  aanum  1 606  Descriptio. 

1554.  Venet  ia-^*  Nicolai  Si  mi  Ephemerîdes  ad  annos  xv,  ab 
ann.  15  5*4  ad  ann.  1568.  Canones  usum  ephemerldum 
expiicantes.  Tractatiis  de  electionilMis,  ac  revolutione  anno- 
rum.  Tabula  J.  B.  Carelli  ad  fnveniendum  motum 

âolis. 

Weidltr ,  p.  368. 

'554  (v^^  ^574')'  ^"g'  Taurbi,  h-fol.  Jo.  Bapt.  Benedictus, 
De  gnomonum  iunbrarum<jue  solarium  asu. 

15^4.  SaîamanHc^ »  : , ,  Jo.  de  Aguilera  Canones  astrofabit 
universales. 

La  première  édition  est  de  Kya.^.^  Antoa'ù  hùÀ,  Hisp. 

555.  Lâut,  in*8,*  Thcorioe  novK  planetarum  G.  Pu  rb  a  c  11 1 1 , 
ab  Ërasmo  Reinholdo  Salvddensi  pliiribus  i^ris 
auctx ,  et  iilustratc  scholiis.  Methodica  tractatio  de  illu- 

minatione  lunae. 

^55.  Basilf.t ,  in-S."  Mie.  SiMi  Theoricae  planetanim  in  com« 

peiitliuin  redaclae. 
\f  (iiUer ,  p.  j6<. 
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1^55.  Paris}  is ,  hi-^.'  OxoQtii  F  IN  El  De  mundi  sptuerâ,  âve 

Cosmographia. 

55.  Pûrisiis ,  in-^."  Antonii  MiZAi.Di  Ephcmerides  cœle^tes 

aiinoru^i  '  5  5  5  >  ^55^*  •E'jusdem  Cosmologia. 
Wtidicr  t  p.  365». 

55.  BasiUa ,  tn-S,*  Mardnî  B^oruhai  in  cosmographîg  ele- 

menta  Commoitatio  astronomica  gpographica. 
JJ.  Lyon,  in- S".  Paraphrase  de  l'astrolabe,  contenant  les  prin- 
cipes de  géométrie  ,  la  sphère  ,  l'a5trolabe  ou  déclaration 
des  choses  céicsics,  par  Jactpies  Ba  sslntin  ,  Ecossois. 

jj.  Vieniia ,  in-jf."  PauU  Fabricii  Fractica  5eu  Prognoâticon , 
pro  ai]n.  1556. 

5^.  Paris,  in- 8."  ProLEMiEi  Mathemat.  constructionis  liber 
secundus ,  iat.  interpretatione  donatus  à  S.  Gracili. 

\^6.  Bos'ika .  ;/;-($'.'' Tcv  c-oîa^raTct/  'i'tAAov,  &c.  Doctissimi  PsELLI 
per.spicuus  Lib.  de  quatuor  maihemaiicis  scieniiis ,  ariihme- 
ticâ,  musicây  geometria  ei  ii^ironomlâ ;  Guii.  Xilamdao 
interprète* 

Wcidler,  p.  275. 

155*^.  Basilêét,  iihfoiia^  £rasm.  0$wal<li  Schreckenfuchsii 

.  :  ,  Coimnentaria  in  novas  theoricas  pianetarum  Georg. 
PuRBAC Hll  ,  tpias  eiiam  brcvibiis  tabulis  pro  cliciendis 
tuin  niediis  tum  veris  moiibus  omnium  pianetarum,  item 
tabulis  conjunctbnum  et  oppositionuro  ac  ecUpsium  hmar 
narium,  ad  summum  illustrsvit.  His  quoque  accessenint 
varia  exempla  et  dçmoDstrationes  ,  quibus  astronomie 
siiiiliosus  5110  marte  omnis  generis  tabulas  secundorirrrt 
incibiliiim  facile  conhcict,  el  cjuâ  ratione  veteres  confcclx 
sini ,  vidcbit  :  prxiereà  élégantes  singuiorum  pianetarum 
sphm.  Piiiiippi  insuper  ImseiCi»  mtdid  et  matfadmaticî,. 
in  ejusdem  Purbachli  theomas«  tailuUs  utiUlsimis  «djectîs* 

WYiJler,  p.  366. 

i55<î.  Piirisiis ,  in- 8."  Gabriel  is  BicAKDi  QuKsliones- novae  in 

sphtLram  Jo.  de  Sac ro-Bo se o. 

Ijj^.  Witteb.  iii-^."  Logisîicc  astronomica  hexacontadon  et  scru- 
pulorum  sexagesimorum  (^uam  algoriihmiun  physicalium 
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vocant,  rcguiis  explicata,  &€.,  autore  Gaspare  PfucERO 

Buili.s.siiio. 

ij^é.  Colonia  Agrippina,  iii'^"  Jo.  Stadii  Loenoulhesii  (Locn- 
hout  )  Ëphemerides  ab  aniu  1554  a4  ann.  1570,'  ail 
Jongitudinem  Andouerpic 

Stadius  i-tait  né  le  i mai  i  5  27  ,  près  d'Anvers.  H  mourut 
le  31  occobre  1579.  Ses  Ephcincrides  vont  jusqu'à  1606  ^ 
suivant  Goujet ,  Aiémoires  sur  le  collège  royal  de  France. 

I^^é.  August»  V'weiel.  in-folio.  £ciip5lum  omnium  ab  anno  1554 
usque  ad  aimum  1606  accurata  descriptio  et  pictura»  ad 
meridianum  Augnstanum  supputata,  uni  cum  expiicatione 
c^çtuum  tum  generaiium  quàm  particularium  pro  cujus» 

?ue  genesi  ;  AMtore  Cypriano  JLeovitio  à  Leonicià, 
ohemo. 

1^       Tiguri,  in-8.'  Layatu£R1  cometaryoi  omnium  kth  Cata- 

Maiitaire  en  donne  fe  titre  au  long  dans  90Q  Index  »  part.  II, 

p.  8.  Le  nom  de  1.  uteur  n'est  pas  dans  la  première  édition; 

mais  il  e>t  dans  celle  de  1  587. 

•1 

Bûsil.  În-S."  Opuscula  de  cometis,  novîs  steîlîs,  &c.  Thure- 
CENsis  physici  de  cometis  Tractatiu,  deuuè  edilus  à 

G,  Gr  AT  AROLO. 

15  5(^.  Lyon ,  iit'ttf."  Gabr.  Siméon,  De  la  nature  des  comètes, 

l^'^6*  Berna.  .  .  .  Brevis  comotarum  cxpiîcalio,  physicum  ordincm 
et  exeinpla  hisioriarum  prxcipu*^  complectens;  à  B.  Aaetio 

Bernensi. 

.i}}6.  Erfurt,  in-^f.."  \  aiciuini  Engelhardt  Observaiîo  ei  sigiii- 
ficatîo  cornets  ann.  1 5  5  6  ;  en  allemand. 

A}  ^6,  Nuruberg,  in-^."  De  la  comète  observée  a  Vienne;  en  aiie- 
nand. 

Ce  livre  est  de  Paul  FAasiçiiurs ,  jqai  écrivit  aussi  sur  la 

nouvelle  étoile  de  i  J71.  * 

1556.  Vienne ,  in-^."  Ele^îa  de  cometâ  qui  comparuît  mense  mar- 
tio  1  5  5  6  ;  à  Mariino  M  ï  l  1  o  Ajina:bergensi. 

•i^^d.  Lipsia,  w-^."  De  cometâ  et  duabus  eciipsibus  anni  155^ 
degia  (Baldazar  6cuulziusJ. 
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155^.  Etfurt ,  ta-^'  Adami  Ursini  Naribefgensis  Prognosdcatio 

von  dem  cometen  i  5  5  <>• 

Scheibel  ciie  encore  un  ouvrage  sur  la  comète  de  1  $  5  <î  » 
d«  Peirus  HàSSARDUS  »  en  laUn  ;  ua  de  HfBENSTREtT  , 
en  allemand. 

1557.  Paris,  Procli  Sphera,  graecè ,  cum  annotatiuncuiis 

ex  publicis  Jacobi  TusANi  praelectionibus. 

Parisiis,  '111-8."  Procli  Sphicra  ,  cum  interpretatîone  Eliac 
V 1  N  E  T I  ,  et  Pasc  hnsii  H  a  m  e  L 1 1  commeiuario  in  Archi- 
medeni  ik-  mimcio  arciuc  maris. 

1557.  Parisiis,  in- S."  Michatlis  Pselli  pcrspicuus  Liber  de  (Qua- 
tuor mathematicis  scienriis ,  lat. ,  per  El.  Vinbtum. 

1)^7.  Ncuburgi,  in-folio.  Jo.  Regiomontani  Liber  de  funda- 
mends  operationum  qu»  fiunt  per  tabuiam  generalem  ;  vèl 
demonstrarîones  tabulartun  prlmi  mobilis  ,  cum  tabulis 

çciipsium  PuRBAGHil  :  edidit  Andréas  Schonerus. 

WYidler ,  p. 

ijjj»  Parisiis,  in-S."  Jo.  Mari.  Poblacionis  Compendium  de 
Uâu  astroiabii;  accedit  Procli  doctrina  de  fabricâ  et  usu 
astroiabii ,  lat. ,  et  Nicephori  G  r  e  g  o  R  >£  a5trolabiuin. 

15^7,  Paris ,  in- 8."  La  théorique  des  cieux  ,  et  mouvemens  d'iceux, 
comme  aussi  des  sept  planètes ,  par  Oronce  FiNé. 

Lutetia ,  in-12.  G£MMi£  Phrysii  de  radio  asiroiiomico  et 
geometrico  liber ,  in  quo  midta.  quz  ad  geograpiiiam  , 
opticam  ,  geometriam  et  astronomiam  utilissima  sunt, 
demonatrantur. 

IJ57.  Lttteti/e;  itt'S,*  GeMMiC  Phrysii  Tractatus  de  principiis 
astronomiae  et  cosmographiie,  dffjue  usu  globi  ab  eo  editi. 
De  orbis  divisione  et  insulis  nupcr  inventis.  Accedit  Jo* 
Se  H  ONE  RI  Opuscuium  de  usu  giobi  astriferi. 

*5  57'  L'^S^"."'  '  '"'J^'i'  Asaoïiomi^ue  disçours,  ^ar  Jacques  Bas* 
SANTI N ,  Ecossois, 
^  Weidler,  p.  370. 

i^jj»  Paris,  in-foL  Ia$  institutions  astronomiques ,  oMtenânt  ies  ■ 
principaux  fondemens  et-  premièies  causes  des  cours  et 

mouvemens 
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mouvcmens  cdiestcs ,  avec  la  totale  révolution  du  ciel  et 

de  ses  parties  ;  les  causes  ei  raisons  des  éclipses  tant  de  U 
iune  que  du  soleil  :  À  M.  de  Roi.ssy  ,  maître  des  rtcjuctes  ; 
par  Jean-Pierre  de  Mesmes  :  belle  édition  de  \  a:,cosiiu. 

1557.  Roma ,  in-^.'  Lucae  Gaurici  TabuLe  directionuin. 

1557.  Augusta  VhtJelk.  Cypriani  Leovitii  à  Leoniciâ  Bohemo 
Ëphemeridum  novum  atqué  insigne  opus  ab  ami.  1 5  5 
aa  ann.  1606  ^  accuratissimè  supputatum;  cui ,  praeter  aiia 
omnia  in  caeteris  editionibus  addi  solita,  etlam  hxc  acces^e- 
nmt  :  i Eclipsîum  typl  eiegantissimi  ;  2."  Expedita  ratio 
constiiuendi  calesiis  themaiîs  ,  cutr>  tabulis  è  quibus 
motus  planetaium  ïam  in  nativiiate  quàm  in  revolutioni- 
^  bus,  citrà  iaborem  haberi  possunt;  j."*  Brevis  ratio  genesis 
judicandi;  4.**  Loca  steliarum  fixarom  ab  ann.  1 3  4^  usque 
in  ann.  aoap  dilig^ter  aiuiotata;  5.*  Themata  quatuor 
annî  temporum. 

Wi/J/fr,  }).  569. 
J6iJ.  Eclipsium  omnium   ab  anno  1554  ad  ann.  \6o6 
descriptio,  ad  meridianum  Augusianuai;  uucu  Cypriano 
Leovitio. 

1 5  57.  Paris,  bh^*  Jo.  Fianc.  Offusii  Epbemeridet  arnii  1 557. 
Ejusdem  Tabula  cardinalis  ad  Galilae  médium. 

1557.  Vetut»  Im'^*  Ephemerîdes  Caii£|.x.i  ab  ann.  1557  ad 

ann.  1575  ad  meridianum  Venet.  supputatx  ;  et  ejusdem 
Canones ,  unà  cum  lsi^;ogico  tractatu  astroiogiae. 
IJJ7.  Vienna .  .  .  .  Signa  et  prodîgia  in  sole  et  iunâ  «UIO  1557 
visa,  ab  Ambrosio  Ziegler  descripta. 

1558.  Venesiu»  h-^'  Ptole M JBI  Planisphserium.  JoRD  a N  i  Pla- 

nisphcrium.  Commanoini  Commentarius  lo  Ptoiemaei 

Planisphîcrium. 

11  y  a  aussi  une  édition  de  1  j 88. 

1558.  Parisiis  ^  in-^."  Théo  dos  11  Tripolitœ  Sphacricorum  librî 
très,  nunquàm  antchàc  graecc  excusi,  latinè  redditi  per 
Jo.  Pe N  AM ,  p.  1 47. — Id.  Lond,  I  <>7 5 ,  Z//-^",  et  Oxonii, 
1707 ,  in-S,* 
L'tfditioa  de  1  j  s  8  est  marquée  aiOenn  :  ÂÊtumt^,  ht-fpi* 

L 
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8.  Mcssdna ,  in -fol.  Theodosii  «  aliorum  Sphaerica. 
8*  Wtdch.  \n-8.°  Jo.  DE  Sacro-Bosco  Libellus  de  sphxrâ  et 
anni  raiione ,  cum  pr^falione  Phiiippi  Mï-lanchthonis. 
Id.  M.  1574,  cum  annotaiioiiil.us  Erasini  Rlinholdi. 
8.  Paris.  m-8°  Theoricae  novae  planctarum  Geor.  Purbachii; 
ab  £r..REifiHOLDO  pluribiu  ^jgivis  aucUe  et  scholut 
iUiutrate. . 

8.  Vienctiu,  ia-^.'  Alexandri  PiccoLOMiNl  Deila  grandezza 
délia  terra  ,  délie  5telle.  Tavoie  coa  niiova  hiventiolie 

iabricate.  Theoriche  dei  pianeti. 

8^  Vener.  i/i-^."  J,  B.  Carelli  EphemeriJes  ad  annos  , 

ab  ann.  1558  ad  ann.  1577-  Item  pro  anno  1577. 
8.  Vtleberga,  in-S."  Elemenia  docirinit  de  circulis  cœlestibus  et 
primo  motu  recogniia  et  correcta;  aut.  Gasparo  Peucero. 

^,  Paris,  in- 8."  Annuii  astronomlci  usus,  ex  variis  auctoribus 
Petto  Beausardo,  Gemmà  Frisio,  Jo.  Dryandro» 
B 0 N E T o  Hebraeo »  Burchard  Mithobio,  Orootio 

Fl  N.£0. 

Bil/l.  Thuana ,  par.  II  ,  p.  79. 

8.  Paris,  in- 8."  Battingii  Frisii  AstroIal)ii  methodiis. 

8.  Lipsia ,  in- 8 De  eorum  qui  cometac  appeiianlur  nominibu5, 
naturâ,  &c.  Joachim  Camerarius.  . 

L'auteur  rapporte  les  histoire»  des  comètes ,  mais  oon  Ie« 

observations. 

8.  J^orimùerga ,  in-éf,*  Joachimi  Helleri  Descripâo  oomecae 
ann.  1558..-. 

Wtidier,  p.  370. 

8.  Nwkaberga,  in-jf,*  Erasmi  Flock  Schrift  yoin  cometen  dieset 
Jahres ,  c.  à  d.  Mémoire  sur  la  comète  de  cette  aimée. 

We'iHUr ,  p.  365.  Les  oljscrvaiions  de  ces  deux  ;ui.onoines  , 
dont  Pineré  n'a  pas  eu  connaissance,  pourraient  peut-être  lever 
la  iSSàcvSé  qu'il  y  a  dans  les  Observations  du  landgrave  de  Hes«e 
et  de  Gemma  Frisius. 

15^8.  Leipzig,  in-^'  Kurtze  Verzeichniss . . .  Catalogue  abr(^gé 
des  principales  comètes  vues  depuis  la  naissance  de  J.  C. 
jusqu'à  1558,  avec  l'explication  de  celle-ci ,  par  Mauiice 

5t£INM£TZ. 
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^SS9'  P^^'fs'"^»  in-^'  Afttt'nvy  &c.  Arati  Solensis  Phaenomena  et 
apparentix  :  Th£onis  5choiia;  L£OMTii  mechaniciDe 
5ph£rà  Arati. 

GeifiB  é^on  est  en  grec ,  avec  U  traduction  de  Cicéron , 
d'Aviénus,  de  Germanicus,  et  des  corrections  d'après  le»  manus- 
crits, et  VAstronomiçon  d'Hygjnns  :  édition  de  More!»  îinpriiiiair 
du  roi  pour  le  grec. 

IJJ^.  Colonia,  in-foi.  Arati  Phœnomena,  iatinè. 

Cetttt  édition  fut       d*apièf  cdie  de  MoieL 

i^jp.  Basil,  ifi-fol»  In  ProLEMiEi  QuadripartUum  enarrator  igno- 
tu5,PRocLus  existimatos ,  gr.  iat.  Porphyrii  Intro- 

ductio  in  Ptolemxi  opus  de  eâêcrîbus  astrorum ,  gr.  Jat> 
Her METIS  De  revolutionibus  nadvitatum  libri  duo. 

^  • 

'55P*  P^'"'^"-^'  if-^f-"  Procli  Sphaera,  cum  annotaliuncuii* ,  CX 
pubiicis  prselectionibiu  Jac.  Tus  an  i  excerptis. 

1 3 jp.  Tubinga ,  in Joannîs  de  Monterfg  10 .Tabule  direc* 

tionum.  Tabula  siiuium  per  singuia  minuta. 

ij  jp.  Colonia,  in-^'  io,  Stadii  Ëphemerides  ab  aiino  15 54,  ad 

ann.  i  576. 

ijjp.  Venet.  in-^'  Aiesiandro  PicCOLOMiNi  Délia  sfera  de! 
mundo ,  délie  stdie  fisse ,  libro  iino ,  dove  di  tutte  le 
XLViii  imagini  cdesti  minutissamoite  si  tratta;  et  non 

50I0  le  favole  loro  ordinatamente  si  narra,  tna  ancora  le 
figure  di  ciascheduna  si  apparon  cosî  manifeste  e  distin- 
tamenie  disposte  e  formate  coine  a  punto  per  il  ciel  si 
distendano. 

1555).  Bononia,  in-^'  io.  Autonii  Dclphini  Tractatus  de  globis 
ccelestibus  et  motibus. 
WéMtr,  p.  371' 

155p.  Veutiis,  in-folio,  Frederîci  Delphi  Ni  de  fluxu  et  refluxu 
maris  Disputatio.  Ejusd.  Disputatio  de  motu  octave  sphsers, 
habita  in  Academiâ  Venetâ. 

1 555).  Colonia,  i»-^'  Jo.  Taisnicr  Liber  de  u»u  sphsrs  mate- 
rialis.  •*  * 

WtUler,  p.  371. 

15;^.  Wineb»  itt'^'  Planisphaerii per  Valentinum  Engblhartvm. 
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^S59'  P^'^'^''^  >  in-^."  Les  Tables  de  la  déclinaison  du  soleil,  pour 
prendre  la  hauteur  du  foie'à  à  i'asuroiabe,  &c.  par  Olivier 

Bl  SSELIN. 

155^.  Tiguri,  1/1-8."  Jos.  S I  M  L  E  R  u  S  ,  De  princîpiis  astronomii. 

l^j^.  Lijfsia,  i/i-S."  De  torum  qui  cometx  appelianiur  nominibus, 
naturâ,  causis,  &.c.  Joach.  Cameraru. 
C'cit  la  «ecoadé  éAtioii;  b  pramière  mt  ém  t$}9, 

1^60*  Lutetia ,  i/i-S."  ProLEMiEi  MaUwmaticc  eoDStructimb 

iibri  ;  ed.  R  e  i  N  h  o  l  D  i . 

1560.  Verona,  in-^."  Pétri  Pitati  Veronensis  Coinpendium  super 
annuà  soiaris  et  lunaris  anni  quantitate.  Addiiur  Tractatus 
de  longitudine  et  latitudine  steliarum  iîxarum  ,  deque  ortu 
et  occasn  poëdco  canim. 

17).  Rânprimé  à  BÉb  en  15^8. 

15^0.  Colonia  Agripp.  in-^.'  Jo.  Stadi  1  Tabuiz  Bergfnses  aeqoa- 

biiis  et  adparentis  motus  orbium  cceiestitun,  ad  meridianum 

Bergensem  reductie. 
W'dJler,  p.  371. 

15(^0.  Colon.  in-foL  Ephemerides  ab  aimo  1  )  ^4  ^d  ann.  i  jy6, 
Véyil  i$8i. 

,  1 5  60*  Paris,  m-t:i.  Traité  de  la  composition  et  fabrique  de  l'astro- 
labe, et  de  son  usage,  avec  les  préceptes  des  mesures 
géométriques;  le  tout  traduit  du  latin  de  Jean  STOti  LtR, 
avec  annotations  sur  l'usage  de  l'astrolabe  ei  niesurts  géo- 
métriques, faites  par  Jean-Pierre  de  Mesmes. 

1^60.  Verona,  in-^,"  Opéra  nuova  di  Gio.  de  Padouani  deii* 
uso  deli'  istromento  astvonomico  da  lui  intitolato  Horosco- 
pio ,  trad.  de  lat.  in  volg. 

1 5^0.  Paris,  in  Orontii  FiMjBl  De  solaribus  hofologib  et  qua- 
draùtibus  libri  quatuor. 

15^0.  Antuerp.  in  -^.^  Joannis  Ta  1 5  N  i  B  R  Atlieiuis  De  annuli  splue- 

rici  fabricâ  et  usu. 

1560.  Colon.  in-S."  Guidi  Ubaldi  è  Marchionibus  Montis,  pia- 

nispha'riorum  univcrsalium  Theoria. 
1^60.  Roma  f  itt-jf,"  Luc^e  Gaui^ici  ^uper  Tabulis  direciiouum 
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Jban.  Monterqj^ioisis  Sopplementum.  Item  TiBctatus  judi- 

candJ  omnium  pianetarum  difectiones. 

Schdbd  nomme  l'auteiir  Loiratàu  Gaa^,  et  S  cite  ^ibL 
Huis. 

1 5^0.  RùïïMt  itt'^'  Laurentli  Gaurici  Tractatiu  judicandi  con- 
versknes  s.  revolutioiie»  tHUivitatura. 

Scht'ihel,  d'après  BM,  HwU*  C'«K  L»ttu,  et  non  LâmnàMt, 

que  l'on  doit  lire. 

2j6i.  ^aj//.  i//-^."  ScHRECKENFucHSii  Schoila  in  PSOCLUM 
Lychim  de  Sphaerâ. 

15^.1.  LMetia»  in-8,'  Sphaera  Jb.  de  Sac ro- Bosco  emendata  : 
Eiiae  Vineti  Santonii  Scholia  in  eemdem  sphaeram  ab 

ip5o  authore  resthuta;  Compoidium  in  :>phacram  ,  per 

Pierium  Va  l  e  r  i  a  n  u  m  Beilunensem  ;  Peiri  N  o  n  1 1  Sola- 
ciensis  Demojist.  eorum  qiiac  in  extremo  capiie  de  climati- 
bus  Sacro-Bo^cius  scribit  de  inx^uali  ciimaium  iaiitudine: 
eodetn  Vîneto  interprète. 

1^61,  Lutet.in-S."  Libellus  Joanni^  de  Sacro-Bosco  de  anni 
xatione,  seu,  ut  vocatur  vuigo,  Computus  eccleslasticus , 
Gum  praefatione  Phi!.  Meianchtbonis.  • 

15^1.  Wittéb.  in'B,*  Joan.  de  Sacro-Biisto  Libellus  de  sphaeri. 
Accessit  ejusdem  Computus,  &c. 

15^1.  WiiUh»         Ga^aris  Peuceri  Logistice  astionomica. 

1561.  ÂMtMerp,  h'S,*  De  sphsrâ  et  primis  astronomie* rûdinientis, 
à  Cornelio  Va  L  eri  o  Ultrajectino. 

tfét.  Norimb,  hi-folh.  Joannis  Schonbri  Carolostadii  Ope» 
mathematica  in  unum  vdiimen  congela,  et  puhlicx  utiil- 
tatî  studiosorum  omnîum  ac  ceiebri  famzc  Norici  nominis 
dicata,  denu5  ab  Andréa  authoris  filîo  correcta  et  iocuple- 
tata,  cum  praefatione  Fhiiippi  Meianchlhonis. 

Isagoge,  ciijiis  pars  prima  seriem  et  dispositîonem  epbemerl* 
dis  explicat,  cum  ephemeride  ann.  1532  exempli  Joco 
subjectâ;  pars  aitera  astrologiam  prolixiiis  tradit. 

Tabuiï  astronomicae  resoiutac,  an.  i5  3<^  primùm  publicatse, 
ex  ^uibus  ciim  erraticorum  tum  lixorum  siderum  moius 
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a J  prxterita  et  ^fiitura  secula  fâcUlimè  computari  possunt» 
Globi  stelliferi  sWe  sphxrz  steliarum  fixarum  usus  et  expli- 
cationes  ;  quibus  c|LMdquid  de  primo  mobili  demonslrari 
solet,  id  universum  propè  coiuinciur  :  addità  tabula  stel- 
larum  iixarum  verifîcatu.  ad  mm.  1550. 
Opusculum  geographicum  ex  dhrersorum  iibris  ac  chards 
summA  curâ  et  diligentiâ  coltectum ,  accommodatum  ac 
elaboratum ,  à  Schonero;  giobiim  descriptioais  terreiue. 

Imprimé  dés  1 5  3  5. 
Dogmaia  sex  de  consiructione  torquatl  ;  Annotationes  ad  cons- 
tructionem  rectanguii ,  sive  raoïi  astronomici. 

'^quatorium  astronomicum,  ex  quoerraniium  stellarum  mo» 
tus,  luminarium  configuraiiones  et  defccius  colligunuir  , 
apposiiis  u  bique  pianetarum  sphaeris  et  termiaorum  expo>. 

siiioiiil)us. 

PlanliplixTium  seu  Meteoroscopium ,  in  quo  singula  quac  per 

motum  primi  mobiJU  continguiit,  inveniuntur. 
Oigaiium  Uianicum,  è  quo  fàcSiimè,  absque  scrupulosâ  sup» 

putatîone,  verî  mediique  planetarum  motus  rcperiuntiir. 

Les  trois  derniers  ouvrages  avaient  été  publiés  ensemble  par 
André  Schoner,  ûls  de  ranleur,  dis  l'année  1551. —  WtiMer, 

557- 

IJ^l.  Basil,  /«-yô/.  Problematum  astronomicorum  et  geometricorum 
«ectiones  vu,  in  quibus  evideiuissiinis  demonstrationibus 
explicatur  qiiâ  ratioiie  toia  nieieoroscopices  disciplina  in- 
teiligi ,  item  quomodo  juxta  opticam  rationem  exqubitc 
variarumacmultiplichim  magnitudinum  dimensiones  expe- 
diri  queant  :  praetereà  que  sint  rationes  librationum  in  du- 
cendîs  aquis;  totiim  insuper  artificiiim  ejaculandi  sphxras 
è  tormemis;  denitpie  multipiices  observaiionum  geogra- 

Çhicarum  modi  proponuntur  :  autore  Dai)ielç  Santb£CH 
loviomago. 

294  p.iges.  —  Weidler,  p.  ^7^. 
Joannis  Regiomontan  i  De  triangulis  planis  et  sphiricis 
libri  V,  unà  cum  tabuiis  âiuuum,  &c.;  ed.  per  Danielem 
Santbech. 

i4<^  p*gei*  Les  sbtts  y  sont  à  sept  chiffres  pour  toutes  lès 
minutes.  Je  suppose  ce  dernier  ouvrage  de  la  méntS  WOép  qM 
}e  premier  ;  mais  il  ne  porte  point  de  date. 
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i^^l.  BasUea ,  in -8."  Michaeib  Neandri  Eiemcnta  docdriiue 
sphaerica? ,  et  computus  astronomicus. 

Vf'eiJUr ,  p.  376. 

1^61.  Tubhiga ,  111-^.°  Tabula  ascensionum  obli(][.  per  Abdiam 
!WlCKN£RUM. 
Wttidfer,  37^. 

15^1.  Riva  de  Trento,  iii-^,'  Liber  astionomiciu  de  intercalddoni* 
bus  anni,  hebraïcè. 

\^6i,  Venetiîs,  h'^."  Délia  grandezza  .delIa  terra ,  deli'  acqua. 

15^1.  Basil,  in-^."  Cosmographics  disciplins  Compendium ,  Guil. 

PoSTELLO  aulhore. 

I  jéi.  Strassburg,  in- 8."  Joachim  Camerarius  Von  den  corne* 
ten,  &c.,  aus  dem  lat.  vadeutscfat* 

\^6i,  Paris.-h-^*  Procli  Sphaera»  cum  notii  Jacobi  TusANr. 

ijCi,  Borna,  i/i-^."  PTOL£My£LS  De  aiialemmate  cum  Frederici 
C^mmandînl  commciit.  Ejusdem  Commandini  Liber 
de  horologionim  descriptione. 

Ce  dernier  ouvrage  fvn  imprimé  à  Venise  la  même  année. 

l^6z»  Tub'mga ,  tn-^."  Erasmi  Reinholdi  Prutenics  Tabuke 
ccelestium  motuiun  ;  Canones  Prutenici. 

1^6%.  Nfrimè»  itt'^L  Andreae  Schoneri  Gnomonices  iibri  iii. 

Descriptio  hcHroiogioniiii  omnis  generis.  Tractatus  de  in- 
ventione  iineae  meridiame  ;  de  composidone  ajtroiabii  piani 
et  columnaris. 

WeîJler ,  p.  3-77. 

1^61,  Lug^uni,  in-ji'!.  Kphemerides  octavs  sphaerae ,  seu  Tabellae 
diaike  onu> ,  occasûs  et  iiie<fiatioiiis  cœli  illustrium  5tei- 
'  lanim  à  3^  ad  50**;  autore  Ponto  Tyardeo  Bissiano. 

1 5  ^2.  •  •  •  •  •  Signification  des  phénomènes  qui  ont  paru  avant  et 
duiant  cette  année  1^62,  par  Jean  Pfeffinger;  en 
allemand.  ■ 

%^6y  Francof.  in-4f,'  Jac.  MiLiCHii  Commentarius  in  iib.  11 

Pj-INII. 
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1563.  WiUeù.  in- S,"  Ga^p.  Pt  u  c  t  r  1  £iemeiua  doctrinaî  de»circuiii 
cœfestibus  et  primo  mom. 

W'iiet,  in-^.°  Jo.  Paduani  Veronensis  Viridarium  mathe- 
madcum ,  in  quo  £srè  omnîa  qiue  in  rebuf  astronomicîs 
desiderari  posnint  »  ftcillimè  pertractantur.  Instrumenta 
nonnuila  ab  eo  nuper  excogîtata. 

15^3.  Witteb.  in -S,"  Sébastian!  Theodorici  'Win  a  hem  11  Com^ 

pendium  logisticae  astronomicae. 

Réimprimé  en  i  573. —  W'eidicr,  p.  378. 

1563.  Norimb.  in -S."  Catalogus  prodigiorum,  mîraculorum  atque 
ostenlorum  lum  in  cœlo  quàin  in  terrâ .  ...  à  M.  Marco 
FiiïTSCHio  Laubano.  AdJitits  eat  in  fijie  Tractatus 
ÂLBOHAZENRAL1&  de  cometanun  signiiicationibiu  per 
la  signa  zodiac  i. 

On  y  trouve  une  quantité  de  notices  sur  les  comètes,  éclipses  ,  . 
globes  de  feu  ,  aurores  boréales ,  |||rand4  froids ,  grandes  cha- 
lean.  M.  de  Zach  s'en  est  servi  luilemeni  dans  ses  Reckenhet 

sur  Us  grands  khers,  de  même  <[ue  de  la  Choniauf  allemande  de 
Jean-Gaspard  Zopf,  qui  mourut  en  i  69  5  ;  il  était  prédica- 
teur à  Géra,  ville  appartenant  aux  prmces  de  Reu&sen ,  entre 

Zeitz  et  Plaven,  dans  le  cercle  de  1»  Haaie-Saxe. 

1 563.  Coton.  in-S,*  Barth.  MERCATomis  Ibeves  meditatioDes  in 
sphaeram ,  «eu  isagoge  in  cosmographiam. 

1563.  ToUH,  bhfiL  Bernard!  Ferez  de  Vargas  La  febrica  del 
universô;  sumario  de  las  cosas  de!  mundo. 

1^6^  Venetits ,  tn-^."  Joseplu  Moletii  Ephemeri(.îe5  anno- 
rum  20,  ab  ann.  1  5  <j4-  ad  aiin.  1584,  pro  meritliano 
Venetiarum  ;  prxmissis  isagogicis ,  c^uibus  non  soiùm  ea 
qu«  ad  inteltigentiam  eplienieridum  &dunt ,  potractat , 
verùm  edamnon  pauca  ad  universam  astronomiam  spec- 
tantia ,  ilHque  maximè  necessarîa  et  ab  aliis  practermissa 
docet. 

W'eidler ,  p.  378. 

1^64.  Antuerpia ,  iii'^."  Cosmographia  Pétri  Apiani  j>er  Gemmam 
Frlsium  aucta  :  addltis  ejusdem  argumenii  iibellis  ipsioa 
Gemmas* 

15^4. 
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S  5^4.  . . .  >  vi-fol.  Valent  Engelhardi  Machina  primi  mobilis 

sphserica. 

CUssii  Elench.  p.  j  1 8. 

1  j^4*  ....  in -8."  Gemma.  Frbius,  De  iisu  annuli  astronomici. 

Clessius. 

1564,.  Poitiers,  in-^"  La  mamcre  de  faire  les  solaires  ou  cadrans , 
par  Éiie  Vinet. 

1564.  ParisHs,  1»-^*  WiShelini  Postblli  dé  unhrersitate Liber« 
in  quo  astronomne  compendium. 

1564..  WUteherga^  in-B^^  Sebast.  Theod.  "Wi  N  s  H  eh  1 1  Nov«  qusf* 
tiones  sphorioe ,  de  circuii*  cœlestibus  et  primo  mobiii» 
WtitUer,  p.  y^%,\à,ik*  1570  et  1583. 

1 5^4.  WMt»  |0-^.*  Canon  sexagenarum  et  scrupulorum  sexagesi- 

morum,  utilis  aJ  multiplicatîonem  et  dîvîsionem  logisticse 
asironomiae;  editus  operâ  Seb.  Theod.  Winshemii. 

^564.  Witteh.  in-8,°  Tabula  ascensîonum  rectariim  et  obliquanim 
ad  elevationem  poli  32",  33,  48 ,  51  et  j  Tabula 

declinationis  partium  zodiaci, 

15(^4.  Lipsla,  in- 8."  Ëpitome  doctrijise  de  primo  motu  ;  édita  à 
Victorino  S  tri  g  EL  10. 

2  j<^4«  Venet.  in-^"  Pet.  Pitati  Compendium,  super  annuâ  sola- 

ris  alque  lunaris  anni  quantitate,  paschalis  soiemnitatis 
recognitione;  romanique  caJendarii  instauratione  ;  de  veio 
pcssionis  atque  resurrectionb  Dom.  die;  de  ortu  et  occasu 
atellarum  mcarum. 

1564.  lAitiginga  adDamiihm,  in-^."  De  omjunctionibus  magnis 

insigniorum  fuperiorum  planetariim  ,  soiis  defectionibus  et 
cometis.  .  .  .  .'  Prognosticon  ab  ann.  i  564  in  zo  sequcn- 
tes  annos:  auct.  Cypriano  Leovitio  à  Leonicià  Boiie- 
mo-Hradecense. 

1^6^,  Franctf,  am  Afayn,  in-^,"  Prognosticon  auf  die  rev^c^tion 
des  15^5  iahr* ,  durcl^  Vaientinum  ëngblhardt 
Gochanum. 

1 5^4.  Ergbrdt.  in-^."  ?TOfpaotàam  phydcum  des  iahrs  J.  C.  i  ^6^, 
durch  Jo.  Uebenstreit. 

M 
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1 5  ^5*  Lonelon ,  in-^.»  A  perpétuai  piognoitication  iôr  iretthcr,  &e. 

by  Léonard  Digges. 

Weidier  avertit  que  ce  livre  contient  nu5si  une  dcfcription 
exacte  des  ouvrages  de  Coj)ernic.  Hht.  p.  378. 

Witteb.  in -8."  Jo.  GARCi£i  De  tempore,  sive  de  ortu  et 
occasu  steilarum  fîxarum;  de  usu  giobi  cœl^tis.  Spéculum 
finnamenti  quod  giobum  cœlestiem  vulgariter  nommant; 
QtssU  Eknch.  part.  I ,  p.  4.64. 

15^5.  Wlmbetga,  ht'S,*  Victorini  Strigelii  Ephome  doctrine 
de  primo  motu ,  aliouot  deroonstratiombus  illiutrata. 

ITeid/er  Bibliogr. 

Argentorati  ,  in -S."  Hypolyposes  orbiiim  cœlestium  quas 
appellant  theoricas  planetarum  ,  congriientes  cum  TabuiU 
Alphonsinis  et  Copeniici  ,  atque  etiam  Prutenicis. 

Jjéj.  Wittenberg,  fn-^.'  Prognosticon  oder  practica  auf  das  ij6^ 
iahr. .  . .  durch  Nicolaum  Noodonum  Erphurdeiuem^ 
profeswni  der  imhrenitet  zu  Konfaigsberfc  in  Pkeiisien. 

1 5  66  h-fol,  Pçetae  graeci  principes  heroid  cannfaiis,  et  aSi 

nomiùUi.  Excudebat  Henriciu  Stephanus,  Huldrichi  Fug- 

1^  typographus. 

On  y  trouve  le  Poème  d'A  r  a  t  u  s  en  grec. 

1^66,  Lttgii,  in- 12.  M.  Manu  II  Astronomicon  libri  v;  editi 
ab  Ant.  M  o  l  i  n  1  o  Maiisconensi. 

1^66,  Basil,  in- fol.  Nicol.  'Copernici  De  revoliitionibus.  Item 
de  iibris  revoiutionum  Narratio  prima,  per  M.  Georgium 
Joach.  Rhsticum  ad  D.  Joan.  Scbonerum  scripta.  • 

1^66,  lu'VMa,  hi-S,*  Le  nuove  theoriche  dei  pianeti  dl  Gior» 
PvEBACHii  »  tnd.  da  Oxatio  Toscanella. 

1^66,  Vautiis,  in-^.'  La  mededma  doR,  accresciuta  con  ia  i.' 

parte  délie  theorice ,  overo  i^^ulatîoiii  dei  pianeti,  e  il 

libro  délie  stelle  fisse. 
Kciinpriinc  en  1595. 
d^66.  Colonia,  iii-S."  Uberior  enarratio  eorum  quae  à  Joan.  de 

Sacro-Bosco  proponumiir»itàut  adjecta  difficiliaiîbus 
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locis  comnwntarii  vioem  supplere  possint;  auct  M*  Theo- 
dorico  Graminbo  Ruremimdaiio. 

15^^.  BastUm,  bhfoUo.  PetrI  Non  1 1  SolacSensb  Opem»  qi»  com* 
pJectuntur,  i.**  duos  libres,  in  quorum  priore  tractantiir 
pulcherrima  problemata  ,  in  altero  traduntur  régulas  et 
insirumenia  artis  navigandi  quibus  varia  rerum  astron. 
phxnomena  explorare  possumui;  2°  annotationes  in  pla- 
netaniRi  Theoricas  G.  PurbachH  »  quibus  multa  hactenùs 
perperàm  inteliecta  ab  aiiisque  przterita  exponuntur. 

JCal/.  Woifcnb.  und  Gouing.biUîotiiek.  LaiecondeédhioaeM 
de  I  jpl* 

Florentia,  in-fol.  l'TT'xcup^ovj  Sic.  c.  à  d.  Hipparchi  Biihyni 
de  Phxnomenis  Arati  et  Eudoxi  interpretationum 
libri  III.  Ejusdem  Asteiismi.  AchiUis  Tatii  Prolego- 
mena  (  i  )  in  Araii  Phxnomena.  Anti  Vha  *  et  Schoiia 
vcterum  quorumdam  in  ejus  poema. 

y^oyei  Suidas  au  mot  Achillts,  et  la  Bibl.  de  Phottus,  cod.  pj, 
qui  l'appelle  Tatius.  C'est  la  première  édition  de  cet  ouvrage. 
—  Witldttr,  p.  i4|. 

15^7.  Paris,  M-^*  Le  cosmoiabe,  par  Jacques  Bbsson. 

On  y  trouve  la  chaise  marine  propostîe  en  i-i^o  par  M.  Trwin 
ea  Angleterre  t  pour  pouvoir  observer  les  éclipses  des  satellites  et 
des  éioifet. 

t$6y,  BasiUa ,  in-fol  Erasm.  Osv.  Schrekenfuchsii  Primum 
mobile,  hoc  est»  abioluu  et  perfecta  coromentaria  In  Tabu- 
las directionum  Jo. D E  MoNTBRBCIOet  PVRBACHII, 

et  Luc£  Gaurici  addiiiones. 
Weidler,  p.  366.  =  Schcibel ,  p.  49- 

t^6y»  Argentorati,  in-8*  Cunradi  Dasypodii  Volumen  primum 
et  secundum  mathematicum ,  prima  et  simplici^ima  ma- 
thematicarum  discij^Unarum  prlncipia  complectens  :  volu^ 
mine  primo  doctnnam  de  sphccâ  et  constdlationibus 
eœiestibus ,  altero  pnecepta  astronomie  utriuique ,  giaecè 
et  latinè  eaqponit. 
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l^6y,  Witteb.  in -S."  Seb.  Theod.  Winshemii  Novae  qiiaestiones 
5phacra:,  hoc  est,  de  circulis  cœlestibus  et  primo  mobili. 

l^6y,  Parisiis,  ïn-S."  Antonii  Mizaldi  Cosmographiae  iib,  lil, 
geographica  quxdam,  et  doctrinal  a^ironomicae  encotnium, 
carminé  hexametio. 

1 5^7.  Argentorati»  •  •  Samuel  Siderocratbs,  De  usu  panium 
cœli  in  commendationem  astronomiae. 

Scheibcl.  Cet  t'crivain  ,  qui  prend  fe  nom  de  SlDEROCRATES , 
s'appelait  £iS£NM£NG£R,  qui  veut  dire  celui  qui  mile  le  fer;  mais 
alon  on  umsic  à  traduire  les  non»  en  ladn  ou  en  gnc.  Il  cet 
parlë  de  lui  sous  le  nom  d'EiSENKEGBB ,  dans  fe  Dicdonniiie 

des  savans ,  imprimé  en  allemand. 

1 5(^7.  lena,  in-^f  Paulus  Cr u s  1  us  Coburg.  De  doctrinà revolu- 

tioniim  solis,  cum  tabulis. 

1  ^ 6j.  Witteb.  itt-S."  Barthoi.  Schonbornii  Cak lularium  aslrono- 
micum,  soi  Computus  astroncnnicus,  in  quo  prxcipuarum 
partîum  temporis  descriptiones  à  rootu  cœlestium  corpo- 
rum  deductx,  unà  cum  £wmA  caiendarii  usitatft»  expo- 
nu  ntur.  Calendaûum  peipetuum  parieti  affigendum,  io 
tabula. 

15^8.  Witteb.  in-S."  Jo.  de  Sacro-Bus tû  Libellas  de  Sphxrâ. 

Computus  ecdesiasticus ,  et  alla  qucdam ,  cum  pnefitt. 

Phil.  Mdanchtbonis. 
15^8.  Ba^iea,  in-S."  Christiani  VuRSTISli,  Basil,  professoris, 

Quaestiones  in  Theoricas  Po  RB  AC  H 1 1.  Hypothèses  orbium 

cœlestium. 

Weidier,  p.  379. 

1 5<$8*  Witteb.  in-8.°  Logislice  astionomica,  aut.  £done  Hilderico 
leverensi. 

Wndltr,  p.  379. 

1 5  <$8.  Argentorati,  in -8."  Hypotyposes  orbium  coeleitium,  congru  en- 
tes cum  Tabulis  Alfons.  et  Copern. ,  seu  etiam  l'abuiis 

Prutenicis;  édita:  à  Cunrado  Dasïpodio. 

X  j68.  JRonia,  in-jf,"  AuTOLïCUS,  De  varlo  ortu  et  occasu  stei* 
laruni. 

1^68.  Piiicia,  in-^'  La  Esfera  de  Juan  de  Sacro-Bosco,  ex 
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bt.  in  hisp.  tianstulh  Roder.  Smhz  de  Santiiana  et  E^l^ 

110S8* 

ÂasaïUBihl  Hisp.  t.  II,  p.  ai8. 

1^69,  Basil.  în-^.'  Aiexandri  Piccolomimei  De  sphanrâ  libri  IV. 

Ejusdem  Compendium  de  cognoscendis  stellis ,  et  de  ma- 
gniiudine  terrx-  et  aqu^e  ,  Nicolao  Stupano  interprète. 
La  prima'pane  deile  Theoricbe,  overo  specuiationi  dei 
pianed. 

15^8.  Ventt, . . .  Jacobi  Castaldi  universaUs  mtmdi  Descriptio. 

15^8.  Paris,  iu*8,*  Discours  de  ia  cosmographie  de  G.  de  Ter- 
RAUBE,  abbé  de  Boiilaj. 

15^8.  lena,  In-^*  Fauli  Crus  11  Doctrîna  revolutionum  solb. 

I5<$8«  BasU.  itt-^*  Pétri  Pitati  ,  Verx  solaris  atque  lunaris  anni 
quantitatis,  alianimque  rerum  ad  calendarii  romani  eraen- 
dationem  pertioentium.  De  ortu  et  occasn  steilarum  c«^li- 

catio. 

l^6S  in- 12.  Prcdic lions  des  choses  plus  mémorables  qui  sont 

à  venir  depuis  l'aii  i  j  84  jusqu'à  l'an  i  607,  prises  tant  des 
édipses  et  grosses  éphémériaes  de  Cyprian  Leonitie, 
que  des  prâictioiis  de  Samud  Siderocrate. 

I        Colon,  in-fol.  Arati  Pluenomena;  Uygini  Astronomicon; 

RUFUS  F£STU6. 

Cette  édition  fut  faite  d'après  celle  de  Paris. 

....  in-S."  Claudii  Ptolem/£I  Reguix  artis  mathema- 
ticc,  gr.  lat.:  huic  additc  sunt  £r;  Reinholdi  expil- 
catîones  aliquot. 

I5^p.  Parisiis  Sexti  Empirici  Advers&s  matfaematicof, 

Gentiano  Herveto  interpiete. 

t^6^,  Basilca ,  in-S."  Theoricae  nova:  pîanetarum  Georgii  PuR- 
BACHii;  quibus  accesserum  Joaii.  de  Moni  krecio 
Dispuiaiiones  super  deliramenia  ilieoricarum  Gerardi  Cre- 
MONENSis.  Item  Joann.  £slbr  Moguntini  Spéculum 
astroiogicuro ,  uln  multa  que  ad  theoricârum ,  praesertim 
octave  spiuer*,  inteUectum  6dunt,  explicantur. 
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1 5 6p*  Basilea ,  in-fol.  Er.  O v.  Schreckenfuchsii  Commen- 
taria  in  Sphxram  Jo.  de  Sacro-Bosco  :  adjecti  sunt 
canones  pio  usu  Tabuiarum  Rbg  iomontani. 
Wtàditr,  p.  %66, 

1^6^,  Tubmgit,  in-^  Jo.  de  Montbrbgio  Tabule  direct»- 

num,  &c.  Tabuiae  sinuum. 

t$6^,  Veuitiis,  in-folio.  Jo.  Pauli  Gallucii  de  i^ricà  et  usu 

hemisphacrii  Uranici  Tracialus. 

X^^j^.  Colotiia,  in-^"  Tili  PoPMi£  in  sphaeram  et  prima  a^trono- 
mis  elemeuta  Tabulas,  fîguris  eiegantissimis  iilustraue. 

1^6^*  BasiUa,  in-^'  Thomz  Erasti  Defensio  iibeili  Henric 
SATONAROLiB  de  asuolog^A  divinatrice  adv.  Cluisioph. 
Stathmionem. 

1570.  Basil,  h-foK  C.  Jul.  Htgini  fabularum  Liber;  Poeticon 
astronomicon.  PALiCPH  ati  De  fabuiosis  narrationibus. 

1570.  Venetits.  . . .  Procli  âpliera,pcr  Tiiomam  Linacrum 

Brîtannum. 

1570.  Roma,  in-^,"  Christophori  Clav  II  Commentarius  in  Sphae- 
ram Jo.  tle  Sacro- Bosco. 

I  ^70.  Colonia,  in-^'  Jo.  Stadi  i  Epbemerides  ab  anno  1 5  ^4.  ad 
aiin.  1^00. 

1 570»  VtMttàis,  lii»^*  Francisci  B  arocii  Cotmographiae  iibri  it» 
qux  est  isagoge  iaJMagnam  constructionem  Ptolbmjbi. 

W^eidler,  p.  380. 

1570*  Rostochii /tn-S."  Henrici  Bruc^i  Libri  1 1 1  de  motu  primo, 
et  inslitutiones  sphxrae  :  additur  tractatus  de  crepusciilis , 
et  catalogus  astronomorum  qui  usque  ad  aiinum  15^0 
floroerunt. 

WàdUr,  p.  380. 

1570.  Londini ,  in-^."  Joan.  Dbb  Parailacticc  commcntatioiiin  et 

praxeos  nucieus. 

Weidler,  p.  398.  II  y  en  a  une  édition  de  157}. 

1^70.  Parisiis ,  /// -j^"  LoFRANCi  Offusii  Germani  Philomatis 
de  divînâ  astrorum'fecultate  in  larvatam  astrologiam. 

1570.  Ba$tl,  in-foU  D.  Martini  Vbgxi  Geburstunden  Buch,  &c. 
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c'est-à-dire  ,  Livre  des  heures  de  naissance ,  par  les  astres, 
de  manière  qu'on  puisse  se  garantir  des  malheurs. 

1570.  Munster,  in-^,"  Leonhard  Thurneisser  Archidoxa,  &c. 

c'est-à-dire,  Les  v  rais  moiivemens  1 1  les  effets  des  astres, 
des  minéraux,  &c.,  en  ver^  aiiemand». 

1571.  Fioreni^,  hh^,*  La  sfera  di  Proclo  LIccô,  tradotta  di 

maestro  Egnatio  Danti. 

1571.  Franc(ff.  in-S."  Hartm.  Begbri  Qucstione*  m  Libellum  de 
sphaElâ  Jo.  de  Sacro- Bosco. 

1571.  Tubittga,  in-^*  Tabulx  Pnitenicae  cœlestium  motinim  ;  aut. 
Erasmo  Reinholdo. 

I571.  Witteberga ,  tn-S."  Gasparis  Peuceri  Hypotyposes  astro- 
nomicac,  si\  e  theorica;  planetarum,  ex  Ptoiemaei  et  alîorum 
veterum  docirinâ,  ad  observaiiones  Nicoiai  Copernid,  et 
canofies  mocuum  ab  eo  conditos»  accoaniiodat». 

i^ji.'  Rouen,  itt'S.*  Secrets  de  ia  lune;  par  Ant  Mizauld. 

1 57 1  Iff-^'Tractatus  vûii  drcà  stellas ,  astronomiam,  &c. 

1571.  Paris,  i/i-éf,"  Éph<^mérides,  ou  afmaiWffh  du  fom  et  de  la 

nuit ,  pour  cent  ans ,  lequel  donne  à  cognoistre  le  cours 
du  scmU  et  des.  plus  notables  étoiles  durant  le  cours  de 
cent  ans ,  et  celui  de  la  lune  durant  le  temps  de  ans; 
composé  et  revu  par  J.  Gosse  lin  de  Vize. 

1^71.  Paris,  in-^."  Description  et  usage  du  compas  Euclidien, 
contenant  la  plupart  des  observations  qui  se  font  en  la 

Séométrie ,  perspective  ,  astronomie  et  gcogrupliie  ,  par 
ac.  Besson. 

1572.  Lagduni,  in-foL  Ponti  TïARDiEi  Ephemerides  vill. 

Bihl,  Thuana ,  part.  1 1  ,  p.  74 ,  impriin.  de  Tournes, 
1^72.  Venetiis,  in-^.°  Abrah.  Zacuti  Almanach  perpetuum  seu 
ephemerides  ,  cum  iheoremaiibus  Jo.  M  i  c  h  a  e  l  1  s  Ger- 
mani  Budurensis,  ef  cum  Lucc  Gaurici  castigationi- 
I»US|  et  plerisque  allis  tabulis. 

157a.  PIsûuri  (Pisaro),  h-^*  Aristarchvs  De  magnhudi- 
nibus  et  dîstantus  soiis  et  lune  liber  unus,  cum  Pappi 


I 
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Alexandrin!  explicationibus  quU>U9dam,  à  Freder.  CoM* 
MANDiNo  in  latinum  conversus. 

Cet  ouvrage  e^t  en  grec  et  latin  dans  le  tome  des  iEuvres 
de  WalUs,  J'en  ai  donné  le  commentais  dan»  le  Jwnul  iu 
Satans  de  179». 

1572.  Rmm,  h'éfJ  CL  Ptolemjbus  De  analemmate ,  à  Fred. 
CoMMANDiNO  instauntus.  Ëjusd.  horologîorum  Do- 
cripdo. 

157a.  Bologtia,  tn-^."  Trattato  clella  dcscrittîone  délia  sfera  ceieste 
in  piano  di  Cl.  Tolomeo,  trad.  da  Hercoie  BoTTRl- 
GANO,  con  dichiaraiioni  et  operalioni  numerali. 

I  J72.  Basilea,  iii-fol.  Optica  A lh  az  e  n  i.  Ejusdem  De  crepuscuiis 
et  nubiuni  a^censionibus.  Optica  Vitelhonis,  cum 
commentarus  à  Frederico  Risnero. 
760  pages. 

I  ^7».  Argfntan^,        Gmnuli  Dastpodii  Spfuericc  doctrine 

propositiones ,  gr.  et  lat.;  continentur  hoc  libio  Thbo* 
Dosii  libri  m  de  sphxrâ.  £jusdem  Liber  unus  de 
habîtatîonibus  ,  et  libri  1 1  de  diebus  et  noctibus.  Item 
AuTOLYCi  Liber  de  sphicrà  mobiii.  Ejusdem  Libri  II 
de  ortu  et  occasu  steilarum ;  et  Barlaami  Libri  v 
iogisticc  et  astronomie».  - 
WeUKtr,  p.  380. 

I  ^72.  Pans,  m-^*  Deux  livres  d'Autoltce  :  l'un  de  la  sphère, 

qui  est  rare  ;  l'autre  du  lever  et  coucher  des  étoiles  non 
errantes.  Le  livre  de  Théodose,  des  tiabitations ,  tra- 
duit par  P.  FORCADEL. 

1572.  Norimberga ,  in-^,'  Georgîi  BusCH  £pistoia  de  cometâ 
ann.  1572,  en  aiiemand. 

1572.  Coerlkii,  in-fol.  Bartholom.  Sculteti  Gnomonice,  sive 

doctrina  practica  tertix  partis  astronomiae. 
Wcidkr,  p.  397. 

1573.  Lipsia,  i/h^*  C.  Plinii  Liber  11,  cum  comment.  Jacobi' 

MiLicHix;  auctus  et  repuigatus  operA  Barth.  Schonv 

BO^NIX. 

«573- 
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1575.  Ftorenia,  in-^*  La  Sfisa  4i  Proclo  liceo,  tradotta  <la 

Danti. 

Bit/.  Uu/siana. 

1573.  'Atautrfia ,  itt'8 Sphxra  Jo.  de  Sacro-Bosco.  In  eam- 
dem  Fr.  Junctimi  et  Elie  Vinbti  Santonis  Scholia. 

1 573.  Wtittb.  M.  Hartmann!  Betbri  Quantioiies  in  Libd- 
lum  de  sphaerâ  Jo.  DB  SACRO-BtiSTO. 

ITi'uUtr,  p.  397. 

1^73»  Bajîlea,  in-S."  TheoTicx  novx  pïanetarum  Georg.  Purba- 
CHii.  Jo.  DE  MoNTEREGio  Disputationes  super  deli- 
ramenta  Theoricarum  Géra  RDI  Cremoneiisis.  Joann. 
EssLER  Speculnm  astrologorun.  Chrudani  Urstisii 
<^aeftioiiei  in  Hworicas  PuBBACHii. 

Réimprimé  à  Bâte  cn  if^S,  avec  les  Théoriques  de  Par« 

bach  ,  in- S.* 

1^73.  Conimbrica ,  iii-fol.  Pétri  Non  11  Salaciensis  De  arte  atque 
ratione  navigandi  libri  11.  Ejusd.  in  I  heorica^  pianetarutn 
G.  PuRBACHii  Annotationes ,  et  in  proBlema  medianl- 
cum  Aristoldis  de  motu  navigii  ex  remis.  Ëjusdem  De 
erratii  Orontii  FiNiEi  liber  iinus.  Ejusdem  De  crapus- 
cuiis  lib.  I  »  cum  iil>ello  Al  la  ce  n  de  causis  crepiûci»- 
iorum. 

*573*  LonJini.  in-jf."  Cypriani  Leovitii  à  Leoniciâ  Tractatu* 
de  conjunctionibus  magnis  ,  eclipsibus  ,  cometis ,  &c. 

1^73.  Lontùni,  in-jf."  Aix  seu  scalae  niadiemaiicx  ,  ^uibus  vbî- 
Ikiliam  xemotissima  cœlorum  tlieBtnoonscendi  et  planeta- 
Tum  omniam'idnera  novû  et  inauditis  metliodis  exjdonri  : 
tum  hqjuf  portentosi  sideris  in  mundi  Ixireali  ^ag&  înfoifto 

fulgore  coruscantis  disiantia ,  &c.  Thomâ  DlGGBSBO 
Cantiensi  stemmatis  generosi ,  authore. 

p6  pages  non  numérotées.  —  Astron.  art.  1641. 

1573.  LùK^à. . .  •  ParallacUcs  commentatlonis  praxeosque  nucleus 
.quidam,  audioce  Jeanne  Dbb  Londinensi. 
3»  pagei. 

1 573«  Venetia,  in-^'  De  ia  sfera  del  mondo  di  Akfouidio  Pic- 
COLOMINI,  divisa  in  sei  libri. 

i)7|.  Kc0tf.  ia-<^'iAiexandri  Piccolomxni  libri  yi  de  sphaerâ: 
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ex  halico  lathiè  Tertit  Joan.  N!c.  Stufamos  ,  ««Uh» 

compendio  de  steliis  fixb  cognoscendis.  ■ 

W'iidUr ,  p.  397. 

1^73.  Witienherg,  in-S."  Sebastiani  Theodorici  Wi  ns  h  emu  brève 
et  facile  Compendium  logisticdC  astronomicae. 

I  J7j.  Antuerpia,  in-S."  De  sphierâ  el  priinis  astronomix  rudimeniis 
liber  utilissimiis ,  à  Corneiio  Valerio  Uitrajectino. 

1^73.  Napoli,  i/i-^.'  Laureiizo  d'Awania  la  uni  versai  Fabrica 
dd  nKMidb. 

I J73 .  Argentor,  in-S.*  Cunradi  Dastpoo 1 1  DicdoDarimn  madw^ 

madcum,  g/e,  lat. 
1 573 .  BcaonUf,  h-éf,*  Francîsci  BarD  l N  l  G>rrigiensis  Chilias  qu«- . 
'  jitorum  et  responsonim  mathematioe  disâplinae  ad  toduf 

imîversi  cognltionem  spectantium. 
1573.  Lug<^/.  in-^."  Spéculum  a^troiogiae ,  auctore  Fr.  Junctino. 

Taj^lse  astronomîcae  resolutx  de  5upputandis  siderum 
motibus  secundùm  observ.  Copernici ,  Prutcnkaniniqiie 
tabidanim. 

1573.  Wtttehergm,  m-S.*  Tractatus  lirevis  et  utîlis  de  eng^ndis 

figuris  coeli,  à  Jo.  Gargjbo. 
.l^7y  Hafitia,  ia-^'  De novâstellâ,  anno  i  572 ,  die  nov.  1 1  ves- 

péri ,  in  asterîsmo  Cassiopeiae  circà  vertîcem  existente  , 
annocjue  inse(juenti  conspicuâ  ,  sed  mense  maïo  magni- 
tudine  et  spiendore  jam  diminutâ.  (Tycho.  ) 

C'est  ainsi  que  le  P.  Niceron  cite  ce  lim ,  cpii  est  excrtme- 
ment  rare  ,  parce  qu'on  en  tira  très -peu  ,  comme  Tycho  nous 
l'apprend.  Finr^Gassendi  dans  la  Vie  de  Tytho.  L'édition  fut 
donnée  pir  J:  PnOtasis.  Tycho  l'inséra  dans  ses  Prtgpmmms, 
p.  $82  et  suiv.  —  WeuBer,  p.  38d.s=Aliron.  art.  470.  Cette 
étoile  singulière  occasionna  plusieurs  ouvrages.  Tycho  les  a  cit<?s 
et  discutes  ;  mais  il  y  en  a  qu'il  n'a  pas  connus.  Scheibel  en 
'  a  cite  beaucoup  d'autres.  Tycho  a  inséré  dans  ion  livre  une 

lettre  de  Paul  H  a  i  N  z  e  l  ,  conmi  d'Augspurg. 

:i573.  Vienaa,  in-^*  Thaddaei  Hagecii  ab  Hayck  de  investi- 

gatione  ioci  novx*  steiiae  in  zodîaco  Commentatio. 

1573.  Lnugingen,  in-^»  fiericht  von  dem  stem  Cyp.  Lbovitii 
à  Leoniciâ. 
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1575  h-^*  De  stdlâ  peregrinâ  qux  âuperiore  aiuio  tppft- 

rere  cœpit,  Conielii  GeMMiB  et  Guiii.  Poste lli  Judida. 

i;73.  Francofirti  Oderam,  in-^*  £iue  Cahbrarii  Tractatns 
de  novâ  steilâ  Cassbpec. 

Wtidier,  p.  395. 

1573.  De  Stella  novâ  in  Cassiopcâ  apparente  anno  1  572, 

Tractatus  astrojioniicus ,  .scrijnus  à  Bavoiio  Rodowsky 
juniore  de  Hustirzan,  equiie  Bohemo;  editus  anno  i  573. 

Ce  livre  est  mcfiqntf  conme  nta  dus  le  Catalogne  det  firns 
de  Crooiloii  en  Bohème. 

1 573.  Noriberga, .  • .  Christ  Hetdii  Tractatus  de  novâ  steilâ. 

1573*  ••••  iff-^'  Geoig.  BuscH  Von  dem  cometen  welcber 

în  157a  erschienen. 
IJ73»  Nurnberg ,  in-jf.."  Yon  dem  cometen,  Jer  in  Jicscm  vergan- 
gnen  1572  ist  gesçhen  wocden.  Gezogen  aus  dem  schrei- 
ben  G.  Bu  s  CH. 

Vri^,  p.  395.  ^ 

1573.  Erfiirdi',  te-^*  £zcuse  et  défense  de  George  Busch,  tu 
sujet  de  la  comète  de  1 573;  en  allemand. 

1 5  73 .  Etfiirth,  In-^'  M.  i^idiî  M 1  s  N  s  n  1  Uplensis  Beschreibung 
des  oometen  1 57a. 

1 573 .  Âfonacàii,  in-S,*  Jo.  Ras  H  De  cometis. 

1^73.  CeAm.  M*^'  Erklarui^  des  cometen  ;  c'est-â-dîre.  Explication 
de  la  ccMnète. 

1 573  iH'^'  Adami  U  r  s  i  N  i  Noribergemis  Prognostioon  auf 

das  1 574  iahr  wobey  eine  beschreibung  des  cometen* 

1573.  Nissà  Sileshmm,  h-^*  De  prognostico  novae  stellse  Eiegia 
Jo.  Sbckirwitz. 

'575*  l^tffeèerga,  in -S.'  Orationes  duae,  una  de  kglbus,  altéra  de 
cometâ  inter  sidéra  iucente  in  mensem  septimum»  à  Jo. 
comité  1-Iardeci. 

1573.  lena,  h-^."  Carmen  de  novo  ac  prodigioso  prorsàs ddere.M.. 
âHier.  Os  10  Tyri^eiâ,  professore  Icnense. 

Il  y  a  on  onnage  d'un  Alkmand,  dté  par  Tbaddmu,  qui, 
p«  mâuigmMm ,  s*eic  abncnu  de  nommer  ranmir ,  et  qoatm 

.N* 
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auties  dont  on  n'a  pas  la  date  :  Paulus  Fabricius,  maihe- 
madciu  et  medicus  Cxsareus,  Dt  novâ  stellâ ,  cité  par  Tycho; 
Comelius  Frangipanus,  cité  par  Ilagedus  ;  Francisci  M  a  u- 
KOLYci  Jutlicium  de  mf4 /iflMI/ iittnmjmoi  M  UM  NO  S,  de 
Valence  en  Dauphinc. 

Sclieibel  cHe  un  mamucnt  de  Tinenbcrg  ,  où  9  7  a  neuf 
petits  écrits  sur  le  môme  sujer. 

Cette  fameuse  étoile  de  1J72  occasionna  plusieurs  autres 
Ihnet  on  écrits ,  qui  sont  cités  par  Tycbo  dans  ses  Pngym- 
tuumts,  p.  j  a8  et  stnv. ,  sous  les  noms  de  Paulus  Fabricius, 
Banholomarus  Reisacherus  ,  Theodoms  GramiN/EUS, 
Paulus  Haiktzelius,  et  Cornélius  Gemma,  Leovitius, 
IfjBSTLINUS,  NOSTMIUS,  MUMNOS  ,  POSTEL  ,  RATMUK- 
Dus,  Reinholdus,  Rosa.  —  W'c'tJler ,  Hist.  astrononi. 
p.  394-  11  y  <^ut  auÀïi  une  description  en  vers  par  Bergius, 
WUteberga,  1574»  in-jf.' 

» 

1574.  Witteb.  in -S."  Jo.  de  S^cro-Bosco  Liheilus  de  sphaeri  et 
anni  raiione,  cuin  annotât.  Erasmi  Reinholdi. 

1574.  Pcrugici,  ifi-^."  La  Sfera  di  Giovanni  A  Sacro-Bosco, 
tradotta  di  Fier  VincenzoDANT£  de'  Riiiaidi,  et  arrichiia 
d'annotazioni. 

*574'  Antuerpia,  ui-^."  Cosmographia  Pétri  Apiani,  per  Gbm- 

M  A  M  Frbium  ab  omnibus  vindicata  mendis  ac  non- 

nullis  locis  aucta;  additis  ejusdetn  aigumcnd  iibdlis  ipsius 
Gemme 

'574*  y^"'f'''s,  in -j^."  flieronymi  Fragastorii  Homo^ntrica, 
inier  opéra  V  enet. 

Mtneknii  Vita  Fracast.  p.  224.  C'est  fa  seconde  édition. 

1574-  Erphordia ,  in -8,"  M.  Henricus  Gallu5  De  imtrumento 

astranomloo  novo. 
1574.  AMgma  Tamtionm,  h-fol,  Jb.  Bapt.  Bbnedicti  patridi 

Venetî,  philosophî ,  De  gnomonum  umbrarumque  solarium 

usu  liber ,  ad  ser.  £mm.  Piiilib.  Aiiobr.  et  Subalpin,  ducem 

invictiss. 

Assez  gros  volume. 
1574.  Heide/àerga ,  ta 'S»*  De  spBaerâ  mundi  et  temporis  ratione 

apud  Christianc»,  Hermanni'ViTBKiNbi. 
1574.  Eifkcréa,  itt^^*  Godeacalchi  £BfiRBAGHZi  Edijpseos 

•  • 
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iunaris  1573  mense  dec.  visse,  Epilogismu*  et Typus.  Item 
De  eclipsi  solari  anno  i  574  futurâ. 

'  *  574*  ^'riiiu  ofurù  ad  Aianum,  in-^"  Diaiexis  de  novae  et  priùs  in- 

cognitae  stellae  inusitatae  magnitudinis  et  mtencfifÙssiiiue  iiidi 
tpparitiooe,  et  de  ejusdem  stells  vero  ioco  constitiiendo  : 
Thaddsus  Hageciu*  ab  Hayck,  aulx  Cxsarex  majes- 

,  tatis  medicus.  Adjuncta  est  ibidem  ratio  investigandx 

paraliaxeos  cujuscumqiie  phaenomeni  ,  ejusque  à  centre 

^  terrx  distantix,  meteoroiogicam  doctiinam  mirificè  illus- 

tram.  Accesserunt  aliorum  quoque  dodissimofum  vironim 

I  de  efldem  stellâ  scripta. 

Wc'uîler,  p.  39}.  Scheibel  doiiM  kt  noau  de  tous  les  anieun- 
donl  les  écrits  y  sont  insérés. 

I  I  574.  Paris,  inS."  Traité  du  nouveau  comète  et  du  lieu  où  ils  se 

font,  et  combien  ils  sont  loing  de  la  terre;....  composé 
premièrement  en  espagnol  par  Hieronyme  MuGMoz,  prof, 
de  la  langue  hébraïque  et  des  mathématiques  en  l'unhrer- 
I  sîté  de  Valence  la  grande,  et  depub  traduit  en  françois  par 

j  Guy  L  E  F  é  v  R  E  de  la  Boderie.  Plus  un  Cantique  sur  ladite 

étoile  ou  apparence  lumineuse. 

j  *574*  Salmant'ica ,  in -8."  Bartholomitrus  BarRIENTOS  De  corae- 

tarum  explicatione  atque  prxdiciione. 
Antmii  Bibi.  Hisp.  t.  I,  p.  lé^y. 

^^7y  AugMsta.  h'^*  Georg.  Henischii  Bartfeldensis  Tabule 
institutionum  astronomicarum  ;  Sphxra  Procli,  cum 
textu  graeco ,  è  regione  in  iat.  linguam  converso. 

I  -'ÎZJ»  Rom^ ,  in-^.o  Christ.  Clavii  G>mmentarius  in  Sphaeram 

Joannis  de  Sacro-Busto. 

1575.  Antuerp.  in-^'  La  Cosmographia  da  Fietro  Apiano  cor- 

regida. 

1 575.  Basilea,  in-foL  Lucx  Gaurici  Opéra  omnia  tomis  III. 

Le  tome  I.**  conrient  shc  articles  d'astronomie  :  1  .*  Oratio  de 

inventoribus ,  utilitate  et  laudibus  astronomie,  an.  1 5  07  I  errarix 
habita;  2.°  Sphxra;  3/  De  motu  sphœrarum  quinque  pianetarutn 
'  .       et  duorum  iuminarium  ;  ^.^  Additiones  in  Tabulas  Elisabe- 
tluB  HiipaBianim  rapn*;  5.*  Catalogue  fixaiua  ad  «n.  1500; 
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6,'  Joann.  Blanchini  TabuUc  faciiiimae  oinnium  ex  his  qiue 
Alphonsum  sequutinir. 

Les  autres  ouvrages  sont  d*aMologie  ou  de  médecine. 

1575.  yenet.  in-^'  Francbci  Mauroltci,  abbatis  Messanensis » 

Cosmographîa , . . . .  déforma,  situ  numeroque  coelorum. 
1 575»  y^enetiis ,  in-^."  Francisci  M  au  rolyc  i  ,  abbatis  Messanensis, 
t  Opuscula  mathematica ,  nunc  primùm  in  iucem  édita.  De 

sphaerâ;  Computus  ecclesiasticus  ;  Tractatus  instrumento- 
rum  a«trDiioinicorum;  De  lineis  homm  libri  très. 
1575.  Vem^t  in'éfJ  Thêorichç  oveio  ^»ecuiatîoni  iittomo  aiti  motî 
•   cçlesU^  nelle  quale  senza  eccentrid»  qpiddi,  spire ,  cîrd- 
tori,  rivoiventi,  o  deferenti,  con  nuovo  metodo  «I  saivano 
ie  celesti  apparenze;  per  Paoio  Donati. 
Duaci,  in-S."  Jacobi  Cni  ynf.  11  Scoti  De  priore  a^trono- 
mis  parte ,  scu  de  âplixrà  libri  duo. 
wâiUart  p. 

1575.  Duati,  i»-8,*  De  spluene  «eu  gbbi  coeIe$tis  fabricâ  brevû 
Pneceptio,  auct.  Jac.  Cheyneio  ab  Arnage.  Ejusdem 
A»stK«^(t.^cMi$  [RécapUuUUon]  principum  aliquot  spbaene 

usiium. 

1575.  Mtigdeburg.  tn -^Z  Georgii  U  R  S I N 1  Beschreibung,  &c.  c'est- 
à-dire,  Description  des  éclipses,  des  aspects  des  planètes  les 
plus  éloignées,  les  temps,  les  significations,  depuu  i  ^^6 
|iisqu'i  1600. 

J575.  BerHa,  in-foi.  Léonard  Tqurnbisssr,  Archidoxa  [Opi* 
nions  principales]. 

Voyri  I  j  70. 

'575*  Antuerpia,  in-S."  De  naturac  divinis  cbaracterismis  seu  raris 
et  admlrandis  speçtacidis  ;  auct.  Corn.  GçmmA  Lova- 
niepsl, 

157^*  Witteberga,  in-S."  Gasp.  Pbugeri  £ieniAita  doctrine  4e 

circiilis  cœlestibus. 

1^76.  Wtttebcrgîv ,  in-S."  Tbomœ  B r E B E l  1 1  Liber  de  sphsrâ. 
Réimprimé  en  IJ98.  —  WeU/fr,  p.  397. 

157^.  Praga ,  iii-^'  Thaddaei  Hacecii  ab  Haycl^  Responsto 
ad  virulentttm  et  maledicum  Hhnnihalii  Raymundi 
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McàfHam  de  stdiâ  ann.  1 57a  et  1 573 ,  cuo  iterùm  con- 

iîrmare  nidtur  non  novam ,  sed  vetcrem  fuisse. 

157^.  Erphofilia,  in-^'  Godescaici  Ederbachii  Raiîo  cciipseoi 
Junaris  1576  geomeiricè  demonstrata,  doque  vero  et  expor 

sito  tempore  deliquii  lunaris  1  573.  ' 

1576.  Basilea ,  ut-fol.  Jos.  GARC/ti  Methodus  astrologîse.  * 

1^76.  Baùlca ,  in-fol,  Erasmi  OswaIJi  ScHRECKENFUCHSli 
Opuâ  po^jihuiDum  de  ratione  annorum  antiquarum  gen- 
tittm,  et  coUatio  sex  exteronun  -calendariofum  cum  Ju&no 
anno.  Item  DiaJogus  de  septem  calendarib  ,'ciur&  Lsuraitii 
Schreckoifbchsii. 

157<î.  Ùuaà,  itt-iJk,  Jacobi  ChetNEII  ab  Arnagc  Je  geographià 
Libri  duo  ;  accessit  G  e  m  m     Phr)  sii  de  Ofbû  divÎMone 

et  insulis  ,  rebiisque  nuper  inventis. 
.1^7^.  Venetia,  in-^.°  Universale  fabrica  dei  mundo,  overo  Cosmo- 

graphia  dl  M.  Gio,  Laurenzo  An  an  i  a. 

ljy(^-  Brescia,  iu-^."  Una  nuova  sfera,  seconde  i'ordine  teolo- 
gico ,  filcuofico  ,  astronomiGO  ,  cosinografo  »  geografi>  e 
computûta;  di  don  Gaudentio  Fagiencii  Veneto. 

157^.  TuUttgen,  • .  •  Jacobi  Hebrbrandi  Pïedigt  von  cometen 
und  Ffiuienscbwantz  [Queue  de  paon]« 

1577.  Paris,  M'S. *  Joanrûs  de  Sacro-Bosco  Sphaera  ,  emen- 

data  ,  cum  scholiis  £iis  ViMETJ  et  Pétri  NoNll 

demonslrutionibus.  • 

1577.  Lugd.  in -8."  Fr.  JuNCTiNi  Florentiiii  Commentaria  in 
Sphxram  Jo.  DE  Sacro-Bosco. 

1577.  Lipsia  .  in-8 '^icoX.  Selnecceri  Libellas  sphanricus. 

IJ77.  Basil,  in-fol.  De  holometri  fabricà  et  usu,  insu u mémo  geo- 
metiico  olim  ab  AbeieFvi.i.oNia  inyiento  ;  nunc  Nicof. 
Stupani  joinone  iatino  ita  exjdicata,  ut  ad  omnb 
generis  dimenilMiet  iiivestigandas  ikclUimum'  esse  quett. 
.  Frederici  D  i:  1.  p  H  i  N  i  clariss.  olim  apud  Patavinos  mathe- 
matici  Disputatio  de  aestu  maris  et  motu  octavse  sphaerœ. 

1J77*  Pmys,  iit-^,'  Antonil  Miïald  i  Parado^a  rerum  cœii. 
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77.*  "Partsiis,  în-^."  Historîa  îmagînum  cœlestîum ,  nostro  seciiTd 
accomnioJata  ,  à  Joan*  GoâS£LiNO«  Viriensi ,  regue 

biblioih.  cusiocle. 

77.  Rostoch,  in-^."  David  Chytr^us  De  novâ  stellâ  157a» 
et  de  cometâ  anni  1 577. 

77.  «...  hi-^*  Marcel.  Squarcilupus  De  comeCâ  in  uni* 
vemun »  atque  de  ttb  qui  visuc'cst  aimo  1 577. 

77.  BerUn,  in-'éfJ  Histinre  abrégée  des  comètes  &  13^  et  1 577t 
par  Léon.  Thurneyser. 

Cet  ouvrage  allemand  contient  une  bonne  desciiptioa  des 
Spparences  de  la  comcte. 

77.  Nurnberg,  in-^'  Courte  description  de  la  grande  comcte  de 
1 577  ,  par  deux  amateurs ,  en  allemand. 

L'un  signe  J.  PoRTANTIt/S  ,  et  l'autre  B.  I.  T.»  satvint 
le  manuscrit  de  HuUch ,  cité  par  Scheibel. 

77.  Vienna  ....  Pauli  Fabricii  Judîchmi  de  cometâ  qui 

anno  1577  conspectiis  est. 
77.  Colonie ,  in-^."  D.  I.  H  u  H  R  N  i  u  s  Ultrajectinus  ,  Histoire  « 
nature  et  indications  de  la  comcte;  en  allemand. 

77.  Venet.  i/i-^."  Discorso  fiiosofîco  e  teol.  intorno  allé  comète, 
det  P.  Ang.  RoccA,  neli'  occasione  dei  coneta  dd  1 577. 

77.  Etfurt, . . .  George  Busch  ,  Des  qualités  et  des  influences 
de  la  comète  de  1 577 ;  en  allemand. 

77.  Leipiig  Seln^ccerus  ,  Averàswnient  nécessaire 

aux  Chrétiens  sur  la  ctmiète  ;  en  aflemand. 
77.  Erfunh,  in-^,"  Avertlisement  aux. Chrétiens  tm  le  danger 

de  la  comète. 

Ce(  ouvrage )  en  allemand,  est  d'Adelardus  pRiCTORl  us. 

IJ78.  Pansus,  iii-S."  C.  Julii  HïGiNi  Poetiçon  astronomicon 
Ub.  IV.  Arati  Phcnomenon  firagmeiitum ,  Germa- 
Nico  Ccsaie  interprète  ,  et  PhimonienB  gnecè»  cnn 

interpretatione  latinà.  Proclus  De  sphaerâ ,  grsec.  lat. 

Pal^phat!  De  fabulosîs  narrationibus.  FuLGENTll, 
Phornuti  ,  ÀLBiiici,  Apollqdori»  Lilii  G.  Gt- 
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Ij^St  Basiîea ,  in-fol.  HieroiiNmi  Gard  AN  i  in  CI.  Ptolemnel  Je 
judiciis  (Quadripariiium)  Commentaria.  Cardan i  De 
«eptem  erraticaniin  stellaruni  4uaiitatibus.Cu]]nuODAST- 
PODII  Scholîa  et  ResoldtKKies.  Brevis  £x]^catio  horologii 
AigentoFatensû,  ad  vcri  et  exact!  temporis  mvestigatioiieni 
exstructi. 

1578.  Vitcbcrga,ui'8/  Joan.  DE  Sacro*Busto  De  sphaerA^ 

Computus  ecclesiasticus  ,  et  alia  <{US(kun. 

IJ78.  LugJ.  Batav.  tn-S."  Franciscus  JuNCTiNUS  In  Splueram 

Jo.  DE  Sacro-Bosco. 
1578.  Conimbra ,  in-fol.  Pétri  Non  11  Je  arte  atque  r.itione  navî- 
gandi  Libri  11.  Ejusd.  in  Theorica^  planetarum  G.Furbuclui 
Annotatîones. 

IJ78.  Colonia ,  in- j  :i.  Gemm/E  Plirisii ,  medici  ac  mathematici , 
De  principib  astronomiae  et  cosmographiae  »  décrue  usii 
^bi  ab  eodem  editi. 

On  7  trouve  le  Ctiafogue  de  Ptolémée  rédait  &  l'an  1  j  00. 

l  ^yS*  J^oreitza ,  in-jf.."  Primo  volume  dell*  u$o  e  fkbrica  deii' 

astrolabio  e  del  planisferio  di  maestro  Egnatio  Danti, 
nuovamente  ristampato,  cou  l'uggiunta  deil'  uso  c  fabrica 
di  nuovi  altri  istromenti  aitronomici. 

C'en  cet  tuteur  «pd  fie  le  grand  gnomon  de  Florence.  — * 
art. 

1578.  Veutia,  •  •  V  Alessandro  PiccoLOlilifi  Délia  «phera  dei 

mondo. 

I J78.  Tubinga,  in-^."  Observatio  et  demonstratio  CometS  an.  1 577 

et  1578,  à  Michaeie  M^estlino. 

Asiron.  an.  42-^..=  Weidler ,  p.  i<)(>.  =  Tycho ,  p.  24^. 

1^78.  Praga,  in-^'  Descriptio  comctac  qui  apparuit  anno  1  ^yy, 
adjecta  est  ipongia  contrà  cucurbiiulas  Hannib.  Raymundi» 
auctore  Tbaddco  Hagecio  ab  Huyck. 

1578.  Antuerp,  iti'S,*  vel  ia-ta.  Onmeili  Gemmée»  de  prodigiosâ 
specie  natuiâque  cornette  qui  nobis  effiilsit  idtior  lunae  sedl- 
bu5,  ûuditâ  prorsiis  %urâ  ac  magnitudine,  an.  1 577  plua 
septimanis  i  o ,  Apodixis  tum  physica  tum  mathematica. 
Adjuncu  Jiis  Explicatio  duonun  chatmatiim  anni  1 575  • 
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necnon  ex  cometarum  piurium  phxnomenû  epilogisdca 
qwedam  assertio  de  commun!  illorum  naturâ,  genera^mium 
causis  «tque  decietis,  suprà  <]uim  hactenùs  à  Pcripoteticis 
a^nfftata  est. 

1578.  CotrUcn,  in^^*  Baitholomaei  Sculteti  Descriptio  cornets 
annî  1577,  comînuis  65  diebus  in  sublunarî  regione 
apparentis.  Agitur  de  illius  motu  visibili  et  vero,  et  cogniiu 
digiiioribus  calculis ,  labuWum  «t  dttfDOiisUitfionum  ocu' 
iarîum  fundBimsttis. 

Tycho  en  parle  avec  dogCt  p*  3^9  •4a}. 

y 578.  Hala  Svevarm,  in-^*  Nîc.'Wincklsri  G>meia  pogonias 

3ui  amio  iab^ite  1577  mens.  nov.  et  dec.  appanli^, 
emonstratus ,  uni  cmn  parallaxi,  disinniiâ  à  centro  terne 

et  significatione  ejiis. 

KiccioU ,  Chion.  a^tron.  p.  41  ;  et  WàdUr ,  p.  29. 

1578*  Lyontin-S,*  Description  et  discours  du  comète  de  i^jy» 
par  Himb.  de  Billt. 

1 578.  Paris,  itt'S,*  Traité  des  comètes  ou  étoiles'  cheveiucs ,  ienis 
.  causes  et  efl^ts ,  par  BL  de  Vigenâre. 

I J78.  Uipsia,  h'S**  De  eorum  qui  cornet»  appeOantur ,  nominibus, 
naturâ,  causis  ,  signihcatione,  Di^utado  8tq^  Narratio 

Joac.  Cameraru  Papeberg, 

1578.  Novisolii ,  in-jf.'  Jo.  Pribic£R1  Xractatus  de  cometâ 
anni  i  5  77. 

1^78.  Erfurth,  in-^'  Observation  et  description  de  ia  comète,  par 
Aiubé  NoLTRENius;  en  ailamBid. 
Tycho  le  dw  avec  éloge,  p»  423-438.  ' 

1578.  h  Ftrrara» .  • .  Dialogo  In  maiictia  dette  oomete,  di  Giiol* 

SORBOLI. 

1578.  Ih  Parma,  in»^*  Discorso  sopra  k  comète,  £  Pietio  Sordi. 
X  378.  Argintorati,  in-^f,*  Theoarîa  iiovtt  codcsthim  meteorum  ,  in 
cjuâ  ex  piurium  cometarum  phanoonmls  ,  autboie 

Heiisaeo  R  o  e  s  L  i  N  ,  medico. 

ScheiM ,  p.  \  06.  =  Tycho  ,  p.  jo^. 

1578.  ArgentoraH.  itt'^"  G>niadus  Dasypodius  De  cometi»; 
'    CD  aiiemand. 
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t;78.  Nariberga,  in^^*  Jo.  Pr/ctorii  Nairatk»  de  cometis  ^ui 
anteà  vbi  sunt,  et  de  eo  qui  anno  i  577  apparuit.- 
Weidlcr,  p.  i^oo.  —  Tycho,  p.  449- 

1378  Jo.  Marix  FiORNOUVELLi  F^rrarieiuis  Opuscu> 

ium  de  cometis. 

Voyei  Rkcioli»  Chmu  àstm,  p.  38. 

1 378.  Lpn,  ia-ia.  Discours  sur  la  comète  vue  à  Venise  en  1 577, 
par  Hannibai  Raimondo. 

1378.  Ccloit*  in-jf*  Theodori  Gramin  iEi  "V^eltspiegel  De  cometi 
anni  i  ^77,  11  nov.»  en  aildnand. 

II  y  donne  le  cours  et  les  maiaces  de  la  comète. 

IJ78.  Dantisci,  in-^'  Matthie  Matne  De  cometÂ  anni  1J77; 

en  allemand. 

1578.  Neyss,  ifi-S."  Martin  Launer,  Explication  de  ia  comète; 

en  alkmanJ. 

1578.  Franco/.  Od.  m -8."  Matthseus  Zeis  SI  US,  Description  des 
comètes,  et  en  particulier  de  ççlie  de  J  577;  en  allemand. 

1578.  Franco/,  am  Mata,  in-^'Kf.  Philomathbs^us  Fran- 
cofïirtensis ,  Extrait  de  toutes  les  comètes  depub  J.  C;  en 
allemand. 

Les  auteurs  y  sont  cites;  mais  voye^  Lubieoietz  et  Pingré. 
Tycho  cite  encore  Geor.  Hemschius  d'Augsbourg  et  Vafcn- 
tin  Steinuntz. 

Hubsch  cite  Franc.  LiBF.RATUS  à  Rome,  et  un  ouvrage 

anonyme  d'un  amateur ,  en  allemand. 

1^78.  Verona,  hi-.f."  Z.  T.  Bovio  Veronese,  Traitato  contra  le 
sinistre  opinioni  d'Annib.  Raymondo  et  G.  Mkuuo  in  ma- 
teria  délia  cometa  i  ^  77. 

1578.  A/ituerpi/ffia-^' Antoa&lkAZtLll  Descrîptîo  cometa;  qui 
die  1 4  nov.  1 577  apparuit. 

IJ78.  Leip^g,  in-^'  AndMB  ÇjBLiCHii  Erinnerung  [Considé- 
rations]. 

Voye-^  1 577. 

IJ78.  Kiobenhavn  [Copenhague],  in-^'  Georg.  D IBYADS ,  Sur  la 
comète  de  1  577;  en  danois. 

MtlUri  Spictlegium  de  scriptô  Danomm.  . 

.  O  a 
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1578.  i?<iit/.liv-^/DecoiiMt8nimsignific«ticmibiisJudid^ 

Erasti. 

1578.  Alphor.  itt-^.o  Christophori  Irbnei  Piognostioon-auff  den 

cometen  1  577. 

1578.  Lugduni,,,^  Francise!  Sanctii  Carmen  de  cometis. 

1 578.  Tuhingen,  in-^."  Jacob  Heerbrand,  Exliortaiion  à iapcnH 
tence,  à  l'occasion  de  la  comète;  en  allemand. 

1578  hi-^."  \  iialis  Kr£jd£WX1SS,  Exhoruuion  à  la  pciû* 

tence;  en  allemand. 

Schcibd  cite  encore  deux  antres  onynges  du  mime  genre. 

157p.  Lutetiat  in 'S.'  2  vol.  Manilii  Astronomicon  lib.  ▼  ,  cum 
commemario  Jo.  Scaligeri. 
Voyei  l'année  1 590. 

157^.  Vratislavia ,  in-S."  Procli  Sphaera,  Th.  LiNACRO  fici- 

tanno  interprète;  gr.  lat. 
1^7^.  Firenje ,  Giunti,  in-^."  La  Sfera  di  Giov.  Sa cro- Bosco, 
trad.  et  emendata  da  Pier  Nie.  Dant£  de'  Rinaldi,  con 
annotazioni. 

157p.  Witteberga ,  in-S,*  De  dimensione  terrae  et  geometrîcè  nii- 
merandis  iocmum  paiticularhim  intervaliis,  ex  doctrini 
trianguloruqn  sphxricorum  et  canone  subtensarum  »  Libçr 

Peuceri.  Descripiio  locoriim  Terrx  Sancta-,  à  quodam 
Brocardo  monacho.  Aliqiiot  in^iL;nium  i  errx  Sanctse 
iocorum  Explicatio  et  Hiitorix  ,  per  Phii.  Me  l  an  eu- 

THONfiM.  * 

1 57p«  Lutetia .  •  • ,  Canon  mathematicus  seu  ad  iriangula ,  cum 
appendicibiu  à  Francisco  Vie  te.  Canonicon  triangîilo- 
rum  ab  eodem.  Universalium  Inspectionum  ad  canonem 
mathematicum  Liber  singularis ,  ab  eodem* 

157p.  Pisamititt'^*  Guidi  Ubaldi  è  marchionibiu  Montis,  pb- 

nisphsriorum  universalium  Theorica. 

'57j>*  i"      Dialogo  sopia  la  «fera  dei  mundo,  di  M.  Nie* 

D  INALE. 

];7P*  Veneù'u ,  ia-^'  Bernardini  Baldini  liber  de  stellis» 
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iisque  qui  in  stéks  et  in  nuinîna  convern  «licuntur  hoini- 

nés;  versibus. 

1 57p.  Norimberga,  in-S."  Georgii  C^ESI  i  Catalogus  omnium  come- 
tariim  usque  ad  ann.  i  575?.  ciim  porieiitis  sive  eventuum 
annotaiionibus ,  et  de  cometarum  in  singulis  zodiaci  signis 
efifectibus.  Accedit  judicium  4e  cometâ  anno  1 577  viso. 

157^.  BasUea,  in-^.*  Andr.  Dudithii  de  cometarum  significa- 
tk>iK  Cpmmeiitanoius.  Addîta  est  Th.  £r  ast  1  eâdem  de 
re  sententîa. 

Scheibei  donne  im  loncf  article  au  sujet  de  ce  livre,  qui  contri- 
bua beaucoup  à  allaibijr  la  prévention  vulgaire  sur  les  présages 
tirés  des  comètes.  Il  fait  voir  que  la  première  édition  est  celle  de 
Bâle.  Il  a  aussi  publié  une  longue  lettre  de  Dudith  à  HagCcillSy 
contre  l'astrologie ,  datée  de  Bre^lau  26  septembre  1 580. 

1^7^.  Witteif.  in-S."  Computus  astronomicus ,  in  c^uo  prxcipuarum 
partinm  temporis  descripticmes  à  motu  coelestium  corpo- 
nim  deductse,  uni  cum  fbrmâ  calendariî  untatâ,  expo- 
nuntur à Barthoi.  Schoenbornio  med.  doct. 

157p.  Frmcof,  in-S.'  Guiiieiml  Adolphi  S  cri  boni  i  Spluerica 

methodlcè  proposita. 
1  j 7p.  Veiietia ,  in Alessandro  Piccolomini,  La  Sfera  del 

mondo.  Id.  ibtd.  Délie  fisse  stelle. 
157^  II  restante  dei  Ricordo  d*Annibale  Rai  mondo 

Vetonese,  per  ftabiiire  requinottio,  la  quantité  deil'  amio, 

e  conservar  iongamente  la  Patqua  al  suc  veio  luogo  et 

tempo. 

1  J75>.  /V^ï^^r,  /«--f Thaddïi  H  a  g  F  c  k  Spongia  secunda  ad  insanas 
cucurbitulas  Hannibaib  Raymoiido  -  Zanî  itali ,  Veronx , 
sub  monte  Baldi. 

157^.  CohtA»,  in-^*  Trutina  pads,  qui  examen  «eu  judicium 
revolutionis  annl  pnesentis  astrotogicum  continetur. 

ijSo.  Witteber^a,  in-S."  Théorie»  novx  planetarum-Xj.  Purba- 
c  H 1 1  »  ab  Er.  Re  1 N  H  o  LD  o  illustratae»  auctae  novis  sclioiiis 
in  theoriâ  soiis  ab  ipso  auctore.  Inserta  hem  methodica 
Tractatio  de  iliuminatione  iunae. 

X580.  Axtuerpia,  in-ja»  Catalogus  imperatorum  ,  regum  ac  prîn- 
dpurn  qui  astroiogicam  aitem  amarunt»  ornarum  et 
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exercuerunt,  <[aibiis  additae  «mit  astroIogicB  qiue<hiii  pne- 

dictiones  verx  ac  mirabiles  omnium  temporum,  desumptc 
ex  Josepho,  Suetom'o,  Tacito,  Dione,  Xîphilmo,  Cuspi- 
niano,  et  aiiis,  ex  quibus  ceriitudo  ac  veriias  hanim  disci- 
pluiarum  coiligi  poteau  Adjectus  est  prsetereà  Traciatus  de 
aanis  dimactericîf  »  inià  cum  vix8t  «mnipiis  iliustriam 
viroruin  qui  «uns  iûdem,  et  fnemùm  annis  49,  56  et 
^3  periere;  versus  ioBuper  nonnulli  <fe  planetb  ac  «ignis, 
mensuimque  laboribus ,  quae  omnia  tam  lectu  Jucunda , 
qiiàm  scitu  necessaria ,  videntur  :  collecta  ab  Uenrico  RaN- 
z  o  V I  o ,  ac  ediia  à  I  heophilo  S 1  lv  l  o. 
105)  page». 

1580.  Tttèinga,  ut'^*  Ephemerides  Michaelis  Mjbstlini»  ex 

Tabuiis  Prutenicis  ab  anno  1577  ad  ann.  15^0. 
X  j8o.  Venetiis,  in-^"  Jo.  Ant.  Magini  Ephemerides  ex  TabuUs 
Prutenicis  ab  anno  i  j8x  ad  ann*  161^, 

W'eidkr,  p.  4o4' 

X  j80i  Venet,  i/i-^."  Josephi  Moleti  i  Tabuiae  Gregorianae  ex  Pru- 
tenicb  aeductx ,  pro  motu  octave  sphaere  et  inminarium. 
WeliOir,  p.  378. 

1 580.  Colonia.  in-^.'  Vaientiiii  Nabod  Iiutitutkmum  astronomiçft- 

ruin  iibri  m. 
Weidler,  p.  4o4- 

1^80.  Pisauri,  in-^."  Guidi  Ubaldi  c  marchionibus  Mentis,  de 
ecdesiast.  calendariî  resthutione  Opuscuium. 

La  réformation  du  calendrier,  qui  eut  lieu  en  1582 ,  et  c!ont 
on  commençait  à  s'occuper ,  ne  pouvair  manquer  d'occasionna 
divers  ouvrages  sur  cette  matière. 

1580  Joaephi  Justl  Scalxgbri  Diatriba  de  anticipa- 

tione  xqulnoctiorum. 
WtUUer,  p.  é^o6. 

1580.  Comphti .  .  .  .  Didaci  Ferez  de  Mesa,  prof.  math.  Com- 

plutensis ,  Cosmograpliia. 
I J  80.  Basil  HeiJelberga ,  in-^.'  Thomœ  E  R  A  s  T  i ,  Andreae  D  u  D  i- 

THii,  Marc.  Squakc  1 ALU PI,  et  Simonin  GRYNi£i, 

Dissertaiiones  novae  de  cometu. 

Weidler,  p.  io^,  Scheibei  donne  en  dénH  h  notice  dès 

fôrantes  pièce»  de  ce  lecucil. 
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1^80.  Corliài  (Gorliti  ) ,  in-^."  T\\?ii\<\£\  Hagecii  ad  Mnrtiruim 
Mylium  Epiitoia  de  cometâ  aiuii  1 577,  in  tjuà  examinaïur 
sentehtia  Michaelis  Maesdini  et  Heliiaei  Roedin. 
Tjftk»,  p*  3  56. 

80.  Prag,  itt-jf.*  Th.  Hagecii  Beschreibung  eines  kometen 

oer  în  diesem  iahre  Erschienen. 

80.  JJps'ia ,  in -S."  vcl  in -12.  Francîsci  Junctini  Florentini 
Tractatio  de  comeiaruiii  causis  et  ef!èctibus. 

80.  Perusia ,  in-^."  Jo.  Bapt.  Vcnan/.îi  B  a  FF  1  Curinaltensis  med. 
de  cometis  Libri  ires  ;  quibus  accessit  Pythagorica  coiisi» 
dtralio  quo  mense  editus  fœtus  vivere  posait. 

80.  Franckf.  am  Mayn ,  in-^,'  Elucidarius ,  &.c. 

Oec  ouvrage  allemand  d«  Jtcob  K«bbl,  d'Oppenbeim , 
traite  de  tous  les  ouvngtt  de  Dieu,  les  anges.»  les  cieux ,  les 

astres,  les  planctes ,  &c. 

80.  Basilea,  in-^."  De  astrologiâ  divinatrice  Epistoiae  D.  Thomoe 
£rasti,  jam  oiim  scripts  ac  nunc  demùm  iii  iucem 
édite  operft  Jo.  Jac.  Gfynaei. 
80.  F^aticof.  in-B»*  D.  Nkolai  "Wincklerz  Tractatus  de  astro- 
logiâ eontri  anonymos  ^uî  nulias  in  astris  causas  esse 
contenidunt 

80.  Erfurdt,  in-^."  Seiige  ciiiUiming,  &c.  Exhortation  au  sujet 
de  la  comète  qui  a  paru  le  soir  en  ocC  et  nov.  1^80, 

par  Adelardus  Pr^torius. 

80,  Erfurdt,  in-^,"  Ciia^ma  cœli  ,  ou  Description  du  feu  terrible 
qui  a  paru  le  lo  sept.  1^80,  par  Pierre  RauN£R;  en 
aUemand. 

81.  .Çô/m*  iurS."  Sphaera  Jq*de Sacro-Bosco.  Elise  Vinbti 
Srfioliat  quinus  nunc  «ccéssere  Scholid  Hbronis»  Com- 

pendium  in  Sphaeram  per  Picrium  Valerianum  Bel- 
lunensem,  Pétri  Non  11  Deaionslraiiones  de  ciimatibus. 

81.  Roma ,  in Chrislophori  C l  a v 1 1  CcRIlIDentarillS  in  Splut» 

ram  Jo.  de  i>  a  c  u  o-Bosco. 

8  I .  Amuerpta  ....  Pétri  A  p  i  a  N 1  Cosmographia. 
8 1.  Çolonia  Agrippina,  ia-S*'  Théories  uovx  plauetarum  Geor. 
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Pur  BACH  II.  Franc.  Maurolyci  Computiis  ecclesîis- 
ticus.  Hcnrici  Glare ANi  Helvetii  De  gcograpliià. 

1581.  Roma  ,  in -fol,  Goomomces  libri  viii ,  auct.  Chrûtoph. 
C  L  AV  I  o. 

6  j 4  pages.  Réimprimé  en  1587,  1602,  1611. 

Ce  traité  e»l  le  pltu  coosidénble  de  ions     livm  de  gnomo* 

nique. 

1581.  Roma,  in-folio.  Theodosii  Ru  BEI  Diarium  imiversale  pro 

dignoscendis  horis  ubicjue. 

1^8 1*  LMgduni ,  in -fol.  Francisci  JuNCTiNi  Opéra  astronomica, 
Spéculum  astrulogise.  i  omo  1 1  continentur  ,  Commenta- 
rius  in  Sphaer.  Jo,  de  3acro-Bosco,  et  Théorie.  Purbachii; 
CancHies  cum  tabulû  ecUpsium  Purbachii  ;  Tabule  reso- 
iutae  astronomie^  ;  Tractatus  de  utilhate  sphaene  ;  Ohd- 
pendium  deslellarum  fixarum  observadombus  ;  Tractatiis 
de  solis  et  lunae  êciipsibus  ;  Annotationes  de  cometis. 

WeuUer,  p.  j^j).  Schuibel  domie  ie  déiaii  de  ces  divas 
ouvrages. 

1^81.  Pariais ,  in-fol,  Mauridi  Brbssii  Gradanopolitara ,  regu 
et  Ramei  mathematicarum  Lutetûe  professons»  melrioei 
•stronomicc  Ubri  iv.  Hcc  maximam  partem  nova  est 

rerum  astronomicarura  et  geographicarum  per  plana  sphaf- 
ricaque  triangula  dimensioniâ  ratio»  veteri^ue  inipendio 
expediiior  et  compendioîior. 
-  i>4.  page$.=  Wtidier,  p.  ^06, 

ij8i,  Cohniét,  fn-f**  Guidi  Ubtaldi  è  MarcUonSbus  Monlb 
Plaiikphaaioriim  universaUum  Theoriou 

158 1.  Anttterp,  In-S.*  Comelil  Valerii  De  spbaerâ  et  prinb 
astronpmiç  ^dimentl;.'  .  « 

ij8i*  Neyss,  in~^*  Sphaonp  mateiialls  ihre  ^bi  ccdesâs» 

Jo.  Dryander. 

Cet  ouvrage  allemand  contient  l'introduction  et  les  règfes 
de  l'astronomie.  L'auteur  était  médecin  dans  l'université  d^ 

Marqucflt  coxi.np* 
138 1.  ParisHs ,  ht'jbRû,  Fianeisci  SABZOStt  iluttli.  reg.  va^ 

Commentaritu  In  c^ualoreiii  planetarum  noc  est» 

,  verof  motus  aç  pamones  in  zodiaci  decuivii  contingentes 

«quatorii 
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eqtiatoris  minûtario  investigare  docet,  ex  optiiius  autiior 

rum  scriptis. 

8l.  Colonia,  in-^."  Jo.  Stadii  EphemerMes  ab  anno  1554 
•        ad  ann.  1606,  recciis  ab  auciore  auctae. 
8 1 .  Lijfsta ....  Caiendariuin  ec  ephemeris,  iive  diarium  ad  aiin. 
1 5  8 1 ,  dOrectum  ad  icgkKMS  Boiussic»  à  Mittiii&  Mbni^^ 
Obiervadones  asttonomiae. 

81.  'Argent»  in-jf,*  Thonue  FiNCKii  Flembingensis  Ephemerif 
anni  1 582  supputata  ex  Pirutenicb. 

81.  Heidêià,  hi-^'  Mich.  M>esTLiNi  Comideratb  et  obser- 

vatio  cornet»  xtherei  astronomica  ,  qui  15P0,  mensibus 
oci.  nov.  et  dec.  in  alto  jethere  apparuit.  llem  Descriplio 
terribllium  aliquot  et  porteiuosoruin  cha^matum  f^ux  im 
aonis  1 580  et  1 5  8 1  conspecta  sunt. 
81.  Gorikii»  in-^*  Thaddxi  Hagecii  ab  Hayck  G)meta 
anni  1580, 

8 1.  Wtttenberg,  ht-^*  2^acliariae  Ri  vamdri  Tractât  vom  neven 

cometen-steni.  ann.  1580. 
8r.  Colon,  in-fol.  Theodori  GRAMiNiBI  comète  anni  1580 

ph)  sica  Expiicatio  ,  et  cum  eo  qui  anno  1 577  apparuit 

analogica  Coiialio. 

81.  Hafnia,  iti-^."  Mart.  Petr^i  Tr.  de  cometâ  anni  1580. 

81  in-^.'  Adeiardi  Pr<(ETOrm  Pe  cometi  anoi  i;8o; 

en  allemand. 

81.  ffiide&erga,h'S»*  Michaelis  M^estlini  Epitome  aitro- 
Romiae ,  qui  Inrevi  expiicatioiie  omnia  tam  ad  sphzricam 

2uàni  theoricam  e]us  partem  pertînentia  ,  ex  îpsius  scientûe 
mtibus  deducta,  perspicuc  per  qu^e^iiones  traduntur. 
WddUr,  p.  396.  Id.  1  j88.  Tubingae,  i  $93  ,  1  jp8  et  li^io» 

8a.  Fmenj/i,  in-^'  Aïolt,  LupiciMi  Discono  topn.  ia  ftbrica 
et  ufo  deile  nuove  veighe  astrcmomiclie. 

;82  M-^'  TtchO'Brahe's  Observations  upon  tbe 

new  star  in  Cassiopea  ann.  i^8a» 

Hyde ,  Cat.  bibl.  Ôodlei-  p.  I  ,  p.  104. 

;8a.  Vcaet,  m-^'  Ephemerides  cœiestium  motuum  Joan.  Ant. 
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M  A  GIN  I  ad  annos  40 ,  ail  anno  1 5  8  I  ad  i620,adlon- 
git.  Venet.  suppuiatx.  fc'jus  Jcin  in  Stadium  animadversio  et 
iractatus  quatuor  :  Isa^t^gc  in  judiciariam  astrologianr,  De 
U5U  cphemeridiim  ;  De  annuis  revolutionibus;  De  stellisiixis. 

 in -8,"  De  sphaerâ  et  primis  a^tronomis  rudimentù 

Libellus,  à  M.  Thomà  Blsbblio  Budifsino. 
Le  lieu  de  riinpreasion  n*y  est  point. 

1582.  Ceneva  a  Mùrgus,  in^S.*  Nov  a  extlmi  codî  motûs  quem 

Pîmum  inotum  vocant  ,  Lxplicaiio  ,  per  SalomoneiD 
LEPPIUM.  Motus  solarii  à  suptriuri  dcpendens. 
IjSlt  Venet.  in-^."  Joannis  Paduani  Liber  de  compoâitione  et 

usu  horojogiorum  .solarium  ad  oinnes  regiones. 

1582.  Roma ,  111-8."  Calendarium  Gregorianum  perpctuum. 

1^82.  Paris,  in -8.'  Avertissement  coiilenant  les  causes  de  la  rcfor- 
mation  du  calendrier. 

1582.  Franco/,  in-^'  Themata  de  anno  astronomico  ejus<|ue  iiuequa- 

Ihate»  à  Jacobo  Cunone  F.  FrancofurtL 
1 5  82.  Dps'ui,  ÎH'^*  fei  itt-i,*  De  cornets  appeliantur 

nominibui , &c.  Dispuudo  Jooch.  Camerarii  Papebcfj^ 

ijSj.  Roma.,,  *,  haûm  ORSivoTxmato  dAxd/^.bjûno,  €00^ 
mentato  per  Egnatio  Danti. 

1583.  Colon  Mart.  Alb.  Loniceri  Theoria moCuuns  code»» 

tium  juxtà  hypothesim  Copemici. 

1^83.  Franckfort ,  in-^.'  Astronomia  Teutsch. 

1583.  Spira, itt -8.'  De  imagine  mundi  Ubri  v,  aiit.  Honorio  G  ALLa 

1583.  Antuerp,  ht-'S.'  Calendarium  Gregorianum  perpetuum. 

1583,  Paris,  in-ijz.  Discours  d'Alexandre  Canobio  sur  Ja  ré- 
formation  du  calendrier  ;  traduit  de  l'italien. 

1583.  /W/j,  Z//-^.*' Éphémt^rides  perpétuelles,  depuis  la  réfbrmatioil 
du  calendrier  ,  par  M.  B  a  s  a  n  n  1  e  r. 

1^83.  Wittenb.  irt-S."  Sébastian!  Theodorici  Winshemii  Canon  * 
sexagenarum ,  ad  logisticani  asLroiK>micani  uiUù.  Motus 
solarb  i  superiori  clepen<feiis. 
Wtiâkr,  p.  404S, 
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1585.  Antuerpia»  in-^"  Sixti  ab  HemmincA  Frîsii  Astrologiae 
ntione  et  expenentiâ  refîitatae  liber ,  continens  brevem 
qiiamJam  apodixin  de  incertitudine  et  vanitate  astrolo- 

gicâ  ,  et  panicularîum  prsedictionum  exempta  triginta; 
mine  primùtn  In  lucem  editiis  centra  astrologos  Cypria- 
num  Leoviiium,  Hieronymum  Cardanum  et  llucam  Gau- 
ricum.  t. 

▼eidler ,  dans  sa  B'ibliograpkitt  ftvah  mb  ce  Orre  sont  FannéB 
1573,  quoique  Ifk  ftute  i|p  kmc  pal  dans  son  J^jUstrin  di  Voftmw- 

mie,  p.  407. 

1583.  Jjpsia ,  itt-^.'  D,  Georgiî  Cunelii  Facilis  et  e.vpeditus 

modus  consihuenJorum  thematum ,  ad  imîtationera  Jo._ 
Stoefleri  et  Cypr.  Leovitii. 
1593.  Francof,  ad  Oder,  in-8,*  M.  Jo.  Pontami  Astrologia  pro- 
verbialis ,  ali<piot  centuriis  condniuua* 

1585.  Ptntsia,  iu'jf,*  Jo.  Bq^t.  Venamiu»  sen  Yenanziiu  Baffus, 
De  comeni* 

1^84.  Paris,  ifi"^."  Empedoclis  Sphaera,  vel  Demetrii  TricU- 
nium;  en  grec. 

Wddter,  p.  90.  II  y  a  dès  anteun  qpi  le  datent  d»  1  ^ 8^. 

1^84.  Aittserpia,  in-^*  Peiri  Apiani  Cofmographia ,  integritad 
suae  resthuta.  Addlii  suntTractatus  astronomici  sequentes: 

GemmvE  Frisii  Usus  annuli  astronomici;  item  Tractatus 
de  usu  globi  ab  eodem  editi.  Coeiestis  globi  composiiio  , 
J.  S.  auctore  ;  cum  ejusdem  Tabuià  steliarum  iixarum 
verificatâ  ad  annum  Chr.  1550.  GEMMiE  Frîsii  Liber 
de  radio  astronomico  et  geometrico.  Jo.  S  pan  Fabrica 
baculi  astrcmomici ,  vulg6  baculi  Jacobi.  Gemma  FrisU 
Liber  de  astrolaho  cathoiico,  à  Martine  £vERARTHO  in 
compendium  comractiis.  Brevis  Tract,  de  bacuio  asiron. 
ex  lib.  Sebast.  Mu  NS  Globi  compoâitio  Jo.  5c h 

NERI. 

1584.  Vitteèerga,  h^jf,*  Jo.  DE  MoNTSiiEGio  Tabule  direc- 

tionum,  totam  ratîoiiem  primi  motds  omtinentes»  auctae 
ab  Erasme  Reinholdo. 

1584.  Upsia,itt'4,*  Henrid  Ranzovii  Catalogus  impenUoruoi 

.F* 
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qui  artem  a^trologicam  amarunt.  Ejusdem  Tractatus  de 

annis  ciimactericb  et  periodu  imperiorum. 
j  5  84.  Tub'mga»  in-^'  Dûputado  de  adiaphoris  et  caiendario  Gre- 

gpriano,  auct.  Jac.  Hbbrbkando. 
1 584.  PatofHp  in-^."  Jo.  Ant  Macini  Apologetica  responsio  ad 

Franc.  Junclinum. 
1584.  Antuerpia,  in-S."  Remb.  DoDONAl  Sphaera. 

1584.  Breslaw,  in-^."  Astroiabium  ,  &c. ,  composé  par  J.  Copp 

en  I  ^  25,  traduit  par  Zacharie  Bornmann,  en  allemand. 

X58).  BasHiu-S."  Procli  Sphxra;  Cleomedes  Derinundo; 

Arati  Phxnomena  ;  Dion  ys  1 1  Afri  Descriptio  orbis: 
.    .         omnia  gr.  lat.  ailjeciis  doctorum  virorum  annoiationibus» 
unà  cum  Jo.  Honteri  cosmographie  rudimemis. 

Boidlian  »  dans  la  préface  de  son  Astrvn»  phîl.  p.  x ,  £t  que 
l'on  attribue  avec  raison  à  Dionysius  la  traduction  en  vers  gKCS 
des  livres  géoponiques  de  Magon,  ccriu  en  langue  africaine, 
mhrant  Vamm.  Il  y  fth  la  description  de»  leven  «  couchen  des 
principales  âoHes. 

1585.  Aug.  VinJ,  in-^*  PuRBACHii  Commentarius  in  Theor. 

planetarum. 

Ce  livre  est  cité  par  Sanber,  Bibl,  Nor.j  mais  ce  peut  être  le 
nime  que  Secro-Boaco  «  imçémé  avec  Ptiriiacbias.  AmuUts  tyf' 
gnfhia  ÂMgvstana ,  1778. 

1  jS^t  Rom/e ,  hi-^f."  Christophori  C  l  av  i  i  Commentarius  în  Sphae- 
ram  Joan.  de  Sacro-Bosco;  nunc  tertiè  ab  auctore 
rec^nitus  et  iocupletatus. 

1585.  Witteberga,  in-^*  Tabulae  Pirutenioe  coelestium  motuum» 

£rasmi  Reinholdi  ;  curâ  Canaris  Strubii. 

1585.  Venetiis,  in-^.'  Jo.  Antonii  M  AGI  NI  Tabule  secimdorum 
mobilium  coelestium. 

Wtïdlcr,  p.  4 04.  Voyt\  161  j. 
158^.  LMgd.  Bat.  in-^."  Ephemer.  Jo.  Stadii  ab  anno  1583  ad 
1  ann.  1606,  ex  Tabuiis  PnitenicM.  Prcdictiones  edipstum 

'  à  Fr.  JuNCTiNO  Floremino. 
1 585.  Moguntia,  in-^»  Pro  caiendario  Gregpriano  Disputatio  apo- 
logetica  à  Jo.  Bus^eo  Sej. 
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1585.  Paris,  ta vel iM -S,*  Geoxgil  Buchanami  Sphaera  llbris 
quinque ,  versibus  scripta. 

Le  P.  Niceron  dit  que  ce  poème  parut  en  1 Heindrtich  , 
Pandect,  Brmdcb.t  cite  une  édition  de  138} ,  mais  sans  nom  de 
fiea. 

1585.  ParisUs,  inS,*  Joon.  Stoeflerini  Eiuddatio  ^bricae 
usâsqiie  astidbbii. 

1585.  yimttus,  itt-S,*  G»mographis  i  Fr.  Barocio. 
U  y  sdère  84  ffraun  de  Saao-Boico. 

1585.  Lemgovia,  în-B.'  D.  Guil.  Adolpbi  ScRiBONll  Sphaerica 

'    disciplina  methodicè  tradita. 
1585.  Atituerpia,'m-8.''Y>e  s^hxtk^i  primis  astronoinherudimeiitis» 

à  Cornelio  Valerio  Uitrajeciiiio. 

1585.  Borna,  in      Antonii  G  AT  T  i  Xractatus  de  cometis. 

1585.  Lutet.  hi-^."  J.  Benedicti  Tîeniavieiub  de  cœk>  et  eie- 

mentis  Liber. 

ij8^.  LiigJ.  in-^."  Tuecii  Tu  CEI  i  Liber  i  de  parte  horoscopante 

ad  Franciscum  Medicem,  cum  ipsius  natal!. 

1585.  Ar^cntorati,  in-jf,"  Henrici  Ranzov i i  Aoroscopographia  (  i  ). 

i^%6*  Lmtûét  t  bi'^*  ÛRPHBI  seu  Mercurii  Terniaximi 
Prognostica  à  terne  inotibus,  gr.  lat.  interp.  J.  Ant. 
Baifio. 

1^96.  Roma,  in-^' Theodosii  Trîpolitx  Spha:ricorum  lib.  111, 
à  Christ.  Clavio  demonstrationibus  illustrai!.  EjusJem 
Cl  AVI  I  5!nii5,  linex  tangentes  et  sécantes,  trianguia  recti- 
linea  atcjue  sphxrica. 

158^.  Tubinga,  in-^."  De  utiiitate  trient»,  instnimenti  astronomici 
novi,  iibeUus  i  Phiiippo  Apiano  cooscriptus,  et  nutic 
prîmùm  edîtus. 

158^.  Roma ,  in-^'  Christ.  Clavii  Fabrica  et  usus  ûistrumenti 

ad  horologiorum  descriptionem  opportuni* 

i;8^.  Fratuof,  adMayn,  in-S,"  Nicodemi  Faischlini  JLibrî  y 


(  1  )  Coetidération  de*  chocei  invntblci. 
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de  iftrononiiae  arti$  cuin  doctrinâ  coelesti  et  naturali  phi- 
losophiâ  congruendâ. 
58^.  UranÂargi,  m-^.'  Diarium  astrologlcum  et  meteorolog^cum 
'aiuii  158^,  et  de  cometA  roCundo  absque  cauda  anni 

1585,  per  Eliam  O1.AI. 

Weidler,  p,  ^23. 

jS^.  Verona,  iii-^"  Joan.  Paduani  De  temporis  computapone 
et  dlvisioiie»  ubi  de  deoem  illorum  dienim  anni  1582 
detractione;  hem  0e  vero  die  passionu  Domini  :  edic.  a.* 

5  8 Witteb.  itt'S.'  Cypriani  Lbov i  t i  1  De  conjuncdonibus. 

j  8  6.  Par'uiis,  in-^."  Pontt  Th  y  a  r  d  .il  i  ad  P.  Ronsardum  de  coe- 
lesiibus  asterismis  Poematiunit  gaU,  verubiu  expresfiun  ib 
Ant.  BjuETQNNijsiiieo. 

^87.  PaHsHs,  in-^.'  Sphxra  vêtus jneca  (sub  nomine  Empedo- 
c  L I  s  ediia  ] ,  iatinis  senartu  cxpreua  à  Q.  Septioiio  Flo* 

rente  Christian o. 
^87,  Roma  ,  in-^."  Autolycus  De  sphxrâ  cjuoc  movetur. 
Theodosius  Tripoiitanus  De  habiiationibus  ,  ex  in- 
terpretatione  J05.  AuftiiB  Neapolit.,  cum  Mauroltci 
annotât. 

VckOer  lé  met  à  1 588 ,  AZrfe  p.  4o8. 

5  87.  WUttherga,  ht-S/  Caspari  PEucERiDe  dimeiuione  terrr. 

587.  AforgHs,  h-S,*  Salomonis  Pleppii  Bemensis  Nova  coefi 
extimi  motûs  quem  primum  motum  vocant,  Explicatio. 

587.  Magdeb.  in-S.' vel  in-12.  Henr.  DeciKATORIS  GîflTior- 

nensis  Libeilus  de  steilis  fixis  et  erraiîcîs ,  non  tantùm 
astronomis ,  verùm  etiam  iis  qui  îii  scribendis  versibiis  se 
exercent ,  utilis.  In  fine  brevis  addiiiis  est  Tractatu*  de 
stellis  crînitis ,  sive  cometis ,  et  stellis  cadentibus. 

j  87.  Roma,  in-jf."  Antonii  G  at  T  i  philos,  et  med.  Hortucchien^» 
Tractatus  de  cMnetis. 

^87.  Tiguri,  in-S,*  Ludovici  Lavateri  Catalogus  cometaniiik 

Hnbidi  dit  qui!  y  en  «  1 17. 
^87.  Htrhonut,  in-8,*feliu-i:i,  SphcraàGeorgioBucHAitANOii 
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>     poetarum  nostri  «ecuii  iàcilè  principe  ,  quinque  lîbris 
descripta  :  ctii  accessefe  supplementa  aut.  Jo.  Pinciero. 

1^88.  Pisauri ,  in -fol,  Pappi  Alexantirini  Colleciionum  mathe- 
madcarum  fibri  vi  snperstites ,  nempè  libri  iii^viii , 
k  Frederico  Commandino  Urbinate,  ex  grsco  in  lati- 
■  num  conversi ,  cum  commentariis. 

Réimprimé  eu  i  602  à  Pcsaro,  et  à  Bolo£jne  en  i  660  ,  tn-fth 
revu  par  Charles  M  A  N  O  L  E  ss  1  us.  —  WciJ'cr ,  j).  191. 

1588.  Neapoli,  in-^'  J,  B.  P  o  r  t    Interpretaào  primi  iibri  magnae 

^iMtructioiibPTOLBM  JBi,  cum  THEonis  comineiitario. 
Wi^er,  p.  408. 

1588*  Roma,  in AuTOLYCUS,De  varîo'ortu  et  occasu  astro- 
rum  inerrantium  libri  1 1 ,  ex  interprctationc  Jos.  AuRliE. 

Wnditr,  p.  4o8<  il  le  ciie  sous  ce  litre  :  Neapoli ,  in-jf'  José- 
phi  AURliB  Commentartus  in  Auiolycum  de  sphanâ. 

1588.  Basil,  •     Jo.  Regiomontani  Lii>«llus  de'cometft. 
1588.  Tuihiga,  itt-S,*  E|ntome  amonomiv»  per  Mich.  Mjestli* 
NUM  diligeiter  recog^iHa* 

i;88.  l/rMi6itrgit  la-^'  Ttchonis  Brahb  Danî,  De  mundi 

îEthereî  recentiorîbus  phaenomenis  liber  seciindus  ,  qui 
est  de  iilusiri  stellà  caudatà  anno  1577  conspectâ. 

465  pages.  Mon  exemplaire  porte  en  efiêt  i  $88  à  la  fin  ; 
^  mab  il  «st  dit  sur  une  autre  ièuille,  qu'il  fut  achevé  à  Prague 
en  I  603  ,et  le  frontispice  porte ,  Francfort  1610.  On  voit  dan» 
la  préface,  que,  voulant  y  ajouter  beaucoup  d'autres  choses  ^ 
Tyclio  en  avait  diSéré  la  publication ,  et  il  ne  parut  qu'en  i6oj  , 
par  les  soins  de  son  gendre  ;  mais  il  en  avait  envoyé  à  ses  amis 
en  1)88.  On  trouve  dans  ce  livre  de  nouvelles  positions 
d'étoiles ,  des  méthodes  de  calcul ,  des  déuib  d*obseiTadon$ 
soit  de  Tycho ,  soit  des  autres  astronomes  ,  et  des  dbcussions 
sur  les  ouvrages  que  cette  fumeuse  comète  avait  occasionnés. 

lj88.  Witteberga ,  in-^."  Jo.  Schonert  Tabulx  resoiutae  astro* 

nomicx  pro  molibus  siderum  calculaiulis. 

1 J  8  8 .  Argentorati,  in  -^J' Nicolai  Raymari  Ursi  Fuiidamentum 
astionomicum;  id  est,  nova  doctrina  sinuum  et  triangub- 
rum ,  &c.  ejusque  luus  in  astronomicâ  calculatione  et  obser- 
vatione.  Prostaphzreseos  apodixis,  causa  ac  demonstratio» 
WtUtier,  p*  407.  C'e»t  cet  auteur  que  Kepler  consultait 
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comme  son  maître  ,  ainsi  qu'on  le  voit  dam  HM  blire  de  1 5^5  , 
rapporice  par  5cheii)el ,  année  1  6oo> 

1588.  Basil,  in Alex.  Piccolomini  Sphaera  mundi  ex  ital. 

conversa  per  Jo.  Nie.  Stupanum  Rhetum  ;  addito 
cjusdem  compendio  de  jtellû  iîjus  çogiio»cai<Iis,  et  iîbio 
de  magnitudine  terne  et  aqu«. 

WàdUr ,  p.  397. 
1588.  Witteb.  in-8.'  Thomas  Blebelius  De  «phaerâ. 
1588»  Ronia ,  in-.}.."  Delli  dialoghî  délia  quantîtà  e  del  numéro 

délie  sfcre  lerre^tri  c  celesti  ,  di  Claudio  ToBALDUTi 

da  Montuiboddo.  il  primo  dtHa  terra. 

1^88.  Amsterd  Nicoiaui  Pet  ru  s  ,  Des  globes  célestes  et 

tpnesties  ;  en  hollaïuiais. 

Cii^  pv  Hukios ,  duu  son  Tn^té  As  butrmms  mkmâqatt. 

158"^.  Heulclb.  in-8.''  Astronomica  veterum  scripta  isagogica  (i) 
grseca  et  latina  :  nempè  Procli  Spliaera  ,  grjec.  lat.  ; 
Arati  Phxnomena  et  prognostica,  gr.  lat.;  Le ontii 
mechanki  Sphrara  Aratsa,  gr.  lat.;  Arataa  Phmo- 
mena,  cum  latinâ  interpretatione  M.  T.  Ciceronis» 
Festi  Rufi  Avieni,  Germanici  Crsaris  ;  veterum 
poetarum  Fragmenta  astroopinica ;  C.  Juiii  Hycini  Poe- 
ticon  astronomicum. 

jj8^.  Venetiis,  in-^.'  Jo.  Ant.  Mac  1  ni  Novse  cœlestium  orbium 
theorica:  congruentos  cum  observationibu^  Copernici. 
WHdter,  p.  404.  Réimprinié  à  Mayeace  en  1608»  Ai-// 

1^85^.  VenetHs ,  in^jfJ  Jofephi  Scal^e  Sîculi  Ephemerides  ex 
Tabuiis  Magini ,  ab  anno  1 5  6p  ad  ann.  1600  contînuate» 
anà  cum  introductionibus  Éphenieridum  Jof.  Mox#ETll. 

W^eidler,  p.  408. 

jj8^,  Venetiis ,  in Jo.  Pauii  Gallucii  Salvensis  Thçatrum 
mundi  et  temporis ,  ubi  astrologlae  principia  cernuntur 
ad  mçdicMiam  acc^bminodata ,  geographica  ad  navigatio- 
nem;  singnle  stçUc  cum  suis  nnagûiibtu  ;  Icalendaiiiim 
Gregorianum. 

1603. 

(1)  Inoodoctili* 

158^. 
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158^;  • . . .  ta-S."  Discours  sur  h  comèle  de  I5$5  ,  par  J.  pi 
SiviLL£ ,  a^tiologue. 

15^0.  Heideîberga ,  hS,*  M.  Manilii  Astronomicon  libri  v: 

Josephus  ScALiGER  recensait,  et  pristino  orditii  lesti- 
tuit.  £jusdem  Commentarius  ineosdem  libros,  et  castiga- 
tionum  cxplicationes.  Lcctîones  variae  ex  Mss.  bibiiotbecB 
Palatinse  et  aiiîs ,  cum  notis  F.  JliNi  Biturigis. 
Voye^^  ce  que  nous  «vons  dit  ft  ce  sujet ,  aimée  1 472* 

1 550.  'Altorfii/mS,*  Gemini  Isagoge  in  phaenomena  vd  eiementa 
astronomie^  primàm  gracèet  ladnè  edha  ab  Edone  Hil- 

DERICO. 

Wi  iiller ,  p,  379. 

I5j^o.  Franc  of uni ,  grand  in-S."  Muhamedîs  Ai.fragani  Arabis 
Eleinenta  ctironologica  et  asironomiça  ,  c  Paiaiinie  bibiio> 
thecx  vetnibos  fwris  ladnè  veEsa,  explet»  et  scho|iis 
camoshs  ;  cum  cemmentario  de  çaiendario  Bomano , 
.^^tîaco,  Arabico,  Persico,  Syriaco  et  Hebraeo,  Jac. 
Christmanni. 

W<idier,  p.  207.  M.  de  Fouchy  en  avait  une  édition  de  1  <S  1 8. 
Ce  livre  fut  réimprimé  en  1665^,  In-folio,  avsc  les  notes  d« 
CoLius.  Il  7  •  aussi  des  notes  de  Conrad  Gesnbr  sur 

Aifragan. 

l^^o.  Crïphiswaldia ,  in -j^*  Andrée  HçLWiGii  Diariura  astror 

nomicum. 

ijpo.  Lu^dunï  Baiav.  z/;-^."  Simonis  Stevini  Libri  m  de  motu 
WitUbr ,  p.  409t 

15^0.  London  ,  in-^.'  Thomas  HooD,  the  Use  of  tfae  ceeiestitl 
gjobe  in  piano ,  set  forih  in  two  hémisphères. 

L'asuonomie  commençait  à  percer  en  Angleterre,  où  l'on  vou- 
lait suivre  l'exemple  des  Allemands,  des  Italiens  et  des  Français* 

i5po  l/i-^.*  Thomas  BLBBSti US  De  sphxrft.: 

I  j^o.  Pûfis,  itt'B,*  La  nouvelle  étoile  apparue  en  1 571 ,  et  de  ses 
efièts,  avec  fat  dédaratioii  de  la  carte  de  Léon  Thur- 

NEISSERUS. 

15^0.  Paris,  in-^,"  Nouvelle  étoile  aperçue  SUT  tous  les  climats  du 
monde,  et  ses  eâèts. 

Q 
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Ijpo.  Venetia ,  in-^."  DelIa  fabrica  et  uso  de!  miovo  horologîo 
univcrsale  ad  ogni  latitudine,  da  Giov.  Paoio  G  all  u  cci. 

Ijpo.  NeostatL  Pal.  in-S.^  De  spha^râ  mundi  et  tcraporis  rationfs 
apud  Christianos  ,  Hermanni  W i  t i. k  i  N  D  i. 

ijpo.  Lligd,  Batav.  in-8  '  Jani  Dous^  fUii ,  Rerum  coclestium 
liber  primus ,  et  alii  libeiii  ejusdem. 

15^0.  CoIoiHa,  in-^'  et  in-tS.  Hetuid  Schonburci  Doc- 
trine ,de  motibus  orbiiim  coelestiiini  Jani  et  Satumi. 
CUssli  Elenchus.  Mair  Janiuest  probablement  là  pour  Jupiter* 

15^0.  Parisiis,  in-fol.  Fr.  Sarzoaii  Comincntàriiis  in  aequatorem 

planetarum. 

1^5)0.  JJpsia ,  \n-^.°  Georgii  C  une  lu  Opusculum  astrologicum 

ad  imitationem  iitocfleri  ei  Leovitii. 

jjj?o.  Verona  Dell'  uso  deli'  tioroscopio  di  don  Giov  an. 

Paduainio. 

1^5)0.  Hamburgi ,  in -folio»  O^néBiium  RanzoTianum  ad  élevât. 
.  poli  ^y*,  tam  in  usum  mediconim  quàm  astrologorum. 

155^0.  hgoist,  ia-foL  Jo.  Mtritii  Meliteosb  Opiuculum  geogra- 
pliicuni. 

'15^0.  Mofur^,  in-j^*  Rudoiphi  Goclbnii  DSsput  de  oometis. 

I5j)0.  Venet,  gr»  h-^*  Bemardini  Te  les  11  Cosentini  varii  de 
naturalibus  rébus  Lîbclli  ab  Antonio  Penio  editi ,  de 
cometû ,  lacteo  circuio ,  &c. 

1  ^  j>  I .  Borna ,  in-^*  E  u  c  L I D  i  S  Phaenomena  latinè  versa  à  Jos. 

Au  RI  A  Neapolit.  ,  cum  observationibiis  Franc.  Mau-. 

ROLTCI.  - 

1 5  <p  I .  Wiiteb.  m-S,*  Proclus  De  «pluerft ,  gr.  lat. 

Romm,  in-^."  Auto lt eus  De  ortu  et  occasu  astrorum. 
Thiodosii  Tripoiit.  De  diebus  et  noctibus  i|bri«dua« 
cum  sclioiiis  antiq.  et  fig.  lat.  ab  A  u  r  i  A. 
.15^1.  Colon,  iu'j^.io.  DE  Sacro-Busto  Sphaera  emendata. 
155^1.  Venet.  in-^."  Christ.  Cl  AVI  I  in  Sphxram  Jo.  de  Sacro- 
Bosco  Commentarius  ;  mine  ttnio  ab  ipso  recogniius. 

ij^i.  CoJoit,  ia-S,"  Theoiicae  novx  pianet.  Geot»  Puasacuii. 
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Franc.  Maurolyci  Conputus  ecclesiasticu5 ,  sive  de 
ratione  anni.  Henr.  Glareani  Heiveiii  Geographia. 

155»!.  C/ranièargi,  in-^*  |Tychonis  Brahe  Apoiogetica  res- 
ponsio  ad  cujusdam  Peripatetici  in  Scotia  dubia,  sibi  de 
parallaxi  cometarum  opposiia. 

V  iJjf^,  d  te  sujet ,  Erasme  Bartholin,  7V.  it  ttmeth  an.  1664  » 

lifj,  p.  49* 

I5px.  Antaerpia,  iu-^'  Adriani  Romani  Ouranograpiiia  »  sive 

cœli  tlescrîptîo.  1 
>X'  eidier,  p.  ^ri ,  la  met  â  l'annce  159}. 

I  ^ p  I ,  LMgduni,  in-S."  Hieron.  F  r  a  q  a  s  t  o  r  1 1  Operum  Pars  prior 
piiiios.  et  med. ,  Pars  posterior  a^ironoauca  continens  , 
homocentricorum  liber. 

1 5pi.  Franccf,        Jord[anî  Bruni  Nolani  De  monade»* . .  • 
de  universo  et  mundis. 
VtWtr,  p.  4  '  o- 

15^1.  F///^^. Mich.  Ger LA CH  II  Orbes  duo  de  sole  et  lunâ. 

15^1.  Lugd.  Batav»  inS/  Joh.  DouZiE  iiiii»  Rerum  cœiestiura 

liber  i. 

15^1.  Ferraria,  in-fol.  Franc.  Patricii  Pancosmiae  De  xihere 
ac  rébus  cœlestibus  Hermetis  Trbmegisti,  et  aliorum 
opuscuia  ,  gr.  laL 

1 5P I .  Ftoreux/i, . . .  Ant.  Lvpicini  Trattato  defle  ven^be  astro- 
nomiche. 

1 5pi.  Vitttierga,  in -S,*  Ephome  doctrinae  de  primo  motu,  ab  Ant. 
Georgio  Bachmano  Frobergensi. 

lypl.  Fraactf,  in-S."  Guii.  Adolphi  ScRlBONli  Sphacrica  disci- 
plina methodicè  tradita. 

ijpi  Matthias  Menius  Dantiscanus  De  cometâ  15^0 

in  prognoslico  i  5p  i  • 

15^1.  Slesvid.  in-^'  Thoma;  FiNCKii  Flensburgensis  Horosco- 
pographia ,  sive  de  invenîendo  stellarum  fitu. 

ijpi,  ....  in-^'  Samuelis  Froblrg  Prognosticum  astronomir 
cum.  Prédictions  naturelles  des  éclipses,  en  allemand. 

1501.  Fenetia,  in-j^.  Libro  inùlulato  // perche,  tradotto  di  latlno 
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in  itafiano  ddi'  ecceUente  medico  €t  astroiogo  M.  Hiero- 
niroo  de' Manfredi. 

314  pages.  Ce  sont  des  questions  de  médecine,  de  physique, 
mais  qui  tiennent  beaucoup  des  anciens  préjugés  des  temps  d'igno- 
nnce.  Je  n'en  parie  ici  qu'à  cause  du  nom  de  Manfre<Sy  deroni 
c^bie  en  astranomie  dans  ce  MècIe^cL 

L5p2.  Urbini.  w-^."  Ptolem.£I  Apparcntiae  inerrantium  Stella-- 
nim ,  ac  si^nificationum  colieciio  à  Fred.  BoNAV  ent  u  RÀ 
cuni  iclioiiis.  Apologia  pro  Theophraiio  aique  AlexandfO 
Aphrodbiensi  db  vero  tempore  onûs  et  occasûs  Orionis. 
Item  Libelli  duo,  aller  ex  Èolumeilâ,  alter  éx  Piinio  exr 
cerpti»  de  inerrantium  steUarum  sîgnifîcatione. 

1 5p2.  Tubinga ,  in-^'  Mich.  M iE s TLi M 1  Diiputationes  très  astio- 

nomicae  et  geographicae. 

1 5^2.  A/ituerp.  hi-^.'  Pétri  AfiANi  Cosmographia  ins  hoilan- 

dische  ubersetzt. 

I  5^1.  Fratuof.  in-S."  Adriani  Metii  Docirinac  sphicricae  libri  v. 

ij^2.  Basil,  in-folio.  Peiri  Non  11  Salaciensis  Opéra,  qux  corn- 
piectuntur,  i.*  duos  libres,  in  quorum  priore  tractantur 
pulcherrima  nroblemata  ;  in  altero  reguis  et  instrumaita 
artîs  navigandi ,  quibus  varia  rerum  asuronomicarunt  plue- 
nomena  circa  cœlcitium  corporum  motus  explorare  pos- 
sumus  :  2.°  Annoiatioiies  in  Aristotelis  problema  mechaiii- 
cum  de  motu  iiavigii  ex  remis  :  3.**  in  G.  Purbachiî  theo- 
riam  Annotationes ,  quibus  mulia  hactenùs  perperàm  in^ 
teliecta  ab  aiiisque  prcterîta  exponantur  :  4.°  De  erratis 
Qroodi  Finaâ  :  5.*  De  crepusculis.  Allacen  de  causit 
crepusculonun. 

il|p2  Léonard  Digges,  Accurate  description  of  the 

Copernican  System  to  ilie  astionomicai  perpétuai  prognos- 

ticaiion. 

Ijpa.  Hajnia ,  in-^"  Thomas  FlNCKii  Thèses  de  Iiypoihesibus 
astfonomicis,  dimensionibus  mundi  et  primi  motûs  circulîs. 

j  5^2.  • . .  •  Craigii  Capnuraniae  restîncUo,  leu  comet&rum  in 
cthera  sublimationis  refutatio. 
AUUtmt  Cimbria  litt.s=  CatstmO,  Vitt  Tycfaonik 
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15^2.  Urlînî,  în-.f,"  Fred.  BoNAVENTUR^  de  caiisâ  ventorum 
moiûs  peripaieiica  Disceptatio.  Id.  i  5^4»  V'enetiis,  in-^.' 

]j^2.  Lipsia,  in-r2.  Epitome  doctrinae  de  primo  motu,  aliquot 
demonstraiionibiis  iilustrata ,  édita  à  Victor.  S  t  R  i  c  e  l  i  o. 

i^^2.  Servestct ,  in -8."  J£.g\à ius  Laurentius  Ripensis  De  come- 

tarum  génère  et  siihjccto. 
155)2.  Lipsia,  in Calendarium  Ranzovianum  astronomicum  et 

ecdesiasticum  anni  i  jpi. 
ij5)2.  Paris,  itt'B,*  Êphéméride  manueile»  rédigée  partie  en  ven, 

part»  en  prose. 

1 5^2.  CohnhrM, in-S,*  Andréas  do  âvellar,  Da Esfera»  e suo  uso. 

15^2.  LubecÂ,  iti"^*  Jac.  Aldet,  Des  instrumens  pour  prendre 
.  les  déclinaisons  du  soleil  et  de  l'étoile  polaire  ;  en  hol- 
landais. 

15^3.  LugJ.  in-^."  Christ.  Clavii  Commentarius  in  Sphacram 

Joh.  DE  Sacro-Bosco. 

15^3.  Roma,  in-jf."  et  in-foi.  Clirisiopliori  C  L  av  1 1  Astroiabium. 
^eUUer,  p.  4oa* 

i;^P3.  )Fjf//^5er^4r,iè-^*Henrici  Ranzotii  Diarîum  seu  Calenr 
darhim Romanum,  œciHlORiicum ,  ecclesiasticum,  astrono- 
micum,  et  ferè  perpetuiim ,  ad  dies  veteris  Juliani  et  novi 

Gregoriani  anni  accommodatum. 

Argentoraîi,  in-S."  Conradi  Dasypodii  Institutiones  ma- 
tbematicx,  vol.  i  Ërotemaïuin. 
Wtl£er,  p.  3S0. 

1)^3..  Venêtiis,h'fol»  Jo.  Patdi  Galluccii  Aloensis  Spéculum 

Uranicum. 

Weidlcr,  p.  ^\o. 

 in-^."  A\\\.oi\\\  Grf.venstein  Eclipsium  omnium  ab 

anno  15^3  us^ue  ad  aanum  1620,  ex  labuli^  Prutenicis 
supputatio. 

15^3.  Vettetiis.  Valentini  Naiboda  Nova  splnerioonmi 

metbodus. 

1 5^3.  Frfittcof.  itt'S*»  Isagoge  sphcrica GuB.  Adolphi  Scribon xi. 
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notis  illuitnua  per  Zachariam  PALTHfiNiuni  Fridber- 


gensem. 


i^^y  Antuerpia ,  in-S."  De  sphxrâ  et  primis  astron.  rudiineiilis,  à 

Corneiio  V a  l  e  R  i  o  Ultrajectino. 
15P3.  Basil.  in-S."  Pétri  Rtffii  Basiliemis  Sphaeta  mundi. 

1 5P3  Mattlueus  Hegbtius  Von  den  coowten  1 5^3. 

15^3.  Francof,  inS**  Heniîd  RaNZOvii  Tiactatus  astrologicut 

de  thematutn  judicib. 

I  j  Colonîa ,  in  -  8.  "  Sphacra  Joann  is  de  Sacro-Bosco  emcn- 
data.  Elias  Vinetus  et  Hero  in  eam,  Valeriani 
Compendium  in  sphzram.  NoNius  De  ciimatibus,  de 
eclipsibus* 

1 55^4.  Lottd,  m-JûL  Georgii  Hartgilli  Calendaria  leu  Tabule 
astironomice  univenalet. 

15^4.  Vttttt,  in-^"  Jo.  Angbli  Bavari  ex  Aichen  Astioiabium 

planum  in  tabuiis. 
Cohnia ,  in -8."  EluciJatio  fahricae  usûsque  astrolabii  ,  J'^. 

Stofflerino  Ju5tiiigensi  luithore;  cui  perbrevis  ejus- 

dem  astrolabii  declaratio  a  Jac.  Kœbelio  adjecia  eit. 
155^4.,  LMgd.  in -8.'  Roberti  Hues  Traciaïus  de  giobis  et  eorum 

uni. 

15P4..  tond.*  • . .  Gidiel.  Sandersonii  Tractatui  de  giobis  et 
eorum  usu. 

155^4.  Leipzig t  h'S»*  Michael  Bapst  von  RoglUz,  &c.  Sur  les 
mouvemens  des  planètes ,  et  leurs  effets  sur  la  vie  huroaine» 

relativement  à  notre  temps;  en  allemand. 

I  5 P4.  /ena,  in-^."  Nicolai  Petrxi  Dispiitaiio  Je  cometis. 

'  J5'4"  y^f^^f'f^  >  in-^."  Meteoroiogicae  assectiones ,  aliàs  Anemoio- 
gia ,  sive  de  causis  et  signis  pluviarum ,  ventorum ,  sere- 
nitatb  et  teinpestatum,  de  vero  or(u  et  occasu  siderum , 

de  steilarum  significatiotiibos  »  Aristotelîs ,  Theopbrasti  , 

Ptolemaei  et  aiiornm  monumenta  ,  à  Fred.  BonaventurÂ 
collecta,  translata,  emendaui ,  aunotaùonibus  et  disputa* 
tionibus  iliustrata. 
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15^5.  Parisiis ,  AiATi  Phxnomena  gr.  cum  Thsonk 

scholiis. 

15^^.  BasUea.  in-S."  GeoT.  PuRBACHii  Theoricc  pianetarum. 

15^5.  Frattcûf»  ad OJeram,m'^*  Davidis  Origan  i  Ephenierides 

novae  motuum  cœlestîum  Brandenburgicae,  ab  anno  i  55)^ 
ad  annum  1^30  productx ,  calcule  iuminarium  duplici, 
i  ychonico  et  Coperiiicaeo ,  reiic^uorura  piaiietarum  pos- 
takKtéahamatt  ctvaiiis  ^emonnn  nationum  caienclaiils 
accommodatse,  cum  introductione ,  in  qui  chnmologica , 
a^tronomica  ei  astrologica  ex  fundamentts  ipsis  tractantur. 

Wcidkr ,  p.  41  i. 

15^5.  Lovatiii ,  in-^."  Christ.  Clavii  Constructio  fundamenrî 

horologiorura. 

^}9}'  y^^"^f"^>  "-f Galluccius  De  fabricâ et  usu 
novi  horologii  solaris,  liuuurb,  sidecaits,  et  in  parvâ  pyxide. 

15^5.  Heidelherga»  m-^.' Abraham!  Scultbtx  Gruobefsensis 
Silesii ,  Sphviconim  iibri  très.  De  tolutbxie  triaoguforum 
Tractatus  brevb  Barth.  PiTisci  Griuibergends.  ' 

Knir«r.  m-^'La  Sfera  deimundo  dîAless«PiccoLOMiNi. 

15^5.  //<2/9r/«,  jn-^*  Thomc  FiNCKii  Thèses  deain  etoccasu 

stdenuB.  ' 
15^5.  Breslaw,  li»-^*  Astroiabium  tetragonum ,  diurch  Zachar. 

Bornmann;  en  allemand. 

Lorulmi.  hi-S,'  Roberti  Uu£5  Tractatus  de  globis  et  eo- 

ruiTi  usu. 

ij^j.  ]l^ittc/uri^'.v .  in -8."  De  sphaerâ  et  primis  astronomie  rudi- 
mentis,  à  Thomâ  Blebelio. 

i^^y  iMgd.  Batav.  in-^"  Hippolyti  episcopi  Canon  paschalis 
cum  Josr  ScALiGERi  cooimentario.  Excerpta  ex  corn- 
puto  Isaaci  Argtri  de  correctione  paschatis.  Ejusdem 
Scaiigeri  Elenchus  et  castigatio  anni  Gregoriani. 

15^5.  Roma,  in-S."  Jos.  Scaligeri  Elenchus  et  castîgatb  ca> 

kndarii  Gregoriani,  à  Clavio  castigata. 

15^5.  Tiguri,  in-foSo,  Jac.  Maieri  Tigurini  Epilogismui  trium 
cdi^sium  anno  1 5p6  iuturarum. 
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>5P5*  J^'i'f^''î^  »  Joannii  Benbdicti  Timunkmu  de 

cceio  et  elementis  Liber. 

15P5.  Pragm.  • . .  Jo.  Honteai  Rudimenta  coonographica  cum 

circulis  sphaerx. 

I  jpj.  Duisburgi .  .  .  ,  Gerardi  Rupelmondani  Atlas,  seu  cos- 
tnogiaphicx  mcdiiaûones  de  fabricâ  mundi  et  fabricaii 
figuri. 

15^5.  If-^.' Jo.  LiCHTENB£RGBRi  Plaoeten-buchiein. 

P«cU  line  det  piaoèitfc 

t5p6.  K^riir/.  in-^*  Christ.  Clatii  Comncntarius  in  Sphcnm 
Jo.  DE  Sacro-Bu^to. 

15^^.  Breslaw ,  Ut'^*  Astnu  Les  coiisteflatioiis  gravées  en  cuivre, 
avec  un  instrument  pour  les  leconnoitre  »  par  Zad 

BORNM  ANN. 

jj^^.  Basil,  in-8'  Georgil  PuRBACHll  Theoricae  planetzu-ura. 

l/ran'iSurgï .  iri-^."  Tychonis  Brahe  Dani  Epistolarum 
asironomicarum  libri,  quorum  primus  hic  iHustriss.  et  îau- 
datiss.  principis  Guiielmi  Hassiœ  Landtgravii  ,  ac  ipjius  \ 
mathemaiici  litteras ,  uiiàque  respoiua  ad  singuias,  complec-  * 
thur.  Imprimebantur  Uraniburgi  Dani«,  prostant  rran* 
ço£irtt  apud  Godefirîdum  Tampachium. 

Weidler,  Hist.  p.  ^71.  A  la  iin  du  premier  livre,  qui  1 
310  psg^ }  on  lit  y  Uraniburgi ,  ex  officinâ  t^pographicâ  authofu, 
trnnê  Dm*  tjj)6;  mab  ii  7  a  des  exemplaires  qui  portent  1610, 
parce  que  le  libraire  Tarapach  de  Francfort  acquît  pour  lors  te 
trois  ouvrages  de  Tycho,  in-^.'  On  les  a  réimprimés  à  Franc- 
fort en  1648.  Mes&ier  a  l'exemplaire  envoyc  à  llantzow,  cou- 
vert en  satin,  avec  le  portrait  enluminé. 

I5j^<r.  Tuhinga ,  in-^.'  Jo.  KsPLERi  ProdromiM  dusertationum 
cosmographicarum,  oontinens  mysterium  cosmpgn^hicam 
de  admirabili  proportione  orbium  ccelestitim ,  deque 
causis  cœiorum  numerî,  mnfjnitudinis,  motuumque  perio- 
dicorum  genuinis  et  propriis ,  demonstratum  per  quiiique 
regularia  corpora  geometrica.  Addita  est  erudita  narraiio 
G.  J.  Rbetici  de  libris  revoiutionum,  atque  admann- 
dis  de  numéro.»  ordine  et  distantiis  sj^uefanim  mundi 

hypothesîiws 
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Ii]rpo^eflbii8  exoelfendcsimi  madieniatid,  to^usqcie  ûstro* 

nomix  restauratoris»  D.  Nicolai  Copernici  ;  et  appendix 
Michaeiis  M^STLINI  de  dimensione  orbium  et  sphac- 
rarum  cœlestium  juxtà  Tabuias  Pruteoicas  ex  sententii 
N.  Copernici. 

C*e*t  ici  le  premier  ouTiige  de  Kepler,  dans  lequel  on  voit 
le  germe  de  son  génie.  Viyti  Astron.  an.  448  ;  BéUfy,  t.  III, 
page  I  o. 

Neostadii  in  Palatin,  (vel  Heïdelhergit) ,  in-fol.  Opus  Palati- 
num  de  triangulb,  à  Géorgie  Joach.  R h  £ x  1  c  o  cœptum , 
Lucius  Valentifius  Otho,  principis- Palatini  Friderid  IV 
eiectoris  mathemàdcus,  consummaTit  anno  159^: 

Ce  livre  contient  trois  tables.  La  première  ,  qui  a  89  pages, 
est  intitulée  Aleuoroscojfium  numerorum  primum ,  et  contient ,  pour 
tous  les  degrés ,  les  arcs  des  petits  cercles  en  degrés ,  minutes 
et  secondes  de  grand  cercle  ,  et  les  différences  ;  les  sinus  de 
ces  arcs  de  degrés  en  degrés ,  en  supposant  le  rayon  du  grand 
icercfo  i.o  000  000 ,  et  les  différences  de  ces  i^Mn^ 

La  seconde  table,  qui  est  la  partie  importante  et  précieuse  de  ce 
grand  ouvrnge  ,  est  intitulée  Georg.  Joach.  Rketki  magmts  Canon 
Joctrina  triangulorum  :  elle  contient ,  pour  tous  les  degrés ,  de  dix 
en  dix  secondes ,  pour  .qn  nyon  de  '■  o  000  poo  000 ,  ies'sinust 
les  cosinus  et  les  sécantes;  les  tangentes ,  cosccanteset  cotangentes. 
Il  y  avait,  dans  les  six  premiers  degrés,  des  erreurs  pour  les 
jdecniers  cliifl^  des  cosécanies  et  cotangentes,  et  on  les  a  réim- 
*  primés  vttç  des  cMfift»  Tieux  et  mourais;       .ces  exemplaires 

^nt  rares. 

La  troisième ,  intitulée  TertUi  séries  magni  CmtuSf  éut/hM 
triangulorum,  contient  les  cosécantes  et  les  |:qiangentes ,  de  dix 

en  dix  secondes,  pour  un  rayon  de  10  000000. 

Ce  graivl  et  imporuni  travail  avait  été  (au  presque  en  entier 
p«r  Rtféticos;  mais  la  mort  l'ayant  enieré  en  1 574 ,  il  laissa  à 
son  disciple  Oihon  le  soin  de  l'achever  et  de  le  publier.  La  pre- 
inicre  ébauciie  de  ce  grand  travail  avait  paru,  pour  les  4;  pre- 
mières minutes ,  sur  un  rayon  de  |o  000  000 ,  avec  ce  titre  : 
Ceorgii  Joachim  Rhetici ,  medic'i  et  malheinattci  dar'tssimt ,  Canon, 
doctrince  triangulorum,  nmc  dcnub  summâ  diligent iâ  editus.  Basiiex, 
per  Sebastianum  Henricpetri.  Je  l'ai  ;  mais  Pannée  n'y  est  pas. 

M.  ik'nioulii  a  donné  une  notice  détaillée  de  VOpus  Palatinm 
dans  l'Hist.  de  l'Académie  de  Berlin  pour  1 78 J'ajouterai  que 
les  tables  sont  inexactes  dans  plusieurs  parues  ;  qu'on  a  réim- 
primé %6  pages  cfui  ne  se  trouvent  pas  dans  tous  les  exemplaires. 
Vtyi  M.  Sclittlae,  Imoémim  MMgk ,  page  8  de  set  Tables. 
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'Dans  le  Afetetnsccpiam  seamAm,  OiboQ  a  pris  ^hm  kt  dnni 

ctt  qu'il  devait  prendre  dans  les  cotangentes. 

Regiomonti,  in-éf,'  Matthûe  Menu  £xempiuiii  calculi  pioii- 

iunii  ecliptici. 

Venetiis ,  in-foilo.  Jo.  Pauli  Cai  i, ucci  Modus  fabricandi 
horaria  mobilia ,  pcrmancniia ,  cum  acu  magnelico. 

Erjurt ,  in-^.'  M.  Jo.  Rothmanni  Chiromantia  ,  &c. 
Calcul  des  nativités  historiques  et  astronomiques ,  appli> 
qué  à  cêlie  d'Alexandre-le-Grand  ;  en  allemand. 

P€ais,  iii'S**  Traité  des  comètes  par  Bem.  LoNCVS. 
trad.  par  Ch.  Nefybu. 

AfagJeburgk,  in-^."  La  Comète.  Observation  exacte dn  coon 
de  la  comète  de  i  5  <?  6  ,  de  sa  hauteur  et  grandeur  ;  sa 
indications  ,  par  Jean  KiiABnrN.  11  y  a  des  observatioB 

des  15,  i6,  I  8  et  2  I  juillei.  En  allemand. 

Augsbourg,  in-folio.  Courte  description  de  ia  comète  de  1 55><^' 

•        in-^."  Traite  de  la  comète  de  i^^6  [anonyme]. 

S/,achius,  Nomeiitlaioi  scripiorum  |>hilo>ophicorum. 

J/r^iW^, ///--^.'' Divination  astrologique  et  considération  de 
la  nouvelle  comète  qui  a  paru  au  mob  de  jniUet  1 5^^» 
de  ses  qualités ,  circonstances  ;  en  allemand. 

L'aiiiciir  dit  que  le  prince  ét  Tnmsilvante  Tavail  vos 
mois  d'octobre  i$y5> 

Cet  ouvrage  avth  été  imprimé  d*abord  i  Vienne  en  Autridie. 

Dnseien,  in-jf."  Petite  description  de  la  comète.  ExhorO" 
tion  chrétienne,  par  Jean  Faustus  ;  en  allemand. 

Erjfkrdt,  iu^^  De  la  comète  de  i  ^^6 ,  avec  des  remarqua 
de  Ptoaceise,  par  Sébast.  Greiffsh  ;  en  allemand. 

Leipzig,  h'^*  Joaich.  Tance,  Description  de  U  comète. 
11  est  parlé  de  cet  auteur  dans  les  poésies  d'Albinus ,  X/^* 


^j.  Tub'wga,  tn-^."  Epitome  astronomie  per  Mich.  M^STLI- 
NUM  ,  jam  nutic  ab  ipso  auctore  diligenter  recognita. 

^7.  Praga,  in-jj.."  Nicolai  Raimari  Ursi  Diihmarsi,  mad*' 
natid  Qesard,  Tractatus  astronomicus  -de  bypocbestl»i» 
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astronomîcîs ,  seu  systemate  mundano;  îtem,  Astronomi- 
carum  hypoihesiiim  à  se  inventariim  ,  oblaiarum  et  edi- 
tarum  ,  coiiirà  (|uosdani ,  ea^  tenierariu  au5u  arroganies  , 
vendicatb  et  déèaào,  cmn  novis  qoibttsdsm  subtlils- 
simia^  compeii<fiis  et  art^ciis  in  novâ  docirini'sinuum 
et  triangulorum  ;  ac  denique  Fjpobleiiiaia  toUus  processûs 
astronomicae  observationls. 
WcidUr ,  p.  407. 

LugJ.  Batav.  in-^."  Martini  Everarti  Brugensîs  Ephe-- 
merides  r\o\x  et  exactx'  ab.  anno  i  ^po  ad  ann.  1  6  i  o  ,  ex 
novis  1  abuib  Bd^icii  uuihoris  5U|)puiala.",  ad  ioiigii.  2^", 
iath.  51*  jo'. 

Ve/ietiis,  in-Mf."  Giovaiini  Paolo  Gallucci,  Dtila  iubrica 
et  usa  di  diverù  ctromenti  di  astronomla  e  cosmograiîa  ; 
ove  si  la  somma  délia  teorica  e  prattica  di  qiiest» 
ideoze» 

15^7.  Cùlcméi, .     Jos.  AcosTA,  Usiis  initrumentl  Cyiindrî  dicti-, 
onà  cum  tahiiiis  astronamids. 

15^7.  Brtslaw,  nr-^'  Astxfîlabium,  &c.  Johan.  Copp,  augmenté 
par  Zacli.  Bornmann  ;  en  allemand. 

15^7.  AmsterJam»  *  » ,  Jodocu5  HoNDiUS,  De  la  construction 
des  globes;  'en  Iioiiandais. 

l^^7*  Nùrimberfég,  » . .  Levini  Hulsii  Descriptk)  et  usus  viafiorii 
borologli  solaris. 

1 5^.  Vi-rietia*  • . ,  n  tbeatro  del  clelo  e  délia  tena,  di  Gioseppo 

{(OSACCIP» 

1 5^7.  Ijuek  in-^.'  Nie.  ^ I N TE RBBRGI I  Diss.  de  figurâ,  positu* 
magnltudine  ft  quiete  Terre  :  praeside  Joh.  Sturmio. 

I  ^pj.  SigfnmNassoviùrum,  in-8,*  De  naturâ  cœli  tripficb  Libelli  très, 
quorum  I.  de  cceio  aëieo,  11.  de  coeio  sidereo,  111.  de  cœio 

perpétue,  è  sacrarum  litterarum  et  praestantium  philosopho- 
rum  thesauris  concinnati  operâ  Cunradi  AsLACi  Bergensis. 

15^7.  Francofurti,  in-^°  Helisx-i  Roesi  ini,  de  opère  Dci  crea- 
tipnû ,      dé  muAdo,  Hypothe^o. 

R  • 
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.ij5>7.  Strasslur^ ,  tn-^."  Helisaci  Ko  es  s  LIN  Tnctatus  meteoT' 
asirologi-physicus  ;  en  allemajid. 

Il  y  parle  des  comètes,  de  l'influence  des  phnètes  ,  det 
nMivités  de  plusieurs  penonnes. 

.15^7.  Hamhrp,  in-^'  Introductio  in  physicam  judiciariatn  

contrà  calumtiiatores  artis  astrologie  ;  auct.  Henrico  À 

LiNDHouT  Bruxeliensi. 
Ij^y»  Tiguri ,  in^."  Enchiridion  cosmographie,  carminé  heroïco, 
lib.  III ;  auctore  Joh.  Hontero.  Acce^^it  ejusUém  Liber 
de  varianim  rerum.nomenclaturis. 

15^8.  Wandesburgi ,  tn-folio.  Ttchonis  Brahe  Astronomis 
iiutauratae  Mechanica. 

Wàd.  p.  391.  Id.  Norinihcrgit ,  i  <îc  2  ,  in-fol.  Cet  ouvrage  éiant 
très-rare ,  le  C."  Jeaurat  a  cru  devoir  faire  graver  les  instrumens 
qui  y  sont  décrits  et  représentés ,  dans  I«  Mémoires  de  l'Aca- 
démie pour  1763  :  les  ngnies  en  sont  mieux  exécutées. 

.15^8.  Tubifiga,  Mich.  MiBSTLiNi  Epitome  astronomis» 

quâ  brevi  explicatione  omnia  tam  ad  sphxricam  qiiàm  ■ 
theoricam  eju5  pariem  periiiientia  per  qusâUones  tra- 
duntur.  , 

15^8.  Franco/.  in-S.",  in- 12,  Adriaiii  Met  II  Doctrinac  sphaerica; 
libri  V ,  «le  appaiendis  primi  mobiUs»  ife  observatioiie 
astranim  »  de  rstione  coniiciendi  ^aterica. 

t5p8  in -8.'  De  sphaerft  et  piiraîb  astroïKmiiae  rudûnentis 

libcliiis,  à  Thomâ  Bledelio  Budissino. 

La  première  édition  est  de  1 J76  :  on  y  trouve  un  calen- 
drier poétique  général ,  les  levers  et  coucher*  du  matin  et  du 
toir  pour  les  diffcrens  mois. 

f  5p8.  Jacobi  KocBELii  Astrolabii  declaratio  ejusdeilk^ue 

usus  ,  eu  m  introductione  in  asurologiam  judiciariam. 
155)8.  Venet.  in-fol.  Jo.  Anton.  Magini  Theoricae. 

Ijj^S.  Paris,  in-fol.  La  doctrine  des  temps  et  de  l'astronomie  lUli>  ' 

verselie  ,  par  Christophie  La  u  k  kt. 

155)8.  Regiomonti,  in-^."  Matthiae  Menu  Demomtratio  caicuJi 
noviiunii  eciiptici. 

15^8.  Rostoc/iii ,  in -8."  Libeilus  astronomicus  de  amu)  ejustjue  ' 
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paitibus  ec  accidendbus»  in  usum  «choie  Suerinensu,  col- 
lectus  à  Bem.  Hederico. 

I5j)8.  Amstttdsm»  in-fol,  Diarium  nauticum ,  'seu  Tera  descriptio 

trîum  navigationum  admirandarum  et  nunquam  audita- 
rum,  tribus  continuis  aiinis  iacta^um;....  auct.  Gerardo 
DE  Vera  [le  Ver]. 

Il  y  euf  nne  traducdon  fnuiçtise  à  Paris  en  i  599  ,  in~ra  , 
et  une  aulre  meilleure,  en  1600,  à  Aiiisierdam  ,  in-folio. 

Cet  ouvrage  contient  des  voyages  de  1594»  >J9^»  ^i97i 
le  séfonr  à  la  lumveOe  Zetnbfe,  k  yC"  de  latitude ,  et  les  olner- 
vations  originales  des  grandes  réfractions  de  la  2one  Raciale, 
que  M.  Lemonnier  a  trouvées  de  4.°,  les  24  et  27  janv.  i  597, 

Legentil  a  cru  qu'il  y  avait  des  lautcs  dans  l'cdiiiou  de 
>  599 1  ^  tp*^  cdl*  dé  1600  ^lait  meilleure.  II  lut  un  mémoire 
i  ce  sujet  en  1788. 

■Vtyei,  à  l'amiée  .16^7»  le  livre  de  Notinagelius }  à  Tan- 
née 1 69  5 ,  les  Ohserrathns  de  Bilberg  ;  et  mon  Astrmmit , 
artl  2251. 

1(5^)8.  Parîsiis ,  in-fo!,  Jac.  Severtii  De  orbb  extoptricî ,  seu 

mapparum  miindi  principiis,  descriptione  acusu,  libri  très. 
I  55?8.  Venet.  in-fol.  D.  Valent.  Pi  ni,  Fahrica  deglî  horologi  solart. 

.I^j)8.  Venct.  in-folio.  Sandoi.ini  Tliaumalemma  cherubinuni 
catliolicum  ,  continens  instrumenta  ad  horas  italicas ,  gal^ 
licas  t  &.C.  dignoscendas ,  et  ad  horologia  componenda. 

I  jp8.  Amsten/am ,  in-^."  Pétri  AptANi  Cosmographia  ;  en  hoi>- 
landais. 

155)8.  yienetih ,  M'S»*  Francûci  Barocix  CosmognqpBla. . 
15^8.  Vatentia, in-S**  Hiënmymo  Corte s»  Lunario y  Frognostico 

perpétue. 

Ce  livre  fut  réimprimé  en  i  J99y  i<$04  et  iSty»'^ AntM, 
Bibl.  Hisp. 

ij^^.  Anmrp.  in-^.'"  In  Manimi  Astronomîca variae  Lectiones, 

cum  notis  Franc.  J  u  n  1 1  Bituricensîs. 

15];^^.  Lugflnui  Bat.  in-S."  Marliani  CapelL/£  Libri  Je  niiptiis 
^  Philologiae  et  Mercurii.et  de  septem  arlibus  iiberaiibus , 
cum  notis  Hugonis  Grotii. 

Wetdler,  p.  195.  C'est  dans  cet  ouvmge  que  Copernic  puisa 
'les  premières  idées  de  sçn  système.— ^xrrvir.  art.  1076* 
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j^p.  FfiUKofitrù ,  Ai-^."  Bartholomaei  PiTisci  Probleraatom 
astronomicorum  libri  III,  inserti  qii«4efn  TrigonometriaB. 

K'^i'iJ/iT ,  J).  412. 

^(f^.,Ant!:crp:a .  in-^.°  FeJerici  S  AMI  NI  ATI,  patricii  Lucensîs, 
Tabuix  astronomie^,  quibus  tacilè  omnia  capita  qux  ad 
usum  sphsene  primi  mobiiis  praecipiuntur,  connd  possint 

^ifi<^b^^8^*  ''f'"  Chrbtophori  F  £  m  £  l  1 1  Tabulas  sy  nopiicï 
diçiendî  vcra  ipca  piaiièuirupi»  ex  Tal>iili»  Prutejiiçi;  ^ 
rîviuae, 

Vcuffcr,  p.  412. 

jpp.  Nmiberga,  in-^,'  Tabulât  directîonum  novae,  à  Simone 
Mario  Guntzenhusani ,  universs  £uropae  inservientes. 

599*  francofurti  ad  Oder,  in-^/  Ephemerides  novx  annorum  jlî, 

ab  anno  i  595  que  Jo.  Stadii  maximè  aberrare  incipiunt, 
ad  ann.  1630,  cum  introduciione  à  Davide  OriqaNO 
Giacense ,  prof,  iii  Brandcburgensi  academià. 

599*  V^'^^^^^^ '  i"-^'"  Jo-  Aiuonii  Macini  Ëphemejridcj  ab  anno 
15^8  ad  ann.  1610. 

599*  (^^'f^'-^v^ '  f"-fol-  Astronomia  Jac.  Bassentini  Scoii  :  opuî 
ab^oiutissimum,  in  quo  quidquid  unquam  peritiores  ma- 
tiwm.  in  coells  observarunt,  ordine  et  methcxlo  traditur. 

Luad.  in-fol,  J^cobi  Basslntini  Di^cursus  astrononiicus 
latinè  versus  pcr  Jo,  Tor NiEsiUM  [de  Tournes  ]. 

500.  Roma,  in-^,'  Clurl^.  Cl  a  vu  Horologiprum  nova  dei- 
'  criptio. 

5(p(^.  ftfmm»  in-'f,'  Problemat»  astroiiomiea. 

55)^.  Nurnberg ,  in-^,"  Francisci  RiTTER  Instruçtlo  instrumen* 
talis  <piadrantis  novi  ;  en  alleinand, 

Doppdnu  De  aucbeinaticis  NorimlK  Réimprimé  en  \6xy 
et  1650. 

jpp*  ,  Miel).  JofSTELii  Qbservatio  eciipseos  iMnafii 

anni  i  ^pp- 

j^j).  frûtuof.  ïn-S°  Oihonjs  Cas  M  AN  NI  Cosmopoeia  et  Urano- 
grapliia  chrîsdana,  commeQtiuioDttm  phystcanim  sjjfndriH 
mus  dç  mundo  ingenere  et  co(io, 
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1 5p5>.  Veaetm,  in-frh  Hova  horofogiorum  Inventio»  à  P.  Cbenibiiio 

Sandolino  Utinense,  ord.  Capucinorum. 

I^^p.  Paris,  iti-r 2.  Trois  navigations  admirables  faictes  par  les 
HoUantlois  et  Zelandois  au  Sepiemrioii ,  &.c.  par  Gtrard 
D£  Yera  ,  l'un  des  navigans  de  ia  ville  d'Aimtdrodaiiu 
366  pages.  Voyc^  l'année  i  Sp8. 

I  ^ ^p.  Lej/de ,  in-jj^*  \jt  Tiomre-port ,  tnduh  d'alkmand  en  finnçois. 

1600.  Lugiiuni  Batav.  in-^."  Hiigonis  G  ROT  II  Syntagma  Arateo- 
riim  ,  opus  poeticce  et  aitronomiae  studiosis  utiiissimum. 

j^oo.  Lagd.  Elit,  iu-^."  M.  Manilii  Asironomicon  à  Jos.  Sca- 
LiGERO  ex  Mi.  etnendatum ,  ejusque  noUe  et  castiga- 
tiones. 

* 

1  ^00.  Colon,  in -S**  Jo.  DE  Sacro-Busto  Sphaera.  Gmipendium 
Pierii  Valeri  ani. 

1600,  LugJ.  iit'jf.'  Christophori  Clavii  Cooimentariiu  hi  Sphae- 

nm  Jo.  DE  S  ACRO-B  U  STO. 

1^00.  Aug,  Viiiiîelic.  in-^."  Bariholomsci  PiTisci  Grunbergensis 
Silesii  Trigonometria-  libri  v.  Probieniatum  varioriim  , 
geodaeticorum ,  geograph.,  gnomon,  et  astronomie,  iibri  x. 
Wiidltr,  p.  41a. 

1^00.  LottStiit  in-^*  Guilklmus  Gii;bertus  Colcestremb  De 
magnete  magnedciMpie  coipoiibus»  et  de  magno  magnete 

tellure. 

«ne  p"arûe°de  s«  idé'es  sur  rmacUon  ec  li'pi.V"^"''  "»"-- 
—  Astron.  art.  }  521. 
1^00.  Paris,  infl.  Francbci  Vieta  ReiaUo  caiendaru  verè  Gre- 
goriani. 

,^00.  Rostochii,  in-S.'  Bernardi  Hederici  De  «uio  qusque  par- 
tibus  et  accidcntibus .  cum  appendice  de  planetarum  zonis , 
polis,  sidenim  ortibus,  &c..  insertb  quibufdam  de  metconi 
■on  vulgaribus* 

cm^  Bods  Tîmothêi  Brighti  Cantabr.,  et  Spbwa  cum 
nocis. 


Diyiiized  by  Google 


fi6  .BIBLIOGRAPHIE 

l6oO»  Franrof.  l/i-^."  Asironomia  Teiitsch  ,  ficcAltronoiIue  aile* 

mande,  a\ec  ru5;iL:,c  tlc.^  iii;.trumcn5. 

i6oo,  Franckfurt .  in-^."        Copfii  und  Zachar.  BoRNMANJ4l 

Instruciioii  ckr  ailiolabischen  kunst. 

I^OO.  Salmantia ,  in-^.°  Aiuoiiii  DE  Zamora  Prognoslico  del 
éclipse  dd  soi  lo  jul.  \6oo* 

i^oo,  Prancof.  in-B,*  Hemlci  Ranzoyii  Tractatus  astrologiciis 

de  geiwthliacorum  thematum  judiciîs. 
1 6oQÎ  VriUislavke,  in^^*  Dtiodeeim  domiciliorum  cœlestium  Tabufo 

nova»  à  Christop.  Sarcocephalo  Vratislavîense. 
Le  nom  de  l'auteur  est  Fleiscukopf  ,  que  l'pn  a  traduit 

en  grec  par  Sarcocephalus  [tête  de  chair]. 

I  600.  /«  Verona,  in-jf."  Trattato  di  Gio.  p e'  N  e r i ,  pittore  Veron., 
délia  miitamuie  deil'  aria,  secôndo  gii  orti  et  occasi  di 
-  aiciine  stelie  fisse,  e  pronbsdci  unîversalî. 
i^oo*  Strasbourg. ...  Tliéorie  des  planèties  d'Émilius  Abban, 
avec  des  Éphémârides  pour  dix-neuf  ans. 

ne  suis  pas  çertaiii  de  l'année  de  cette  «dition. 


Livres  du  XVII/  siècle, 

l^otr  Çohtt,  Ui-S.*  Sphsera  Jo.  de  Sacro-Bosco,  emendala, 
aucta  et  illustrata.  Vioed,  Hoonis,  Cl^vii,  Valeriani^ 

Nonii ,  5choiia. 

J^OI*  Witteb.  in-S Libellus  de  ^phriâ  Jo.  de  Sacro-Busto; 

accessit  ejusdcm  aucloris  Coniputus  ecclesiasticiis,  et  aiia 
quaedam  ,  cum  prifatione  Phiiippi  Melanchthonjs. 

féoi.  Witteb.  in-S."  Georgli  Purbachii  Theoricaç  iiov^  plane- 
taruip,  ab  JBra^mo  Reinmoldo  piuribus  iigum  auctqe 
etsdiollis  lilustratic.  A<i(ii(ur  medjiodipa  Tractatio  de  iliii-. 
^nlqatione  luiue. 
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J[  60  !..  Basilea  ,  in -^.^  Jacobi  Christ  M  anni  Observatîonum 
solarium  llbri  très ,  in  quibus  explicalur  verus  motus  solis 
in  zodiaco ,  et  unhrena  doctrinâ  triangulorum  ad  ratioiwt 
appareotium  cœlestium  acconunodatur» 

i^oi.  Noribtr$4i,  in-^o  Ttchomis  Brahb '^istolarum  astro- 
nomicarum  libri. 

Ce  n'est  que  le  frontispice  change  dans  l'édition  de  M^^- 

%6oi*  Praf^» ,  in-^J*  De  vitâ  et  morte  illustris  et  generosi  viri 
domini  Tychon  is  Brahei,  die  24001.  anno  1601 
Praga:  dcsideraii ,  Oraiio  funt  bris  Joh.  J  e  S  S  E  N  1 1  à  Jesyen. 

idoi.  Franco/.  /V/-^."  Tractatiis  novus  et  utilis  de  soie,  ab  Abrah. 

RocK£NBACH  pubiicc  cxposilus  in  coliegio  traiicolor- 
djano ,  anno  15^8. 

i^oi.  Heidelberga,  in^^»  Theoranata  astxonomica  de  hypothe- 
sîum  sphaericarum  «eu  circulonim  doctrinâ»  à  Barthol. 

ScHROTERO  Coswigio. 

i^oi.  Lotufini,  in-éf,*  Jo.  Çh^iiber,  Oiatfo  de  encomb  astro->. 

nomiz. 

1^01.  Lonrion  ,  m-^*  Jo.  Chambbr's  Trestise  agahut  judidai 

aiiroloifv. 

1601,  Fraiicof.  ///-i?."  Nicodemus  Frischlinus  De  astronomicat 
'    artis  cum  doctrinâ  coelesti  et  naturaii  phiiosg^hiâ  con- 
gruentiâ. 

li^oi.  franckf.  in-^*  Ast^oijoroia  Teutsc^,  &Çr 

•       •  • 

1^02.  Lond.  itt'^*  Nath.  ToRPOtAii  Dldides  eœlometricae  (  i } 
5eu  valvae  astronomicae  untvemles,  omnia  artis  totius  mu- 
nera  psephq>horetica  (2)  in  ^at  modicis  fînibus,  duarum 
tabuiarum  methodo  novâgenerali  etfaciiiimâ,  continentes. 

1^01.  Venetiis ,  in-foL  Johannis  Anton.  Ma  ci  Ni  Tabule  priroi 

mobiiis. 

160 X.  Hall,  in-^*  Jacobi  Fabriçu  Prognosis  astrpipgica. 


(  1  )  DoobU  clef  da  citl.  (a)  C«lctiJi£^» 
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1^0  2.  Vitteb.  111-8."  Abr.  Rockenbach  De  cometU  Tractatui 
novus  mediodîcus. 

1^02.  In-^*  '^yP"  in<:l'oata  Uraniburgi  Dania,  absoluta  Praga  Bo- 
hemîa.  Ttc  h  o n  i  s  B r ah e  Dani  AstfononiHe  iiMbiuniUe 
Progymnasmats  :  quorum  luec  prima  pois  de  restitutione 
motuum  soiis  et  lunx  steilarumque  înenrandum  tractât, 
et  praetereà  de  admiraiulà  novâ  siellâ  anno  1572  exortâ 
iuculenler  agit.  Excujdi  primùm  cœpta  Uraniburgi  Dania?, 
a^t  Pragx  Bohemia:  absoluta.  Piostant  francofurti  apud 
Gode6ridum  Tampachium. 

Zx%  pages.  Il  y  a  des  Exemplaires  qui  portent  i^to.  Cd 
livre  fut  réimprime  à  Francfort  en  1  648. 

Ce  célèbre  ouvrage ,  qui  contient  les  premières  recherchet 
de  Tycho-Brahrf  sur  le  soleil,  la  lune ,  !«  «étoiles,  et  sur  l'ëioile 
de  I  57a  ,  avait  été  imprimé,  de  loin  en  loin  et  par  parties,  à 
Uranibourg  chez  l'auteur  même  ;  il  fut  achevé  à  Prague.  L'cpître 
dtfdicatoire  des  héritiers  de  Tycho  est  datée  de  16  oz,  prié, 
tal  Aug.  f  ce  qui  me  fait  croire  que  l'ouvrage  parut  en  1 06a; 
Après  la  page  1  la  ,  il  y  a  une  addition  de  28  pages,  qui  con- 
tient les  Hypothèses  et  les  Tables  de  la  lune ,  ajoutées  d'après  les 
inannscrtts  de  Tycho ,  comme  on  le  voit  à  la  page  8 1 9.  Le 
titre  courant  de  tout  ce  volume  est  toujours  De  novâ  siellâ  anni 
/j/J^  quoiqu'il  ne  commence  à  en  parler  qu'à  la  page  25^7» 
et  que  duu  mie  éa  Tolume  tt  parle  également  des  autres 
parties  de  rastraooniîe ,  du  système  do  monde,  des  étoiles, 
dont  il  donne  un  catalogue,  des  insn-umens,  de  l'obliquité  de 
i'écliptique,  des  réfiaciioiu,  de  la  précession  ;  enfin  de  tous  les 
fbndemens  de  Taslnmoffiie,  qtw  ce  grand  homme  cultirait  arec 
tant  de  courage  et  de  succès. 

1^01.  Noriherga ,  h-fùh  Ttg BONIS  BitAHji  Astronomise  ilutaur 

.  ratas  Mechanîca. 

La  première  édition  était  de  1598. 

.1602.  PragiT,in-^.'*  Jo.  Kepler i  nova  Dissertaiiuncuîa  Je  funda- 
meniis  a^trologiae  certioribus ,  ad  cosmoiiieoriaiu  ipecian^. 
Wndkr,  p.  416.  Kepitrr  parle  de  la  manière  de  prédire  le 
•  temps  par  les  aspects.  Dans  un  écrit  postt  rieur  h  i  6  i  o  »  intîtidtf 

Tertius  iaiervenUiu,  il  en  parla  plus  au  long  et  d'une  manière 
plus  viaiscmblable.  Il  se  prêtait  un  peu  aux  préjugés  vulgaire» 
potir  vendre  mieux  ses  ouvrages. 

i6oz.  HeidiW,  m-^'Martiiii£vBRHARTiBiiigauisEphemerides 
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novx  et  exacûe,  ex  novû  Tabulis  Bdgicis,  proiluctae  ad 

ann.  1 6 1 5 . 

VTeidler ,  p.  427. 

1^02.  Roma tin-fol.  Christ.  Clavii  Gnomonices  librî  vin. 

160X,  Leo£i,  in-^'  Utrius(^ue  asaolabii,  lam  pariicuiaris  c^uàm 
unhrersaUs,  fkbrica  et  usus  «ine  uilius  recb  aut  dorsi  adml* 
aienio,  Gflrardi  Stempelii  et  Adriani  Zelstii. 

li^oa.  MUJelburgi,  in-S."  Danî  MlTERRlI  Apologia  pio  Phîl, 
Lansbergio  aJ  Jac.  Christmannum. 

1602,  Antuerp.  in-S."  £lenienta  astronomie^  darissimi  philoso^hi 

et  mathematlcl.  [Anonyme.] 

1^02.  Rudolphi  GocLENii  Uranîa  cum  gemînis  filiabus, 

unâ  germanà  et  aiterâ  fpuriâ ,  hoc  est ,  Asuronomià  et 
Astrologlâ. 

I^OJ.  Luffrî.  Bûtav.  în-S."  Gemini,  probatîssimi  pliîlosophi  ac 
mathemaiici,  £lementa  astronooiÙB ,  gr.  lat.,  interprète 
£done  Hiiderico. 

Réimprimé  'dans  Vl/nutbgiim  de  Peiiu. 

li^ô^*  i»''4f'  Tj/pis  inckoatus  Urmuiari^  Danla»  eholuhu  Fragm 
Bohemïa.  Tychonis  BraHE  Dani  De  miindi  aetherel 
recentioribus  phxnomenis  liber  secundus.  Ëxcudi  primùm 
cœptus  Uraniburgi  Daniae  ,  ast  Pragae  Bohemiae  absolutus. 
Frostat  Frajicofurti  apud  Godefridum  Twpachium. 

466  pages.  A  la  fia  de  c«  volume ,  on  lit  ces  mots  :  Prûga 
^•kemenm  absolvehatur  typU  Scàmnmianîs  anno  Dominl  titf» 
II  paraît  que  c'est  le  second  livre  ou  la  suite  des  Prcg^ymndsmes 
\6oXf  quoique  ie  titre  soit  diffcrent.  Le  titre  courmu  de  ce 
dernier  oavimge  .est,  à  tomes  les  pages  :  TycàtnU  Brahe  liber  II 
de  comctâ  anni  /J77.  C'est  en  effet  l'objet  principal  ;  mais  i 
cette  occasion  il  traite  des  pbservations  d'étoiles,  des  paral- 
laxes, des  diverses  opinions  sur  les  comètes,  &c.  Il  y  a  des 
exemplaires  qui  portent  Francofurtt  1  S i  0.  Les  trois  ouvrages  dé 
Tycho  ont  été  réimprimés  à  Francfort  en  1  648. 

I^OJ.  Aiigusta  VindeL  in-fol.  Joannis  Baye  RI  Uranometria,  sive 
omnium  asterismorum  schcmata  quinquaginta  et  uiium, 
in  totidem  tabulis  nov&  inetho<fo  delineata. 

Veid/er ,  p.  428.  La  seconde  édition,  Utmn  i  S4S  \  la  3.*, 
iSti»  Ces  canes  célestes  de  Bayer  sont  les  premières  qtu  aient 
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éfé  fiiitcs  avec  intelligence  et  avec  suin.  On  en  a  fait  usage  fut* 
qu'au  teiiijiî  où  l'on  publia  l'A  lias  df  Flamstced.  Le  docteur 
Bevjs  avait  tait  graver  à  Londres,  van  17)0  ,  une  Urano- 
mtftrie  «n  52  caries  semblablet  i  celles  de  Bayer,  avec  beau- 
coup plus  d'étoiles  :  mats  elles  n'ont  jamais  clé  publiées  ;  les 
cuivres  sont  encore  sous  la  sai-^ie.  Je  ne  conçois  pas  que  les 
personnes  intéressées  aient  nc^li^c  depuis  cinquante  ans  d*ea 
nire  usage  pour  leur  ioiéréc  et  pour  l'utilité  du  public.  Mais 
M«Bode,  à  Berlin,  coniinence  à  publier  de  grandes  et  belles 
cartes  célestes  oui  surpassent  de  beaucoup  tout  ce  qui  avait  été 
fait  jusqu'icL  11  en  a  para  huit  en  179S. 

1^03  .  RoHui,  Ut 'fol  Romani  Çalendarii  à  Greg.  XIII  lesthud 
Explicatio  per  Chiistopli.  Clavium,  s.  J. 

C'est  le  plus  vaste  et  le  meilleur  cjuvrage  qu'on  ait  fait  sur 
le  calendrier  rouiaiu,  quoiqu'il  ait  été  attaqué  sur  plusieurs 
points  par  divers  auteurs.  II  a  été  réimprimé  en  itfta  dans  le 
recueil  des  ouvrages  de  Cia^vius. 

1^03.  Roma ,  in -8."  Computus  ecclesiasticus  per  «figitorum  articih 
ÏOi  et  tabulas,  traJitus  ab  eodem  Clavio. 

1^03.  NeapoH,  in-^*  Joh.  Bapt.  PoRTA»  Physiognomie  cœUstis 

libri  VI. 

1603.  Venetiis,  in Joh.  Pauli  Galuccii  Salvensis,  coeiestiurrt 
corporum  Explicatio  per  instrumenta,  rotulas  et  figuras. 

Je  crois  que  c'est  la  même  édition  que  celle  de  i  ,  dont 
on  a  dnngé  le  franti^ice. 

t6o^,  Fraticofi lM'^*'SaûiÊn.  Torpol/ki  DicUdei  oœloniin,  sen 

valvae  astronomioe  universales. 

1^03.  . .     J.  Heckii  Daveiurieiuis  Opuscuium  de  steiià  novà 

Serpcntarii. 

Riii  itili ,  C  liron.  as»r.  p.  38. 

1603.  Breslaw ,  in-^"  De  magnâ  conjunctione  Jovis  et  SatMrni 
ann.  1604,  per  Jacobum  Guntherum  Celichhim, 
medicum  et  mathematicum  ;  en  allonand. 

1  ^03.  FrûMof,  in-S.*  Rud.  Goclenii  Cosmographiae,  seu sphiene 
mundii  hoc  ett,  astronomiae  et  géographie  rudunenta* 

i^03.  Ueha,  inS**  Rud.  Goclenii  Uranoscopia,  chiioscopla 

et  metoscopia. 

Ces  deux  ouvrages  sont  cités  par  Scheil>el ,  d*après  Lipe* 
iiius,  i.  J ,j>.  12S — /^J. 
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^04.  Vitteberga,  iB-8,*  Georgii  PtiRBACHii  Théories  pfame* 
tanim. 

^04.  Fraacof,  la"^*  Jo.  Keflbri  ad  ViteUonein  Paralipomera , 
quibus  astronomùe  pars  optica  traditur  ;  potîssimiim  de 
artificiosâ  ohservatione  et  cstimatione  diametrorum»  deil- 
quiorumque  solis  et  lunx. 

H^eidler,  p.  4.16.  C'est  dans  ce  livre  qu'on  trouve  la  tncihode 
pour  calculer  les  éclipses ,  dont  on  se  sert  encore  •cmeUeniefit. 
J'y  ai  relevé  uneâute,  CùHnaifsmce des  temps,  an  Vl  (  1798  ). 

6o^.Veiutàis,îtt-foI.  Jo.  Antonil  Macini  Patavini ,  maihema- 
ticnrum  in  aimo  Bononlensi  gj  mnnsîo  professons ,  Tabula 

prinii  mobilis  ,  quas  dircctioniiin  \  ulgo  dicunt   Unî- 

versa  primi  inobiib  docirina,  adjtcto  iio\o  fundanienio 

radiadonum  pianetarum  in  zquatore        Apologia  ephe* 

meridum  c<»iarà  Davidem  Origanum. 

604.  Roma ,  in-^*  Andrese  Argoli  Problemata  astronomlca 
triangulorum  ope  demmstrata. 

^04.  Rostoch'n,  in -8,*  Henrici  Bruc^i  De  motu  primo  libri  m , 
recogniti  ab  Erasme  Stockmanno. 

604.  Stena»  iu-^'  Sfera  trad.*c  dichîarata  da  don  Fnuic.  Pif* 
FERi  Sansavitio ,  monaco  Camaidolese  e  mathematico 
neUo  studio  di  Siena. 

^04.  Hafnia ,  in'^*  Christian!  JoANNis  Tliesef  de  splum 
definitKMie  ^  divisione. 

^04.  VenetHs ,  Ut'^*  Joan.  Talentonii  de  supremae  sphaerc 

loco  Disceptatio. 

^04.  Li'p^urti,  în-^."  Alexandrl  DE  Angelis  Libri  v  in  astro* 

logos  conjectores. 

^04.  Fraïuof.  in- 12.  Levinus  Lemmius  De  astrologiâ  ,  de 

C()inplt\i(Mie. 

604.  Aledina  Canipi ,  in-S."  Andreae  Gonzalez  Conipailiia  y 
symbole  de  la  astrulogia  y  mcdicina ,  y  progiioîiicaiion 
del  anno  1604,  y  considération  astidogica  sobre  la 
maxîma  conjuncion. 

^04.  FrMckfrn,      JaXsTZNERi  Beschieibung  deroometen 
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von  an^ge  der  wdt  her ,  ou  Description  ées  comètet 

d«pub  le  commencement  du  monde. 
1^04.  Erfurti»  in-^*  Jo.  Krabbb,  Descriptb  comète  anni  1^04. 
1^04.  GorHcU,  in-^*  Acclamado  ad  stellam  novwn  prodigîosam 

anno  labente  1^04  mensibus  octobri  et  nov.  conspectam 

post  solis  occasum  in  dodecatemorio  Saginarii;  auctore 

Jo.  Weidnero. 

C'e»t  un  petit  poème  au  sujet  de  la  comète.  Je  suis  surpris 

qu'on  n'en  ait  pas  fait  plu»  souTent  en  pareil  cas. 

I  ^ o 5 .  BerJigd/a ,  /V/  "  C  L  E  o  M  E  D I  s  Meteora ,  gr.  fat.  à  Roberto 
Balforeo  lat.  versa  et  commenlario  illustrata. 

1^05»  Neapoli,  irt-^."  Claiidii  Ptolem^i  Magnae  composiiionis 
lib.  I  et  lib.  secundus,  ciiin  Theonis  Alexandrini  com- 
mentariis  ex  latinâ  interpretatione  Jo.  Bapt.  PoRTi£. 

1605.  Franekera ,  in-S."  Adriani  Metii  Uiiiversae  aiUronomiac 
institutio  :  opus  tpmis  quatuor  distinctum. 

Cet  ouTiage  est  daté  de  1 6c  8  dans  le  Catalogue  dHéréllas. 

i6oy  L^nd,  /«-/^,  Thomae  Ltdiat  Praeiectio  astronomica  de 

naturâ  coeli  et  condhionibus  elemenlorum  ,  tum  autem 
de  causis  prxcipuoriim  inotiium  coeli  et  stellariim  ;  item 
Pi£<|uisiiio  physiologica  de  origine  foiuiuni,  &c.  Tractatus 
de  variis  annorum  formis  contrà  Jpsephum  ^culigeruip. 
Thomae  Lydiat  Defemio  TractatAs  de  variis  annorum 
fbrmis  prssertîm  antiqutssîma  et  opthna  contii  Jos.  Sca* 
iigeri  obtrectationem ,  uni  cum  exapiipe  ejus  canamipi 
chronologia?  isagogîcorum. 

tdoj.  Praga ,  i/i-^."  Kehleri  Epistola  ad  rem  m  coeiestîum 
•amatores  universos  ,  Hispaniae  potissiinùni  citerioris  et 
Gailiae  ulteriorii,  imularuraque  Corsicae  et  Siciliip  incoias, 
de  solis  deli<|uio  mense  octobri  anni  ï6oj. 
We^er,  p.  41 6. 

1^05.  FroHcof.  itt'^*  Eciipfes  luminarium  qua  anno  i^ot  m 
nostro  hemispIuBrioconspiciuntursupputatae;  auctore  iusto 

"Vk^ERNERO. 

160 j.  Colonie ,  in- 8 Rudolphi  Goclenii  Cosmographie,  içv 
âphgeiie  mundi  de^cri^tipol^,  rudimenta. 
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1^05.  Baldess.  Capra,  Conûderazione  astronomica. 

l6oj.  //<i^SMr,i0-^« Christ.  Johann isThesesdecirculis  sphcrx. 

1^05.  .....  Joannis  Kepleri  Epistola  de  cometâ  1(^04  ad 

fiartholoin.  Scultetum ,  20  febr.  1605. 

Martini  Alcistià  Annal.  Gorlicem.  Celait  le  prcJudc  du 
gnmd  ouvrage  que  Kepler  publi»  en  itfotf ,  mr  l'étoile  sur- 
prenante qui  parut  au  pied  du  Serpentaire  depnb  Je  3  OCI»  1604 
jusqu'au  8  oct,  1605,  —  Aslron.  art.  793. 

1605.  DiViiig.  . .  .  Peiri  CRUG£RiPûputatiode  cometiSfprcside 
keckermanno  habita. 

C'est  ici  le  j»retiiier  onvrage  de  Cruger ,  qui  fat  ensnlte  pix»- 
ftsseur  i  Danzig,  et  qui  eut  la  gloire,  vers  1639,  de  tourner 
vers  l'astronomie  legoiit  du  célèbre  llévelius,  Cruger  écrivait  à 
Kepler  qu'il  avait  examiné  cette  dissertation  dans  son  UranodrO" 
wnu,  en  itfai  ;  mais  «ju'éiant  jenne  alon ,  il  ayaii  porté  un  ^ 
Jugement  qu'il  rétracta. 

La  même  dissertation  se  trouve  dans  le  recueil  de  Keckermann , 
Disput.  philos.  Hanov.  161 1  •  avec  ce  titre:  Tàeonmata  exfgetka 
dt  cornais  la  génère ,  et  m  sp^  is  trlkas  ilÙs  mhnMâ^  ficiku  f  nr 
anno  ///^  et  denique  anno  prceterUo  1 6  0  ^  (ipparutrunt .  On  en 
trouve  une  autre,  intitulée  Viaskepsis  (Discussion)  de  obserta- 
thH^us  ewmtmmt  4kÊtè  ttUm  ejus  qui  appantU  mon  prmtt' 
dfnti  I  (  04. 

\  Jo.  Heckii  Daventriemb  Opiuculum  de  <teiià 

novâ  Serpentarii. 

Riccioii,  Chron.  astr.  p.  38. 
1^05.  ....  in-^,'  Davidis  Herlicii  Comcta  anni  1^04. 

160 y  Padova,  in-^."  Anton.  Lorënzini  Dbcor«o  iiiiorno  alla 

nuova  sieila  ;  iial.  et  lat. 
160 y  Eisleben,  in-^.'  Albini  Moli-sri  Grundliche  und  wahre 

Beschreibung  des  cometen  anno  i  ^04. 

160^.  Hamburgt  in -a..*  Davidis. Fabricii  Bericht  vom  grossen 
neven  wiinder-stern  des  1^04. 

1^0^.  Halle  itt  Sachen ,  bt-^*  Thomae  Hartmann  Lucemii 
Cometen-spiegel ,  &c.,  où  Ton  îût  voir  ce  que  l'on  doit 

attendre  de  cette  grande  comète  ;  en  allemand. 

Scheibei  parle  de  cet  ouvrage ,  ainsi  que  de  beaucoup  d'autres 
imprimés  en  Allemagne!  l'occasion  de  cette  fameuse  étoile  :  mais 
je  me  comeoie  d'en  traduire  les  titres. 
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1(^05.  Anherg rh»'^*  Annonce  et  jugement  'Sur  Tcioile  extraordi- 
naire,  par  Jean  Kheplern  et  Helisaee  Ro£S£LlN  de 

Hagenau  ;  en  allemanJ. 

léoj.  MagAebur^,  in-^."  Johannîs  Kradbe  Cometa  anni  1^04  ; 

son  cours  ,  $a  hauteur  ,  sa  grandeur ,  ses  eifcLs  ,  ikc.  ;  eu 
aileinancL 

ScieiM,  p.  a$. 

t6oy  Hatttin-^.'  Pauli  Nagel  Llps.  Apparences  célestes,  con* 
jonction  des  planètes  supéneures,  étoile  admirable  de  1 604. 
160^  Weidneri  Obser\'atîo. 

Citée  par  Meister ,  Annal.  Oorliceiis. 

160^,  Eisleben.  .  .  .  Bahhasar  BuTTNElik,  Petit  livre  d'iieures  sur 
la  comète  ;  en  aiieniaiid. 

L'auteur  était  miltre-ès-arts  à  Leipzig ,  où  cet  ouvrage  parut 
aussi }  mais  c'est  peut-être  seulemeot  un  cbangement  de  tîtie. 

1606*  ^relia  Allobrogum ,  tn-foî.  Poetx  grœci  veteres  ,  gr.  lat,, 
curâ  Jac.  Lectii  :  Ara  tus  ,  &.c. 

1606.  LMgduni,  iu-S,"  Jo.  DE  Sacro-Bosco  Splixra  emendata, 
cum  Elis  ViNETi  schoiiis  ,  et  Pierii  Valeriani 
0(M|ipendip  in  Sphaeram. 

1606»  JRoma,  iu'^*  Chr.  Clavii  in  Sphaeram  Jo.  die  Sacro- 
Bosco  Commentarius,  nunc  quinto  ab  ipso  ^uctore  reco- 

jgnîtus  et  locupleiatus.  Accessit  de  crepusçulis  tractaiiç. 

Rciinpriiné  à  Lyon  en  1607,  et  en  1613,  dans  les  (Kuvrei 
de  Clayius,  où  il  occupe  3  1 6  pages  in-foUç. 

f^o^»  Wliteè.  iM'jf.*  Jbannis  qe  Monteeegio  TaM«  dbec- 
tionum  profectÎQnumque  •  totam  rationem  primi  niotfif 
continentes  ;  Tabula  sinuum  ;  Tabule  ascensîonum  obli- 

quarum  :  ab  Erasmo  Rheinholdo. 

1^06.  Tubinga ,  tn-^."  Michaelis  M.£stlini  Disputatip  de  multi- 
variis  motuum  planetarum  apparentibus  irregularitatibvis. 

\Co6>  léOVii/iii ,  in-^."  Spcciiium  asironomicum  ,  slve  organum 
iormà  mappjt  expiessum,  in  quo,  iicèt  inimobiii,  omnes 
qui  in  primo coeio  primoque  mobili  spectari  soient  motus, 
per  canones  planissimè,  sine  uliius  regulç  yut  vdvelli 
^eneficio,  repissentantur;  aut.  A.  Roman  o  équité  auraio» 

coipîi^ 
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•  comité  paladno,  mediooCaesureo,  atqœ  HerbîpoL  canonico* 
léc^.  Hafriégiin-^'  Christiani  Johannis  Thèses  de  zonû. 

1606,  Francofurti  Afarckhnm, in -^Z  Computus  ecplesiasticus,  sive 
Calendarium  Gr^orianuin  antiquum  et  novum,  cum  novo 
cyclo  lunari  et  refutatione  quorumdam  îns^nmin  erronim 
Christophori  Clavii  ;  auct.  Georg.  Germanno. 

160^.  Francof,  in-^*  Jo,  Keplbri  Sylva  chronologie». 

1606.  Patatm,  i/t-^."  Tyrocinia  a^tronomica  Balth.  Capr^b»  hi 

quibus  calcuius  eclipsis  solaris  àTychone  restitutus  cxpli- 
catur ,  et  traditur  nuthodus  erigendl  et  dirlgendi  thema 

ad  Piolema^i  memem. 

1606.  AliuHti ,  in-fol.  Andréas  Garsias  de  Gespedas,  Hydro- 
graphia ,  y  theoricas  de  planeias. 

1606.  Praga ,  ui'^'  Jo.  Kepleri  De  stellà  novâ  in  pede  Ser- 
pentarîi ,  et  qui  sub  ejus  exortum  de  novo  iniit  trigono 
igneo,  LtbeUus  astronomîcis ,  physicb,  metaphyslcij  et 
astrologicis  disputatlonibus  endoxis  et  paradoxis  (  i  )  ple- 
mis.  Accesseriint,  i de  stellà  incognitâ  cygni  Narratio 
asironomica  ;  z.^  de  Jesu  Christi  servatoris  vero  anno 
nataiiiio  Consideratio  novissima;  sententia:  Laureniii  Sus- 
LTCA  Poioni,  quatuor  amios  in  usitatâ  epociià  desider 
rantls. 

We'idier ,  p.  4 1  . 

1606,  Geneva ,  in-^."  IcXix  Molerii  Enarratîo  apodeîctica  (2) 
novae  stellx  qux  inter  astra  Sagittarii  anno  1604  videri 
cœpit  ac  anno  1605  evanuit. 

l6o6»  Firenie ,  z//-^."  Discor.so  di  I.od.  delle  Colombe,  nel 
quale  si  dimostra  che  la  nuovu  sleilu  appaïua  i  anno  i  doàg 
net  Sagittario,  non  è  cometa,  ne  steUa  generatao  creats 
di  nuovo,  ne  apparaite. 

\€q6.  Firtnittin-^.'  Gonsid^azioni  di  AHmberto  M  au  ri  sopri 
alcuni  iuoghi  dei  Discorso  di  Lod.  délie  GolomiM,  int<nmo 
alla  Stella  apparita  l'anno  i  (^04. 

(t)  PlrobabUibus  etimprabtbiBbiu.        (a)  DemoatUMi, 
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i^o^.  Lfott,  h'S,*  Jean-Aimé  de  Chavignt  ,  PleyaJes  divisées 
en  sept  livres.'. .  • ,  où  est uq  traité  deiacwnète  de  1604» 

1606  Michael  Cognât  us  De  steiiâ  novi.  Ludovicus 

CoLUMBi us  De  steii4  novi. 

l6oy,  Hiifma ,  in -8."  Ca5paris  Bartholini   Exercitatio  de 
stellarum  naturâ  ,  afi'eciionibus  ,  eifectionlbus  ,  ordine , 
diviiione  ,  colore ,  iuce  ,  lumine. 
Id.  WiuebtrgM,  160701  1609. 

1^07.  Centva,  in-^*  Eiiae  Molerii  Helvetii  'E7nAf)<0]u»$  (i) 

astronomicus  'Ai  4^^e^op/tf ^  (  2.  )  eclipsium  iunx  etsoiis;hoc 

est,  Dcscriptio  acciirata,  ocularis  demonstratio,  et  eïegantis- 
simis  typis  iilustratio ,  qusc  ex  delineatione  eclipsium  solis 
et  luniL'  annorum  1605  ,  1607,  •TOpct<riQiu<t7i>ca)^  (3) 
declarantur. De  sidere  novo  ann.  i^o^r-et  léoj.DepIa- 
netarum  excentris ,  apogeis ,  &c« 
Wfidtfr,  p.  429. 

1^07.  •  •  h"^*  £clipse(Hi  magnorum  Iiuninarlum  solis  et  iunx 
ciim  sacris  Scripturx  sacrse  locis  Svncrisis  (4)»auctore£Uà 
M  OLE  RIO  iheoiogo  et  aitroiionio. 

1607.  Venet'iis .  .  .  .  Difcsa  di  Gai.  Galilli  conlro  aile  calum- 

iiie  et  imposture  di  fiait.  Capra  iieiia  Comiderazione 
astronomica  sopra  la  nuova  Stella  dei  i  04 ,  &c. 

1^07.  AlidJelhtr^ ,  in -S**  Dan.  Miverii  Apologia  pro  PiitL 
Lansbe^io  adversùs  Jacobum  Clinstmannum. 

1^07.  VenetUs,  tn-^*  De  astrologicâ  radone  ac  usu  dierum  criti- 
OMrum  jeu  decretoariorum;  et  de  cognoscendb  et  medendis 
morbis  ex  corporiim  cœlestium  corrnitione  :  opiis  duobus 
Jibris,  quorum  piimus  compieciitur  Comment,  in  Galem 
iibrum  tertium  de  diebus  decretoriis  ,  aiter  agit  de  iegi- 
timo  astrologie  in  medicinâ  usu  :  à  Jo.  Ant.  Magino. 
De  aimui  temporij  mensurâ  in  directionibus,  et  de  direc- 
tionibiM  ipsb,  ex  Val.  NAiBODifi  scriptb. 

1  ^07.  Paris,  itt'8,»  Éphéméride  manuelle»  par  le  S.  o B  S.^  Lo u  p. 

il)  Énumération.  (  3  )  Pour  exemple. 

(a)  De  I»  «ucceMdoB.  (4.)  Companlsoo. 
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l6oy»  ....  h -8."  La  grande  mcre  de  tous  ics  almanachs,  ou 
almanach  universel  ,  qui  ne  contient  cjue  des  prédictions 
ridicules  des  choses  uâsurces  ;  fait  pour  se  mo(^uer  des 
astrologues  ;  en  allemand.  •  < 

1607.  Francofurti ,  in-^."  Horarum  nataiiiim  centuria  una  

contrà  Sixtum  ab  Hemmingà,  à  Jo.  Rud.  Camerario 
Tttbing. 

I  ^07.  Holwim,  ift'^."  Sigifridi  Avoni  FoRSi  i  Dnsertado  de  come- 
ût  in  génère»  ac  in  specle  de  eo  qui  appvuit  anno  i  ^07  ; 
en  suédob. 

I  ^07.  .  •  • ,  jflr-^<  Besclueibiing  von  den  eflfectibiu  der  cometen. 

1^07.  Laheek,  Ih'^'  Eacplication  courte  et  iuicie  de  la  comète  qui 
a  été  vue  en  1^07,  par  David  Hejilicius  de  Zeitz; 
en  allemand. 

1^07.  Magf!ch.  tn-^.'  Theodorus  Majus  ,  pasteur  à  EhenJorfT: 
Annonce  abrégée  de  la  comète  qui  a  été  vue  dan>  le  mois 
de  sept.  1607  sous  la  grande  Ourse,  et  qu'on  voit  encore 
près  d'Aivtunu ,  acvec  une  exliortaiioa  an  repentir  ;  en 
allemand. 

Cette  comète  de  i  6oy  est  devenue  bien  intifressante  depuis 
qu'elle  a  reparu  eu  1682  et  eii  1759.  —  Pingré ,  Cométogra> 
phie ,  1784,  t.  II ,  p.  3  ;  et  le  Traité  de  Kepler,  ido8« 

160S.  '  LugJ.  in-S."  Hygini  Fabularum  liber.  PALiCPHATUS, 
ruLG£NTius,  Phornutus,  Albricus,  Aratus, 

PROCLUS,  AFOI.LODORUS  ,  LiLIUS  GiRALDUS; 

nunc  verè  primùm  ex  Macrobio»  Ficino,  Nataii,  et  aliis» 
excerpta  Ml>|uncta  sunt. 

I ^08.  FrancojurH,  In-^*  Jo.  Antonii  Mac  i  n  i  Patavini  £phemeri- 
des  coelestium  motuum  ab  anno  D.  1608  usqtie  ad  ann. 
i<?30,  secundùm  Copcrnici  obsrrvaiioncs  accuratis.simc 
supputât^,  corrects:  et  continuais  ad  longitudinem  inclyta; 
Yenetiarum  urbis  ;  cum  supplemmto  isagogicarum  ephe- 
noridum ,  astrologie  isque  circà  agriculturam  et  naviga^ 
tionem  observationibus. 
WèûUer,  p.  405, 

T  s 
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l6oB.  AfaJrU,  h-fo/.  EphemcriJes  générales  de  los  movimento* 
de  lo5  ciclos  dti.de  el  de  1607  hasta  el  de  16 18»  &c.t 
por  Franc.  Si  are  z  <le  Artfiiello. 

Le  liire  emier  esi  lUit^  bcheibel^  d'aprii  Kail  et  Antoine. 
Ces  Èphémitide*  éuàtnî  calculées  sur  les  Tables  Alfbnsiiu»  et 
celles  de  Copernic. 

1608.  Aioguntia  S."  Jo.Ant.  M.  AGI  fil  Novae  cœfestium  orbîura 
1  heoricae ,  congruentes  cum  ol>serv{uionibus  Nicolaî  G>> 

pernici. 

1608.  iMgduni  Bataf,  h-fo/.  Simonis  Ste  v  in  1  Hypomnemata  (i) 
mathematics ,  tomb  quinque  comprehensa,  à  Wiilebrordo 
Snbllio  ex  belgico  in latinumidionia translata,  quorum 
Uaao  primo  sphnica  et  theorica  asAwiomia  expUcatur. 

160B,  Franekerét,  in-$**  Institutbnum  astronomicamm  tomi  m, 
quibus  accessit  Tractalus  de  novis  aucttwis  instrumentis, 
et  modo  quo  steilanim  fixarum  situs  motusque  solis  pcr 
eadem  observantur;  auctore  Adriano  Meti o  Aicmariano. 

Idem  I  59a. 

léoS.  Venetiis ,  in-fol.  Guidi  Ubaldi  è  Marchioiiibu^  Montis , 
Frobiematum  astronomicorum  libri  vit. 
Veidler  met  cet  ouvrage  à  1609. 

i<^o8.  Paris tin-S."  Sphère  du  monde,  par  Alex.  Picolomini, 

traduite  de  tuscan  en  irançois  par  Jacques  Goupil. 

i6oZ*  Turnoni,  i/i-^' Jo.  VoELLii,  SOC.  Jesu.De  horologiis  scio* 

fericis. 

I<^o8.  Fircnic ,  iii-^S  Risposte  piacevoli  e  curîose  di  Lod,  delle 
Colombe  aile  Comiderazioiii  di  Alimb.  Mauri. 

Voyti^  1606. 

x6o8.  Hcpnm»  in-^."  Cbristiani  Johannis  Thèses  de  dimatibus 
-  et  parallelis. 

x^o8  in-fol.  Nouveau  livre  composé  avec  art  pour  la  géo- 

méirie  et  l'astronomie;  en  holûndais. 

Cité  par  Scheîl>ef. 

léo8.  Hall  en  Stixe  ,  in-^."  Histoire  dciailice  de  fa  nouvelle  comcte 
de  i6oy ,  et  de  ses  indications,  avec  un  nouveau  discours 

(i)  McmoiaUIia. 
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bien  fondé  sur  la  ntture  et  le  mouvement  dei  comètes  ce 
de  leurs  sigidficatkms ,  par  J.  Kepler  ;  en  allemand. 

II  y  a  un  supplcment ,  dans  !t'([uel  il  dit  que,  le  28  mai  i  607  , 
il  a  vu ,  dans  une  chambre  obscure  à  Pri^ue ,  Mercure  sur  le 

foltil ,  et  qu'il  en  tvah  des  témoins.  Dans  la  préfiice  de  tes 
phëmérides  de  i6iS,  il  reconnut  son  erreur;  mais  il  se  féli- 
citait d'être  le  premier  qui  eût  aperçu  les  taches  du  Soleil. 

1608.  Leipiig ,  in-^.°  Greg.  EicuLERi  Descrlpuo  cometsB  1607; 

cil  allemand. 

160Ô.  Leipiig ,  in-^."  DaM.  Herlicii  Descriptlo  comeue  1^07; 
en  allemand. 

160Î  ChrUtoph.  HuNiCHii  Dissertado  de  cometû. 

Cngeri  Uran.  cornet,  p.  ioo> 

1 608.  Nurnberg,  bi-^*  Sebast.  Kostner,  Description  de  la  comète 
de  1 60J  t  en  allemand. 

1 60%.  Berna,  in-^"  Elis  Mol  ERi  I  Enarratio  apodictica  et  meteo- 

roiogica  de  novo  romrfâ  anni  1 

1     8 .  Perusia  ,in-i  2.  Marci  G  r  i  s  a  l  d  1  Cometologia  laconica. 

I^oS.  Motleue ,  in-S Quesiti  di  I  assani. 

On  y  trouve  des  remarques  sur  les  comètes ,  cbap.  7. 

i^op.  Aug,  yittdelic.  h'^,*  Georgil  Heniscrii  Commentarîus 
in  Sphaeram  Procli ,  cuî  adjunctus  est  computus  eccle- 
siasticus,  cum  caloidario  triplici,  et  prognoscico  tempesta- 

tum  ex  ortu  et  occasu  stellarum. 
160^.  Praga,  in-fol.  Jo.  Kepleri  Astronomia  nova  àitnoAoyr'':'  { i), 
sive  Physica  cctltiiis ,  iradiia  comnicntariis  de  molibus 
5tellx  Alartii  ex  ohsfrvationibus  lychoiiis  Biahe. 

WekÊer,  p.  417.  On  trouve  l'extrait  de  ce  fiimeux  ounage 
dans  le  6.*  livre  de  mon  Astmamh, 

,160^,  Jjpsia ,  in-^."  Jo.  Kepleri  Phîenomenon  singulare,  seu. 

Mercurius  in  Sole;  cum  digressione  de  causis  cur  Dionysius 
al)ha5  Cliri.Miaiios  minus  justô  à  Jiativitate  Christi  Domini 
nunitraie  docueril.  De  capite  et  ajiai  ecciesiastici. 

Dix-neuf  feuillets  petit  la-^/<— >  WeidUr,  p.  516.  Kepler  y 
soutient  que  c'est  Mercure  qu'on  a  vu  sur  le  Sdcil  en  1 6oy. 


(  I  )  Qui  rend  raison. 
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l6o^»  Bononia  et  Venetiis ,  in-folio.  Jo.  Ant,  Ma  G  i  Ni  Primum 
mobile,  duodecini  libris  contcntiini,  in  quibus  habcntiir 
trigonometria  sphaericorum ,  et  aj>tronomica ,  gnomonica 
et  gcographica  problemata,  et  pretereà  magnus  irigoiio- 
metriciu  Camm  emendatiis  et  auctus»  ac  magna  primi 
mobilîs  Tabula  ad  décades  primOTum  scrupulorum  per 
utrumque  latus  siipputata.  Tabula  j^roportioiialîs  ad  usum 
iTabuIae  primi  mobilis. 

WeidUr  ,  p.  404..  Rt  iniprimd  à  Francfort  en  1610. 

160^,  Francof,  cis  ViaJr.  i//--^."  Davidis  Origani  Novae  cœles- 
•  tium  motuum  Epbemerides  Brandenburgicc  annoruni  lx, 
ab  anno  1 5^5  ad  annum  \6^^  (exdushrè)»  cum  intro- 

ductione  pleniore. 

t^o^.  London,  in Joh.  Se ARLi  Ephemeifs  ùom  tbe  year  1 60^ 

to  thc  year  \6ij. 
ido^j  Venetiis,  iii-fol.  Guidi  Ubaldi  Probieinatum  astronomi- 
corum  iibri  vu. 

Bemmêm  BéA,  Cronici  dé  nMMnHiiici,  Vàk»  t^oy.x 

Sc/tàhcl ,  p.  48, 

1 60^,  Witteb.  in  -12.  Ca^paiis  Bartholini  £xercUatio  de  âtellii, 

cditio  teriia  emendatior  et  auctior. 

jl($oj).  Uigdmi  Batav.  iu-S»'  Pétri  Guiliclmi  F.  Laur£NB£RCII 
AstrsA»  tive  de  génuino  globi  coelestit  usu  et  officiis 
iibn  m,  in  quibus  univcrsc  apparendae  mobilis  ^imi 
per  globum  demonstrantur. 

Molierus  ,  Cimbria  Utterata  ,  dit  que  T.aurcnherg  a  uusi  pu- 
blié ,  en  1 607 ,  quelques  disserJaiions  d'astronomie. 

I  6q^.  Francof,  in Jo.  K r  ab B  i  1  Muudensb  Astrolabium  novum 

et  efus  ustts;  en  aOeinaxid;  " 
1^0^,  Strasburg,  in-^."  Helis»  RosLiN  Histcxrlscher  und  astio- 

nomischer  Diseurs  vom  cometen  ann.  1 6oj, 
l6o<^,  Strassburg ,  in-^."  Helijaei  Roslin  Discours  des  temps 
actueb,  et  de  l'astrologie  judiciaire;  en  allemand, 

l6o^t  Pr€ig'  în-^."  J.  K.  Antwort ,  &c. 

C'est  uiie  réponse  de  Kepler  au  Discours  de  Héllsée  Roslin 
sur  le»  toBps  aoiacb ,  m  rapportant  princi]>aleraent  à  quelques 
articles  qut  l'antcar  «vait  ttréi  du  iivrp  d»  Kepler  sur  l'ëtoito 
de  160^, 
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i6to»  Pféga, àÊ^i2.?TOLEMMi Qiiadripordtum et CentSoquiiim, 

ex  veteri  codice  et  înterpr. 
I^IO.  Florentia,  Venetns ,  tn-^."  Francof.  hi-S."  Sidereiis  nuncîiis, 
magna  iongècjue  adiiiirabilia  spectacula  pandens  suspi- 
ciendaque  proponcns  unicuique,  prxsenirn  vero  phiiosophls 
atque  astronomis ,  qux  à  Galileo  Galilbo»  patrido 
Florentbo,  Patavini  gymnam  pùblico  mathemadco,  perspi- 
cilli  nuper  à  se  reparti  benencio  sunt  observata  in  Lunas 
facie  ,  nxis  înnumcris ,  lacteo  cîrciilo ,  stellis  nehulosîs, 
apprimè  vero  iu  quatuor  planetis  circà  Jovîs  siellam  dis- 
paribus  intervaliis  atque  periodis  celeriiate  inirabill  clr- 
cuniTolutis,  quos  nemini  in  hanc  usque  diem  cognhos 
novissimè-auctor  deprehendte  primus  ,  atque  Me<Iicea 
sidera  nuncupandos  oecrevit. 

WeiJler,  p.  j^xyszAstmwmit,  art.  a88o*=:^4%,  t.  111, 

Cet  ouvrage,  qui  fàh  époque  dans  l'astronomie,  et  qui  an- 

nonva  tant  de  choses  nouvelles,  a  pages  in-S.',  dont  les 
pages  3  3 — 48  sont  cotées  17 — 32.  11  a  été  réiiupriiué  plusieurs 
fois,  spédalement  i  Francfort  en  1610,  à  Londres  en  1653. 
L'épître  dédicatoire  à  Cùiue  II ,  grand  duc  de  Toscane,  i  qui 
il  avait  montré  les  mathématiques  ,  est  datée  de  Padoue  ^  id. 
nuirtii ,  ou  12  mars  1610.  Galilée  lui  présente  les  nouveaux 
astres  qu'il  avait  découverts,  comme  un  brevet  d'immortalité 
pour  le  nom  de  IMcditis,  à  i'exemi>!e  des  héros  dont  les  pla- 
nètes et  les  constellations  conserveront  cternellement  la  mémoire, 
li  les  avait  aperçus  le  7  janvier  idio ,  par  hasard»  après  avoir 
préparé  une  nouvelle  lunette  meilleure  que  la  première  dont 
il  s'était  servi,  et  qui  grossissait  trente  fois  le  diamètre  det 
objets. 

Il  raconte  d'abord  la.  manière  dont  il  s'était  formé  une  lunette 
d'après  le  hruit  qui  s'était  répandu  ,  au  mois  de  mai  1  (îop ,  de 
celle  qu'on  avait  faite  dqns  les  Pays-Bas ,  et  d'après  une  lettre 
que  Badovere  lui  avait  écrite  de  Paris.  Il  explique  ensuite  sa 
méthode  pour  mesurer  le  champ  de  la  lunette ,  et  par  consé- 
quent les  distances  en  arcs  célestes  ;  ses  observations  sur  les 
taches  de  la  lune ,  sur  les  cavités  et  les  montagnes  qui  les  pro- 
duisent. Il  détermine  la  liaiiiour  de  quelques-unes  de  ces  mon- 
tagnes à  quatre  milles  d'Iialie,  Il  explique  la  lumière  cendrée 
de  la  lune,  la  dilatation  .>u|>arente  du  diamètre  des  étoiles,  qui 
cesse  dans  les  lunemCi  11  parle  de  la  multitude  d'étoiles  dont 
on  ne  ae  doutait  pat  aupuayMit  :  il  en  voyait  qoitre^vingti  dans 
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r«Jpée  d'Orion ,  et  quaranie  dans  les  Plciades^  ce  qu!  lui  per- 
suadait que  la  blancheur  de  la  voie  iactce  n'était  produite  que 
par  Un  amas  d'étoiles,  ainsi  que  les  nébuleuses ,  celle  d'Orion  lui 
présentant  Tlngt-et-une  éloUes,  et  celle  de  TEcrevisse  trente-.six. 

Le  reste  de  ce  livre  est  em])l(n'c^  à  parler  des  satellites,  i-e 
7^Tier,  il  les  avait  prispour  des  étoiles;  le  8,  il  crut  qu'il  y 
arait  de  l'erreur  dam  le»  Tables  de  Jupiter;  le  9 ,  ttllt  mauvais 
temps  ;  le  10 ,  irconunença  à  croire  que  cela  venait  des  étoiles 
elles-mêmes  ;  et  le  i  1  ,  il  fut  persuadé  qu'il  y  avait  trois  pla- 
nètes autour  de  Jupiter;  le  1  3  ,  il  en  vit  quatre.  Il  rapporte 
les  configurations  qu'il  avait  oMenrées  jnsqu'aB  &  de  mars  t  mais 
il  n'en  tire  pas  d'autre  conclusion  ,  sinon  que  toutes  les  quatre 
tournent  autour  de  Jupiter;  que  les  plus  proches  ont  une  révo- 
lution'plus  prompte;  que  la  plus  éloignée  tourne  en  im  (feniH 
mois,  et  ne  s'écarte  pas  de  Jupiter  de  plus  de  14  minutes. 

Il  en  conclut  que  le  .syitme  de  Copernic  doit  acquérir  Utt 
nouveau  degré  de  probabiiiic  ,  et  qu'on  ne  doit  plus  faire  dif- 
ficulté de  croire  que  la  Tene  entraîne  une  planète  avec  elle , 
puisque  Jupiter  en  emporte  quatre  dans  le  cours  de  sa  révo- 
lution de  douze  ans. 

On  peut  v<^  sur  Galiléa,  Wei^er,  Hitt.  asfron.  p.  423  : 
mais  je  dois  a|outer  que  le  titre  de  Lynctus ,  qu'il  prenait  tou- 
jours dans  ses  ouvrages  ,  vient  de  l'académie  des  Lyncti 
(  le  lynx  est  l'animal  qui  passait  pour  voir  le  mieux)  ;  elle  fut  fon- 
dée à  Rome ,  par  Frédéric  Cesi  ,  en  1 603.  V^e^  le  Pàytikumm 
de  Fal)ius  ('01  onna  ,  publié  à  Florence  en  174+  ,  par  Jean 
BlANCHi  (Janus  Plancus);  le  Journal  des  Savans ,  1790, 
'  p.  aaj  ,  J.  B.  Poru  en  était  aussi.  Bailly  n'en  parle  point 
dans  son  Histoire  de  l'astronomie. 

Sur  la  condamnation  do  Galilée,  on  peut  voir  Mallet-du-Pan , 
Mercure  du  17  juillet  1784,  Le  Difcours  sur  les  comités  ^  de 
Mario  GuiDucci ,  secrétaire  de  la  même  académie,  fut  l'ori- 
gine ffcs  disputes  qui  s'élevèrent  ensuite  couirc  Galilée,  et  qoi 
finirent  par  sa  condamuaitou ,  te  2^  juin  lôjj. 

Sur  ihnventlon  des  lunettes ,  il  fiiut  voir  SCff  OTT  ,  Mag^ 
natwr»  b  I  ,  1.  2  ;  il  y  parle  d'Eustache  DlVlNI,  qui  fai>ait 
à  Rome  d'excellentes  lunettes.  La  notice  des  ouvrage»;  de  Schott 
a  été  publiée  par  SAINT- LÉGER,  savant  bibliographe,  en 
178; ,  iê-Sy  ;  mais  cet  ouvrage  est  très-rare. 

1 6tOt  Jhraga,  in-^*  Jo.  Kepi«bri  Dissertatio  cum  Nuncîb  âéetto 
nup^  ad  mortaiçs  misso  à  Gaiif^eo. 

Rclmpriiiié  à  Francfort  en  i  6 1  i  ,  en  pages. 
.   Cette  ietue  est  écrite  de  Prague  le       avril  i6io.  Kepler 
VWOQce  à  Galilée  le  plaisir  lyue  lui  ont  Ait  «es  découvertes  r 
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l'espérance  qu'il  a  de  le  voir  découvrir  d'autres  planètes  auiour 
de  Saturue ,  de  Mars  ,  &c. ,  et  son  étonnement  de  ce  qu'on  n'a 
pas  fait  des  lunettes  plutôt,  d'après  ce  que  J.  B.  Porta  en  avai( 
dh  dans  sa  Mapf  wâturelU  plusieurs  années  auparavant.  Il  rap- 
proche des  découvertes  de  Galilée  tout  ce  qu'il  avait  dit  lui- 
même  dam  plusieurs  de  ses  ouvrages  ;  il  lui  parle  de  l'usage 
qu'on  pourra  faire  des  lunettes  pour  d'aulret  observations  im- 
portantes ;  il  compare  la  Lune  à  une  pierre  ponce  criblée  de 
trous ,  et  il  conjecture  qu'elle  est  très-léjg^ère  ;  il  lui  fait  remar- 
quer que  Maesdinitt  tvah  déjà  donné  i'exi^iailiott  de  ia  lumière 
cendrée ,  et  compté  quatorze  étoiles  du»  Pléiades.  Il  con* 
jecture  que  Jupiter  tourne  autour  de  son  axe  comme  la  Terre, 
et  donne  le  mouvement  à  ses  quatre  circulateurs. 

Cet  ouvrage  fut  réimprimé  la  même  aunée  i  Florence ,  avec 
l'addition  du  phénomène  de  Mercure  ,  que  Kepler  Çroytit  aVOir  • 
vu  sur  le  Soleil  ;  et  à  l'rancfort  eu  i  6 1  i . 

i^io.  Praga,  in-A^"  Jo.  Keplëri  Narratio  de  observatis  à  se 
quatuor  ^vM  sat^dbus  oronibMs  ^tios  G«lil«u  Medicea 

sidem  nuncupavit. 

Réimprimé  à  Frjui^fort  en  itfi  i. 

1610,  Mutinât ,  in Martini  Horky  à  Lacoviâ  brevissjjna  Pere- 
grinatio  contr^  Nuncium  sidereum  Galilxi<» 
Voyei  Scheibel. 

sdio*  Patavii,  i/t-^*  Jolu  'Woderbornii  G)iifutad9  quatuor 
probiematum  quseMartînus  Horckius  contràNiuicîum 
sidereum  de  quatuor  planetis  novis  disputanda  proposait. 

li^io.  fyanckfurt  am  Mayn,  in-^."  Tertius  interveniens ,  das  ist 
warnung,  &c.  ;  c'est-à- dirt- ,  Exhortation  à  quelques 
théologiens,  médecim  et  philosophes ,  principalement  à 
Philippe  Fesdlus ,  dç  ne  pa^  jeter  l'e;i»nt  avec  le  bain 
rprovcrbe  allernanil  j ,  de  peur  qu'en  rejetant  les  enreiin 
de  l'astrologie  ,  ils  n  aillent  contre  leur  intérêt  ;  avec  phi- 
sieurs  questions  qui  n'avaient  jamais  cic  proposées  ni 
discutées  par  les  vrais  amateurs  des  m)  stères  de  la  nuture; 
|»ar  J.  Kepler  ,  mathématicien  de  l'empereur. 

I  é%  pages.  Kepler  y  traite  avec  esprit  la  question  de  l'influence 
que  pourraient  avoir  les  plani-tes  sur  la  terre,  à  raison  de  îtur 
lumière.  M.  Scheibel  a  rendu  ces  pensées  de  Kepler  dans  un 
ouTrage  allemand,  en  1776  ;  et  M.  Klugel  a  expliqué  d'une  ^ 
manière  analogue  la  lumière ,  dans  les  addiltois  qu'il  a  faite» 
à  l'Optique  de  Priestiey ,  en  177%* 
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l6io.  Francof.  in-^."  Tychonis  Brahe  Astronomia:  instaurais 
Progymnasmata.  De  mundi  setherei  receinioribus  phxno-  . 
nenis.  Epistolanim  Ubri. 

C'est  un  nouveau  frontispice  à  des  onvnges  imprimét  en 

1 59^  ,  &c. 

1610,  Hafiiïa ,  in-8 ."  Conrad!  Aslaci  Oratio  TychonU  Brabei 

de  disciplinis  mathematicis. 

I  (jio.  Tul>iiig,t,  ///-<$'/ Michaelis  M.£STI.  INI  Epitome  astronomioe. 

1610.  Roina,  //i-^"  Astrolabiorum,  seu  utriusque  planisphxrii  uni- 
vcndb  et  particubrû  uius  per  modum  compendii  tradhiu 
à  Valernuio  Rbonartio  Bdgi. 

Le  vrai  nom  de  l'auteur  est  Odo  MALCOTIUS  ,  Jësuite. 

—  Jb/H'f///  Bil)l.  Script,  soc.  Jesu. 

1610,  Moguntia,  in-8.°  Confutatio  cafendarii  Georg.  Gërmanni 

Wartenbergensis,  à  Christ.  Clavio. 

16  io.  Francofurti,  in-^."  J.  A.  Macim  Ephemerides  ab  aiiuo  1 608 
ad  annum  1030. 

WtiMtr,  p.  405,  Voyti^  i<î^^. 
\6iO.  Roma,  Ui'^*  Andréas  Arcoli  Tabulae  primi  mobQîs. 

WciJlsr  ,  p.  453.  Réimprimées  à  Pacloue  en  1667. 
1610.  Salmantica ,  in-^.°  Ant.  Nunfz  à  Camorâ  Liber  de  cometii, 
in  quo  demomtratur  comeiam  anni  160^  fuiâ^  ia  iirraa' 
mento. 

j6\o.  ITituL  iu^."  Jo.  Jacobus  Botsaccus  De  statÛMie  JoUs» 

I<^io.  • .  •  •  •  Practica  des  Simon  Mari  vs. 
•  Becfcmann,  dam  sa  collection  pour  l'histoire  des  d^con- 

verles  ,  dit  que  Marias  publia  de  cx-s  almaiiachs  appelés  aloi» 
Prûcric^  dcpuii  1610.  Le  plus  intries-ani  est  de  1612. 

16 10.  LouJ.  i/i-^"  Cenaines  erreurs  dans  la  navigation,  décou- 

vertes et  corrigées  par  Êdoiiard  'Wright,  avec  plusmurs 
additions  qui  ne  se  trouvent  pas  dans  l'édition  précédente; 
en  angiab.  a 

C'est  en  i  599  qu'avait  paru  ce  fameux  OttVnge.  Vcjftl,  IDOO 
.  Abrégé  de  navigation ,  175)3  »  page  8. 

1611.  Rostochii ,  in -S."  Procli  DiadociU  5pliaera,  gr.  iat.  Jo- 

Laurendercxo  iiucrpxeie. 
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I  ^  1 1 .  Prmt^Mt  iauk.  K  e  p  l  e  r  i  Dissertatiô  cum  Nuncio 
sidereo  nuper  ad  mortaies  mûso  à  Gaiileo. 

I^II.  Fiorentia ,  tti-^."  So.  Kepleri  Narratio  de  observatis  à  se 
quatuor  Jovis  satellitibus  quos  Galilxus  G  A  L  1 1  .£  US,  ma- 
theniaticus  Fiorentinus ,  jure  inventionis  Meciicea  sidera 
nuncupavit,  cura  adjunctâDissertauoue  de  Nuncio  ûdereo 
nuper  ad  mortaies  misio. 

1^1 1.  Wttteb,  itt'^*  Jo.  Fabricii  Phrysii,  de  macuiis  in  sole 

observatis  et  apparente  earum  cum  sole  conversione  Narra- 
tio, et  Dubitatio  de  inodo  eductionis  specienim  visibilium. 

C'est  le  premier  ouvrage  où  il  ait  été  parlé  des  taches  du 
soleil.  Je  l'ai  donné  presque  tout  entier  dans  mes  SuppUmeiu  , 
t.  IV,  1781  y  et  dtnrlet  Mimains  de  VAcaébiAtt  177^. 

1611,  AugKStég  VinÂelic.  ///-^' Jo.  Kepleri  Dioptries;  item, 
Examen  pneiadonis  Jo.  PenjC  Gaili  in  Optica  Euclidis  ; 

De  usu  optices  in  phiiosophiâ. 

Ceue  Diopirique  de  Kepler  a  été  réimprimée  k  Londres 

en  i^n»  iw-ir*.  ^ 
i^ii.  FnmeofiarH,m'^*  Jo.  Kepleri  Stnena  (1),  seu  de  nive 
sexangulâ. 

idii.  Venetiis ,  in-^*  Dianoia  (.2)  astronomica,  optîca,  physica, 
quâ  rumor  de  quatuor  plaiieiis  recens  conspectis  à  Galiieo 
vanus  reddltur,  auctore  Francisco  SiTio  Fiorcntino. 

idll.  Altmaria ,  in-^."  Nicolai  Mulers  Tabul;E  Frisicx  lunae 
soiares  quadruplices ,  ex  lonlibus  Ptoicraaei ,  Aiphonsi , 
Copernici  et  Braliei. 
Weiéer,  p.  438. 

1^1 1.  Heidelbirga,  in-fol.  Theorki  iume  ex  novis  h^rpodiesîims  et 
observatlonibus  demonstrata,  auct.  Jac.  Christmanmo. 

x^ii.  Hanovia,  111-8."  Barthoi.  K.EKERMANNI  Systema  astcono- 

roiae  compendiosunti. 
Wddlcr ,  p.  4j  8. 

Amstelodami,  m -12.  Roberti  Hues    Fiaciaius  de  globis 
cosiesti  et  lenestri ,  et  eorum  usa. 

Réimpriné  à  Fnucfort  en  (617. —  WeuBer,  p.  429.  - 

 -~ —  »  ■  ■  '  j  I     ■     ■        <  ' 

il  )  Étrenne ,  présent  de  la  aguvelle  uiaéc. 
a)  Riisonocnent,  pensée. 

V  » 
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idi  I.  WltttB,  ia-^*  Th.  Blebblius  De  sphcrâ  et  prhnit  «itiD- 

nomîae  rudimentû. 
itfll.  Wittelf-  i'i'^'-"  De  crepusculls  :  Ambrosius  RhoDIVS,  mar 

thematum  professer  in  acad.  Leucoreâ. 

léi  z.  August.  Vindel.  m-^»  Guiil.  R£CUP£RG£Ri  Astfolabiuro, 

ejusque  usus. 

\6ii.  Franekera ,  in  -jf,"  Adriani  M  £  t  1 1  Aiilhmeiicx  et  aitronomiae 
Practica. 

1(^1  X.  Venetiis,  in-jdJ  De  nuliis  vbâs  et  lucb  in  vitris,  perspectivû 
et  iride,  Tractatus  Mard-Ant.  se  Dominis,  per  Joan. 
t        Bartoium  editiu. 

Cet  ouvrage  ttt  célèbre  par  U  première  idée  de  ii  cani»  de 

l'arc-en-cifl, 

1611.  NcapoJ.  in-^."  Prosp.  Aldorisii  Celotoscopia. 

Francof.  in-^.''  Georgii  Draudii  Bibliotheca  classica. 
Cet  auteur»  dans  it  cluse  des  sciences»  au  mot  Hwttgid, 
Indique  plusieurs  livres  de  gn^^nlcpie. 

I^II»  jFrancofurti , in-jf.* io,Vienx\ci  Alstedii  Elementale  maihe- 
maticum,  in  quo,  lihri.s  <juatuor,  prima  astrouomis  ^phae- 
ricae  et  theoricx  iiueamenta  duxit. 
Wtidltr ,  p.  435>. 

1^1 1.  Fkfinx/i,  in-^*  Aat.  Santucci  da  Ripomaranci  Tiattato 
nuovo  émit  comète,  che  le  siano  prodotte  in  cieio  e  non 

nella  regione  dcU'aria;  con  l'a^unta,  che  le  sfere  del  fuoco 
e  dell'aria  non  si  muovino  di  moto  circuiare  délie  24  hoie.' 
léii.  Witteb.  in-^."  Martini  TiTii  Disputatio  prima  de  cceio. 

t^II*  Paris ,  in-^."  Confutation  de  l'invention  des  longitudes,  ou 
de  la  mccoméirie  de  l'aimant,  ci  devaui  mise  en  lumière, 
50US  le  nom  de  Guillaum£  le  Nautonnier,  par  DouNOT 
de  Bar-le-Duc. 

1611.  Paris,  in -8,'  Pétri  Constant.  Albin i  Magia  astiolog^a. 
léi  I.  Marpurgi,  in-^"  Apologeticus  pro  astromantia  Discunus  à 
Rudoife  GocLENio,  in  qiio  dhrinatio  ex  ascrl*  defenditur. 

1^12.  Marbur^,'h-t2,  Rud.  GocLENX i  Commentarhis  in  iib.  11 
FliniL 
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i6iz,  NoH*jûn.  August.  VinJcf.  m-^*  Epistolc'très  ad  M.  Velae- 

rum  de  maculis  solurfbus,  cum  observationum  iconismîs. 

W^àdler,  p.  434.  —  Bailbft  t  111,  p.  loj^  =  ^ypogr.  Aug. 
p.  113. 

1^12.  ÎMm  stpu  Aug,  Viné,  in-^*  De  maculb  solaffbus  et  sidlis 
drcà  Jovem  errantibus  accuratior  Disquisitio  ad  M.  Vei- 
Mrum  perscripta,  interjecUs  observationum  delineationibus. 

On  lit  à  la  lin  :  Apellbs  lotou  pojt  takuJam,  vei,  si  mavis, 
VfysMJt  SMh  Ajacis  tlypeo,  C»  lutbm  sont  «In  P.  ScHB  l  HBit, 
Vtyi^  Ron  ttislna,  ei  ci-derani  1610» 

1^12.  Augusta,  tn-^."  Tre  lettere  dei  sig.  Marco  Velsbri  al  sig. 
Galileo  Galilei»  délie  novità  «olarL 

1^1  a.  '  Ex  ofanâ  Planùnianâ.  De  maculis  in  sole  aaimad- 

versis,  et  tanquam  ab  Apelle  in  tabulé  spectandum  in 
publicâ  luce  eaqtositù,  Dissertatiuncula  ad  Corndium  Va»* 
dermilium. 

1(^1  a.  Florentin,  in-^."  Galilei  GalileI  Epistok  ad  AL  Vel- 
serum  de  macui'solarlbus. 

Weiékr-t  p.  ^2^.=  Bailly ,  p.  io6»  Voyei  ci-après  1^13. 

1 6 1 2.  Augtut,  VitideL  hi'^*  De  macidîs  sofaribus  et  stellis  circi 
Jovem  enandbiis  accuxatkxr  Dbquishro,  ad  M.  VeUerum» 
auctofe  G.  GaliljBO. 

i^ia.  LtkU ,  itt-^*  De  maculis  in  sole  animadvenis  »  Batavi 
DIssertadimcula, 

i^ia.  Roma,  m-^*  Rrospectiva  nova  codestîs ,  seu  Tabulae  pecti- 
liares  ad  asterismos  in  piano  delineandos,  auctore  R.  P. 

la  premicre 

mhère  sur  un  plan  qui  la  iuuw..i=  «""T/./,*?  ^*  *" 

centre  KircliW  l*appeile  imentorem  hujus  m>fcn  (Ar$  magna 

eTcmnIaire  au  chanoine  Langenmanta,  a  condu.on  qu  il  en  don- 
nerai une  nouvelle  <fdition  ;  ce  qu'd  fit  «n  1 67?.  , 

Weidler  n'en  pwie  point  dan.  .a  BMograph.e;  '1  en  parle  .m- 
parfai.enunt  dans  une  note  de  son  H../airj ,  p.  {  ^/iScheibel  a  en 
ïarle  point  dans  sa  Bibliographe.  ^^^^^^J^J^^^Y^^^ 
nomuirtttttur  Cfimktrgtrut,  Kepler,  dw» ses  TéUa RU  v^éf. 
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p.  6,  écrit  Crutnptrgtr,  et  lui  donne  le  nom  de  Chrîstopk,  Ce 

jont  deux  faines.  Jocher,  dans  son  Ltxïcon ,  écrit  Gr'ierbengerus. 

L'auteur  était  ne  à  Halle  dans  le  Tyrol ,  en  i  j6i  ;  il  mourut 
à  Rome  en  i6)<S.  II  ne  faut  pas  le  con^ndie  avec  Christian 
Griineberg,  professeur  de  mathcinaiiques  à  Francfort  sur  l'Oder, 
qui  a  publié  des  écrits  astronomiques ,  et  dont  il  est  parlé  dans. 
Weidier»  Bikiiogr.  p.  69  et  86 ,  et  daiw  ScMbel,  Math.  Bi' 
gktrkmde,  L  II,  p.  82  et  84. 

Ln  pro}eciion  centrale  de  Grienberger  a  iié  employé  pu 
Pardies.  l'oyer^  i  674.. 

16  il.  Venet.  in-^.°  De  phacnonienis  in  orhc  luiix,  novi  telescopii 
usu  à  Gaiiieo  nunc  herum  âu^citaii^,  phyMca  Disputatio, 
à  Julio  Ccsare  LagallA.  Item,  de  wce  et  Iiunine  «Iteia 
Dbputado» 

1^12.  FraHcoJurti ,  in^^*  Barthobimei  Pitisci  Trigonométrie 
libri  quinque;  hem,  Pfobfematum  variorum  geodaetico- 
rum . .  ;  •  et  astronomicorum  libri  decem  :  editio  teriia, 

161 X.  HiideWerga,  i»-^*  Nodu5  Gordius  ex  doctrinà  aînuum  expli- 

•  catiis  ;  item  ,  Appendix  observatlonum  circà  Saturnum , 
Jovem  et  i^ielias  affixas ,  à  Jacobo  Chris TiM  an  no. 

1^12»  Mogunùiz .  in-fol.  ;  vol.  Ciiriitophori  Clav  Li  Bambergeiisis 
Opéra  mathemoiica. 

On  y  trouve  les  Sphcriques  de  Théodose,  un  volume  d^as> 

tronoinie  ,  un  du  calendrier ,  et  un  de  gnonionique  :  celui-cl 

•  a  environ  900  pages  in-fol.  d'un  caractère  irùs-fin. 

161 X  Simon  Mayër  oder  Marius  Franki^cher  kaJen- 

der ,  oder  Practica. 

Il  y  parie  de  la  découverte  def  Innettes  dans  les  Pays-Bas  ; 


«„.„ui  uc  Jupiter;  11  avait  dc,à  calcule  les  révolutions 

le  Mumbu  JwUdts  de  Marius,  qu'on  a  counime  de  citer 
1^1%.  Argentine,  in-^»  Helisai  Roeslini  De  pmiatur»  5oiis 

apparitionis  in  novâ  Zemblâ  çausâ  verâ. 
l6i     Argent.  /.-^  "  , .«  Epistola  Pauli  Ant.  Fosc  arini  Carmeïît. 

circa  Pyihagoricorum  et  Copernic!  opinlonem  de  moblfi- 

laie  terrae  et  iubiiitate  5oli#i  a.«  Novamiqua  janctorum 
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patrum  ac  theoiogorum  doctrina  de  SS.  Scrîptune  tes- 
timoniis  in  conciusionibus  merè  naturalibus  temerè  ikmi 
usurpandis  à  Galil.co;  3.°  GAi.iLiCi  de  Gaiilacis 
Tiaciatijs  de  proporiionum  instrumeiito  à  se  Invento, 
iat.  ex  italico  tramlauis  à  Matlh  Berneggero. 
16  L  2.  Roma ,  in  Cutalogus  vetcres  aiîixarum  longitudines  ac 
Utitudines  oonferem  cum  novis.  Imaginum  coefeftiùm 
Frospectiva  duplex,  calculo  ac  delineationc  Chiiilo|^ 
Grienbbrgbri ,  soc.  Jesu. 

i6ix,  Frâwffi,  in-é^J,  ûr-^.'  Jotephi  La n g  i  i  Elementaie  mathe- 
madcum  iogistiœ,  astronomiae  et  theoriœ  pianetarum. 
WetéUer,  p.  4)8. 

16  \x.  Parii,,  i/i'S.'  Archimeron,  ou  Traité  dii  cominencement  de» 
.  jouis,  par  Nie.  Berg  1ER. 

16 12.  Monade,  in-^.'  ChiDDoic^a  ad  calculum  astronomicum 
fevocata  è  museo  Jo^  Geoig.  Herwart. 

1612.  Francofurti.  in-^*  SeÛà  Caltisii  Elenchus  calendarii  Gre~ 
goriani.  Tiactitus  de  tempère,  à  Fabricio  Paduanio. 

1^12.  Argent.  Caspaiis  Bartholini  Astroiogia,  siveds 

steliarum  naturâ. 

1^12.  Vittcberga .  in-S."  Joh.  Pauli  Resenii  Initia  geometrica, 

arithmeiica  ,  astronomica. 

1611.  Franckfurt  an  Alayn ,  in-^,"  Astronomia ,  Teutsch  him- 
^  '     meislauff,  &c.;  c'est -à- aire,  Le  cours  des  astres,  leur» 
Influences,  les  nativiics,  les  instrumens ,  les  astrolabes  « 
les  iKnissoles ,  les  cadrans  solaires  ;  en  allemand* 

\6ix,  Breslaw,  in-^.'  Astra ,  par  Bormman  ;  en  allemand. 

C'est  une  deicripdoa  de»  étoiles,  sTec  des  ^guies  gnwéet 
in-4.*  pour  être  plus  poriatires. 

I  6l'2.  Cosslar ,  tn-^.'  Histoire  courte,  mais  exacte,  de  Tétoile  de 
1604,  par  David  Fabricius;  en  allemand. 

I  6l2«  jHtill in  Siichsen,  in-^."  Histoire  courte,  mais  exacte,  des  chan- 
gemcns  dans  tout  l'empire  ,  annoncés  par  la  grande  con- 
jonciion  de  Jupiter  et  de  iiaturne  en  1603,  par  l'étoile 
de  i<^04,  et  par  la  comète  de  1607  ;  par  un  seigneur 
de  Monte  noyo,  amateur  de  l'histoire;  en  allemand 
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1 61  a.  lÀgHhZf  h'^*  Kronomentos,  ou  Souvenir  des  temps  »  Ton 

indique  ce  que  l'on  a  certainement  à  attendre  de  la  grande 
conjonction,  de  l'étoile  nouvelle ,  et  du  nombre  mystiqut 
de  l'Écrituie»  par  Jean  Dobaicius;  en  allemand. 


16 1).  Francofurti in-foL  Thésaurus  mathematicus  ,  sive  Canon 
iânuum  ad  radium  i  00000  00000  00000  et  ad  dena 
quxque  scrupula  secunda  quadrantis,  uni  cum  sinibus 

primi  et  postremi  gradûs  ad  eumdem  radium  et  ad  sin- 
gula  scrupula  secunda  quadrantis,  adjunctis  uhique  diffe- 
rentiis  primis  et  secundis,  atqiie,  ubl  res  tulit,  etiam  tertiis; 
jam  olim  quidem  incredibili  iabore  et  sumptu  à  Georgio 
Joachimo  khetico  supputatus  ,  at  nunc  primùm  in 
*Iucem  editus  à  Bartholomieo  Pitisco  Grunbergensi 
Silesb  :  cujus  etiam  accesierunt,  i.**  prindpia  slpuum  ad 
radium  i  00000  00000  00000  00000  00000  quàm 
açcuratissimè  supputata  ;  zP  sinus  dccimorum  tricesi- 
morum  et  quincjuagesimorum  (juoru nique  scrupulorum 
secundorum  per  prima  et  postrcma  scrupula  prima 
ad  radium  looooqop  00000  ooodo  00000.  Francofurti 
eycudebat  Nicolaus  Hoffmannus,  sumptibus  Jonas  Rosas, 
anno  clj  1d  xiii  ,  in-fol.  [Il  manqué  un  c] 

Ces  Tailles  de  sinus  ,  les  plus  complètes  qu'il  y  ait ,  sont 
très-rares  :  je  n'en  conaaii  que  quatre  exemplaires  ;  celui  de  la 
i  bibliothèque  national^  de  Paris,  et  irpû  que  l'ai  enu^e  les  mail». 

Le-  |)remier  me  fut  donné  par  le  C.*"  Poitevin  ,  habile  astro- 
nome de  Montpellier  ;  le  second  vient  de  la  Biblioiiièque  de 
Sonbise  ;  le  iroitièiiie ,  Jous«e ,  comeiller  à  Orléans ,  qui 
avait  demeuré  à  l'Observatoire  dans  sa  jeunesse,  et  avait  ras- 
semblé des  livres  précieux.  —  Journal  des  Savons ^  sepC  1771* 
=  Weidler ,  Hist.  astron,  p.  35  j  et  411. 

1 6 .1 3 .  florentia ,  in      Galilei  G  a  l  i  l  e  1  II  Saggiatore ,  h.  e.  Trutl^' 
nator ,  sive  de  hypothesibus  planeiarutn  Jovialium. 
Weiéer,  p.  41 5. 

1^13.  Rçma,  $n-^.*  De  macuib  solarfbus  très  Epistobe;  de  iisdem 
et  stellis  circà  Jovem.erranti|>us,  Disquisitip  Ap^Uis  poft 
t^buiam  iatfntis  (Se usiner). 
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t6lj»  Roma ,  in-jf.."  litoria  e  tlimo-strazioiii  imorno  aile  nmchic 
soiosi  e  ioro  accidenii ,  compre^c  in  tre  ictiere  scritte  ail' 
iliustrissimo  signor  Marco  VeJseri ,  Linceo ,  duumviro 
d'Aiigusta ,  cimsigtieio  di  sua  maetta  cesarea ,  dal  siwaar 
Galileo  Galilei,  Linceo,  nobil  Fiorendno  filosoio,  e 
matematico  primario  de!  graii  duca. 

On  y  trouve  auui  l'annonce  des  conAguratioiu  des  sateilices 
de  Jupiter. 

J*ai  donn^  un  tuiple  extrait  de  cet  ouvrage  curieux  d«ns  mon 

quatrième  volume,  178  i  ,  p.jtStt  xriiv. 

1613  in-^."  Sethi  Calvisii  Formula  caiendarii  novi, 

161J.  Atttuerp,  itt-foL  Francûci  Ag  u  i  lo n  1 1  OpUconim  libri  jex. 

1611,  Vilteberga.  in-^.'  Disputatb  de  refractionibus  astionoinicis, 
prseside  Ambr.  RaoDlo ,  propo^ita  à  P«tro  B  art  H  o  l  i  NO 

Dano. 

1613.  Antturpia ,  in -fol.  Octavii  Pisani  Aslroio<^ia,  h  m  motus 
et  loca  siderum;  ad  sereniâs.  D.  Cosmum  Akdices  II. 

On  y  trouve,  sur  de  grandes  Hgures,  avec  des  cercles  mo- 
bile* et  des  alidades  ,  les  théories  des  plaïK-tes  et  l'usage  dé 
l'astrolabe  ,  et  40  pages  grand  in-folio  d'explication.  C'est  un  livre 
fort  rare,  suivant  les  bibliographes.  D'après  le  titre,  M.  de  Bure 
a  cm  que  c'tftiit  im  iirre  d^ifirologie  îudiciaire;  malt  il  ne  parie 
que  de  ce  que  nous  apptlom  astronomie,  et  qu'on  a  long-temps 
appelé  astrologie. 

I  6 1  3.  Parisiis,  iii-^."  Jo.scphi  Justi  S  c  a  L  i  g  e  R  i  de  aequinocliorum 
aniicipatlone  Diatriba  ,  cum  Jo.  Rutgersii  praefatione. 

1^13.  Nurnberg,  in-^"  Frajiçisçi  RiTTERl  AsUolabium,  ejusdtjm- 
que  usus. 

l6l^,  GetiiVe,  in-fôî.  Astronomique  discours,  par  Jacques  Bassan- 
TIN ,  Écossois ,  deuxième  édition  augmentée. 

161^.  Marpurgi,  in^B.*  Rodplphi  GoCLSNII  Idea  philosophiaB 
Platooics,  Spéculum  opticv  mqtûs  soiu,,&c* 

\6\ym  Venetiis,  in-^*  Cseiaris  Cremohini  Disputatio  de  cœlo, 
cum  apdlogiâ  dictorum  Aristotcib  de  vift  lacteâet  hàe  in 
oriM  iunx. 

14^13.   Julii  Caesaris  Lagallc  Tractatus  de  cometis 

occasioae  cujusdam  phxnoineni  Roms  visi  ^  nov.  1 61 3. 
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i6i^.  Herhorn/T  Nassoviorum .  in- 1 2.  Henrici  Ai.stedii  Metho- 
dus  adiniraiidorum  mathematicorum,  compiectens  iiovem 
libros. 

Le  cinqulènie  livre  crattent  l'attronoinie. 
1^13.  Parts.  in-S."  Tnàxé  de  la  cosmographie ,  par  Nicolas  Prou, 

S/  des  Carneaux. 

1^x3.  Franc kfurt  am  Mayn ,  in-^*  Methodus  ex  matfaeniaticâ  ratione 

curandi  morbos. 

Par  un  amateur  de  l'astronomie;  en  allemand. 

1^14.  Aorimberga ,  in-^.°  Simonis  Marii  Mundiis  Joviaiis  anno 
160^  detectus  ope  per^piciili  Belgicith.  e.  quatuor  Jovia- 
lium  planetanim  theoria,  tabùlae,  proprib  observationibus 
maximè  fundatse,  ex  quibus  sitUs  iiiorum  ad  Jovem  ad 
quodvis  tempus  datum  proinptisâmè  et  facilliinè  supputari 
potest. 

WéiétTt  p.  43  a.  Voye\  i<Jia.  * 
1^14.  IngohtaSi,  in-^^  Christophori  Scheiner  Dîsquisitlones 

mathonaticse  de  controversiis  et  novitadbus  astronomicis. 
1^14.  Venctiis .  in-^.'  AxiL  Magini  Supplementum  Ephemeridnin 

ac  Tabularum  seauidonim  mobilium.  ^ 
161^  Francof.  Marchionum .  in-^S  Brevîs  ac  utilis  Thematographia 

à  Davide  Orig  ano,  professore  mathemaiico  in  Francof. 

electoris  Brandenb.  academià ,  continens  compoâilioiiein 

et  usum  Tabularum  domorum. 
16^14.  Leipyg ,  in-^*  Sphsera  Jehan.  Georg.  Trieglerj  en  *. 

allemand. 

1^14.  Brestaw.  •     Nuncius  stellarum  blpardtus,  darch  Petrum  . 

GOTTARD. 

1^14.  Marpwgi,  ÎM-^.'  Rodoifî  Goclenii  Astrolegia  generalis. 
1^14.  Rôma,  h'^.'  Jo.  Bapt.  PortjB  De  aërb  tnuiNnutatjonibus 
libri  IV,  «ive  Meteoroiogia. 

1615.  Bononia ,  in-^."  Aristotelis  Loca  mathematica  ex  uni- 
versb  ipsiu$  operibus  collecta  et  expiicata.  De  naturâ 
mathemadcanun  Mkntianim  Tractatio,  at^e  cbtforum 
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tnathematiconim  Chronologia,  audore  Je.  Blanc amo 
Bonon.  soc.  Jesu,  lAaihem.  in  gymnasio'Parmeiui  pro- 

fessore. 

l6l^,  Paris,  iii-S."  Les  trois  livres  des  Élcmens  sphcric}ues  de 
Théodose,  Tripoliiaiu  ,  traduits  par  D.  Henrion. 

idij.  JFrancof.  in-^."  Kepleri  Eclogx  chronicae  ex  epistolii  doc- 
tissimorum  aiiquot  viroriim  et  suis  mutuis. 

1615.  Uncii,  in-fol.  Keplbri  Nova  Siereometria  doliorum  vina- 
riorum,  &c. 

1^15.  Augusta,  in-^.'  Cliristopli.  ScKBiKERi  Soi  eUipdcus. 
Wiiétr,  p.  43  X» 

i6i'^,  NemoH,  in-jf..'  Pauli  Antonii  FoscARiNi  Ëpistola  iialica 
<K  mobiliiate  terrse  et  stabiiitate  soii«. 

Wcidler ,  p.  426. 

i6l^.  Madrid,  .  .  .  Lettera  sopra  l  upinlone  de'  Pittagorici  e  del 
O^^emico,  p^r  2umica. 

ûidex  Jibr,  prohibhonim ,  /{«m* «  1^67^  decr.  14  et  ai. 

h$oht* tH'^* Exegesis (expUcado) findamentorum gnomoni- 
coru  m,  in  àcadmUl  logolstad.  publics  disputati<Mii  expc^ 
.à  Georg.  ScHONBERCERO,  praeside  Chr.  ScHEiNER. 

Hamo9»  m~8,'  Joh.  Gigas,  £nchîri<tiuin  ^haericum. 

1(^15.  //âm^ur^/,  i/i-^*  PeL  Lavrbmbbrg  Amphilycus  (lumen 
dubium  ) ,  sea  de  natuiâ  cKpu5cui(»um  Tractado. 

i6i^,  Giesséitin-^*  M. Henr^WiDBBURGii  Disputatioiws  astio* 
nomicx. 

161^.  Rorrirv,         Aiexatidri  de  ANpEi:.ts  Juibri  v  in  astioiogos 

conjectores. 

Wàiffer,  p.  440.  Ce  livre  lui  réimprimé  à  Lyon  la  mime 
annéew 

1^1  j.  Nurnberg,  ht-^*  Gcôrgil  Aibani  Marii  Astronomicum 

judicium. 

16 1^,  Paris,  in -S."  Le  Dodechedron  (douze places)  de  fortune, 

par  Jean  de  Mfun. 

161  y  Paris,  in-S."  Gcomance-astronom.  de  GiRARD  de  Crémone, 
traduit  par  de  5alërn£, 

X  s 
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l6i^*  Fraiicof.  Afarcliionum.  Ephemeris  astronODÙCA  in  annum 
1615,  per  Anlonium  H  e  l  v  i  g  l  UM. 
Il  y  tu  a  une  au:>ïî  j  our  1716. 

161^.  Francof,  ad  Af.  in-^.'  J.  A.  M  a  g  i  n  i  Suppicmentum  Ephe- 
meridum  ac  Tabuiarum  âecujijorum  mubilium  coelesdum. 


1616.  Altorp.   Maculoe  solares  ex  selectis  observationibus  Pétri 
Saxon  II  Hoi^ii,  Aitorfîi  in  acadeinià  Noricà  lacii^. 

Ce  n*e&t  proprement  qu'une  planche  représenuut  douze  udw* 
observées  du  %%  fHt,  ta  t  x  mars  1 6 1 6.  Il  y  a  apparence  que 
c'est  le  même  ouvm  re  que  Weidier  cite  dans  vjl  BiLHoi^r.  p.  4,0 p 
soui  ce  line  :  1616.  Altorjii ,  in-^.'  Pei.  Odontii  Maculi- 
ruin  solarium  observationes  seiectae.  IHst.  p.  446.  M.  de  Zach 
observe  que  Weidler  a  confondu  Petrus  SaxoNIUS  avec  Cas- 
par  Odontj  uSy  qui  était  au&si  un  savant  de  Nuremberg,  con* 
lemporain  du  premier  :  celui-ci  s'appelait  en  allemand  Z  a  H  N  , 
qui  veut  dire  dmt;  et,  suivant  l'usage  ritlDclil6  de  ce  i>. mps-il , 
il  traduisait  son  nom  en  grec  ou  latin  par  le  nom  d'ODON- 
Tius.  11  avait  été  à  Prague  avec  Kepler;  il  l'avait  aidé  dans  les 
calculs  de  son  livre  de  stellâ  Alartis.  11  écrivit  sur  fat  comète 
de  1618,  Y.m»'mntiCf)^a%îa.  ^  oye/  Bibliûg.  W^eid,  p.  42.  Sur  ces 
deux  savans,  on  peut  consulter  Jac*  APIN  I,  Vit.  prof,  pkiios. 
Altorff.  /  7;;  y,  p.  129  —  152.  Weidler  s'est  aussi  trompé  dans 
ioviHist.  <Jstron.  p.  446,  où  il  nomme  encore  Petrus  OdoN« 
TIUS;  il  faut  mettre  Pt(rus  SaxoNIUS  et  effacer  Zahn  toul- 
à-fait.  Dans  Doppelinayer  ,  cite  par  "Weidler,  OdontiuS  et 
•  Saxonjus  &ontsurlaniémepage,cequiaocapuoccasioiuicrla 
confusion.  L'article  de  OdONTIUS,  p.  449 ,  est  exact. 

1616.  Hmulntrgi,  //r«^.'  Joechimi  C  u  rti  t  Commematio  de  mathe- 

seos  et  aslronomise  certitudine,  cum  deci5ione  qiitcsiîonis 
astrologica?  utrùin  alicpiid  ccrii  ex  asiroruni  c:iir>u  pr j.'gnosci 
possit  et  prxdici ,  cùm  steilarum  numeru^  icspeciu  iio^tri 
iît  infhutus  ;  Basileae  in  actu  idoctorali  reciiaia. 

Melleri  (.imbria  litier.  1. 1,  p.  118*  Je  l'ai  vu  ciaée  comme 
étant  de  161 5 . 

l6l6i  HeUelberg/? ,  in-^.'  Chrîstophori  JuNGNiTii  Sciagrapbis 
geomeirica,  irigonometrica  et  astronomica. 

1^1^.  Venetiis,  i»-^*  Confideiatlcuie  di'  M.  Bassobruti  da 
l^dano ,  intonio  ali'  occuilaïkme  iosoiita  «i  incognita 


DiyitiZQO  by  GoOglc 


ASiTRONOMlQUEi  f 

.di  Marte,  occona  l'aniio  1^15,  otnerviu  4al  »gnor  Bar- 
tolomeo  Pantalon  10,  nd  infira  icritti  med  e  gioini 

(ao,  21  agosto).         •  • 

Mazzuchcili  du  que  c'est  un  nom  fiqppofté.  Scriitêri  ttltùùa, 

\6i6,  Witteberga,  in-^.*  ExercitatiqnUm  astronomicarum  prima, 
quam  prxside  Hermanno  CjOETTN£lto  <Jdendet,  &c. 

1616»  Ronia,  1/1'^.'  Antiqur  tabula*  marmorex  solis  effigie  symbo- 
lisque  exsculpta?  accurata  Explicaiio ,  aiicf.  Hitr.  Alean- 
DKo  juniore..  Acce6&it  expoâiùo  sigiiiorum  zonse  veierem 
5tatuam  marmoream  cingent«<  ;^ 

Il  y  a  une  cdiiion  de  Pdiis,  1 6iy*  Cette  Distertttiôn  cttâtiis 
Crxvius,  Thes.  ant'u].  Rvm.  I.  V. 

l6i6,  Lu^A.  Baîav.  hi-S."  Galfridi  Bl'RDONIS  Visio  Scipionîs 
Christiaiii,  5i\ c  ilc  .sole  luiniiiari  majora Traciai us,  in  (juo 
dislincia  quatuor  ilicrym  opcra  usquc  uJ  crcaiioncm  ejus 
memorabilibus  labutis  expf  imuntur. 
Hafnia ,  in -8.'  Casparî  B  a  il  T  H  o  b  i  Nf  Astrofogla.   •  •  ' 

16 1 6,  lÀnàl,  in-^."  Ephemerides  novx  môttitim  cœlestiuiii  ab  aiino 
ex  observationibus  poUssimùm  Tychoôis  Brahei, 
kypoihesibus  physicis  et  tabulîs  Rudolphinis,  àd  meridia- 
num  IVantipvr^icum  in  frcio  Cimbrico,  qucm  proxiniè 
circunijtaiu  Fragcn.^i.s  I-iiuen>is,  \  cnetiis,  Roman  us.  Pra.-- 
miiiiiur,  1 Expiicaiio  lunUaintniorum  ephcmeridis,  ubi  in 
moiibus  lunx  i  iibro  Progymnasmatuni  Brahei  recessum , 
ubi  respondetur  ad  crebru  interpeliationes  Davidis  Fabri- 
cii  as'.ronomi  Frisii,  ejusque  opiniones  pirci  umbram  terne 
et  alias  jucundas  materias  examinaniur  ;  2."  Instructio  super 
novâ  ephemeridis  lorinâ ,  et  causa;  mutaix-  formae  consueta?, 
ex  sajiiovibus  asirolouia;  iundameniiâ.  Adjectœ  sunt  prima? 
ephemecidi  aiui!  1617,  obiervatipnes  meteorologica.-  ad 
dies  singtdos ,  et  astrononiicae  nonnulbe ,  authore  Roanne 
Keppli^ro. 

<^Uiranie  pigps  d'explication. —  W\  'u!Ur  ,  p.  41  S, 
On  Uouve  ensuite  cci  auue  titre  :  Ephtmtris  nova  mot.  (al, 
éd  ém.  tftt'/ex  ^servathniàvf. ....  imi  etfam  forma  dispo^ 

sUa  ,  ut  (ûlenJitr'iî  stripiorii  iishm  prabere  possît  

Il  y  a  une  prctace  à  l'annce  1 6 1 9.  Pour  l'amue  1620 
il  y  a  une  lettre  à  J»  Neper  en  Ecosse,  sur  les  logaritlunci J 


ê66  bibliographie 

'1'  mais  c«s  Lphcmcrides  ne  furent  impriinces  qu'après  les  annces 

.idéià  écoutées»  Nous  paclciow  de  la  «lite  à  raïuiéa  i6)0. 

i6i6,  Groninga,  h-f,*  Iiistitutionum  astronomiearum  lîbri  ii,  qui- 
bas  cominentur  géographie  principia  et  qu««iain  ad  artem 
navigandi  lâcieiitia,  à  Nie.  Mu  le  Rio. 

i6i6,  Fraacofurtit  1»"^*  Th.  Campa hella  Apologia  pro  Galî- 
ieo,  ubi  disquiritur*  utràm  ratio  ' philosophandi ,  .quam 
Galiieu5  célébrât,  faveat  sacris  Scripturis,  an  adversetur. 

Id,  1622.  —  W\hiur ,  liibi.  p.  4.26. 

1616.  Datitisci,  ///-,?,"  Logistica  sexarjcnarîn  methodirc  conformafa, 

cum  canone  sexad;enario  omiiibus  numcriâ  emcadaiissimo . 
opçrâ  Pétri  C  r  u  g  £  a  i . 
W^tldUTt  p.  468. 

1^1  éf.  Dotttisd,  in-B,*  Disputatio  Pétri  Cruceri  de  quotidianâ 
telluris  in  oçbem  revolutione. 

    * 

\6\6*  Winthtrg^t,  h-S,*  De  spbxrâ  seu  primi  mobilis  rudimentii 
^,  Ubellut ....  à  Th.  BleB£lio  Budi^sino,  et  nunc  ab  infî- 

nitis  propè  mendis  libcratus ,  tabiilisque  correciî»  instructus. 

Canon  sinuum  J.  R£GlOMo^TANl. 

1^17.  Lagff.  in -S."  SacrO'Bosco  De  spluerà,  cum  annot.  Jac 

Martini. 

1 7.  Amstel.  in -.t."  C  o  p  E  R  ^'  i  c  i  Aâtronomlx  imtauratx  iibri , 
edente  Nie.  Mulero. 

Vêyti  1 640.  C'est  k  tioisièine  édMoA  <fe  Copernic ,  augmen- 
tée de  qiidqiMS  noiM» 

t^i7.  iMgil.  Batav.  in-^.*  £rafo5t!ienes  Batavus,  de  teme  ambitûs 

verâ  quantitate,  à  Wiilebrordo  Snellto. 
'  •  Weidler ,  p.  44!},  =  AkUon.  art.  a6jj).  Cet  ouvrage  a  eu  de 

la  célébrité.  "    '  "  •  , 

1617.  LittcH,  in-^"  £pheinerides  novc  motiKim  cœiesti«0i  ab  anno 

i^i7p  ex  oMSvationibtu  potissimùm  Tychonb  Brahei, 

hypothesibu^  physicîs  et  tabuiis  Rudoiphi,  ad  meridianum 

Uranoburgicum.' Praemittitur ,  1 .°  Explicatîo  fundamento- 
rum  ephcmcridis  ;  2.**  Instructio  «uper  novà  epbemeridis 
iosm^t  à  Jo.  K£ri.£R0, 
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1^17.  Ingolst, hi-^."  Christopb.  Schbineri  Réfractkmes  c<destes, 

sive  solis  eiliptici  phïnomenon  îllustrauim. 

133  pages.  —  WeidUr,  p.  4.^}.  Voje^  iA.im>  de  l'Académie  , 
«723  .  P-  3îî• 
l6l7.  Brixia,  in-^."  Hippolyti  Salodii  Tabulx  ^nomonicx,  cum 
eanim  dHuddatiane  et  fkbricà. 

161  j.  Ferrara,  itt-lf.,'  Degli  horiuoli  a  sole,  Ja  Julio  FulîGATÎ. 

1617.  Amtelod.  i»-^"  Tractatus  de  globis  eorumque  usu,  pri- 
mùm  '  ooosariiitus  à  R.  Hues,  sçmd  atque  itaràm  à 
Judbco  HoND  10  excusus,  et  nunc  auctus  operâ  Jo.  Isaacî 

PONTANI. 

Le  traite  de  Hues  Au  encore  imprime  en  i  f);^  à  A rnsicrdam , 
en  i6j2  à  Oxford,  in-12  ,  et  à  Paris,  traduit  ])ar  iieiuiun, 
ea  1618. 

Romm,  Ifl-^/  Jo.  Ant  Magini  Canfittaib  i^asnhx  Jos, 
ScALiGERi  de  sequidoctioniDf  pfaeçeNÎQne. 

Voyfi  1613. 

1617.  Hariovta,  ifi-S Sysk  ma  compendiosiun  loiiiis  inathcinatices, 
hoc  est,  geomeiriju  ,  opticae,  asironoiniit  et  geogr.  aiino- 
1(^05  in  gymna^io  Dantiscano  propositum  à  Barthol. 

K.ECKERMANNO.. 

i6tjr,  Fribargi  Brisgoia,  in-B**  Ards.  madiemadcae ,  nimir&in  fegis- 
tîcse  Vttlgails,  logisticae  astronomicae,  geometriae,  astroncmiûe 
«I^aericae,  theorioe  pianetarum  Elementa,  à  Jos.  La  no  10. 

\6\j*  Paris,  itt-S.*  Jacques  Bassantim,  Paraphrase  de  i'astrdabe. 

1 617.  Paris,  itt'S»*  DomUkiquç  Jacquinot,  f  Usage  de  l'astro- 
labe,  et  un  Ti«i^  de  la  sphère. 

1^17.  Geiufa,  îmt^*  Redeipti  Baranzami  Unuiotcopia,  seu  de 
,  codo. 

WeltBer,  p.  441. 

1 617.  Paris,  in-S."  Nicolas  B  F  îi  g  E R,  Archemeron ,  ou  Traité  du 

commencement  des  jours. 

ldl7«  En  Granada ,  in-folio.  Theatro  y  descripcion  iiniversal  del 
muiido,  por  Juan  Paulo  Galucio;  tiad.  de  latin  en 
romance  por  Miguel  Ferez. 
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l6ljt»-  Oppefifieimii ,  iii'fol.  Roherti  Flud,  aliàs  DE  Fluctibus, 
iitriii.sque  Co^Ini ,  majorù  et  imnorls,  roetaphysica  et 
technica  Hbtoria. 

WtiHtr,  p.  447.  La  suite  parat'cn  itfiS  et  léi^.  On  y 
trouve  des  idces  sur  l'harmonie  céleste,  dont  Kepler  ptirle  beau- 
coup dans  son  livre*  de  V Harmonie  du  monde. 

i6iy.  Hûfria,  in-S."  Ca5pari  B.ARTU9i«iNi  Uranoiogia.  £ju«d. 

Trac(atu5  de  muiiJo. 

161  j.  Brema- .  in -S."  Gerli.  df  Neufville  Dissertatio  physica 
secuiula  de  cale.siiuin  corporiiin  iiatiirà  in  génère. 

16  ij*  Jo.  F  INC  1ER  I  Parer^a  (extra  opiij.)  oiii  Marpurir. 

philoiogica,&:c.;ac;ce>âereargumçnia  (^uiiit^ue  libri  Spharu: 

G.  Buchaiiani. 

1^17.  Lutetia  Paris,  in-^."  Antique  tabule  mannoree  «dis  effigie 
nrmbolisque  exsculptc  accuraui  Explicatip,  «uct.  Hieion. 
Aleandro  juniore. 

F*)»^  i6i6,  ^ 

i()j8.  Francofurti ,  in-S."  Muhamedis  Alfragani  Arabis  chro- 
•noic^ca  et  asmmomica  Elemema,  è  Fdar.  manusc.  versa, 
expleta  et  scholiis  expoiha.  .Addhus  est  commentarius  de 
'  nukme  calcndarii  Romani ,  ^gyptiaci ,  &c.  et  de  cot»- 
nexione  annorum,  à  Jac.  Christmanno. 
j6l8t  LiigJuiii ,  in-^."  Chrbtophori  Clavii  Commentarius  in 
Sphicrum  Jo.  À  Sacro-Bosco,  eclitio  postrcma,  ab 
auctore  recognita ,  pierl^que  in  iocis  iocupletata  :  accessit 
geometrica  et  uberriiria  de  crepusculis  Tràctaiio. 

l6iS,  LeKHis  ad  Danuhim,  hn-'S.*  Jo.  Keplcri  Epitome  astro- 
,iKnnite  Copernicanx ,  in  septem  iibris  conscripta;  iibri  très 
piiofes  de  doctrinâ  sphxricâ,  in  quâ,  prseter  physicam 
accnratam  ,  applicationem  motils  terrœ  diiirni  ,  ortûsque 
'  .  ,  ^  eo  circulorum  sphxrae ,  tota  docLrina  ^pharica  novâ 
et  concinniori  metliodo  auclior  traditur  ;  additis  exemplis 
omnis  generb  çomputatbnum  astnMioimcaruni  et  geographi- 
carum ,  que  integrarum  praeceptiontim  vim  sunt  complexa. 

WàJUr ,  p.  4ii>.  ,Le  c|ua|r}éme  livre  ptnil  en  16^2;  les  trois 
derniers  eu  1 621, 

1^18. 
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1^18.  LugJ.  Bat.  iii-^."  CtcJi  et  siJtrum  in  eo  crraniiiim  Observa- 
[  liones  Hd;>MaL-£,  illusiriiâ.  prjacipis  )^  ilh £  lm  i  Ma:>6ix 

landgnvii  au^iciis  quondam  iosUtutv,  et  Spicilegium 

biennale  ex  obsenrationibiu  Bdiemicis  Tychonis  Brahe  » 
^  nunc  primùm  pubikante  WiJIebrordo  Snellio,  quibus 

accesserunt  Jo.  R  e  g  1  om o n  ta  N  i  et  Bern.  i. t  h  e  r  i 
t  Observaiioiies   NDritnhtrgicx  ;  iiem  ,   Jo.  ScHoNERl 

Annolationc&  in  con^iruciionem  recianguli  seu  radii  astrO' 
^  noniici ,  in  usum  magnae  regube  Ptolemaei  »  ec  J.  de  Monte- 

BEGio  Problemata  xvi  &  comète  magnttudine  et  feco 

▼ero. 

WtiMtr,  p.  323  ,  374»  447*  Ce  recueil  d'observatioiu  est 
important. 

1^18.  Marpurgi ,  in-^' YuAtnxX  GoRLENll  AcroCeleution  (i) 
asuok^cum.  Cypriani  L  e  o  v  1  t  11  Tractatus  de  con/unc- 

tionibus  magnis  ,  eclipsibus  solaribus,  et  cometis. 

1^18.  Paris.  in-S."  Sphère  du  moiule  ,  par  Alex.  PicOLOMINI» 

traduite  par  Jacques  G  o  u  im  l. 
ldl8.  Francofurti ,  tn-^.'  Hieroii,  Sirturi  Telescopinm,  slve  arj 
\  perticiendi  novum  iUud  Galilasi  visorium  iiuirunieatum 

ad  sidera. 

1^18.  ColwÊt  h''8»*  Benj.  Ursini  Cunus  matbematicus. 

itfi8.  Francofirti»  iii-f2.  Joh.  Moltmeri  Syzetesis  (conquis!- 
tio)  de  formâ  et  quantiiaie  anni  dîluvtani  qui  fuit  sexcen- 
tesimus  Noachi ,  num  solaris  ilie  fuerit  vel  lunarls. 

1(^1 8.  Dantisci,  in-^.'  Pétri  Crugeri  Disputatio  de  crepuwidîs. 

Ejusdem  Htmerologium  per|>etuum. 

il  y  eut  celle  aiintrc  uuiï  coauies.  (  Pingri ,  L  11 ,  p.  8.  )  L& 
plus  belle  fut  observé  depuis  la  fin  de  novembie  Jusqu'au  10 
|anvier  1619  ;  elle  occa^iond*  beaucoup  de  livres  ou  de  bro- 
chures sur  ce  sujet  en  1  6 1 8  ei  1  <î  1 5^ ,  la  plupart  en  allemand.  J'en 
reporterai  les  dires  d'après  le  Catalogue  de  Jot.  de  l'isle,  qui 
9D  avait  rassemble  un  grand  nombre  \  ils  sont  actuellement  au 
Dépôt  de  la  Marine),  et  d'après  Scheibel  dans  sa  B'ibliogrtipb'ie, 

1618.  Afarpurgi ,  tft-^.'  Cyprianî  Leov  i  Ti  i  à  Lconiciâ  Tractaluj 
de  coiijiuicLioiiibuâ  magniâ,  eclipsibus,  cometis,  6cc. 

(1)  Sêmmàrê,fim,  réwbtt.  Il  peut  OniOm,  dejmU  le  tmauMmfatJtufu'à  laf», 
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I  é  1 8.  Aug.  Vindclicorum ,  iii-^."  Historia  cometarum  ;  hoc  est ,  hrevis 
descriptio  prxcijniorum  cumctarum  ab  Auguste  ad  annuin 
1  6 1  8  ,  ex  hisioriograpliis  congesta  et  in  iinguam  gerroanî- 
cam  ex  latinâ  translata  ab  Eiiâ  Ehitiger;  en  aUemand. 

i^i8  Matthxi  Bever  Problema  aâtronomicum  :  die 

shus  àet  sterne  planetarum  oder  cometarum  zu  observiren. 

1^1 8.  London,  in-jf.'  A  Treaiise  of  blazfaig  stars  [comètes]. 

i6i8.  Rostock,  in-^."  Jos.  Hoppemeri  Descripiio  comeix  amii 

1^1 8  ;  en  aUemand. 
i<^i8.  Œttipoati,  in-^,*  Jo.  Rémi  Libellas  de  cometâ  anni  i^i8. 
Wfiditr ,  p.  ^49.  li  y  R  quelques  ohservatkmt. 

161 8.  Dantiick,  in-^."  Pétri  Cruceri  Prodromus  comète  anni 

I  6  I  8  ;  en  allemand. 

Il  donna  en  1619  ce  traité  plus  ctendu. 

1618.  Crifirald,  in-^"  Jo.  DoLiNcii  DescripUo  cornets  anni 

1618. 

1618.  Erfurt,  in-^."  Joh.  \\'£BERN  Cometen ,  &c.;  en  allemand. 

1618.  MagJeburg ,  ta Aaronis  Burchart  Cometen ,  &c. ;  en 
allemand. 

1618.  Stetini,  in-^,*  Prodromus  de  cometà  anni  1 6 i  8 ,  per  Davi- 
dem  Herlicium;  en  lAemand. 

1^1 8.  Rostochii,  in-^.'  Brevis  expiicaiio  et  descripiio  cometae  aiuii 
1^18  ,  per  Joan.  Hoppenicum;  en  allemand. 

1  (5 1  8.  Rostochii, /«-^."Christiana  meditatio  et  simpiex  relatio  cometz 
anni         ,  per  Georg.  Dasenium;  en  diemand. 

1618.  Strassburg,  in-^j  Courte  et  exacte  dcîcripiion  de  la  comcie, 
par  Isaac  Habrecht. 

iéi8.  Ulmat  tn-^"  Jo.  Bapt.  Hebenstreitt  Cometen  Frags- 
tudL  t  &c.  Questions  sur  les  comètes ,  tirées  de  ia  pliuo- 
sopliie»  à  l'occasion  de  la  comète  de  cette  année. 

1^18.  H^nia,  ia-^'  Nie.  Heldyaderi  Tractatus  de  cometà 
idi8. 

j  ^  1 8.  Paris,  ia-S,*  De  la  comète  de  i  ^  1 8 ,  par  le  M  Provençal. 
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16 iS.  Ulma,  i/i-^."  Joli.  Bapt.  H.  Cometa  aiini  161S. 

l6lS  Emmanuel  Diaz,  Josiiîle  portugais,  observa  cette 

comète  dans  les  Iiults,  ei  ccrivu  contre  ceux  qui  croyaient 
les  comètes  subiuiiaires. 

Jntm.  Biblioib*  Hisp.  =  BibUoih,  sccipioram  «oc.  Jesu. 

1^x8.  Mussiponti,  bt'S,*  Traité  de  Jean  Levrbchon,  Jésuite 
Jorrain ,  sur  ia  comète  de  i^i8. 

Ce  livre  est  en  françab,  «t  ne  porte •poiat  de  nom;  mtis  iC 

est  cite  par  Alegaiiibe. 

1(^18.  Prag.  in-^"  Astronomisch  gut  Dunckenj  &c.»  von  Daniele 
Basîlb  DE  Deutschemberg. 

Jiigemciu  sur  ia  terrible  comète  qui  a  para  le  aSnor.  i6i9; 

exhortation  à  ta  pénitence ,  4lC. 

I  I é 1 8.  Nuraberg,  in-^*  Fama  siderea  nora  Jo.Faulhaberi. 

1^18.  Budissiiue,  1»-^*  Anno  1^18  diras  et  mînax  comètes ,  caudâ 
in  scopas  porrectA»  non  nue  stupore  visus »  &c.  Cliristoph. 

Pau  sTus. 

I  <^  1 8.  Freyberg ....  Helvicus  Garthius»  poitor  ia  Piag.  Sermon 

sur  la  comète  ;  en  allemand. 

1 61 8.  Leipzig , iii-^'  Cometa  verus  nobis  irae  divinae  propheta,  per 
Matthaeum  Lungwitium. 
C'est  un  sermon  allemand. 

Scheibei  cite  encore  Hernnnn  SamsON;  Willicftn  ScHIC- 

KARO,  processeur  à  Tubingen;  Georg.  Schwalbach;  Jo. 

Strauss  i  Tubingen;  Amiibel  Rai  mono  ut  Veronensb; 

Alphonsus  ZoBOLU  S;  un  ouvrage  intitule  Assemblea  d't  Parnasso , 
I  Stu  Comitia  astroaomica  de  cometis,  dont  parie  Riccioli  ;  et  ua 

cvmgt  aïKuty me  allemand,  intitulé  EMammg  destStS  iml^am 
I  tmntn,  Noos  en  vatrona  plnsieiua  aiurea  soiu  faanéa:  i6t^, 

161^*  UncH»  hi-fiL  Jo.  Ke  p  L  B  R I  Hamonices  mundi  lîBr!  quinque, 
geometrlcus ,  architectooicus ,  harmonicus ,  psjrchologi- 
eus ,  astronomicus ,  ciim  appendice  continens  mysteritim 

cosmc^raphicum. 

Weidler ,  p.  j^\^.-=  Astron.  art.  1224.. 

161^,  AùJdeHturgi,  in Phiiippi  Lansbercu  Progy mnasmata 
aaBPOOQBÉhe  lesticuiiB* 

Ya 
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i6i^.  HeUelherg/r,  in-^."  Disputatio  aâtronomica  de  steiiis  in  genore, 
à  Matihià  Pasore. 

i^ip.  Bononîa,  in-^.'  Magini  Tabulât  nova?  juxtà  Tychonem. 

1 6  ip.  Œniponti,  in-^'  Oculiis,  sive  fundamentum  opUcum,  auctore 

ChristophcMO  Se  h  £  i  m  £  r  ,  soc.  Jesu. 
l6ip*  Pévù,  in-8,*  Traké dliorologiographie ,  ou  cfxistruction éa 

horloges  solaires,  par  Pierre  de  Floutrierbs. 

Réimprimé  en  1638. 
161^.  Arnhemii,  in-^."  Gerardi  Stf. mpflii  Gandani»  Astrolahii 
fabrica  tam  universalis  quàm  particiilaris  steilati»  u^u^que 
illius  absque  matrîs  dorsi  aut  retis  auxilio. 

.161^.  Strasburg,  in-S."  Das  grosse  plaiieten-buch,  sampt  der  geo- 
mantie  ,  physiognomie  und  chiromantie  ;  c'est-à-dire  , 
Le  grand  livre  des  planètes,  &c. ;  en  allemand. 

Wttte^rga,  in-S,*  Cursûs  astrcmomici  Disputatlo  quarta  de 
'  steiiis  in  génère»  tum  de  afHxis  in  >pecie,  quam  sub  pne- 

sidio  Jo.  DoLiNGii  defendendam  suscîpiet  Andréas 

Kesnerus  Vratisiavia-6ile$ius. 

161^,  Rostochii,  in- 1  j2.  Casp.  Bartholini  Tractatus  de  mundo. 

Âlù.  Barlhol.  De  scniiti;,  Uanoium. 
16 i^.  Argelia,  in-^.'  Interprétation  de  la  comète  Je  1^72  et  de 
celle  de  1577,  par  Paul  Nagel;  en  aHemand. 

x6ip  MT-^'  Extrait  des  conjectures  de  Panl  Grubnea 

sur  l'étoile  de  1 572  ;  en  allemand. 
161  ^»  Axgitstét  Vindefic.  i/i- .^/Jo.Kepleri  De  cometis  libellitres, 
astronomicus  ,  physicus ,  astiologicus.  Ejusdem  Cometar 
rum  physîologîa  nova  et  paradoxes. 

Cite  dans  le  Cnialugue  d  llivrliir.  —  Weidier,  p.  419. 

161^  ifi-^."  Prognosiicoii ,  Sec.  Des  aiuioiicei  de  malheurs 

pour  les  gouvememens  et' les  églises,  principalement  delà 
comète  et  du  tremblemoit  de  terre»  eni<$i8eti6i^» 
par  J.  Kepler. 

C'est  un  écrit  politique  sur  les  affaires  du  temps.  Kxstner 
en  a  pailé  dans  un  discours  qui  est  dans  sa  seconde  collec- 
tion» p.  zi,s=zSeAeiM ,  p.  149. 

161^*  ..•*••.  Michael  MiESTLiNUs  De  cometâ  anni  ttfiS. 
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idip.  Flornttla,  in-^.'  Galild  Galilbi  Dissertatk»  de  cometâ 
anni  1618. 

Wtidicr,  p.  425. 

161^,  lM$d,  Batay.  WiUebrardi  Snellii  Descriptio  cornets  qui 
anno  \6\%  ,  mense  novembri,  primùm  effulsit.  Chrisioph* 
RoTHMANNi  Descriptio  accuraia  comeiae  anni  1585. 

161^.  Nurtiberg,  in-^'  ^imonis  M  a  Ail  B«9chreibung  des  coraelen 

1618. 

Roma,  in-^."  Disputatio  astronomlca  de  tribus  comeiis,  aiino 
1618  habita  in  coliegio  Romaiio. 
Ceue  Dlueintion  est  du  P.  Geassi. 

161^.  FIrenz/t,  Discorso  délie  comète  (e  sopra  queUo  del 
1^18)  di  Mario  Guiducci,  fttto  da  lui  nell'  acad. 
Fiocent. 

Haymt ,  Notitia  de'  libri  rari  italiani,  174t. 

161  Perusia,  in-^."  Lôtharii  Sarsi  Sigensani  Libra  astronomica 
ac philosopiiica,  qiiâ  Galilaei  GAi.iL.ti  opiiiiones  de  come- 
tis ,  à  Mario  G  u  1  d  u  c  i  o  in  i-iorentinà  academià  expo^itae 
atque  in  iucetn  nuper  editz  »  examinantur. 

Weidier ,  p.  426.  =■  RUcioli ,  Chron.  astron.  p.  ^6.  Ce  livre  est 
du  P.  Horatius  GrassI,  Jésuite.  Weicîlf  r,  dans  sa  nH'/ioi^ni^'/iie  , 
ne  cite  pas  cet  ouvruge  ;  ii  en  parie  seulement  dan!>  son  Histoire  f 
p.  426,  sans  donner  le  vrai  titre  de  l'ouvrage.  C'est  proprement 
contre  cl  lui -ci  que  Galilée  écrivit  son  S.!^<yatcre  en  1623. 
Weidier,  Btbliogr,  p.  dit  que  c'e.^t  en  1613.  La  même 
ftttte  se  trouve  dans  son  Histoire,  [>.  425.  Dans  le  même 
endroit ,  il  attribue  à  Galilée  le  Discours  précédent  de  Gai- 
ducci.  Ce  Discours  se  trouve  dans  le  2.*  vol  des  oeuvres  de 
Galilée,  avec  un  titre  un  peu  diti'érent.  Le  P.  Grassi  mourut 
à  Rome  en  1 664. 

161^*  FrMrfortsitrfOeier,itt-4f,*Deseàptknithcomhede  1618, 
par  David  O  e  i  g  an  us  ;  mohié  ladn ,  moitié  aiiemand. 

^^r/M>/ff-^' Benjaminls  Ursxmi  Cometa  anni  i^tS;  en 
allônand. 

j6i^»  Lipsiét,  h'éf/  Hypotyposb  cornette  anni  i^i8,  A  PIUL 

MULLBRO. 

Il  est  daté  de  1618  dans  le  Catalogue  d'Uév^lius. 
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i6ip.  JJjpsia^  in-S De  comeiâ  anni  1 6 1  8 , à  Philippe  Mullero , 
commematio  physico-maihematica  spectaus  et  generalls. 
Accessit  Abrahami  Rockenbachii  Traciatus  de  come- 
tis  »  cum  enumeratione  comeiarum  ad  -hune  diem. 

LûuJùM,  ifi-^.'  An  astroiKHnicai  Description  of  the  iate 
comète,  by  John  Bainbridce. 

l6l^»  Nuremberg,  in-^.'  Explication  de  la  comète  et  des  parhéijef 
de  i6iS,  par  David  H£RLicius;en  allemand. 

Le  Catalogue  d'HcTclîus  cite  deux  ouvrages  de  cet  auteur 
sur  la  comète  de  I  6 1  8  ;  l'un  sous  le  nom  de  DisCMms ,  l'autre 
tous  le  nom  de  Prodromus.  Dans  le  premier  ,  il  CSt  quCilioa  dfiS 
conjonctions  des  planètes  en  1621  ei  1623. 

Koq>|Mi  lelève  plusieurs  fautes  dam  cet  ottTrage ,  JDnf^rr 
D'utun,  imprimé  à  Steiiin ,  in-^'^Sthe'ihel ,  p.  147. 

i<^ip  in-jf,*  Francisd  Wendlbri  Metiiodiis  comecai 

practica. 

161^,  Argentorati ,  tn-^'*  liaaci  Habrecuti  Narralio  de  cometà 
anni  1^18. 

Cité  par  Kepler,  7V.  it  eâmttls.ssWtldlrr,  p.  93*  Cet  oa* 
mge  est  daté  de  1 6 1 8  dans  le  Catalogue  d'Hërélius. 

.l6l^t  Dantiick,  i/i-^."  Uranodromiis  comcfîcus,  id  est,  Tractatus 
de  magno  cometâ  anni  i  6  i  8  ;  iicm,  Discursus  de  cometis 
in  génère,  à  Petro  Crucero;  en  allemand. 
Wtldkr,  p.  468. 

161^.  Argeatorad,  HÊ*^*  Observaticmes  astronomicc  cometx  annî 
161S  ,  et  praedictiones  astroiogicse ,  per  Ei)erliardum 

"Welperum;  en  allemand. 

161^  Grcgorii  À  S.  Vincentio  Thèses  de  cometis. 

161^.  hgolsttuln .  in-^.'  Jo.  Bnpt.  C YS  ATI  Mathemata aâuronomiça 
de  conicta  unni  1618. 
WHifftr,  p.  448. 

i6i^,  Annurpia ,  in-S."  Thonue  Fibni  jm  academiâ  Lovaniensi 

medicinx,  et  I.iberti  Fromondi  philosophiœ,  professo- 
rum,  de  comelà  anni  i  61  8  Dissertaiiones,  in  quibus  tura 
iilius  motuâ,  tum  uliorum  omnium,  essentia,  effectus  etprx" 
sagiendi  frcultas  deciaiantur.  Ejusdem  Thoms  FllNI 
epistoiica  Quaestio  an  verum  «jt  ccelnm  ni0v«ri  tmro 
fjuiefc«re, 
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6tp.  Wittemherg,  ia-4fJ  Prodrooius  conjunctioiiis  iMgiue  aimo 
161-^  iittiine,  et  de  cometâ  anni  li^iS,  per  Erasmum 
Schmidt;  en  aiiemand. 
Wtttebergée»in^4f.*'Axt\hroû\  Rhodii  Timctatiu  de  cometâ 
per  Bootem  anno  1618. 
61^,  Veneti'is,  hi-^.'  Jo.  Camiiii  Gloriosi  Diuertatio  astronO' 
mico-physica  de  comeiis. 

6ip,  Paris,  Rheims ,  in -S.'  Discours  sur  les  observatiofis  de  la 
comète,  présenté  au  duc  de  Lonaine  par  ie  P.  J.  Lèvre* 

CHON,  Jc5uite. 

Cite  par  Riccioli ,  Chron.  astron.  p,  38. 

615^.  Norimbergd,  in-^."  ]o.  Casp.  Odontu  Kottr7aKe>tCoAo><A; 
c'est-à-dire.  Discours  raisonne  sur  les  cumcio. 
Weiiffer,  Hi$t.  p.  449. 

6ip.  Nurnberg,  in-^"  Georg.  Kreslini  Cometen  tafêl,  0e 
cometâ  anni  iéi8. 
WeidUr ,  p.  449. 

(îi^.  Venetïts,  in-^,"  Discorso  délia  cometa  pogoiiare  dcH'  ann. 
1618,  de  Scip.  Chiaramonti.  Aggiuntavi  la  risposia 
délia  cometa  prossima  antécédente. 

^ip  /«  -jt/  Nic(>lai  Bali^lmni  De  conu'tâ  aiini  xCx'è. 

61^.  Nuremberg ,  in -^.^  Dc  >cription  de  la  c(nTièie  de  1618,  par 
Gaspar  Util  n  h  o  i  l  11  ;  eii  aiiemand. 

6ip  /V/-^,"  Joh.  Th  L  u  M  A  N 1  Stella  comans  anni  1618. 

61^.  Lubcck ,  ïn-^.'  Georgii  Stamp£L11  Cometen»  &c.;  en 

allemand. 

61p.  Criphiswaldi ,  in-^."  Jos.  DoE  L 1  n  g  1 1  Dispiitaiio  de  cometis. 

61^.  Ponte  ad  M<Hitionem  »  in-S."  Physlcum  comeia;  Spéculum, 
auaore  Carolo  Pisone,  med.  doc  t. 

6\^,  Franct^urû  ad  Mànum,  in-^,'  Cometa  orieiitalis,  seu  brevis 
desoriptio  cometae  anni  iéi8  ,  per  Gothardum  Arthu- 
sium;  en  allemand. 

Franeofmi  aelManum,  Ih'^*  Anonymi,  stellc  crinitae  Des* 
criptio  anni  1^18. 
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l6ip»  Leipzig,  in-jf."  Pauli  Hintschii  'T-Tray^^ii  (i)  Flagelli 
Saturni  et  Mariis;  id  esi,  Comeia  anni  i  6  i  8  ;  en  allemanJ. 

I^ip.  ErffurJ,  iii-^.'  Stella  comans,  &c.  durch  Joh.  TuURNMAN. 

On  y  (.ouve  ocs  oLïli va.âûus  de  ia  comète?. 

i6i^.  Bresla,  in-S.''  Andr.  Dudithii  Commeniarîolus ,  et  Th. 
£rasti  Sementift  de  cometarum  signlficatione,  ed.ELiJl 
'  majore,  qui  adjecit  paradoxoa  •  qu6d  nuUus  comeia  bonum 
pnenuntiat. 

I^ip.  Venettis,  in-^."  Giudicio  astrologîco  délia  nova  cometa  nell* 
ann.  i  6  i  8  ,  faito  da  Elia  EhinG£RO»  trad.  dal  todssco 

in  iial,  da  Gion.  Suen/.o. 

léi^.  Lovanïtct  Colonia,  in-i a.  £rycii  PuTEANl  De  cometà  anni 
ldi8,  novo  mundi  spectaculo,  lii>ri  ii,  paradoxoli^ia. 

i6i^.  Francfort,  in-^*  Jo.  Frider.  Salveoi  Comètes  et  hujus  et 

illius  amû  varia  et  irrita  prodigia. 
léi^,  «••«,..  Iff-^*  Postulatum  cquitaUs  pleniisîmum  adversùs 

Faulhaber  de  cometà  anni  i<(i8;  en  allemand. 

.l^ljp.  ^eMt»l9'4*'  Trattato  aslrologico  sopra  il  prodigioso  trave 
e  cometa,  apparsl  i'anno  i  6 1  8,  ei  un  Di&cor$o  délia  nota- 
bil  congiunzione  di  Saiurno  e  Marte  nel  segno  di  Cancre, 
che  deve  succedere  I'anno  i^ii,  4<^i  douore  Alberi^o 
Rota. 

i6i^,  Bologna,  i/i'-f.'  Asicometologia ;  discorso  dei  dottore  Af> 
fenso  ZoBOi  imomo  ail'  apparitione  délia  nuova  Stella  e 

del  corpo  meteorologico ,  chc  si  viddero  circa  alla  fine 

del  I  6  1  8  ,  con  un  Appendice  del  modo  di  trovare il  S^piQ 
sotto  a  cui  soggiaccia  qualsivoglia  citta. 

l6ip*  Yverfîon ,  iti-S."  De  ia  trompette  du  ciel,  ou  du  oomètf 

dei'an  i6i8,parE.  deMontl'hery. 

l6i^.  Fraiiequera .  ,  . .  Joh.  Maccovii  Disputatio  de  cometis. 

l6\^»  CaOi,  in-^.'  Macé  ,  De  la  comète  de  i  8. 

L'auteur  «'appelait  itGlDiUS  }  son  ouvrage  tut  ircs-auplaudi. 
^Allgm,  Gel,  Lexkm ,  ou  Dictionnaire  général  de»  Savans. 


(  I  )  iB&i  scriptniD, 
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l6ip,  MagMwgiiU'-^'  Historische  warhafTtige  Beschrelbung  YOn 
den  cometen  ,  &c.  durch  M.  Tlieoil(»rum  Maajum; 
c'est-à-dire,  Description  des  comètes  ,  et  principalement 
de  celk  de  1 6 1 8  ,  où  ion  trouve  les  malheurs  ^ui  ont 
toujours  «uivi  les  comètes. 

Aù^d,  M-^*  Zom-Ruiiie;  cVst-Mire,  Veige  de  colère,  o& 
1  on  pane  des  oomèlei  «Taoût  et  de  novembre,  qui  ont  paru 
dans  ie  Scofpbn;  par  Théod.  Maajus. 

L'auteur  s'appelait  prohal)lenient  MAI,  tnduiC  par  MAAIUS, 

que  les  Allemands  ccrivciU  Maajus. 

■161  p.  Nwnbtrg,  ÎH-^,'  Judicium  de  nupero  cometâ  astrologo-histo- 
ricum,  Kivtzer  Bcricht,  &c.  durch  Casp.  Rittenhafbr. 

Wt'idUr ,  p,  449. 

l6lp.  Cranata,  in-^."  Bartholomxi  DELL  A  YaLLS  Expiicacion 

y  Pronoitico  de  los  dos  comelas. 

161^  Henr.  Leuchteri  Cometa,  (xltn-  l'reJim  von  coinctcn. 

161^.  Veuetta,  in-jf..'  Dlscorso  astronomico  dei  grun  trave  iniucato 

veduto  da  Rooia  a  18  noY,  léiB ,  e'dell»  cometa  di 

PoLiP5£STE  Calicrate. 

Cataf.  bibl'ioth.  univ.  Lugd.  Batat.  p.  1  87. 
I<Jl^.  Franckfurt ,  iii-^S  Stellse  crinîtx  Descrîptio  ,  &c  durch  einen 

der  asirononiy  und  historien  iiebhabern. 
161^,  ......  Y<ofjiT'ni\yijLio?^'rsf><i<ndicndL  (  i  ) ,  oder  Cometcnbutzer, 

&c.  à  Joanne  Procopio.  Le  Dctenscur  des  comètes,  et 
de  l'innocence  de  la  comète  qu'on  a  accusée  mal-i-propos. 
L«  nom  de  ranteur  est  suppose  ,  suivant  Schcibel. 
\6ip,  ••••••  Ko/w.«7B7r/)oçît<ng»t/«x^T>î$  (2),  oder  Cometenbutzers 

schutzer.  &c.  à  Jo.  Paocopiq;  c'^t-à-dire,  D^enseur 
du  livre  précédent. 

Procopius  y  ciie  pliuiem  jiuteuis  dont  nous  n'avons  pu  eu 
connaissance. 

1 6 ip,  Ceneva,  tn-^."  Disputatio  physica  de  cometâ,  quam ,  siib  prr- 
sidio  Phihppi  Mestrezati,  publicè  tueri  copabi^ur 
Jac.  Sartorius  Genevensis. 

i^ip.  EèrodKtH,  in-S,'  Elias  Molcherius  De  tubà  cœlesti. 

(  I  )  Défenteur  juste  du  daoscr  de  la  comète, 
(a)  Qoi  s'étdilit  )m»  dta  comèiei. 
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16 tp,  Argelia,  iti-^."  Stellx  prodigiosae  ExpUcatio,  durch  Pauium 
Nacelium;  en  allcmaiid. 

Hubsch  en  cite  une  seconde  édition. 

\6i<f.  Ar^clut,  ïn-^,*  Ander  Thdi  des  fan  2<fi8  kihre  enchienen 
cometen  ;  en  allemand. 

II  est  parle  de  Ttioile  de  1  571  ,  de  !a  comète  de  1577» 

et  du  rapport  de  celles  de  1  587  ei  161  S. 

16  \^  tn Wilhelm  Eo  N e  w  e  n  h  e  u  s  s  e r  ,  Coiisideraiio 

et  enarratio  brevls  de  cometà  ;  en  ulkmaiiJ. 

16 1^.  RoHàboni ,  in  Valentini  Pa  s  c  h  a  l  1 1  Utlnensis  Carmen , 
Comecb  nuila  fides. 

i^i^.  ff^J/i^^' Augustin  RADEMANN,Befcfaf«ibuDg  des  come- 
ten 8. 

161^.  Francof....  BarthoI.ScHROBTSRUS  Servestanus  De  cometà 

161%. 

161^.  Knikûu.  ///-^'' Aiidreae  Zedzianowskiego  Cometaajini 

t6i^,  Bressiaw,  tn-^*  Kurtase  und  einfeltige  Erinnenmg  von  dem 
cometen  loiô-,  durch  Valentinum  Hanncken;  c'cm- 
à-dire ,  Remarques  simples  et  abrégées  siur  ia  terrible  comète 

de  I  6 1  8  ;  en  allemand. 

Colin,  in-j^."  Kurtzer  Diseurs  durch  Casp.  Hersbach 
Agripinnatem. 

1 61^,  Aiagtleburg .  in  "Wunder  uber  wimder ,  &c.  durch.  Joach* 
KoEPPEN,  phii.  doct. 

L'auteur  relève  plusieun  fiiiies  dé  Dsvid  Herikfais,  dins  les 

ouvrages  citt's  ci-dessus. 

161^  in -4."  Johann  Schrader's  Sendebrief  betrei&nd 

Joach.  Koeppens  sophistische*  scripcum. 

1 61^,  MagJeburg,  in-B**  Alb.  AiDTFELS  Vom  cometem  der  ann. 
idi8  geachienen. 

t6i^,  Qwoi9m,iii-S,*  Jo.  Broscii  Disivtatio  de  cometà. 
161^,  Erjfkrdi,  in-^*  Caspari  DautHENDET  Idea  cometarum 
nova ,  und  grundliche  bescbieii>ung  des  cometens  1618. 
161^,  Ulm ,  in-^.o  Ulmische  onneten-predigt  »  durch  Cunrad 

DlËïERlCU. 
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t6t^,  Witteh.  ht-^,*  Cursûj  astranomici  Disputatio  ^exta,  deQOvis 

cœli  plijenomenis ,  rjuam  >ul>  prxsidio  Joli.  Domngii 
defendendam  5U3cipiet  Georg.  Seidelius  Vraiblav. 

i^i^.  Augspurg .  hi-^.'  Elias  Ehinger,  prof,  gymnasii  Ânnaei 
zu  Augspurg  :  Judicium  astroiogicum  von  dem  neuen 
cometen  161S  ;  en  allemand. 

i6i^,  Augs.  in -jfJ  Cometen  Historié,  &c. ;  c'est-à-dire.  Description 
abrégée  des  principales  comètes  depuis  la  naissance  de 
J.  C,  avec  \k  citatioiu  exactes  des  auteurs. 

i^ip.  *s  Grmen  Hage,  Bediedenisse  van  <fe  niewe  comète, 
deueD.  Saxum  Fontanum. 

Ii$l5^.  Base!,  in-^*  Christiiches  Bedencken  uber  den  cometen; 

c'est-a-dire,  Pensées  chrétiennes  sur  la  terrible  comète, 
par  Grasserus. 

l6ip,  Bolotfna,  i//-^."  Discorso  astrologico  délie  mutalioni  de'  tempi 
e  d' aitri  acciUenti  deii'  anno  i  61^,  di  Gio.  Aiit.  Roffeni. 

1620.  LonJini,  in-^."  Procli  Spliira,  gr.  lat.;  PTOLEMiCi  De 
h) pothesibus  planetarum  :  edit.  Bainbridcii. 

1^20.  Lentiis  ad  Danubium,  in -8."  Jo.  Kepleri  Epi  tomes  astro- 
nomîae  Cc^pemicame  liber  cpiartus»  doctrinae  theoricae 
primus ,  que  physica  cœlestis,  hoc  est ,  omnium  In  cœlo 
magiîîtudiniim,  motuum  proportlonumque  caujx-  \  lI  natu- 
rales  vel  arclietypicx  expiicantUT,  et  sic  princîpia  doctrime 
theoricae  demonstrantur. 

Le  titre  porte  ifjj,  mais  je  crois  que  c'est  une  erreur;  les 
ttcn  pretaien  livres  avaient  peru  en  1018. 

1^20.  Bononia ,  in-^."  Josephi  Blanc  a  Ni,  soc.  Jesa ,  Spbxfa 
mundi ,  sive  Cosmographia  demonstrativa. 

WàiliiT,  p.  441. 

1^20.  Parisiis,  iii'^."  i.  Tarde  Borbonia  Sidera ,  id  est,  Planetae 
aui  solu  liinlna  drcumvoUtant  motn  proprio  et  regulari, 
nlsè  hacteiiùs  ab  hdioscopb  macule  soUs  nuncupati. 

Wtldîtr ,  p.  625.  Cet  omrige  tut  imprime  en  ii.iiicais  en 
162}.  L'auteur  voulait  donner  aux  taches  du  «oleii  le  nom 
SAsms  A  Bta^vn,  comme  GtUltfe  avait  voidtt  donner  aux 

Z  a 
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Mteliites  de  Jupiter  celui  d'Astm  de  Médicis.  Cette  erreur  est 
•  encore  dans  le  Dictitiuaîrt  de  TrhoK':. 

l6%o»  Jn  Fmnyt,  in-^'  Lettera di  Mario  GuiDUCCi  al  P.  Taro; 
Gattozzi,  oeUa  «pialesi  {pustifica  deik  imptitaziafii  dateg|i 
ia,  L(tf.  Saisi  ndla  Libra  astropomica. 

1 6x0,  Aschaffemburgi ,  la-^'  "WeoiOtAù  Pantaieonis  K 1  r    i  t  z  e  r 

Observationes  cometarum  anno  1618  factae  in  Indià 
orientali  à  quibusdam  soc.  Jesu  mathematicis  in  Sinense 

regnum  navigantibus. 

l6xo  in-^."  Theatrum  instriunentorum ,  sive  Sdograpliia 

Michaelis  Pr^torii. 

1620.  Paris,  in-^"  Imuruciion  sur  les  apparences  et  effets  du 
mboir  concave  j^liârique,  par  Jean-Antoine  Ma c  i  n  u  s  , 
trad.  par  Jean-Jacques  Boyssixk. 

i^ao»'  Lxgd,  Bataf,*,*,  ConieliiDRXBBXLii  Epistola  de  machiné 
astronomlci  perpetuo  mobili. 

16x0»  Dttad,iii'S»*  Car.  Malapertii  Oratio  de  laudlbiu  ma- 
thematicae»  in  qu&  de  novi&  Beigid  teleacopii  pluencnnenis 

disserit. 

1620.  Argentor.  i/i-^.'  Eberardi  Welperi  Caicuius  eclipsis  luns 
mense  juriio  factx.  '  ' 

1^20.  NiMoli,  in-fol,  F.  Pauli  MiKBKViB  Btfiatsiii  »  ord.  VtmSc, 
ncsagitura  teroporum ,  sen  de  pnecognoscendis  tenporum 
mutationibus ,  juxtà  triplicem  vian»  codestem»  neteoiolo- 

gicam  et  terrestrem  ,  Libri  tre«. 

t6xo»  Viticent'trr ,  in-fol.  Alpbonsi  ZoBOLl  ad  libmm  postbumum 
de  tlireclionibiKs  Joh.  Ant.  M  agi  M  Prdsibema  [additio], 
in  quo  ars  dirigeiidi  quoscumque  signilicatores  ad  pro- 
missores  exponitur. 

1 6x0,  Daittisci,  ia-^*  Prodromus  astronomie  apocalypticae  de  moli- 
bus  tam  steHatî  firmament!  quàm  cœîi  ecciesiasticr ,  per 
Pauium  NagEliom;  en  alidn  inj. 

1620.  Praga ,  'lu-^.'  Lixivium  pro  abluendo  ma!e5ano  capîte  ano- 
nymi  de  cometà  anui  1^18,  à  Dauieie  Basiiio  Deut- 

SCHENfiERGK. 
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I  ^20.  Àîogtintiif ,  in Jo.  F I N  G  E  R I  Synopsis  ralionum  et  demooi- 
trationum  de  cometis  annoriim  1618  et  i6ip. 

'  1620,  Freyberg,  iu-éf^"  Helvici  Gartuii  Piagûche  cometen-pre- 

digt. 

1620  Caroii  Malapertu  Oratio  de  cometis, 

* 1 6io,  LagJ»  i»'^*  Alexiiidri  de  Amgelis  Libri  quinque m  astm* 

logos  conjectnref . 
1^20*  Halle,  in ProguMticttm  astroIogo-hBiiiionicum  5i:per  tics 
vei  piures  etiam  annos  coascriptum ,  per  Paulum  N  ACE- 
L  i  u  m  ;  en  allemand. 

1620.  Leipzig,  iti-^."  Pauli  Nage  LU  Deutsche  astrologische 
Pructica ,  oder  Prognosticum. 

1 620.  Hall,  //i-^.''Coinplementuiii  astrologie,  durch  P.Nageliun. 

1 620.  Leipiig,  in-jf..*  Geistlîche  Fkacdca  astroiogica,  oder  Kirchen« 

catoider»  &c.  dnrch  Casparum  Stillbkn. 
l6xo*  Hthnst.  in-8.'  Historiae  terrae  motuum,  et  prscîpuè  efuf  quo 

oppidum  in  Alpibus  Rheticu  obrutum  »  è  Vttiis  cacoefptae 

ab  Heur.  £cKSTO&Mio. 

162.1.  Amstel.  in-folio.  Arat^a,  sive  Signa  cœlesiia  ,  in  quîBui 

astroiiomicx  specuiationes  veierum  ad  archetypa  veiusiis-  . 
simi  Arataeorum  cwaiis  Gennanlci  codicis  44  «refs  fbr- 
mû  expresse  artUiciosè  ob  oculos  pununtur ,  à  Jacobo 
DE  G  E  Y  N ,  5ci<Iptore  et  pictore;  ex  bibliothecâ  academiae 
Lugduno-Baia\ 

Ce  sont  d'anciennes  figures  des  consleliaiions ,  grossières  et 
mal  deninéM,  luis  bien  gnvtfts. 

1^21.  Cêlonia ,  in-fol.  Sexti  Empirici  Ubri  X  advenùs  ma- 

thematicos ,  Gentiane  Herveto  interprète,  gr.  iat. 

Oa  trouve  aussi  ce  traité  avec  les  autres  ouvrages  du  mêrae 
auteur.  Dans  le  c&iquiéme  livre ,  U  dispute  contre  les  astro' 
logues;  et  l'on  y  trouve  quelques  raisonneinens  astruiiomiques. 

Il  y  en  a  une  édition  de  Leipaig,  1718,  in-foi.  eurâ  J9, 
Albtrû  Fa  BRIC II, 

1^21.  Fnmcof.  in-foHo,  Jo.  Keplbri  Plrodromns  dissertatioivum  * 
cosmographicarum^  «hre  Myjterium  ooemographlcttui,  de 
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admirabili  propoitione  orbium  codestium ,  demonstratum 

per  t]uînqiie  corpora  reguiaria  geometrica;  etliiio  secuncla, 
recognita,  emeriLlata  ,  evplicata,  confirmata.  G.  J.  Rh£-  • 
Tici  Narratio  Ue  librb  revoiutionum  N.  Copernici. 
Voyei  l'année  1596. 

i^ai.  Frûitcof.  in-S,*5o.  Kepler i  Epitomes  astronmiiiae  O^er- 
niconae  iibri  v ,  m  ,  yii ,  quibus  propriè  doctrina  theorica, 
post  principia  libro  IV  pnemissà,  comprehenditur. 

Voyr^  1622. 

ï6ii.  Ulm,  in-jf,"  Jo.  Kepleri  Eclipses  ann.  i6zo  et  1(^21;  en 
allemand. 

Cité  dans  (c  CatalogiM  d'Hévélhtt,  et  par  HanseUtu  dans  h 

Vtf  de  Kepler. 

i6%i.  Hamburgi ,  in-^."  Tychonis  BraheiDc  disciplinîs  mathe- 
maticis  Oratio,  ii\  quâ  siniul  a^iroiogia  deiendiiur  et  ab 
objectbnibus  dissendentium  vindicatur  :  «un  prxioquio 
Joach.  GuRTi  I  Hamburgemis ,  ph.  et  med.  doct.,  cujus 
Discursus  mathematicus  de  GortUudine  astronomie,  ob 
argiimenti  affinitatem,  accessit. 
Roma ,  i/i-^."  Andrew  Arcoi.i  Ephcmcridcs  ad  iongitu- 
dinem  urbis  Romse,  ex  Tabulis  Prutenicii,  ab  anno  1611 
adann.  1^40. 

Wet^er,  Hbt.  p.  451. 

1 6ii,  Hanovia,  in-8,'  Barthol.  Keckermanni  Systema compeiH 
diosiim  lotins  mathematîces,  hoc  est,  géométrie,  opticc, 

asironomia; ,  &c. 

1^21.  Rost.  in- 12.  Caspari  Bartholini  Tractatus  de  nuiiido. 

1621.  Netipoit,  in-^."  Tractatus  de  eclipsibus  J.  Anu  GiUFFl, 
J.  U.  D.  Panortnitani. 

1621.  Witteb.  ia-^."  Syltabns  lemmatum  et  problematum  mathema- 
ticorum  de  doctrini  eclipsium  solarium ,  à  Joh.  Dolingio. 

i6it*  LotuSnifin-iJ,  Thome  Lydiat  Epistola  astronomica  de 
anni  solaris  mensurft,  ad  clarissimum  virum  D.  Henricum 

Savilium,  equitem  auratiim,  pro  con6nnatione  periodi 

octodesexcentenariiE  solis  et  iuna?. 

1^21.  Helmstadt,  in-S Henrici  EckstormII  Historia  edip- 
siuiQ,  comctaruni  et  parhtiioruni. 
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i6xi.  Frtmcof*  in~fol,  Vcriiatis  Proscenium,  5cu  Demonstrauo  ana- 
lytîcft  contrà  Appendicem  KeDieri,  quae  ot  sd  calcem 
ejus  Harmonie  munduiv,  à  Koberto  Fludd,  aliis  d£ 

Fluctibus. 

Voyf^  la  réponse,  année  162;. 
162,1.  Venetiis ,  in-^.'  Anti-Tycho  Scipionis  Claramontani, 
in  quo  contrà  Tychonem  et  allos  dcnionstratur  cometas 
esse  suUiunns ,  non  codestes. 

WiiStr,  p*  4(2.  Voyt^  ciniprès  16^6, 

1 61  u  Dmti^g,  tH'^»  Lettre  de  Piene  Cru gek  à  M.  Paul  Nagel, 
sur  l'astronomie  ;  en  allemand* 

1611.  AmsteloJami ,  in-^.*  Christ.  Severini  Longomontani 

Astronomia  Danica,  in  duas  partes  distributa,  quarum 
prior  doctrinam  de  <Uumâ  apparente  sidenim  revolutione, 
super  sphaerâ  veterum  armillari  iiistauratâ,  posterior  theo- 
ria5  de  moiibus  planetariiin  ,  ad  observationes  7  ychoiiis 
Brahx  et  proprias ,  complecUtur ,  cum  appendice  (ie  steilis 
novis  et  cometis. 

Witidltr,  p.  4 j  I.  Il  y  en  a  une  édition  de  14(30. 

i6x%,  Vettêiiis,  ifi-^.'  Fortunli  LiCBTi  de  novis  astrîs  et  cometb 
Libri  sex. 

J'ai  vu  citer  cet  ouvrage  comme  de  1625. 

1612.  fraiiiofurti,  in'^'  Tiionise  Campanellx  Apoiogia  pro 

Galilxo. 

\6iz.  Fraïuoj.  tu-fol.  Kepler i  Apoiogia  pro  suo  opère  Harmo- 
nices  mundi,  adversùs  Demonstrationem  analyticam  Ro- 
berd  de  Ructibus ,  medîci  Oxoniensis. 

Franco f.  i/t-^."  Monocliordum  mundi  symphoniacum ,  seu 
Replie atio  Rob.  Fludd,  allas  de  Fluctibus,  ad 
Apologiam  J.  Kepieri  adversùs  Demonstrationem  suam 

analyticam. 

162Z.  Terni,  in-^"  Jo.  Bapl.  Stelluti  Scandagiio  sopra  ia 
libra  astronomica  e  ftlosofica  di  Lotario  Sarsi  (Grassi) , 
nella  controvenia  délie  comète,  e  particolanDente  deUe 
tre  uitimamente  vedule  Tanno  i^xo. 
WtidUr,  p.  427. 
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i6zz.  Ltpsîa.  ifi-^."  PauJi  Nag£lii  FunUamentum 

Nagelianic. 

l6zz,  Friburgi  Bnsgoia ,  i/i-^."  Georgii  Se honbergeri  DemoiU- 
tratio  et  construciio  horologioriim  novorum. 

iCzZ'  Venetia,  in-^."  Harmonia  a^tronomica  e  geomeirica  di  Teo- 
fîlo  Bruni,  dove  s' insegna  la  ragi^ne  di  tutti  gli  horologi. 

1622.  Slesviga,  in-^.'  Bernhardi  Flori  ^upputatio  eclipsb  iuiue 

ad  4  apriiis  1  (J2 

l6zz.  Gosslar  et  Luneburg,  in-^."  Kurtzer  iind  grundiicher  Bericht, 
&c.  ;  c'e5t-à-dire,  Histoire  de  l'apparition  de  l'étoile  de 
I  ^04,  oà  l'on  parle  de  la  grande. année  cUmatéri^e  de 
800  ans,  ou  de  la  conjonction  de  Jupiter  et  de  Saturne 
en  décembre  1^03  ;  par  David  Fabricius. 

Lt  première  édition  avait  paru  à  Hambourg  en  léoj.  On 
y  trouve  des  observaiigm  faites  avec  un  sextant  d'un  inctre 
quatorze  ccniiinètrcs. 

i^i}*  Airgtutar,  in-jf.'  Nuncins  mirabâium  codesdum  ann.  i6x%, 
1623  et  1^14;  hoc  est,  brevb  et  perspîcua  magna^- 

rum  superiorum  planetaruin  coiijunctionum  qiiae  iinà  cum 
reliquis  tnultis  inferioruin  minofibus,  hoc  et  seqiientibus 
annis  duobus ,  in  Cancro,  Leone  et  Virginis  princip.  affa- 
tim  contingent ,  astronomiça  per  calcuiufn  et  astrologica 
per  caimen  descrfptio  atque  consideratio,  exercitil  causa 
in  almâ  Argentinensi  uniVf  consignata  et  édita  i  Jacobo 
Bartschio. 

|^22.  Alten  Stettin ,  iri-^."  Proc;no5ticon  de  conjunctîone  magnâ 
Saturni  et  Jovis,  per  Muremium  Eicustadium;  en 

allemand. 

l6zi,  Dantiig....  Pétri  Crugeri  Rcscription  [  réponse  j  auf 
M.  Pétri  Nagels  buch  Aitroiiomia  Nagcliaiia, 

l6zZf  Strassburg  Jac.  Bartschii  Hiinmlisclie  Zeiterin- 

nernde  Wunder-sonn'-und  Werçk-uiir  ;  c'est-à-dire, 
Hork^  et  cadran  céiette  admirabie. 

1  éi%.  • .  f  •  in-^*  Jul.  C«s.  Lagalla  De  coelo.aniniaio  Di«pii- 
tatio,  édita  i  L.  AUatio. 

1 6%i. 
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1 611,  Tidtnga .  hi -^.0  Cunradi  C  e  l  l  a  r  1 1  Disputatlo  de  comeiis, 
resp.  Geor.  Enrico  Schwart:^. 

1^23.  Dntz,  in-jf.'  Jo.  KfiPLERi  Dlscunus  ronjanctîoius  Saturni 
et  Jovis  in  Leone. 

C-et  ouvrage  est  cité  dans  îe  Catalogue  d'Hcvtlius. 
162^,  Roma,  in'^.'  Il  Saggiatore,  ntl  (]ualf  il  ponderaiio  le  cose 
contenute  nella  Libra  a:>iruj)oinica  e  iîlosofica  di  Lotario 
Sarsi»  scritto  in  fom»  di  kttm,  <Ial  signor  Galileo 
Galilei. 

Rt.im|)ritnc  à  Bologne  en  i^jj.  Le  titre  de  ce  livre,  dans 
ia  Bibitographie  de  Weidler,  contient  une  faute;  car  il  n'est  pas 
question ,  dim  ce  line ,  des  satellitet  de  Japiler.  U  le  met  à 
1613  au  lieu  de  i6aj. 

1 6a3'  P^iris ,  in- 1 S .  La  construction,  déclaration  et  usage  du  cadrait 
ou  horloge  univer.sel ,  à  la  suite  du  Cauonmaauel  des  sillUf 
de  Henri  ON,  mathcmaiicien, 

2<^2j.  Paris,  in-^."  Les  usages  du  cadran  à  l'aiguille  aimaïUce,  par 

Tarder 

1^25  'WHhefani  Schickardi  Astrofcopium. 

1^23.  Brmm,  iH'S,*  Rudiments  doctriiue  «phaerice,  anctore  Jo. 

1^23.  Ventt,  itt'^*  Andréas  Argoli  Ephemerfdes  ab  anno  i  t 

ad  ann.  1^40. 

1^23.  Wttteb.  in-^."  Andrex  Kesslbr  Dissortatio  de  mundo» 

resp.  J.  K  INDE  RM  ANN. 

l6l^.  Aiagdchurg ,  tn-^."  Gross  Prognosiicon ,  oder  Practîca  astro- 

logica  und  physica  auif  das  iaiir  1623   durch 

Tlieod.  Majum. 

1^23.  Bramuehweig,  in^^*  P^ngmtda,  das  ist  Kurtzer  DIscun  von 
der  grossen  con|unction  Saturni  et  Jovis ,  durch  Andr« 
GuNTMERUM  ,  medicum  uiid  astronomum. 

1^23*  :•  • .  .  in-jf.*  Trigonus  igneus .  .  .  .  der  erossen  conjunction 
Saturni,  Jovis,  &c.  durch  Pauium  5onN£N$CU£IN; 
c'est-à-dire»  Clarté  du  soleil. 

C'est  une  déftnte  de  Ni^.  U  7  a  qipuence  que  c'est  un 
nom  supposé  de  Nagel  Ini-mêne. 
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1^24.  LfiKJini,W'foI,.Vi€mlci  Brigcii  Arithmetica  logaruhmica. 

Briggs  donna  dans  ce  volume  les  logarithmes  à  quinze  chifire» 
des  nombres  jusqu'à  10  000,  et  de  yo  jusqu'à  100  000. 

Ce  livre,  extrêmement  rare,  mais  que  je  possède  cependant, 
est  diffcreni  de  VArithmet.  logar.  de  Vlacq,  qui  parut  à  Coude 
en  16a 8.  Mon  exemplaire  est  daté  de  163 1 ,  et  le  titre  est  en 
ugliif. 

1^24.  Cohma,  in-^fJ  Benjamin  UiaiNi  Magnnt  canon  trian- 

gulorum  logarithmicus. 

Sa  Trigonométrie  parut  i'anne'e  suivante  à  Cologne, 

1^24.  Marpurgi,  in-^."  Jo.  Kepleri  Chilias  logarithmorum.  ' 

1624.  Tubinga,  i/i-^."  Mich.  M>£STLiNi  Epiiome  astronomie, 

ai)  auctore  recogniiu  et  aucla. 

,162^.  LugJ.  Batav.  in-^."  Wiiiebrordi  Snellii  Tiph)5  Batavus, 

shre  de  navium  cursîbus. 
1^24.  MonackH,  iH-^*-  Chronicon  Akxandrinum,  hemque  astio- 

noniicuni  et  ecciesiasdcum,  gpvcè  et  latinè.  Malt.  IUd£&i 

è  soc.  Jesu. 

1^24.  Argentine,  in-^.'  Usus  astronomîcus  planisphaerîi  stellati,  sea 
vice-giobi  cœlestis  in  piano  delineati  compendiaria  intro- 
ducùo.  .  .  .  cui  adjectae  sunt  Tabulx  aliquot  aâtronomics 
novâ  et  compendiosâ  methodo  supputaue ,  auct.  Jacobo 
Bartschio  è  Lusatiis  Hexapol.  uuibano.  EJusdem  Un» 
astronomîcus  indicis  aspectuiim,  &c«  Botulx  <epCem,  pb*. 
nlsphxrio  steilato  adjectx. 

11  y  en  a  une  édition  de  1 65 1.  Voyn  l'année  1 66x.  C'est  dans 
c«  livre  que  l'on  trouve  pow  b  première  fois  les  cooMcllatiaiit 
modernes.  —  Astron.  aru  67%»~  Stheibel ,  p.  195. 

I.^a4«  .  ►  .  .  in-8.°  Jean.  Bayer  i  Explicatio  characterum  xneis 
Uranometrias  imaginum  tabuLis  insculptorum  addita. 

Rciinpnine  à  Ulm  en  1 697.  Dans  la  première  édition  des 
cartes  de  Bayer,  l'explication  ëtait  snr  le  revers  des  plwclies. 

1^24.  Franequetét,  in~^*  Adrîani  Met  11  De  usu  utriusque  globi 
Tractants.  Nova  sciatericorum  et  artis  navigandi  ratio 

novis  instrumentis  et  inventionibus  illustrata. 
1624.  Amst.  in-.f."  Joh.  Ls.  PoNTANi  Tractatus  de  globis  eorum- 
que  usu,  primùni  conscriptiis  et  ediius  à  Roberio  Hues, 
Aiigio,  semei  atque  iterùm  à  Judoco  Honjdio  exciui» 
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et  nunc  eiegantibus  iconibus  et  figuris  iocupieiatus,  ac  de 
novo  reoogiUtus  multisque  obMrvaikmilnis  opportunè  iUu»- 
trattu  ac  |>as5iin  auctus. 

1^24.  ....  Iff-^.*  L'iuage  des  éptiéjnéfidtfs ,  par  Ant.  db  Villon. 

i6i^  Paris,  bffol,  La  pratique  et  démonstradon  des  horloges 
solaires,  par  Salomon  de  Caus  ,  ingénieur  et  ardhitecte 

du  roi. 

Ce  livre,  qui  a  80  pages ,  est  dédié  au  cardinal  de  Richelieu; 
H  oontteiit  de  grandes  figures  avee  des  ])aj>ii Ions  qui  »  fdiTem , 
et  qui  rendent  les  déHiourtiHUen»  lrès-<«cfl«s  à  «kitendre. 

1^24.  Viaetiis,  in-^.'  De  comeds  Dissértatio  astronomijco-ph^sica, 
pubiicc  habita  in  gymna5io  Patavino  aiino  l6t^  à  Joan. 
Camiilo  Glorio50  Cifonensl. 

1 6x^  Avshnurg,  ///-^."Theopyroscopîa  thcologico-pliysica ,  Christ* 
MANN»  ScHiCKHARDT  et  M£YD£RLiN  ;  en  allemand. 
C'est  in  su)et  d*un  feu  tombé  du  ciel  en  1^23. 

1 624.  Rostochii/m-S Astrxa,  in  quâ  de  hypothesibus  astronomicis 
disseritur,  codestis  gfebiu  piobè  caiplicatur,  &c.  :  Michael 
Hat E MANN  Stsdauis. 

1^14.  Argent,  in-ia.  Casp.  Ba&tholini  Aitrologia,  «tve  de 

steHarum  effectionibus. 
i6i^,  Brieg,  in-^."  Diaiogus  de  motu  terre»  durch  Christoph. 
Cnollium. 


1625  in-^'  Davidis  Sanclari  Epistola  pro  pubilcatione 

operis  Ptc^enuel  magme  syntaxis. 

l6%y  Frmttùf.  in-S.*  Bernard!  Morisani  In  Splinram  Jo.  ds 

Sac RO -Bosco  Commentarius,  in  quo»  prêter  authoris 
expianationem  faciiem,  jucundissimx  et  utilissinue  qucs- 
tiones  ab  aliis  prstermissae  resolvuntur. 

1^15.  Francof.  hi-^."  Jo.  Keplert  Hyperaspîstes  (i)  Tychonis 
contra  Anti-Tyclioncm  Scipionis  Ciaramontii ,  quo  libro 
doctrina  pracsiantissima  de  parallaxibus,  deque  novorum 


(i)  'Ankp  boedkr.  SmmmwHu. 
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sicicruin  in  Miblimi  xihere  didcuisionibuSi  repetkur,  coiifir- 
maïur,  iliuiiratur. 
Wleidkr,  p.  420. 

.162$»  Arpurgi,  in-^*  Jo.Keplbki  Supplementum  Chiliadis  Iqg»- 

rithmonim. 

1^2).  LugJ.  Bâtai,  in -jf»  Adriani  Mfi T 1 1  Ptoblemata 
geometricè  delineata. 

W^e'iiller ,  p,  467. 

i6xy  Dantisii,  m-^."  Petr.   Crugeri  Descriplio  cometse  à 
Regiomontano  observad. 
Wtidkr ,  p.  469. 

l^aj.  Paris,  in-^.'  Tables  des  direcdons  et  piofectimis  dfe  Jean 
DE  M  ont-Rot  AL,  corrigées  et  augmentées  par  D. 

Henri  ON. 

l6x^.  Kf/zr/z/J, /V/--^."  Fort.  LicETi  ControverbîiC  de  cometarum 
quiete  ,  loco  boreali,  sine  occasu  ,  paraliaxi  Aristoteleà  , 
•        wde  codesd  et  exactâ  tfaeari&  peripateticâ  (adversùs 
'  Camilluin  Gloriosuin). 

1^25.  Cmsina,  Ih-^*  Claramontîi  Note  tn  moralem  suam 

semeiotîcam  ,  seu  de  signis. 

1^25.  Paris,  111-8."  Usage  de  l'un  et  de  l'antie  astrolabe  »  parti- 
culier et  universel. 

ïéaj.  Amstenhim,  in-S."  Willem  Jansz  Blauw  Tafelen  van  de 
declinaiie  dcr  sonne  en  voornaamste  vaste  steriicn. 

16^1^  in-S.."  Samueiis  i'AiiRicil  Islebiensis  Cosmotlieoiia 

'    sacrai;  en  allemand. 

•  •  -  * 

1 6%6»  Paris,    /  S.  Euclidis  ,  Apollonii,  Sereivi  , Archimedis, 
Theodosii,  Menelai»  Opéra.  Mauroltci  Sphaerica. 
Trois  volumes. 

16x6»  Lugd.  Zf^i/, ///-(?. "  Spbscra  Jo.  DE  Sacro-Bosco, «nendata 

et  aucia  operâ  I  ranconis  B  U  R  G  £  R  SD  1  c  1 1. 

1626.  Paris,  i/i-^."  Les  Tables  des  directions  et  profcciions  de 
Jean  de  Mont- Royal,  corrigées  et  augmentées,  et 
ieur  usage  :  traduit  du  latin  en  fiançoîs ,  avec  des  anao» 
tations  et  des  figures,  par  D.  Henrion. 

* 
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i6i6,  AttittifpUt,  in-^*  Godofiedi  'Wendelini  Lom  (i),  seu 

Diatribe  de  obliquitate  solis,  in  quà  zodiac!  àb  squatore 
declinatio  hactenus  ignorata  tandem  eniitur»  quique»  uti 
Plinius  ait,  rerum  fores  aperiuniur* 

Weiditr ,  p.  4  $7. 

i6x6n  DiUnga,  in-^*  Atberd  Cuetii  Novnm  codi  lystema.' 
WtiMtr,  p.  4j8. 

Vimàk,  in-jf..'  Claramontii  Apolo^ pro  Anti-Tycfaone 
suo  adversùs  Hyperaspisten  Keppien. 

Veidier ,  p.  if  j  2. 

1616.  Bonoiiia,  in-^"  Caroii  Ant.  Manzini  Tabuix  primi  mobiiis. 
V«fti^  Riccioli,  Càmk.  astmnmw.  p.  |a. 

■i6z6,  NurenÂergtiB'^*  Petii  Apiani  Orj^ium  catbdîcum;  en 
ailemand. 

\6%6.  Paris,  in-B»*  G)ffinograpIue,  par  D.  Hbnrion»  deuxième 

édition. 

id^d.  Paris ,  in  -  2^.  Ariihm^tique  logarithmique,  ou  !a  construc- 
tion et  usage  des  Tables,  &c.  par  Edmond  Win  gâte, 
gentilhomme  anglois  ;  dcdice  à  Monsieur ,  Gaston  iicre 
du  roi. 

C'est  le  plus  petîl  format  que  je  connaisse  en  tables  de  loga- 
rithmes, les  pages  n'ayant  que  8  ceniimètres  de  haut  et  4  ceiw 
tfanitres  de  large ,  quoique  les  logarithmes  aient  huit  chiffres. 

163,6.  Franekera,         Adriani  Metit  AIcmar.  Astrolabiuin. 

16x6.  Coburg ,  i/i-/:2.  Caspar.  Fi^ckii  Methodica  Tractado 

doctrine  sphaericc. 
i6i6.  Afadriti,  in-S,*  Fnuicisci  Vei-asquez  Minala  Esiêra  dd 

mundo,  con  una  brève  descripcion  de  i  mappa. 
l6l6»  Complut! ,  in-^."  Laurentius  Ferves  Maldonado,  Imàgen 

del  mundo  sobra  la  esfera»  cosmografia ,  geografia,  i  artë 

de  navegar. 

i6z6.  Bononia,  in-^'  Caioil  Antomi  Manzini  TabtjJs  primi 
mobiiis. 

1616.  Ratio  ponderum Libre  et  Simbellse  (2)»  in  quâ 


(I)  Oyi<iai(é. 


(a)  MfMtfCk 
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quid  è  Galilii  Simbellatore  de  cometls  statuendum  sU 
proponitur  ab  eodem  Loih.  ^ARâio  (Grassi). 
Voyei  i6zy. 

1 6x6,  Vitutiis,  in^^*  Responsio  Jo.  Canilii  Gloriosi  ad  Contro- 
versias  de  cometis  peripateticas,  seujpotn!»  ad  calumma* 
et  mcndacia  cujiudam  reripaietid  (r.  Lkcd). 

1^17.  Ultiui,h^Ro,  Jo*  Kepler  1  Tabule  Rudoiphiiw,  qoibiis 

astronomîcae  scientiac  ,  temporum  longinquiiatc  coHapsae  , 
restauratio  coniiiietur  ,  à  Tychone  Brahe  jîiinuim  anime 
concepta  et  desihiata  anno  Chr.  1564,  exinde  observa- 
tionibus  sidenim  accuradssiniis ,  post  annum  pnecipuè 
1 572 ,  seri6  aftctata ,  tandem  traducta  in  Germaniam 
inque  auiam  et  nomen  Rudoiphi  imp.  anno  I  $^8. 

Wtidler,  p.  440.  —  Bailly ,  t.  111,  p.  laj. 

Ce  furent  les  premières  Tables  exactes  de  toutes  les  planètes: 
elles  servirent  jusqu'au  tempt  oà  Sueet,  La  Hiie,  Cttslllit 
UaUey,  en  formcrent  de  BOUTdlet. 

%6xy*  Augusta,  in- fol.  Julii  ScHiLLERl  Coelum  stellatum  Chris- 
tianum  ,  ad  majorem  Dei  omnipotentis  sanctxque  ejus 
eccleâix  gioriam ,  obduciis  Gentiiium  iimulacris ,  eidera 
dranino  et  creatori  suc,  posdimink>  quasi  ratitutum» 
social!  opoA  Jb.  Bateri  ,  Uranomedriam  novam  piiore 
acciiratiorem  iocupletioremque  suppeditands. 

Ce  projet  de  doniit-r  des  noms  de  saints  aux  constellations 
n*a  ^té  adopte  par  aucun  astronome.  Voye^  les  notes  de  Scheibel, 
p.  a37. 

1^27.  ParisHs»  in-fol.  Dlonysli  Petatii  Operis  de  doctrini  tenH 
ponim  tomus  primus ,  cujus  libro  octavo  întegro  de  veris 

et  accuratis  soiis  ac  lunae  motibus  et  amborum  deliquiis 
agîtur,  et  Tabulae  Parisinae  motinim  soiis  et  iunac  vuiganUlT* 

Idtni  ,  Aniiurpiœ  ,  i/oj,  in-fol.  Weidier  dit  ijo^. 

l6iy.  Neapoli,  in-^."  Ratio  ponderum  Librx  et  Srmi>eli£,  in  quâ 
cruid  de  Lotharii  (Gra^si)  Librà,  quJdque  de  Galuei 
oimbeUaton,  contià  Libram  edito,  statuendum  sic,  ooh 
latb  utriusque  lalionum  numwntb ,  pfop<Hiitiir. 

1^27.  Franeofi  isvii*  Robert!  Hues  Tractatus  de  ffohb  ccdesti 
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et  terrestri .  et  eorum  utu.  Breviadua  toduf  «rbU  tanr 

rum  ,  Pétri  Bert 1 1. 

lôaj.  Atttuerpia,  in-^."  Liberii  Fromondi  Meteorologica. 
.    Réimprimé  en  1639,  in'i2. 

Jb^ettforati,  in -S.'  Elogium  planetanim  codestliini  et  tems- 
trium  macrocosimetinicrocosiiii  (s^iooraloriodigestum), 
ab  Hdvioo  Dieterio  Haao,  ined.  lie. 
l6zj,  Urbini ,  in-^.'  Fed.  BoNAVSNTURiB  C^scula;  scilicet, 

Quomodô  calor  à  sole  corporibusque  cœiestibus  proJii- 
catur  ;  De  viâ  iacteâ  Arûtotelis  sententiae  explicaùo  e( 
defensio. 

l6xy.  Patuvii,  in-fol.  Fortunii  LicETi  De  intellectu  agentc  libri  v. 

1627  in-^"  Wunder  und  zeichen,  &c.  durch  Chrùiianum 

Hellborn. 

Merveilles  dans  les  quatre  éUmm,  édipiety  chlilgtllNni  det 
lumières  céi«siM,  templiw,  ftc. 

161^,  Couda,  in-fol.  Arilhmetica  logarilhmica,  sive  logariilimorum 
chiliaUes  ceniuni,  unà  cum  Canone  triaiigulorum,  «inuum, 
tangentimn  et  jecantium ,  «d  radhim  i  o  00000  00000 
à  Jo.  Nepbro  ;  edido  secuiuTa,  per  A<^brianuin  Vlacq. 

Ce  volume  comiem  sur-tout  les  logarithmes  des  nombres 
jusqu'à  cent  mille,  à  onze  chiâres.  Mais  la  forme  que  Roe  leur  4- 
donna  ên  16^1 ,  et  qui  a  été  suivie  depuis  ce  temps-là ,  ea 
rendant  les  tables  moins  volumineuses,  a  fendu  les  anciennes 
peu  nécessaires ,  si  ce  n'est  dans  le  petit  nombre  de  cas  où  l'on 
a  besoin  de  plus  de  huit  chiâVes.  M.  Vega  les  a  réimprimées 
en  1794. 

1^28.  Midde&urgil  ZehnSa,  h-jf..'  Philippi  Lansbergii  Fid-:  < 
gymnasmatum  astranomic  instituts  liber  1  de  motu  «olis. 

.i6z%,  LguÛB, Ui-^f.*  Probicma  a^tronomiciHn  de  iiuequditate  dicn 

rum  naturalium ,  à  Matthiâ  BuCHOLDO. 

i6z8.  Basi/ea,  in-^,"  Jacobi  Rosii  Ephemeris  perpétua* 

i^6z8.  Argentorati ,  in-^*  Uaaci  Habrbct  Plaoigiobium  codeste 
et  terrestre. 
WiiMer,  p.  455). 

xda8.  Ctseum,  i»'^*  Scipio.  CtAftAMONTii  De  tribus  novi* 
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stellis  qux  annis  1572,  1^00  et  160^  comparuere  « 

libri  très  ;  in  qiiil)U5  JemonsJratur  ex  paraliaxi  stellas  eas 
fuisse  subiun;ir(..s  t-t  non  tœie>tes ,  adversùs  Tychonem  , 
Gemmam  ,  Mcsiiiiium  ,  Digeiseum ,  Hagecium  ,  Saotu- 
cium ,  Kej^bnim  et  alios. 
Witiéer,  p.  45  a. 

162B.  Veaettti,  iti-^*  Baltluuaris  Bonifacii  UranUu 

1^28.  Macerata,,,,  Hilarii  Altobelli  Tabule  régis,  sea 
Divùtones  ii  portium  cœii  pernecesswic  iatio-matlie- 
maticis. 


16%^,  Salmantica  Ludovic!  de  MiraNDA  Exposicion  de 

la  £âfera  de  Juan  de  Sacro-Bosco,  aumentada. 

lélp»  JLifii^r  ,  i/i'^."  Jo.  K.EPLERI  Admonitio  ad  astronomos 
rerumque  cœlesiiuin  studiosos  de  miris  rarisque  anni  i  ^3  i 
phaenomenis ,  Veneri&  putà  et  Mercuril  in  ^lem  incuiâu. 
Wtidlir,  p.  42i.=  Astr.  art.  jtooj. 

162.^.  Sagaitt  Silesiùrm,in-jfJ  Jo  Kepleri  Responsio  ad  Epis- 
tolam  Jac.  Bartschii  pnefixam  Ephemeridi  anni  i6%^t 
de  computatbne  et  editîoDe  ephôneridum. 

Wt'idltr ,  p.  4.21. 

'\^\^,  Sagani.  in -fol.  Jo.  Kepleîii  Sportula  genethliacîs  mîssa, 
de  Tab.  Rudolphi  usu  m  computatioiiibu*  astroiogici$«^ 
cum  modo  dirigenJi  novo  et  naiurali. 

i6ip.  Roma,  ifi-^."  Ephemerides  And.  Argoli  ad  longit.  RomE 
ab  anno  1620  ad  ann.  i  640.  Astronomicorum  libri  m. 

i6x^  Phii.  Lansbercii  Commemaiioues  in  motum 

terrae  ;  en  hollandaii, 

iôzp.  Arnàmii,  iii-^.'  Gerardi  St«mfbx.ii  Ajtndabif  &&ricaet 

USIU. 

.161^*  Upsia,  h"^*  Jac.  Bartschii  Urambnigum  Strasbur- 
gicum  »  snre  aotnmn  coelestium  Ephemerb  nova  Tycho- 
nico-Kepieriana ,  ex  Tabulis  Rudolphinis;  cum  prxfatione 
«     de  motuum  dispositioiie  uovà  et  uteiuU  jnethodo*. 
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f^ip.  Amstel.  in-^.'  Phxnomenum  rarum  Romae  observatiim  20 
martii  1625?,  et  causarum  explicaiio  per  P.  Gassendum. 

i6x^,  Francofurti ,  in-^'  Opus  chronoiogicum  3ethi  Calvisi: 
ediiio  tertia. 

L'auteur  était  mort  à  Leipzig  en  1615.  li  emploie  près  de 
trois  cents  éclipses  pour  régler  sa  clironotogie.  Les  mouvemens 
célestes  et  les  différentes  époques  de  i'Justoire  sont  rapprochés 
avec  beaucoup  d'érudition. 

162^.  Vitemb.  iii-S."  Tiiom.  Blebelius  De  Spha?râ. 

l6i^.  Francof.  ad  Viadrum^  in-^."  Benjam.  Ursini  Dispuiatio 

de  motu  primo,  sive  diumo.  Di^utatio  de  motu  secundo, 

shre  annuo. 

i6%^,  LJ^sm ,  U'^f,'  Catalogi  steliarum  ex  Tychone  desumptarum 
prior  pars  Wilhelmi  Aviaki  Thuringi. 

1^2^.  Vitemb.  ifi-^.'  Christiani  Reinhaht  Teffas  TheoRiDa- 

tum  a^tronomicoriim. 

162p.  Lipsia,  i/i-^."  Am\r.  Reyheri  Disputatio  de  stellis  fixis. 

l6zp.  Rostoc/iU,  in -S."  Joh.  Asueri  Ampsingii  Dissertatio  ialro- 
matiiemaiica  de  medicinae  et  a^tronomix  mdi&iolubiii  vin- 
culo. 

i6i^.  Lugduiii,  in-^"  Thoma?  Campanell^c  Astrologiconim 
libri  Yi . . .  «  «ecundùm  «acnw  Scripturas  ce  dMtrinam 
S.  ThomB  et  Afberd,  et  summonim  theologoruni. 

l6%^,  Dfn»,  itt'S,*  Rodolphi  Goclenii  Idea  philoMphic  PIft* 
tonioe.  Spéculum  opticip.  Motus  solû. 

1^50.  /^xrtf^flfr-y^/.DionydiPETAvii  Uranolo^riori,  siveSystema  • 

variorum  auctorum  qui  de  sphx'râ  et  .sidcribiis  eoriimque 
lîioiibus  grxcc  commeniati  siint.  Continentiir  hoc  opère 
Gemini  Isagoge  ad  Phienomena;  Plolemaei  Liber  de  appa- 
rentiis  inerrantium;  ejiisdem' inerrsntium  SignHicatioDes; 
Achillis  Tatii  b^pwe  in  Phaehomena Arad;  Hipparc'hi 
Libri  m  in  Axati  et  Eudoxi  Phaenomena;' Akati  Genus 
et  Vita. 

Wc'uUtr ,  p.  460.  C'est  ia  suite  du  grand  ouvrage  de  Doctrinâ 
tmpmm,  qui  avait  para  en  16271  rékaprinié  en  170$, 
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léjO.  Br^îcc'itiiii ,  in- fol.  Rosa  Ur^ina,  s\\c  Sol  ex  aJmirancIo  facu- 
iarum  ei  luucuiaruni  âuurum  phxnomtno  varius ,  necnon 
cîrcà  centrum  suum  et  axem  fixum  ab  ortu  in  cMicasum , 
conversione  quasi  memtniâ,  super  poios  proprios  mobilis, 
à  Christophoro  S  c  H  E  i  N  E  R  Germano-Suevo,  a<l  Paulum 
Jordanum  11  Ursinnm  Bracciamim  ducem* 

VeïdUr ,  p.  434.  =  Asitron.  ;iri.   ^  i  2J. 

1630.  Sagani  Silesia,  in-^"  R.  P.  Joannis  Terrentii,  c  soc. 

Jesu ,  Epûtalium  ex  regno  Sinaram  ad  matfaemadcoi  E11- 
ropaeos  mbsujn,  eu  m  commentaduiicuJâ  J<K  KstPLBRl. 

Ëjusdem  ,  ex  Ephemeride  anni  1630,  de  insiglli  de^tu 

jolis  Apotelcsmaia  caiciili  Rudolphini. 
Ce  j)ecit  ouvid^c  de  Kcjiler  est  Ion  rare. 

.1^30.  Sagani f  in-jfJ  Tomi  primi  Ephemeridum  Jo.  Kepleri 
pari  secunda»  ab  anno  1^21  ad  annurq  idaS  ,  quae  ex 
Tabulis  Rudolphi ,  vei  adhuc  surgentibiit ,  vel  nondùm 
cdilis,  iiberiori  paulà  caiculo  computatr,  ad  suum  quidem 
quaeque  annum  cdi  ïamen  antehac  commodè  non  potue- 
runt.  Accessit  nunc  his  annis  ut  pote  jam  exactis  historia 
mutationum  aurx  perpétua,  fida  et  diligens,  ejusque  cum 
tnotîbus  et  confiffurationibus  steUanim  compaiatÎD;  subsi- 
dium  instaurant  vene  meteordogiae  et  profligandis  ex 
eâ  nugis  summoperc  necessarium. 

Tomi  primi  pars  ténia,  compiexa  annos  16x^-16^6, 
in  quibus  et  Tabulis  Rudolphi  jam  perfeciis  et  sociâ  operâ 
D.  Jacobi  Bartschii  est  usus. 

I?nri>chius  clait  gendre  de  Kepler.  LVpître  est  datée  du  1  j 
juillet  i6jO.  On  y  trouve  quelques  détails  sur  les  affaires  de 
Kepler,  l'histoire  des  Tables  tstroiMmiiques,  des  remarques  sur 
les  satellites  que  MariiiM  avait  vus  avant  Galilée,  mais  sans  savoir 
'  que  c'étaient  des  satellites  ;  sur  les  taches  du  soleil  qu'Aver- 
roès  avait  vues.  Kepler  l'appelle  mal-à-propos  Aven  Rodan. 

,16^0.  Franco/,  m-^"  Jo.  Keppleri  Admonitîo  ad  astronomos.... 

de  raris  mirisque  anni  163  1  phaenomenb,  Venerîs  putà 
et  Mercurii  In  Solem  incursu  :  excerpta  ex  Ephemeride 

anni  1631,  et  certo  authoris  consih'o  huic  praeniissa,  ite- 
rùmque  édita  à  Jacobo  Bartschio  Lauba-LiiMto,  phii. 
et  med.  doct. 
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i6^0,  Sagani,  in-^'  Jac.  Bartschii  Epîstola  praefiitoria  ad 
£phemericiem  ad  annum  i6xf^  supputatam,  cum  Jo. 

Keppleri  Responsione. 

i6jo.  Par'uiiSi  in-S,"  Pétri  Gassendi  Appendix  ali^uot  observer 
tionum  coelestium. 

t6-^o,  Pansibp  in-^*  Parelia,       Soies  quatuor,  à  Gassendo* 

l6)o.  FraneÂera ,  i/i-^.'  Adriani  Metii  Institutionum  astrono- 
micarum  tomi  quatuor,  cum  tabulis  trigonometricb  et 
winMKHnids, 

t^jo.  WhÊ^ergn,  Ui'^*  Christian!  Reinmarti  Tabube,  praxim 

usumque  unîversx'  astronomije,  cum  sphacricae,  tiim  thco- 
ries ,  comprehendenies,  ex  opehbus  lycboiiij*  Reinhoidi, 
Longomontani ,  Origani. 
WtUBtr,  p.  461. 

1^30.  ArgeMoraû,  iM'S*  ¥el  tH'l 2.  Quxstiones  in  alteram  astro- 
nomîï"  partem  ,  qu;ç  coniinet  docirinatn  theoricam  planO» 
tarum,  à  M.  Isaaco  jMalleolo,  maihem.  prof. 

I^^O.  AîitiJelburgi ,  i»-^.'  Philippi  Lansbergii  Commentatîones 
in  motum  terre  diurnum  etannuum,-ex  beigico  iii  latlnum 
▼erse  i  Manino  HoRTENSJO. 

Wàdltr ,  y.  463.  Il  le  iDCt  à  l'année  1629. 

1^30.  Gromnga,  iii-fol.  Judxorum  annus  liini-solaris,  et  Turc-Ara- 
bum  annus  mcrc  tunaris,  iiierque  cum  auno  Romane  con- 
nexus,  à  Nicolao  Mulero. 
.1^30.  Paris,  in-S."  Usage  du  mécromètre,  par  Henrion. 
\^xo,  Parisi'Ut  h-4f,*  Jovnnis  Sarazini  Horosraphum  eatholi- 
^        cum.  «».  tnivenalc.  (chex  Cramoisi.)  ^  ^ 

1^30.  Paris,.*,  Perspective  cylindrique  et  conique,  ou  Traité 
des  apparences  vues  par  ie  moyen  des  miroirs  cylindriques 
ou  coniques ,  soit  convexes  ou  concaves,  &c.  par  J.  L. 

DE  Vaulezakd,  maihcmaiicien. 

1630.  Herboriia  Nassovtorum ,  in-fol.  Jo.  Henrlci  Alstedii  En- 
cyclopaedia,  septem  tomis  distincta.  Explicatur  libro  xvi 
CoamogffBpiiia,  sive  sphcrae  mundi  scientia;  et  lîbrox^l, 
Uranometria,  sive 'sphxrx  coéiestis  scientia ,  «que  ^hs^ 
xicam  et  tiieoncam  continet; 
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16^0,  Franco/,  hi-^.'  Thomae  Campanfi  i. yE  Gdabri,  ordinis 

Praedicaiorum ,  Astrologicorum  libri  vill, 

1^30.  Neapoli,  in-^.'  Responsio  Jo,  Camilli  Gloriosi  ad  vin- 
dicias  Barlhol.  5ov£Ri.  Respomio  aU  âchoiium  Fortunii 

Liceii. 

16^0.  Leipiig,  in-^."  Signa  in.M^nia  pareliorum  et  ecUpsb  soiis 

l6jO.  Pel.  KiRCHflACH. 

C'est  un  sermon  sur  U  col^  de  Dieu. 

1^30.  Leipiig,  i/i-^.'  Kuize  Erinnening ,  &c.  Adtmi  Olbarii. 
C'est  une  annonce  de  la  mcmc  éclipse. 

1^30.  Speyer,  in-^'  KiiRci  philosophisches  Bedenkeii»  &c.  Jan. 

Georg.  So  VAL  BAC  II. 

C'est  une  prcdiction  astrologique  de  la  même  cciijise. 

1^30.  Erfurd,  //i-^."  Astroiogische  Beschreibung,  &c.  Adelbertus. 

Ceït  une  ub<>ervation  de  l'cclip^e  du  31  mai  i6jO,  taiie  à 
Vartenbuig^près  d'Eifuri,  où  l'éclipsé  fut  de  plus  de  orne  doigts. 

1^31,  Castrof,  h-S/^AviATi  Phaenomena  lar.  per  ECam  Scrb- 

DIUM. 

Ht  itbronnrr ,  p.  i  66.ss  fahricius ,  Bibiioth.  gr. 

16^1.  Brusselles ,  in- 12.  La  construction,  l'usage  et  ies  propnWi 
du  quadrant  nouveau  de  maihemaiicjue ,  &c.  compose 
par  Pierre  Vern  i  er,  capitaine  et  chasieilain  pour  5.  M. 
an  chasteau  Dornans,  conseilUer  et  gênerai  de  «es  mon- 
noyés  au  comté  de  Boùrgc^e. 

122  pagfs.  C'est  dans  cl  ii\ le  que  se  trouve  l'invention  de 
la  division  appelce  jusqu'ici  Nonius,  et  que  j'ai  appelée  Vemier, 
pour  la  restituer  à  son  véritable  auteur.  (  Aitrm.  art.  2342.  j 
Cette  idée  est  citée  par  Morin,  Long'it.  Scient.  1634,  p.  18. 
J'ai  fait  faire  des  recherches  à  Ornans  ;  les  archives  de  la  ville 
ne  font  aucune  mention  de  Vemier  comme  châtelain  du  châ- 
teau. La  petite  communauté  du  chiieau  n'a  point  de  titres; 
et  je  n'ai  rien  pu  dicouviir  au  sujet  de  Tauieur  de  cette  idée 

ausii  ingcnituse  c|u'u(ile. 

1631.  Micitielburgi  Zelandia,  in-^'  Phii.  LANSfi£RGII  Urjyio- 
meiriae  libri  m. 
Wtiétr,  p.  4^3. 


••• 


Digitized  by  Google 


ASTRONOMlQU£.  197 
1^31.  AmsteJotL  h-^'  Adriani  Met  11  Prîmuin  mobile. 

La  seconde  édition  est  de  1633. 

1^31.  AnuteriLmi,  in-^.'  Philippt  Lansbergii  Txiangulonim 

geomctrix  libri  iv  :  edhio  secunJa. 

1631.  Parisiis,  in-^*  Jo.  Bapt.  Morini  Famosi  et  antiqui  pro- 
blematis  deteiiiiris  motu  et  qviete  hactenùt  optata  solutio* 

WeidUfgp.  461.  La  Vie  de  Morin ,  publiée  à  Puris  en  1660, 

in-r  2  ,  en  français,  a  été  traduite  en  latin  ,  et  mise  à  la  tcie 
de  iun  Astrologie  française,  à  la  Haye,  1661  ,  in-folio. 

LugJ.  Batav.  in-^'  Martini  HoRTEN5ii  Responsio  ad 
Kepleri  addithinculam  £pheineridi  amii  1^24  prxniJs^ 
jam ,  de  astronomiae  KSthutione. 

WeidUr ,  p.  464. 

l6}i,  Afituerpia.  ut-^."  Liberti  Fromondi  Ant-Aristarchus , 
sive  Orbis  lerrx  immobiiis,  liber  quo  decreium  S.  con- 
gregationis  cardinaiium  20  febr.  1616  adversùs  Copernl- 
canos  edhum,  defendHur. 

Weiilltr ,  p.  46  j. 

16^  t.  yrafis/avia,  ût-^*  Pétri  Cru  GBR  I  Cupediae  (i)  a«tfOfo> 

phicx. 

Ce  livre  est  en  allemand;  il  traite  de  l'astronômie,  de  Tas- 
trologie  et  de  la  géographie.  V»yei  Scfaeibel ,  p.  246.  Cmgeff 

eut  pour  discijiie  Heveiius. 

i6yi,  Ulyssipona,  in-^.'  Christophori  Borri  Collecta  astronomica^ 

1(^3 1.  Rouen,  Ut-^*  Traité  de  ia  «phère  et  de  ses  parties. 

1^31.  Argentor,  m-^,' Novus  orbis,  in  quo  quaccumque  de  nalo 

et  creato         proponuntur,  auct.  Helvico  Dieterico. 

Schcibol  cite  encore  un  ouviage  de  1627,  P'^  même: 
Eiogium  ploHttantm  emkstiim  et  temstritm  macntoml  et  mitre» 
eumi, 

1^3  !•  Rouen,  in- 12.  Curiositez  inouyes  sur  ia  sculpture  talisma- 
nique  des  Persans.  Horoscope  des  patriarches,  et  lecture 
des  esioiiies,  par  1.  Gaffarel. 

11  y  a  i  la  fin  oeux  pUmisphères  chaldéens,  d'après  le  rabbin 

Ch  O IM  B  R  ,  où  les  conai.'llaiiun:>  sont  représentées  par  des  lettres , 
qu'il  appelle  Alphabei  hilreu  céksie  ;  ci  s  c.iracicrcs  sont  un  peu 


(1)  Ce  mot  «i^oifie  atnu»emem,  diUctt, 
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difiérens  de  ceux  que  Bonaventure  Hepburnus,  Écossais,  a  fait 
graver  sur  une  pl«ncli«  en  niUe-douce,  et  de  cenx  que  Dnret  a 
insérés  dans  son  Histmn  éts  langues. 

Le  colonel  Valancey  me  dbait ,  à  cette  occaMon ,  que  les 
noms  des  constellations ,  en  trIandaU ,  étaient  de»  noms  orien- 
taux :  les  Irlandais  prétandem  lire  venus  des  Scythes  du  Caucase. 
11  est  persuadé  (|ue  le  moi  hébreu  Kesil  .signitic-  le  Dragon  du 
Nêfé t  que  Asck  est  la  ftiiie  Oune ,  et  que  Kimak  &>t  Orion. 

Astron.  art.  jS». 

l6^\,  Blok,  in -S."  Le  nouveau  Sciataire  pour  fabriquer  toutes 

sortes  d'horloges  solaires  sans  centre,  et  pour  irouver  sur 
mer  le  mcridien  ei  la  hauteur  du  pôle,  par  Jac.  D  u  d  u  i  T. 

1^3  I.  Aleapoli,  in-^."  Jo.  Batt.  Trolt^c  Praxis  horologiorum. 

163  I.  • . . .  in-^.'  Noihwendige  und  kuruiiche  Eriiinerung,  &c. 

And.  GOLOMEYER. 

C*esi  une  prénlcuon  astrologique. 
lé^im  ....  i»'^*  Kurze  Beschrdbung  von  Kriegslauften,  And. 

GOLDMEYER. 

C'caI  uiu-  jircdiction  astrologique. 

16^  i  in-jj^"  Dbcurs  von  dein  grosscn  stem,  &c. 

U  paraît  que  c'éuùc  Vénus  vue  eo  plda  Jour  les     7  el  t 
septembre  1631  (e.  st*). 

I^jl*  ftorenza.  tn-^.*  Dialogo  di  Galilée  Galilei  sopra  i  due 
massimi  sisiemi  dei  mondo,  l  olemaico  e  Cu|H:rnicajio. 

Ce  iâmeux  ouvrage  de  Galilée  fut  celui  qui  occasionna  sa 
condamnation  à  i'Inqui&iiion.  Wcidltr ,  p.  426.  =  Sikdltt , 
p,  1^1.  =  Vii  de  Câlilée,  par  Frtti,  Milan,  1775  ^t  1778 , 
et  par  Fabroni.  ss  Aiathf-eh^'PttH ,  Mercure  du  1 7  juillet  1 784. 
Le  cardinal  Bentivogiio  éuM  piemier  commissaire  de  l'Inquisition 
dans  cette  éirr^nge  atlaire ,  où  le  célèbre  Galilée  son  maître  fut  la 
▼tcdme  de  I  igiioiiince  et  du  faux  aèle.  Il  eut  le  courage  de 
lutter  comre  ict  adratsirires  du  philosophe ,  «t  il  iniia  tout  pour 
]ui  épargner  une  condamnation  :  c'est  ce  qu'il  nous  apprend  dans 
ses  Mémoires.  Histoire  dis  guerres  de  Flandre ,  par  le  cardinal 
Bentivogiio,  traduite  par  M.  Loiseau ,  chauoiué  d'Orléans  »  1 769 , 

4|.  vol.  in~  12, 

La  iiaduction  iaiine  de  cet  ouvrage  de  Galilée  parut  à  Stras- 
bourg- en  16)  f  :  on  ne  l'a  point  mi»  daiu  le  recueil  de  ses 
ouvrages,  Bokgne,  1  ^,  parce  que  Bolo^Méiah  SOUS  la  dotul* 
DRliou  du  paj>e. 
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a*  Florentia ,  in-^."  Dubitatione*  in  Diaiqgum  Gaiiisi,  è 
Claudio  Bekigardo. 
Weidler ,  p.  426. 

a.  ParisHs,  in-^*  G  A  S  SBif  i>  1,  Macurius  in  Sok  visu«  et  Veniu 
invisa  anno  \6'^\» 

We'idlcr ,  p.  47  5.  =  Astron.  art.  2006.  Weidier  et  Scluib'-! 
mettent  ce  livre  i  1631 ,  maU  le  irooiispice  porte  l>ieii  1632. 
J'ai  «nsii  TU  dans  le  Catalogue  iTH^Téllus  m  omrrage  sur  le 
mime  sujet,  fnifaulé,  Jos.  Bartschu  Désert^ tio  Mtnurn  à 
Kepfero  anno  1 S j  i  in  Sole  visi,  Lipske,  i  62^,  Ut-4f-*i  nttis  CCt 
ouvrage  ne  pourrait  pas  être  de  1  629. 

^ .  Tuùi/iga,  in Wiih.  Schickardi  Tractatus  de Mercurio 
mb  Sole»  et  alils  novitatibus  uranicb. 

Le  tilK  est  oit  peu  difi'érent  dans  le  Catalogue  dé  Leydé, 

p.  194.  :  Pars  rfspvnsi  cid  Gassendi  qtistolas,  &c. 

a.  Middelburgi ,  in-fol.  Philippi  Lan  SB  ERG  11  Tabuiae  cœles- 
tium  inotuiini  perpétua; ,  ex  omnibus  temporum  observa- 
tionibus  constructx,  temporumque  omiiiuin  raiionibus 
consentientes;  item»  Theoricc  novae  et  genuinae  motuum 
coelestium ,  et  astronomicarum  observationum  Thesaïunis. 

C  es  Taliles  furent  rcimpiiiiRv  s  t  n  flallc^ai^,  itiJ.  j  6  j  j  ;  ia 
seconde  édition,  /^/V.  lijj  s  elles  sont  aussi  dans  le  recueil 
de  ses  ceuvies,  t66j, 

1»  Gouda,  ift-^'  £pbemerides  Adriani  U  lac  ci  et  Jo. 
Kbpplbri  ,  ad  ann.  1 63  3 - 1 63  6 ,  cum  iiutructiooe  super 
eonim  luu. 

2.  Hafnia,  in-^.'  Pétri  Bartholini  Apologia  pro  observa- 

tionibus  et  hypoihesîbus  astronomicis  Tychonis  Brahe  , 
contrà  vanas  Martini  HoRT£NSii  crimiiiationes  et 
caiumilias. 

Weidkrt  p.  466. 

z.  Bo»oaiéi,  h'4f.'  Francisci  Bonaventune  Cavalbrii  Direo- 

torium  générale  Uranometricuni. 

Wcic/ur,  llist.  p.  ^(i(>.  =.  Fabroni ,  Vil.  Italie,  p.  285.  * 

a.  C'rLi/ti ,  i/i-^."  Cùs'is  Jac.  Michalori,  canonici  Urbinatis, 
de  £r.  Pu  TEAM  circuio  Urbaniano  ;  in  quâ  di^puiatur 
an  sit  constituendum  dienim  in  orbe  principiiun  ab  ipio 
.  Puteano  excogitauun.  , 
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1^3 a.  hi-S."  Geislreiche  Weissagung,  &c. 

C'est  une  traduction  du  Mcmoire  de  Tycho  sur  la  nou- 
velle étoile  de  i  57a  :  il  vnât  supprimé  dans  ses  Progymnismes 
t        la  partie  astrologique;  et  conmie  ie  Mémoire  étdi  très -rare , 

on  le  tr\iduisii  en  eniier. 

1632.  Antuerp.  in-S."  Balduini  JuNii  Pbaretia ' quadruplex  »  de 

mundo,  cœlo,  sideribus ,  &c. 

163  2.  Oiissipotie,  in-^."  Antonii  de  Naxara  Summa  astrologica. 

16^  z  in-^,"  Prognosticon  und  Erklaerung  uber  den  anna 

16 iS  er^chienen  cometeii ,  durch  Paul  Grabnern. 
Ce  sont  des  prédictioiu  astrologiques. 

1^32  h'^*  Ein  newe  jedemianniglicheii  sehr  nutzfiche 

Stern ,  &c.  durch  Simeonem  Pa  r  t  l  1  c  1  u  m. 

Ce  sont  des  prédictions  astrologiques,  à  l'occasion  de  la 

conjonction  de  Jupiter  et  de  Saturne  en  1631. 

1^32.  Cloeow,  i/i-^"  Kurtz  ^t'^ideriegung,  &c.  durch  Michaelem 
Kellerum. 

C'est  une  réftitatioii  <!•  PouTnge  piécédent, StieiM , 
p.  2;  8. 

;t  ^3  a  in-^."  AstroIogUche  Wunder-5chriât,  &c.  durch  David 

B£IN£K.£N. 

Ce  sont  des  prédictioiu  à  roccasion  de  la  conjonctioa  de 

Ju|^r  et  de  Saturne. 

I  ^32  hi-^."  Sechâzehen  unterschiedlicher»  &c.  durch Caspar 

fULDtN. 

C'e^t  un  examen  de  seize  auteurs  de  calendriers,  i  roccasion|^ 
lié  Tédipse  de  lune  du  i8*a8  oct.  i6j4.  —  SeMM,  p.  a|7. 


1^33.  Coufîa,  în-foî.  Trigonometria  arlifîcialû»  sive  niagnui  canon 

triangulorum  iogariihmicus  ,  ab  Adriano  UlaCCO  OOn* 
«tructus;  hem,  Henrki  Briccii  chibades  10. 

Ce  livre  coniicni  les  logaridimes  des  sinus  et  des  tangentes 
de  dix  en  dix  secondes;  il  est  me  cc  cher,  à  cause  de  l'usage 
continuel  que  les  astronomes  en  ont  toujours  fait.  Les  loga- 
rithmes y  sont  de  onze  chitires.  On  a  suppléé  à  la  rareté  de  ces 
Tables  par  celles  que  Gardiner  lit  imprimer  à  huit  chiffres  en 
1742  ,  et  qui  ont  été  rcimprinices  plusieurs  fois.  MalsM» 
les  a  fait  réiuipriuier  à  onze  cbilires  en  17^4. 
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1^53.  GotuUt,  ht-foL  Trigoiiometria  Britannica,  sive  dt  doctrinà 
trianguforum  lihri  n,  ah  Heiuico  GsLLlliRAND,  aftr* 
profess.  în  coll.  Greshamen^i. 

Réimprimé  en  1 6  ;  8 ,  avec  i'explicidoa  en  anglais. 

Dam  ces  Tables, fa» logaiidiiiies  des  sinnspar  Kriggs  ont  quinze 
chiffres ,  mais  i[s  ne  sont  que  pour  les  centièmes  des  degrés.  On  y 
trouve  ausii  les  sinus  naturels,  avec  les  tangentes  ei  ïv^  sécantes. 

1(^33.  London,  in-S."  Tabulae  iogarithmica:,  or  two  Tables  of  loga- 
rithmes, the  first  containing  the  logarithmes  of  ail  numbers 
fiom  I  tD  100000,  contracted  into  this  portable  volume 
byNathaniei  Roe»  pasttur.  oTBenacre  în  du^oike»  &c.  hj 
Edm.  Vin  GATE.' 

C'est  la  forme  adoptée  ensuite  par  Sberwin  et  Gardiner,  qui 
y  ont  donné  leur  nom ,  quoiqu'elle  eAt  été  employée  dans  le 
dernier,  siècle  t.  les  cent  mille  logarithmes  ne  tiennent  qne  »oo 
pages  in- 12  ,  quoiqu'ils  aient  huit  chiffre^ 

S(^33»  Paris'm ,  in-.f."  Trigonometrlx'  cannnica?  lihri  m,  quibiis 
pianorum  et  >ph:i'riconini  n-ianguh)riinî  theoria  atqiie 
.  '  .  .praxi^  ,accu^^u^5iinc  .brt^viiâimcquç  U.çniomU'aiitur  ,  &£. 
anciiMv  Jbuine  Bi^iitlsiA  M)0RiHO4.:  '  . 

I  ^3 3 .  Amsuhd,  ÙÊ'^*  Adr.  Meti  i  PHmum  mobHe,<  astronomicè, 
adograi^oè,  geometiicè  ec  liydrogriphicè  novft  methodo 
••  expiicatom  /  in  sphxrâ  ,  piahisphxrio 'siVe  îostrolabio, 
trîanguiîs  sphareicis  ,  tahulis  astronomicis  et  loxociromicîs , 
lineameniis  geometricis  ;  opus  absoiutum ,  quatuor  lomis 
distinctum  :  editio  nova,  aucta  à  GiiHl.  Blaev. 

W^eidler,  p.  ^66.  =  Schelbel ,  p.  150.  La  première  édition  est 
de  I  63 1.  l  a  descripiiott  de  l'astrolîtba  a.éfiéipuliiiée-av<lc  m 
titre  particulier.  .     .  .  ; 

Adrien  Metîus,  docteur  en  médecine.,  était  protèssenr  dé 

mathématiques  à  Franeckcr  vers  1  6zo.  Son  père  Adrien  ,  fils  de 
CoraeiiJe,  est  célèbre  par  son  approximation  du  cercle  :  Me» 
tins  est  un  surnom  du  fils ,  qui  vient  de  Met^.  Montncla  a  appelé 
le  père  Pctrus  Afeiius ,  à  cause  de  P.  Af.  qui  signifie  Pia  mai»' 
•  ria.  Le  livre  du  père  ne  se  trouve  dans  aucune  bibliothèque  ; 
et  on  ne  coonatt  ce  rapport  que  par  le  témoignage  de  son 
'I  lils..Al)ndi«n,'-.GjirAV,'tnaiiiémaiicW  connu,  fut  professenr 
dans  la  même  universitc  rpielque  temps  après;  ils  ont  été  rem- 
placés par  YPEI,  d'un  mérite  également  connu,  mort  en  1785. 

1^33.  Duaci ,  M-^*  Austriaca  âdera  heliocyclia  asironomici* 

C  c 
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hypothesibus  illlgata,  operà  R*  P.  Caroii  Malapirtii 

Belgac  Montensis  ,  è  soc.  Jesu. 

Ce  livre  a  1 49  pages.  L'auteur  supposait  les  taches  du  soleil 
de  T^rfiables  planètes,  i  l'exemple  de  Tarde  en  1 4$20.  Vetdler, 
dans  son  Hirio/n  ,  le  met  à  1627,  Rol)e»iu&  à  1630,  L'appro- 
batioi)  est  ^e  1 62^  ,  le  livre  est  bien  de  1 63  j.  Le  système 
énapge  de  cet  auteur'  a  «té  propage  dan»  ie  IHnloiiMÛn  dt 
Trim*,  peut-être  parce  que  ranienr  était  Jémte. 

1^33.  Venetiis,  in-^:"  Scipionis  Çlarakomtii  Defensio  altéra 

Anti-Tvclionis  Italici. 

WciJur ,  p,  452,  , 

liîjj.  yettetiu ,  ia-fof,  Ekmeriâi  nuove  dei  ipoti  celest)  dalT  aim. 

.1  ^XQ.  fino  al.  1 640 ,  calculate  'al  mjerîdiaijo  dl  Vétaeda 
per  A^rc' Anton.  Céleste.  .  ■» 

1^33.  Firenie ,  in-^.'  Difësa  di  Scip^  Chiar  amonti  al  suo 
Anti-Tycone,  e  libre  délie  tre  nuove  stelle,  dalle  opposi- 
tioni  deli'  autor«  à&\  iiKie  maâsûni  .sistenûyAToiemaico  e 
O^rnicano.    •  t  »i  :•     , .  -u    / .     •  .  • 

i6iy  Lagd^  Bàtof,  'li»f:^<t  4yiafliU-Hb««rK9tiF'0l9ertttio  de 
Mercurio  in  SoW  vUô  Cl;  Vcmre  in«1M;-i'  * 

•  WdJUr ,  p.  46  J.  ,  ;  •  I  ■.  '.•  , 
1(^33.  •••...'i,  Jacobi  Lansbergii  Apologia  commentatîonîbus 
■  ..Phil.!  Lansbergii  in  motum  terrae  iiiurmim  ,et  annuum  , 
i-.  -  '  adversùs  Fromondum  et  Morijium/,  '»  ' 

:   .     •        Jikch/i,.p.  37.  Le  pèrè  d»  t'auisiili.-^ii  mort  en  1631. 

Andréa  Hibl.  Belg.  p.  416.  Les  auyrages;de  fromond  et 
de  Moriii  avaient  paru  en  1631  et  1632. 

1633.  Roma,  itt-^'>  Melch.  Inchofer,  aoc.  Jesu»  Vidinen^s, 
Tractatus  syllepiicus  (  i  )  de  statione  terne  et'-mtjtu  solis , 
iecundùm  sacram  Scripturàm.  Examen  thematum  cœies- 

'  .  '  *  Ûaxa  variorum  astronobnohini.  Ratio  supputandi  edipses. 
Thêoriça  pianetarum. 

Lef  trois  denUers  ouvngei  (cavai  donnés  lotu  le  nom  do . 

\  AcAQBitficl  yfiaTUiti(ll.~^J{ir<^«  Chniiup.^^ 

be! ,  p.  2^3. 

1(5.33.  Veuetns ,  in-^."  Eserciiationi  filo.sofiche  di  D.  Ant.  Rocco 
•  filosofo-peripatetico ,  le  quaii  versajio  in  considerare  le 

.  •  ~     ; .  •     <i    ■        l«  "  .•  t»  *i  ■       •    •  .   

:  '  (*!.)  OBnia*coai^8(taiM; 
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podtioni  et  oggetiioni  coiueuuie  nui  Viaiogo  del  !Galiit;i 
contn  Jâ  dottnn»  .di  Anstouk, 
1^35.  Strasbtarg,  in-^.'  Eberhardi  WuhfRAi  Gnomonica;  ep 
aliemand. 

Réimprime  à  Nuremberg  en  1^72  et  i  68  i. 
1(^33.  Kopenhageit ,  ifi-S,'  JohàSL,  NanS£N  Coiop«lldi^m  cosmo- 
*    graphicum.  '  • 

Stkeibel,  p.  %€o.  Ce  lirre  fîit  réimprtmjF  eh*  1 63  ; ,  i  djS  ec 

1646;  il  est  en  danois. 

1^34.  Madriti,  iii-^."  Rufi  Festi  Avi^Ni  Opéra.    '*  ' 

On  y  trouve  la  traduction  d'Aratiis.  Clément,  dans  sz'Èiktttî^ 
thiquc  curieuse  \  l'af^ieUe  AVIENUS  ou  Avk  AN  US;  mais 
ScheiLel  oi  serve  que  Flavius  Avt«AltVty  qiii  a  fait  de» 
,  Table»,  n'oi  pas  le  même,,       ■•.  .  ^  ,  .    .  •  v  . 

1^34.  Sagam  Sitêdm  et  Franco/,  in-^,',^.  KEPtEftt.  Smnmôin, 
feu  <^u^  pmtinidiuiD  de  eatzionoiiuâ  lunari. 

Il  pacle  de  ce  que  verraient  les  liab'ians  delaLune.  • —  Veidftr, 
p*  421.  Ce  livre  est,  le  preiuier  où  l'on  ait  traité  de  l'astronoinie 
des  liabitam  de*  ipkif^hWi  î  éoia  Fontenellete  Huygens  se  soni 
•  occupés.  '      •  : 

1^34.  Patav'ti ,  in-^.'^  Andr.  Argolî  Tabiilse  secundorum  mobî- 
iiiim  juxtà  h)poiheM:s  Tyohonicai  et  è  cœlo  deductas 
observaiiones.  i  '*  .  .  i  .     ■      ,    •  , 

1^34.  Stetàm,  /««^f,*  Lourentii  Eichstadii  Ephemèrides  codcs- 
■  tîum  motuum  ab  anno  i.6.y6  ad  aiin,.  i6jyo  ;  pnemitdtur 
psdia  (j)  ephemeridum. 

Weidttr ,  p.  46  U.  La  &ut(e  parut  en  lô^p  à  Stetin,  et  va 
.      jusqu'à  1 6  jo.  '  , 

1^34.  S'tettiii,  bt"^*  Prognosdcon  astrolo^cum  anii.  i  ^3  5»  &c. 
dinrch  litarentium  Eichstadium. 

1^34.  PaHsiis,in-^.'  5o.  Bapt.  Morini  Longitudinum  terrestrium 
••  •    1*1  ceelesiium  scientia.  Responsio  ad  Jac.  Lansbergii  Apolo- 
:  .  giam  pro  teliuris  motu;  et  sch^dia^ma  sixh  liiulo  :  Alx  teiiu- 
rts  fractx ,  contrà  Gassendi  Tractatum  de  motore  traiulato. 

(l)  U»»ge. 

Ce* 
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1^34.  Paris,  in-S,*  Avis  au  cardinal  de  Richeiieu  sur  la  proposi- 
tion du  S.  MoRiM  pour  les  longitudes. 

1^34.  Rêgiomwai,  ht-^*  Aiberti  Limsmanni  Disputai»  de 
idSractjoiiibus  uranids. 

1^34.  ÀMtuerp;  bt-^*  Liberti  Fbomondi  VesU,  live  Ant-Aiîs- 
tarcnus. 

1^34.  'Antuerp.  itt-^*  Ant-Aiiitarchi  Vindex  »  advcisiu  Jac.  Lans- 

J>ergium. 
.  Wddier ,  p.  465. 

11^34.  LouéStà,  m-jfJ  Alexandri  RosSiEi  Confutatio  opînîonis 
Lambcfgii  de  tenrc  mptu. 

i<$34.  Argentorati,  in-S»*  Compendium  aitnMKHnic,  ejusqae  part» 
.  taiD  fpiwricx  quàm  tbeoriœ»  ooUectum  ex  variis  autlio- 

rîbus  per  ElK  rh.  Welperum.  I 

i<^34.  Amsterfi.  ....  In^iitutio  astronomica  de  um  gMx)niiii,  per 

M.  HORTENSIUM.  •  I 
C«n  Midoir  m  laiint  ;  l'original  éttig  en  hoUaudais. 

i  ^3  4.  Amsterd.  in-jffi  Onderwiis  van  de  Heneiiciie  end  Aerdsche 

globen,  dor  ^^iUelm  Blabu.  i 
1^34.  GùtkMt  in-^'  Jo.  Stierii  Praecepta  doctrine  spluorioe» 

,  •    ex  probatis  authoribus  collecta,  et  adjuvande  memode 

causâ  tabiiiii  synopticis  inciusa. 

1(^34.  Dan  fis  ci,  in-H,"  Crug£RI  Praxis,  trigonometrix  iogaritli- 

mic<£. 

1^34.  Ltyde ,  'tn-fol.  Les  Œuvres  mathématiques  de  Simon  Stevi», 
revues  et  augmentées  par  Albort  GlBARb. 

tf  volumes.  11  y  a  un  1  raitë  de  cosmographie ,  et  un  d'optique. 

1^34.  Cyde  pascal  de  ViCTORiMUS,  puliiid  par  .^Egi- 

dius  B ucHERi us. 

Dt  Ckdlts ,  p.  ICI.       •        .  ^ 

1635.  Lugd.  Batav.  PROCLI  Paraphrasis  in  PTOLCMiEi 

Ilbros  de  sideruin  eflfectionibus,  à  Leone  AllaTio  ;  gr.  lat. 

1  ^3  5 .  Augusta  TrebàccQrm  (Strasbourg),  in-^*  Systiema  cosmicum  »  '  < 
auctore  Galilzd  GALiLiSl.Lynceo;  m  que  quatuor  dia-  ' 
logis  de  duobus  maximis  mundi  syitematibus  »  Pioknaïco 
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et  Copernlcano   di^stritiir  ;  ex  italicâ  linguâ  ladnè 

conversum.  Accessit  Appendix  gemina  <^uâ  SS.  Scripturc 
dicta  cum  teme  mobilitate  conciliantur. 

Ceice  traduction  fui  faite  par  Bernegger,  d'après  l'éduion 
îiaiienne  de  Galilée;  elle  fut  réimprimée  à  Lyon  en  1641 ,  et  à 
Leyde  en  1700 ,  avec  la  semence  contre  Galilée  »  et  son  abju- 
ration du  21  juin  i<$}3> 

Dans  les  Lettres  de  Schickard  et  Bemegger,  Il  y  en  a  une 
datée  de  Strasbourg  1  9  août  i  63  3  ,  où  il  dit  qu'Elias  Deodattu 
lui  avait  envoyé  le  livre  italien ,  en  l'engageant  à  le  traduire  , 
et  qu'il  le  fera  à  condition  que  Schickard  reverra  la  traduction. 
Celui-ci  lui  répond  de  Tubingue  »  qu'il  s'en  chargera  volon- 
tiers. Bernegger,  le  r5  février  1^34»  écrit  C(tt'il  commencé  à 
éue  plus  au  tait,  mais  qu'il  ne  veut  pas  y  mettre  son  nom. 

Riccioii  n'eut  pas  d'abord  la  permission  de  lire  cet  ouvrage , 
qai  était  délêndu  à  Rome  :  après  1  avoir  obtenue,  il  itffiiu  Gainée 
dans  le  second  vt>lume  de  son  Almngeste  ;  mais  on  j^eut  voir 
dans  mon  Astronomie  combien  ses  objections  sont  frivoles. 

L'académie  des  Lyncri,  dont  Galilée  prend  le  titre,  fut  fe 
,  '  première  qui  se  proposa  de  renouveler  la  phvMquc  et  l'histoire 
naturelle;  elle  fut  tondce  à  Rome  par  Frédéric  Cesi,  en  i6oj  : 
on  en  peut  voir  l'bbiéire  par  Blanchi  (ou  Janus  Piancus),  à 
la  tête  du  Phytobasanon  de  Fabius  Colonna  ,  publié  à  Florence 
en  1744- — Journal  des  Savans  ,  avril  1790. 

i^jj.  Argentorati,  in-^*  Tractatus  de  proportionum  uistrumentis, 
auctore  Qdilco  Ga  l  1  le  t ,  lat.  ex  ita!.  transitas ,  et  notis 
illimratiu  à  Matthiâ  Bernsggbro  :  edido  secunda. 

1^35.  Frauctf,  iM'8»*  Jo.  Keplehi  Xpitome  astronomiae  Goper- 
nicanx  in  septem  libros  digesta.' 

Voyii  1618, 

I^3j.  MidJelburgi,  in-fol.  Phil,  Lansbergii  In  quadrantem  tuni 
astronQinkuiD,  tum  geometricam,  necnon  iii  astroiabium, 
introductio. 

A  la  fin  il  y  a  ,  H/irkm ,  16^6.  La  partie  de  l'astrolabe  a 
le  tiue  suivant  :  1636.  MiddtibuTgi ,  in-fol,  Phil.  Lan^BEUCII 
,  .  Sphaeia  plaaa  à  Pu»leniaeo  astrolabium  âciâ ,  ex  lingtift  bel^câ 

in  romanam  oranslata. 

1(^3 5.  Paris,  in-^*  Nouvelle  Théorie  des  planètes,  conforme  aux 

observations  de  Ptolcmde,  Copernic,  Tycho,  Lansberge, 
et  autres  exceilens  astronomes,  tant  anciens  que  modernes, 
avec  ief  Tal^  Richetiennes  et  Parisiennes,  exactetnem 
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calculé  par  N.  D  urret  &  Montbrison ,  professeur  ès 

Kiences  mathémaiiquett 

V\;dhr.  p.  469. 

idj^.  Dantiici,  tn-S."  Pétri  Cruceri  Doctrina  astronomix  sphae- 
•ricac,  praeceptis  methodids  et  ptiipicuis»  per  gtobum, 
tabulas,  trigonoinetriam,  tam  veierem,  quàm  iogarjthmi- 
cam,  explicata  et  demoiutrata,  cum  tabulis  ad  eam  per- 

tinentibus. 

WeiJIcr  ,  p.  468. 

1(^35.  Mutina,  in-foL  Josephi  Blancani  Sphxra  mundi. 
'      La  première  édition  avait  paru  en  icao. 

16^^  Phasiùm  luiue  icônes,  quas  annis  salutîs  i<(34  et 

I  ^3  5  pingebat  ac  scuipebat  Aquis  Sexiiis  Claud.  MellaN 
Gaiius,  prxsemibus  ac  âa^itantibus  iliustr*  virU  Gassendo 
et  Peyreschio. 

Ces  figures  de  la  lune  soot  fort  bonnes ,  maiji  elles  sont  crèS' 
faies.—>AMnMi.  art.  3x88. 

1^3  5.  Avemwe,  in-^'  Athinasii  Kihchbri  Pïimitîae  fpnommdcm, 

1^35.  Roma,  Ant'-Apocrisi,  overo  RepUca  di  Jac.  Micalori 
ail'  Apocfisi  overo  Vindide  di  Et.  Puteano. 

1^35.  Liig4.  Bataw,  in-tC  Guilielmi  Postelli  De  nniyersitate 

libri  II ,  in  quibus  astronomÎDE  compt-ndium. 

La  préface  est  datée  de  Paris,  1 Séi^ciubre  i  5  63  ;  il  demeu- 
rait au  collège  de  Maître-GervaU ,  lue  du  F<^  11  détcrit-pitar 
cipalement  la  Terre-sainie  et  la  France.  II  n'y  a  que  a6t  pages. 

1^33.  Atltutrp.  itt-fol.  Hugonis  3empii.ii  è  soc.  Jesu,  De  maihe- 
maticis  disdj^inis. 

1^35.  A'r^oiSf/ fo-^' Joannis  Camilli  Gloriosi  Ëxercitationnm 
mathematlcaruin  decas  seconda. 

'1^35,  Regiomonti,  in-^."  Alb.  Linemanni  Disputatio  mathema- 
tica  adstruens  motum  tliurnum  lelluri  vindicajulum  esse. 

16^^  m-^"  €hristoph.  Nottnacel  Dissertationi  de  hypo- 

thesibus  astronomicis  iu  génère  Resp.  auct.  Dan.  Laco. 

 Pétri  Gassendi  Epistola     Godoir.  >^  endeiinum 
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Je  proportkme  g^raoni»  ad  idititiaicin  umbrain  MaasHic 

.  ob^ervatâ. 

On  y  trouve  nisd  l'^clipM  de  lune  de  i($3;.  —  WlHdbr, 
P»  74J. 

16^6.  Sfêtini,  itt'A»*  Laureiitii  ElCNaTADii  Ephemerides  conn 
tinuatae  ao  anno  1^41  ad  ann.  1650.  Pxdia  astrologica. 

I'6l6,  Attgusta  Trehoccorum  (Strashoiirg) ,  hi-^."  GalHaei  GalilvCI 
Novantiqua  SS.  patriim  et  probaioruni  tlicologorum  doc- 
trina  de  sacrae  Scripiurae  leâùmoniiâ  in  coJiciu;>ionibus 
merè  natuialibiu  temerè  non  luurpandb  ;  italien  et  latin. 

J'ai  un  exemplaire  de  cet  ouvrage  qui  porte  le  dete  de  idj  5 , 
et  qui  est  eniièremem  latin. 

l6^6.  Amstclodami ,  in-^,"  Scipio  C  L  A  R  A  M  o  N  T  A  N  u  s  De  sede 
sublunari  comelurum,  in  ^upplementum  Ami-Tychoiiis ; 
Observationes  Indice  cometse  arnii  161%,  hem.  De  sede 
cometarum  ann.  1577,  1580,  ijSy»  >5P7>  1^07» 
1 6 1 8  ,  et  Libellus  apologeticm. 

l6jd.  Florentia,  in-^.'  Examen  censurae  Jo.  Camilli  Gloriosi 
in  librum  de  tribus  novis  steilis  Scipionis  ClaraMONTII* 
U  s'agit  des  étoiles  de  1  572  ,  1600  ei  1604. 

16)6.  Regiomonti,  in-^"  Alberti  Linemanni  Di^putaiio  Je  naturà 
cometarum  stbereonmi;  .  ^ 

i6y6,  Lugd,  Batav*  in-i^,  Cv3\,  Poste'lli  De  coanograpUcA 
disdplinA ,  et  «gnovum  cœlesiium  verâ  configuratione. 

l6}j,  Paris,  f»-^.*  Splières  de  Copernic  et  de  Ptolomée,  avec 
l'usage  et  construction  des  Tables  5phéri(|liee -de  K^gio- 

montanus ,  par  Jacques  H  lm  1 1'  s. 

PiJrisih ,  iri-^/  Longitudinuin  terresirium  necnon  coclestium 
nova  et  hacienù^  optata  6cienlia,  pars  vu,  auciore  J.-B. 

MORTNO. 

Ceue  ]>artie  va  depuis  la  page  241  fusqu'à  la  page  tyz } 

elle  fui  acilcvce  d'iinjji iiiier  le  10  nov.  1637. 

Il  y  en  a  aussi  une  cdition  qui  porte  i  6 ^  è ,  et  qui  va  jusqu'à 
la  page  aSa;  achevée  d'imprimerie  12  juin  i6j8. 

i^37«  Paris,  in-^"  La  théorie  des  planètes,  avec  la  r^onse  aux 
premières  invectives  du  S/  Morin. 
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1637.  Noriberga  et  AUorfh  tn-^"  Abdiœ  Trew  Astronomie  pars 
sphaerica. 

Weidier ,  p.  ^^^.  =  StÂeiM,  p.  287.  ' 
1(^37.  Borna,  in-fr!,  Theodosii  Rubei  Horarium  univer$al<ï  per^ 

petiium  in  univers©  orbe  \wc\s  diurnre  tempora  et  femporiim 
vices  deierininans ,  ecciesiasiicarum  iiem  runciioiium  ter- 
mfaios  defîniens ,  cutn  brev  i  epilogo  torrectionis  anni.  . 
1^57.  NeapoH ,  w-^*  Caitiflaiio  «xaminis  Seip.  Ciaramontii  in 
secundam  oecadem  Jo*  GuniUi  Gloriosi,  auctoie  eodem 
Camillo. 

i<$37  Joh.  À  Felde  Compendîiim  «foçtriiue  «phaericae. 

Scheibel ,  p.  287. 

1(^37.  Roma,  in-^."  Terrai  quies,  soiisque  motus  demonstratus  

disputf  Jac.  AccARisii,  theoi.  D.  et  S.  biquisitionis 
Bomanae  qmài&catatU, 

Voyei  Mazzuchelli  et  Sdieibel. 
1^37.  Witteb.  in-^.'  Jo,  Sperling  Dissertatio  physica  de  «tellis. 
y 637.  Med'ioî.  ....  Caesar  de  Perego  Djarhun  aitronomiciun, 
ad  invenienda$  horas  pianetarias. 
Jrgelatif  BiMioth.  Mediolanen^ 

16"^%,  fka,  itt'jf,'  Considerazionî  di  Giov.  Baremghi  sopra  il 
Dialogo  àei  Galiiei  de'  duoi  massimî  sîstemî ,  Tolemaico  e 
Copernicano ,  neile  quali  à  défende  il  metodo  di  Aristott 

ne'  libri  del  cielo. 

1^38.  Patavii,  in-^"  Arcoli  £phemerides  ab  anno  1^31  ad 
aan.  i<(8o. 

1^38.  ParisHs,  la-^*  Natdis  Ditret  Frimi  mobilis  doctrina  dna- 
bm  partmiu  contenta.  Sphemerb  ab  anno  1638  ad  «nn. 

Calai.  Bibl.  Thuana. 
1^38.  Barcinone ,  in-^"  Ludovici  Freire  de  Silva  EfeineriJes 
gfsam^  de  ios  movimentm  de  los  ictek»  pur  64  annos, 
1^37-1700. 

Anton.  Bi!)!.  Hisp.  Cet  auteur  croit  que  de  sept  volumes  il 
n'en  a  paru  qu'un  :  ainsi  par  le  titre  d'uii  livre  on  peut  être 
fort  trompé  rar  ce  <iu'il  ooniieiitt 
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té^S,  Paris,  in-fol.  Discours  de  l'équation  du  tempT'pOUr  les  moUr 

vemeiis  cdcsies,  par  M.  B.  D.  P. 

1(^38.  Loiuhn,  in-^."  Discovcry  of  a  ricw  world  ,  or  a  Dîscourse 
tendini;  to  proxc  iliat  'lis  probable  ihtre  may  be  anothei* 
habiiable  world  iii  ihe  inoon  ,  by  John  "Vv  ilkins. 

1638.  Loiuiûii ,  in-S."  The  man  în  Jie  naoon  [hoqio  iii  lunâj, 
per  Doromicum  G  on  s  a  les. 

1638.  Casena,  in^^"  Castigatio  Je.  Camiili  Gloriosi  adveriùs 
Claramonuum ,  casiigata  ab  eodem  Claramontio. 

1^38.  Regensburg.  ....  Eliœ  EuiNCERi  Judicium  astroiogicum 
voRi  neucD  sfieni* 

Bnuker,  Conun.  de  vhft  et  scripdt  Chfaigeri,  17^4 1-  Ai-/*' 

1^38.  Àmsteiod,  in-^"  Phiiolai,  sive  Dlssertatiônîs  de  vero  sysfe- 

mate  mundi,  librî  iv  [BouLLlAu]. 

•  K^cià/er,  p.  ^9 2.  ^  Scheilfe/ ,  p.  ^tfu  C'fiit  ici  ic.premiet 
ouvrage  de  ce  cëtcbre  astronome. 

Il  y  •  à  l«  BiblJothcque  de  Paris  près  de  sofacui^  Tolvmes 
manuscrits  qu'on  appelle  la  collection  de  BooHinii  et  de  Peîresc  ; 
il  y  en  a  ]>iusieurs  qui  contiennent  des  observdiioiis  ailrono- 
miques ,  des  lettres  d'astronomet ,  des  pièces  imprimées  :  outre 
cela,  il  y  a  des  volumes  qui  contiennent  des  pièces  d'astrono- 
nue,  les  unes  manuscrites,  les  autres  imprimées.  J'en  ai  eu  un 
'entre  les 'mains,  qai  coodem  les  olxwnrittons  Aitjes  à  ViziUe  et 
à  Grenoble,  de  1622  i  i^ïjaj  mais  je  n*ai  pu  le  retrouver  à 
la  fiibliotiièque.  11  y  a  des  observauons  de  Bouiiiau  au  Dépôt  de 
I»  Marine,  que  De  l'Isle  avait  fait  copier;  il  y  en  »  chez  le 
C.*"  Le  Monnïer  :  on  trouve  aussi  cjuatre  mannscriii  à  Ul  suite 
-de  ses  ouvmLa-s  imprimes.  Pingre  a  tait  Iftêge  d'uM  partie  daUl 
ses  Aanaltj  auj^^j  XV 11.'  itnU, 


1^3^.  Paris'tis,  in-^."  Longitiulinum  terrestrlum  necnon  cocicstium 
nova  et  hactenùs  opium  ^cientia,  partes  vili  et  IX,  auctore 

J.  B.  MORINQ. 

Ceci  \  a  jusqu'à  k  page  160  ,  et  traite  des  parallaxes  et  des 

rétractions. 

163^.  tlorcnîuc,  in-^f.."  Vinceniii  R  i;  1  N  ER  1 1  Tabula*  Mcdicccc  uni- 
vcTiales,  cjuibus,  post  unicuin  prostaphacreseon  orbis  cano- 
netn ,  planetaram  calculas  cxhîbetur ,  juxià  Rudolphinas , 
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Danicas,  Lansbcrgiaiiu,  ^rutcnicas»  Alphninint  et  Ptole» 
nuucas. 

Wetdler,  p.  473.  La  seconde  panie  parut  en  1^47. 

I^jj).  Paris,  in-fol.  Première  pnriie  des  Tables  Richelitiies  de  Noël 
DuRET,  avec  une  britve  théorie  des  plajicies  selon  Kepler, 

Ç>iir  le  méridién  ide  Pàrii;  latin-français.  Suppiementum 
àbuJkrum  RlcheUnarum. 
1^3 p.  Havttia,  in-^.'  Introductio  in  Theatram  astnmoroicum,  i 

Christiano  Severino  Longomomtamo. 
liTjp.  l^urnberg,  in-^."  Himmlische  fiarmoni-astronomiscbe  Tafeln 

von  neuem  calcuiirt  And.  Goldmayer. 

V'eiéer,  ilist.  astron.  p.  ^jj^szi  Dofpelmaycr ,  Von  Nurnb. 
iMihetn*  p*  loo* 

i^3p.  Rostochii  ,111-4."  Disputado  sphacrographica  <Ie  horizonte,  à 
MichaeleCoBABo. 

Regiom.         Dan.  Lagi  Thenuttiim  uranegiaphicoruni 

Pentas  L 

1^3^.  Bruxellis,  in-8'  io\\.  Caramuel  Lodkowitz  Coeîestes  Méta- 
morphoses, sive  circulares  pianeiurum  iheoricx  in  alias 
formas  transfigurais. 

4^40.  Lond.  /'/i-^.*  Epocha?  celebriorcs  astronomîs,  historlcîs,  chro- 
nologis,  &c,  usitaiœ  ex  traditione  Ulug-Beigi.  Gra- 
vius  ;  pers.  et  lat. 

1^4.0.  AtuteloéL  iH'jf,*  Nie  Copernici  Torinends  Astronomia 

instaurata,  llbris  vi  cotnprdiensa,  qui  de  revdutknibus 

orbium  coclestiiim  inscribuntur  ,  nuiic  deinùm  post  75 
ab  obitu  authoris  aniiuin  iiitegriiaii  sux  restituia,  notis^ue 
iilustrata  ,  operà  et  studio  Nicoiai  Mulerii. 
Voye^  1617. 

1^40.  Amstttod.  in-foK  Christ.  Sev.  Longomontani  Astrono- 
miaDanica,  in  duas  partes  tributa,  &c.,  cum  Appendice 
de  aseititils  cœli  pluenomenis,  nempestdÙs  novis  et  corne- 
tb  :  cditio  altéra. 

W^eiilkr,  p.  451.  =  Astron.  art,  464.  Voye-^  \6zz. 
2^40.  Parisiis ,  in-^"  Joau.  Bapt.  MoRiNl  Aslroiiomia  jam  à 
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fiinJameniis  imegrè  restitiita,  compiectens  hovem  partel 
liuctcnùs  optatae  Scientiac  iongitudiuum  cœleôùum. 
W^gUBur^p.  ^(Ji.  Voyti  1634.  , 

1^40*  Bcnania,  in-^*  Francbci  Montebruni  Ephemerides  ab 
anno  1641  ad  ann.  t66o,  eic  Tàbulû.  lÀnstiergii  ad 
meridianum  Bononienieiii. 

WciJJer,  p.  47p.  " 

I  6^0.  Franc kera ,  in -12.  Joannis  Phocylîdis  H  o  Lw  A  R  d  ^ ,  ITct*- 
WAtifoç  *E)cAe/'?r7<x.»)  ^iOMyx^m,  [la  pleine  lune  éclip- 
tique  rayonnante];  id  est,  Dissertatio  astronomica  que, 
occasione  uitimi  luiiaiû  ailni  1 6^  8  deiiquii,  manuductib 
sit  ad  cognoscendum,  i.*  «tatum  astronomiae,  pnBscrdm 
Lansbergiaiue;  novorum  phaenomenonim  exortum  et 
interitum. 

Wriéer,  p.  463  ,  488.  =  iV'itri^,  p.  299.  • 

I<$40.  iMgd.  Batav.  in-^'  Adr.  Met  il  Arhhmeticîe  iibri  duo; 
et  geometriae  iibri  seac,  in  ^uibtu  Problemata  utronémicaV 
Hotologiascîaterîca:editio  postrema',  auctiorl 

I  (Tfo.  Ubui  Suwwm,  in  Jo.  Ba Y  E  R I  Rhainani  Explicatlo  cha- 
racterum  sneis  Uranometrias  imaginum  tabulis  insculpto- 
rum  addita,  et  commodiore  hâc  formâ tertiùm  redint^rata. 

Idem  ,  Augusiœ  V indeiicorum  ,  16^4. 

16^0.  Amsterdami,  in-S."  Guilielmi  Blaeu  Imtitutio  astronomica 
de  U5U  gblxmun  et  sphaerarum  coeiesdum  ac  terrestriuin  » 
duabus  partibus  adoinata»  unA  seciindùm  hjpothesin  Pto»- 
lemxi ,  altéré  juxtà  mentem  Copendd;  latbiè  reddita  à 

M.  HORTENSIO. 
1640.  Uttni,  in-^"  Fortunii  Licfti  De  terra,  unîco  centro  motiis 
singularum  cœii  particuiarum,  Dbputationes.  De  regulari 
motu,  milûmàque  paraOaxi  cometaram  coelestitim. 

1^40.  VenttHs»  h-^*  Bonaventime  Vemut<  Dbpntttîd  in  iibrôi 

de  cœio  et  mundo  et  meteoiis. 

Aî&ngitoris  Bihiiotheca  Sicula. 

1^40*  paris ,  in -12.  L'Uranie  de  messire  Nicolas  Bourdin,  sei- 
gneur de  Viileners ,  ou  traduction  des  quatre  iivre«  de* 
Jugement  des  astres  de  Claude  Ptolomée. 
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1(^40.  Lutetta ,  iti-!2.  Jacobi  Capreoli  bphxra. 

1^40.  franekera,  in-^."  Adriani  Metii  Tractatus  de  genuino  usu 
utriusque  globi. 

Vtyei  1 624 ,  où  le  thfe  est  plus  Heaân,, 

16^0,  LùMdim,  bt'8.*  Diicoune  coooemîng  a  new  planet,  tending 
to  prove  that  'ds  pnrfiAble  our  Eanh  h  one  of  die  planeti. 

Schcihel  pense  que  cet  écrit  est  de  John  WlLKlNS. 
1^40.  Londres ,  in -8."  Découverte  d'un  nouveau  monde,  pour  mon- 
trer qu'il  est  probable  qu'il  y  a  un  autre  monde  hubiiable 
dans  la  lune;  et  un  Dbcoun  pour  faire  voir  la  possibilité 
du  passage  ;  plus  un  Traité  des  planètes. 

1^40.  Wimb,  kt-^»  Jo.  SperIiINO  A<tiologia. 


1(^41.  iMgduni,  iV/-^"  Galiixi  GaliL/CI  Systema  cosmicuni. 
SchiM,  p.  |0}. 

X  ^41 .  Pariais,  in      Coionis  Astronomîse  jani  à  fûndamentis  intégré 

et  exacte  restitutse,  auct.  J.  B.  Mo  ri  no. 

C'est  une  icpoiiie  à  I  .ongoinouiaïuis ,  qui  a  40  pagt-s. 

1^41.  Parisiis ,  in-jf.."  Natal.  Dl  rret  Ephemerides  motuum  coc- 
iestium  Richelianae  ab  anno  1637  ad  ann.  ,  ex 

Lansbergli  Tabuiis.  Isagoge  Ift  astrologiam.  De  aëris  muta- 
tionibus.  Doctrina  primi  mobiiis.  Usus  tabulanun»  De  cri- 
sîum  mysterio.  Gnonxuiicei  liber  unUs. 

Weidler  ,  p.  4^9- 

16^1,  Lipsiajfi-^."  Chrisliani  Frider.  F rank£NST£INII  Xx^-vj/j^  (1) 
macuiarum  solarium. 

1641.  Ratisbona »  itt-8*  Eiiae  Ehinceri  Fhsenomena  et  niiracuia 
solb.  ' 

1(^41.  Lou/ùni,  lu -S."  Sol  Briiannicus  re|^  consecratns. 

Frobesius ,  Hiblioih.  (îudiana. 
1^41.  Patftvii ,  in-^.°  Fortunii  LicETi  Liber  de  lucidîs  in  subiimi, 
in  quo  disseritur  de  radiis  soiis  direciis  ,  nuliam  attriiio' 
nem  nullamque  calidilaiem  in  acre  producentibus. 

lé4.i;<  Paris,  in-S,"  Traité  d'horlogiographie ,  contenant  pluôeurf 

  t   ^  , 

(])  CfliuldémîoB. 
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A  s  1'  R  O  N  O  M  1  Q  U  E.  213 
manières  de  faire  toutes  sortes  de  cadrans ,  par  le  P.  D£ 

5aINT£-MaR1£-MaD£L£1N  E. 

Ce  livre,  fort  étendu  pour  la  pratique  et  les  ûgan$  de» 
cadrans,  fut  réimprimé  en  1645  ,  i<S57  »  166 j ,  &c. 

1^41.  Norhnb.  in-fol  Pétri  Api  AN  i  Instriimentum  smuum,  seu 
primi  mobilis. 

1^41.  Ce<îmi  Dan.  La  Cl  Disputatio  physico-maihcmatica 

lie  comciis.  Ejusdem  Triga  theoremaium  astronomicorum. 

164.1.  Hcrhorn.  Nassov.  1/1-/2.  Henr.  Als  TE  D 1 1  Methodus  admi- 
randorutn  niaiheinaiicurum ,  novetn  iïbiïs  exhibent  uiil- 
venam  maihesim. 

1^41.  UÙU,  in'l2.  PTOLEMiCI,'  HbRMETIS,  AlMANSORIS  ,  &€• 

Astronomica  aphorisUca. 

1^41.  Bottonia,  m-^*  Cdelestis  figura,  diretticmes  alicque  astro- 
nomica; operationes ,  inusitatâ  aile  per  novas  domoriim 
tabulas  exacte  absolveiuloe;  auciore  D.  Lud.  MoDRONO 
Aledioian.  cleric.  regul.  6.  Pauli  Barnabiiâ. 

1^42.  Pansus,  in-jf."  Pétri  GASSENDI  Epistolœ  iv  de  apparente 
magnitudine  soiis  humiiis  et  sublimû ,  in  quibus  complura 
ph)  sica  opticaque  problemata  proponuntur  et  explicantur. 
Accedunt  ejusdem  Epistoix  diûe  de  motu  impresso  à  mo-: 
•  '  tore  translato,  in  quibiis  aliqiiot  prxcipi)?c,  tum  de  motu 
univcrsè,  tum  speciatlm  de  motu  ler/s  aitributo,  diâîcui- 
taies  e.\ plicaniiir. 

1 6^2.  Patavii,  tti-^."  Andres  Arcoli  Ephemerides  ab  anno  16^0 
ad  tim.  1680.  . 

1(^42.  Venet»  itt-^*  Petrt  Pitati  Supplementum  ephemerlduin. 

1642.  Franekenx,  in-12.  Joan.  Phocylidii  HoLWARD.^  Epitome 
astronomiae  refermatie  generaiis. 

Jean  Phucylides  Hoiwaraa  clait  professeur  en  j^hilosophiti 
et  docteur  en  médecine  à  Franeker;  il  fil  aus&i  une  Asiroivumie 
frisone ,  imprimée  à  Harlingue  en  1652,  peu  après  sa  mort,  i 

1642.  Hafnia,  iii-^"  Disseriatio  astronomica  de  mediis  quibusdam 
ad  astronomiam  resdtuendam  necessariis,  pro  iotroducdone 
în  Theatrtim  astronomicum  Hafiiiense  vM  ceiebeRimi 
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Christiani  Longomontan i  ,  ciim  vîro  clarîss.  J.  B. 
Mou  1  NO  instkuta,  ejiuq^ue  CoroniUi  opposita  i  Georg. 

Frommio. 

1^42.  Amst.  in- 12.  Co5moLfrapiua  catholica  et  astronomica ,  ab 
Ant.  D  L  L  s  i  N  G  1  o. 

1^42.  Pahsiis,  in-^."  Thoiriîe  Angli  Dialogi  très  de  mundo. 

164a.  Ultrajecti,  itt-foL  Jacobi  Ravxnsb£I16  Encydopaedia  nuH 

thematica. 

1642.  Parisiis,  in- 8."  J.  B.  Mo  ri  ni,  doct.  med.  et  math.  Tycho 
Brahxus  in  Philolaum  pro  telluris  quiete  ,  ubi  tum  de 
corporum  gravium  descensu,  tum  de  motu  naturali  et 
violento,  nova  traduntur. 

1^42.  Pmonàf  ia-^*  Pétri  Cortssii,  med.  regii,  Dbcimus 
astronomicus  novîssimos. 

1^42.  C/tùii  (USne),  in-jf.*  De  lunae  «ubobtcurâ  Iu€e  propè  çon- 
juncttones  et  in  eciip«ibus  observatà  libri  très  rortunii 
LiCETi  Genuensîs. 

464,  pages.  Il  croyait  que  la  lumière  cendré  é^t  la  lumière 
du  soleil  refléchie  par  l'air  voisin  de  la  iuiift,  et  fobite  à  la  iu- 
imèie.iiatiireUe  de  cette  planèit.  Schtibd  met  cet  ouYfage  à  1 640. 

1^42.  Amstet,  hi'A.*  GuiII«  Blabu»  Institiition  astronomique  do 
i'usage  iKs  globes  et  ^èr». 

277  pages.  On  y  trouve  la  manière  de  tracer  les  cadrans*. 

.1^42.  Bononia,  in-fol.  Apiaria  universx  philosophiae  mathematicK, 
à  Mario  Bettino,  soc.  Jesu. 

Scheibel  en  donne  le  détail,  p.  304.  Il  y  a  de  l'astronomie 
dans  le  second  volume.  L'auteur  a  probablement  entendu  par 
Jpiaria ,  une  rucbe  où  il  a  nssembiî^  tout  le  miel  de  la  pîti- 
losophie. 

16/^1.  .....  Dan.  La 01  Disputatio  de  eciipsi  anni  1^42.  * '* 

Butk,  Von  Preuss.  mathemat  ' 

I  ^42.  Trevisi,  in-S,*  Gioseppe  Ro s  Acc  1  o ,  Teatio  de  cielo  e  della 
'  tetnu 


.1^43.  Parisiis,  in-^*  Elementa  astvonoinîca ,  ubi  Thbodosii 
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v^phacrîcorum  libri  m  ,  cum  iinîversâ  trianguhrum  reso- 
iutione,  novâ,  succincû  et  facilii/nâ  ane  dcmonsirantur. 

Cet  ouvrage  est  cité  comme  de  J.  B.  Dvhamel  dans  U 
liste  de  racaAfmle.  —Afim,  tjj 3, 

I  ^43.  ParisUs,  i/i-,^' Jo.  Bapt,  MoRiKi  Aiae  teHurls  (neoe,  coin 
physîcft  demonstratione ,  quèd  opinio  Coperiilcana  de  tei- 

iiirîs  motii  sh  faisa  ,  et  novo  conceptu  de  Occani  fluxu 
atque  retiuxu ,  ad\  er^ùs  Gassendi  Ubeliuro  de  motu  im* 
presse  h  motore  traiislalo. 
i<^4j.  Amstelûd.  in-^'  Antonii  De  us  IN  G  II  Dissertaiio  de  vero 
.  ^stemate  miindi ,  quâ  Copernicî  «ystema  referroatur , 
sublatû  intérim  iofinitis  penè  orbibus,  quibus  in  systemate 
Ptolemaïco  humai»  mou  distrabitur. 

Wtidlcr,  p.  479. 

1643.  Venetiis,  in-^.'  Scip.  Claramontii  Aiui-Phiiolaus. 

Wàdler ,  p.  453.  Ce&t  une  réfutation  de  Copernic  ,  de 
Galilée  et  de  Booliitu. 

1^43.  ParbHs,  in-:ffJ  Novem  Stelle  drci  Jornn  viss  ,  et  de 
îisdem  Pétri  Gassendi  judicium.  Accessit  obs«vatio 
geminatae  in  singuios  dies  (sestus  maris  instar)  reciproca- 
tionis  pendulorum. 

Veidler,  p.  475.  Le  P.  DE  Rheita,  Capucin  de  Cologne, 
avait  cru  voir  cinq  nouveaux  sttellifet  de  Jupiter  t  c*étaleat  des 

étoiles  du  Verseau. 

1(^43.  Lovfviu ,  iti'i2.  Novem  Stellx  circà  Jovem  \hx,  circà  Satur- 
luim  sex ,  circà  Martem  nonnullx  ,  à.  P.  Ant.  UeitA 
detectae.  De  ils  judicium  P.  Gassendi.  Joannis  Caramuei 
LoBKOwiTZ,  ejusdem  judicii  censura. 

1643.  Lovanii,  in-12.  Pcrpcndicuioruin  iiicomiantia,  ab  Alexandre 
Calignomio  nobiii  Detphînate  exco^ptata,  A  Petio 
Gassendo  haskk  fide  tradlta  et  pulcfaro  commentario 
exomata,  à  Jo.  Cairamuei  Lobkowitz  examinata  et 

falsa  reperta. 

Caligiion  avait  cru  apercevoir  des  variaiiotu  dans  un  pen» 
dule  de  30  pieds  ;  on  a  disputé  pendent  un  siède  i  ce  sufet. 

Le  baron  de  Grante  trouvait  encore  ]  0"  de  dt-viaiion. —  Mim, 
dejyévoux,  oct.  17J4.  Bouguer  leva  la  dilîicultc  par  ses  obser- 
vations faites  aux  Invalides.  —  Aiém,  dt  fgtâdbtU,  17; 4. 
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14(43.  BruxeUts,  ■in-i2.  Gotof.  'Vbmdblini  Arcanonim  ccdes- 

'■  tiUin  Lampas  paradoxa. 

I  ^43 .  VTitteb,  in-^*  Joli.  S  p  e  r  l  i  n  c  Dîsputatio  physica  de  stellis. 

i()4j.  Colouia,  hi-^."  Athanasii  KiRCBERi  Magnes,  sive  de  arte 

magneiicà  :  editio  secumlà. 

lù^^.,  Piiri^ ,  in-S."  La  manière  universelle  de  M.  Desargues, 
L) oiinois ,  pour  poser  Taissieu  et  placer  les  heures  et  autres 
choset  aux  cadrans  au  soieii ,  par  A*  Bosse,  graveur  en 
tailie^uce. 

'On  y  trouve  un  grand  détail  de  figures  et  d'explications  sur 
la  manière  de  placer  l'axe  d'uu  cadran  mccatiic|uetiicat  par  (rois 
pt^ti  d'ombie ,  el  de  tracer  i'équinoxiale  «n  ftisant  «Nuner 
une  cquerrt  autour  de  l'axe,  et  dirigeant  un  fii  le  long  de 

l'cquerre. 

164.3.  ^^P"*'»  in-^'  Disquisitio  mechaiiica  de  instrumentis  ab 

Èrico  Olai  Tormio. 
14(43.  Bat  av.  iU'S.*  Benedictî  HBDRiti  Nova  et  accurata 

astxolabii  géométrie!  necnon  quadrantb  astronomie!  azi> 

muthalis  structura  et  usus. 
Weidltr ,  p.  475>. 

1^43.  LofOBH,  in-fol,  Jo.  Caramuel  Lobkowitz  Sbib  et  Martis 
aduiteria,  sive  de  borplogiis. 

1 4(43.  Boaon,  h-foL  Crux  geometiica,  repraesentans  varietatem  dà»- 

mm  noctiumque  ,  ortuum  et  occasuum  solis. 

14(43.  FrMckfun  am  Mayn,  in-^."  Derectio  dioptrica  oorporum 
planetarum  verorum,  bey  Matthaec  Mer i an. 

5cheibel ,  p.  312,  donne  une  notice  de  ce  livre. ,  qui  est  en 
allenuuid ,  et  qui  m  contient  que  de  mauvaises  obeerta^MW.  La 

dédicace  est  signée  Afatthias  Htrzgarteh  HgmrbuiSm  II  paivit 

que  c'était  le  vcrita|)Ie  nom  de  l'auteur. 

1643.  Avenione ,  in-^"  P.  Steph.  Octoul,  ord.  Miiilmorum, 
Inventa  astronomlca;  prlnue  mundi  epochx  à  priori  con- 
«tructas ,  &c. 

L'auteur  préfendait  savoir  le  jour  de  la  création  du  monde,  et 
avoir  vu  deux  vaisseaux  sur  le  soieii,  c'e$t*à-dire  deux  grosses 
•achet,  le  ai  octobre  1^3  5. 

Il  propose  un  Instrument  pour  prendre  la  hauteur  ;  c'est  un 
secteur  à  pinnules,  dont  il  faisait  tourner  ie  limbe  dans  une 
cuuiisse  circulaire  concentrique  placée  dam  le  plan  du  méridien. 

1643. 


Digitized  by  Google 


ASTRONOMIQUE.  ai7 

i<$43.  Paristis  Joannis  Derienbs,  soc.  Jesu,  Tahuisc 

CanorienseSp  seu  Doctrina  iuminarium  practica.  ApuU  Seb. 
Cramoisy. 

C'est  aind  qnll  ettduis  Scheibcl ,  p.  307 ,  d'après  Sotwef , 

Îjui  fait  l'éloge  de  rauMUr»  et  qui  cite  le  livre  sans  donner  le 
ormat  ni  l'année.  Riccioli ,  p.  38,  l'appelle  Jean  Drienes  :  i( 
dît  qu'il  était  de  Dieppe  ;  qu'il  enseignait  les  mathématiques  à 
Paris  en  16^1 ,  k  l'âge  de  5 1  ans.  Ce  livre  n'est  point  à  la 
Bibliothèque  nationale,  et  Scheibe!  n'a  pu  même  le  trouver  dans 
aucun  catalogue.  Sotwel  nous  apprend  que  l'uuicur  était  né  en 
I  591  ,  et  qu'il  mourut  à  la  Flèche  en  i  662  ;  qu'il  avait  pro- 
fessé les  îtiathémaiiques  à  Paris  et  à  la  Flèche.  Il  ajoute  :  Scripsit 
Tabulas  Canpritnsts ,  stu  Doctrlnam  Iuminarium  practicam.  PiiritiiSt 
apud Sth.  CraM«/jry.— Bibliolh.  script,  soc.  Jesu ,  1 675  ,  p.  4.3 8. 
Mais  il  me  paraît  possi')Ic  f{ue  ce  livre  n'ait  jamais  été  publié, 
et  que  Riccioli  et  Sotwel  n'en  aient  parlé  que  sur  un  avis  qu'on 
avait  eu  qu'il  devah  ^primer  à  Paris. 

1643.  Copenhague,  in-S/  Astrologie  élémentaire  et  terrestre  sur  le 
changement  deTair  et  tout  ce  qui  peut  y  avoir  .nq>port,* 

tirée  des  choses  qui  se  présentent  aux  yeux  Ct  dont 
chacun  peut  facilement  pronostiquer  ;  recueillie  par  J.  B. 
Flemlqs;  en  danois. 

1^44.  Parisiis,  in-^'THEonis  Smyrnaei  Platonici,  eorum  qux  in 
madieiiiaticis  ad  Platonis  iectionfin  utilia  sunt,  Expositio, 
gnec.  lat.  ex  interpretatioiie  et  cum  notb  Ismadlis  Buir 

LIALDI. 

1^44.  ParIsUs,  iii-^'  Universx  geometrix  mixtxque  madiematicc 

Synopsis  ,  studio  et  operâ  F.  M.  A\i  rsenni. 

On  trouve  dans  ce  recueil  les  5piicri(jues  de  Théodose  et 
de  Menelaus ,  la  Sphère  d'AutoIycus ,  les  Phénomènes  d'Eu* 

clide  ,  une  Cosmographie  astronomique  de  Mersenne  ,  &c. 
—  WeiJler,  p.  i  i  4.  La  Sphère  d'Autolycus  avait  jjaru  en  1  5  S/. 

1  ($44.  Parisiis ,  in -12.  Aristarchi  Samii  De  mundi  sysiemate 
iibeiius,  cum  notis       de  Roberval. 

M.  Brulart  l'avait  fait  traduire,  dit  Roberval,  d'après  un 
manuscrit  arabe.  Le  P.  Mersenne  le  [Uililia  en  1  647  dans  le 
troisième  tome  de  ses  Nouvelles  Oljservationii  pli\ sico  -  raathé- 
*  matiqnes.  Cq>endaitt  Ménage  nous  avertit  que  ce  livre  est  sup- 
posé, et  qu*u  est  uniquenait  de  Roi)erval.~-jrr/</7rr,  p.  tA^. 

£  0 
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I  ^44.  Maforica ,  Hr-^'  Vincentii  Mu  T 1  Tractatus  de  sole  Aiphoo- 

WdéeTf  p.  492. 

Vinceiit  Muth ,  premier  pilote ,  observait  i  MaTorque  en 

166C  ;  il  y  fi  t  imprimer  un  ouvrage  sur  la  comète  de  i66^, 
que  Piiigré  a  cité  d'après  un  maniucrit  espagnol  sur  les  co~ 
mètes  »  qui  «st  i  h  Bn>liothèque  du  Panthéon. 

1(^44.  VTittenberga,  in-^'  Chrbtophori  Nottnagelit  Dissertatio 
de  insperato  soiis  exortu,  qui  HoUandis  coinigii  in  novâ 
Zemblft  anno  1 5  j^j. 

1^44.  Flor^ntàm,  in-^*  EvangelbUi  Toricellius  De  splueii. 

1^44.  Regiomonti,  in-^'  Albert!  LiNBMANNi  Memorm  secularis, 

sive  Collectio  observationum  astronomicarum  ,  maximè 
eclipsium.  Dissertationes  de  motu  lelluri  vindicando,  de 
rcfraciionibuâ  uruiiicu  ei  de  naiurà  cometaruin  aetheriorum. 
Welétr,  p.  4.80. 

1  ^44.  Antuerpia»  itt'^*  Michaelb  FlorentU  Lancreni  Tnctatus 
de  verâ  iongitudiiie  terrâ  marique  per  observ  ationem  ma- 
cularum  lunariuin,  quando  obscuiantur,  vei  iMuminanturp 

ûiveniendâ. 

Wtidltr,  p.  480.  Cet  ouvrage  a  mérité  à  Langrenus  une  place 
dans  la  Sélénographie  de  Riccioli.  —  Aftroo.  art  46  $. 

1 644.  Parisib,  h-S,*  Petii  Herioonii  Astfonomis  aphaeric»»  et 
theorîca ,  et  gnomonica»  tom.  IV  et  V  Cunâs  mathema- 

tici  ;  latinè  et  gailicè. 

WeidUr,  p,  480. 

X  644.  ParisiiSfin-^'  Defensio  astronomiae ,  &c.  auct.  J.  B.  Morino. 

C'est  une  réponse  de  48  page*  i  George  FnOMJilva» 
Danois ,  qui  avait  pris  ic  parti  do  Longomontaïuit  COntte  i'oo* 
vrage  de  M  or  in  ,  intitulé  Coronis ,  &(.  1641. 

1^44.  Pans,  in-i2.  Traitt<5  de  l'origine,  démonstration,  construction 
et  usage  du  quadrant  analemaiique  ,  par  lequel  ,  avec 
l'ayde  de  la  lumière  du  soleil ,  011  trouve  en  un  instant 
sans  aiguille  aimantée  la  ligne  méridienne,  &c.,  par.  le 
sieur  de  Vaulezard  ,  mathématicien. 

5 1  pages.  L'auteur  dit  l'avoir  déjà  imprimé  plusieun  années 
aujîaravant. 

1644.  La  tlulie,  'm-i:t,  L'Horographie  iiigcnieuse ,  contenant  des 
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connobsances  et  des  curio5itcs  agréables  dans  la  composi- 
tion des  cadrans ,  pv  ie  P.  Pienc  Bobtnbt*  de  la  com- 
pagnie de  Jésus. 

474  l>agcs.  Rcitnprimc  en  1^)47,  1663  et  1688. 

i(>44.  Patavii,  i/i-^."  AnJreae  Argoli  Pandosium  sphaericum,  in 
quo  singula  in  elementaribus  regionibus  atque  xihercà 
mathemadcè  pertractantur. 

Jd,  ibid.  tnno  i  653.—  We'idUr,  p.  453. 

1644.  Patavii,  in-^.'  A.  ÀRGOLi  Tabulas  primi  mobilis. 

1(^44.  Antuerpia,  iri-^."  GodofreJiWENDEi.INI  Eclipses  lunares, 
ab  anno  i  573  ad  annuin  1  640  obiervatï,  quibiis  Tabulx 
AUaiiticx  supc-rstruuntur ,  quarum  Idea  proponliur. 
Weiétr ,  p.  4.57. 

1^44.  Stetitti,  in-foL  Laurentii  Eichstadii  Tabule  harmonicc 

cœlestium  inotuum  ,  tum  primoram ,  tum  secundorum , 

innixx  observationibus  Tychonis. 

WeidUr,  p.  468. /Il  y  a  aiu&i  des  Tables  du  soleil  imprimées 
séparément  »  et  des  Tables  de  la  lune. 

I ^44..  Dautisà,  in Laur. E^chstadii  Ephenierides cœlestium 
motuum  ab  anno  i  ^5 1  ad  ann.  i6j^,  cum  centum  apho-. 

rismis  de  judiciis  genethiîacis. 

C/est  1,1  troisième  j)ariie  des  EphémcTicîes ;  les  autres  avaient 
paru  en  i  634  et  i  63  j).  11  y  a  aus^i  une  Ejthemeris  pana  pour 
1648 ,  1649  et  \6%x, 

1^44»  Hafiûét,  in-^*  Christîani  Nicolai  Randrusii  Unuio|ogûe 

compendium. 

1^44.  Lovanii,  in-^*  Jo.  CaiBinuel  Lqbki>witz  Sotis  et  Martb 

aduiieria. 

1(^44.  Caseriit  et  Fraiicof.  in-^."  Defensio  Scip.  Clara  mon  TU 
ab  oppugnaiionibus  rort.  Liceti  de  sede  comciariim. 

1644.  Venetiis,  in-^."  Scip.  Claramontii  Defensio  ab  oppii- 
gnationibus  Fortunii  Liceti,  et  libri  xvi  de  mundo,  sive 
•unîveno. 

WekBtr,  p.  4S|. 

1^44.  Vinet.  in-jf..'  Georg.  PoLACCi  Vened  Anti-Copfrnicuj 
cathoiicus ,  in  quo  scado  tefiB  ac  soiis  motus  defeaditur. 
WttdUrt  p.  481. 
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1(^44.  Paris,  in Abrégé  de  i'astioiioinie  inférieure,  avec  un 
Essai  de  l'astronomie  naturelle,  contre  ies  systèmes,  de 
Ptolomée,  Copernic,  &c. ,  par  J.  D.  B.  (BoNAl). 

1(^44.  Witteb,  in-jf.."  J.  H.  Sperlinc  Disputatio  de  coelo. 

1^44.  Marpurgitm-jf.'  Casp.  £r£l  Disputatio  physica  de  cœio. 

1^44.  Daniig,  i/t-jf."  Ocufus  sidereus,  auct.  Franc,  de  Monte. 

C'est  un  livre  allemand  par  Ahraham  de  1  ranckenberg, 
qoi  tniie  ûu  mouvement  de  la  terre  ,  des  lunettes  de  Campa- 
nelli,  de  Taiineatt  de  Saturne.  —  JVirrfr/,  3^*' 


i<$45.  ^piioiVfirwVi-.^/ Albategnii  De  scienttâsteilwum  Liber, 

cum  aliquot  addiiionibus  Jo.  Regiomontani  ,  ex 
Bihiiothecâ  Vaticanâ  transcriptus  :  edidit  Bernardinus 
Ugulottus. 

Le  livre  d*Albategnius  avait  M  traduit  de  l'arabe  par  Plat» 
Tiburtinus,  sur  rexemplaire  lire-  du  Vatican  par  les  sofns  de 
Lucas  Valerius ,  p|rofe&seur  de  mathématiques  à  Rome ,  comme 
on  le  voit  dans  la  préface  <Ie  l'édition  de  Bologne.  Mais  Hal-  . 
Ie\  ,  qui  avait  examiné  les  deux  éditions  ,  a  trouvé  que  le 
Udducteur  était  bien  peu  astronome.  —  Pài/.  Trans,  n»*  204, 
p.  5)13. 

16^^,  Oxonii,  M Tabula  longitudinum  ac  latitudiniun  «telk- 
rum  ex  obsenratione  Ulugh-Beighi  à  Th.  Htde; 
persan  et  iatin.  Ti  z  i  n  i  Tabule  steUarum  fixarum  5ec  un- 
dùm  notîonem  deciinationis  et  ascensionis  pro  âne  anitt 
liegirae  5^40  (vel  1533)  ;  persan  et  latin. 

l(Î4j.  Pûrisiis ,  in-foJ.  Ismaelis  Buli.ialdi  Aslronomia  philo- 
laïca;  opus  novum,  in  quu  motus  pianeiaruin  per  novam 
et  veram  bypothcsin  demonstrantur  ,  mediique  motus , 
aliquot  observationum  authoritate ,  ex  manuscripto  Bibiio- 
thecae  regia? ,  quae  hacteniis  omnibus  astronomis  ignotae 
fuerunt,  stabiiiuniur  ,  superque  illà  hypoihesi  Tabulac  con- 
structae,  omnium,  quot<|uot  hactenùs  édita:  fuerunt,  facii- 
iiinte.  Addîta  est  nova  methodus,  cujus  ope  éclipses  stdares, 
absque  uliâ  soiutîone  triansulonim  sphaêricoruin  ad  paral- 
laxes investigandas,  expedhissiinè  computantur.  Historia 
\  oftûs  et  progressât  astxooonwe  in  pcoiegomenis  describitur. 
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et  brevîter  recementur  ea  quae  in  hoc  opcre  nunc  primùm 

prodeunt. 

C«  ouvrage  de  Bodliis  «st  Wi  mefflenn  tnki$  d'astro- 
nomie qu'on  ait  fkU»,  —  Weiéer,  p.  48 i.s  Astion*  arL  503* 

1^45.  X^r^^  il^i»'.  fff-^/  Ismaelb  Bullialdi  Epistol»  desolis 
defectu,  cujus  meminit  Livius  libro  xxxvii. 

Cetie  lettre,  adressée  à  Gronovius,  est  citte  dans  le  Catalogue 
Bodléien ,  et  occupe  1 4  pages  dans  l'édiûoa  de  Tite-Live  par 
Granovhis,  Amst*  1 678.  —  Jîriiriif/. 

1^45.  Bhucelhs  ••••  SeienographiaLANCRBNiANA,«veLumiiis 

Austriaca  Philippica. 

Sche'tbei ,  p.  ^  }  ^ .  =  Weid/er ,  p.  480. 

1^45.  Cohnia  Agripp'wa  ,  hi-S."  Leonis  Allât  11  De  mensurâ 
temporum  aiiiiquorum  et  prxcipuè  grxcorum  Exercitatio. 
233  pages. 

1645.  Bonottia,  in-^*  Ephemerîdes  Franc.  Montebruni  «b 
anno  1 64^  ad  annum  1 660 ,  addito  Tractatu  de  stdJtf 
fixis. 

tS^^,  Atitucrput ,  in-fol.  Antonii  Marîx  Schyrieî  DE  RheItA 
Oculus  Enoch  et  Elise,  sive  Radius  sidereomysticus.  Pars 
prima.  Opus  philosophis ,  astronomis ,  et  rerum  cœles- 
tium  xquis  x5tiniaioribu$ ,  non  tam  utile  quàm  jucundum; 
quo  omnium  pianetarum  verf  motu*,  stadones  çt  rétro- 
cessiones,  sine  uilb  epicyciis  et  aequantibiu,  tam  in  tlieo- 
riâ  Tychonicà  quàni  Copernicanâ ,  compendiosiisimè  et 
jucundissimè  dt  monstrantur  exhibenturque  ;  hypolhesis 
Tychonis  quoad  absolutam  veritatem  stabiiitur  ac  faci> 
liûv  ip«&  G^emîcanâ  xedditur»  refbrmatur,  et  ad  simpii- 
ciasimam  nwmam  et  fbrmam  reduchur.  Hisce  accessenuit 
novr  harmonies  determinationes  molium  et  proportio- 
num  pianetarum  ad  invicem;  item  plurimae  aiix  iiovitates 
in  cœlo  ab  auctore  deducise  ;  probabilissima  causa  Huxûs 
et  refluxûs  Oceani;  ratio  brevb  conficieudi  leiescopium 
astraiomicum  ;  et  uitim^  pianetoiogium  meclianicum  et 
novum,  que  pauclssimis  rotb  veri  omnium  pianetarum 
motus  jucundc  exhiberi  queunt.  Pars  altéra,  sive  Tlieo- 
astfofioiilia,  ^uâ,  consideratiooe  .YiâAi>iiium  et  coeJestium, 
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per  novos  et  jucundos  concepUis  pra2tlic\'\I)!le5  ah  astrîs 
îiesumtoâ  ,  mens  humana  in  mvùibilia  Du  iiuroducitur. 
WtuBer,  p.  483. 

1^45.  'Mûrp,  lu'^*  Day.  Ckrtstiani  DisputatioiKs  de  triptici 
mundi  systemate,  Ptolemaïco,  Copernicano  etTychonico. 

1^45.  HcfméttiH'^^*  Geofgii  FaoMMii  Responsio  ad  J.  B.  Mo- 

rînî  defensionem  Jutronomiie  restîtutae. 

IJ  y  a  uiie  lettre  intituice  Ef  istoUi  casiigaima  advtrsùs  From- 

1^45.  RêgiomMii.,  m-^*  Dispiitatio  physico-astronoailca  de  «oie, 

ab  Alberto  Linbmanno. 
1^45.  Re^a  et  FUscue,  in-^*  Nova  Demonstrarîo  immobilhatis 

tome  petita  ex  virtute  magneUcâ»  à  Petxo  Jacobo  Gran- 

DAM  ICO. 

I<^4j.  Bonon.  iti-fol.  Apiaria  philosophie  mathematicrc ,  auct.  Mario 
B£T'riNO:  edltio  (^uaria,  ca:iexb  auciior  analectis. 

Cet  ouvrage,  en  deux  gros  volumes  in-jviio  ,  eut  encore  un 
supplément  in-folio  en  i6}'%,—^Stheibel. 

1(^45.  ITitteb.  in-^.'  3oh.  Sperling  Dissertatio  de  crelo. 

Picard,  devenu  célèbre  eu  astronomie,  observait  avec 
Oeiscndi  réclip»  du  ai  ao&t  1^45.  Suivant  les  recherches 
que  j'ai  fait  faire  à  la  Flèche  ,  il  était  né  le  2.1  juillet  i  6zo,  II 
-est  mort  à  Paris  le  la  octobre  t68a.-«-Astroa.  art.  $13. 

16^6.  Neapoli ,  in-^^  Francîsci  Fontan>€  Nova?  cœlestium  et 
terrestrium  rerum  Observaiiones ,  speciliis  à  se  inventû, 
ec  ad  summam  perfectionem  perductU,  editae. 
iPSuMSrr,  p.  48  5.  ^ 

i'6^»-  fP^risiis,  in-^.'  Pétri  Gassendi  I>e.propart{olie  quâ  gravia 
deciclentia  acceierantur ,  Epistoke  très;  -cum  K^nsionibus 

R.  P.  CazZj£I  ,  soc.  Jesu. 

%6^6,  Lugd.  Batdv.  in -fol.  Francisci  VieTvE  Opéra  mathcmatica 
in  unum  voiumen  copgesta  ac  recognita,  operà  atque 
studio  Frandsd  X  S-c  too  6  teh  ,  Leydieiiâs  matiieseos  pr<>< 
însons, 

■  -  On  trouve  dïins  ce  volmnc  îo  Traite  suivant  :  Relatio  Kalcn- 

darii  vert  Cregorumi  ad  etcUsiasiicos  dociorcs,  exhiéita  ^anti^ci 
.aMirlÉ»  Qmumi  VUl,  anno  Ckristi  t4 eo. 
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1 6^6.  Roma,  in-fol.  Ath.  Kircheri  Ars  magna  ludt  et  iimbne. 

i6j:^6.  Roma,  iri-^'  Alhii  Hemisphxrium  disscctum. 

l6^6.  LofiJini,  in-^."  Novus  planeta  non  piancia  ,  sive  Tractatus 
quo  demonstratur  lerram  iioii  esse  planetam  nisi  in  erra- 
bundis  Galilcammim  capitibiu ,  et  Gaiiici  Gjpemicique 
systemata  ratîonibiu  ex  dwologift,  phUoiiophlâ,  aitro- 
»  nctfniâ  ,  &c.  ducUs  refelluntur  ,  terrxque  immobilitas 
confirniatur  :  auctore  Alex.  Rosse  Angîo, 

1646.  Bo/og/ia,  /V/-^."  Trattato  délia  Ruota  planetarîa  perpétua  e 
dell'  uso  di  quella ,  principalmente  per  riirovare  i  luoghi 
de'  pianeti,  &c.  di  Siivio  FiLOMANTiu. 

Argelati^  Bibliodi.  Mediolan.  Le  nom  d«  l'autenr  est  Bonar. 
Cava  l  e  r  I. 

'  1^4^.  Antuerp.  in-fol.  Ai^eii  AB  Angslis  Libri  T  in  astrologol 

conjcctores. 

1646.  Parisits,  ïn-^.°  Stephani  Natalis,  Tullensis  Galli  ,  Soi 

fia  m  ma ,  sive  Tractatus  de  «oie,  ut  ilamn^  e<t,  ejusque 
pabulo.' 

Scktibtl,  p.  3^8, 

\6^6.  Witteh.  in  -  S."  Joh.  Sterling  Eierchatio  de  sole. 

1646*  Vratislavia ,  in-^."  I.  N.  J.  Spectaciilum  in  cœlo  iiitrà  8jp 

annos  non  obser\atum,  16^6,  24.  dec.  observandum  : 

Jovis  à  Lunâ  obscuratio.  B  au  MANN. 

1 647.  LugfL  Bal.  iit  -  S.  "  SphcEra  Jo.  DE  Sacro-Bosco  sic  recen- 

siia ,  ut  et  iaiinitas  et  methodus  emendata  sit,  multaque 
addita.  Francomis  Bugendici. 

C'est  une  réimpression  de  l'édition  de  \6%6,'^ SikeiitL 

descriptio  ,  atqiie  accurata  tam  macularum  e)us  quàm 
motmim  diveriorum,  aliarumcjue  omnium  vicissitudinum 
phasiumque  teiescopii  ope  depreheosarum ,  delineatio  :  in 
qui  siiBul  xacteronim  omniuin  pianetanim  nativa  &cies  » 
varixque  obseryationes»  praesertiin  autem  macularum  Sola- 
/  rium  9$.  JovialiuRi ,  tubo  «peciilo  acquisitfe ,  figvns  «ub 
aspectum  pçpiintuf flteaxm        piyrimae  m^tODXsaïkép 
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Optics  physicaeque  qiiaestiones  resolvuntur.  Addita  est 
nova  ratio  lentes  expoliemli,  telcscopia  consfruendi,  et 
horum  adminicuio  varias  observationcs  ex<^uiMtè  imiir 
tuendi. 

Wtiéer,  p.  48    C'est  ici  le  premier  ouvrage  de  ce  cdèbie 
a$^ononie.  —  Astron.  art.  489. 

1^47.  Parisus,  in-S."  Pétri  Gasssndi  Iiutitutio  astfonomica  juictà 
hypothèses  tam  veteruzn,  quàm  recoitioruni»  Copernici 
et  Tychonis. 
WtUUtr ,  p.  475. 

1647.  Rcma ,  in-^*  And.  Arcoli  Ephemerldes  ab  anno  i6^B 
aJ  un  11.  ijoOm 

W'eidlcr ,  p.  453. 

j  6 J^J»  Florent  ia ,  in -fol.  Vincentiî  Reine  ri  i  Tahulx  motuum 
cœiesiium  univer.sales  ,  Mediceae  nuncupata' ,  aiictcc,  re- 
cogulix,  atque  iiiustrissimi  exceiientissimique  principis 
D.Beimardini  Feman<fes  de  Velasco,  &c.  jussu  ac  sumpti- 
blU  recusx.  Ejusdem  Tabula:  ^ecundorum  mobiiium»  paci 
ahera.  Tahulx  Olivetanae*  De  eclipûbus  solis  et  lune. 

Fiyi'^  l'annte  1639. 

1*^47.  LonJuit,  hi'fof.  Nat.  Dui^Rj^T  SuppiementUm  Tabulanim 

Richelienarum. 

1^47.  Parisus,  in-^.°  Aristarchi  Samii  De  muiuii  systemate, 
partibus  et  moiibus  ejusdem,  iii>er  singularis ,  cuni  noiis 
ROBBRVALII. 

Le  p.  Aiersenne  ,  Novarum  Obtervationum  pbynco-nia- 
thematicaruin  t.  III,  Voye^^  1 644. 

1^47*  Paris,  in-^."  Le  secret  ou  la  théorie  des  longitudes  réduite 
en  pratique  sur  le  globe  cele^ie,  cxtraordinairement  appa- 
reillé pour  cognoistre  lacileinent  en  mer  combien  l'on  est 
éloigné  de  toutes  les  terres  du  pionde  ;  avec  finvendon 
du  gk>be  hauturier,  qui  est  un  instrument  pour  prendre 
à  toute  heure  du  joue,  aux  rayons  du  soleil ,  la  hauteur 
equinoxiale  et  poiaire ,  par  lé  JEL  P.  Léon  PuLiRls, 
Recoiiet. 

1647.  Paris,  in-^."  La  science  des  longitudes  de  J.  B.  MoRiN; 

avec  la  cemure  de  la  nouvelle  théorie  et  pratique  du 

secret 


I 
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secret  des  longitudes  du  P.  Léonard  Duliris  ,  Récoliet. 

^47.  Lipsia ,  in-jf.'  DîHcrtatb  de  edipsibus  à  L.  Hietonymo 

iCromayero. 

647.  LontJon,  in-^.o  R.  T.  A  brief  treatîse  of  the  use  of  the  'gbbe 

celestial  et  terresirial. 

6^J.  Paris ,  in -12.  L'Horographie  ingénieuse,  contenant  Jes  con- 
noissances  et  àes  curiosités  agréables  dans  la  composition 
des  cadrans,  avec  plusieurs  propositions  remarquu>ies  de 
gnomonique  et  astronomie  soUdement  résolues  par  les  loga- 
rithmes artificieb,  et  divers  cadrans  universels  d'une  belle 
invention  pour  le  jour  et  pour  la  nuit;  le  tout  réduit  à  la 
pratique  avec  l'instrument  des  cadrans,  et  méthodes  nou- 
velles, faciles  et  assurées:  par  le  P.  Pierre  BobyN£T,  de 
la  compagnK  de  Hm$* 
Véyti  1644. 

^47.  Lagd.  Batop.  Ut'S.'  Michaells  Psblli  Compendium  mathe- 
inaticum,  aliique  Tractatus  eàdem  pcrtineiites. 

6^j,  Marpurp,  Ut'^*  Casp.  Ebel  Tractatus  de  judiciis  astrorum. 
Il  y  en  a  une  édition ,  Citssa,  i6j i  ,  in- S,* —  Schtibei, 

(^48.  Frdiicof.  in-^.'  Tychonis  Brahei  Opéra  omnîa  ,  sîve 
Asironomiic  insiauratx  Progvmnasmaia,  et  Tractatus  de 
mundi  aetherei  recentioribus  phxuonienis. 
Tannée  160a. 

^48.  Paris,  in-S,*  Traité  de  la  sph^  du  monde,  par  Bou|.ENCEit. 

^^48  et  I  ^40.  Patofii»  itt-^*  Andr.  Argoli  Cœlestlum  motuum 
Epnemerides  ab  anno  i<^4i  ad  ann.  1700. 

^(48*  Oxonûft  in-iif,  Joannb'BAiNBRiGii,  astronomie  in  ceie- 
berrimâ  academift Oxonieiui profêssoris  Savi liant,  Canlcu- 
laria ,  unà  cum  demonstratione  ortûs  5irii  heliaci  pio 
parallelo  inferioris  yt,gypt',  auctore  Joh.  Gravio;  oni- 
bus  accesserunt  insigiiiorum  aiiquot  stellarum  longitudincs 
et  latitudines  ex  asironomicb  observationibus  U  l  u  g- 
Bbigi;  persicè  et  iatinè. 
Asircm.  an.  i<$04. 
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1(^48.  Lofu/irii.  iti-^."  Anosk.  Per^,  De  sin^nis  ^a|>iun  et  Persarum 

a^iiroiiQmicu. 

Stktihl,  d'après  M.  Kall.  Il  est  i  la  Bibifothèqne  da  Ptatbéon. 
1^48.  Roma,  bt'^*  Ricardi  Albii  Hemisphaerium  dis$ectiiin. 

i6^%,  Stockhoh^a,  in-^*  Matthiae  MaximiJjani  \  Para^im  Sya- 
tema  mundL 

1^48.  Xi^^i,  fo-^*  VincentuLsoTADDi  Magnetoiogia. 
x($48«  Paris,  itt'jfJ  Récit  de  la  grande  expérience  de  Téquilibre  des 

liqueurs,  projetée  par  B.  Paschal,  et  faite  par  le  S/  E. 
P  £  R I E  R  en  une  des  plus  hautes  montagnes  d'Auvergne 
en  I  648. 

1648.  Roma ,  in-fol.  Emanuelis  Maignan  Perspectiva  horaria, 
sive  de  horographiâ  gnomonicft  .thecM'icâ  et  practici. 

1^48.  Maeerata,  in-^*  Orologi  rtflesû.dei  Giuseppe  Taliani. 

1(^48.  Hafnia,  in-^*  Ge.  Frommii  ExerchatioDuin  sphcricanim 

prima  de  principiis. 

AloHeri  Cinibrta  liiterata. 

1(^48.  Parisiis,  in-^."  Anonymi  Epistola  castigatoria  adversùs  Ge. 

Frommium  circà  tunJamentalem  astronomix  ûuiiiuuo- 
nem,  Morino  inscripia, 

1^48.  Lipsia ,  in Christ.  Schleusinc  Uranoiogbu 
1648.  Witteh,  itt"^*  J.  Sperling  Dispuiatio  de  codo  et  stefi». 
1648.  lena.in-^"  Henr.  Brummer  Hexa*  qncstionum  physica« 
rum  de  stellb. 

Ces  trois  ëvrils  sont  des  thèses  citées  par  ScheibeL 

I  ^48.  Lipsia,  in  J.  Gotofr.  NlCANDBR,De  cometis ,  ex  obser- 
vât ion  i  bus  astronomicis  iUius  nneteori  quod  anno  1618 

apparuit. 

1^48.  Lipsia,  in-^."  Caspari  Ziegler  Ad  Noctes  Attica*  Auii 
Gellii  de  soiis  et  lunae  deleciibus. 

1^49.  AlchJriti  Tubulx  Alphonsinx. 

164^^.  GtvAi/i/w»-^."  Uraniburguni  Gedanense  »  sive  motiniili  coe- 
Itstium  Ephemcris  nova  ad  annum  idjo,  ex  Tabulis 
Rudolphinb,  à  Laurentio  ëichstadio. 
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I^4p.  Croning/t.  in -S."  Nie.  MuLEnii  Institutioniim  àstrbnomi- 
carum  libri  duo  ;  quibus  etiam  continentur  geographiae 
principia,  necnon  plera^ue  ad  artem  navigandi  iacientia: 
editio  alten  aucta. 

1^4.5).  Lottdon,  in-S.'  Vincendi  Win  g  et  Wilieimi  LeybournB 
Unuilapractica,  or  practical  astronomy. 

i6j^<f,  LùttÂ, in-'S.*  Jeremy  Sh akerlet*s The  anatomy  of Urania 
practica  wntten  by  V.  Wing  et  V.  Leybourne. 

liidl.  V.  "WiNG  et  "W.  Leybourne  Ens  fictum  Shakerlaeî, 
or  thc  annihilation  of  J.  Shakerley's  inartiâcial  anatomy 

of  Urania  practica. 
1  (^4.5).  Neapoli,  in-^."  Philippî  Finell^  Specuium  astronomicum. 

164^.  Lugtîuni ,  in-^"  Pétri  Gassendi  Apologia  in  J.  B.  Mû- 
ri ni  librum  ,  cui  tituius,  Alae  teiluris  iiractx,  epistolx  iv 
de  motu  impresso  à  itiotore  translato;  unà  cum  tribus 
Galilei  epistolis  de  conciiiatiolie  «acns  Scripturae  cum 
5y5temate  teliurls  mobiiis ,  quarum  duae  posteriores  luinc 
primùm  curâ  M.  Nevrxi  prodeunt. 

x<$4^  Lettre  de  J.  B.  Morin  à  M.  Gaultier,  sur  ses 

diâcrens  avec  Gassendi,  du  23  juin  164^.  Répome  d'un 
ami  de  M.  Gaultier  à  ladite  lettre»  «avoir,  du  S.*  de  la 
Ro che-d'Air» ie  6  juillet  i ^4^. Réponse dudit Morin 
à  ladite  lettre. 

I^4j).  Franekera,  in -12,  Jo.  Flkocylidis  Holward^  Dîssertatîb 
astronomîca,  quîe,  occasione  deliquii  lunaris  anni  1^38, 
manuductio  5it  ad  cognoscendum  statum  astronomis,  prx- 
sertim  Lansbergianc,  et  novorum  phcnomeiiomro  exortum 
et  interitum. 

Weidiert  p>  48  S. 

1 4(4^.  Bfunsbergm,  itt-^'  Eclipses  solis  et  luhx,  publicâ  prxlectione 
in  coliegîo  soc.  Jesu  Brunsbergemi  expiaoatx. 

j6^^,  Paris,  in-^."  Lettre  du  P.  N.  Caussin  à  une  personne 
illustre,  sur  la  curiosit<;  des  boroscopes. 

1^4^.  Witteh.  ht'^'  JËiie  Fauli  Scuooerlini  Disputatio  de 
coeio. 

Ffa 
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1^4^.  lena,  h-^'  M.  J.  Cqnr.  Durrii  Dmeruuio  de  analogiâ 
corporum  codestium  et  subiiinarium. 
Ce  $ont  deux  daèses  citées  psr  ScbeibeL 

i6jO.  Cédant,  in-fol,  Johannis  Hevelii  Epistola  ad  D.  Lauren- 
tium  Eichstadium  de  observatione  deliquii  soiis  4  nov. 
I  <^4p. 

Quatre  pages.  Veyti^  l'umée  1 654,  où  qnaire  lenitts  pinuenl 

ensemble. 

16^0.  Parisiis,  in-^."  Joh.  Bapt.  MoRlNi  Tabulac  Rudoiphins 
ad  compendium  rcdactx.  Dissenatio  de  atomU  et  vacuo. 
Defênsb  Dbsertationis  contrà  Berner lUM. 

1^50.  Paris,  in-^*  Recueil  de  lettres  des  S."  MoRiif ,  de  la 
RocH  E,  DE  NbvrÉ  et  Gassendi,  ensuite  de  l'Apo- 
logie du  S/ Ga.s.sentfi  toucliant  la  question  De  rtiotu  iniprcsso 
à  motorc  triVislato,  où,  par  occa.-ion  ,  il  est  traité  de  i'asiro- 
logle  judiciaire  (contre  ledit  Morin). 

16 jo.  Paris,  Rtponse  dudit  MoRiN  à  une  longue  lettre 

de  M.  Gassendi ,  touchant  plusieurs  choses  de  physique, 
astronomie  et  astrologie. 

1^50.  PatavU,  in-é^*  Andreae  Argoli  Tabulas  secnndoruni  mo- 

biiium. 

1^50.  Cohn'm.  in-fol.  Joh.  Stadii  Tabule  Bergenset. 

\6^o  Lottdini,  in-^."  Jos.  Gravii  A^tromMoia. 

1650.  Bicini  Silesiorum ,  in-fol.  Marix*  Cu  ntti.€  Uranîa  propî- 
tia  ,  si\  e  Tabula  astronomica:  miré  faciles ,  vim  hypo- 
llieiiuni  physicarum  à  Keplero  prodiiaruni  complexée  , 
fiu:illiino  calculandl  compendio ,  sine  ullft  lo|pritiun<iruni 
mentione  phsenomenis  satisfaclentes  :  quorum  usus  pro 
tempère  présente,  exactoet  futuro,  duplici  idiomate,  iatJiio 
et  vernaculo,  cum  artis  cultoribus  communicatur. 

Wtidler ,  p.  48^.  C'est  le  seul  ouvrage  connu  d'une  femme 
astronome;  elle  se  nommait  Cunitz.  Son  pire,  Henri  Cnnits, 
c'tait  médecin  d'une  petite  ville  de  Silésie  nomiiic-e  Phsdum  t 
elle  y  naquit  vers  la  lin  du  seizième  siècle  ;  elle  savait  sept 
langues  ,  rallemand ,  le  polonais',  le'  français ,  Tiialien ,  le 
latin ,  le  grec  et  l'hébreu  ;  elle  cuitiyaie  les  maihctnatiques  ,  la 
médecine ,  la  poésie ,  la  musique  et  ia  peinture.  Elle  épousa , 
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en  i6}0,  Élie  de  Lowen,  médecin  de  Pitschen.  Trouvant  les 
Tables  de  Longoinonianus  défectueuses,  et  celles  de  Kepler  in- 
commodes à  cause  das  logarithmes,  feiie  entreprit  de  mettre  ces 
dernières  sous  une  forme  plus  commode  Ce  livre  fut  imprimé 
à  Oels  en  Silésie  (Olsna).  LÛe  passait  les  nuiis  à  travailler,  et 
donnait  le  four;  elle  méprisait  les  détails  du  ménage.  Les  troubles 
de  la  guerre  obligèrent  son  mari  de  se  retirer  en  Pologne  ;  elle 
y  fut  accueillie  par  une  abbesse,  chez  laquelle  elle  iinit  son 
ouvrage.  Elle  mourut  à  Pitschen  le  a  a  août  1664.  Son  mari 
dit  dans  la  prcface  qu'il  avait  contrilnié  à  ce  travail.  Desvi- 
gnoles  a  donné  avec  assez  d'étendue  la  vie  de  cette  savante 
dans  le  troisième  tome  de  la  BibUothtque  germanique,  et  Scbeibel 
l'a  donnée  lu  allemand,  avec  des  notes,  dans  »  Bibttogn^lài 
astronomique ,  p.  361-378. 

1 6 j o.  Witteb.  in -j^"  Christoph.  NottnagelDc  originibus  astro- 
nomise. 

1 6j o.  Gêdani,  •  • .  Dan.  Lagi  Theoria  astrowphiça  mathematico- 
■  physica. 

i6}o.  Salisè.  in-i2.  R.  P.  Bem.  RucDORprBR»  orcf.  S*  Bened. 

Libri  V  de  ccxlo. 

CdUil.  hibl.  Rcitisb. 

1(^50.  Rigiomonti  Aib.  LlNEMANNi  Dlsputatio  physico- 

astronomica  de  lunâ. 

Buek,  Preuss.  mathem.  p.  70. 

1^50.  Lugiùuthitt'^*  Aiexaiulri  de  Anoblis  Libri  v  in  astro- 

loges  conjectores. 

Clément  >  t.  1 ,  d'après  le  Catd.  de  la  bibl.  Ludewig,  II  parle 
des  édittom  de  i<îo4,  i6i)  et  1620. 

1^50.  L^ia,  itt-^."  £rh.  "VI^biceli  i  Dissertatb  de  ascensionibus 

et  descensionihu5  nf-tronomicis. 

l6jOé  Witteb.  in-^."  1  rider.  BuTHNERl  Disserlatio  de  refractio- 
nibus  siderum.  De  molu  ioïls  spiraii.  De  di^tantià  soïis 
et  lunae  à  terrâ. 

Ces  quatre  Dissertations  sont  des  thèses  citées  par  ScheHbef* 
J'en  ai  vu  beaucoup  d'autres  qui  mériteraient  d'être  citées;  mais 
elles  sont  si  rares,  qu'il  serait  impossible  de  se  les  procurer  :  il 
y  «n  «  de  BcscoTich  i  Rome,  que  lui -mime  n'a  pu  me  ftiie 
avoir,  quoique  }*cn  fusse  très- curieux. 

1^50.  Franco/,  in-^.'  Mich,  Havemanni  A.Mrcea  ,  sive  Epîtomc 
sideralu  $cienUae;  in  quâ  de  h)poUieâibu«  astro^ophorum 
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disferitur;  globus  cœlestb  eseponhur  ;  adpsrendae  cAerae 
famosiores  demonstrantur. 

Mediolani,  in-^."  Pli\ .<;iomrvthematica  ,  sive  cceiesUs  phiIo« 
sophia,  aiictore  D.  Placido  de  Tins. 

Francofurti,  in-fol.  Sethi  Calvisi  Opus  chronolo^icum  ,  ' 
ubi  tempus  astronomie u m  per  motus  et  éclipses  iumiiia- 
rium  coëlesduiii. . .  •  •  danmistratur  :  editio  quarta. 
lojo  fg»»  V»]ffi  t6i^.  Cette  édition  va  jinqu'en  i6$o, 

Parisih,  h^^*  Jo.  Bechet  Planetarum  theoria  geometricè 

demonstrata  per  circules  concentricoa  et  ccccntricos.Tabulx 
mediorum  motuum.  Parecbasis  [digression]  ad  directiones 
raiionali  vià  cxpllcandas ,  et  appendiciiia  periodis  iuiue 
extricandis  peridonea. 
Cttûi,  Mi,  Lugd.  Batar, 

LonSni,  in -S,'  Merlini  Ang^ei  Ephemerides ,  sive  astro- 
logicx  prxdictiones  in  annum  1^50  »  per  Wûk.  Lilly; 

en  anglais. 

///  Bologtui,  i/i-^."  Gli  arcani  délie  Mcile.  intorno  a  i  piii 
notabiii  eventi  per  i'  anno  1 63  i  :  discorso  astroiogico  dei 

P.  D.  Ant.  Camerale  (K  Havenns. 

Bononia,  in-fol.  Jo.  Baptistx  R i  ce  i  o l  1  Aimagestum  novum, 
astronomtam  veterem  novamqae  complccteiis,  observatio- 
nibus  alkmim  et  propriis ,  novûque  theoKmatibiu ,  pio- 
blematibus  et  tabuiis  promotam. 

ITeidier,  p.  490.  =  Astron.  art.  4.86.  Cet  ouvrage,  en  deux 

Sros  volume»  im-fôUo,  eM  vm  trésor  d'érudition  astronomique; 
condent  1 500  pages  et  10  565  100  lettres.  Les  astrofKMaei 
en  font  un  usage  coaiinuel,  et  je  l'ai  cité  sans  cesse  dans  ma 
Aylronomte. 

London,  in-fol.  Vincentii  WiNG  Harmonîcon  cœleste,  or  the 
celeftial  harmony  of  the  vbible  world,  containing  an  absoluie 
etentire  pièce  of  astrooomy,  wherein  is  succinctiy  handied 
the  trigonometrical  part  appiieil  in  ail  questions  tending  to 
the  dlurnai  mention;  specially  respccting  the  doctrine  of  the 
second  moiions  ot  ilie  iuminaries  et  ihe  other  planets  ;  to- 
^ether  whh  their  a&ctioiu  as  éclipses,  &c.  grounded  upoa 
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tlie  most  rational  hypothesis  yet  consdtuted  et  compared» 
with  the  best  observations  fhat  are  extant ,  especîalïy 
those  of  Tycho  Brahe  et  other  more  modem  observators.  v 

Dnntisci ,  in-8.°  Asironomia  yphxrica ,  à  Nie.  KauffmaN. 

Nonmberga,  iii-fol.  Jo.  ScHONtRi  Opéra. 

PatavH,  in-^."  Andrex  Argoli  Elxacibsimae  secundorum 

jnobiliura  Tabuix»  juxtàXychoim  Brahe  et  auctoris  mixtas 

hypothèses. 

Parisiis,  i»'^*  Jo.  Bapt.  Nom  Ni  Tabulse  Rudolphiiic  êd 
cunipeiitliuin  ledactap. 

Naga  Comit'is,  in-i^.  Nie.  Claud.  Fabricii  de  Peiresc  Vha, 

pCr  P.  G  A  s  s  END  UM. 

Wittetib.  iti'^."  Christoph.  NoTTNAOELll  Disputatio  de 

onu  ei  occasii  stcilarum. 

«.  .  in-fol.  Christoph.  5cH£iN£Ri  Prodromus  pro  «oie 
mobili  et  stabiii  terré. 

Ultrajecû,  in-ia,  Anonyml  cujusdam  Epbtola  de  terre  motu, 
qui  maiheroaticè  demonsiratur,  ad  perpetuam  laiSoneni 
phsnomenorum  corporum  cœlestium  obUnendam ,  terne 
mobilitatem  esse  assiimendam  ;  item  ,  quid  bac  de  le 
«ecundùm  sacram  Scripturam  siatuendum  sit. 

WeidUr,  p-  493-  Wcialer ,  daiu  sa  Bikiiognipkit ,  ciM  une 
autre  leture  sonblable  sw  le  mcoie  sajei»  qui  pmli  étra  une 
rc|'etition. 

Parisiis ,  in -^.o  Anatomîa  ridicidi  mûris,  hoc  est,  Di.iser(a- 
-  tiunculx  J.  B.  MoRJNi  adverâùs  exposiiam  à  Peiru  Cia- 
sendo  Epicuri  philosophiam  :  iianque  obiter  Prophctiae 
fàbae  i  Morîno  ter  eviugatc»  per  Franc.  Bcrnerium. 
CaseliUiin'^*  Historia  ineteorologica ,  sive  Epbemerldes  et 
observationes  quotidianae  circà  variationes  tempestatum 
per  24  annos,  ab  anno  1623  ad  1646»  per  Uranophi- 
ium  Cyriandrum;  en  allemand. 

Amstelod.  in-^."  Guillelmi  GiLBERTi  De  miindo  nostro 
subiunari  phiiosophia  nova,  opu5  posthuiuum,  ex  inusso 
Guiil.  Boswelli. 

OxonUi»  h'i^,  Tractati»  duo  mathrmatid,  quoram  primus 
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de  glohi.s  à  Roherro  Hufis,  alter  breviaf iam  totiiu  orbis 
terrarum  Peiri  B  l  r  t  1 1. 

On  y  trouve  une  table  très'-ètendue  des  longitudes,  comptées 
de  rtle  Stint-Michel  des  Açores,  «9*  25'  de  Paris. 

l6^l,  Paris,  in-folio.  Le  CentHoque  de  Ptolomée  de  messire 
Nicolas  DE  BoURDi  N  ,  chevalier,  marquis  de  Villenes, 

baron  de  Chapelaines  d'Angliire  ,  seigneur  de  Viiiers  en 
Croiiye  ,  Viliers-sur-Seiiie ,  &.C.,  par  une  exposition  tort 
ample ,  comode  à  tous  astronomes ,  philosophes ,  astro- 
logues» médecins,  arboristes,  jardinian,  nautonnien, 
cionologistes  et  cosmogn^hes» 

16^1.  Venet.  De  phxnonienis  oslentis  ab  anno  i<^4i  ad 

ann.  1^50  :  opu$cult^m  Joan.  (^ARifi)i  pliilo^piiix  ac 
astroiogiae  perlU, 

l6^%»  LonJinit  ia-jf,*  Astronomfca  «pUKhm  ex  traditione  Sham 
GoLcii,  aruhicp  p\  iatinè.  ruflu  |Iypot)ieûbQs  plaoeti-. 
rum  ,  studio  Joanoi»  GnAVilr 
Wàdier ,  p.  228. 

x<^5^.  Lottd,  in-^'  Bins  Tabule  géographie^  Nassi  r-Edini 
et  y|.uG-BEiG|.  i  Jo.  Grayio  pubiicat«;  pcrs. éclat 

\6%x»  AauteloJf  in-S»*  Guitfelmi  Blabu  Institiitio  astrohomics 
de  usu  gtobonim  et  sphcrarum  cœlestium  et  teirestriun* 

Weïdltr ,  p.  460, 

\6^x.  Parisiis ,  iti-fol.  Ism.  BuLLiALD)  C^culus  duarum  eclip- 

sium  anni  1652. 
16  ^x.  Cédant,  in -fol.  Joh.  Hevkuii  Epistola  ad  P.  GassenduJil 

et  i.  BiiUlaldum  de  eciipsi  solari. 
16 Patam,  in-^'  Andr.  ârgoli  Dissertatio  in  eclipsin  sbfoi 

\x  aug.  1^51  et  8  apiii.  2^52. 

1^5».  JLoiuhn,  i/i'^."  Vincentii  WiNO  Ephemerldej  ï6^x-t6^9t 
together  wiih  a  Computatio  caihoiica. 

WciJUr ,  p.  ç  I  6. 

1^5 a.  Tubinga,  in-^."  W.  ScHiCKAHDi  Pars  responsi  ad  Epis- 
tolas  P.  Gassendi  de  Merçurio  sub  Sole  vi^o  et  aiiis 
]iovi|atibu5  nnmicis, 

1^5  a. 
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1  <J  5  2 .  Damisà ,  iti-^*  Friderîci  B  u  t  H  N  E  R  i  Cometa  anni  1  5  2 . 
1652.  Hall,  in-jf^'  Brevis  Descriptio  cornets  anni  1 65  2 ,  per  Bar- 

tholomeum  Schimffsr;  en  allemand. 
I ^52.  Nureniherg. . . .  Reiaibn  de  la  comète  de  i  ^5 2,  par  Janus 

l  DE  GaRTOw. 

^  Elle  est  datée  de  Hambourg  dans  le  Catalogue  d'UrvcIius. 

:  1^52.  LMgduni,  i/i-^"  Optica  philosophia  Nie.  Zucchii  Parmensis. 

On  y  trouve  une  idée  du  tele&cope  ;  il  dit  qu'il  l'avait  eue  en 
^  I  1 6.  Mersanne  en  parla  en  1 639.  Le  second  vol.  est  de  i  <ï 56. 

(  1^52.  AnutetoJ*  ithfoSô,  Jacobi  de  Geia  Signa  cœlestia. 

1^52.  AauteloJ.  in-jfJ  Pétri  Mecsrlini  Systenia  mnndi  Cofo- 
nicanum. 

^  l6^%.  Patûvii ,  in-^."  Andrew  Argot.  1  De  diebiis  criticis  et  aegro- 

I  riun  decubitu  iibri  1 1 ,  ab  auciore  recogniii  et  aiierâ  parte 

auctiores. 

1652.  iMgduni ,  in-jf."  Ptolennaeus  parvus  in  genethliacis»  junctus 
i  Afabibiu,  auctore  Andre&  Arqolo. 

1^53.  Wtttiherga,  in-S,*  Geoigii  Purbachii  Disputationes  mo- 
tuum  coelestium  quas  theorias  planeiarum  vocant,  ab 
Erasme  Rheimholoo  auctse  et  illustrât». 

1^53.  London/tn-S."  Jeremy  Shakerley,  Tabula?  Britannica'.  The 
British  Tables,  wherein  is  contained  logistical  ariihintuck, 
the  doctrine  of  ihe  sphère,  astronomicai  chronologv,  ihe 
ecclcfiastical  accompt,  the  équation  et  reductbn  of  time, 
tx^ether  with  the  ôlculation  «rf"  the  motions  of  the  Axed 
et  wand'ring  stars,  et  the  éclipses  of  the  luminaries  calcu- 
iatc  J  from  the  meridian  of  Lunduu  ,  (lum  ihc  hypothesis 
of  Butiiaidus  et  the  ob^rvations  of  M.  Horrox. 
WtiHtr,  p.  4.93. 

1^53.  PatûvH,  iM'^f.*  Andréas  Argoli  Pandoslon  sphtericum,  in 
quo  singuia  in  elementarUu  regionibus  atque  cdiere  ma- 

thematîcè  pertractantur. 

1^53.  Londini,  in-S."  Pétri  Gassendi  ïnstitutio  astronomica  ,  cui 
accesseruni  Gaiiiei  Galilei  Nuncius  sidereus ,  et  Jo, 
K.£PL£Bi  Dioptrice  :  secunda  editio  priori  correction 
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I<îjj.  Adutîna,  in-fol.  Jo5ephi  Blancani  Sphxra  mundi ,  sive 
Cosmographiu  démon strati va,  in  quà  loiius  mundi  iabrica, 
cum  novis  Tydionb,  Kepieri,  GaiUaei  et  aUorum  astrono- 
momin  inventis,  continetur.  Accedlt  brevis  întroducdo  ad 

geographiam  ;  apparatus  aJ  mathemaiicum  studium;  Echo- 
meiria,  sive  geonietrica  tractatio  deecho;et  imtrumentum 

ad  horologia  describemla, 

idjj.  Nancdi,  m-12,  Astronomiapraciica,  sive  moluuin  coeiestium 
praxes  par  astroiabia  quxdam,  quibus  siderum  loca, 
moins ,  defectus ,  dtè  et  faciiè  cognoscimtur ,  auth<»<e  P. 
Petr.  CouRciER,  «oc.  Jesu. 

1(^53.  Aticona,  in-^.'  Almanacco  peipetUO  di  Ruliiio  B£M INCASA 
Cosentino ,  iliustrato. 

i(>jj.  Lijfsia,  in -12.  Jo.  À  F£LD£  Coippendium  doctrinse  sphx- 
ricx  succlnctum. 
WVUter,  p.  49$. 

1^53.  H^fiia,  in"^'  "Û^ifiidini  Langii  Exerchatbnes  Yil  de 
anniiâ  emendatione  et  motu  apog«i  soiû. 

Weidler ,  }).  495. 

16^3.  Bononia,  in Scip.  Claramontii  Opuscuia  varia  ma- 
tfaematîca;  in  quâius  tractatns  i  et  il l,  de  phasibus  iuiiae 
et  horizonte  semîbili ,  de  diameno  teme. 

1  ^ j 3.  Viadra  ,  in Disseriatio  astroiiomica  et  theoiia  planetanim 

de  eclipsibu5,  à  Jacobo  Helwigio. 
1^53.  Nurnberg,  in-^."  Francisci  Ritteri  Spéculum  solb. 

1^53.  Lugd.  Batdv.  (Elicv.)  iii-^."  Danielis  LiPSTORPil  Spcci- 
mina  pliilosophise.  Copemicu»  redivivus,  seu  de  veio  mundi 
systcmate  liter  singuiaris. 
WeiJ/er ,  p.  494. 

1^53*  Lugd.  Batav.  in-^."  Jacobî  Dubois  Dialogus  theologico- 
astronomicus,  in  quo  ventiiatur  qiixstio,  an  terra  in  teniro 
unlyersi  quiescat,  et  sol  aliaque  iuminaria  coelestia  circà 
eam  moveantur,  an  vef6, soie  quiescenle,  term  circà  eum 
hmaa,  et  ex  sacris  Ihteris  terrs  quielem,  sdi  verô  motum 
competere  probatur  ;  aJjunclà  refntatione  armimentorum 
astronomicorum  qua:  in  conlrarium  proierri  soient, 
Wtidltr,  p.  45)4. 
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1^53.  Muûtutt  ki-fùL  Jo.  Dominid  Cassini  Obsenrationes  co- 
mets  ann.  16^  ^  et  1^53.  Respoiuum  Fortuniî  Liceti. 

a8  pips.— f^V/V/rr,  p.  J2i.  C'est  ici  le  premier  ouvrage  du 
Célèbre  jjominique  CaMini.  11  y  explique  le  mouvement  de  la 
comètt  par  nn  ccrel*  dtf erte  antoar  de  la  nrre  an-dessas  d«  Torbe 

de  la  lune.  Quoiqu'il  ait  vécu  long-iemps  ,  il  ne  fit  point  de 
progrès  dans  la  science  des  comctes.  —  Astron.  art.  jo8  ,  3091. 

16^3.  Oxonii ,  in-^."  De  cometis,  ubi  de  comeiarum  naiurâ  disse- 
ritur ,  nova  cometarum  theoria ,  novissimi  comeix  histo- 
ria  propoiiitur;  prselectio  Oxonii  habita  à  Setho  V^ardo. 

Ibiii.  Ejusd.  in  Buiiiaiiti  Astronomie  philolaicae  fiindamenta 

Inquisitio. 

1(^53.  Parisiis,  iii-^."  Ismaelis  Bullialdi  Observado  ddiquii 

lunaris  et  comctx  amii  165  2. 

16^3.  Norimber^a,  in-^'  Memoratu  dignx  ac  pierunnjiie  novx 
Observatîones  de  magnb  et  conjunctionibus  et  oppositio- 
nibus»  de  SfOfgKorum,  nodoruni,  Sic,  inotibus,  de  novis 
steilJs  et  cometis ,  per  Abdiam  Trew;  en  allemand. 

1^53.  Altorfi,  itt"^*  AbdiK  Trcw  Observadonec  cometae  anni 

165  2. 

W'eiJhr ,  p.  409. 

16^ y.  Patavii,  in-^"  Andreae  Argoli  Brevb  Dissertatio  de  co- 
metâ  ann.  1652»  i<^53f  et  aliqua  de  mettofologicb 
impreMionibus. 

1^53..  Cedaiti,  in-^'  Laurentii  ElÇHSTADil  Exercitatb  astre- 

nomica,  exhibens  fociim,  motum  ,  magnîtudinem ,  causas, 

effcctus  et  signiûcationem  comète  qui annis  2652  et  16^3 

illuxit. 

1^53.  Bonofùa,  iu-^'  Thèses  astronomicse  de  novissimo  cometi 
anni  i6^i,  i  Patribus  societatis  Jesu  fai  ooIMo  S.  Lu- 
cie piopositae. 

Cet  ouvrage  doit  être  de  Riccioli. 
16 j^,  Utitfi,  iii-jf..'  De  cometse  ann.  1652  et  i<Jj3  Oliservatiom- 

bus  astronomicis,  Responsum  Liceti. 
1^53  Christophori  Schorlrs  De  cometâ  anni  1^52, 

16^3.  Dant^Cs  i/»-.^*  Friderici  BuTHNERi  Comeia  anni  1652. 

Gga 
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I  ^53.  Ciessa  Hassorm»        Jos.  Fackig,  De  comeds. 

1^53.  GUssit,  iH'j^*  Davidis  Christiani  Traciaïus  physico- 
astrcmomicus  ,  in  quo  ex  Aristoteiis ,  Tychonis  et  Kepleri 
hypothe5ibiis,  observaiionibiis  raiis  ,  usironomicis ,  geome- 
tricJs  et  opiicis  apudixibus  (  i  ) ,  iie  cometarum  e&^nlià , 
genentkme ,  looo  »  mbtu ,  effi^biu ,  in  spede  de  cometà 
aimi  i<?5a»  disputaiur.  Accessit  novarum  steUanim  et 
cometarum  i^o  à  Chmti  nativitate  ad  hune  prssmtein 
recensio. 

léjj.  lena,in-^°  Elrhardi  'W^£iG£Lil  Commentarius  de  cometà 
anni  1652. 

Wtàéktt  p.  $49. 

Y  65  3  <t  Gracwut,  in-tA*  Ja  Ton  s  k  i  »  medici  ac  mathem.  De  ccmietA 
dogma  mathemadcuin. 

la  partis.  Se  uouve  dans  un  volume  qui  contient  des  impri- 
més ei  des  muitiscrils ,  mais  cfui  est  aux  imprimés  de  la  Bibfio- 
dièqne  de  Paris.  vohum  coniieiit  d'autres  notices  de  b 
comète  de  1651. 

1^53.  Par'isïts ,  ifi-^."  hinaelis  Bulliai.di  Observatio  sccundî 
deliquii  iunaris ,  sept.  16^2,  et  observationes  circà  com<;- 
tam  »  tum  ab  ipso  quàro  aliû  facUe. 

C'est  une  feuille  t|iii  se  troUVe  dans  le  même  volume. 
I4$J3*  Alutl/ia,  in-^"  Ad  Franc.  Estenensem  Mutina?  ducem  Jo. 

Dominic.  Cassinus  GeiniLii^is ,  in  Bononicnsi  archi- 
gymna^io publ.  a;>ir.  prof.  De  cometà  ann.  lù^xei  16^3; 
t     'ftS  pages*  Dans  le  méioe  volume. 
1^53.  //i-^."  Exercitalio  astronomica  de  cometà  i6^%  , 

1653,  praeside  Laurentio  Eichstadio. 

I  ^  pages ,  avec  une  planche  en  boi»  où  l'on  voit  le  mou- 
vement &  la  comète. 

1  ^5  3 .  Konigshergt  in     Alberd  Li  n  E  M  an  N  i  Gometa  anni  1^52. 

1^53.  BirUn,  bi-Am*  Memoria  quadripaitita  cometae  anni  165a, 
perjacobum  Ellrhodium;  en  allemand. 

1^53.  Danti^tln^^*  Jos.  Jac.  CaAMERi'Decometft  anni  1^52; 
en  allemand. 
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'i^5J.  Haiét  Saxomau,  iu-^,  ComeCx  anni  1^52  motus» dbuuitia, 
magnhudo ,  conjectural»  significatio,  à  Jo*  CiESARE;  en 

ailemand. 

ti^jj.  Strahund  Remarques  SUT  la  comète  de  16 par 

Gaspar  Marc  h  ;  en  aliemand. 

I<^54.  Oxonii,  ///-^,* Idea  trigonometriop (ïemonstraf.T  in  usum  jiiven- 
tiitis  Oxoniensis;  item  Prscltciio  de  comciii  ,  et  Irupiiviiio 
in  Bullialdi  Astronomix  philuluïcx  fuiidameaia,  auciure 
SfiTHO  "Vardo,  proless.  Savitiano. 
Weidter,  p.  493. 

i^54<  Cédant,  in-fol,  Jo.  Heveli]  Epistola  de  motu  lunae  iibra- 
torio  in  certas  tabulas  rcdacto»  ad  J.  B.  Riccioium.  * 

It'eiJicr ,  \).  4.86. 

165^  Aupstiz  VinJ.  in-ji^'  Jo.  Bayeri  Explicatio  characterum 
xneii  Uranometrias  iniaginum  tabulis  insculpiorum. 
Id.  Uimm  i€$7* 

• 

1^54.  ParisHs,  in-^*  Pétri  Gassendi  yha  Tychonis  Brahe. 

Accessit  Vita  Nie.  Copemid,  Georgii  Purbachu,  et  Jo. 

Regîomontani. 

We'idUr ,  p.  475.  Idem,  Uagm  Ccmltam  ,  nnno  1655. 

v6^/^  Franekera,  in-12.  Jo.  Phocyiidis  Holward.£  Epitome 
a^tronomix  reformatée  generalis,  cum  maïui^aâ  de  meihodo 
asiKMMHnisei  ^ 

1654.  In  Genôfa  (Gints),  in-i,*  Trattato  deOa  dedinatioiiê  dd'sole 
e  ddUe  stdie,  di  Gip.  Franc.  Maria  Borzone. 

1^54.  Itna,  ift'^/  Erii.  Wbigblii  Geoscopia  Selenhanim,  hoc 
est,  Di^ciirsus  astronomicus  de  figuré,  magnitudine,  luce, 
maculis,  phasibus  et  eclipsibus  telluris  è  lunâ  spectatx; 
partes  dux  :  sigillaiim  parte  secundâ  agitur  de  magnâ 
eclipsi  solis  d.  x  aug.  anni  ejusdem. 
Weiéir,  p.  $49. 

1^54.  Trajecti,  in-i^,  Jac.  Dubois  Liber  de'verltaté  ec  audcuri- 
tate  sanctx  Scripturae  m  naturafibûs  et  astronomicis,  cootri 
Christopb.  Witticbium. 
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1(^54.  Lipsia ,  iri-jf.^  Jo.  And  Bosii  Metebrs'  hdiaca,  sive  d« 

maculis  in  sole  dcpreliensis  partes  dus. 

1(^54.  Konigsberg,  in-^' AibertiLiNEMANNi  Deticiz  calendaricH 
graphies. 

ldj4.  Bonomtx,  in-fol.  Stella  Gonzaga,  sive  gcographicus  ad  terra- 
rum  orbis  ambitum  et  meridianorum  diiierenUas  Tracia- 
tits  comtds  Car.  Ant.  JManzini. 

X(^^4.  Pariiiis,  in-^"  Romanum  Calendarium  compendiosc  exposi- 
tum,  à  P.  Gassendi. 

i^^4.  Dresda,  ia-^*  Chronologia  de  termino  pa5chali,  ab  And. 
LiNDBMUTH. 

1^54.  Damisci,  in-jf,»  Lamendi  Exchstadxi  Di^tado  de 
edipsibu;. 

1^54.  Paris,  m-jf»*  Sentiineiu  sur  Téclipse  quf  doit  arriver  le  11 
août  prochaîn',  pour  servir  de  réfutation  aux  fausseté  qui 
ont  ^tc  publiées  sous  le  nom  du  docteur  Anvbeas. 

I  6  pages. 

1  54*  Paris,  in-^'  Calcul  de  rccilpse  qui  arrivera  le  1 2  août  t  ^54» 

par  M.  Frenicle  de  Bessy. 

1654.  Nordlinga,  in-^."  Descripiio  instaniis  eciipsis  solis  futurje 
meose  augusto  anni  1 6  j  4 ,  pcr  Woifgang  B achmeterum  ; 
en  afletnandt 

1^54.  Frmcof,  ad  Vïadnm,  in-^.'  Dîssertatio  astrologica  de  éclipse 
sotari  anni  1^54»  à  Job.  Placentino. 

X(^^4.  Nuremhprg,  i»-^*  Description  astrologique  de  i'^ipse  du 
soleil ,  du  mois  d'août  1654,  par  Abdias  Trbw  et  autres; 

en  allemand. 

1(^54.  Augsbourg,  /V;-^.'' Eclipsîographia,  ou  Description  de  IVclipse 
qui  arrivera  le  12  août  1654»  par  Ébrard  Wlli'ER;  en 
allemand. 

ld^4.  Pans,  in-jf.."  Éclipses  de  soleil  obiervces  aux  années  i6^i 
et  1654,  par  les  ordres  de  son  altesse  royale  (Agarrat). 

Cent  observation  fut  faite  à  Bloif,  oh  Monsieur»  frire  de 
Louis  XIU ,  résidait  alon. 
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16^4.  Gedani,  in-fuL  Jo.  HtvtLii  Epistoia  de  uiriusque  lumina* 
ris  defêctu  annî  1654,  ad  Petrum  Nucerium. 

Weidltr,  p.  486»  Çeoe  cclipse  ,  qui  fat  totale  à  Varsovie, 

fut  observée  dans  un  grand  nojubre  d'endroits ,  comme  on  le 
verra  dans  les  Annales  célestes  de  Pingre ,  p.  210. 

1^54.  PaUtm ,  in-^*  André*  Arg  o l  i  ,  divi  Marci  equitiâ .  mathe* 
matîci  Patavini^  lycd ,  Dissemtio  in  edipsim  solis  i  % 
ftugllfd  1^54»  et  aliqua  in  eclip^im  solis  16^2. 

20  pages,  avec  une  planche;  dans  le  volume  de  la  BibliO» 
thcque  cité  à  l'amiée  précédente,  page  2j6. 

1^54.  London,  in-^'  £lliptical  or  azimuthal  Horoiogiography , 
comprehending  severai  ways  of  describbig  dials  upon  ail 
kinds  of  wpcracies,  &c.  by  Samuel  Poster. 

Cet  ouvrage  posilninK-  f  ut  public  par  Tw  !  S  I)  F.  N  et  N- 
CAT£  ;  ils  conviennent  dans  Ja  prctace  qu'un  1^ ranimais  nommé 
Va u LEZARD  avait  imaginé  défi  le  cadran  azimuul  :  c'est 
ce  cadran  dont  j'ai  donné  la  démonstration  dans  les  Afimolrts 
de  l'Acadèmit  pour  1757  >  et  plus  simplement  encore  daiu  YEtt- 
eyehpi^e  mftkûS^  entreprise  par  Panckoncke.  On  publia  en- 
core, eu  i6')()y  les  Mélanges  du  même  auteur,  Aliscellanies , 
or  maUiematicai  lucubrations  of  MJ  Samuel  t'osTER,  in-fol.  et 
un  supplément  intitulé,  GtomeirUal  dyalling,  or  thc  dyalling ptr- 
formed  by  a  Une  of  chords  ondy ,  being  a  full  explication  of  étttn 
difficukits  in  the  works  oflearucd  M.  FosTSR,  bj  Jtku  COLLtKS 
of  London,  accomptnnt  [  ariiliincticien  J. 

1(^54*  Péiaris,  m-S."  Principes  curieux  pour  faire  toutes  sortes  de 
cadnuis  solaires ,  par  ie  P.  Pierre  Hsaulme. 

I  ^54.  Paris,  m-8»*  Le  cadran  des  cadrans ,  univcnei  et  commode 
pour  trouver  par-tout  les  heures  du  jour  et  de'  la  nuh,  ficc, 

par  Pierre  Bob  y  net. 
Réimprimé  en  i6yy, 

t 

1^55.  Argentorati,  in^jf.*  Marci  Manilii  Astronomicon,  i  Jtûe- 
pho  ScALiGfiKO  ^  vetusto  codice  Gemblacensi  infinl- 

tis  mendis  repurgatum  ;  ejusJem  Scalîgeri  Notx ,  quibus 
auctoris  prisca  asirologia  expiicatur  ,  &c.  :  luinc  ex  codice 
i)caiigeri ,  auem  suâ  manu  ad  teriiam  editionem  praepa- 
raverat,  editum,  cum  Thomx  R£1N£Sii  et  Ismaèiis 
BuLLiALDi  animadversionibus. 

Cette  édition,  donnée  par  J.  Henri  BotCLSR,  contient 
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Im  iphèies  anciMiiies,  les  noms  arabes»  &c.  Le  texte  a  131 

pages ,  et  les  notes  4<^2. 

1-^5 5.  Bologiuj ,  in-^."  Istoria  délie  macchie  solari,  compresa  in  tre 
Iciiere  di  Gai. île i  al  .signer  M.  Vel-scro.  De  matulis 
5oIaribus  ires  Epistolic,  ei  <Je  iiellis  circà  Jovem  erramibus 
Disquishio,  ad  Velserum. 

X  <^5  5.  HMa  Comitum,  in-^'  Tychonh  Brahei  Vita  à  P.  Gassendo. 
Item  Vita  Ospcrnici ,  Pcurbochii  et  Regiomontani  :  edido 
wcunda. 

BçHOtûa,  hi-jf.'  De  tribus  cometLs  anni  \6iZ  Difputatio 

astTonomica  pubiicè  habita  in  coil(.^i;io  Roniano  soc.  Jesu* 
ab  uno  ex  patribus  ejusdem  societatis  (  F.  Cjrassi  ). 

Dans  ce  livre  il  y  a  un  |)as:>age  singulier,  3  :  Jovis  M 

SatVKNI  stipatores,  netjuicquamUttiims  stse  abdtntes  ,  in  aptr- 

tum  duximus.  II  semblerait  fju'on  connaissait  les  saicllites  de 
Saturne;  mais  je  ciuis  qu'il  a  joint  Saturne  à  Jujuii^^r  à  cause 
des  deux  éminences  de  l'anneau  ,  que  Cainpaneila  prenait  aiuil 

pour  deux  lunes  :  UnJe  et  luna  Jovis  quatuor  à  maihfmnticis  po- 
ttunmr,  et  dua  lunœ  circà  Saturnum. —  Ajnjlogia  pro  Galileo,  p.  4.i« 

16^  y  Bçlo^na  ,  in-^'  D'iscono  deile  cumete  di  Mario  Guioucci, 
§BMa  da  iui  ndr  academi»  Fior^ntina ,  nel  medesimo  con- 
«dato. 

C'est  ce  que  Weidier ,  p.  42  ^ ,  attribue  à  Galilée,  comme  une 

dissertation  sur  la  coiuite  de  1^18. 

BoJogna,  in-^,'  Lettera  al  moito  R.  P.  Tarquiniio  Paluzzi 
délia  comp.  di  Giesu,  di  Mario  GuiDUCCi,  nelia  quaie 
giuftUica  dell'  imputazioni  dategli  (b  Lottario  Sani 
Singetisano  nella  Libra  astronoinict  9  fiiosofica,  Firenze, 

20  giugno  1620. 
I (5 j  j .  Nordlirf^x,  in -12.  Wilh.  SchickaruI  A^troscopium. 

1^^^*  Amstelod.  in-8.'  Giiiliclmi  Blaeu  Institulio  astronomica  de 
usu  globorum  et  sphxraruni  cœlestiiini  et  terrestrium ,  dua- 
)>us  parubus  adornaia ,  unâ  secundùm  Ptolemxi ,  aiierd 
«ecundùm  Copetidci  hyppUiesin,  latinè  reddita  à  Mart. 

HORTENSIO. 

Weldler,  p.  4.60.  Ibidem,  jUmo  t6^0,m-t.' 

1^55*  Nancaititt'S,'  Pétri  Courcier  Aitronomia  practica,  ;eu 

motuum 
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motuum  ca  lesiium  praxes  per  astrolabia  quaeclam  ,  qiiî- 
bus  siderum  loca  ,  motus ,  defectui ,  iacilè  pro  quolibet 

tempore  cognoscuntiir. 

idj^.  Ultrajecti,  in-i2.  Jo.  Herbinii  Examen  controversiae  fa- 
mosae  de  solis  vel  telluris  motu  ,  theologico-phiioâophicum 
ad  sanctam  normaro. 

VtiJUr ,  p.  49  j. 

1^55'  l^S^'  ^<^^(^V'  in-fol.  Disputatio  mathematica  Je  lunâ  ejusque 
macuiis;  defendente,  sine  pra.'5ide,  Joh^ne  Mullero. 

id^j.  Oxonn,  in-fol.  Eciipsis  solaris  Oxoiiii  visse  anno  aerae  chrîs- 
tianx  1^54,  secuHdà  die  mensis  augusti  (stylo  veteri  ) , 
Observatio  ;  obser vatore  Va  l  l  1  s  i  o  ,  SS.  Th.  D.  géomé- 
trie profe^ïore  Saviliano. 

1^55.  Haga  Cùmttm»  ht-^*  Pétri  Borblli  Tractatus  de  ven> 
telescopii  inventore;  otm  bievi  conspicilloruin  hiitoriA» 

et  centuriâ  observatîonum  microscopicarum. 

W'eitlUr,  J).  436.  Voyc^  sur  cette  question  VOjUique  de  Smith. 

l^}}'  Paris,  in-fol.  Ephémtride  maritime,  pour  observer  en  mer  la 
longitude  et  la  latitude,  par  le  P.  Léonard  Puliris, 
Récoilet;  avec  un  nouveau  moyen  de  perpétuer  Téphémé- 
,  ride  du  soleil ,  pour  avoir  txMijours  «a  décliniufon;  et  Fîn- 
vention  de  la  spire  soiaire. 
léj^.  In  Venetû,  in -8°  Almanacco  perpctuo  di  Rutiiio  Benin- 
•  CASA  Co^eatino;  illustrato  da  Ottavio  Bekrano  di  Terra- 

nûova, 

1(^55.  Paris,  ht'B,*  Modèle  £uniiier  pour  la  construction  de  tons 
cadrans  ioiaires. 

t6^6,  CcJani,  itt'^*  Jo.  Hevelii  DÎ3«ertatio  de  nativâ  Saturni 
fàcie  ,  ejusque  variis  phasibus,  certâ  periodo  rctlcuniihus , 
cui  addita  est  ecHpsis  solis  anni  i6<)6  observatio ,  et 
diametrl  solis  appareiitis  accurata  dimeiisio. 
WtiHtr,  p.  486. 

16^6.  SoMtifa,  In-fol.  Jo.  Dombiid  Cassi Ni  Spécimen  obsenr*» 
ttonum  Bononiemium  «quinoctii  venu  araii  i6}6, 
Wtiétr,  p.  ja7. 
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l6j6,  LonJini ,  in-S."  Sethi  Wardi  Astronomia  gcometrica,  iibi 
meihodus  proponitur,  quâ  primariorum  piuneiarum  a^iro- 
nomia  dliptica,  àve  ctrcularis,  posait  geometricè  ab«clvi: 
iibriiii. 

We'uUer ,  p.  494.  Sa  rcponse  à  la  critique  de  Boulliui  se  tRNlT6 

dans  ses  Spirales ,  imprimées  en  i  657,  in-^.* 

i6j6.  Panormi ,  in-^'  Mediceorum  Ephemerides,  nunquam  hacte- 
nùs  apud  mortties  edhz,  cum  suis  introductionibus,  in  très 
partes  distinctis.  MenoIo|^ae  ]sm  les  lunes  ]  Jovis  compen- 
dium,  i  Jo.  Bapt.  Hodierna,  ducb  Palmse  mathematico. 

Ce  lirre  est  ie  premier  où  l'on  trouve  des  observations  dts 
éclipses  de  sateUites  de  Jupiter  :  le  27  juin  16^2,  à  12''  6',  à 
Palina,  la  première  immersion  qui  ait  été  ofaserrée  du  premier 
satellite  de  Jupiter.  Palma  est  à  1'  12"  de  temps,  à  l'orient  de 
Palerme  ,  suivant  la  carte  de  Sicile  de  Suttert,  environ  ^7*  20' 
de  latitude;  c'est  «u  sud-est  dé  Giivenii. 

Hodierna  naquit  à  Ragusa  en  Sicile  le  t  5  avril  M97» 
fut  docteiu  et  arciiiprêtre  de  l'église  de  la  terre  de  Palma.  Il 
écrivit  plasieun  ouvrages  sur  la  physique ,  l'optique  et  restro- 
nomie.  II  fut  le  premier  qui  avança  que  la  reine  abeille  faisait 
seule  tous  les  œufs.  —  La  Rocca,  Traité  des  abeilles ,  t.  il , 
p.  174.  Il  y  a  un  petit  traité  intitulé  Tlummmtim  mhvathm, 
1652.  Les  Siciliens  prétendent  qu'il  devança  Newton  sur  la 
décomposiiioa  de  la  lumière  ;  mais  Piazzi  m'écrit  qu'il  n'y  « 
pts  ru  une  chose  atissi  exagérée  :  il  observa  cependant  avec  le 
prisme.  Hodierna  mourut  à  Palma  le  6  avril  1 660.  —  Biè/Io- 
tkrca  Sicula  ah  Antonino  AîongkM,  L  33O.  U  a  été  loatf 

par  Rhedi,  Boreiji,&c. 

16 j6.  Pdttormi ,  in-Jol.  J.  B.  HoDl£RNi£  De  admirandis  phasibus 
in  sole  et  uinâ  vlsis  Ponderatksnes  t^iicie ,  physie»  et  astro- 
nomica?,  in  quxstioiies  incidentes  iotcr  obsôvandum  solis 

cclipsis  Romae  26  jan.  \6^6. 

Has,(t  Com'iîum,  în-^."  Institutio  astronomica  juxtà  hypothèses 
tan»  veterum  qiiàm  Copernici  et  Tychonis,  dictata  Pariiiis 
à  P.  Gassendo.  Ejuâdem,  Mercurius  in  Sole  viâus ,  et 
Venus  invisa  anno  i<^3 1.  Proportîo  gnomonis  ad  solsti- 
tialem  umhram  Massiliae,  anno  16^6.  Novcin  âtellx  circà 

Jovem  viste,  Coloniac,  exeunte  anno  1^42.  Parhelia  

editio  uhima ,  pauld  antè  mortent  auctoaris  lecognita,  aucta 
et  emendata. 
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l6^6»  London,  in-fol.  Vinccntii  Win  G  Astronomia  instaurata,  or 
a  new  and  compcndious  restauration  ot  astronomy  in  tour 
pans  :  i.  Logistica  astroiiomica  ;  2.  Doctrina  sphserica  ; 
^.  Doctrina  tmorica;  4.  TaMc  astronomlcs  :  worninto 
is  added  a  short  catalogue  of  idl  Ae  mort  iccimite  and 
remarkable  ceiestiai  obaorvadom  that  hâv  e  been  made 
by  Tycho ,  Longomontanoi,  Gasmufaïf  »  the  landgrave  of 
Ha5$ia,  and  others. 

Voye^  1 669.  —  Astronomia  Britannica. 

16^6.  Divione,  in-^"  Jacobi  de  Billy,  soc.  Jesu,  Tabulae  Lo- 
doïoec,  seu  oniversaDoctritiaedipsiuiii»  tabuiis,  pneceptis 
et  demottstratioiiibttf  expiicata. 
Wtiéer,  p.  498. , 

1^5^.  In  Bùlogma,  iu'^*  Opeie  de  GaL  Galilei  Lînceo,  nobile 
Florent. ,  raccolte,  accieschite  e  puI>Ucate  da  Carlo  Ma- 
nolessî. 

Deux  vdimies. 

16^6.  Lyon,  iii'S,*  Oraison  funèbie  de  Gassbvdi  ,  par  Nicolas 
Tazil. 

1^5^.  Borna,  jiv-^'  Athanasii  Kircmeri  Iter  extaticum  cœleste, 
quo  mundi  opificium ,  per  ficti  raptûs  integumentum  cx- 
pioratum  ,  novâ  hypothesi  cxpoDitur- 

W'tiiiUr ,  p.  497. 

16^6.  Roma,  in-^'  Demonstratio  mathemaiica  ineptlarum  Jacobi 
D u BOIS,  in  oppugnandà  hypcihe^i  Copernici  et  Cariesu 
de  mobiiitate  terrr. 

1^5^.  CadowA,  itt-t2.  Pétri  Galtruchii  Fhilosophiae  et  mathe- 
nuRlcc  loitu»  Insdtudo. 

WtUler,  p.  89.  imcflnir  tuthodo  nfronomlra.  Id.  Vktam 

Aiutr.  1 66i ,  in-jj, 

X657.  yienn^r.  in-folio.  Lucii  Barretti  (Alberii  CuRTii)  Syl- 
loge  (  I  )  Ferdinaiidea ,  sive  Coiiectanea  lustoriae  cœiestis 
è  comnwntariis  Ms.  observationum  Tychonis  Brahk 


(  I  )  Mtcmblage. 
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ab  anno  1582  ad  aniuim  1601.  Accessit  epimetron  (  i  ) 
ex  observationibus  Hassiacb,  Wirtenbergicis  et  alib. 

^  C'est  cet  auteur  qui  puUU,  en  1 666,  !•  recueil  de»  Obier- 
vâdom  de  Tycho,  en  a  toL  kt'JbÙc. 

1 657.  PaHsiU,  im-^*  Ism.  B u  l l  i  a  ld  i  Exercitationes  geometrioe 
tree..*.  Astronomiae  philolaïcîe  fundamenta  clariùs  expli- 
caia  et  assena  ,  adversùs  Sethi  Wardi  impugnationem. 

Wkidltr,  p.  4^83.  Cet  ouvrage  e>t  joitu  à  son  Tnilé  dct 
finies.  ' 

1^57*  Londôtt,  itt-^'  John  Newton's  Astronomia  Biitannica, 
exhibiting  the  doctrine  of  ihe  sphcre ,  and  theotj  of  the 
planets ,  accord  ing  to  the  Coperoican  «y stem. 
Weidier,  p.  498. 

'1^17.  Parlsib,  hi'^*  Blasii  Francbci  comitis  de  Pagan  Tractt- 
tu$  «le  thcoriâ  pfanetanim,  m  quo  omiies  orbes  cœleslet 
geometricè  oroinaiitur ,  contrà  sententtam  oommanem 

astronomorum. 

Wtidier,  p.  45)9>  La  Théorie  des  planètes  du  comte  DE 
Pagan  pimc  ttusl  «t  ftançaii. 

•1^57.  lena»  m-12,  Erh.  K^eigelii  Sphcrica,  EndideA  methodo 
conscriptâ. 

Ib'iei.  anno  1688. —  Weidler ,  p.  549. 

't6}y.  AJtorfii ,  in-^."  Abdia-  Tru  w  Astronomia  et  theorica,  la 

libre  III  Directorii  mathematici. 

léjj.  Argeniorati,  in-jf,"  Balthas.  Schedii  Dissertatio  in  Sph«- 
mn  Ptocii,  contrà  nonnuiiorum  de  «^ditate  orbiiim» 
galaxie ,  itemque  systematis  mundani  coiisrïtutione ,  sea- 
tentias,  modemorum .  sagacitate  artmdinisque  dbptricc 
perspicuitate  refiitatas/  • 

1^57.  Paris,  iu-^"  Trigonométrie  canonique,  par  J.  B.  Mor  in. 

1^57*  Patimi,  in-^."  Tabiilcc  primi  mohilis,  cum  thcsibus  ad  theo- 
ricen  et  canonibus  ad  praxim  aJdiiis;  à  D.  Plac.  de  Titis. 

i6jj.  Duaà ,  in-fol.  Calcndarium  Romanum  novum  et  astronomia 

aquicinctina,  à  Joan.  d'ëspieres,  S.  Th.  D. 
!i  557.  London,  M'S."  Richard  Edlyn,  The  effects  of  the  conjunctioii 
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.  ofSaturn  and  Mars  in  Libra,  about  the  i  i  of  october  i   5  8  : 
to  which  is  added  a  discourje  of  the  System  oi  the  world  • 
by  Jeremy  Shakerlet. 

1(^57.  Cédant,  in       Heinricus  NicoLAUS,  De  astrologia:  veritate. 

Lyon,  in-^"  Airaanach  cluéiien  ,  catholique,  moral,  phy- 
sique» historique  et  astronomique,  par  Lazare  Meys- 

SONNIXR. 


i6^B.  Lugdum,  in-foL  €  vol.  Pétri  Gassendi,  Diniensb  ecclesîc 
pnepond,  et  in  academiâ  Parisiaisî  matheseos  regii  pro- 
jess(»is.  Opéra  omnia  tam  édita  quàm  posthuma. 

Les  volumes  IV  et  V  contieniient  heaucoup  d'observationf 

cl  d'ouvrages  d'astronomie. 

1658.  London,  in-^"  Vincentii  Win  g  Epbemerides  1 6^p-i  6y  i ; 
en  anglois. 

1658.  ParisHs,  in-^J  Tabule  Ambianenses,  sen  Theoriv  phweia- 
nim,  tam  in  forma  TychcmicAqnàm  Giparocaiiâ,  per  uni- 

cam  ciijiisque  eliipsim  ex  proprio  centro  descrîptam  piano- 
geometrica  delineatio.  Accessit  facillima  ei  brevissima  me- 
thudus  éclipses  iuminarium  certo  prxcognoscendi ,  cum 
explicadone  et  usa  citjusdaiii  auawuids  astrophilis  per- 
necessarii  :  authoie  P.  Gabriele  A  D  u  llkndi o»  coocio- 
natore  Capucino. 
I  I  o  pages. 

l6j8*  /'(/r/.r, /V/-^/ Tables  a5tronomîqiics  du  comte  DE  Pacan, 
données  pour  la  juste  supputation  des  planètes,  des  éclipses 
et  det  figures  célestes;  avec  lei  m^thom»  de  trouver  fiurile- 
ment  les  longitudes ,  tant  «ur  la  mer ^ue  sur  la  tene. 
W^eidirr,  p.  499. 

1^58.  Wltteni.  in-^'  Georgii  Casparis  Kirchmaieri  Disserta- 
tio  pro  hypothesi  Tychonicâ  contrà  dognia  Copernicanum. 

1^58.  Evora,  in -8."  Orbe  Aifonsino,  pelo  P.  M.  Vaientim  £8TAN- 
C£L,  da  companhia  de  Jesu. 

|d)8.  iena.  in-^."  Disscrtatio  cosmographica  de  magoitudine  tel- 
iuriS|  à  Christoph.  Vocelio. 


BIBLIOGRAPHIE 

1 6^ 8.  Amsterdam ,  in Van  Nîerop  Dirck  Rembrandsz  Ne- 
derJuyuche  Astxonomia.  [Astronomie  Hamande.] 

Théodore  (ou  Dirck)  Rembnudfz  tfiah  né  à  Nierop,  yil- 
lage  de  la  Nort-Hoilande,  en  i6io;  il  y  mourui  en  téSz.  On 
m  aussi  de  lui  un  Traité  de  navigation  qui  est  estimé ,  et  plu- 
sieurs  Dissemtions  pbUo»ophiques ,  dont  la  plupart  sont  rda- 
tfret  à  rutranoiue. 

l6^p»  Haga  Comitum,  ///-^.*  Christiani  HuGENii  Systema  Sa- 

turniiim  ,  sive  de  causis  niiranJonim  phsilQineiloruin 

Saturni ,  et  de  comité  eju5  planetà  novo. 

Wtidkr,  p.  j oo.  =s  Attron.  art.  3  3  5  o.  V'oyci  au»!  ruinée  1 660, 
C'est  dans  cet  ouvrage  qu'on  trouve  la  dtcouveitc  du  qua- 

uième  Mieiliie  de  Sattime  ie  2j  mars  16} 5  (nouveau  style). 

— •  Atlion.  «rft.  3063. 

1 6^^.  BonoitUt,  itt-Jôi»  J.  D.  Cassimi,  Varie  figure  intagliste  in 

rame»  che  rapresentano  laprospettîva  de'  pianed»  con  ie 

proporzione  délie  loro  distanze  al  sole  ed  alla  ternit  poio- 
diche  revoiuiioni,  direzzioni  e  retxogradationi. 
WeidUr,  p.  527. 

1  () 5^.  Lugduni,  in-^*  Andr.  Argoli  Ephenwrides  ccdestes  jtixtà 
Tychonis  hypodiestii,  ab  anno  i<^4'  ^  annum  1700. 

3  vol.  Réimprimes  en  1 677. 

1^5^*  Ulma,  in -S."  "Wilhelmi  Schickardi  Astroscopium. 

W'eiJIer ,  p.  467.  Id.  Normbergce ,  anno  1665. 

Wittenb.  in- 12.  -/Ecidii  SxRAVCHii  Astrognosia  syiuqpdeè 
et  medkodicè  a&mata. 
Ibid.  anno  1 694 ,  p.  (O4. 

|^5p.  Wittenb,  in-^."  Jac.  Schnitzleri  Disputatîo  de  steilis 
fixis  ;  alia  de  5teili5  erraticis  sive  pianeiiâ  ;  aiia  de  stellii 

fixis  no\  vi  ;  alia  de  conieiis. 

165^.  Wittenb,  in-^"  Melcti.  Crugeri  Disputatio  de  immobiii- 
tate  terre» 

165p.  London,  in-fol  Samuel  Foster's  Miscellanies ,  &c. 

Vtytl  l'année  1654. 
16^^  in-^'  Disputatiu  publicadesteilû  generatim,àGeoig, 

Casp.  KlRCHMAIERO. 

I        Franco/,  ad Oderum,  in-^'  Ser.  princ.  Hermanni,  landgravii 
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Hasiiae, quatuor  Quaesiiones  ,  i  de  fluxu  et  refîuxuOceani, 
de  observationibui  aâtronomicb  in  navi ,  3  /  de  acu 
magnedcâ  «ib  squaKne,  4.*  de  terapon  anieineridiaiio 
et  pomeridiano ,  resolutae  à  Joh.  Placbmtino  ;  en 
allemand. 

Cidûni ,  in-^'*  Admirandi  et  rari  congressûs  ccliptici  Marti- 
solari^  in  signo  Martio  5corpU,  brevii  contemplatio ,  à 

Frider.  Buthnero. 

16  jp.  Paris,  in-i2.  L'Astrologie  naturelle  du  comte  de  Pag  an, 
première  partie,  contenant  les  principes  ou  les  iondemens 
de  la  science. 

16^ p.  Paris,  hi-ijt,  Mirok  de  l'univers,  oà  ttmt  répétés,  sous  di- 
verses figures ,  le  cours  de  la  vie  Immaine,  les  anatre  saisons , 
'  les  quatre  élémens ,  les  vents ,  &c. ,  par  Jean  Gavdbbout  * 
géograplie. 

I 

1660.  Pcma,  in-S.'  Eustacliii  de  Divinis  Brevis  aniMitatb  in 

Systema  Saturnium  Christiani  Hugenii. 

W'eUiler ,  p.  503.  Cet  ouvrage  est  du  P.  Fabri,  Jésuite.  ^ 

i66o.  Haga  Comitum ,  in-^."  Id.  et  Christiani  Hug£N11  fixevis 
assertio  Systematis  Saturnii. 

WthBtr,  p.  50t.  C'en  ia  r4poAse  1  Toimage  précédent. 
Vtyti  encore  1661. 

i66ot  LonJini,  Iw^*  Jo.  WiLSiKfl  Copcmîcus  defimsus. 

We'idler ,  p.  503. 

1660.  Amstel.  iti-^."  Jac,  Cocc.f, i  Epistola  de  mundi  qucc  cir- 
cumleruntur  sy stemaiii)u5,  et  novo  aiio  iliis  certiore  diaio- 
gismum  [niscnneinent]  panuloxuni  compiexa.- 

1660,  PûrisUs,  ifi'A.*  J.  Bapt.  H  A  M  ELU  Libri  duo  astronomiae 

physicae.  retri  Petit  Moniuciani  Observationes  aliquot 
eciipsium.  Dissertatio  de  latiiudine  Lutetise  et  magneris 

declinatione.  No\  1  systematis  confutatio. 

62  pages. —  Weidier ,  p.  5P4.  A/,  in  operibus  phiio&ophicis , 

1660.  Parisiis,  h'^*  Jac.  de  Billt  Opus  astronomicum,  in 
quo  sidenun  onmium  hypotlieses,  et  eonim  inocus»  et 
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quaecnmqiie  ad  astmioiniç  ûueateaMB  et  pnies  perti- 
nent ,  declarantur. 

Wtidlir,  p.  45^8.  11  répète  cet  ouvrage  soiu  l'année  1661 , 

id^o.  WÙtiHi,  ln-4fJ  Mich.  "Waltheri  DiM|uisitio  mathematica 
dt  mutuis  siderum  ndiationibui quas  vulgà  aspectiu 

vocant, 

1660*  Antstelod.  îit-fol.  Arulrcx- C  E  LL  AR 1 1  Harmonîa  macrocos- 
mica.seu  Atlas  univcT>alis  et  noviis ,  totius  universi  crtati 
cpsmographiam  generaicm  et  nu\  aiii  cxhibeiis ,  in  ^uà 
mniiium  totius  iduikII  orbium  harnKMiicti  comtroctio , 
Ht  et  uranometria  »  seu  toti»  orbîs  codestb ,  et  globus 
terrestrb ,  iooaibiu  et  descriptiombiu  novis  d>  oculof 
ponuntur. 

Il  est  cité  aussi  à  166 1. 

1660,  fierbipoH,  in-^.'  Kircheri  Iter  cxtaticum  cocle.'-ie,  sccunda 
editio.  Iter  extaticum  terrestre,  seu  mundus  subterraneus. 

1660.  Witteberga,  in-^"  Jacobi  Schnitzleri  Discussio  phy- 
sico-  astronomica. 

.1660.  Witteberga,  in-^"  Aiidxeae  Marquardt  De  variis  iunae 
phasîbus. 

i66q.  Tpul,  in-ia.  Horoioge  magnétique  elliptique  ou  ovale  nou- 
veau ,  de  facile  usage ,  et  tK»<oniode  pour  trouver  Jès 
heures  du  jour  et  £  la  nuit  Ion  même  que  le  cid  eit 

couvert,  si  seulement  on  peut  appercevoir  ou  oognoistie 

en  quel  endroit  est  le  soleil  ou  la  lune  ,  ou  si  on  peut 
découvrir  quelque  étoile  cognue  ;  avec  divers  moyens  de 
Tj^ndre  cet  horologe  universel  pour  tous  pay$ ,  inventé  «r 
ireduîct  à  la  pratlaue  par  le  P.  Pierre  Geprge9»  cfa»-. 
Iioine  r^idier  de  la  congrégation  de  Notre-Seigneur. 

II  appelle  horloare  mttc^n<//que  un  cadran  hori/oiual  qui  donne 
l'heure  par  uiie  aiguille  aiii)autci;,  en  lournAUt  vers  le  soleil  la 
ligne  4e  1 2  henres. 

1660.  GeJaai,  iU'jf.*  Prodigfum  ignitum  die  23  febr.  1(^(^0 -objer* 
vatum.  Fred.  B  u  T  H  N  E  R  u  $ . 

I  2  pages-  Dans  le  volume  de  fa  Bibliothèque  cité  à  l'an» 
pce  lôj^.  11  parait  que  c'éuit  un  globe  de  teu  semblable  i 
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tous  ceux  dont  i'ai  donné  le  catalogue  dans  la  Ctimdssmft  du 
temps  de  l'an  7  (  1795)  ), 

1661.  Londini,  in       Thoma:  S  t  r  e  E  t  e  Astronomia  Caroiina,  a 
new  theoiy  of  the  celestiai  motions. 

Réimprimé  à  Nurctnljcrg  cii  170$  ,  et  à  Londres  en  171  o, 
en  anglais  et  en  latin ,  par  les  soins  de  Haliey.  Cet  ouvrage  con- 
tenait des  tables  astronomiques ,  dont  les  astronomes  se  sont  servi» 

pendant  long-temps,  jusqu'à  ce  que  La  Hire,  Cassint,  Halley^, 

eussent  fait  de  nouvelles  tables.  V'oyr^  \66y,  la  justification. 

1661,  Bononhv,  in-fol.  Geographia  et  Hydfograpiua  reformata  :  J.  B, 

RlCClULl. 

li  y  a  dan»  ce  grand  ouvrage  beaucoup  de  -clioses  relatives 

à  l'astronomie,  comme  les  mesures  de  la  Terre,  &c. 

l66l»  Norimberga ,  in-^."  Jac.  Bartschii  Usus  astronomicus 
iiidicis  ajpectuutn  veterum  et  praecipuè  novorutn. 

On  voit  dans  cet  ouvrage  la  manière  de  dbiinguer  les  aspects 

des  astres  suivant  les  anciens  et  les  modernes,  et  de  les  trouver 
par  le  moyen  d'un  planisphère,  qui  est  figure  dans  le  livre. 

1661.  Roma,  in-i2,  Ë.ustachiî       Divinis  Septempedanus  pro 
iuâ  «imotatione  in  Systema  Satuxiiiuin  Cbrift.  Hugenii 

Weidltr,  p.  y  03. 

i66i,  Ulma,  in-fol.  Jo.  Bayeri  Uranometrîa. 

C'est  la  tioisicine  et  dernière  édition  de  cet  ouvrage  ce'Ièbre. 
I  6^1,  Ticuù. .  .  .  D.  Piacidi  DE  TiTis  PeruMiii,  Oiiveiaiii,  Ephe- 
merides  cœlestium  motuum  ab  anno  i66i  ad  ann.  i6y^ 
juxtà  hypotluPI).  Lansl>ergii,  cumtractatu  de  transmuta- 
tioiiis  tlt  nient  or  II  m  causa  efficiente;  nieiliodo  describendi 
cœle^iem  tigurum,  et  noonuliorum  terrae  motuum  observa- 
tione. 

1661,  iMgduni  Batav.  in-fol,  Nicoiai  Goldmanni  Tractatus  do 
nylometris, 

1661  Ih-^*  Thomas  h ULBIU3*  De  dierura  cqualitate  et 

inzquuitate» 

i^^i.  London,  itt'^»  Thomx  SpRAT  The  History  of  the  royal 

socifty. 

Ccii«  Histoire  d'une  des  plus  fameuses  académies  de  l'Europe, 

1 1 
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fut  traduite  en  français  et  imprimée  en  16^9.  Celle  de  Biccb 

est  beaucoup  plus  importante,  1756,  4  vol.  in-^f..' 

1661.  Herbipol't,  i/i  -folio.  Casparb  S  c  H  o  t  t  1  Astronomia.  //;  Cursu 
mathmûHco, 
V»y«l  1662, 

i66t.  Vittenb.  ia-^"  Jac.  ScHNiTZLERi  Tractado  astronomica 

de  globo  cœiesti. 

i66i.  Wittenb.  iti-^."  Jo.  Wolfgangi  Rentschii  Dispuiatio  de 

maculis  et  faculis  5ularil)us.  Alia  de  iunac  macuji5. 
1661.  Wittenb.  /Vi-^."  Jac.  RlCHARDI  Di-sputaiio  de  puicilluxibiis. 

1661.  Helmstatiii,  in-^d^"  Dispuiatio  matheinatica  de  sole  et  cre- 
puscuio  ab  Henr.  H  o  r  n  e  i  o. 

166 i.  Dpsia,  in-^'  Jo,  Bohn  Dispuiatio  astronomica  de  fasciâ 
zodiacal!. 

1661*  Strasburg,  hi-^."  Eberhard  "Welper,  Cometographia;  oder 
Beschreibung  des  an.  166 1  erschienen  conieten. 

1661,  B asile t£.  in-^."  Pétri  Megerlin  Discursiu  mathematiciu 

de  cometà  anii.  \66\  viso. 

\66l»  Jena,  in  Erhardi  We  i  g  e  l  1  i  Spéculum  iiranicum ,  aquiiae 
Romaiix  sacrum  [germ.  Himmels-Spiegel^.  Additur  liis- 
tmria  cometae  anni  1661  tt  aliorum  cometanim. 

Voyei  Riccloli ,  p.  549. 

1661»  Olomuài  ( Olmiiti),  in -8.'  Joan.  Z  i  M  m  e  r  m  a  n  n  i  Di5ciir5us 
academicus  de  loco  ,  magiiitudine  et  materià  iiovi  conietie. 

16^1.  Rostochii,  7'//-^/ Astronomica  Inquisitio  Iioc  anno  1661  eciip- 
sium  soiis  ac  luiix  ;  iicm  notabilis  occuiiationis  Saturni 
i  Lunâ;  cum  appendice  de  cometà  hujus  anni  :  Caspar 
Màrch;  en  aUetnand. 

l^oyti  1665. 

\66\.  fConigsberg,  ia-^'  Fridcr.  Buthneri  De  naturà  comcta?. 

ï66l.  Nuremberg  Relation  de  la  comète  de   1661,  par 

Abdias  Trew  ;  en  allemand. 

li  est  fàii  mention  encore ,  dans  le  Catalogue  de  Joiepli  de  l'iile, 
d'unedescription  de  la  comète  de  1  66  1 ,  à  Augsbourgïenalieinand» 

I^^I.  Haga  Comitis,  in-fol.  Astroiogia  Galiica,  principiis  et  ratio- 
nibus  propriis  stabiiita,  non  K>lùm  asirologix  judiciariae 
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studiosis,  sed  etiam  pliilosophis,  mcdicii  et  théologie  omni- 
bus pernecessaria ,  quippe  mulia  compleciens  exiniia  ad 
sdentias  ilbu  spectantia;  operâ  et  studio  Jo.  Bapt.  Mo- 
m  NI,  apud  Gallo5  è  BeUejocensibus  Francopolitani  » 
doctoris  medici ,  et  Parisiis  regîi  mathcmntum  professons. 

Onestéiomié  de  voir  un  habile  astronome  publier  842  pages 
h'/à/io  sur  l'astrologie ,  à  une  époque  oà  de  grands  hommes 
ccKiniu'iiçaient  à  dissiper  ces  honteux  prcjugt's  ;  mais  l'auteur 
était  mort  le  6  uoveml}re  i  6  j  6.  11  avait  eu  à  Puris  une  grande 
réputation  comme  astrologue ,  et  i  la  cour  l'on  croyait  encore  à 
cette  vaine  science;  ce  qui  détermina  les  éditeurs  à  publier  ce 
vaste  traité.  On  y  trouve  la  vie  de  Morin  écrite  dans  le  plus  grand 
détail,  et  une  préface  où  il  tâche  de  répondre  aux  objections  de 
ceux  qui  avaient  écrit  contre  l'astrologie ,  tels  que  Pic  de  la  Mi- 
randole  ,  Alexandre  de  Angelis  ,  Jcsuiie  à  Rome,  et  Sixtus  ab 
Heminga.  Junctinus,  dans  son  Spéculum  astrologkum ,  avait  déjà 
entrepris  de  défendre  l'astrologie  ;  mais  Morin  prétend  que 
Sixtus  en  ignorait  les  véritables  principes  ,  et  même  qu'on  les 
avait  ignores  avant  que  Dieu  lui  eiît  fait  la  grâce  de  les  décott- 
Trir.  Le  dernier  cliapitre  est  celui  des  élections  de  temps;  il 
y  rapporte  que  le  comte  de  Chavigny  ,  cpii  ct.'.it  dans  le  mi- 
nistère, et  qu'on  avait  desservi,  pendant  son  absence,  auprès 
du  cardinal  Mazarin ,  ayant  choisi ,  pour  se  présenter  devant 
rémincnce  ,  l'heure  que  Morin  avait  calculée  ,  il  fut  invité  à 
.  dîner,  et  même  conduit  par  le  cardinal  chez  la  reine.  Je  ne  cite 

ce  fait  que  parce  qu'il  est  à  la  dernière  page ,  et  que  je  n'ai 
pas  eu  la  patience  de  lire  les  autres. 

i66z.  Mutina,  in-fol.  Ephemerides  novissîmae  motuum  cœlestîum 
marchionis  Corneiii  Malvasi/£  ,  senatoris  Bononiensb, 
iparchionis  Bismantuae ,  sereiwsimi  Mutinae  '  ducis  status 
consiliarii  et  generalîs  armorum  pnefecti ,  ad  iongitudî- 
nem  urbb  Mutiiue  gr.  34°  5'  :  ex  Philippi  Lansbergii 
hypothesîbus  cxactissîmè  suppiitata:,  et  ad  coelestes  obser- 
vaiiones  luiper  habitas  expensae,  ab  anno  1661  ad  ann. 
1666;  cum  observationibus  ipsis  intérim  ab  authore 
habhîs,  et  ad  câlculuni  levocatis.  Addhb  Ephemoidibus 
solis  et  Tabuiis  rcfractionum  ex  novissimb  hypothesibus 
,  doctoris  Joannis  Dominici  Cassini  ,  in  archigymnasû) 
Bononiensi  astronomix  prolessorls  praesiantissimi. 

210  pages.  Weidltr,  p.  $27.  Le  C.**  Venturi  a  trouvé  dans 
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les  archives  de  Bologne,  que  Montanaui  avait  travaille  aux 
Ephémérides  de  Malvasia ,  et  imaginé  les  fils  du  réticule  qu'on 
•▼ait  attribués  à  Malvasia. 

1661»  Gedtuii,  ùhfi/,  J.  Hbvelii  Mcrcurius  in  soie  visas  anno 
1661  ,  cum  aiiis  quibusdam  mum  codesdum  observa- 

tionibus  ,  rarisqiie  phaenomenîs  ;  ciii  annexa  est  Venus  in 
sole  pariier  visa  anno  1635^  Liverpoliu;  à  Jercmià  HoR- 
Roxio,  nunc  primùm  eUita  notbque  iilustraïa.  Accedit 
«ucdmcta  liistorioia  novae  ac  mine  stellc  in  coUo  Ceci  certis 
anni  temporibus  clarè  admodùm  aiTulgoitis,  nirsus  omnino 
evanescentit;  necnon  genuina  delineatio  porasdenarum  «t 
pareiiorum  quorundam  rarlssimoniBi. 

V'tiJIer,  |).  48^). 

1662-.  Cetldiii,  ifi-jf^'  Jo.  Heckeri  Ephemerides  motuum  cœles- 
dum  ab  anno  1 666  ad  ann.  1 6B0 ,  ex  ol»servadonibus 
correctis  Tychonis  Brahe,  et  Jo.  Kepleri  Iiypothesibus  phy- 
sicis,  Tabulisque  Rudolphinb  ad  meridianum  Uranibur-^ 

gicum ,  cum  introductione  in  eas. 
l.LPurs,  1666.  — r.7,y/.T,  p.  514. 

1661.  Regionio/iti ,  i/i-^."  Andreae  Marquardt  De  diamtiro 
soiis  appareno. 

1 66i>  Amsteroéami,  in-^*  Brevis  Dissertatio  de  conjuncdone  om- 
nium pianetarum  in  signo  Sagittarii  fiiturà  die  -jj  dec 

\66iy  à  Petro  Serrario. 

\66%*  Berolini,  in-^."  Prodromus  conjunctionis  magnic  anno  166"^ 
(utuTx  ,  à  Gabride  1"  u  rc u t£N  1  cut  [  sans  peur  ]  ;  en 
allemand. 

Voyfi  16^3,  166^  ^ 

l66x*  Amsterd,  in-^.'  Avant-coureur  de  ia  grande  conjonction  qur 
doit  arriver  en  1663,  par  Godefiroi  Vre^sniet  [sanft 
peur  ]  ;  en  hollandais. 

I  66%.  Giessa  Hussorum,  w-^."  Fr.  Mui.LrRi  Cometologix?  lihri  m. 
1  66x.  Re^iomonîi,  i/i-^."  Andrex  Co.Ncii  Dispuiaiio  selcnographica. 

l66z-  Anistc/aJ.  in-S."  Philippi  C.£sii  à.Zesen  Cœlum  astro- 
noniico-poeiicum,  sive  myihoiogicum,  sieiiaruni  lixarum, 
hoc  est ,  signorum  coelestium,  sive  consteUationum  omnium , 
ad  certas  imagmes  redactarum ,  inque  cceb  iictido ,  sive 
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organo  globi  astronomie!  CfMitinui,  mjrtiurfogleo  nomine  et 
picturâ,  ab  antiquis  repraesentatarum ,  succincta  tiescriptio. 

WtidUr,  p.         :=:Asuon.  aru  Cet  ouvrage  contient 

une  vaste  ëniÂtion  sur  les  noms  et  les  origines  des  conscelh- 
dons;  L  (  le  C"  Diipub  en  •  fait  beaucoup  d'usage  dans  ses 
recht  iches  sur  l'explication  astronomique  de  ia  mythologie.  On 

'  voit  daii»  ce  livre  que  Ceesius  est  la  traduction  de  Blaew.  Le 

plus  célèbre  est  Guillaume  Jansson  Blatw  ,  qui  avait  fait  en  i  628 

[  une  mesure  de  degré  -,  Picird  la  vit  avec  intérêt  chez  son  fils 

Jean  Blaew  :  celui-ci  acheva  l'Atlas  commencé  par  son  père, 
'  cpii  ëtalt  mort  en  1 6j8.  Mais  il  y  t  un  Atlas  de  Jean  Jansson, 
qu'il  faut  distinguer  de  Jansson  tMaew,  qui  veut  dire  seulement 

'  *  BliKW  jiii  lie  Jean. 

\^6x*  Norimb.  in-^."  Isaacci  Habrecht  Planisphicrium  rœlesie 
et  terrestre,  operà  Jo.  Christoph.  Sturmij  enienJuiius, 
^  '  auclius  et  univcmlius. 

^  1661.  Norimb,  in-^*  Jac.  Baktschii  Planbpberium  stellatuin, 

sîve  giobus  cceieslis  in  piano  deiineatus  ;  cui  adjectx  sunt 
epheinerides  quinqiie  planetarum  ab  anno  \66z  ad  ann. 
1686;  ephcmeris  solis  ad  atmo.s  ccntiun,  lixarum  5tt!!a- 
rum  1  240  lungitudo,  latitudo,  niaguiiudu  et  nuiura;  caïa- 
logus  urbium  praecipuantm  ;  tabul»  domorum  :  operfl  et 
studio  Andr.  GoLDMATER. 

J'ai  vu  citer  une  édition  de  ce  livre,  Nuremberg,  1^97;  il 
y  en  a  une  à  ia  Bil^liothèque  de  Paris,  de  1686  :  mais  la  pre- 
mière est  de  1 624. 

\66x^  Wittenh.  in-^*  Jo.  WoUg.  Rentscmii  Disputatio  de  pla- 
netis  novu  cîrcum-jovialibus. 

WlmiA*  iir-^*  Mich.  Ungeri  Mathems  physicum  do 
vEquatore  et  Zodiaco. 

16^2.  Witteiib.  in-i2.  iCgidii  Strauchii  Tabule  per  universam 
mathesin,  inter  quas  etiam  astronoinicc ,  sphcricc  et 

theoricx. 

Wt'idUr ,  p.  5  V  4. 

lifdi.  Herbipoit,  in-fol.  Casparifl  ScftOTTi  Cursus  iilath'ematicus. 
Le  septième  livre  contient  l'aitronoinie  clcmentaire. 
Id.  ihiJ.  1674;  Franco/uni  ad  Mftmm ,  1 }  J34m6ergM  f 
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l66-lé  Rouen,  w-^"  Table  des  déclinaisons  du  soicH  pour  les 
quatre  années  jeloii  les  ordinaires  ,  dres^re  pour  l'an 
1660  et  pour  le  méridien  de  Paris,  par  G.  L.  V.  i)/  de 
Beauplan. 

î€62.  OrUtms,  ïn^S,*  Le  caiiran  des  doigts  pour  les  voyageurs  et 
pour  les  curieux,  par  Pierre  Bobynet. 

\66l>  BoHonhe,  in-faL  Jo.  Domlnict  Cassini  Eplstola  de  obser- 

vationlbus  in  D.  Petronil  ten^lo  habitis. 

Weidler ,  p.  J27. 

\66}.  Bonoiùa,  in-^."  Nova  eclipsîum  methodus  :  Cas  si  NI. 

Cet  ouvrage,  tiie  dans  Weidler,  p.  5a»  ,  me  parait  n'avoir 
|amais  été  publié.— Astron.  art.  1 80S.  D'ailleurs ,  ii  n'est  point 
cité  dans  un  grand  catalogue  des  ouvrages  de  Cassini  ,  fait 
en  ,  par  Piiiiippe  D£  Montibus  »  clcve  de  l'Académie 
-  des  scieocest  ensuite  secrétaire  du  stcré  Collège.  Ce  catalogue 
manuscrit  est  entre  les  mains  du  C.**  Cassini  IV. 

166 y  LonJini,  in -S.'  Galilei  Galilbi  Systema  cosmicum  in 

quatuor  dialogis,  de  duobus  maxîmîs  mundi  systemaiibus, 
Piolemaïco  et  CopernkaJio ,  ex  iialico  iaiinc  reddidit  Mat- 
Ûaois  Bernecgerus.  Accedii  Appendix  gemina,  quâ 
Mcne  Scripturae  loca  conciliantnr. 

1 66},  In  Roma,  in-S,*  Lettera  di  Eustachio  DrviNi  al  Carlo  Anto-. 

nioManzini,  nella  quale  si  ragguagiia  di  un  nuovo  lavoro 
et  componimento  di  loiti  che  sovono  a'  occtûaioni,  o 

"simpHci  o  composti. 
M  tiJicr  ,  p.  j  03. 

1 66^,  Parûiis,  in-^"  Theopor i  MelIteniottePhMeinluin  In  Astro- 
nomiamPTOLEM  AI,  de  judicandi  facultateet  animi  prln- 
cipatu.  Inscriptio  à  Ptolcmaeo  Caiiobi  in  Serapidis  tempio 
consecraia ,  cum  noiis  B  u  L  l  1  a  l  d  i  ;  gricc  et  laiinè. 

Le  livre  de  Piolcinee,  De  judic.fac.  est  aui»i  dam  Fabricius, 
Btbl,  Cr»  lib.  V,  cap.  33. 

1 66y  Roma,in-foL  Franci^ci  Leverx  Prodromus  univers»  astro- 
nomiae  restitutx  de  aniù  solaris  ac  dierum  magnitudîne , 
&c.»  cum  tabuiis. 

Weidler,  p.  jo6,  Voyei  i66^ 
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t66^.  AMklUrp  Zelanéét tin-fol.  Philippi  Lansbeicii  Open 

omnia. 

Voici  les  parties  astionomiqueâ  de  ce  recueil  : 
Uranometrix  iibri  très ,  in  quibiu  lune ,  «dis  er  rdi- 
quorum  planetanim  ec  inerrantium  stellaruin  distantiae  à 
terril  et  magnitudines  perspicuè  demonstrantiur. 
Sphxra  piana  à  Pioiemxo  astroJaèium  dicUu 

Cet  ouvrage  avait  paru  en  1636. 

Commentationes  in  motum  terre  diitnium  et  aiiiiuinn, 
et  in  venitn  aspectabUis  ccdi  typum  ;  in  quibus  ostendl- 
tur,  diumum  et  annuum  motum  qui  apparet  in  soie 
et  coclo  ,  soi!  terrx  debcri ,  siinuique  aspectabiiu  prinii 
cœli  typus  ad  vivum  exprimitur. 

Cet  ouvrage  avait  paru  eu  i  6  j  i . 

Tabule  motuum  cœlestium  perpétue,  ex  omnium  tem<' 
porumobservationibus  consentientes.  Item  nove  et  genuine 
motuum  ccriestium  theorîcx  et  astronomicarum  observa- 
tionum  thésaurus. 

Ces  Tables  avaient  paru  en  i6}z  et  i^jj. 

j66^,  Tubinga,  in-S,*  Jo.  Jac.  Heinlii^i  Synopsis mathematica 
universaiis,  in  quâ  (p.  272  et  seq*)  astronomia  sphorîca 
et  theorica  breviter  exponitur. 

\66y  Oxomi,  in-S.*  Robertî  Hues Tractatns  de  gfobis ,  cœlesti ét 
terrestri ,  ac  eorum  uiu ,  cum  observationibus  Jo.  Inaci 

PONTAM. 

I  66^.  Lipsi<t ,  in-^.°  Andrcac  G  la  uc  h  1 1  Theoria  via*  lactea'. 

1663.  Parisiis,  iti-jf."  Agones  (i)  maihematici  ad  arcem  Coper*- 
nicani  systemads. 
Denx  Tolomtt. 

i66}*  Amsterdam,  in-jf.'  Démonstrations  évidentes  sur. la  bauteur 
e(  la  déclinaison  du  soJeii,  par  Jean  Verqoalie;  en 

holiaiulais. 

1663.  Hnfnue,  in-^."  Era^mi  Barthoi  INI  Con^icieraiio  astro- 
nomica  conjunctionis  magiix  iiaïunu  ei  Jo\  i.>  ann.  166^. 

166),  Rostochtt,  ///-^.'' Astronomicus  Discursus  de  magnis  coujunc- 
tionibus  planetarum  »  prssertim  notablii  congressu  septem 
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pftmetarum  in  ^igiio  igneo  Sagittarii,  qui  anno  procèdent! 
1662  vîsus  est,  à  Casparo  Marchen;  en  allemand. 

.  ;  Prodromus  magnx  conjunctionis  vd  congressûs 

omnium  planetarum  in  Sagittario  mense  decembri  1662, 
postquàm  magna  conjuncUo  Saturnl  et  Jovis  eodem  in 

signo  Sagittarii  mense  octobri  anni  166^  consequitur; 
propositus  per  GoitlVicd  Ohnb  FujicuT;  en  allemand. 

166},  Chemnitii,  in-^."  FunUamenialis  astronomica  et  astrologica 
Docirina  de  conjunciionibus  nia^nii;  iiein  tie  ct>n)iiiictione 
magnà  anni  i66j  :  à  ilapii.  GuiNtRO  irçib. 

166^.  Ferrara,  in-fol,  Jo.  Pominici  Cassini  Osservatione  del 
fdisie  Mlare  ^ftta  in  Ferrara  ï  anno  1 6^4,  con  una  figura 
intagiiata  in  rame,  che  rapresenta  unp  nuovo  metodo  di 
trovar  T  apparenzé  varie  ctiç  fa  nei  nfeflçsiino  tempo  in 
lutta  1»  terra. 

Wttdier ,  j>.  5  27,  =  AstTon.  art,  iRcS. 

\^^^  Parisïis,  in-^"  Adriani  A  u  zo  u  t  Epiiioia  de  duabus  novis 
io  $atur|K)  et  Jove  £ictis  olMervatiooibus. 

■U^é^p  iMuSm,  m-foh  Nicplai  Mbrcatoris'  H/pothM*  novK 
aslfonomica. 

Wfidicr ,  p.  î  jî?. 
166^.  Kr//f//V7, /V/-^,'' Teiescopio  d' Urania. 

166^  <$trnsl>urg,  ïn-^*  Joh,  WftLFfiRi*  Venus  eclipsata;  en  aile^ 

niand. 

16^4.  ///  Roma.  in -8."  Ragguagiio  dl  du*  nuove  OMCrvazioni,  una 
'  céleste  in  ordine  alla  steUa  dl  Satumo,  e  terrestre  T  aitra 
in  .ordine  a  gl'  insurumenti  ;  da  Gius.  C  au ^  a  n  i» 

%66^  leKéff  h'^*  Plrascepta  doctrinae  sphcrioe,  ex  prolwtîf  auctb-' 
rîbui  collecte,  à  Jo.  Stibrio. 

i46^  Roma.  in-foh  Peiri  Palatii  Novae  Eplienierîdes  motuum 

solis  ab  anno  i  66-\.  ad  ann.  i  670  ,  ad  longifudinem  almie 
Uxbis  secundùiii  iubula^  Romanos  Ir laiicisçi  LtY£Ri«. 
Wtidi(r,  p.  ^07, 

1004. 
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t66^  Rma,  In -fol.  Franc.  Levers  De  inerrantinm  stellarum 
viribns  et  exceliendâ;  cum  tabuiu  asceiuioa*  et  déclinât. 

stellarum, 

i66^.  Roma,  in-folio.  Savlnii  Muti  Dialogus  in  Prodromum  pro 
defènsione  hypothesium  Franc.  Leverae. 

C'c^>t  contre  Riccioli  et  Cassini.     WMrr,  p. 

On  voit  par  les  ouvrages  de  Lèvera,  qu'il  n'o^'^ervait  point, 
et  qu'il  ne  croyait  .pas  aux  observations  que  Ca^sini  t'aidait 
à  la  grande  méridienne  de  S.  Pétrone  de  Bologne;  on  voit 
aussi  qu'il  croyait  nux  influence;  des  éfoiles:  touiceU  (lonnepea 
de  confiance  en  ses  ouvrages. 

166/^.  Wittenb.  in-^"  Jo.  Lehman  NI  Dissçrtatio  4e  firmamento 
cœli. 

166^  lÀpsia,  h-jf,*  Albert!  Coleri  Disputatio  opticoastrono- 

mica  Je  Veneris  et  Mercurii  phasibtu.  . 

Cette  thèse  et  beaucoup  d'autres  soutenue<;  à  Leipzig  ,  prou- 
vent que  dans  le  dernier  siècle  l'astronomie  y  ctait  culiivce ,  de 
même  que  dans  d'autres  villes  d'Allemagne.  M.  de  Zach  a  une 
collection  considérable  de  ces  anciennes  thèses  ,  que  j'ai  vue 
avec  intérêt  dans  mon  voyage  de  Gotha ,  de  nicaie  que  beau- 
coup de  pièces  astronomiques  en  allemand ,  dont  i'aurais  tooIii 
prendre  connaissance  ;  mais  le  temps  né  me  l'a  pas  permis. 

I  66^.  Bologna,  in-^.'  Andrée  Ali  ban  1  Discorso  per  la  cometa. 

166^  in-^."  Meditationes  de  cometâ  aiini  1664,  diebus  3, 

^,  5,  11,  18  dçcembris  viso  ;  cum  appendice  de  aÛo 
cometâ  diebtts  xi,  24.  et  %6  viso;  en  ailemand. 

1 66^.  Upsia»  ii»-^*  JudîdolQni  coinet«  1 66^  à  Joh.  Phjstori  o; 
enidlemand. 

\66^  in-^*  D.  Tackii  et  Bartholom.  Scuimpffrri 

Cometa  anni  i66^\  en  aileman4. 

l66^.  Cette  aniice  est  remarquable  par  le  graïul  nombre  ci'oiivrages 
qui  parurem,  sur-iout  à  l'occuiion  de  la  conicie  vue  depuis 
le  %  décembre  i66^  jusqu'au  ao  mars  i66^,  et  dune 
seconde  en  avril,  ainsi  que  par  rciabiissementaes7n»rMr- 
fions  philosophiques  et  du  Journal  des  saveuis, 
Oxofiii ,  i/i-^."  TabuliE  iongitndinis  et  lafîtudinis  stellariim 
iixarum,  ex  observaiione  Ulucbëicui,  Tamerlanis 

Kk 
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magni  nepotis ,  ex  tribus  invicem  collaiis  MS.  Persicis  ; 
laiio  donavit  et  commeniario  iiliistravit  Thomas  Hyde; 
acceduiit  MohuinrneUis  1  iziNi  l  abulx  declinaiiunum  et 
Kctanim  ascensionum ,  cum  elencho  nominum  stellaruin. 
W^eidltTi  p.  1*4 1. 

i66^,  B^HOttiét,  in  foh  Ja  Bapt.  Riccioli  Astronomîae  refor- 

matx  lomi  duo  :  quorum  prior  observationes,  hypothèses 
et  fundamenta  tabuiarum;  jhwk  rior  praccepia  pro  usu  labu- 
larum  astronomicarum  et  ip.vaj>  tabulas  astrunomicas  cii, 
et  novum  cataiogum  iîxarujn  universalem  ad  anii.  1700 
coniinet. 

Wàdltr ,  p.  490. 

C'est  une  suite  du  grand  ouvrage  de  l'Almagesie  ,  et  ce  troi- 
'stèine  volume-  est  pias  r.ire  que  les  deux  autres  ;  tl  est  plot 
important  par  le  recueil  des  observations  qu'il  renferme. 

I     J.  Boloiinn,  in-ful.  Giovanni  Domenico  Ca  S  S  i  n  I ,  Lettere  astro- 
nuniiche  al  signor  abbate  i-alconieri  ,  sopra  il  confromo 
di  alcone  Ofiavazioiii  delle  comète  dell'  anno  iCùy 
xz  pages.  —  WtidUr,  p.  j  28. 

I^dj*  Rcma,  in-foi.  Letlera  astronomica  di  Giov.  Dom.  Cassini. 
sopra  l' ombre  de'  pianeti  Medicei  in  Giove. 

1 66^.  Ronid, iii-joL  Giov.  Dom.  Gassini ,  Quattro  Lettere  al  signor 
abb.  tafconieri ,  sopra  la  varieià  delle  maccKie  osservaie 
in  Giove,  e  loro  diurne  rivoluzioni  »  con  le  tavole. 

1  2  patres. 

Tabula  quotidiana?  rcvoluiionis  maculairum  Jovis,  nuperrimè 
adinveniae  à  J.  O.  Cassini. 
4  pa^cs. —  Wtiàler,  p.  jaV. 

Romatin-fotio»  Giov.  Dom.  Cassini,  Lettera  astronomica 

ail'  abb.  Ottavio  Falconieri,  sopra  T  ombre  de'  pianetini 

in  Giove. 

7  ]  nv;--s.  Wi'uUer ,  p.  ji?. 

idéj.  Bonon.  iii-ful.  P.  Gotticniez  et  Joann.  Dom.  Gassini 
Epistolx  duae  astronomicae ,  de  difficuhatibus  circi  éclipses 
in  Jove  à  Mediceis  planeiis  elK;Ctas»  aiîat^ue  noviter  in 
ipso  détecta, 

WeUUir,  p.  jaa-ja8. 
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ii$6^  itt-fol,  Jo.  Dom.  Cas  si  ni  Dissertationes  astronomicc 

apologeticse. 

Ce  recueil ,  de  48  pages ,  contient  une  Dissertation  sur  les 
ombres  des  satellites  sur  Jupiter;  une  Lettre  à  Fulconieri;  deux 
*  Réponses  à  Gotiignic/  Mit  le  même  sujet;  une  Di<isertation  sur 
■  les  taches  de  .Mars  et  de  Jupiter,  où  il  repond  aux  deux  frères 
de  Serris ,  pour  prouver  c^uc  c'est  lui  qui  avait  démontré  ia 
rotttion  de  Mars»  que  Fontana  n'avait  fait  que  conjecturer.  Le 
C.*"  Cassini  m'a  donné  un  exempfaire  de  ces  Dissertations;  maii 
j'ignore  si  elles  furent  publiées ,  et  en  quel  endroit  elles  furent 
unpiiniées. 

166^.  Bonotda,  in-folio*  J.  D.  Cassini  Epistolt  ad  Geminianiun 
Montanari  de  reftactîonuin  cttlestium  methodo. 
W^eiéUer,  p*  $a8. 

t66y  Borna,  in-foJ.  Lettcra  Ji  Giiiseppe  Camp  a  m  intorno  aile 
ombre  dtlle  sutle  Medicce  nel  volto  di  Giove  ed  altri 
nuovi  ftiioineni  celcsii  scopt-rti  co'  -siioi  occhi;di;  al  signor 
Gio.  Dom.  Cassini,  priinariu  a:>irunuino  ucli'  incliiu  3iudiu 
di  Bologna. 

I  66^.  Roma,iM'^*Ciuse^e  Campani»  Ragguaglio  di  due  nuove 
osservascioni. 
frtl^t  p.  51 1. 

Paris,  în-jfj,*  Lettre  à  M.  l'abbc  Cliarles ,  sur  le  Ragguagîio 
di  due  nuove  osservaiio/ii ,  &c.  de  Joseph  Campani  ;  avec 
des  rcmart|iies  nouvelles  sur  Saturne  et  Jupiter,  sur  les 
lunes  de  Jupiter,  &c.,  par  Adrion  Auzout. 
6a  pages. 

Paris,  ia-^'  Réponse  de  M.  HooK  aux  Considérations 
de  M.  Auzout  et  quelques  lettres  écrites  de  part  et 
d'autre  sur  le  sujet  des  grandes  lunettes;  traduite  de 

l'anglais. 

36  j.ages. 

1665.  Gethini,  in-^."  Jo.  Heckeri  Ephcmerldcs  c(x!(5tium  motuiim 
ab  anno  1666  dià  ann.  1680,  ex  observaiionibu.s  correctis 
Tyohonis  Braliei  et  Jo.  Kepieri  hypotheslbus  ph)sicis , 
taoulisque  Ruddphims. 

Wehllcr ,  p.  514-  Réimprimées  à  Paris  en  1666.  Ce  sont 
les  éphcmérides  dont  on  se  servit  jusqu'à  la  lin  du  siècle. 

Kk  a 


Digitized  by  Google 


i^o  BIBLIOGRAPHIE 

l66j.  Bononia,  /«-^/ Ephemeris  Bononieiisis  pro  anno  \  666,  Jiixtà 
Laiisbergii  hypoih,  novissimc  supputata  à  Thomâ  Rubeo. 

l66^.  Bononia,  tn-^."  Physico-mathcsîs  de  iumîne,  coioribu«,et 
iride,  à  P.  Franc.  Maria  Grimaldi. 

l66^*  Helmstadtt ,  in-jfJ  DÛCUI5U3  de  viâ  lacteà,  à  3igûmundo 

HOSEMANNO. 

i66j.  Lugduni  Batav.  in-foL  Disputatio  mathematica  de  iunà  eju:>- 
que  maculb,  à  Jdi.  Mullsr. 

i66^,  Cedaai,  1»-^*  Friderici  Buthnbri  Congressus  eclipticus 
Marti  «olaiis. 

l66^*  LttgJuni,  in-jf..'  Dialogi  physici  in  quibus  de  motu  teme 

dispuialur,  marinl  sestûs  nova  causa  propoiiitur ,  necnon 
aquarum  et  Mercurii  siiprà  iibellam  elevaiio  examinatur, 
auct.  R.  P.  Honorato  Fabri»  soc.  Jesu.. 
ai 8  pages. 

f  66y  Parisiis ,  in-j^*  Jac.  Gr ANDAMT  Nova Demonstratio  immo- 
bilitatis  terrae ,  petita  ex  virtute  magneticâ. 

tt  '^itller ,  p.  512. 

j66y  Parisiis,  in-^'  Jac.  Gr  an  dam  Y  Tabuls  asironomlcae. 
Wtidhr,  p*  $  1 3* 

166^,  N&rimB,  in^S.*  '^iHidiiii  Schickardi  Astroscoplum. 
Réimprimé  à  Stuigard  en  169S. 

l6dj.  Wittcnb.  i/i-^."  Chrîstianî  Grunebergii  DJssertatio  de 

systemate  mundi  Copernicxo. 

l66y  JLondon,  in-^"  Joseph  Moxon,  A  tutor  10  astronomy  et 
geography ,  or  an  easie  et  speedy  way  to  know  die  use 
of  both  the  globes  celesiial  et  tenrestrial,  in  six  bookj, 
whereunto  15  added  the  aniient  poetical  stories  of  the 
5tars,  shewing  reasons  why  ihe  several  shapes  ci  forms  are 
pictured  on  ilie  celesiial  globe  :  as  also  a  jDiscourse  of  the 
antiqiiiiy  ,  progress  et  augmentation  of  astronomy. 

I  Parisiis,  in-^°  Spécula  Parisiensis  astronomica  [Païen]. De 
Tabuiamm  motibus  ad  observationum  trutinam  revocan- 

dis  :  xnigma  astronomicum.  Adulttrium  soiis  et  lunae 
visibiie  in  hemispherio  Parisiensi  16  junii  1666. 
Voyt^  le  Jounùi  des  savaus,  mai  1666. 
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l66^.  parts,  tn-^."  et  in-12.  Le  Journai  dct  Jgfailf  db  i'an  166^^ 

par  le  S/  de  Hedouville. 

Ce  journal  parut  pour  la  première  fois  le  lundi  5  janvier.  Le 
vérhible  auteur  était  M.  de  SallO,  conseiller  au  Parlement* 
Nous  parlons  ici  de  ce  journai  ,  le  premier  et  le  plus  ancien 
des  journaux,  parce  qu'il  tut  en  rie  tu ,  pendant  plusieurs  an- 
nées, des  découvems  et  des  obtenraiioiis  utronon^ques  dé 
Cassini  et  de  plusieurs  autres  astronomes.  On  a  rasseniLlc  ces 
articles  dans  les  Aîémoirts  de  l'Académie  royale  des  sciences, 
depuis  \666  jusqu'en  1609,  t.  X,  Parts,  1730,  pages  449- 
744.  J'ai  mis  aussi  dans  le  Journal  des  savons,  depuis  176;  , 
toutes  les  nouvelles  qui  intéressaient  l'astronomie ,  et  un  grand 
nombre  d'articles,  d'observations,  de  calculs,  de  résultats.  Voye:^ 
le  mot  Journal  dans  les  Suppl^meiu  de  i'iiiicyclopédie,  la-fih, 
et  la  Table  de  ce  journal ,  en  10  vol.  in-^.'  ,  y^nux  les  quatre- 
vingt-cinq  premières  années.  Ce  journal  a  Uni  en  1792,  à 
Toccasion  des  troubles  de  la  révdntioii;  mais  ces  cent  ▼ingt-huit 
années  sont  une  collection  précieuse  pour  r;i>tronoinie. 

Les  Transactions  johilosophiques  de  la  Société  royale  de  Londrts 
commençaient  aussi  la  même  année,  et  ont  commué  jusqu'à  co 
four  «T^m  un  des  plus  précieux  dép6tt  de  Tastionomi^ 

166^.  Roma,  tn-fol.  Jo.  D<»n.  Cassini  Theotia  motûj  cmnetc 

anni  16^4. 

60  pages.  L'auteur  explique  le  mouvement  de  cette  comète 
par  une  %ne  droite  ,  comme  portion  d'un  cercle  très -excen- 
trique*—/'/n^f,  Comëtogr.  1.  ],p.  aij. 

166^-  Ceeiani,  tn-fol.  Jo.  HfiVELil  Pnxbomiis  cometicus,  quo  hb- 

^  toria  cometsB  anno  1  66^  exorti  ciirsum ,  facitsque  divcrsas 

capitis  ac  caudae  accuratè  delineatas  coniplectens ,  necnoii 
dissertatio  de  comeiarum  omnium  motu ,  geaeraiione  va- 
riisqtie  phaenomenis  cxhibedir. 

Ve'àJUr,  p.  486. 

\66<y.  Letpiig,  in-^."  Galilaei  CALïLiBi  Cometa  anni  i66^» 
l66^.  Paris,  in-^."  Dissenation  sur  la  nature  des  comètes,  et  un 

discours  iiir  les  progiiostiques  des  éclipses;  par  P.  PetIT, 

intendant  des  foriificaiioiis. 

Wtiéer,  p.  joK,  11  y  parle  dés  comptes  de  et  \66^. 

166 j.  Bwrdtgala,  hi't^,  pUaotatio  de  motu  et  naturâ  cometaruno, 
i  P.  Ignatio  Gakone  Pardies ,  socl  Jesu. 

166 Hagm  Camitm,  ia-^*  Jo,  Schuliri  Ccunctoiogia,  «ive 
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iie  cometis  dUqui^iiio  philo:>upliica,  cui  subjichur  specialis 
cometae  gnn*  1664,  1665  \isu 
166^  in-jf..*  Jo.  MoRELLi  Hîstorta  cometae  anti!  i66y 

166^.  PiUii,  m-^:'  Lphemcride  tlu  comeie  [Ai/ZOUT  j. 
8  page».  —  Weidkrt  |>.  jcj. 

i66^.  Paris»  in-^.'  Jacques  DE  Billt,  Discours  de  la  comète  <Ie 
fannée  1665. 

Veidler ,  p.  478. 

166^.  Bononia,  in Gemiiiiani  M  o n  r a  n  a r 1 1  Disscrtatio  astro- 
nomico-physica  de  comeia  Bononiae  observaio. 

i66^*  Hafma,  iu-àf**  Er.  Bartholini  De  cometis  annonun 
\66^  et  166^  :  opuscttlum  ex  observadonibus  Haiinix 

habitis  adornàtum. 

We'idUr ,  p.  jo8. 

\6G^.  Pisa,  in-^"  Dei  movimcmo  délia  cometa  apparsa  il  meie  <li 
dicembre  i66^,  spiegato  in  una  lettera  da  Fwx  Msrii 

MUTOLI. 

166 y  Amstelod,  ht'^*  Andrée  Libavii  Declamatio  de  conwti 
anni  i6o^\  et  Gilbert!  Yoetii  De  prognostids  corne- 
tarum. 

166^,  Bracàmo ,  ÎH'^'  Matthaei  RoDOLFiNi  Discorso  per  li 

'  cometa. 

\66^  in-^.'  Abdias  Irlw,  Cometa  ann.  \66^  et  16^5- 

London ,  in-S."  S.  D.  An  astronomical  description  ot  a  coinei 
as  it  appeared  in  new  Ingiand,  in  tlie  year  i66^ 
166 y  Paris,  in-^'  L«  cours  de  la  comète  qui  •  puii  sur  b  Ai 
de  l'année  1 66^ ,  avec  un  traité  de  sa  nature ,  de 
mouvement  et  de  ses  ef&ts  ;  par  le  P.  Jacques  Gramoaxi* 

31  pages,  avec  une  grande  figure. 
166^*  paris .  ifi-^."  P.  Grand  am  y,  Paralicle  de  deux  comètes 
<jui  ont  paru  les  années  1664,  et  166^.* 

I  3  page»,  avec  deuK  grandei  fi^^ures.  —  W^eîétr,  p.  joo. 

1 66y  Vtnems»  iu-S.*  Gaudentii  Brunaci  DîsqidsHîo  de  pseudo» 
steiiâ;  sive  colneti  qui  apparuît  anno  1 66^ ,  mense  de- 
cenbfî. 
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66 y  Paris,  in- 12.  Discours  sur  les  comètei,  suivant  les  principes 
de  Descaries  ,  par  J.  D.  P.  M. 

i($<$j.  Witteèerga,  in-^.f  Mich.  Strauch  De  cometis  qui  annis 
166^  et  i66y  in  coelo  visi  sunt,  Deciamatio.  mloDiiUr 
Wiidltr,  p.  )o8. 

66^,  Lisioa,  ia-^'  Sdographia  da  nova  prostiniaria  céleste  e 
ponentoso  cornets  do  anno  de  1 664»  pelo  padie  Antoiik> 

Pimenta. 

66 y  Lyon  ,  ïn-S La  nature  et  présage  des  coniètes  ,  ouvrage 
mathématique,  physique,  et  enrichi  des  prophéties  des 
dernien  Âècles ,  et  de  la  fabrique  des  grandes  lumKtes  ; 
par  Claude  Comiërs. 

Ultr^ecû,  in-tsk»  Dan.  Berkringbri  Dissertatk)  histo- 
rico-poiitica  de  cometis»  utrùm  sim  signa,  an  caussae»  an 
utrumque,  tristium  symptomatum,  qui  naturallum',  qui 

civilium. 

66^  Astronomica  et  asirologica  Observatio  cometx 

februarii  166^,  et  eciipsis  siellx  aldeburan  xi  mariii,  4 
Joli.  Placentino. 

6$^,  ParisHs,  in-^*  De  cometft  annonim  166^  et  166^  Obser- 
vationes  mathemaiicx  propugnats  Parisiis,  ab  Fiieronymo 
Tarteron,  in  ooliegîo  Qanunoniano  soc.  Jesu, 

jaii.  1665. 
I  2.  pages. 

66y  Pah,  Questions  curieuset  sur  la  comète  de  i66^p 
par  R.  LuYZ. 

66^»  Argft^orati,  in-^*  Joh.  Bapt.  Schneubkri  Convhrium 

comeilcum. 

66^,  Jeiur ,  in-^."  Eiliardi  Weigelii  Forfsetzung  des  Himmefs- 
spicgeU  ;  hoc  est  ,  Conilnuatio  speculi  uranici ,  iive 
descripiio  cometae  annorum  i664ei  1665. 

ibiJ.  Spéculum  terrae  [Erd-spiegelJ,  seu  Geograpliia  gênera- 
lis  ;  sub  finem ,  de  comeiA  anni  \66^» 

W^ttoter,  p.  )4.9'.  Joseph  <te  l'isl«  avait  fait  faire  une  tra- 
duction biine  de  cet  ouvrage  ^  ainsi  que  uc  la  plupart  (tes 
ouvrages  alicmaaJs  laiis  sur  cette  cuniète  et  iur  celle  de  161$, 
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dont  j'ai  rapporté  ci-devant  ie  catalogue.  Cet' tndoctioos  tout 

au  Dépôt  de  la  Marine. 

i66^.  RostùcA,  in-^.*  3oh.  Quistorii  Cometen. 

i66y  Wittenberga ,  iti-^"  Chrisiophori  Nottnagelii  Soiida 
Descriptio  cometae  anni  1665;  en  alicmand. 

Wtiéer ,  p.  508. 
lUd,  Appendix  cornet». 

in-^.'  Amicum  et  devotuRi  CoUo4{uium  lie  cometA 

anni  1664;  en  allemand. 

1665.  Ltpsict ,  iH'^."  £pistola  nunciatoria  de  cometâ  aunl  1664^ 
à  Chri^toph.  Richtero;  en  allemand. 

16^5.  Ulma,  in-^"  Cometographia ,  seu  de  duobus  cometis  nuper 
vbû,  à  Jac.  Honold;  en  allemand. 

166 y  Hannovera,  in-^."  Insihuiio  de  comeiâ  ejusque  motu;  en 
aiiemand. 

166^.  Dresde,  in-^*  Relation  da  la  comète  de  1 66^,  par  J.  PlUi. 
Harn  et  Mathia«  Dannebvald  ;  en  allemand. 

.1  $6^ .  Upsitt,  in-^.'  Historiens  Dbcursus  de  motu  et  naturft  comète 
anni  1664,  et  altero  anni  i66y  et  de  eorum  signifîca- 
tione  per  M.  Dan.  asironomiae  cultorem  [Matii*  Dan- 

nerwald];  en  allemand. 
Ejusdcm  Conieiniogia  ,  vel  historiens  discursus  de  eventis 
cometas  coiisecuiis.  litm  Je  cometâ  anni  166^. 

i66y  Nurnbcrg,  iii-^."  Christiani  Thf.ophili  Cometen  ann.  i  66y 

}  66y  len(K ,  iii-^."  De  significatu  cometarum  Dissertationes  et  Judicia 
doctorum  hominum,  ËR  astl,  D  udi  xh  11,  &quarci  a- 
J.  C.   SCALIGERI»  PeRERII  ,  GRTNiEI, 

MuLLERi,  FiENi,  RicciOLi,  Gassendi ,  Pri- 

MEROSii,  collecta,  emendata,  et  cometomantic»  nostri 
temporis  opposUa ,  à  Jo.  Andr.  Bosio. 

|d^5.  Ulma,  in-^,"  Chrisiophori  Se  n  o  u  tas  Cometa  anni  166^ 

E'jusJem  Relation  des  comctc  n  166  y 
l66y  I\'ori.'!i!>cn^,? ,  i/i-^."  Comela generaiis  cum  speciali,  vel  come- 
uuum  rex  i^ui  anim  1(^64  cl  166^  ap^aruit,  una  cum 

eo 
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eo  qui  anno  i66^  iiliim  secutus  est,  pcr.Jo.  ChrUtoph, 
Ko  LH  AN  s  en;  en  allemand. 
t66y  ZJpsia,  in-^,*  Meridionalis  nuncius,  seu  cometa  aiuii  i66^ 
à  Ttf  CKio,  Birth^oia.  Schehfero,  &c.  exactè  prae- 
nunciatus;  iiiustratus  à  Joh.  Pr^êtoeio;  en  aliemand. 

Jéid*  Indidom  iquiJonis;  id  est,  Borealb  cometa,  et  Iatnin> 

culus  propheta,  scilicet  cometa  anni  i<^<^4,  et  alter  aimi 
i66j  ,  descriptus  à  J.  PRiETORio;  en  aliemand. 
▼eidier ,  p.  536,  l'appelle  Pntwlî  Cmettltgwm* 

I   in-^*  Brerb  desôiDtb  ac  simplex  explicaiio  comète 

«mi  1 6^4,  i  C  B.  JL  M.  V.  It;  en  aliemand. 
\66y  Dantj^g,  in-jf.»  Fridorici  Buthnbri  Cometa  anni  i66y 

Ih'id.  ejusd.  Continuatio  de  comçtâ;  en  allemand. 
I<^^5*  Nuremberg ,  feuille  in-^.'  Pictura  et  descriptio  novi  oometV 
qui  die  i6  martii  i66<)  apparuit  ;  en  allemand. 

1665.  Basilea,  in-^."  D.  Pétri  Megerlim  Conjecturae  astrolo- 
giciE  de  significatione  cometae  niiperrimc  visi;  en  allemand. 

166^.  Hamiurgi,  i»-fol.  Mlch.  Kirstenu  Cometa,  poema  ad 
HèvditiiD. 

166^.  WiHiiidri4t,iM-^*  Ccelestis  poenitentic  condonator  occasione 
cometae  anni  i66^,  per  Conndum  von  obr  Laos; 

en  allemand. 

On  voit  que  la  compte  de  1665  réveilla  le  zèle  des  predi- 
catau-s.  La  même  chose  est  airirée  en  1773  *  ^  Poccaiion  de 
mes  réfleaiom  siir  les  comètes  ^  poonaient  appracher  de  la 

terre, 

1666,  Cette  année  est  remarquabfe  par  rétabllswmfnt  de  l'Aca- 
démie des  sciences. 
Astronom.  art.  494. 

[666.  CetJani,  in-fol.  Jo.  Hevelii  Descriptio  cometse  anno  166^ 
exorti ,  cum  genulnb  observatfonibus ,  tam  nudis  quàm 
enodatis»  mense  aprlll  habitis  ;  cui  addita  est  mantissa 

[supplément]  Prodromi  cometici ,  observationes  omiiet 
prioris  cometae  i  66^,  ex  iisque  genuinum  motum  accu* 
ratç  deductum,cum  notis  et  anlmadversiombuj,  exhii>ens, 
i88  pages,     WtUBir,  p.  48$, 

Ll 
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1666»  AugustM  VindtUe,  Ht^fi^*  ISstMia  cedetâs  oomplectens 
obicrvatkmes  Tycbonis  :  Ludiu  Barrettu  s  [AJbertus 

CURTIUS]. 

Dans  le  Journal  étranger t  mai  175;  •  on  voit  que  le  pro- 
tocole de  Tycho  e$t  encore  à  Copenhague ,  et  a  ét^  sauTé  de 

l'incendie  airivé  le  20  octobre  1728.  Louis  Kepler,  médecin 
à  Dantzig,  l'avait  eu  iong-temps;  il  le  remit  au  roi  de  Dane- 
marcic.  Barthoiin  en  fit  faire  une  copie ,  qui  fut  rcdigée  par 
années  et  par  planètes» 

Picard  ,  en  i  672  ,  apporta  le  tout  à  Paris.  On  avait  com- 
mencé d'imprimer  lorsque  Colbert  mourut  :  il  y  en  a  68  pages 
m-fol.  J'en  ai  les  feuilles,  mab  les  planches  ftirenc  rompues. 
La  H  ire  renvoyn  le  protocole  en  Danemarck  ;  mais  la  copie 
de  fiardioiin  nous  est  restée.  J'en  ai  aussi  une  copie  eniicre,  et 
il  y  en  a  une  coliadonnëe  au  Dépôt.  On  y  trouve  les  obser- 
vations des  comètes,  l'année  entière  159},  qui  manque  dans 
l'imprimé ,  et  ce  qui  précède  1 68a  dans  l'éditton  d'Augsbourg. 
Veyti  i669,'-~Weiétr,  p.  4 5  5 .  =:  Astron.  art.  437.  Ce  pré- 
cieux et  immense  recueil  d'observations  ,  qui  contient  plus 
de  mille  pages  in-foiio,  a  été  publié  avec  différens  frontispices: 
Aagiutm  VbtdtL  et  Faenur,  166%  i  Rmishênm»  167a;  Dillnga, 

'\666,  BoHonia,  in-foL  Jo.  Dcmiinici  Cas  si  ni  Disiertatioiief  astro- 

nomica?  apologeticae. 

Weiillcr  ,  p.  528. 

\666.  Bonon.  in-fol.  J.  D.  Cas  si  NI  Martû  cixcà  proprium  uxein 
revoiubilb  dMcrvatfoiies  BononieDses. 
Weiéirt  p.  (aa. 

1666*  Bûnùn.  in-fol.  J.  D.  Cassini  de  «daribus  hypochesibu* 

et  refractionibu5  Epûtols  ties. 

WtidUr,  p.  528, 

Roma ,  in-fol.  J.  D.  Cassini  Opéra  astronomica. 

Outre  les  ouvrages  cités  jusqu'ici»  on  y  trouve  les  snivans: 

Perspeahra  motuum  ccrltstium  ;  TabuLr  McdiCUnm  jidtnmi  iVkl* 
eii  s'ukrti  inttrprcs;  Almagestum  jfromotum. 
Weitffer,  p.  523. 

1 666,  Fhrentia,  in-^'  Théories  Mediceoram  piaaetanini  ex  cansis 
phyficis  dMuct»,  i  Jo.  Alph.  Boeellio. 
Wiàdkr,  p. 

z^^^.  M^orids,  ùt-^*  Observationef  motttuin  cislèstittiii,  cum 
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annotationibiu  astronomicis ,  observante  Vincentîo  Mut. 

Jl  y  •  du»  ee  livre  plusieurs  éclipses  obsenrées  dépôts  1 642  à 
.MaYorque ,  m  des  longitudes  que  l'auteur  en  conclut;  il  y  a  aiud 
.  des  conjonctions  de  piunctes  avec  les  étoiles.  Il  était  persuadé 
que      planètes  décrivaient  des  cercles  :  ainsi  il  n'était  pas  fort 
lur  la  théorie ,  mais  il  était,b<»  ebservaieiir. 

1 666,  Rowta,  in-F^,  Lettera  di  Eustachio  D  i  t  i  n  i  intbmo  aile  mac- 
chie  nuovamente  «coperte,  mese  di  iuglio  1665,  nei, 
pianeta  di  Giove,  con  suoi  cannochîali  »  ail  iliiutriss.  ûgn. 
oonte  Cario  Antori.  Maïuinl. 

1666*  RùHia,  in 'S,' Egidiù  Fianc^  di  Gottigniez,  Lettcre  in- 
torno  afie  macchie  nuovamente  scoperte  ne!  pianeta  di 

Giove,  con  altre  ieueie  di  Eustaciiio  DiviNi. 

1666,  Borna,  i/i-fol.  Mariis  revolubiiis  Observationes  Romanx,  à 

Saivaiore  Serra. 

1666.  Paris,  in-^.'  Jacques  G  r  a  n  dam  r ,  Deux  éclipses  en  espace 
de  quinze  jours  dcchilfrces. 
WkUkr,  p.  51a. 

'    t 

i^^^*  Parisfb,  fo-^' Joan.  Heckeri  Motiram  caeiestinm  Ephe- 

merides  ab  anno  i  666  ad  ann.  1680,  ex  observationibus 
Tychonis  Brahei  et  Joan.  Kepieri ,  tabidlsque  Rudolphi- 
nb ,  cum  introductioDe  In  eas. 

1 666»  Bott&mM,  m-jif.'  Ephemeri^  Lansbergiana  ad  longit.  Bononiae» 
ad  ann.  1666  ,  à  Geminiano  Montanario.  Epîstola 
Dominici  Cassini  de  solis  h/poiliesibus  et  refractioni- 
bus  siderum. 

l666.  Paris ,  in Selenion,  ou  apparition  iuni-solaire  en  i'isie  de 
*  Gorgone,  observée  le  16  juin  i666 ,  avec  l'éclipsé  hori- 

xoniale  de  lune  du  1 1  déeetnbfe  prochain,  calcidée  pour 

rhorizon  de  Paris,  par  A.- F.  Pat  en. 

On  y  trouve  le  catalogue  de  ses  ouvrages  itnprimés  : 
Ptircicioxon  ûstronomlcum  de  tabularum  omnium  à  ccelo  dissensu  ; 
Afoitopoiiatn  calesie  ;  ConjutKtiû  Sotarni  et  Jcvis  i(f<f  f  ,  Saiurni 
et  Afartis  1666  ,  tnluliis  omnes  enorntiter  fnllens  (c'est  le  hui- 
tième chapitre  de  Spécula  asironomica  )  ;  Éclipse  de  soleil  observée 
à  Pitfl»  le  t  .**  IttHlec  1 666  ;  Nwa  éssmath  éuhtrsis  Amohgiam 

Ll  a 
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CaUicam,  cum  maatissâ  dt  plagia  Alorini  fini  Joctrinam  /ongitudi- 
«WH ,  buBcMâ  tmicâ  passiiUi  metiêér  mûmM/h 

Il  y  donne  au.M  les  ûut$  de  qiMtie  ottmgcs  qu'il  te  pro*» 

posait  de  publier. 

1666.  Parisiis ,  in-^."  N.  Payenii  Emblema  aMronomicuin ,  sol 
larvatus  anno  1666»  die  2  juiii. 
WtUkr,p.  51  A. 

!l666  M.  Wbifgang  Bachmeyr,  Beschreibung  der  ^onnen 

inuteniusz  22  junii  oder  a  julil  1 666.  [Éclipse  de  soleil.] 

l666»  Paris,  in-^f."  Lettre  de  M.  Petit,  intendant  des  fortifica- 
tions ,  touchant  le  jour  auquel  on  doit  célébrer  la  féte  de 
Pâques;  et  une  Dissertation  du  S/  Lèvera»  Romain, 
«ur  le  mime  «ujet 

j666,  SoMMiit,  in-fifi,  Vindicic  Kafandarit  Giegoriani,  advenùs 
F*  Levcnin,  i  Mich.  Manfredo. 

1666.  FroBctf,  iM'^*  Jo$,  Theodori  Sprengbri  SiicdnctRpnxb 
et  11SUS  ffolÀ  codestb  et  tonwstri». 

.1666',  Nwmbêrg,  h-^*  baaci  Habricht  Planîglobium  cœleste 
et  terrestre  ;  oder  platte  stem  und  lander  Kugel;  ex  latinp 
in  linguam  germanicam  transtulit  et  locupletavit  Jean. 

Christoph,  Sturus. 

1666.  Divione ,  in-ijL,  Jac.  de  Billy,  soc.  Jesu,  Crisis  astrono- 
;  mica  de  mocu  cometanim  et  de  cometft  amumim  i66j^ 
et  1      ,  ubi  confùtantiir  hypothem  line»  iectK,et  içeritur 

novum  systema  cometanim. 

Wàdier ,  p.  4.98. 

l666*  AiKona,  ifi-foJ.  Trutina  cornets  ann.  mdclxiv  et  mdclxv 
Caioli  M08CHBNI,  J.  V.  D.  Asioonitant,  ad  eminentiyfi- 
mum  prjndpem  Ant.  Cardinalem  Berberinum. 

j6^6.  lMa,iii-^*  Erhardi  Weigblii  Disputât»  délace  come- 
tarum. 

1666,  KHoni ,  in-fol  Friderici  CoGBLli  Poemation  enarrans  cumis 
et  omina  cometarum  annorum  166^  et 

1 66j*  BwM*  i»'^'  Jo.  Doninki  Cas  fi  i  n  1  Disceptatio  apokgetka 
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Je  macuiis  Jovis  et  Martis ,  ann.  1666  et  l66jt  et  de 
conversione  Veneris  çircà  axem  5uuin. 
WriAr»  p.  jaa. 

Parisiis,  in-^.'  hmaelis  BiJLLIALDi  Ad  astronomos  monita 
duo  :  primum  de  5tellâ  novâ  qux  in  collo  Ceii  ante  ali- 
quot  aiinos  visa  est  ;  aherum  de  nebiilosâ  in  Andromeds 
cinguii  parte  boreà,  aiite  biennium  iterum  ortà. 
ip  pages.  . 

t66y,  Paris,  iu'^*  Adrien  Auzout»  Traité  du  micromètre,  où 
manière  exacte  pour  prendre  le  diamètre  des  planètes  et 

la  distance  entre  les  petites  étoiles. 

V^^-idkr ,  p.  5  I  o. 

Extrait  d'une  lettre  de  M.  Au  20 UT,  du  28  décembre  i666t 
touchant  la  manière  de  prendre  les  diamètres  des  olanètes. 
ifpages. 

t66j,  Amsuhd*  hi- folio.  Stanidai  de  Lubinistz  Theatrum 

cometicum  ,  duabus  constans  partibus  ,  quarum  prima 
cometas  annorum  1664.  et  166^  lix  figuris  seneis 
descriptos ,  altéra  historiam  cometarum  4.1^  à  tempori- 
Iras  diluvii  usque  ad  nostra  tempora  xxv  figuris  exliiber. 

Weidler ,  p.  514. 

Ce  livre  est  daté  d'Amsterdam  1668  dans  la  seconde  pafe. 
I!  tetnirfe  «ja*!!  fut  réimprimé  à  AmsMrdun  en  léSi  »  i  moms 

qu'on  n'ait  changé  le  frontispice.  Il  cooliem  une  Tftte  énididon 

au  sujet  des  comètes  de  tous  les  temps. 

l66j,  London,  in-^."  Thomas  S  tue  ETE,  Wing's  £xaniinatioi| 

of  Astronomia  Carolina  examined. 

\66j.  l^itteb.  in-^'  Christoph.  Nottnagelii  Dissertatio  de 
ittsperaio  solis  exortu  in  novâ  Zemblâ  anno  i  55^7. 
Tannée  1)99. 

i66y*  FwH,  itt'4f.*  Retta  linea  gnomonica  di  Giuseppe  Maria 

FiGATELLI. 

l66j»  Patavii ,  ia-jft'  2  vol.  Tabulîe  primi  mobilis  Andr.  Argoli; 

Tabulae  ascensionum  obliquarum  ad  latitud.  grad«  3 1  us^e 

ad  60. 

i  66"^.  Ldvorno,  i/i-^'' Antignome  [sentimens  contraires]  fîsico-mate- 
mat. ,  con  il  nuoYQ  orbe  e  sistema  terrestre  di  D.  Rossbttï. 
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i66y»  Paris,  in-^.'  Relation  d'une  observation  faite  à  la  Biblio- 
thèque du  roi ,  le  1 2  mai  1 66jt  d'un  halo  ou  couronna 
akntour  du  «oleiL 

1 66j,  Fréui'cof,  iu-^*  Dissemtio  de  cfrculb  utiiusque  globi  codesdi 
ac  tenestris,  à  Joh.  Christo^  Becmano. 

\66y,  RimktM,  in-jf."  Disputatio  mathematica  de  hypothesibus 
astronomicis ,  à  Gerardo  WoLTEftO. 

l66j,  Venetiis .  in-^."  Francisci  Travagini  Disquîsitîo  physica 
super  observationibus  à  se  factis,  tenipore  uitimorum  lerrae 
inotuuin,  ac  potissimùm  Ragusiani,  seu  gyri  terrae  diurni 
indidum. 

Réimprimé  en  1673,—  Wtiéert  p.  $14. 

l66B.  ''J^afitta.  /// Erasmi  Baatholini  Spécimen  recognitio- 
nis  nuper  editanim  observationum  aitronomicarum  nobiiis 
viri  Tychonis-Brahei;  in  quo  recensentur  insignes  maximè 
errores  in  editione  Augustanà  Historia»  cçdestis  an  ni  158a» 
ex  coiiatione  cum  autogn^ho  sacr.  feg.  maj.  Friderici  111, 
DanisE  regîs. 

166S.  Bonoiiia,  i/i-fol.  J.  D.  Cassini  Ephemerides  Bunonienses 
Mediceorum  sîderum. 
Wti^,  p.  J2|. 

IbU.  DissertatioiKS  astronomicae  ^poiogeticc  de  maculis  Jovis 

et  Martis. 

l66i,  Bonon.  in-fol.  J.  D.  Cas  si  ni  Spina  céleste,  meteora  osser* 
vata  nell'  anno  1668  in  Bologna. 

WtUStr,  p.  ixi.sszjêunsl  drs  savéKs  t  juillet  166%, 

j66Bi  CtJam ,  im-f»!.  Hevblix  Cometographia ,  totam  natuxam 

cometarum  ,  ut  pote  sedem  ,  parallaxes ,  disiajitias ,  ortum 
et  interitum,  capitum  caïKlarunKjuf  divcrsas  faciès,  affèc- 
tionesque,  necnon  motum  eorum  summc  admirandum  , 
beneficÎQ  unius,  ejusque  fixae^et  convenienUs  hypotheseos, 
exhibens  ;  in  (|uft  nniversa  insuper  plisniomena,  qucstiones- 
que  de  cometis  omnes,  rationibus  evidentibus  deducuntur, 
demonstrantur ,  ac  iconibus  acri  incisis  plurimis  iliustran- 
tur;  cumprimis  vero  cornets  annorum  1652,1661,  166^ 
et  i$6^t  ab  ipso  auctore  inmoio  studio  observât}  
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Accessit  omnium  comeiarum ,  à  mundo  condito  hue  usque . 
ab  historids,  philosophis  ec  astTon<xnis  ânnotatoruiD,  hi»- 
toria ,  notis  et  animadversionibus  iocujj^etata ,  cum  peculiaii 

tabuiâ  cometarum  universali. 

WeidUr ,  p.  486.  =  Astron.  art.  490,  305)7. 

66^.  Bologna,  in-^."  Gio.  Battista  R 1  c  c  i  o  l  i ,  Argomento  Gdcch 
matematico  contre  il  molo  cliurno  delta  terra. 

66S.  Romati/i-^"  A^idù];ràncïsd  de  Gottignjez  Defiguris 
cometarum  qui  aniii*  166^,  1 665  et  166S  apparuerunt, 
cum  brevissImJs  animadversionibus* 

Weid/er,  p.  508. 

16^8.  Parïsiis,  in-^"  Jac.  Grand  AMI  ci  Ratio  supputandarum 

eclipsium  solis. 

166S.  Parisns.  in-S."  Hieronymi  ViTALis  Lexicon  astronomicum 
et  geomelricuni. 

Jdm  i676f—  WitUBcft  p.  j  1  j. 

i^^8.  Wmenb.  in-^'  Tlieodorici  À  Dante  Disputatio  de  fun<Ia- 

mentis  hypothesium  astronomie 

i66B»  Lipsia .  in-jf^'  Ciiristopli.  Pfauzii  Dissertatio  de  parai* 

laxibus. 

166B.  Amtelod,  111-8,"  Guillelmi  Blaew  Institutio  astronomica 
de  usu  gioborum,  iatinè  reddita  à  M.  Hortensio 

l^^8.  Roma ,  in-j^"  De  anno  et  die  pa3sioni:>  Christi  ex  xqui- 
noctiis,  pleniiuniis,  &c.,  à  Franc  Lever  A. 

1 669,  Ojfwdttn-S."  R.  HoLLANO,  Notes  sliewing  liow  toget  tlie 
parallax  of  a  cornet ,  ot  otlier  pfaenomenon. 

166%,  Hsrbmgtn,  in'i^.  Joh.  PHocTLiDBSp  Friesclie  sterre-konst 

of  te  astronomia. 

%66H,  JLubeck.  in-^."  Joh.  Aug.  Sertomontan I  AstronoBilaet 

geographia  practica. 

668.  Hamburg,  in-^."  Joh.  Heiiurich  Yoigot  Caiendariograpliia, 
coUoquium. 

^^8.  Roma,  in-fol.  Summarium  propositionum  et  responsionum 
ooittentarum  in  libro  Dion*  Verianell,  cni  tioiliis,  Clypeus 
veritatis,  sea  defènsio  apologetica  adversùs  vindidasMich* 
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Manfredi ,  et  epi-iolam  P.  Petiti  in  discussione  perennis 
et  leffûmae  supputationi^ paschatàs;  audiore  Dion.  Vbri  a- 
NELO  Alexandrino. 
I  ^^8.  Roma,  in-jf.'  Vera  et  nova  Tabula  convertendi  dies  ufigyptia* 
cos  in  nostrates  ;  auctore  Fiaminio  DE  Macistris. 

i66Z.  Vitttb,  bt-tz»  i£gid.  Strauchii  Astrognosia. 

l66^,  AmsteloJ.  in-jf..'  Muhamedis  fil.  Ketiri  Ferganensls,  qui  vulg5 
Alfracakus  dicilur,  Elementa  aitronomica  arabicè 
et  iatinè,  cum  notis  ad  tes  exotlca^,  sive  orientalej,  qux  in 
i{3  occunrunt,  operâ  Jaoobi  Golii. 
WeiJler  ,  p.  20 S. 

j66p»  Bononîa ,  in-fol,  Riccioli  Chronologîa  reformata. 

C'est  le  cinquième  volume  de  cet  auteur  :  ou  y  trouve  beau- 
coup d'asircNioiDie  idaiiveneiit  à  h  chfwologie. 

1^6^,  Bonçtiia,  in-^*  J.  Dom.  Cassini  Nova  rado  invenieiidi 
.  metricè  et  directè  apogxa,  excentrieitates  et  anomalias 

motÛ5  pianetarum. 

l66^t  Lon^Uni ,  in-folio.  Vincentii  Win  g  Aslronomia  Britannica, 
in  quâ  per  novam  coiicinniortmque  meihodiim  hi  quinque 
tractatus  traduntur  :  i.*^  Logisiica  astronomica ;  x.°  IVi^ 
gonometria  plana  et  splunica;  3.*»  Doctrina  sphzrica; 
4.^  Theoria  pianetarum ,  que  novâ  acciintâqiie  methodo 
super  hypothesi  Copernicanâ  veros  motus  et  confîguratio- 
nes  omnes  pianetarum  computare  docet;  5.°  Tabulse  novae 
astronomicx ,  ex  quibus  singuiorum  pianetarum  motus, 
et  luminarinm  éclipses  mirâ  pioroptitudiiie  coUigantur, 
congruentes  cum  observationibus  accimtîssnnis  Tychoàii 
Bramei;  cuî  accessit  observationum  astronomicarum  synop- 
sis compendiarla,  ex  quÂ  Astf pnoioix  ^ntamùcs  certitudo 
^fFatim  elucescit. 

Wtidkr,  p.  5 1    Il  y  »  dans  ce  volme  des  tables  de  penl- 
•  laxe  annuelle  pour  toutes  tes  f^anèies,  ^  m'ont  senri  pour 
mes  Épht'inérides. 

166^,  London,  in-8.'  V.  Win  g  Ephemeris  for  jo  years,  witli  iiis 
Compotatio  catholica. 
Vvft:^  i^imnée  i6ja* 
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t66^,  Aatuerpia,  in-fol.  Andrex*  Tacquet  Astronomîa  methodo 
scientificâ,  octo  libris,  à  fundamentis  explicata  ti  demons- 
trata,  eu  m  appendice  de  irigonomeirià  sphacricâ. 
Opéra  maihemaiica ,  1669  et  1707.=  Wtidier ,  p.  ^\6. 

i66p.  Tubinga , in -j^'  Jo.  Jacobi  Zimmermanni  Ampliulieatrum 
orbîs  stdianim. 
Wtidkrt  p. 

166^»  Tuhinga ,  in-^.'  Jo.  Jacobi  ZiMMERMANN  Rurze  und 
grïmdliche  Anweisung  ;  c'esi-à-dire ,  Méthode  courte  et 
exacte  pour  trouver  les  longitudes  des  lieux  par  le  moyen 
de  la  lune  et  de^  étoiles  fixes,  maigre  la  parallaxe  et  les 
léfracdons ,  à  l'occasion  de  i'iHtvrege  de  Schickard  sur  le* 
cartes  célestes. 

i^^^.  Wittenh,  in-^*  Mlch*  BoHH  De  galaxiâ  thema  astronomi- 

cum. 

1 66^,  Lugd.  Bàtar» ht-^*  Frandsci Tratagimi  Gyii  terne  diurni 

indicium. 

l66p,  Basïïea ,  in-S."  Reguloe  générales  et  perpetuae  de  rebus  ad 
calendarium  spectantibiis,  à  Matilixo  V  irkllo. 

1  66^.  London,  in-^"  The  art  of  Dialling  performed  gcometrically , 
arithmeticdly,  instrumentally,  &c.,by  William  Leybourn. 

166^.  B ologna,  in Pratica gnomonica ,  overo Tavole  per  far  degli 
horologi  da  sde,  scrhta  da  Angelo  Maria  Colombi. 

66^.  Fatwiflt  W'^*  Pietro  At.  Caviha,  Congletture  fisico-astro- 
nomiche  ddia  natura  dell'  univerio. 

Ve'tdltr ,  p.  5  I  5. 

66^.  Paris,  in-12.  Divers  ouvrages  de  M.  le  comte  D£  Pagan» 
trouvés  dans  ses  écrits  après  sa  mort. 

Lipsia,  in-^"  Georg.  Ilmerus»  Dissertaiio  de  5ole, 


^70,  Lugduni ,  in-j^'  Observationes  diamctrorum  solis  et  lunac 
apparentlum,  meridianarumque  aliquot  aititudinum,  cum 
tabulâ  decUnatioiiuin  soUs  ;  Dissertatio  de  diemni  natma- 
Hum  inaeqiMdilate,  &c.  à  Gabr.  Mouton. 

C"e  livre  contient  aussi  dt-s  nicmoires  iiucressans  sur  les  inter- 
polations, sur  la  mesure  universelle  lirce  du  pendule.  Weidler 
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le  place  à  l'année  i6^^  par  erreur.  L'auteur  avait  été  enfant 
de  chœur  de  Saint- Paul  de  Lyon  ,  ensuite  vicaire  de  la  même 
église,  depuis  1(^46  jusqu'en  1 6  ;  4. ,  et  probablement  perpétuel 
à  cette  époque;  il  était  docteur  en  théologie;  ii  était  prébendier 
de  la  chapelle  des  Trois- Maries,  où  il  nit  inhumé  le  28  sep- 
tembre 1 094 ,  à  rtge  de  strfxanie-seize  nu.  11  fit  une  fimdadqi» 
pour  fa  grand'messe  de  la  fcto  des  Anges  gardiens.  II  en  estpuié 
dans  le  jiremier  et  le  second  Sujipicinem  de  Morcri, 

1670,  GeJaiii.  in-^.°  Jo.  Heckeri  Suppiemenium  Ephemeridum. 
1670.  Bohgna,  in-jf."  Pietro  Mengoli,  Retra^âioni  e  parallasse 
«Mare.  ' 

1  ^70.  Aftohne,  in-^*  AuxoraLcvenica  (  i  )  redhûs  solis  prxniincia, 
seu  Tabulx  revolutioiium  et  rootuum  solis,  demoiutrantes 

verum  ejus  iocum  ex  fundamentis  in  theoriâ  apposit& 
deductis ,  et  tempus  revolutionum  ex  motu  circà  apo- 
gxum  et  perigxum  apparenter  inxquaii  ;  authore  Jo.  Caroio 
Gallet  ,  J.  U.  D.  P.  A.  S.  S.  S.  Avenioii. 

1 60  pages.  Ces  Tables  sont  construites  par  des  mouvemens 
,  circulaires,  avec  un  changement  d'excentricité  de  3490  à  421  6. 
~  WeidUr t  p.  j  29.  11  se  proposait  de  donner  des  Tables  des 
planètes,  mais  elles  n'ont  fanab  paru.  Il  voulait  corriger  la 
lorme  des  Tables  de  Morin  ,  empruntées  du  comte  de  Pagan. 
On  voit  qu'il  n'était  point  encore  instruit  de  ce  que  Cassini 
avait  fait  à  Bologne  sur  la  théorie  du  soleil.  Gdiet  expliquait 
l'npparence  de  l'anneau  de  Saturne  par  les  difFcrentes  réflexions 
sur  l'objectif,  et  il  accuse  Borelii  d'avoir  eu  de  lut  ce  secreu 
U  disait  que  les  taches  du  soleil  se  changeaient  en  comètes. 
—  Jwrtm  é»  sarofu,  168a  et  16S4, 

ifyo.  Norimberga»  in-fol,  Jb.  Christophori  Sturmii  Sciendacos- 
mica,  sive  Astronomia  sphsrica  et  theoika»  in  matheii 

compendiariâ ,  tabulis  comprehensâ, 
^  ^  ejJIer ,  p.  }  jO.  Ce  livre  a  été  réimprimé  plusieurs  fois;  il 

parut  en  allemand  avec  les  tables  mathématiquca ,  traduit  ptr- 
Bonifàce-Heiui  EhrenbekGBR,  C^urg,  1717,  in-fil, 

1 6jo,  Gaslana, iu-^*  Michaelis  Cru gbneri  Astronomia  pâlira; 

en  allemand. 
Weidler^  p.  530. 


(  t  )  Ce  met  est  pcnfêtre  relatif  k  Avignon  ;  je  a'ai  rien  va  dans  1»  livre  qin  ea 


doLUtr 
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i6yo,  intienh,  ïn-^*  Christoph.  Adlung  Exierckitîo  academica 
de  ortu  et  océasu  aiderum  poetico. 

\6jo*  Richard  Townlet,  neveu  de  Christophe  Townley,  a 

perfectionné  le  micromètre  de  Gascoigne,  jusqu'à  pouvoir 
observer  les  angles  à  une  seconde  près.  Il  a  été  exact 
observateur  des  satellites  de  Jupiter  ^  et  a  réglé  leurs 
mouYoneiis. 

Vrft\  le  Catalogue  de  Sberbuni,  à  l'année  1673. 

\6yo.  Cor  AIRE,  de  Riva  de  Biagîo,  professait  l'astronomie  à 
Venise  vers  l'an  1^70,  et  avait  fondé  un  observatoire 
<]u'ii  avait  fourni  d'instromens. 

1^71.  Paris,  in-folio.  Mesure  de  la  terre,  par  M.  Picard. 

Ce  volume  contient  30  pages  grand  in -folio ,  avec  de  belles 
figures;  il  est  d'un  beau  caractère,  de  rimprimerie  royale,  par 
les  soins  de  Sébastien  Mabre -CramoiM  :  les  exemplaires  sont 
très-rares.  On  l'a  reimpriim^  en  1729  datis  le  septième  tome 
j»-^.*  des  Mianlns  ét  tAeadhàt,  depuis  1666  jusqu'à  1699. 
On  l'a  encore  râmprimé  en  1 740 ,  avec  le  ^tfjté  de 

Paris  à  Amiens.  —  Astron.  art.  2654. 

1671.  Paris ,  in-^'  J.  D.  CÂssiNi,  Nouvelles  Observations  des 
taches  du  soleil ,  faites  à  l'Académie  royale  les  11,  12 
et  1 3  août  \6ji. 

Suite  des  Observations  des  taches  du  soleil ,  avec  quelques 
autres  observations  concernant  Saturne* 

1  4.  pages.  Casstflt  donna  la  suite  de  ses  observations  sur  les 

taches  du  soleil ,  dans  son  livre  sur  les  deux  nouveaux  satellites 
de  Saturne ,  i  673  ,  et  dans  le  Journal  dis  snvans  de  i  676  à  1684. 

1 67 1 .  London ....  John  GadBURY,  Ephemerides  of  the  celestial 
motions,  ias  the  years  of  our  Lord  Gud  1^72-1(181. 
La  suite  parut  en  1 680. 

ifyi.  HerUpoB,  ie-^'  Athanasii  JLi  RCHBRi  Itef  eoiaiicuin 
cœbste»  quo  mundi  opificium,  id  est,  codestb  expansi, 

siderumque  tam  errantîum  quàm  fixorum  natura ,  vires , 
proprietates  ,  singulorumque  compositio  et  structura ,  ab 
infimo  tclluris  globo  usque  ad  ultima  mundi  confinia, 
per  fîcti  raptûs  integumentum  explorata,  nova  hypothesi 

Mma 
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expcnitur  ad  veritatem  :  pndusionibus  et  schoUis  illus- 

tratrm  ac  scheinatismis  necessarîis  exornatum  à  Gaspare 
Se  H  OTTO.  Accessit  ejusdem  aiictoris  lier  ecjtadcum 
terrestre,  et  synopsis  Mundi  subterranei. 
.  WekBrr,  p.  497.  L'auteur  décrit  les  phénomènes  céleste*  « 
les  moiivemens  planétaires.  Cette  édition,  beaucoup  pfus  éten- 
due que  celle  de  Rome ,  n'a  pu  été  connue  de  Mercier  Saint- 
Léger,  Notin  éif  wmtps  A  Sekvtt,  178  j.  Ce  livre  est  cité 
•  par  lui  sous  le  titre  de  Prodromus  in  Afundum  mirabiltm ,  parce 
qu'il  le  considérait  comme  un  préambule  à  l'ouvrage  que  l'auteur 
se  proposait  de  publier  sous  le  titre  de  Mmdus  minekÛlx, 

tfyi.  ItM,  bhfol,  Erhardi  'Weigelii  Pancosmus,  shre  Machina 
nova,  totius  mundi  sinerioris  phxnomcna  vdiit  ad  vivum 
exjwiinens.  Accessit  Cosmoiogia* 

ITeid/er ,  p.  54.9. 

l6yi.  LugJ.  Batav*  in-^'  Samuel  S  c  H  u  L  T ,  Dîsputatio  heliogra- 
phica. 

1^71.  UfsaHa,iM'S,*  Magni  Cblsii  De  eciipsibus  dispntatio. 

t6ji,  HelmestaM,  in-^*  Propositiones  sdect»  ex  getunetriâ ,  attro- 
noinlA  et  geograpliiâ,  à  Paulo  Hetgblio. 

1^71.  h  Veneta,  in -4'  U  iecretario  deile  stdfe  per  l'anno  1^71, 
da  Franc,  darzini  Fiorentino. 

1^71.  Oxoriii,  in-^."  Philosophus  aiitodîdactus  [instruit  par  lui- 
même],  sive  tpistola  abi  Jaafar  ebn  Tophail  de  haï 
Yokdhau,  in  quâ  ostenditur  quomodo  ex  inferiorum  con- 
templatione  ad  superitmim  notitlam  ratio  kmaanaascoideie 
possit;  arabicè  et  iatinè.  ab  Ed.  PococKio. 

1^71,  Étienne  Vi  l  l  i  ard,  dressé  aux  ol>smrations  astronomiquef 

par  Picard ,  l'accompagna  dans  son  voyage  de  Danemarck 
en  i  67  i .  Ils  allèrent  d'abord  à  Copenhague  ,  d'où  ils 
passèrent  à  Uranibourg  en  septembre  1 67 1  :  mais  une 
indisposition  de  Picard  l'ayant  obligé  de  retourner  à 
Copenhague,  Villiard  fut  renvcnré  i  Uranibouig  deux  fi» 

'  avec  Roemer;  savoir,  vers  la  nn  de  décembre  1^71,  et 
en  mars  i6j2.  Les  observations  qu'ils  y  firent,  se  trouvent 
dans  le  Journal  de  Picard. 

Vcyei  le  Voyage  d'Urauibourg  de  Picard,  imprimé  à  Paris 

.en  1080,  art.  1.",  p.  a;  an.  6fP»  13;  et  art.  7,  p.  17. 
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l6yi,  André  Spole,  professeur  de  mathématiques  à  Upsal,  alla 
en  16^5  ,  avec  Jean  Bilberg ,  en  Laponie.  Picard,  dans 
ion  Voyage  d'Uranibourg ,  dit  qu'il  fiit  visité  dam  m 
ioittudepar  i^le,  alors  professeur  à  Lunden,  qui  l'aida 
dans  ses  observations,  ainsi  qu'Éra.itne  Bartholin.  Spole 
mourut  en  1700;  l'on  devait  imprimer  ses  observations 
faites  en  Suède  avec  Biiberg. 

Jnmai  A  Drfynue ,  novembre  et  décembre  1 70 1 . 

1^71.  BologM,  ht'^*  Refirassionl  e  parafiasse  lola»  del  doctofe 
Mbmgoli  ,  fettore  dl  meccaniche  neUo  studio  di  Bologna. 

Vpyei  le  Journal  de  Rome  ,  intitulé ,  G'tornale  Je'  letieratl , 
aiin^e  1 67 ij  p.  Dom.  Cassiai  écrivit  contre  ce  livre  une 
lettre  en  htlien,  imprimée  k  Bologne  en  ^^9^*  H*  323.  C'est 
la  troisième  lettre  de  Casnni  au  sujet  des  rénactions. 

\6jx,  OxPuH,  Arati  Solensîs  Vit»  ecOtuv^^MVdt,  hemAie- 
^fUict,  cum  scholiis  Tu  BONIS,  et  Eratosthenis, 

graecè,  cum  annotationibus. 

iéyi,  Cediini,  in-fol.  Jo.  Hevelii  Epistola  de  comelâ  anni  167a 
Gedani  observato,  ad  Henricum  Oidenburgium. 
IFWdbr,  p.  486. 

x6j%,  Paris,  i/i-^*  J.  Domin.  Cassimi,  Premières  Observatioiu 

de  la  comète  du  mois  d'août  1^72. 

Wàd/cr,  p.  528. 

l6yx,  Bologna,  i/i-^."  Discorso  academico  sopra  la  sparizione 
d' alcune  stelie,  et  altre  noviià  scoperte  iiei  cielo,  del  dot- 
tofcGeminiano  Mon  tan  ari. 

Cet  utronome  observa  des  changemens  sur  plus  de  cent  étoiles. 
—  Astron.  art.  798  et  suiv.  Voici  comment  M.  de  Zach  cor- 
rige l'article  de  Montanari  qui  est  dans  le  troisième  Supplément 
de  Moréri  : 

Montanari  narpit  à  Modène  en  1(^32;  il  fit  ses  études  de 
philosophie  et  de  jurisprudence  à  Florence;  il  voyagea  en  Alle- 
magne ,  et  lut  créé  docteur  en  droit.  Il  demeura  iong-temps  en 
Autriche  ,  où  il  enseigna  la  philosophie  en  particulier.  Il  y  fit 
la  connaissance  de  Pauli  de  Bono,  natif  de  Florence ,  et  matlic- 
nniicieQ  de  la  cour  Impériale  ;  sous  sa  direction,  il  y  étudia  les 
madiématiques.  Il  retourna  ensuite  à  Florence ,  où  il  travailla 
comme.aTocat.  Les  Médicis  le  firent  leur  astranomej  et  le  duc 
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de  Modcne  Alphonse  IV'  le  lit  son  philosophé  et  mtliic- 
maticien  de  cour ,  avec  une  pension.  Apres  la  mort  du  duc  , 
il  se  rendit  chez  le  maréchal  Cornelio  Malvasia  ,  où  il  calcula 
les  éphémcrides  en  1664.  11  tut  appelé  comme  professeur  de 
mathématiques  à  Bologne;  il  remplit  cette  place  avec  distinction 
|us^'en  I  67S  :  de  là  il  alla  à  Padouc  ,  comme  professeur  me- 
temrvnmt  il.  y  est  mort  à  l'âge  de  cinquante-cinq  ans.  11  a  beau- 
coup écrit  ;  et  le  P.  Poisson  ne  parle  pas  de  tous  ses  ouvrages. 

1^72.  Venetiis,  in-folio,  J.  Bapt.  Ricci oli  Geographia  et  hydro* 
graphia  icébrmata. 

Cet  ouvrage  avait  paru  à  Besogne  en  1661  ci  i66j.' 

j6yi»  Parisi'ts ,  in-^."  Joannis  Heckeri  Ephemerides  ab  anno 
I  666  adann.  i(S8o,  admeridianum  Uraiijbturgicuin,ciun 

iiuroductione. 

l6jz.  Lond,  in-^."  Jerem.  HoRROccii  Aâtronomia  Kepleriaiia 
defensa  et  promota,  prxcipoè  adTcrs&s  Lambergium  et 
Hortensium.  Ejusdem  £pbtal«  et  observationes  codestes. 
Guill.  Crabtrii  Observationes  codestes.Jo.FLAMSTEEDii 
Derbienyis  De  inaequaiitate  dierum  solarium  disserlatio 
asironomica.  Tabulae  soiares.  Novr  iheori^e  iunaris  ab  Hor- 
roccio  primùm  adinventx  explicatio  ab  eodem  Flamsteedio. 
Item  Numeri  iunares,  et  caiculus  ddem  theoriae  innixus. 

Ce  voiutne  a  paru  avec  deux  autres  titres  :  Exceryia  ex  eyisto- 
Us  Jmm,  HoRRQCCll  ad  Cul,  Crabtrium,  suum  in  siudiis  astro- 
wtmids  sothm. 

C'est  le  même  qui  porte  la  date  de  i  ($73  et  de  1 67% ,  sout 

le  titre  de  Opéra  posthurna  ,  excepté  que  les  pag^s  4(5^-470 
contenaient,  en  i  672 ,  i'ancieime  théorie  de  la  lune  d'Horroc- 
cius,  Aite  en  1638  ,  et  que  l'on  changea  en  i  678.  Weidler  le 
met  sous  l'année  1673.  J'ai  des  exemplaires  de  ces  trois  dates. 
Voici  le  titre  de  1  678  ,  dans  lequel  ou  trouve  trois  dissertations 
de  Wallis,  qu'on  y  avait  a^utées  : 

Jeremiœ  HoRROCC 1 1 ,  I.'iverpolsen^'is  Angl'i  ex pahthnUtl.ancas- 
triât  Optra  posthuma ,  v/^.  Astronomia  KepltriaaaiUftnsa  etpromota; 
Exeeff^û  tx  ^risntts  adCrakrmm  smmî  Okse^iwmn  emkstiam 
tataltgus  i  Lunte  theoria  nova.  Acceéunt  Cuilielmi  Cnibtrai  Atn' 
eestriensîs  Observationes  ;  Jok.  Flamst EDl l  De  temporis  aqua- 
tione,  Numeri  ad  luna  theoriam  Horroccianam.  Joannis  WALLtSll 
De  cometarum  distantiis  investigmuSs  »  Di  rotioium  tt  Jhttimm 
reductione ,  De  perioda  Julïanâ. 

\6'yx,  Ofdani,  m-^' ào,  Hëckeri  Traciatu»  dç  M^rcuno  io  «oie 
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vho ,  sive  admonitio  aâ  astfonomos  de  incursu  Mercurii 
in  discum  soiis ,  anno  i  ^74  die  6  maii  observando. 

Weid/er ,  p.  5 1  4. 

i6ji.  Pisauri ,  in-foL  Joannis  FranciscipE  Laurentiis  Obser- 
vadones  Saturtii  et  Martis  Pisaurienses,  per  otium  habhae» 
et  ad  a^tronoinos  amîoos  directe. 

VeidUr,  p.  j  J3. 

\6jX*  iMgdunl,  in-fol.  Claudii  Francisci  Milliet  deChales, 
Astronomiae  libri  v  1 1 1.  K.  Mimdus  vei  Cursus  mathema- 
ticus. 

Id«m*  Lwgéadf  tdpo»  In-fiUê,  —  WiiUkr»  p*  ni* 

1 6y%,  Argent«raA,i»''iif,  Joann.  Keu.bbi  et  Matthiae'  BiRHEOGEii 
Epistolae  mutus. 

On  y  trouve  la  première  idée  des  équadoos  séculaires. 

—  Astroii.  art.  i  1  6 j. 

1672.  Upsalia,  in-^"  Magni  Celsii  Dissertatlo  de  comparatione 
corporum  ccdcftium  ad  teUiuein. 

id/A.  Plmun,  te*^'  Relaition  de  la  comète  de  1^72  »  par  M.  G. 
S.  p.  [Dobefxll];  enaUemand. 

i6j%f  Itnee,  in-^'  Joannes  RiEMER  De  coroetis. 

1^72.  Stada,  in-^f.."  Joh.  Henr.  V0I6TS,  re|^  Suecici  mathem. 

Stadensis,  Coriiilia  atque  propositione5  calendario-graphicae 
de  compositione  ac  redactione  veierb  et  novi  styii  in  unum 
calendarium  Leopoldino-imperialem. 

i6yi*  Paris ,  in- j^'  Introduction  familière  en  la  science  d'astrono- 
^ue,  contre  Copernic ,  en  laquelle  on  voit  les  principes 
et  les  choses  plus  essentielles  qui  oonoefiwnt  cette  science; 

où  est  ajoute  un  supplément  touchant  une  nouvelle  et 
extraoniinairc  méthode  de  mesurer  la  hauteur  du  soleil 
par-de^5us  la  terre  ,  par  le  S/  J.  M. 

1672.  Couplet  observa  à  Paris  Icmersion  du  deuxième  satellite 
le  5  avril  ;  il  observa  avec  le  P.  Feuillée  »  i  Carthagène 
en  Amérique ,  l'écIipse  de  lune  du  |i  décembre  1704. 

Alimoires  de  l' Attuiimie  ,  1708. 

1^72.  Maurisse  (i),  exercé  aux  observations  aitronomiques , 


(  I  )  Jt  l*«S  vu  écrit  jrasii  Mtuntu. 
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accompagna  Richer  dans  son  voyage  à  CayennéCll  1^72; 
il  y  mourut  quelque  temps  après  le  départ  de  Rîcher. 

Voye^  les  Ekinem  de  l'asuouomie ,  vérilics  par  les  observations 
de  Cayenne,  p.  1  ^.  Parmi  les  papiers  apijartenant  à  l'Académie^ 
De  Thle  a  trouve  ,  avec  le  Journal  des  observations  de  Richer 
à  Cayenne  ,  quelques  lettres  de  Kicher  et  de  Mauri^  à  Cassini 
ec  à  f  Académie,  parmi  lesquelles  il  y  en  a  une  de  Maurbse ,  datée 
du  21  juillet,  dans  Iat|uelie  il  rapjiorie  la  hauteur  du  pôle,  qu'il 
avait  observée  à  l'habitation  de  i'  rançois  Teue^a  ;  il  y  marque 
attMi  f beuf*  de  U  lûin»  mer,  et  la  diffifroKe  des  hmems  éipil' 
noziales  d'avec  lei  marées      antres  Innés. 


1^73.  Gêdani,  m-foUo.  ioamàs  Hevelii  Madiiiue  cœfestîs  pars 

prior ,  organographiam ,  sîve  instrumentorum  astronomi- 
corum  omnium,  quibus  auctor  sidera  hactenus  rimatiis  et 
dimensus  est,  accurata  deltneatio  et  descriptio,  piuribus 
Iconibus  ari  indsis  Ulustrata  et  exomata  ;  cum  auis  oni- 
busdam  tam  jucund»  quàm  scitu  dignb ,  quae  ad  mecna» 
liicam  opticamque  pertinent,  animadversionibus,  in^iprimis 
de  maximorum  tuborum  constructione  et  commodissîmâ 
directione,  necnon  novâ  faciiiimà  leiues  quasvi^  s^ctio-. 
nibus  coni  expoliendi  ratione. 

WtUSert  p.  486.  La  seconde  parde  de  cet  ouvrage  lût  in»*' 
primée  en  1  679. 

I  ^73.  Paris,  in-fol.  J.  D.  C  a  s  s  i  n  i ,  Découverte  de  deux  nouvelief 

planètes  autour  de  Saturne. 

Weidler ,  p.  528.  =  A&tron.  art.  3063.  Cet  ouvrage  n'a  que 
20  pages;  mais  il  contient  la  découverte  du  ttobième  et  d« 
cinquième  satellite  de  Saturne. 

lifyt.  Partais,  îtt-fol.  Christiani  H  u  g  en  11  Horologium  oscillato* 
rium ,  sive  de  motu  penduiorum  ad  horoiogia  'aptato 
demonstrationes  geomeuricse. 
Wtàékr,  p.  $01. 

1^73.  Paris,  ÎM'ii»  Traité  tie  gnomonique  pour  la  constnictioR 
des  cadrans  sur-tontes  sortes  de  plans,  parOzANAM. 

tfyi.  LeoJU,  hH'<^*  j^nlicatio  horoloau  in  hprto  xc|po  Londini 
crrcti  annp  1^6^,  per  Franc.  Hollum. 

1^73.  Jusftà  fxempiar  Vmtiis  bi^isnm,  hif,*  Franc,  Trataqivi 

super 
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obcervaticmibiis  à  se  hais  tempore  ultimonim  terre 
motiuim,  ac  potissimùm  Ragusîaoi»  physica  Dlsquùitio, 

5eu  gyri  terrse  diurni  indicium. 

1^73.  Wittenb.  in-^."  Andr.  GfiRBT  Dûpatatio  «fe  soie  tempore 

Hiskiae  reiiogrado. 

1673.  Wttteb.  in-^."  Frid.  Rudi  l  11  Disputationes.  Theoria  soiis 
homocentrepicyclica;  Di.^puiaiio  de  scinfillatione  fixarum. 

1673.  Argentorati,m-i2.  W.ScuiCKARDl  et  M.  Bernecceri 
Epistolse. 

1(^7 3 .  Norimberga ,  in  Brevis  descriptio  aâtronomico-geographicî 
artiiîciosi  motus,  à  Gerhardo  M  ut  H. 

1^73.  London,  in-i2.  Francis  Lamb,  A^troscopium ,  or  two-her 
mîspheres  contaming  ail  the  northern  et  southern  ooiutel- 
laiions  projected  upon  the  pdes  of  the  world;  ^with  other 
ihings  pertinent  to  them.   

1673.  Bologna ,  in-^*  Anno  <ii  Pietro  MsifOO)ui«  Mese  di'P. 

Mengoli. 

1^73.  Havre-de-Gràce ,  in-^°  Usage  de  la  sphère  plate. 
1 673 .  Coslariet ,  in-      Michaelis  Cr  u  CE^  £  ri  .Ëciipigr^flU»  j 
en  allemand.  .  . 

Wgidkr,  p.  5|0. 

1 6yi»  WûtKx  Pope «pfdêtteiir  d'astronomie aji  coU^  de  Gretham , 

après  W'ren  et  Rook,  observa  ayac-eux»  et  donnait  les 
résultats  des  observ8tioii«  daos  set  lefom»  <}u'ii  espérait 

Élire  imprimer,  .  - 

1^74.  Hmiurp,  h'^*  C  Julii  HtgiMi  Poetioop  astronomicon» 
ciun  annotationibus  Je.  Schefferi  et  Thomc  Munuri» 

vmà  cum  Hygini  fabulis. 

I  ^74"  l^^"'^^'^  '  in-^."  Animadversions  on  the  first  part  of  the  Aftichina 
calestis  oi  the  honourabie,  learned  and  famous  Joannes 
Heveli  US,  tQgeUier  wiih  an  explication  of  ^me  instru- 
ments made  by  k.  H. 

L'aawnr  est  le  célèbre  Robert  HoOKE. —  ïï'eidhr,  p.  5)3. 
On  y  iniuve  ia  description  des  liëlioscepes.  L'atiteur  reprocliait 

N  a 
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à  Hcvclius  de  ne  pas  appliquer  des  lunettes  à  ses  insirumens; 
Hëvétiitt  lui  répondit,  Annus  dimacterhus ,  p.  loi.  Hooke  parle 
•llisi  de  l*iraperfc-ciiun  des  instrumens  d'astronomie  ,  et  dflc 
moyens  de  les  jierfeciionner  ;  il  y  ]),irle  de  fjueiques  idées  nou- 
velles ,  comme  du  niveau  d'eau,  du  pendule  circui«ire,  de  la  per- 
fiction  des  pendules  et  des  montres. 

1^74.  Limdon,  in-^'  An  attempt  to  proive  the  modoo  of  tbe  eanh 
irom  observations  made  by  Robert  Hooke. 

W'e'idler ,  p.  534.  =  A5tron.  art.  504  et  2799. 

1674.  Loiul.  iri-^."  Thomas  Streete,  The  iIf5cription  et  U5e  of 
the  piaiietary  sysiem,  togeiher  with  t  atic  ial>ks  by  which 
the  apparent  inoiions  of  the  hcuvtns  niay  be  readiiy 
fbund  mr  ever. 

1 Dpsiéi,  to'^*  Christophori  Pfa  u  z  1 1  Dissertatk»  astxonomica 
<Ie  eciipsi  terne  >  ex  princlpiis  arithmeticis  et  geometrids 
deducta. 

1^74.  Christiani  Calbacit  Dissertât»  astronomica  de 

eciipsi  terrae. 

1^74.  Tubinga,  in-^"  W.  SuicKARDi  Metbodus  m^pas  geogra- 

phicas  construcndi. 

1^74.  Berolini,  i//-^."  Jac.  BartscRII  Pianispharrium  steliatum» 
sÎYe  Vicegiobus  cœlestb,  cum  versicuiis  memoriaiibus 
de  ratione ,  situ  et  curdine  signorum  codestium  in  ftrant- 
niento  cœU.  Adjuncta  est  David»  Origami  Metbodus 
de  agnitione  steharum  fixarum  ex  aspectu  cœli,  cum 
figuris  aeneis. 

1^74.  Piirisiis ,  in-fol.  niax.  Glohî  cœlestis  în  tabulas  pianas  rcdacti 
descripiio,  auciore  P.  Ignaiio  Gastone  Pard1£S,soc.  Jesu 
mathematico  ;  opus  posthumum. 

Ces  figures  représentent-  les  six  cAiér  •d'un  cube-  cîrcoiisail 
.  à  la  sphcre  ;  on  y  voit  les  routes  des  comètes  cjui  avaient  paru 
jusqu'en  1  674  ;  et  dans  des  épreuves  tir<;es  postérieurement , 
vers  1693  ,  on  y  a  ajouté  les  comètes  des  années  suivantes. 
L'éditeur  I.  D.  F.  S.  J.  fut  le  P.  ÏÏB  FONTEN  EY",  comme  on 
le  voit  dans  le  Journal  ou  suite  du  Vofttge  de  Siam ,  en  forme  de 
lettres  familières,  fait  en  1685  et  1686,  par  M.  L.  D.  C* 
[l'abbé  de  ChoUy  ],  Amsterdam,  1688  ,  p.  1  z. 
I  ■  11  y  eui  une  édition  de  ces  cartes  à  Nurnberg,  en  latin,  et 
en  1685).,  en  aUçaund;  il  y  en  a  une  du  D.  Kordenbu^cu. 
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1^74.  lagéuti,  h'fo/h*.  Ckudii  Franc.  Mili,i£T  de  Chales, 

soc.  Jesii  ,  Cursus  mathcmaticus. 

'l'rdis  volumes  :  dans  le  ttoiiicine  est  un  traite  de  gnomonitjue. 

I  ^74.  Cadomi,  in Jacobi  de  Grain  dorge,  prions  de  Culey, 
I  et  in  abbatiâ  de  Fonieqai  propc  Cadomum  relfgiosi , 

I  Mercurios  mvbus ,  sed  tamen  propç  jolem  observatus. 

I  *^7J«  Londini.  'tn'^."  Theodosii  Sphccricorum  libri  III,  ab  baacco 

Barrovio  .Miccinclè  demonstraii. 
l6jj,  JLondon,  in  fol.  1  he  sphère  ofMarcus  Manili  us  made  an 
english  poem,  wiih  annotations  et  an  astronomical  appen- 
dbc  conccrning  the  wigin  et  progress  of  astronomy ,  by 
Edward  Sheeburn. 

i  On  y  trouve  un  grand  catalogue  des  astronomes  anciens  et 

I  modernes,  dont  j'ai  lait  u^age  dam  la  table  qui  eit  à  la  tia  de 

'  ce  volume. 

I  1^75*  FrieStthrgi ,  h-foho.  ScMOM  Kepleri  Heptacosias  loga- 

rhhmorum  loglsticorum  ,  eu  m  respondentibus  «crupulis 

sexagesîmis ,  &c.,  à  J.  H.  S.  Q.  S. 

Cite  d.ms  les  manuscrits  de  .In.cjih  de  l'Isle. 

i6yy  Di/inga,  iit-fol.  Historia  coeiesiis ,  sive  observationes  astro- 
nomicae  ex  commentarib  Ms.  Ttchonis  Brahei  ab 
anno  1582  ad  ann.  i6oi» 
Voy$i^  l'année  1 666. 

•1 6y^»  JLondon,  in-S."  ou  in-r2.  William  Leybourn,  An  introduction 
to  astronomy  and  geography,  being  a  plain  and  easie 
treatise  of  the  globes. 

I  1^75*  Pisamit  itt'^*  Jo.  Franc,  de  Laurent  lis  Dissertatio  de 

I  verâ  motus  cœlestîs  irregulailtate,  deque  luuurali  causft. 

Wehil.  r  /  p-  J  3  3  •  ■  * 

1^7^.  Lipsia ,  in-^."  Jo.  Pr^ctorii  Tractat  us  de  SUspectà  polî. 
declinatione  et  eccentiicitate  fîrmamenti. 
Veidlcr ,  p.  5  3  6. 

r  >^75*  BonoH,  in-^'  Flaminii  de  Mezz avachis  Ephemerides 

Fddneae  recentiores»  ad  longitudinem  urbis  Bononiae,  ab 
anno  1^75  ad  ann.  16%^ 

Ve'idUr ,  p.        La  mite  panie  en  1701  ;  «lies  aliaiem  jus* 

«iu'k  1710.  .  ... 
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I  ^75.  MussiponH,  tH-^*  Supplementum  SphaaromeUric,  sîve  trian- 
guurium  ^  aiiarum  in  sphaerâ  ngurarum,  quoad  areas, 
mens u ratio,  per  P.  Petrum  CoURCiBR. 

AUdiolani,  in-^."  Physico-mathesis ,  sive  cœlestis  philosophia 
•naturalibu^  priiicipib  hue  usque  desideratis  ostensa»  cum 
Bdditamentb  excerptis  ex  tertio  libro  astronomtcaroin 
rerum  prannitteiubruiii  ad  futuram  astrologiam  italicam  « 
ab  Ur5inoFRANCOBACCi*,exAfiric8iioScirot&  Romano. 

ifyj.  Cette  année,  Cassini  puUia  un  petit  ^crit  pour  annoncer 
les  configurations  des  satt  llifc; ,  et  il  y  annonça  la  décou- 
verte de  RoMER  sur  la  propagation  successive  de  la 
lumière. 

Voyei^,  sur  Romer,  Wtiëer,  p.  $38.  =  Astroib  an.  5 1  j ,  &c. 
Ses  manuscrits  furent  perdus  dans  l'inCCndie  de  robserratoïl* 
de  Copenhague,  le  ao  octol^re  1728. 

♦ 

1^7^.  London,  în-^."  Description  of  helioscopes,  «nd  «ome  other 
instruments,  macie  by  Robert  Hooke. 

Il  y  a  des  choses  curieuses  dans  ce  livre  de  Hooke,  sur  les 
diâférens  moyens  de  regarder  le  soleil ,  de  se  servir  dès  verres 
sans  remuer  le  tube ,  de  mesurer  les  diamètres  à  une  seconde 
près ,  de  décrire  toutes  sortes  de  çadrans  par  ia  projection  tan- 
gentieile ,  et  de  ftire  toutes  sortes  de  cadrans  elliptiques  i  b 
manière  de  Foster;  éclipse  de  lune  du  i."  janvier  1  674.  /v.  st.); 
invention  pour  régler  les  montres  par  un  ressort  applique  au  ba- 
lancier; une  décade  d'autres  inventions  utiles,  partie  expliquées, 
partie  décrites  dans. des  anagrammes. 

\1676.  î^tapoti,  in-^*  Frandsd  FoNTANiS  Novc  codestlum  et 

terrestrium  rerum  observationes. 

Wt'idltr ,  p.  48  5.=  Astron.  art.  334^,  399^* 

tl^7^.  LonSm,  in-S."  NicoIaiMERC  ator  i  s  Institutionum  astrono- 
niicarum  iibri  duo,  de  motu  asirorum  communi  et  proprio, 
secundùm  hypothèses  veterum  et  recentiorum  prscipuas, 
deque  hypotheseon  ex  observatis  constructione,  cum  tabu- 
\h  l  ychonianis,  solaribus,  lunaribi»,  et  limaesolaribus,  et 
Rudoiphinissoiis,  âxarum  et  qutnque  errantium,  earumque 
U3U  praeceptis  et  exemplis  commonstiato  :  quibuf  acceidit 
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Appoidix  de  ils  qiue  novUsimis  temporibus  cœlitùs  inno* 

tuerunt, 

3)2  pr.gts.   WiiiHcr ,  p.  538. 
1^76.  Norimùerga,  i/i-^.'  Absolutissimae  primi  mobilis  Tabulœ  ad 
integrum  quadrantem  ex  trianguiorum  raliocînio  concin- 
natae,  ab  Hieron.  Vitali  ,  cler.  reg.  ;  adjecto  novo  fixarum 
catalogo  ad  ann.  1^75* 
i6y6,  Afussipottti  Suppiementum  Sphcfonwtiîc,  sive  trian- 
guiorum et  aliarum  in  sphxrâ  iïgiirarum  ,  quoad  areas , 
mensuratio  ,  per  R.  P.  CouRCl£R,  50c.  Jesu. 
Journal  des  s avans ,  i6y6. 

i6y6.  Augusta  Vindel.  in-^"  Ruziiame  Naurus  (1),  sive  Tabula 
«guinoctiales  novi  Penarum  et  Turcarom  anni ,  nunc 
primùm  editae  è  bibliothecà  Georgii  Hieron. 'WBLSCHtt, 
cujtis  accedit  Dissertatio  de  eanundem  iisu. 

1676  in-folio.  Pétri  KATiNift  Fax  sea  iampas  vofan» 

anno  \6j6. 

Ejusdem  Iter  et  causa?  uiteriÙ5  inquisitx  facis  seu  iampadls 
volantis  anno  i6y6. 

Sur  les  météores  extraordinaires  ou  globes  de  feii ,  voye^  ce 
que  j'ai  dit  dans  la  Connaissance  des  ten^ ,  an  7  »  OÙ  j'ai  cité 

beaucoup  d'auteurs  qui  en  ont  p?,r!c. 

1 6j6.  Romat  iu-folio.  Bibliothecà  scriptorum  societatis  Jesu  :  opus 
Incboatum  i  P.  Ribadbneira,  i6oa;  continuatum  à 
P.  Alegambb  ad  ann.  1 6^%  ;  pioductum  ad  ann.  1 
à  Nathanaele  Sotwello. 

Le  nombre  des  Jouiies  auteurs  est  si  considérable  ,  qu'on 
trouve  dans  cet  ouvrage  une  quaaitic  de  aouces  relatives  à 
l'astronomie, 

i6j6,  Bologaa,  in-^*  Anno  di  Pietro  Mbnooli»  professoie  di 

meccaniche. 

Giornale  dt'  leutraU ,  i6y6  ,  p.  12^.  De  Tlsle  en  a  traduit 
l'extrait. 

1^77.  CeJûni,  iti-fol.  J.  Hevblii  Epistola  ad  amicuro  de  cometâ 
anni  1^77. 

Weidter ,  p.  487. 

'  •  •    -  -  ■  

(  1  )  Ru^namt  est  le  00m  des  aimanachs  turcs* 
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•  Cette  lettre  n'a  que  quatre  pages;  elle  manque  dans  toutes 
les  collections  que  j'ai  vues  îles  ouvrages  dHévëiltu.  Mon  exem- 
plaire était  le  seul  que  ft  commsw;  mais  M.  Scheibei  m'écrit  île 
Breslaw  qu'il  en  a  un. 

Il  y  a  au  Dépôt  de  ia  Marine,  à  Paris ,  seize  volumes  ia-folio 
munucrits  originaux  des  lettres  d'HëvéHus  et  des  réponses;  et 
j'en  ai  une  copie  manuscrite  que  j'ai  acf|uise  en  ENpagne  aprc-s 
la  mort  de  Godin ,  avec  les  manuscrit»  de  celui-ci ,  dont  une 
partie  cependant  resta  chez  Don  Ulloa., 

LonSni,  in-^*  Edmundi  Halleii  Methodus  directa  et 

geometrica  înv&tigandi  ecceniricitates  planeiarum. 

W'àtlhr,  p.  5  4).  Ces  incihodes  directes  ne  valent  pas  les 
méthodes  indirectes  que  j'ai  expliquées  dans  mon  Astronoink  : 
ce  sont  des  élégances  de  géomètres ,  presque  toujours  inutiles 
aux  astronomes* 

Afiniotie,  in-^."  Mercurius  în  sole  vîsus  Avénîone,  clarissimo 
viro  J.  D.  Cassino ,  à  Jo.  Car.  Gallet,  J.  U.  D.  pnepo-  ' 
ûto  ecclesiae  S.  Symphoriaiii. 

8  pages.  C'est  le  passage  de  Mercure,  que  Gallet  avait  obser* 
vé,  et  qu'on  n'avait  pu  voir  4  Paris.  Cette  lettre  fut  traduite 
en  anglais. 

1(577.  ^8^""''  AnJrex  Argoli  Ephemeri Jes  exactissîmae 

cœlestium  motuum  ad  longiiudineni  aimae  Urhis  ab  anno 
1661  ad  ann.  1700  :  tomi  ui.  Prseter  steilarum  fixarum 
CBtalogum,  exstant  tabula  «Mrtûs  etoccasûs  prxcipuaruni, 
ad  borealis  poli  elevationeni ,  à  gradu  primo  usque  ad  6o\ 
item  supputatae  singulis  diebus  lunx  latitudines  ;  omnia 
inîrum  quantiim  antea  corrupta  ,  nunc  indefcsso  labore 
reconcinnata  et  suâ,  puritate  re$tituta  prodeunt  :  ediiio 
iiiiima. 

1677.  Upsia ,  in-jf."  Brevis  meditatia  de  novo  cometâ  et  igneo 
^bo  i|td  anno  i6y6  in  Italiâ  visus  est.  Nuperrima 
ectipsb  Martb  2a  aug.  i6y6,  proxima  fiitura  eciîpsis 
Satùmi  4  oct.  1^77*  per  Gotofir.  Kirchium;  en 

allemand. 

JiiJ.  Epislola  ad  amicum  et  fautorem  Je  duoJecim  Saturni 
occuitationibu5  et  alii^  futuris  noiabilioribus  coeli  acci- 
dentibus  anni  cuiraitis  i6yy  et  mm  sequentb  i6yS, 
Cette  lettre  cfe  quatre  pages  est  dans  un  dcf  cinquante  manmcriti 
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de  la  collection  de  fiouUiau  et  Peiresc  à  la  Biblioibcque  de 
Paris ,  qui  contient  des  fetties  de  Boulliau. 

Dans  Teseniplaire  de  J.  de  l'Ide,  au  Dépôt  de  h  Marine» 
il  y  a  une  traduction  kiiiie  par  extrait  du  premier  ouvrage,  et 
de  pltiiieitrs  autres  mémoires  allemands  de  KiRCH.  Veyii,  à 
son  tufet,  Weiékr,  p.  ;i  5.  Il  y  a  aussi  au  Dépôt  l'autographe  ' 
de  ses  observations  manuscrites  depuis  1677  jusqu'en  1710.  On 
conserve  à  l'observatoire  de  Berlin  le  recueil  des  observations 
de  Kircb  ;  mais  H  n'est  pas  complet ,  car  les  occoliatlons  d'Aidé- 
baran  en  1719  n'y  sont  pas.  M.  Bernoulii  de  Berlin  a  un  gros 
recueil  allemand  imprimé  à  Breslaw  ,  où  l'on  trouve  des  obser- 
vations de  Kirch.  11  a  aussi  la  correspondance  des  deux  Kirch 
père  et  fib,  où  H  y  a  des  observations  manuscrites  ;  il  l'a  acquise 
après  la  mort  de  Mademoiselle  Kirch,  tante  de  Madame  Bode. 

11  y  a  au  Dé|>6t  de  la  Marine,  à  Paris»  im  volume  de  lettres 
étpnù  1674  jusqu'à  '709- 

Kirch  était  né  à  Guben  dans  la  basse  Lusace ,  le  1 8  dé- 
cembre 1639;  il  inourut  à  Berlin  le  25  juillet  1710,  quoi- 
qu'on lise  J/o/  dans  les  observations  de  son  fils. 

I  ^77.  Ahdorjij  in-^'  Comeiarum  natura,  motus  et  origo  secundùm 
Heveiil  et  Petiti  hypothèses,  et  historia  cometartim  ad 
aimum  1^77  visorum,  A  Christoph.  Sturmio. 

I  ^77.  Haff,  itt-^*  De  k  comète  de  i<^77,  par  Jean  PRiCTORius; 
en  allemand. 

1^77.  Effitrti,  ia-i^  Matàâm  Grayii  Compendium  aflnmomiae 
pro  incfplentibus  conKriptiim. 

1 6yy.  Dpsûe,  rir-^*  Memorîale  coroetaruin  ad  annum  i  ^77,  et 
eventinim  iiios  coiuecutorum ,  à  Chrlstiano  Uranopbilo. 

Item  Dcliiicaiio  cometae  anni  1677;  en  allemand. 

Je  crains  qu'il  n'y  ait  une  faute  datu  cette  citation ,  et  que 
ce  livre  ne  soit  de  1  j  77 ,  où  il  y  eut  une  comète  bien  plu* 
bdle. 

1677.  Le  P.  KocHANSEï,  Jésuite,  observa  h  comète  de  cette 

année  à  Breslaw ,  comme  on  le  voit  par  sa  lettre  du  1 2  mai. 
Extrait  éti  Lcttns  isrttu  à  Héviliiu,  p.  1 6$. 

ifyS.  LonJott,  in*^*  Robert  Hooke,  Lectures  and  collections. 

On  y  trouve  des  ohst-rvations  dts  comètes  de  16^4,  166^, 
1667;  hypothèses  et  problcnies  géométriques  sur  ces  comètes  , 
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:  >  par  Vf'reii;  lettre  de  Galiet  à  Cassmi ,  :iv  ec  son  observation  du  pis- 

ugt  de  Mercare  sur  le  soleil  ;  des  reHexions  de  Cassini  sur 
cette  observation  et  celles  de  Gassendi  et  d'ilévclius;  les  obser- 
vations de  Halley  à  âainte-Hélcue,  et  des  observations  de  Cassini 
sur  It  rotation  de  Jupiter  et  autres  changemcm  de  cette  planète. 

i6^B,  Paris,  in-ti»  La  Connoissance  des  temps ,  ou  cdendrier  et 
éphémérMes  du  lever  «t  du  coucher  du  strfeU,  de  la 
lune  et  des  autres  planètes ,  avec  les  éctipses  pour  Taniiée 

\  calculées  sur  Paris,  et  la  manière  de  s'en  servir 
pour  les  autres  t'Icvaiions  ;  avec  plusieurs  autres  tables  et 
traites  d'astronomie  et  de  pii)  si(jue ,  et  des  éphémérides 
de  toutes  les  planètes ,  en  figures* 

64  pages.  Les  Éphémérides  de  Hecker  finissant  à  i(f8o. 
Picard  proposa  d'en  calculer  pour  le  méridien  de  Paris;  et  i'oa 
peut  juger  par  le  privilège  que  ce  volume  était  de  lui. 

Cet  ouvrage  a  continué  de  paraître  saiu  interruption  depuis 
1^79.  Lefebvre  y  mit  son  nom  en  1  J  ;  et  il  semble  par  la  ' 
dédicace  que  même  auparavant  c'était  lui  qui  le  présentait  au 
rot.  Lievtaud  en  fut  cliai;gé  en  170»,  Goœn  en  1730»  Ma- 
raidi  en  1734;  j'ai  commencé  en  1760  ,  Jeaurat  en  i77<>, 
Meciiain  en  1788  :  j'ai,  repris  la  rédaction  de  i'aa  4^  (i7j^j  j 
et  des  années  suivantes. 

1^78.  Lipsia,  fft'4*''  Godofredi  Kirchii  "W^understern  am  halse 
'4es  W^^^ffçhçs-  [Étoile  admlraMe  du  cou  de  la  Baldne*] 

j6^S.  Parht  in-'^»'  Pèndu)#  perpétuelle,  vtéc  un  nouveau  babn- 
der,  et  autm  nouvelles  inventions  contenues  dans  une 
lettre  de  M.  pB  HAVTBfVViLi.E.'^ 

18  pages. 

l6j%,  Holmia,  in -8.'  Magni  C E Lj$ 1 1  Pissfîrtatio  de principiis  astro* 

nomicis  communibus. 

l6ji.  ^antburgi ,  i/i-^'  Nuncius  pacis  de  cœlo  stellato  ejusque 
phaenpmenis,  nempe  de  mms  ftel|ij,  cometls,  conjunctio- 
làbus  inagnis ,  &c.,  pejr  Job,  VyLPlVit»  en  allemand. 

, . . islebi^e,  h-^'  Spéculum  cœleste  de  ortu  ft  oeca^n  planeta- 
rum ,  eorum  apparitione  et  occuitatione ,  ocmjunctkmibus 
anni  léHçp  per  Job.  Vyi.pi pu;  en  aUemand, 

, ,  Planetarum  coiigressus  meiuibus  fnaii  et  junii  ;  item  içnetpbc- 
nomena  visa  à  4.  H»  VoiGT  ;  en  ajiemapd* 
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i6j$.  Witteberf;(z ,  tn-^"  Hieron.  Boccii  Dîsputatio  d«  horizome 

cœltsti. 

\6y%.  Avranches ,  in -S."  (Euvres  de  Jean  Le  Royer  sur  le? 
comètes,  &ç. 

1^78.  Kiiouii,  in-jf.*  Matthis  'Nt^ASMVTH  I<li»  restitutae  astrono- 
micx  chronologiae. 

i6j%,  Paris,  i/t-j^»*  Nouveau 'système  du  monde,  inventé  par  M. 
Mallement  de  Messanges. 

I  2  pages.  Il  suppose  que  le  soleil  et  la  luiie  tournent  l'un 
et  l'autre  autour  d'un  autre  point.  Il  y  a  aussi  une  quadrature 
du  cercle  du  mime  aniear, 

1 6yS,  Parisjn-ra,  Exposition  d'un  nouveau  systcme  du  monde, plus 

surprenant  et  mieux  prouve  que  celui  de  Copernic ,  contenu 
dans  une  lettre  de  M.  de  Castelet  à  M.      S.  Yon. 
Journal  des  savans ,  aunce  1678. 

L'année  suivante,  H  panic  une  lettre  de  M.  de  Castelet  à 

M.  Malleineiu  de  Messanges,  sur  leurs  deux  nouTCaux systèmes, 

dans  laquelle  il  revendique  la  principale  idée. 

1678.  Kiiia ,  in-^."  Sdim.  Reyheri  Mathesis  mosaïca,  sive  loca 
Pentateuclii  mathematica  mathematicè  explicata,  et  appen* 
dix  aliorum  S.  Scriptune  loconim  matliematicciirum. 

1^78.  Éclipse  de  Saturne,  ie  27  février,  observée  par  La  Hire 
près  de  la  ^xjrte  Montmartre  (Jêumal  dis  s<iv,vi^).  Il  pré- 
senta à  l'Académie,  le  5  mars,  une  carte  iKs  Plciades.  II 
aperçut  ie  premier  une  petite  comète  qui  parut  dans  ie 
Sagittaire  au  mois  de  septembre.  Il  alla  à  l'Observatoire 
pour  (^>server  i'éclipse  de  lune  du  2p  octobre  (Journal 
des  sarans).  Le  5  juin  1 ,  H  ol»serva  i'éclipse  de  Jupiter 
(Journal  des  savans).  Il  alla  en  Bretagne  avec  Picard, 
ensuite  en  Guieniie  et  en  Provence.  Le  3  décembre  i  68  i  , 
il  proposa  à  l'Acadcinif  ,  (jue  des  deux  pendides  qu'on 
devait  taire  à  l'Observatoire  par  ordre  de  Coibert ,  il  y 
en  eât  une  r^ée  sur  les  étoOes.  Au  mois  d'avril  1^83  , 
il  plaça  un  mural  i  TOIiseryatoire  ;  Il  y  fit  I>eaucpup 
d'observations,  et  s'en  servit  pour  publier,  en  1687,  de 
nouvelles  tables  du  soleil  et  de  la  lune  (Histoire  Je  /'Aca- 
démie), quoique  la  continuation  de  la  méridienne  et  les 
iiiveiiemens  de  ia  rivière  d'Eure ,  que  Louvois  voulait 
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amener  à  Versailles ,  lui  eussent  fait  perdre  beaucoup  de 
temps  en  1684. 

1(^78.  De  Beauchamps  observa  à  Avisnon,  avec  le  P.  Bonfit, 
l'éctipse  de  lune  du  a^  octobre,  li  observa  avec  Gallec 
la  hauteur  du  pôle  d'Avignon* 


l6jp.  Parisiis ,  in-^."  Manilii  Astronomicon  ,  intcrprt  laïk^nc  , 
notis  et  iiguris  iilustratum  à  Midi.  Fayo,  in  usuni  ^eren. 
Deiphini.  Pet.  Dan.  H  u  et  11  -Animadversiones  àd  Mani- 
lium  et  Scaligeri  notas. 

I^7p.  CeJani,  in  tMus  auctoris ,  ejus,jue  typis  et  sm^tiku,  in-fof, 
Jo.  H  E  VELU  Machina?  cœlestis  pars  positrior;  rerum 
iiranicarum  obscrvationes  ,  tam  eclipsium  iuminarium 
quàm  occuitationum  pianeiarum  et  fuarum,  necnon  aitio 
tudfaium  meridianarum  »  poiaiium»  «olstîtioriiin  et  z«]m- 
noctiorum ,  uni  cum  reliquorom  ptanctarom  fiicarumque 
onuiium  hacienus  çognitantm,  gbbisqiie  adscriptarum  » 
'  aequc  ac  plurimarum  hue  usque  ignotarum  ,  observatis  , 
pariier  quoad  distantias ,  aititudines  ineridianas  ci  decii- 
nationcs,  additis  innumeris  aiiis  notatu  dignissimis ,  aujue 
ad  astronomiam  excdendam  maximè  spectantibus  rébus, 
plurimorum  annorum  summis  vigiliis  indefessoque  iabore 
ex  ipso  aethere  haustas ,  permuitisque  iconibus ,  auctoris 
manu  xtï  incisis,  iiiustratas  et  exoroatas  »  tribus  iibris 
exhibem. 

Le  second  livre,  qui  commence  ce  volume,  s  840  pnges 
in-folio;  les  3.*  ei  4.*  livres,  446  pages:  mais  ces  derniers  livres 
manquent  à  l'exemplaire  qui  est  au  Dépôt  de  ia  Marine  «  et  dont 
i'anteur  avait  fût  présent  au  célèbre  Plctid ,  prabaUement  dans 
un  temps  où  les  3.*  et  4.*  livres  n'étaient  pas  encoie  imprimés. 
Je  ne  connais  que  trente  exemplaires  de  cet  ouvrage,  dont  huit 
en  France;  savoir ,  à  la  Bibliuihequc  nationale,  à  celle  du  Pan- 
théon ,  à  rObservaioire ,  au  Dépôt  de  ia  Marine,  chcs  le  C.** 
Lal)l)ey,che7  le  C/"  Maraldi  à  Perinaldo ,  et  deux  que  j'ai  acquis 
des  tîtles  de  Kirch  à  Berlin ,  et  de  Jousse  à  Orléans.  11  y  en  a 
si  peu  en  Europe ,  qu'on  \t*\x\  regarder  cet  ouvrage  comme  un 
nianuscrii.  L'incendie  affreux  qui  consuma  sept  maisons ,  ies 
macliines,  la  bibliotitcque  et  ies  papiers  d'Hévéiius,  le  atf 
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septembre  i  ($79  ,  fut  came  â»  la  p«i«e  de  otfle  édMon  :  il  n'en 

resca  que  les  exemplaires  envoyés  à  divers  astronomes  de  l'Eu- 
rope, parce  qu'ils  <ltaient  déjà  partis,  l'ouvrage  étant  termine 
depuis  fe  8  janvier  1 679  ,  comme  TauieHr  nous  Tapprend  dans 
son  onmge  indnil^,  Amutt  tRmaeurkvï ,  imprimé  en  1685* 

—  Wetdler  ,  p.  487. 

l6j^,  Hamhur^i .  in-^.'  De  incendio  Heveiiano  Epiitola  Dantisco 

Hamburgiim  missa. 
\6y^.  Ratisbona,  in-^'  G.  Balduini  Epistoia  ad  incomparabi- 

iem  mathematicuni  D.**  Jb.  Hevelium  de  ejusdem 

Machiné  cœlesH,  maximè  de  Proteo  suo  hyperbotico  novo, 

aliisque  speculis  prxgrandibus  chalybeis. 

Cet  ouvrage  est  daté  de  1  679  dans  le  Catalogue  des  livres 

d'HMlius  qui  est  au  Dépôt  de  la  Marine,  et  de  1680  dan* 

d'autres  auteurs. 

i6y^.  Paris,  tn-^'  Observatioiis  astronomiques  et  physiques  fiiites 

en  i'isle  de  Cayenne,  par  M.  Richer. 

Weià/er,  p.  $32.  C'est  dans  cet  ouvrage  au'on  trouve  rac- 
courcissement du  pendule.  —  Astrort.  art.  2609. 

i6yp.  Loiidon ,  in-^.'  Leciiones  Culteriaiix  ,  or  a  collection  of 
lectures  pnysicai,  mechanicai,  geographical  et  astrono- 
mical,  made  bcfore  the  royal  society  on  several  occasions 
at  Gresham  collège  ;  to  which  are  added  divers  mise* 
discourses  :  by  R.  H ooke  F.  R.  S. 

Jean  Culter  avait  f^it  une  fondation  qui  procura  plusieurs 
ouvrages  itttéressans  dé  Hooke ,  réunis  dans  ce  recueil ,  et  que 
nous  avons  indiques  sous  les  années  1^74,  1676  et  1678.  ' 
Dans  ces  ouvrages,  ainsi  que  dans  sa  Micngrafkut  166^  ,  et 
ses  M«ms  pcsthmius ,  1 70  5 ,  on  trouve  les  idées  de  la  plupart  * 
de  nos  iiutnimeiu  modernes  t  c'était  le  Newton  de  la  mécanique. 

iSj^.  LonJini  et  JJpsia ,  in-^"  Conamen  ad  motum  teiluris  pro- 
baiidum  ex observationibus  Roberti  Hooke,  ex  anglicano 

in  latinum  versum  à  Guill.  Nicolson.  , 

1^7^.  léOnJini ,  in-^."  Edmundî  Hall  El  i  Catalogus  steiiariim 
australium,  sive  supplememum  Catalogi  Tychonici,  exhi- 
bens  longitudiucrs  cl  laiitudiues  «teilarum  iixarum  ,  qux 
propè  poîum  antarctkunt  ùtx,  lu  bomome  Ufanibuigico 
Tychoni  înconspicus  fiiere,  accurato  calcuio  ex  distan- 
fiis  supputatas,  et  ad  anmini  1^77  oompletum  conectas; 
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cum  ipsis  observatîonibus  in  insiilà  S.  Htlenae  (cujusiaû- 
tudo  I  5  aiistr.  et  iongitudo  7"  o'  ad  occasum  à 
Loiidino),  iLiniinâ  cura  et  sextantc  satis  magno  de  coeio 
deproraiis.  Acccdit  appendicuia  de  rébus  quibusdam 
«5tronomicis  notatu  non  indîgpiis.  In  appendice  occmmint 
Mercurii  transitus  sub  disco  solb  die  28  octob.  i6j-/], 
item,  Modi  quidam  geometrîci  pro  p^failaxi  iunx  investi- 
gandâ  ;  item  .  Quaedam  que  ad  emendationem  théorie 
iunaris  spectant. 

Wiiéer,  p.  $43.  II  y  en  eut  la  même  année,  i  Paris,  imt 
édition  in- ta» 

t6y^.  Pais,  in -12.  Cartes  du  ciel  réduites  en  quatre  tables»  conte- 
nant toutfs  k'.s  constellations ,  avec  un  catalogue  des  noms, 
grandeurs  et  p(\Mtions  des  étoiles;  corrigées  et  calculées  par 
longitudes  et  latitudes, pour  i'an  1700,  en  latin,  le  françois 
à  c6tc ,  par  le  S/  Augustin  Roter  ,  avec  l'explication. 

Le  catalogue  d'étoiles  qui  est  dans  ce  livre  ,  c^t  de  D. 
Anthelme,  Chartreux  à  Dijon,  qui  l'avait  étendu  fusqu'à 
1806  étoiles. 

l6y^.  Aug.  Vindel.  in-S."  Nova  imaginura  cœiestium  prospectif  a 
ex  mundi  centre ,  In  divenis  planis  glebum  codestem  tan- 
gentibus,  per  tabulas  particulares  cœto  et  accuratioribu» 

Tychonis  olwervatîonibus  quàm  sîmillfma ,  olim  Romse 
circà  annum  1612  c:ilciilo  ac  delineatione  R.  P.  Christopli. 
Grienbergeri  ytiio-halensis,  è  soc.  Jesu,  elaborata, 
xiunc  denuô  operà  et  impcnsis  A.  R.  D.  Hieron.  Ambr. 
Lamgenmantel,  canoniciadS.  Manritinm»  &c> 
Vaye^  l'année  161  a. 

1 6yp.  Paris,  in^^'  Lettre  à  M.  ie  duc  de  C,  contenant  quebiiief 
BOttveiltt  inventions  sur  les  lunettes  et  sur  le  niveau. 
1 2  pages.  L'auteur  proposait  d'employer  dans  les  lunettes  un 

miroir  concave  pour  oculaire. 

l6y^>  Paris,  in- r^.  Effets  de  ia  force  de  la  contiguité  des  corps, 
par  lesquels  on  répond  aux  expériences  de  la  crainte  du 
▼uide  eti  celtes  de  ia  pesanteur  de  l'air ,  par  le  P.  Cliéru- 
bin  d'Orléans,  idigieux  Capucin  de  ia  province  de 

Touraine. 

466  pages.  Il  «mrepreodi  dans  cet  ouvrage,  d'établir  la  réalité 
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et  la  ntfcesshtf  du  mouremeni  de  trsctîoa  ou  d'attraction  dans 
la  physique,/;.  t6j  et  su'iv. .  et  sur-tout  de  la  contiguïté.  Il 
raconte,  ».  jK^  ,  qu'il  présenta  au  roi ,  en  i  676  le  télescope 
biiUMde  décrie  dans  le  Ihrre  de  la  Vtsim  parfaite  f  enstthe  sa  ma- 
chine télesgraphique  pour  dessiner  les  objets  éloignés.  Il  se 
plaint  du  journal  du  a/  décembre  1  677 ,  où  l'on  avait  cité 
Hooke,  donc  le*  mteroscqtn  n'étaient  pas  si  bons  que  les  siens. 

i6yp.  Paris,  Uê'I2.  Nouvelle  méthode  pour  apprendre  i  tracer 
facHeineiit  les  cadrans  solaires  sur  toutes  sortes  de  sur&ces 
planes,  avec  quelques  autres  observations,  par  M.  C. 

I  ^7p.  C//m,  itt-S."  Jo.  Peterson  Stengbl,  Gnomonica  universafis; 

en  allemand. 

Cet  ouvrage  parut  en  latin  l'annce  suivanre. 

i6y^.  Paris,  in-8.'  Nouveau  système  du  monde,  inventé  par  M.  de 
Messangbs,  par  lequel,  sans  excentricités,  cpicycles, 
trépidations  ou  autres  inventions  d*astnmonies ,  on  explique 
roéchanîquement  les  phénomènes  les  plus  difficiles. 

i^7p.  Stuttgardia ,  in-^"  Jo.  Jac.  ZiMMERMANNt  Ptrodromus 
biceps  cono-ellipiicar  et  à  priori  demonstratx  planetarum 
theorices,  in  quo  non  modo  Kepleriana  commissa  coiifu- 
tantur,  ombsaque  Buliiaidi  compensantur,  verùm  computus 
etiam  theoricns ,  simplidtate  juxtà  ac  facilitate  meihodi 
omnes  hactenus  usttatos  superans,  tradîtur;  adjectis  insimui 
etnovâ,  ad  modemaruni  observatlonum  exigentiam .  hypo- 
thesî  motus  lunx  ellipticae,  et  «ccuratà  iongitudinis  loco- 
rum  terrestrium  inquisitione. 

1 6y^.  Paris,  iri-j^,  N.  Malezieu  ,  Nouveau  traité  de  ia  mfaèro. 
Wiidfer,  p.  J46. 

i6jp.  Paru,  in-ia,  Almanach  de  Paris,  ou  Épliémérides  des  divers 
cfaangemens  de  i'air  »  pour  1 67^  ;  ches  Tlioouu  Moette. 

1^80.  Paris,  in-fol.  Voyage  dOJranibourg,  ou  Observations  astro- 
nomiques fcites  en  Danemarck  par  M.  Picard  (cb 

1  (5/  I  ) ,  avec  les  observations  sur  les  c6tes  de  France 
par  MM.  Picard  et  DE  LA  HiRE.  ' 

Réimprime  en  1 65,3  ,  in-folio,  dans  le  Recueil  des  observations 
fi'tesen  plusieurs  voyages,  par  ordre  de  S.  M.,  par  MM.  àm 
\  Acadénue  rojrale  do  scieacet* 
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Sur  La  Hire,  voyfi  i        —  Astron,  nrf.  4^7,  Î^J  ,  &C.  Ses 
observations  manuscrites  sont  au  Dcpôt  de  la  iV^arine. 

1^80.  Lomhfi,  in-jf.'  John  Flamstbbd,  The  doctrine  of  the 
sphère;  grocmded  on  the  motion  ^ Ûut  earth  et  the  antirat 

Pythagorean  or  Copernican  System  of  the  world. 

Cet  ouvrage  se  trouve  dans  le  System  of  the  matktmatitks  de 
Jones  MooR. 

1^80.  Bolùgna,  in-^'  Fr.  Bianchini,  Dialogo  fisico-aitronomico 
contiro  il  sistema  Copemicano. 

I d8o.  LotiJou,  itt'^*  Ephenierides  Jo.  Gadburt  ad  ann.  1 6%x* 

1 70 1 . 

l6%0*  WittenbergiV ,  in-^."  Dissertatio  astronomica  de  eclipsibus  in 
génère,  et  soiis  in  specie,  à  Michaele  Walt  HE  no. 

1^80.  Amsteloel.  i/i-^.'  Pétri  Gassendi  Inslitutio  astronomîca ,  . 
juxtà  hypothèses,  tam  veterum  quàm  recentioriim ,  Co- 
pernici  et  Tychonis.  Accedii  Mercurius  in  sole  visus,  et 
Venus  invîsa  ann.  1  ^  j  i  ;  Proportio  gnomoois  ad  soisûàar 
lem  umbram  observata  Marsiliae  ann.  1626,  cum  fdiis 
scitu  dignis;  Novem  steihe  circà  Jovem  vine  Colcmiae  1 6^z, 
et  Parheiia. 

16S0*  Lugd.  Batav.  in-S."  Philippi  Munckeri  De  intercaiatione 
variarum  gentium  ac  pr;Esertim  Romanorum  iibrî  iv , 
brevem  simul  ac  perspicuam  ubique  annorum  et  mensium 
rationem  ottendetîtes ,  ac  pneter  oompiura  difficiilims  Cice- 
tosàs  aiionun^e  authorum  loca  expticanies. 

1^80.  Alteuhirg,  itt-^fJ  Relatkm  de  fai  comète  de  1^80,  par 

Buthner;  en  allemand. 
.1^80*  Florence,  in-^."  Riposta  di  Francesco  Barzîni  sopra  l'ap- 
parizione  dei  iuiono  phenomeno  o  maccbia  del  cielo;  en 
italien  ,  latin  et  allemand. 

1680  ///  ./,"  W'uitg.  Ludovici  André /€  Cometa  nupehis. 

1 6  B  o.  Leipzig ,  in  Dialogue  sur  les  comètes ,  à  l'occasion  de  celle 
de  1680  ,  par  Conrad  DiETlttcH  ;  en  aUemand. 

jéSo.  trihurgi  Brisgoa,  in-12.  Joan.  Koenig  Vesligia  matliema- 
tica sive  tyrocînium  cosmographico-geometrico-geogra- 
phlco-wonomico-cometographicum. 
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idSo.  lena ,  m-j^J  Eihardi  Wticiiii  Cosmologla  ,  nucleum 
astrononiix  et  geographix ,  ui  et  usum  globorum ,  tum 
vui^tfium  ,  tum  novis  adomaiionibus  et  compendii* 
iiutnictorum ,  quos  inde  dixerU  gfobo*  cQirectof  et  pope- 
tuo5,  juccinctè  tradens. 

\6%t>,  Paris,  itt'^*  Entretiens  sur  l'opinion  de  Copernic,  touchant 
la  mobilité  de  la  terre,  par  Jeanne  Dumée  ,  de  Paris. 

Wcidlcr,  p.  5  jo.  =  Journal  dts  savans ,  i  6  septembre  i  68o  , 
pi  aép ,  in-4f  C'est  d'après  cet  article  du  Journal  des  savant 
que  "Weidier  et  tous  les  dictionnaires  ont  parlé  de  ce  livre; 
mais  je  n'ai  jamais  pu  le  uouver,  et  je  doute  qu'il  ait  jamais 

Sera.  Le  Ibrant  et  le  nom  du  libraire  ne  lont  point  dans  le 
ournal  ;  et  le  journaliste  l'annonça  probablement  d'après  le 
manuscrit  et  l'espoir  d'une  prochaine  publication.  Cela  n'em- 

Êêche  pas  que  nous  ne  puissions  compter  Jeanne  Dumée  parmi 
s  jfênmes  qui  se  «ont  occupées  avec  succès  d'asMooomie. 

1680.  Ulma,  in-! 2.  Gnomonlca  iinlversalis,  sive  praxis  amplîssîma 

geometricè  describendi  horologia  aoiaria,  cum  233  liguris, 
auth.  Jo.  Peterson  S  r  £  n  g  £  l. 
V«ye^  l'année  1 679. 

1681.  WtttitAerga ,  in-^*  Jo,  Bapt  Roeschelii  Exercitatio  ad 

locum  Piinii  iibro  II ,  c.  i  3 ,  de  admimodft  vi  icfiractionis 
clrcà  defectus  lunae  horizoniales. 

Pline  s'étonnait  de  ce  qu'un  avait  vu  à-ia-fois  ia  iune  éciipsce 
et  le  soleil  sur  l'horizon  :  c'est  un  effet  de  la  réftacdon;  il  n'y 
a  point  d'cclipse  de  lune  qui  ne  présente  ce  phénomène  dam 
quelque  lieu  de  la  lerre. —  Asiron.  art.  aayO. 

16S1.  JJpsia,  in-^,'*  Godofredi  Kirchu  Ephemeridum  motuum 
coelestium  annus  primus  et  secundus,  neinpe  anni  168  i 
et  i6%%t  ex  TabuUs  Rudolphinls  supputatarutn  ,  cum 

Edmundi  Halle ii  Catalogo  stellurum  au^ralium. 

La  suite  des  Lphcmcridcs  de  Kirch  parut  à  Leipzig  les  années 
suivantes  jiiMjLrLii  1702. —  W^eidler ,  p.  555. 

1681.  London ,  iii-^."  Ephemerides  of  ihe  cele^tiai  motions  1682- 
1701 ,  by  Jobn  GADBURr. 
V^t^  l'année  1 67 1 . 

'   1681.  Landou  The  tlmes  roended»  or  a  lectlfîed  account 
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of  Ume  hy  a  new  lunùolar  year,  the  true  way  to  number 
our  dayi,  by  R.  V, 

1^81.  London,  Ih-^*  ^  foL  Jones  Moor,  A  new  system  of  the 
'  mathematicks.  ' 

Le  tome  premier  contient  ïes  sphcricjues  ;  le  tome  second  , 
la  théorie  et  les  tables  astroiiuimt^ues.  On  y  trouve  un  mémoire 
de  Flamsieed. 

1^81.  LonJott,  M-12,  Thomas  Strbbtb»  Ephemericles  fer  tbo 
years  i6%z»i6%^ 

1 58 1.  Louant,  Tellurb  Theoria  sacra,  orbis  nostri  originem 
et  mutationes  générales  qnas  aut  |ani  -sufailt  aut  olim  subi- 
turus  est,  complectens  [Burnft]. 

Oïl  peut  voir  dans  Button  ia  rctuiaiuin  de  ce  système. 

1681.  Norimh.  îtt-^."  Jo.  Bapt.  Duhamel  Opéra  phiiosophica , 
quorum  tomo  primo  legitur  Astronomia  physica.  Accedunt 
reiii  Petit  Observationes  aJiquot  eclipsium  solis  et  lune, 
et  Dissertado  de  latitudine  Lutedae  et  magnetis  «leclina- 
tion^,  nccnfw  Confutatîo  tiovi  systenuuis  ab  anonymo 
proposîti. 

•|d8|.  Aitenburg! ,  in-^."  Comitiatus  planetarum  et  accurala  Jescrip- 
tio  conjutictioiuim  j^laiKtarum  ann.         et  1683, àJoh. 

Vu  LP I  o  ;  en  ailenuiiKl. 

ï68i.  letia,  in-^."  De  eciipsi  soiis  ^nno  1684.  futiir4i  ab  Utialrico 

M  t  I  N  s  I  o. 

1681.  Rostochii ,  in-^"  Terras  globus  eminùs  planeta,  à  Georgio 
Alberto  et  Georgio  'VE^Hhelino  Hagendorn. 

1681.  Paris,  ia-^'  Les  Tables  astronomiques  données  pour  la  juste 
supputation  des  planètes ,  des  éclipses  et  des  figures  célestes, 
fivec  les  méthodes  de  trouver  facilement  les  longitudes , 
tant  suf  la  mer  que  sur  la  terre,  par  le  comte  de  Pagan. 

|58|.  Vettetia,  m-^."  Almanacco  perpetuo  di  Rutilio  Benincasa, 
iliustraio  da  Ottavio  ^cltranq. 

|58i*  Paris,  in -12.  Le  Messager  céleste,  contenant  toutes  les  nou- 
velles découvertes  qui  ont  <5tc  failes  dans  les  astres  depuis 
|'invt;ntion  de£  iui^ettes  d'approche,  avec  des  rvliexioiiâ  sui- 
tes 
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les  utilités  qu'on  en  peut  tirer  pour  la  conserv'ation  Je  la  vie. 

Premier  Extraordinaire  du  Journal  de  médecine l  public  le  i.** 
octobre  1 4^8 1.  L'abbé  Alexandre  Tin  élis*  S.'  oeCastblet, 

de  l'Académie  des  nouvelles  découvertes  de  médecine ,  fit  celte 
traduction  du  Sidereus  nuncius  de  Galilée  avec  des  additions. 

I  ^8 1.  Afazz^''^"''  in-fol. grantliss.  Exemplar  horologiorum  solarium, 
auct.  Maria  Caraffa,  S.  R.  Imperii  principe. 

Cet  ouvrage,  qui  a  928  pages,  condenc  (Tiiiuiieiifei  taUcs 
pour  décrire  les  cadrans  italiques  verticaux,  Ie$  cadrans  hoii* 
zontaux ,  et  autres  de  diverses  espèces. 

E  <^8 1 .  Loluîon ,  in  -     Art  of  Jialling,  performedgeometrically,  &c., 

bv  W'illiani  Lf,  yhourn. 

l()8i.  Paris,  in-^S  La  Chronologie  cliviM.'c  en  quatre  parties,  qui 
contiennent  la  science  des  temps  par  le  dénombronent  des 
diverses  périodes ,  la  descrîptkm  et  pratique  des  cadrans 
solaires,  &c.,  par  le  P.  Jcan  François,  de  U  compagnie 
de  Jésus. 

1^81.  luBofctlona,  in-8.*  avec  f$,  El  non  plus  ultra  del  lunario, 
y  pronostic©  perpetuo ,  gênerai  y  particular ,  para  caJa 
regno  y  provincia  ;  compuesto  por  el  padre  Geronimo 
ViDA^,  de  la  compania  de  Jésus,  caliticador  dei  santo 
offido,  va  tambien  anadido  a  la  postre  una  invencion 
ctiriosa,  om  unos  aputamientos  y  KglaSf  ponque  cada 
uno  sepa  hazer  pronosdcos  y  discursos  annuales,  acerca 
de  la  abundancia  h  penuria  del  anno. 

1^8 1.  LugA.  Batav.  in-fol.  2  vol.  Stanislai  de  Lubienietz,  Lubie- 
niecii  Rolitsii ,  Theatrum  comciicum  :  accedit  Uistoria 
cometarum  à  tempore  diiuvii  ad  ann.  1665. 

Voyei  l'année  i66j,-~  Wtidkr,  p.  j  14»  Peut -être  que  k 
fameuse  comète  de  1 680  fit  publier  cet  ouvngt  avec  un  non» 
veau  frontispice. 

Aussitôt  que  U  comité  de  i66^  parut,  Pauteur  lia  une  conet- 
ponduictt  avec  les  principaux  astronomes  de  l'Europe,  pour  avoir 
leurs  observations  :  c'est  i'oljjct  de  la  première  partie  de  son 
ouvrage,  enrichie  de  planches  qui  représeiuent  les  constel- 
lations et  le  cours  de  la  comiae.  La  seconde  partie  est  presque 
une  histoire  universelle  ù  l'occasion  des  comètes;  il  y  a  compilé 
tout  ce  qui  se  trouve  dans  les  historiens  :  il  en  tire  cette  con- 
clusion ,  que  les  comilis  aaaoocfàt  èmm  hnis,  mak  mâBt»  Le 


Dlgitlzed  by  Google 


BIBLIOGRAPHIE 


chevalier  LwhiBnwwJti       dt  la  MCie  des  UiUlûrts,  et  y  }oiia 

uu  Tôle. 

La  oMBèie  da  t  SBo ,  la  plus  singall^  et  b  plus  fameuse 

de  toutes  les  comètes ,  qui  occasionna  les  découvertes  de  Newton 
sur  les  comètes ,  et  les  Pe»sé€S  de  Bayle ,  donna  lieu  à  une  mul- 
titude d'ouvrages  daiul'ani^  nâme  de  ton  appaiiiioa  :  je  taii 
coaunencer  par  les  plut  importtns. 

1^81.  Paris,  in-^*  J.  Dom.  Cassini,  Observations  et  réflexions 
5ur  la  comète  qui  a  paru  au  mois  de  décembre  1680  et 

en  janvier  i  6^8  i . 

Abrcgc  des  observatioiu  et  des  réflexions  de  la  comète  de 
1680. 

Weiétr,  p.  (a8. 

Flanisphèfe'      et  présenté  au  loi }  sa  description  et  ses 
usages,  par  iM.  Cassimi. 

1^81.  Norimberga,  m-^*  Gottfried  KiacHl,  Neue  Hinunds-zei- 
tung  [  Gazette  du  ciel  ] ,  sive  novus  auncius  sidereus  de 

cometâ  anni  id8o;  en  allemand.  ' 

Kirch  fut  le  premier  qui  aperçut,  par  hasard,  la  comète  le 
1 4  novembre  1 680  ^  a.  st.),  &  quatre  heures  et  demie  du  matin  ; 
les  autres  la  virent  au  plutôt  le  27  novembre;  riamsteed  le  20 
d^embre  au  soir,  aprte  la  conjonction;  Cassini  le  22,  Hcvé- 
lins  le  24.  Voye^  la  Cmitograpk'u  de  Phigré,  i.  II ,  p.  2  j. 

I  ^8 1 .  Plauen,  in-^*  Astronomische  Betrachtung  des  grossen  oome- 
ten  wdclier  ann.  1 6%o  und  ann.  \  6%i  erschienen»  dessen 
zu  Plauen  angesteiifie  Observationes ,  nebst  edichen  sonder- 

bahren  fragen  und  neuen  denckwurtli^keîten  ,  5onderlich 
von  verbcsserung  der  Hevelischen  I  heoriie  comciarum  ; 
von  M.  G.  S.  D.  :  c'est-à-dire,  Observations  astrono- 
miques de  la  grande  comète  qui  a  paru  i  la  fin  de  1^80 
et  au  commencement  de  1681,  dont  les  d)servations 
faites  à  Plauen  ont  été  publiées  avec  quelques  questions 
singulières  et  de  nouvelles  choses  remarquables  ,  spé- 
cialement une  correction  de  la  I  héorie  des  comètes  d'Hé- 
vélius. 

Mahn  Geoige  Samuel  Doeufel,  minière  à  Plauen  en 
Saxe,  auteur  de  cet  ouvrage,  eut  la  gloire  de  montrer  ce  qu'Hd- 
vélius  n'avait  fait  que  soupçomier.  11  fit  voir  que  la  comète 
de  I  tfSo  avait  décrit  une  panbole  dont  le  soleil  était  le  loyer; 
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ntb  la  théorie  de  Newton  fit  coimitoe  b  ctnie  et  la  mature 

de  ce  mouvement  parabolique,  qtt*ona  applique  depuis  à  toutes 
les  comètes.  —  Weidler,  p.  5  J  =  Astron.  arc  30^7.  =  Aîon- 
tuda,  L  II ,  p.  625)  de  la  seconde  édMoB. 

Basel,  in-^"  Neu  erfiindene  Anleitung  wîe  man  den  iauff 
der  cometen,  &c,  durch  Jacob  Bbrnoulli;  c'est>A-<ltre, 
Instruction  nouvelle  pour  fiiire  voir  oomment  on  peut 

prédire  d'avance  le  cours  des  comètes  par  des  principes 
certains,  à  l'occasion  de  celle  de  i  680-1  681  ;  le  tout 
dcinoniré  par  des  principes  gconictric^ues  :  on  y  a  ajouté 
lesjraonostics. 

Ce  traité  se  trouve  en  latin  k  la  tête  du  premier  volume  des 
œuvres  de  Jacques  Bernoulli,  imprimées  à  Genève  en  1744. 
L'auteur  n'avait  en  1681  que  vingt-sept  ans  -,  ii  ne  connaissait  que 
Icxsystème  des  tourbillons  de  Descartes;  il  forma  une  hypothèse 
de  même  espèce,  dans  laquelle  il  faisait  tourner  les  comètes, 
comme  satellites,  autour  d'une  autre  plaiicte  de  notre  système 
pins  ëioign^  que  Saturne ,  et  qui  échappait  à  notre  Tue  par 
son  éloigncnient.  D'après  cette  hypothèse  ,  il  trouva  que  la 
comète  de  1680  reparaîtrait  en  1719  »  mais  ii  ne  donnait,  pour 
ainsi  dire ,  aucune  confiance  à  cette  espèce  de  prédiction.  VoyeT^ 
l'année  171p. 

Puisque  c'est  ici  la  première  fois  que  nous  avons  occasion 
de  citer  le  nom  célèbre  des  Bernoulli,  nous  allons  donner  un 
abrégé  de  iav  généalogie ,  pour  lever  toute  obscurité. 

Jacques  Bernoulli  vint  d'Anvers  s'établir  à  Bâie  en  i  622  ,  et 
il  y  mourut  en  1634,  à  l'âge  de  trente-six  ans,  laissant  trois 
enfans ,  dont  l'aîné ,  Nicolas,  né  en  itfa)  ,  et  mort  en  170B , 
fut  dans  les  charges  du  grand  conseil  et  de  la  cli.imhre  des 
finances.  11  eut  onze  enfans,  dont  le  cinquième  était  Jacques 
Bemoulfi ,  né  en  i  f  ^ ,  que  nous  venons  de  citer;  il  fut  pro- 
fesseur de  rnathcmatiques,  et  mourut  en  1705  ,  l;iis.saiit  un  fils, 
qui  fut  peintre  et  comeiUer.  Ses  ouvrages  ont  été  recueillis  en 
detu  volumes» 

Le  dixième  des  once  enfans  de  Nicolas,  fiit  Jean,  né  le 

27  juillet  i  66j,  qui  fut  docteur  en  médecine  et  professeur  de 
mathématiques ,  d'abord  à  Groningue,  ensuite  à  Bâie,  mort  le 
I  .*'  janvier  1 748 ,  à  Tige  ttequatK^vingii  ans.  Ses  ouvrages  <mt 
élc  rassemblés  en  quatre  volurrtes. 

Ce  sont  ces  deux  illustres  frères  Jacques  et  Jean  qui  ont  fait 
la  lépmaiitm  de  la  fiMiiUe;  mais  cette  réputation  a  été  soutenue 
par  leurs  descendons  et  leurs  collatéraux. 

Un  de  leurs  frères,  huitième  enfant  de  Nicolas,  qui  s'appelait 

Pp. 
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p.ussi  Nicolas,  eut  uti  fils  Nicolas  qui  fut  professeur  de  mathé- 
matiques à  Padoue,  et  qui  est  mort  en  i7Sj)«  U  y  &  beaucoup 
de  diuertatkms  de  lui  imprimées  séparénmc,  ou  dans  les  mé- 
moires de  diffcremes  Acadcmies,  et  dans  les  journaux  de  France, 
d'Allemagne  et  d'Italie;  par  exemple ,  un  mémoire  sur  les  forces 
centrales.  — -  Mémoires  it  t  Académie ,  1 7 1 1 . 

Jean  Bernoulli ,  qui  eut  neuf  enfans ,  en  deMiiia  trob  aux 
mathématiques  :  l'aînc  ,  Nicolas,  ne  en  1  695  ,  est  mort  en  172^ 
à  Pétersbourg,  où  il  ttaii  professeur  de  mathématiques,  il  y  a 
quelques  mémoires  de  lui  dans  les  Actes  dé  Ldpsig  et  dans  le 
premier  volume  de  l'Académie  de  Pctersbourg. 

Le  quatrième,  Daniel,  né  en  1700,  a  été  aussi  professeur 
de  mathématiques  i  Pétersbourg,  et  a  foui  loog-temps  de  la 
réputation  d'un  des  premiers  géomètres  de  l'Europe.  M.ilgre  son 
grand  âge,  les  derniers  volumes  de  l'Académie  de  Pctersboui^g 
contiennent  encore  de  savans  mémoires  de  lui. 

Le  septième,  Jean,  né  en  171  o,  fut  professeur  de  mathéma- 
tiques i  Bâle  ;  il  a  remporté  des  prix  i  l'Académie,  et  a  public 
une  répone  à  une  lettre  anonyme  sur  la  figure  de  la  terre, 
dans  le  Journal  helvétique ,  septembre  1740;  plttsieun  thèses 

de  jurisprudence  ,  ëic. 

Celui-ci  a  eu  liuit  enfans  ,  dont  l'aine  ,  Jean  Beinouiii ,  né 
ie 4 novembre  1744,  et  que  nous  citerons  souvent,  est  actuelle- 
ment  astronome  de  l'Académie  des  sciences  de  Berlin  ;  il  a 
épousé  Véronique  Beck ,  et  il  a  plusieurs  enfans.  5es  autres 
Irères  ont  pris  le  parti  du  commerce,  de  la  médecbie,  &c. 

Nous  ne  suivrons  pas  plus  loin  la  généalogie  de  cette  nom- 
breuse famille  \  il  suiîit  d'avoir  indiqué  ceux  qui  ont  soutenu  la 
répnudon  de  leur  nom  dans  les  mathématiques.  On  peut  voir 
plus  de  détails  i  leur  sujet  dans  deux  ouvrages  qui  ont  pour 
titre,  Athence  Rauricee ,  ijyS,  et  Adunjbrdth  eruHUorum  Basilien.' 
sium  celebrium  ,  Athenis  Rauricis  aJdiui ,  Hasilix-,  lySo  ,  in-8.* 

i^8i.  Bononia,  iti -folio.  De  cometarum  naturâ  et  ortu  epbtolica 
disaertatio,  auctore  DominJco  Guclielmino.  ' 

PVidKtr,  p.  550.  Doinniique  Guglielmini,  ne  en  1  6^  >  mou- 
rut en  171  o  V,  yn^  son  éloge  dans  \' Histoire  de  l'Académie.  II 
donnait  un  système  de  tourbillons  pour  les  comètes,  par  com- 
phdsance  pour  Monianari  son  matire,  qui  ne  croyait  pas  les 
comètes  des  corps  t  ft  rne!'^  comme  les  planètes.  Il  observa  à  Bo- 
logne l'éciipse  de  1 684;  il  était  professeur  de  mathématiques  et 
intendant  des  eaux;  il  aida  Cassini,  en  ilf^  à  rétablir  la  méri- 
dienne de  S.  Pétrone.  En  165^8,  il  fui  Ait  proftsseiur  à  Padoue. 

itfSi.  Paris,  in-ij»,  Oiuervatioiu  sur  k  comète  de  1^80  et  1^81, 
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faites  au  coliége  de  Clermom,  par  le  P.  J.  de  Fontaney, 
de  la  compagnie  de  Jésus,  professeur  de.mathcmatiques. 

105  pages.  L'auteur  piéiend  que  la  queue  des  comètes 
est  formée  per  les  fayoos  du  soleil  qui  .pesient  àn  tme»  de 
la  téie. 

Le  P.  de  F<Hitaney  oksert)i  aussi  l*éclfa»e  de  lune  du  ai 
lifvrier  1 682.  11  fut  ensuite  envoyé  à  la  Chine,  où  il  fit  beau» 
coup  d'observations,  entre  autres  celles  du  passage  de  Mercure, 
en  i6^yy  à  Tchaotcheou,  et  de  la  comcie  de  février  16^9,  à 
V^âtu-^Afimolru  dr  fÂeadémk,  1701. 

l69t.  Marseille,  in-^."  Observations  de  la  comète  des  années 
I  6  8  o  et  I  6  8  I ,  par  le  P.  Jean  6  o  N  F  a  ,  de  ia  compi^gnie 
de  Jésus,  professeur  royal  d'hydrographie. 

Ces  observations  n'ont  que  quatorze  pages  :  il  y  a  ensuite 
quatre  paces  sur  Téclipse  de  lune  du  29  août  1 68 1 ,  et  c^uam 
pages  d'observations  d'une  tache  du  soleil  en  juillet  1681. 

1681.  LugJ.  Bat  av.  in-folio.  J.  B.  RicciOLl  £pi«tol«  de  cometi* 

ann.  1  66^  et  1 665. 

i^8i.  Venei/a,  in-^'  Copia  di  due  leltere  scritte  ali'  illustr.  sign. 

Ant.  Magliabecchi,  sopra  i  mot!  e  le  apparenze  deile  due 
comète  apparse  suî  fine  tli  novembre  i6%o,  «la  Gemi- 
niano  MONTANARI. 

8  pages. 

1  6S I .  Roma,  in-^."  Marco  Antonio  C  r  l  i  o ,  Copia  di  Icttere  scritte 
sopra  r  osservazioiii  e  i  nioii  appareiiti  d' una  conieia  veduta 
verso  if  fine  dî  novembre  detf  anno  1^80. 

Celio  fut  un  de  ceux  qui  observèrent  à  Rome  cette  comète , 
ei  dont  on  publia  les  observations  sous  le  titre  géne'ral  ^Obstr^ 
Vûtions  Jattes  à  Rome  par  l'Académie  physico-mathématique. 

Discorso  fittto  neil'  Acadenda  fisfco-mat.  tenuta  li  ;  di 
/  g^nnaip  idSi,  sopra  ia  cometa; 

G>metae  Observatiooes  babiue  ab  Acad.  Romanâ,  ofec  deux 

planches. 

Celeb.  vire  Carolo  Patine  Geminianiis  Montan ari. 

Voyc^  l'unuce  1  6y2, 

i<^8i.  Làpsia,  in-^."  Lipsiensis  Ofaservatio  cometœ  ann.  1680  et 
I  ^8 1  ;  en  allemand.  '  • 
8  pages. 

léSi.  Varswûi  De  recend  cometâ  Observationes. 


Digitized  by  Google 


iOM  BIBLIOGRAPHIE 

I  ^8 1.  Lyon,  hi't2  et  Mr-^'  Ejqfficatîon  de  b  cornue  qui  a  para  sur 
la  fin  de  l'année  idSo  et  au  commencenneiit  «de  celle-ci 

(1681),  avec  une  table  qui  marque  le  jour  qu'elle  a' 
commence  à  paraître,  et  le  jour  qu'elle  finira  ,  la  somme 
de  ses  mouvemens,  sa  lo^tude  et  sa  latitude. 

Ce  petit  ouvrage  est  du  Y.  Anthelme  ,  Cbartreax  de 
Dijon.  Il  pensait  que  les  comètes  parcouraient  de  giruids  ori>es 
dont  le  centre  était  très-ëloigné  de  la  terre,  et  que  celle-ci 
était  la  inêine  que  celle  de  i66j,  parce  qu'elle  avait  pa&:>é 
à-peu-près  par  les  mêmes  signes.  Il  écrivit  ainsi  dans  ie  Joomal 
des  savans  de  1 68  i . 

i<$8i.  Hamburgt,  in-^."  J.  A.  Voict  Cometa  matuUnus  et  ves- 

periinus  annorum  1680  et  1681. 

l68i.  Altorfi,  in-^"  J.  Christoph.  Sturmi  i  Comelarum  natura, 
motus  et  origo  secundùm  Jo.  Hevelii  et  Pétri  Petid  hypo- 
thèses ifedanta* 

i^8z.  Zurich,         Ludewig  Lavatbri  Histof ische  EraacMung 

aller  cometen ,  ubersetzt  durch  F.  J.  'Vagnbr;  c'est- 
à-dire  »  Récit  historique  de  presque  toutes  les  comètes» 
traduit  par  F.  J.  \^^agner. 
1 6  8  I .  Ultrajecti ,  in  -j^."  Samuelis  M  a  R  £  s  1 1  Dissertatio  de  cometis. 

1681.  Tra).  ad  Rhcnum ,  in^^"  Joh.  Georg.  Gr.cvii  Oratio  de 
cometis  contrà  vulgi  opinionem  cometas  esse  malorum 
nuncios»  habita  ann.  i  675.  In  hac  secundâ  editione  acces- 
.  serunt  DuDiTHii ,  Maresii,&c.,  de  cometis  disseï^ 
tatlones  et  judicta. 

1^8 1.  SmtgarJp  ÏU'^*  Joh.  Jac»  Zimmernann  Cometoscopw 
diM  cometen  jfdurs  1^80-1^81;  en  aUemand. 

1^81.  Ftreni^» . . .  Délia  natma  deile  comète,  Lettera  da  Aiess. 

,  MaRCH£TTI. 

I  d8 1.  Paris,  fo'^'  Dissertation  sur  ks  comètes,  par  M.  Malls- 

MENT  DE  MeSSANGES. 

17  pages.  L'auteur  explique  ie  mouvement  des  comètes  par 
les  touibUloiw;  il  n*«it  pts  msii  sbsiude  que  de  coutiuae« 

1 6  S  1 .  Paris,  in      Lettre  d'un  gentiliiomme  de  province  è  une  dame 
de  qualité,  sur  le  sujet  de  ia  comète  [P.  Mjsmestiiisr]. 
ai  pages. 
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I^8l.  Tbrino ,  in -F."  Cometa,  di  Donato  RossETTi,  canonîco  di 
Livorno,  dottore  in  S. T.,  già  leitore  di  tiiosolm  neil'  uni- 
versità  di  Pba,  e  or  maeitro  dt:iie  matematiche  di  5.  A.  R. 

WHékr,  p.  )  5  2.  Le  prince  de  Piémont  artit  «n  maître  de 
maihéinatiqMCS  qui  n'éuit  guère  astronome  :  il  contredit  tout  ce 
qui  est  le  p!us  solidement  démontré  sur  la  petitesse  de  la  paral- 
laxe des  comètes  ;  il  éloigne  celle-ci  de  la  terre  de  vingt-cinq 
à  trente  .demi -diamètres  terrestres  toute  sa  physique  sur  les 
comètes  est  calqué  »  pour  tiiui  dire»  svr  celle  d'Arâtote  et  de 
Scipion  Claramonte. 

168  I.  Berolini,  in-^"  Nigellae  Cadmi  fdiae,  de  sidere  criniio,  aiino 
léSo,  maiie  novembri  ec  «eq.  olwervato,  ad  amicum 
astrophilum  abk^atae  i  Ffid.  Madewisio. 

I  ^8 1 .  Berolini,  in  Redux  apparhio  novi  cometse  i  ^80  et  i  ^8 1 , 
à  Frid.  Madeweis;  en  allemand. 

1 68 1  •  /raur»  m-ji.'  Erhardi  We  i  g  e  l  i  i  Himmels  -  zeiger  [  indica- 
teur céleste ,  qui  montre  ie  ciei  j,  jeu  Observationes  cometac 
anjii  1680. 

Wiiétr,  p.  j  50. 

1^8 1.  Francof,  in-B,*  Erhardi  'Weigelii,  math.  prof.  lenensb, 
Judicium  de  cometà  anni  1  <^8 1 ,  unà  cum  Hamburgeiut 

pronostico  cometae  ejusdem  anni. 

lé8l.  hambourg ,  hi-^.'  Prognosiicon  oder  iinmassgebliches  Be- 
dencken  ,  &c,;  c'est-à-dire,  Pronostic  ou  Considérations , 
sans  décision ,  sur  la  grande  et  menaçante  comète  vue  au 
commencement  de  celte  année  1  é8  i . 

Cet  ouvrage  contient  plusieurs  pièces  allemandes  sur  cette 
comète  :  Erkanli  W e  1  CElIl  Judicium  ;  Joluin  Jacoh  von  LoiSON , 
Sentit  von  dcn  (omet en j  Frideric  Madeweis ,  Meittung  [opi- 
nton]  vm  eêmetnt  TVA.  Bentml,  Jaécium  de  emetâ, 

1 68 1 .  Frmtef.  h'^'  Astrolopcum  judîchim  de  cometft  ann.  1680 
et  1681 ,  ejus  cursus,  motus,  &c.;  en  afiemand. 

1681.  RinteUi,in-^*  Dîssertatio  mathematica  de  cometîs,  eorum- 
que  generatioiie,  iigurà,  motu,  lumîne  et  piognosticis,  à 

J.  KaL  H  ER. 

1681.  Ulntit .  in-^."  Cometarum  pra-sai^itio ,  à  Simone  BoTCH 
inipugnata  ,  et  à  Joli.  Mann  or  propugnaïa. 

iC^ï.  AhJorJfif  J.  C.  SiUAMii  Di^senaiio  dequxsiione: 
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An  et  qux  mala  icrrîs  cometa  niiperus ,  aut  illaturus  fluxu 
physico,  aut  aliunde  justo  Dt  i  judicio  infereiida,  porieii- 
dere  saitem  aut  praesignificart  cicdcndus  sit! 

1 68 1 .  Dantiick,  iti-^."  Friderici  B u  t  h  n  f.  r  i  Astronomica  et  asiro- 
iogica  descripUo  comètsc,  &c.;  en  allemand. 
.  iUJ,  De  naturà  comète. 

I^,  Cometa  matutinus  et  vespertinus  ann.  1^80  et  1^81, 
à  Joh.  Heinrich;  en  allemand. 

1^81.  Zamost»  in^^*  Relation  de  la  comète  de         et  1^8 1., 
par  Stanisl.  NiEWIESKI,  «wNlEVlESKlEGOOPlSANA  Jott 

le  Catalogue  dHéyéllmsi  en  polonais. 

1681.  Uîm ,  in-^."  Johan  Frick,  Theoiogische  und  phiiosoph. 

Bcdencken  [  pensées  ]  von  den  cometen. 

1^81.  Faventia,  in-fol.  Pctri  Marii  Kavin.e  Cometa  ann.  \6îo 
et  16'èi ,  et  in  eumdem  astronoqud  conatiu  at^ue  phy- 
iicx  meditationes. 
CViait  un  vifionnaire. 

1682.  Hafn'ta,  i/i-^.'  Erasmi  Bartholini  Spécimen  recognL- 

ticmis  nuper  editanim  observationum  astronomicarum. 
1 6î  a.  MogoaHa,  ÏH'^*  Tenebne  summatim  iliiutratae,  «eu  Doctrina 
eclipsfum  pro  oppwtuniore  discendum  usu  in  compendium 

redacta. 

Le  P.  Jean  Hancke  ,  Jcsuiie,  professeur  à  Olmutz.=:  K W- 
fus.  sz  Acta  enuBt.  1 68  3 ,  p.  1 6^.  =  W<ti£er,  p>  5  $  4-' 

i6Sif  Altdoif,  in-jtf."  Jo.  Christi^h.  Sturms  Vemunftige  Ge- 
dancken  uber  die  grosse  conjonction  b^den  raefstcn 

planeten  Satiim  und  Jupiter;  c'est-à-dire»  Pensées  raison» 
nables  sur  la  grande  conjonction  de  Jupiter  fC  <ie  Saturne, 
de  1 68a  et  1683  ,  par  Sturm. 

1682*  Loitdon,  in-i2.  Giiberti  Clarck  Astronomîca  specimma 
ad  ub^er\  ationes  planetarum  faciendas  et  horologiorum 

construniontm. 

^682.  Lyon,  in-S."  Astcrographie,  ou  Description  des  étoiles  fixes, 
par  Ffove  ÇROçHATf 

i^8a. 
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1682.  Paris  y  tn-i2,  La  Gnomonique,  ou  l'art  de  tracer  les  cadrant* 
avec  ies  démonstrations,  par  M.  de  l  a  H  ire. 

Keiinpciine  en  165)8.  Ce  livre  est  reinarquable  j)ar  beaucoup 
de  problèmes  sur  les  points  d'ombre  qui  servent  à  déterminer  U 
sinuiion  d'un  plan  et  les  lignes  d'un  cadran;  mais  les  «lémons- 
iraiions  sont  compliquées,  " 

Paris,  ///-^."Histoire  du  calendrier  romain,  par  Blond rr, 
professeur  royal  en  maihcmaiiques,  et  de  l'Académie  des 
sciences. 

Cm  ouvrage  fut  réimprimé  à  la  Haye  en  1  <(84.  — >  JVMwWfty 

/ie  la  république  des  lettres. 

1682.  Paris,  in-S."  Éic'mens  des  mouvci!ieii>  célestes,  contenant  un 
nouveau  traite  de  la  sphère ,  la  construction  des  astrolabes, 
et  la  description  des  iiorioges  ou  cadrans  solaires ,  par  le 
S.'  Loub  Leblanc,  mathématicien. 

Lmid,  in-S."  A  new  cosmqgnq[»Iiy,  or  survey  <^  the  whole 
wcnrld,  biGujrMiEGE. 

1^8:1.  Rma,  in-12.  Tnttalo  della  sfina  di  Bonav.  Cayallert, 
con  le  pratiche  per  I  queiii  che  desiderano  eserdtarû  in 
essa,  e  col  modo  di  far  la  figura  cdeste  secondo  la  ragio-. 
nale  ,  da  Urbano  Dav  is  i. 

On  est  surpris  de  voir  encore ,  à  cette  époque ,  parler  d'ho« 
roscopes;  mais  il  y  a  dans  le  mime  Tolume  une  Vie  de  Caval- 
leri,  dont  Davisi  avait  été  disciple. 

AmsteloJ.  in-S,*  Systems  mundi  Copernicanum ,  argumentis 

invictîs  demonstratum ,  et  theolouii  conciliatum,  à  Peiro 
Mecérlino,  math.  prof.  Basiieensi. 
Weitffer,  p.  ^54,  =  Ait.  trutlit.  1682,  p.  257. 

i6Si.  Rentelii.  .  .  .  Jo.  Koelheri  Disseriationes  geographicae  de 
tenrâ  ejusque  inagnhudine,  fîgurâ,  motu,  ioco,  Âcc.  ^ 

I  6%x.  LonAon,  in-^.'  The  art  of  dialling,  by  Joseph  Blagrave. 

I  682.  JJpsiaf  iti'foL  Joannis  Pr.£torii  Tabula;  asiroscopici ,  certà 
quâdam  methodo  proponentes  sidera  paaim  fixa ,  partim 
enatica...  Praedicata  varia  astrognostica,  astronomica,  astro- 
metrica,  astrognomonica,  astrologica,  astidmantîca,  &c. 

1^82.  ilmle/. /a«^/JacobiB£RNOULLi  Conamennovi  systematîs 
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cometanim ,  pro  motu  eonim  sub  caicuium  revocando 

et  appariiionibus  prsdiccndîs, 

WtitUer,  p.  5  ;3.=  Koj'f^  i'anuëe  i68i.  =  ^rt.rri<^V.  1682. 
:s  Btrmu^  tptra ,  1740. 

I  dSi.  i  Premjères  obsenrations  de  la  comète  de  ce  mois 
d'août  i6Bi,  présentées  au  roi  par  M.  Cassini. 

7  pages.  Cette  comète  est  devenue  plus  fameuse  qo«  la 
précédente,  par  son  retour  en  17)9,  prédit  en  1705. 

i6Bz.  Nuremberg  et  Leipzig,  in-^.'  Godfiried  Kirch  Eilfertiger 

Bericht  von  ncuen  conwten  1681;  c'est-à-dire.  Relation 

prompte  de  la  comète. 
1682.  Stuttgaré,  ia-^*  Jac.  Zimmermanni  Cometoic^ia,  oder 

drey  Beirachtungen  ,  &c.;  c'est-à-dire,  trob  Mémoires  sur 

les  comètes  de  i68o,  i  (j8  i  et  1682. 

168a.  £///«/  in-^."  Bericht  von  den  cometen  welcher  in  nechst 
vcfstrictienen  august  monat  dièses  phrs  1682  sich  des 
morgens  und  abais  liât  «ehcn  iaascR  :  Jac.  Honold. 

1^84.  Roma,  in-^*  Discorso  tenitto  aell'  Academia  fisico-matem. 

Romana,  in  occasione  deilscmnetaapparsa  in  mese  ag^to 
.1682,  ed  o5servazioni  sopra  di  es5a. 

Ce  discours  est  de  CiAMPlMI,  savant  antiquaire,  mais  qui 
aimait  aussi  les  sciences  :  son  académie  ne  dura  pas  long-temps. 

xCBx.  Padua,  in-jfJ  Copia  di  Lettera  scritta  ail'  iilustr.  sign.  Anton. 

Magiiabecchi  da  Gemîniano  Montan ARi,  intomo  alla 
nuova  cometa  apparsa,  questf  anno  t6B%,  sotto  i  piedi 
deli'  G 1-5  a  maggioie. 

8  pages. 

i6Sa.  Fitenie,  iii-^"  Brcvi  considerazioni  s^pra  ia  conicta  apparsa 
ne!  mese  d' agosto  1 68  a,  &tie  da  Asinio  Mikati  Romana 
[Anton.  Maria  SiMOMi 
8  pages. 

1682.  Vittcherrt^.  /V/-^/Motus  cometarum  aetemiis,  à  Joh.  Georgio 

MtlSNLRO. 

I  (Î82.  Altînùurg /iii-^."  Compendiosa  descriptio  cometa;  amii  i  é82> 
ediia  à  Goafrido  G  u  t  t  n  l  r  n  ;  en  allemand. 

\6Zi.  .  «  •  •  Jo.  Jac.  ZiMMERMANN,  NcYer  comet-stem  welcher  in 
diesem  1 68  a  jahr  In  moaat  augusio,,&c.;  en  allemand* 
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1^82.  Co/ogM,  m -12,  Lettre  i  M.  L.  A«  D.  C,  docteur  Je  Sor- 

bonne,  où  il  est  prouve,  par  plusieurs  raisons  tirées  de  la 
philosophie  et  de  ki  théologie  ,  que  ks  comètes  ne  sont 
point  le  présage  U'aucuu  malheur  [Baïle]. 

574  pages.  L'auieur  conclut  que  le»  comètes  sont  des  corps 
aussi  anciens  que  le  monde,  qui,  pur  le^  lois  du  mouvement, 
sont  déterminés  à  passer  de  taiips  eu  temps  sous  la  portée  de 
notre  -vue.  Cet  ouvrage  parut  ensuite  en  deux  volumes ,  sous 
le  thie  de  Ptnsées  diverses,  à  l'gccasion  de  la  comète  qui  parut  au  mois 
dt  ditemhre  1680  :  la  troisième  édition  est  de  Roierdam,  1699. 

En  1691,  Jurieu  publia  un  ouvrage  intitulé,  Cmrf/r  RttM 
des  maximts  de  mora/e  tt  des  priacipes  de  reRgkn  de  Fmiteur  dis 
Pensées  diverses.  Bayle  y  répondit  en  1694,  dans  un  ouvrage 
intitulé ,  Addition  aux  Pensées  diverses  sur  ies  comètes ,  ou  Réponse 
à  m  libelle  intitulé,  Courte  Revue,  &e,  i  Roterdam,  i}i  pages. 
II  s'agissait  principalement  de  l'accusation  d'athéisme*  Cette 
addition  fut  réimprimée  i  Roierdam  en  1 6^5). 

La  Ceiffinuatio9  des  Ptnsies  dherses,  ou  Réponse  à  phisietirt 
dijficultés ,  &c. ,  parut,  en  deux  volumes,  à  Roterdam  en  1705  ; 
mais  il  n'y  traite  que  d'athéisme.  II  avait  été  conduit ,  dans  le 
premier  ouvrage ,  à  traiter  cette  matière ,  en  faisant  voir  la  supersti- 
tion des  Païens ,  qui  s'était  propagée  parmi  les  Chrétiens.  On 
lui  avait  objecté  que  Dieu  susciiait  des  comi-tes  et  d'autres  pro- 
diges pour  empêcher  i'atliéi&me  :  ii  répondait  que  l'athéisme  n  e  tait 
pas  un  plus  giand  mai  que  Pidolitrie;  U  examinait  pour  cela 

les  mœurs  des  athées,  t-t  t.khnit  de  les  justifier.  L'attaqua  de 

Jurieu  lui  fit  t  tcndre  beaucoup  cette  maiicre. 

1^82.  Franiof.  in-12.  An  cometa  malus  genius,  sive  Disscrtatio  sin- 
gulaiiâ  an  non  cometx  per  malos  genios  regantur ,  annis 
abhinc  septenideciin  publiée  luci  commissa ,  nunc  ver& 
aucta  ;  De  nupero  cooietà  succinctuin  judidum  :  auct. 
Mkh.  Braun. 

i<^82.  Ulm»  itt-^*  Philosophi^che  und  thedoguclie  Bedenfcen  von 
den  cometen,  Sic.  John  l  u  i  c  k. 

L'auteur  prétendait  démontrer  solidement  que  ce  sont  de* 
signes  de  colère  et  de  vengeance  câeste. 

1683*  Lorul.  in-S."  Pétri  Gassendi  Tnstittitio  a5tronoinica ;  acce- 
dunt  Gai.  Galilei  Nunciu^  âidereuâ,  et  Jo.  Kepleri 
Dioptrlce. 

Qqa 
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i6Bj.  Cedemi,  tH'^*  £xceq>ta  ex  Utteris  illustrium  et  darissimonim 

virorum  ad  nobiliss.  Jo.  Heveiium  pérscriptis,  judicia  de  * 

rébus  aslronomicis  ejusdemqiie  scriptis  exliibentia,  studio 
et  operâ  Joan.  Erici  Olhoffii  secretarii, 

a  I  I  pages.  C'e&t  un  extrait  de  lettres  duiu  les  originaux  sont 
au  DépAt  de  1»  Marine,  et  les  copies  dans  ma  bibtiodièque. 

1683.  Paris,  in^^*  Invention  nouvelle  pour  se  servir  des  plus 
longues  lunettes  d'approche  sans  Tembarras  des  tuyaux, 

par  M.  DE  HaUTEFEU  ILLE. 

1683.  Avignon,  in-^.'  Abrcgc  des  observations  et  des  réflexions 
sur  i'c'clipse  solaire  arrivce  ie  «7  janvier  1683,  par  M. 
Gallet. 

19  pages.  L'auteur  y  parle  des  causes  physiques,  de  rauno* 
sphère  de  la  lune.  Il  éuûi  chanoine  d'Avignon. 

1^83.  Leipzig.  in-S**  M.  Hermanni  Beschreibung  der  planeten 

und  fix  sternen. 

1(^83*  Amiens  et  Paris,  in-fol.  L'Atlas  des  temps,  divisé  en  quatre 
livres,  par  le  P.  Jean-Louis  d'Amilns,  Capucin. 

On  y  trouve  la  période  de  Loui>- ie -Grjuid ,  la  nouvelle 
Méthode  chronologique  ,  la  Chronologie  sacrée  de  l'ancien 
Testament,  et  la  Chronologie  nouvelle  des  années  de  grâce, 
une  Méthode  pour  uouver  les  éclipses,  et  une  Correction  du 
calendrier  par  la  période  de  Louls-le-Grand. 

1^83.  Lugd,  Bftttav,  in -8.*  Jo.  Seldeni  De  ànno  civill  veterum 
Bomanorum.  Accedic  Jaoobi  Usserii  de  Macedonum 

anno  soiari  Dissertatio ,  cum  Grxcoriim  asjronomorum 

parapegmate  [assemblage  de  tables]  ad  Alacedouici  et 

Juliani  anni  raiiojies  accoinmodaio. 

Ce  livre  est  plem  d'érudition  astronomique  et  chronologique. 

168).  Wltteèerga ,  in-^f,"  Conjunctiones  in  génère,  à  Michaele 

"^ALTHERO. 

1^83.  Witttherga,  in-^'  Conjunctio  magna  intrà  septem  praeter- 
lapsl  et  labentis  anni  menses  triplicata,  per  Joh.  Paschium. 

1^83.  Lon/Sni,  in-^*  N.  HanBURY,  Horologia  sciotherica  prieli- 
bata  ,  ad  deiineondum  sciothericon  dedinationis  solaris 
quantum  in  dies  perceptibilis. 

KS83.  Loiukts,        Les  Œuvres  philosophitjues  et  lu^troiioniiques 
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de  George  Wharton,  publiées  par  John:  Gadburt; 
en  anglais. 

I  ^83.  Altenbargi,  in-^."  Singulare  Cimelium  [réservoir]  astronomiae, 
de  mun^i  ^late,  durationCt  vaciliationibiis  coelorum,  obii- 
quîtate  zodiaci,  excentricîtate  orbis  solis,  &c.  à  Gottiried 

Bu  tner;  en  allemand. 

idSj.  Medwlant,  in-folio.  Guarini  GuARINii  Mathematica  coe- 
ieslis ,  pars  prima. 

Weldttr,  p.  î  57.  =  Âtt,  eruiit,  p.  411.  L'auteur  était  de 
Mod<:  nc  ,  n-iathcmnticien  dtt  dac  de  SsTi^e,  et  Barnabiie  :  la 

seconde  jjiiriie  n'-<  p;i'.  paru. 

1683.  Li£sia,  in-^."  Godfr.  kiucH,  Kuruer  Beiicht  von  einem 
neuen  cometen,  welcher  mcmat  jul.  ann.  ejusd.  enchienenï 
c'est-à-dire ,  Relation  abrégée  <te  la  comète  vue  au  mois 
de  juillet  1^83. 

1^83.  Praga,  in-^."  Legatus  uranicus  ex  orbe  novo  in  veterem; 

hoc  est  ,  Ob5er\  ationes  Americanae  cometanim  factx  , 
coiiscriptx  ,  ac  in  Europam  missiC,  à  K.  F.  Valentino 
SxAMàLL,  suc.  Jesu. 

A€t,  end.  1 683  ,  p.  3  50.  Valentin  EsTANSEL  (  1  ),  Jésuite, 
qui  avait  publié,  en  16'^^,  Orbe  Alfons'tno ,  pu!)lia  des  observa- 
tions des.comvtes  de  1 664  et  1  66  j  ,  qu'il  avait  vues  au  Brésil , 
où  il  avait  été  envoyé  comme  missionnaire.  Ce  fut  le  collège 
de  Prague  qui  fit  imprimer  ces  observations  avec  les  principales 
faites  à  Rome,  Venise,  Florence,  Danzig ,  Paris,  Vienne  » 
Madrid ,  Ingolstadt,  Prague ,  Breslaw ,  Znaim,  Olmutz;  et  l'on 
y  ajouta  des  observadons  sur  les  comètes  de  1680  et  168a. , 

1(^83.  Ulma,  ia-^'  Jacobi  Honold  Brevis  xdatio  de  cometi 

anni  162^  ;  allemnntl. 

1^83*  Lipsia ,  in-^."  Brevis  simplexque  relatio  de  cometâ  anni 

1683,  per  Joh,  V  u  L  p  I  L  M  ;  en  allemand. 

1^83.  Lewarde ,  hi-^."  Recherches  sur  les  présages  des  comètes,  à 
l'occasion  de  celles  qui  ont  paru  en  léSo,  1681  et  1^82; 
en  flamand. 

1^83.  K'tlonn,  itt'^*  Mattfaîse  ^asmuth  Piopositio  nova  pro 


(l  )  De  l'Isfe  l'appelle  EsTANCEL;  et  il  est  aiasi  dsDS  k  ActU  dt  Làp-ng 
de  teVj  ,  et  dans  les  Transoethiu  de  1674»  n.«  lo;* 
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emendadone  shre  restitutione  styli  calemhlîs  loco  dupli- 
cis  Juliani  et  Gregoriani. 

Idée  bi/arre. 

1(^83.  ...  Joh.  Heinrich  VoiGDT,  Orientales  jpagnae  mutatioiies; 

en  allemand. 

1683.  Paris,  in-^."  l  e  urand  Courrier  austral,  l'cphémcride  ou  les 
observaiioiu  u^ironomique^  pour  1683,  par  Alexandre 
Baulcite. 

Il  y  a  des  préceptes  pour  la  navigation ,  les  longimdes  et  Ici 

jugemens  des  temps;  mais  l'auteur  n'y  einendaii  rien. 

1  ^83.  /cn.T,  iil-^."  Thcma  Cliritii  natale,  à  Jo.  Andreà  ScHMlOT. 

1683.  /J^j/^ww--^."  Acta.  erudiiorum. 

Il  y  est  parlé  d'un  paysan ,  mais  il  n'est  pas  nommé  :  e'éttdl 
Chfisiopbe  Aamold  ,  de  Summerfeld,  à  une  lieue  de  Leipzig, 
qui  ajierçut  le  premier  la  comète  de  cette  année  et  celle  de  1  686. 
— Dcsvignoies ,  Bibliothèque  Germanique.  Kirch  publia  plusieurs 
observations  de  lui  :  ses  manuscrits  sont  au  Dépôt.  —  Astron. 
art.  468. 

16B3.  Cette  aiiiK^e,  Ca55ini  alla  prolonger  la  mcridienne  au  midi , 
avec  Jeaii-Mailiieu  de  ChaZ£LLES,  ne  à  Lyon  en  1657» 
mort  à  Paris  en  1 7 1  o, 

Voyc7  son  c  1  o^c  dans  Y  Histoire  de  l'Académie.  Ses  ObservaiîodS 
sont  à  l  lnsthut  et  au  Dépôt  de  la  Marine,  II  y  a  des  détails  SUT 
sa  vie  etset  voyages  dans  le  porte-feuille  1  o  de  Jos.  de  l'isle. 

1(^84.  Haga  Comitttm .  hi-^."  Christiani  Hugenii  Astrosct^ia 
compendiaria  tubi  optici  moUmine  liberata. 
Wti<ffer,  p.  J02. 

1684*  Noribergée,  in-fol.  Typus  eciipseos  solaris  qitae  anno  Christ! 

i6%^t4M  %  \ciSï  (st,  M/.y,«ontigit»  ab  observatoribu»  Jo. 
Phil.  WuRZELBAvm  etôeorg.  Christoph.  £immarto 
NGoribergc  exbibitus. 

1-6-84.  Bononia,  iti-jf.."  Observatio  solarîs  eciipsû  Bononûe  babha 

die  12  julii  [ G u gli elmini]. 

8  pages ,  avec  tigures. 

i584*  in-foL  Qhservatkui  ile  i'édipse  de  joleil  du  mois 

de  juillet  1^84,  par  ie  P.  Bon  fa. 
4  pages. 
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i69j^  Mênia,  in Frsincisci  Bianchini  Ccunetes  anno  1^84» 

mensibiis  junio  et  jiilio,  Romx  obscrvatus. 

1^  /^V.  ejusclem  Nova  Meiliodus  Cassiiiîana  observandi  parai- 

iaxes  et  disiaïuias  planctaium  a  lerrâ. 

Aci.  erudit.  oc  t.  1785.  Iran^oii  Bianchini  élait  n«:  à  Vérone 
le  13  dcceinbre  1662  ,  et  mourut  le  x  mars  1729.  Voye^^  son 
éfoge  dans  les  Nouvelles  littéraires  de  Leipzig,  janvier  r75i  ,  et 
dans  l'Histoire  de  l'Académie ,  172^.  On  trouve  un  extrait  des 
Observations  de  Bianchini ,  pnUiéas  pur  Manfiredi  en  1737, 
dans  les  Osservûiimù  knerarii,  VtrtM,  t.  II,  p-  354. 

I  1(^84.  FraiKof,  in-^»  Pétri  Vernantis  Unvorgrr iffliche  Elrwei- 

I  sung ,  &c.  ;  cV^f-A-iHre,  Cuiilbrmird  de  l'hypoihèse  de 

'        .  Copernic  avec  1  Écriture  ,  traduit  par  J.  G.  S. 

!  1684.  W^itteherga ,  iii-12.  vEgid.  Strauchu  Astrognosia. 

i  <)B4»  Stûeia,  in-^."  Miciiatli^  H  av  e  m  a  n  n  i  Astrxa,  sive  Epiiome 
sideraUs  scientix,  in  ([uâ  de  hypoihesibus  astronomorum 
conâaè  disseritur ,  giobus  ccelesds  piobè  cstponitur,  8ppa> 

I  rentiae  «thereae  femosiores  jucundè  <Ieinoiutrantur. 

I  ^84.  Nûfimè,  iH'foI.  Jo.  Christoph.  Sturmii  Scîentia  cosmica,  sive 

Astronomia  sphivric.i  et  iheorica,  tabuiis  comprehensa. 
I  On  1'»  réimprime  plusieurs  fois  avec  Tabula  waihesis  com- 

1^84.  /^Mf^,  to-^' Deifai  natun  délie  comète  di  idSo,  léSi 
e  I  d8a ,  da  Alessandro  M ARCHETTi. 

lis 8 4.  Lonêres^ . . .  NonveUe  Hypothèse  ou  nouveau  Système  du 
numide. 

Livre  anglais  »  cité  dans  le  JourtMl  dts  savons.  L'auteur  faisait 

tourner  le  soleil  et  la  terre. 

1684,  Lu^J.  Btitav.  iii- 12..  Thèses  quadrage^imaie^  in  sclioiis  Oxonii 
publicis  habite,  in  oui  bus  asseritur  qu6d  terra  movea- 
tur,  &c.  respondenteC.PoTTER.  Adjectaest'WALLisii 
Dissertatio  de  fluxu  et  refluxu  maris. 

I  1684.  Amsterdam ,  in- Le  Plan  céleste,  où  l'on  fait  voir  les  étoiles 

du  ciel,  &c.,  par  J.  Janz  Stampioen,  nouvellement 
augmente  d'horizon  courant ,  par  lequel  on  peut  trouver 
le  lever  et  le  coucher  des  astres;  le  tout  revu  par  l'héoJ. 
Rembrantzl. 
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1^84.  JLonJon,  in -8."  Jo.  Kendal  Tabulas  cquatioimm  directio- 

mim  ;  latin  et  anglais. 
Ibiti.  R.  H  o  L  L  A  N  D  ,  Globe  notes. 

1684.  Froncof.  ad  VKifhum ,  in-^."  7  heses  de  affectione  luminû 
astrorum  ,  à  Tobià  Andr£Â. 

1^84.  Kilonti,  in-fol.  Annalium  cceti  et  temporum  restitutorum » 
iive  operis  astro- chronologie!  edendi,  sciagraphia  et  spé- 
cimen, à  MatthiâWASMU  th. 

PhUosoph.  Trans.  Xi,  104. 
1684.  Lips'ut ,  tn-^.°  Disquisîtio  mathematîca  cîe  erroneâ  temporis 

meililiruiiouf  in  iiintre,  A  DaviJc  Bl.LSING. 

1684.  Upsia t  in-^."  De  eclip^ihiis  .solis,  prxcipuc  de  eà  qiix  die 
Il  julii  tuiura  f.s[,  Di.s.scruuic)  a  Chri-stoph,  Pfautzio. 

1684.  P'Hi .  i/i-^."hvs  panicidariics  de  l'ctlipsc  de  5olcil  "]ui  doit 
arriver  le  1 2  de  juillet  1684,  avec  les  réponses  aux 
demandes  les  plus  curieuses  qu'on  peut  (aire  au  sujet  des 
éclipses,  par  le  P.  Jean  Richaud,  Jésuite. 

Il  ubbcrva  à  Pondichéri»  le. 4  juin  1689,  une  éclipie  d» 

premier  satellite. 

'I684.  Lip-^i'V ,  in -.f."  Di5putaiio  de  para.sc  lc  nis ,  coronis ,  cruce  in 
'    lunà,  aliis(|ue  arcubus,  die  24  jaii.  i  684  Lipsix  yisis;  in 
audîtofio  publîco  exposita,  praeside  Christoph.  Colbio* 
Reglomontano  Prusso. 
ld'84.  Paris,  in-^'  Éphémérides  pour  les  années  1^84  et  1^85» 
calculé^  pour  le  méridien  de  Paris,  par  le  S,'  Lbfebvrb* 

l6B^  Paris,  in- 12.  Connoissance  des  temps,  ou  Calendrier  et  éphé- 
mérides du  lever  et  du  coucher  du  soleil,  &c. 

Ce  volume  iie  (jorte  pas  de  nom;  mais  le  volume  de  1  68  ; , 
signe  Lefebvre  dans  l'épître  dédicatoire,  nous  apprend  que 
celui-ci  était  de  lui.  Dans  Tcpitre  dcdicatoire  de  1684,  il  dit 
au  roi  :  C'est  pour  la  sixième  fois  que  je  prends  la  liberté  de  pré- 
senter u  petit  ouvrage  à  V.  Al.  Cela  semblerait  indiquer  qu'i^ 
avait  commencé  dès  1 679  ;  m«is  |*ai  lieu  de  croire  qa  il  parliil 
tant  pour  lui  que  pour  son  prcdccesseur  Picard. 

Yarigaon'^açoaiait  à  Joseph  de  l'hle  qu'il  y  avait  eu  un 

Ïrof«ssettr  de  riiéiorique  au  collège  de  Lisieux,  &  Paris,  nominé 
^IBRRB  oui  étaii  nn  bon  astronome ,  et  qui,  par  cette  raison, 

avait  des  relations  avec  toiu  les  astronomes  de  son  tenpi ,  ^ 

que 
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que  Picard.  La  Hire  l'avait  extrêmement  fréquenté  ,  et  c'était 
probaiïlemeitt  de  lui  qtt'U  Mit  dré  ses  coanaîssances  en  astio-' 
aoniie. 

Picard ,  qui  faisait  la  Connaissance  des  temps  depuis  quelques 
années ,  se  trouvant  fatigué  de  ce  travail ,  demanda  un  jour  k 
Piene  s*Û  ne  connaissait  personne  qui  fût  capable  de  continiier 
cet  ouvrage.  Pierre  lui  proposa  Jean  Lefebvre,  qui  éwit  encore 
alors  tisserand  à  Lisieux ,  et  qui,  pendant  certains  intervalles 
dé  femps  que  lui  laissait  son  travail -de  tisterandeiîe ,  s'était 
amusé  à  lire  quelques  livres  d'astronomie,  et  y  avait  assez  réussi 
pour  s'être  fait  connaître  à  Pierre,  qui  était  de  la  même  ville, 
tt  qui  avait  donné  quelques  calculs  *d'éclipses  qui  s'étaient  assa 
•  bien  accordés  avec  l'observation.  Pierre  en  ayant  parle  à  Picard, 
Us  convinrent  de  proposer  à'Letèbvre  de  calculer  une  table  du 
passage  de  la  lune  par  le  méridien;  ce  dont  Picard  lut  contenc 
Ma  on  fit  quitter  i  Lefebvre  son  métier  de  tisserand  ;  on  le  fit 
venir  de  Lisicux  à  Paris  ,  et  on  lui  donna  une  pension  pour 
continuer  la  Connaissance  des  ternps,  qu'il  fît  jusqu'à  la  dis- 
pute 'quli  eut  avec  La  Hire.  Leiebvrë  eut  l'occasion  de  suivre 
son  inclination  pour  l'étude  de  l'astronomie  plus  qu'il  n'avait 
pu  lë  'fii(e  jusqu'alors  ;  il  fit  des  tables  astronomiques  qui 

eurent  la  r^taiioa  de  bien  représenter  les  ^l^tses  de  soleil 
et  de  iune. 

Au  mois  de  septembre  i  (^82  ,  La  Hire  écrivit  plusieurs  lettre» 
ï  Lefebviey  alors  résidant  à  Lisieux,  pour  le  solliciter  à  faire 
avec  lui  (e  voyage  de  Provence  (  AfammrittéeLefih»,  an  Dépôt). 
II  partit  de  Llsieux  en  1682  ,  pour  venir  s'établir  à  Paris.  Sur 
la  Ân  de  1 682,  il  était  en  Provence  avec  La  Hire  (  Pré/ace  des 
TêUts  de  La  Hire,  première  édition).  II  alla,  en  1683  ,  avec 
La  Hire ,  pour  son  travail  de  la  méridienne  {Extrait  des  registres 
de  l'Académie ).  Il  alla  de  même  avec  La  Hire ,  en  1 6  9  4  et  i  ^)  8  5 , 
pour  le  nivellement  de  la  rivière  d'Lure,  comme  on  l£  voit  dans 
ses  manuscrits.  LeiUtvre  observa  avec  La  Hire  l'éclipsé  de  lune , 
ia  10  décembre  i68ç  f  Extr/iit  drr  rfgittr*s  <k  l'Académie).  Il 
eus  ensuue  des  disputes  avec  La  Hire,  à  l'occasion  de  ses 
TaMes  astronomiques;  fl  disait  hautement  que  La  Hire  les  lui . 
avait  volées.  Ce  bruit  av:gmenta  tellement,  que  La  Hire  fit  des 
démarclies pour  tâciier  de  l'apaiser;  et  il  aurait  pu  le  faire  quand 
même  il  e6c  été  accusé  injustement.  Quoi  qu'il  en  s^  \  Lemm 
dit  dans  ses  papiers ,  qu'un  asu-onome  lui  avait  confié  une  table 
d'équation  de  la  lune ,  et  lui  avait  appri$  qu'il  fallait  augmenter 
d'une  demi-minute  le  mouvement  séculaire  du  soleil  qui  était 
dans  les  Tables  Rudolphines.  Il  eut  ensuite  une  table  de  l'équa- 

fion  du  loleU  de  Picard,  et  une  de  Cassini,  et  il  parvint  à 
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,  ,     calculer  la  Cowuùjsancc  des  tm^  avec  plus  d'exactitude  qu'oa 
'  '  ne  Tavait  fait  avant  loi.  On  venra  en  1701  commant  Lefdme 
abandonna  rasnonomie. 

1  <J8 5 .  ïena ,  in-^.'  An  at  v s  PhaenoRienoTum  scriptor ,  pneside  Jb. 

Andr.  ScHMiDT. 

l68j.  Gedani,  in-folio.  Jo.  Hevelii  Annus  clîmactericus,  sive 
rerum  uraiiicarum  et  observationum  annus  quadragesimus 
nonus»  exhibem  diversas  occuliationes  tam  planetarum 
qiiàm  fhcanim,  post  ediuun  Machinam  cœlestem  obser- 
vata:> ,  necnon  plurimas  althudines  meridianas  mIû  ,  et 
disiLintia>  j'Iaiictanim fixarumquc, eo  anno  impetratas,  cum 
amicorum  nonnuliorum  epistolis  ad  rem  istam  spectantibus 
et  continuatione  Historié  novje  sieiiae  in  coilo  Ceti,  ul  et 
annotaiionum  rerum  cœiestium. 

Un  funeste  incendie  arrêta^  le  x6  septembre  1 67^  ^  le  conn 
de  ces  utilei  observations. 

\6iy  Lugduni,  in-foL  Petrî  Gassbndi  Opçra,  tomissex  compre- 
hensa.  Tomo  m ,  p.  ^20,  Epistolœ  quatuor  de  apparente 
magnitudine  solis  luimilis  et  sublimis.  Tomo  /v.pag.i, 
Institutio  astronomica  ;  pag,  Commentarii  de  rébus 
cœlestibus ,  sive Observationes  astronomie»  ab  anno  t6i9 
ad  an n.  16^2  habitx',  pag.  Epîstola  ad  Guilielmum 
Schi4;i(.arvium  de  Mercurio  in  sole  viso  et  Venere  invisâ; 
vag.  y  II,  De  novem  steilis  circà  Jovem  visis;  pag.  y2j, 
^roportio  gnomonis  ad  solstitialem  umbram  Massifis 
aiiiK)  I  63  6  observata.  Tomo  y ,  pag.  ^JfJ^>  Vita  Tychonis, 
Copernic!  ,'PtirbacK!l  et  Regiomomani. 

i^S,y.  J*'/a$am*  Aw-.^g.Nirftlai  Mejlcatoris  Instltutiones  astrono- 


Pr 


1^85.  Ganda¥i,  h-^*  Valentinî  Es  tan  c  Et.,  soc  Jesu •  piafessoris 
in.urb^  S.  Salvatori^  Brasilix,  Umiq>hiinj  coeiestîs  pcre- 
girinus ,  sive  Mentis  uranicc  per  mundum  ddaeiim  pefc-*. 

Iprînantîs  ecstases  (1). 
Act.  «rudit.  168;,  p.  a3J. 


(  t  )  A^mira^Di. 
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t6%^^  Fftmeofi  in-^*  /  v0/.  DestripÂtioA  êt  Fuàhrên/  eôiitaiant  les 
difi&eiu  sjrstèmes  do  monde. 
/«v<r,  /«-/i.  Udalricî  Heinsii  Psdia  (i)  astronomîca,  sivé 
Brevis  manuductio  ad  sphsericatn,  theoiicam,  edipticun 

et  practicam.  '  '  ■ 

id8j.  NorimLerga,  in-fol.  Eclipsis  lunse  totaiis  anni  i69><y  obser- 
v«»  Noarimbei^ae  à  Jo.  Pli?i.  Worzelbaur.  Typiii 
ejittdeiii.  odlpieaf'  «ntii  1685  </bmf9Êà  à  G.  Christoph. 

EiMMARTO.. 

1^85.  NweiHèerg»  Calendarium  Christianum  ,  Juducum  et  Turci- 

cum.adann.  i  685,  per  Godefiridum  Kirch ;  en  allemand. 

Le  même  çalendher  continua  ,  jusqu'en  172$,^  de  paraître 
cImc^  affritfr'i  NîAentlierg.  U  pitàh  qa'en  lyi^  le  fifs  du 
.  ,     .  précédent,  Christ.  F/id,  K-iRCï^,  publia  à  lierliii  un  calendrier 
astronomique ,  en  allemand,  qui  a  continué  jusqu'à  I7j6.  Les 
aimanachs  de  Berlin  ei-  des  états  dur-  rot  ée  -Pmste  ayant  été 

.  :   affectés  à  l'AcadéoM^  ,iie|  sdençes»  Usifurent  faits,  «rec  soiq; 

'       '  *ti  se  mulrtpltèreiu ,  «t  acquirent  (ïe  fa  celcBrhé  dans  Wute  l'Al- 
lemagne. L'Almanach  astronomique  de  BVi-lin ,  anr^s  une  inter- 
'-     '  -     -  rtpcioil  de  'triHgt  «tas,  remplie  par  lesf  É^Mmérides  du  P.  Meit , 
a  recommencé  en  1774,  l'Académie  a^ant  publié  des  Eplic- 
mérides  astronomiques'  pour  1776,  en  allemand,  que  Bode  a 
.  continuées ,  ai  qni^  jusqu'à  ce  jbnr , .  soitf  r empiié«d».iechàrofafef 
•  :  et  de  mémôi|m>i|i><i|»Ki»  <ld    i|pi»iii!s>iw<féy|n>»:4e  Berlin  et 
d'ailleurs. 

16^ y.  Loiid.  flphemeris  ad  anii.  i(>86,  ex  ivovis  hypothesi- 

blis  exactissifnè  supputata  et  regix  societati  dicata. 
\6f%y  ^drêr*.  Nouveau  Calendrier  pour  pius|^ur£  a|ip(k|$,  avec  ses* 
.  .expiîcatîoiiv     ..... .1    ;  • . .   I      f  !  .  r 

Ce  calendrier,  de  l'invention  cîe  Sauveur,  compose  de 
'  piu^Mur»  i\juvs>  man|iMï«-poar  Ttn^i-'un  ans  It-s  juim  du  mois, 
.jn.liiiies,  le.'InvOT  crie  oouoker  da  loleli(<41  projetait  quelques 
^  .  *;  ^uticf..invendoitf  pllu  g^nénl»  dih^^.Iè  wlimk  fsp^ 

1^85;  JRr^ta<llMJ*fi>  in-^."  Disputatio  asfronomi'ca'  de  eélipsi  luiw 
die  10  decemb.  168^  fufurâ,'àChi4stbp/(K)ityCoLBio. 

•' .  0rega,  Gemmulâ  mathematica,  sive  ArsiijiwÉalîfllwdroiioaiw 
ad  soli^  et  iuiue  deli^uia  divimuida,.|^n^er^in.  iwue 

(  t  )  iMtnictioos.  '   ^      '  ' 

Hra 
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deiiquium  apoo  i6Sj  futurum»  i  R.  P.  Jacobo  Ce£SA» 

soc.  Jesu. 

i68^.  Paris t  in -12.  Méthode  gcacraie  pour  iracer  les  cadrans,  par 
OZAMAM. 

1^85.  Lipsia ,  in      Dissertatio  de  astrologiâ  judidariâ ,  à  Nkoho 

1^.85.  L^sia»  Act»  endH,  Comètes  anno  1^84  Rome  observatus 
à  Fr.  BiANCRiKO  :  uberior  relatio.  Nov»  methodus 
Ca«5iniana  obsenrandi  parallaxes.. 

16B6.  Paris ,  in-jf.,'  Nouvelle  découverte  des  deux  satdiites  de 
Saturne  les  plus  proches,  faite  à  l'Observatoire  royal, 
par  M.  Cassim,  de  l'Académie  royale  des  sciences. 

10  pages.— Astran.  an.  3063.  Hencfael,  en  ly^^^tn  a 
d^oavm  dame  amiKM  «Mon  piw  pcôciMi. 

if%6*  PàrU,  iH-t2.  Entredens  sur  b  pharalii^  Sal  momlM»  pw  M. 

DE  FONTFNELLE. 

C'est  la  pcemicre  édition  de  cet  ouvrage ,  devenu  célèbre 

*  '  par  le  grand  nombie'  de  persooiWf  &  qui  il  a  impiré  le  goût 

de  i'attroiMMnie*  — Astron.  art.  3377. 

1^86.  Bononia,  m-^,'  2  vol.  Fiaminii  de  Mezz avachis  Otia, 

*  sive  Ephemerides  FelsineK  recentiores  ab  anno  1684  ad 
annum  1702. 

Wtiétr,  p.  5  3  5 .  II  y  «n  a  qui  rapporienicetlB  ëdhioa  à  i6tj» 

1686.  Noriherga,  in-jf.*  Jovis  per  umbrosa  Dianae  nemcnra  venantb 
•  '  .ddidhe  Vivteinberg^K  ;  id  est,  Jovis  in  iuiift  occoitatio» 
3 1  marc  observata  à  Jo.  Jac.  Zimmbumanno. 

lii%6»  Wratlsiawim  (Stesl^nr),  in  .^.i  Pracdictio  ttatronomîca  ddiqiiil 

lunaris  anno  1686  futuri  pro  Wratislavise  horizonte,  ad 
hypothèses  PP.  Tacquet  et  Riccioli,  et  Lansbergii  Tabulîj 
-  '     supputata  ;  item ,  Observatio  deli^uîi  totalis  iiuue  amii  1 6 8  j , 
per  Jo.  Car.  Tatetium. 

Dans  le  même  temps ,  Godefroi  Sc  H  u  LZ  i  u  S  âiiait  dca 
observations  à  Breslaw. — Kîrch,  App.  eph.  1687  et  1(^88. 

1^84^.  Rostochii,  in-^.'  De  Gahctiâ,  jeu  circuio  ladieo,  à  Geofgjb 

FUMCCIO. 
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t626.  Neap.  in -8."  Le  Cifre  degli  astri»  di  C«s.  Falionio. 

l6%6,  Dublin,  in-^.'  Sciolhericiim  telescopicum ,  or  a  new  contri- 
vance  of  adapiing  a  télescope  to  an  horùontal  diailing, 
by  William  Molineux. 

16% 6,  Zwol,  in-jf.."  Het  gebryck  vaii  het  rectangulum  cathoiicum; 

c'est-à-dire.  L'usage  dtt  rectangle  umversel  géométrico- 
astranomique ,  qui  peut  servir  de  compas  de  proportion» 
d'astrolabe  ,  de  cadran  univciiel  par  Henri'Gaspar 
NuYS,  avocat. 

1686.  Upsia ,  Act.  erticTît.  Eclipsis  lunse  totalis  ann.  1^8     lO  dec. 

Romx  observata  à  Fr.  B  l  a  N  c  h  1  n  o. 
G.  S.  D  o  R  F  E  L 1 1  Methodus  nova  phaenomenorum  cœlestium 

intervaila  à  terrà  determiuaiidi ,  non  mutato  loco  obser- 

vatbnb  shre  aidtudbe  et  aznnudia 
i^8é.  LonStH,  litfil.  Aftrometeoroiogia,  à  J.  Go  ad. 

C'est  dans  la  belle  bibliothèque  de  M.  le  duc  de  Gotha  que 
j'ai  vu  cet  ouvrage,  dm  même  que  la  plupart  des  livres  aUe- 
'  m  la  météorologie,  que  ce  prine»  a^a  fik  coomfnpe. 


1 68y.  LontUnt,  in-^"  Philosophix  naturalis  principia  mathematica, 
auctOK  Is.  Nbvton  ,  Txin.coB.  Camab.  soc.,  matheseos 
prolésMxre  Lucasiano,  et  sodetatis  regalis  sodaii. 

jio  pages.  Ce  livre  étonnant  et  immortel  apprit  aux  astro- 
nomes la  loi  du  système  du  monde,. l'attraction,  ie  mouvement 
dés  comètes,  la  cause  des  inégalités  de  la  Inné»  dé  la  «ré- 
cession des  équinoxes»  des  marées,  ékc.  La  permission  est  datée 

du  5  juillet  i696. 

La  seconde  édition  parut  à  Cambridge  en  17 1  3  ,  et  à  Amster- 
dam, 17.i4et.17»;  la  troisième,  à  Londres,  >7^^i  ensuite, 
et  avec  les  commentaires  du  P.  Jacquier  et  du  P.  Le  Seur, 
en  trois  volumes,  à  Genève,  1739-1742;  la  traduction  £ran- 
çalae  de  M.*^  dn  CMlelec,  à  Paris,  en  t7$6,  M.  Horslbt 
en  annonça,  en  i77<5,  une  nouvelle  édition  avec  des  commen- 
Hires.  y^ûjtz  le  Journal  des  savons,  mai  1 776  :  eile  a  paru  quelques 
amées  i^fes. 

1^87.  ParisHstin-éf,*  PhJlippi  de  la  Hirb  Tabularum  astrono- 
Blicarum  pars  piior,  de  motibus  solis  et  lunx-,  iiecnon  de 
positiooe  nxarum,  ex  ipsi*  obs^ationibus  deductis,  cum 
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tuu  ttbulaninr.  Adjecta  gaomecrlca  methoduf  oomputan-  . 
darum_edip«hiin  per  solam  triangulorum  miaijmi,  ad 
meridianum  Parisieueiii. 

■  Wtidler t  p.  j/o.  La  seconde  partie  parai  en  1702,  et  con- 
tenait les  Tables  des  planètes ,  qui  f  urent  rciinprimées  eu  17*7» 
à  Paris  ;  en  173  5  ,  en  françab,  |Mr  M.  Godin.^  en  1721 ,  'à 
Ingoisudt ,  avec  des  addkioos  de  Gnunnrtri>  «n  17»!  ,  ca 

allemand,  par  Klimm, 

1687.  Paris,  in-^"  Lettre  de  M.  de  la  Hire  sujr  uiie  nouvelle 
feime  de  boussole. 

I  2  pages. 

Réponse  à  l'article  del&Hefui/li^ue  des  lettres  où  il  en  est  parlé. 

1  6 H7.  Dilinga,  in Astrononiia  Eiiropxa,  sub  imperaiore  l'artaro- 
Sinico  €am*Hy  appeilato ,  ex  mnbiâ  iir  Iiicsm  revocata, 
à  R.  P.  Ferdinando  Verbièst;  Flandro-Befgâ. 

126  pages.  Ce  livre  est  purement  hiitorique.  On  trouve 
Ja  fia  le  caiaiugue  des  Jésuites  qui,  après  la  mort  de  5.  Fraa- 
ço»  Xavier,  depuis  ont  étf  à  ia  Chkiet  leurs  noms, 

leur  mon  ,  leurs  livres  en  chinois.  Ce  catalogue  fut  traduit 
du  chinois  par  le  P.  CouPL£T,  Flamand ,  procureiu  des 
Missions  de  la  Chine.* 

Verbièst  était  de  Bruges.  Le  comte  de  BniM  a  un  ouvrage 

latin  de  Verbièst ,Jmprimé  en  Chine,  ou  plutôt  gravé  en  bois: 
c'est  une  description  de  l'observatoire  de  l^ckiii ,  avec  des  figures. 

1687.  Limita,  //i-^"  Examen  cometologix  GsRLAÇHiANiE,  ad 
nomiaoi  piiiiosoph»  naturalis  inititutuin ,  à  Gottofredo 
Rbichwits. 

i<^87.  Brega,in-8.*  Càlendùrium  astronomico-ecclesiasticuin  ad  aiH 
nos  duodecim  editum  1 à  Je.  CarpioTATETiOé 

1687*  Lipi'/r ,  r»  ^."  Prnhlfm^  Tiisforiruns  dv  piânetarià  dienim 

(lenominatione  :  Jo.  Moebius. 

1687.  Amsterdam,  in -12.  L'antiquité  des  temps  rétablie,  par  le 
P.  Pezron. 

Cet  posé  pont  iM-pliu.  hvdt  <|ne.  aofide  ;  il  7 

a  ponrtant  des  raisonnenens  q)écieux»  . 

lé88.  Oxoftii ,  in -8.^  Aristarchi  Samii  De  Tna^nhudinibus 
et  distantits  soiis  et  lunae  liber,  graecè  et  latinè  :  edidit 
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notisque  iliuftravit  Joh.  Wallis,  geomeiriae  professer 
Saviliaiius. 

Réimprimé  en  i  ($99 ,  i  Oxford ,  dans  le  tnuslèihe  volume 

des  (Euvres  de  Wailis,  ht'/olic. 

16SS.  Iena,m-8.'  £rhardi  W'eigelii  Sphaerica,  Euclideâ  méthode 
conscripta  ;  accessit  gioborum heraldicwum  ipsiusque  pan- 

cosmi  descriptio  et  usus. 

1688.  Paris,  in-B."  Observations  physiques  et  maihtmatiques,  en- 
voyées de  Siam  par  ies  Jésuites  François  qui  vont  à  la 
Chine,  Fontanby,  Thomas,  Tac«arb,  Clayn, 
NoBl»»  avec  ies  notes  du  P.  Gouye. 

ÎI  y  a  des  rc-flexions  de  Cassini  et  de  La  Mire  sur  les  obser- 
vations faites  à  Louveau  en  1686,  et  sur  la  prétention  de 
VoMiat,  qui  ne  comprenait  pas  comment  on  trouvait  les  iengi* 
tu  des  par  les  éclipses.  En  1612,  les  PP.  d'Aleni,  Ureman, 
Spinola  qui  fut  brûlé  au  Japon;  eu  164.9,  B  A£ ss an i, 
Ruooitfirrât  aussi  des  observations  dont  U  eti parlé  dans  ce  livre. 
La  modestie  religieuse  en  a  empêché  plusieun  de  se  nommer. 

1^88.  Parisits ,  in-fol.  Ilâttr^âA/oy,  seu  Chronicoii  paschale»  studio 

Caroii  DU  Fresne  du  Gange. 

1^88.  Briga.  Gaiendarium  asironomico.-poUticum  1688-16^0,  à 

Jo,  Gar.  Tateti  o. 

<$88.  Francofurti  ad  Viadrum,  m-S."  Christiani  Grunebergii 
EncydopKdni  mathonadca,  in  quâ  astrognosi» ,  sphaericse , 
theoricc  et  edipdgiapbne  eiementa  tnduntar. 

'<S88.  KiHa ,  in-^  Samuelis  Reiheki  Baciili  sexagenales  et  de 
meridianorum  difîèrentiis  accuratè  et  faciiè  inveniendis. 

Il  était  professeur  à  Kjel;  il  y  observa  l'édipse  de  soleil  du 
aj  septembre  itfpp. 

^B8«  Atgtwtwraâ,im'SA.  Jniii  Rpichfi.t  EImncnta  astronomica 
et  geqgn^phka. 

<(88.  PaHs,  itt-/^.  Traité  de  ia  ^hère  du  inonde,  par  le  S/  Bou- 
LENGER,  proéêsseiur  wytï;  nouvdie  édition  corrigée  et 

augmentée. 

688.  Stockholm,  iu'^'  Jo.  Upm arck  Su^idones  de  astrorum  fluxu. 

6%%,  Paéova,  in-^"  Bartoi.  Scamnavacca,  Deirinventioneper 
deiignaie  boroiogi  solari  »  con  le  tavole. 
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1^86.  Paris,  in-S,*  Horlographie  curieuse  pour  hitfi  toutes  sortes* 
d'iiofloges  et  cadrans,  par- Je  P.  Bobtnet,.  Jénihe; 
chez  Jombeft. 

1^88.  Cette  année,  Timmbrman  chteprà  à  Moskoir  Téclipte  de 

lune  <îu  5  avrif. 

PAU.  Trans.  n.°  19a. 
Le  P.  ViSDELOUP,  Jdsuite,  observait,  avec  le  P.  Lecomte  , 

des  éclipses  de  sateliHes  à  Kîamchea.  Celiii-ci  revint  en 

France  en        ;  il  publia  des  Mémoires  sur  la  Chine. 

en  deux  volumes,  dont  ia  troisième  édition  est  de  1701. 
1«  P.  i.£ONissA  et  le  P.  FoMTANEï  observaient  à  Nankin. 

l68j^.  Paris,  hi-^.'  Trouver  la  correction  des  observations  corres- 
pondantes devant  et  après  midi,  par  M.  de  la  HlRE. 
Description  d'une  machine  qui  montre  les  éclipses. 
1 6  pag«  avec  la  ^;ura. 

1 6% Hambm^gi, in-jf.*  Phifalethae  Exercitatîn  îhfwicorum  Copenil- 
co-cœlestium  mathematico-physico-theoiogica,  exhibens', 
l."  Propositiones  de  eclipsibus  luni-soiaribus  purè  ac  verè 
mathemaiicas  ;  2.**  Physicas  quasdam  et  à  priori  deductas 
rationes  quibus  pianetarum  primariorum,  tum  gyrationis 
circà  axem,  tum  lativi  motâs»  secundarionimqoe  drcum- 
lationes  (»nniunique  motuum  figure  specificae  prohantur; 
3.°  Theologica  quappiam  è  sacris  Litteris  nata,  tum  iittera- 
iia,  tum  mystica,  fundamentaprobabiliasoli  centrum  hujus 
planetarii  vorticis,  seu  sysiematis  Copernicani ,  terraeque 
tum  gyrativum  circà  proprium  axem,  tum  lativum  circà 
soiem  motum  assignantia  et  stabilientia.  Rrieter  sulmexam 
dialogi  singularis  terricolam  inter  et.lunîcokun  asttonomof 
instituti  appendicem.  Jacob i  ZimmermaNNI. 
Wàdier ,  j>.  547.  =  v4f/.  crudif.  inaii  \6^Q, 

itîSp.  London,  in-fol.  Nicolai  Greenwood  Astronomia  Anglî- 

cana,  containing  an  absoiute  et  entire  pièce  o£  astronomy 

in  three  books. 

On  y  trouve  des  ubies  de  toalfls  les  planètes ,  les  paralians 
ponuellef  y  le  cakul  des  éclipses»  ec  un  recueil  d'observations. 

1^8^.  Marti^burfi  (Mer^g),  M»*  Christopbori  Cellarii 

Ëiementa. 
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Éiementa  astronomie»  cum  Guii.  ScHlCKARDl  A^trosco- 
pio  et  appendice  de-  omneds.' 

l58p.  Trajecù  ad Rhenum,  itt-^.'  Joannis  LuïtS  Institutio  astro- 

nomica ,  in  quâ  docûina  sphxrica  et  theorica»  Intermixto 

1UU  sphaene  codestb,  et  vàriU  cluoiiologicis ,  et  gnonionica 

pcitractantur. 

Weid/er,  p.  ^62,=z  Act,  erudit.  1689.  Voyc^  1^92. 

168^.  Montpellier ,in-8.'  Éiémens  d'astronomie,  par  Fizes,  pro- 
fesseur royal  de  mathématiques  et  d'hydrogra|>hie  en 

,  l'université  de  Montpellier. 

L'uueur  prétendait  que  la  terre  ne  tournait  pas  sur  son  axe, 
parce  qu'il  faudrait  qu'elle  fût  cylindrique.  II  donnait  ,  d'après 
un  livre  ancien  où  sont  les  choses  inémorabies  arrivées  à  Mont- 
pellier, lliisioire  dte  trois  telipsts  totales  de  soleil,  24  mai  i  jl) , 
I  ."  janvier  iiStf^et  7  luin  14*    ^  Mémtkns  it  Trhwx , 

août  170^. 

^^^SLi..Lug(l.  Batav*  in-^^'  Henrici  Co  êtes  il  Horologiographia 

plana. 

\6%^.  Paris,  in -12.  Connoissance  des  .temps  pour  i'aiinée  16^^, 
par  Lefebvre. 

On  y  trouve  une  médioée  pour  la  coasuruction  dé  toutos 
sorte»  de  cadrans. 

1 69^.  PM,  iii'^*  Second  Voyage  du  P.  Ta  c  h  a  r  d  et  dci  Jésuites 

•  envoyés  par  le  roi  au  royaume  de  Siam. 

Cet  ouvrage  contient  plusieurs  observations  astronomiques. 

1^8^.  Paris ,in-i2.  Défense  de  la  chronologie  de  la  Vulgate,  contre 
le  P.  Pezron,  par  Dom  Martianay,  Bénédictin. 

id[^o.  Cedani,  in-folio.  Joannis  Hevelii  ProJromus  astronomie, 
exhibens  fundamenta  quae  tam  ad  novum  plane  et  correc- 
.  tiorem  steiiarum  iixarum  catalogum  construendum  quàm 
ad  omnium  planetarum  tabulas  corrigendas  omnimodè 
'  speçtanty  necnon  novas  et  oonectiores  tabulas  solares, 
aliasque  plurimas  ad  aMionomiam  pertinentes ,  utpote 
refractionum  solarium  ,  parallaxium  ,  deciinationum  ,  an- 
gulorum  eciipticx  et  meridiani,  ascensîonum  rectanun  et 

Si 
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obliquanim  horizonti  Gedanensi  inservientium ,  difleren- 
tiarum  ascensionalium ,  inotûs  iiein  et  refractionum  stel» 
■  ianiin  •fixanim ,  quibiv  additns  est  uterqiie  cataiogi» 
«tdlanim  fixarum,  tam  major  ad  ann.  1 660,  quàm  miner 
ad  ann.  completum  1700.  Accessit  coroilarii  ioco  tabula 
motûs  iunx  libratorii,  ad  bina  sseciila  proximè  ventura  pro- 
iongata ,  brevi  cum  descripiione  eju^c^ue  usu. 

Weldkrt  p.  488.  Cet  ouvrage  posduuM  fut  publié  par  It 
veuve  d'Hcv(?lius. 

\6^0*  Cédant,  in  fo/.  Jo.  Hevelii  Firmamentum  Sobit-scianum  , 
sive  Uraiio^rapliia  ,  loium  cocium  stellatum ,  iiipole  tam 
quodiibet  sidùs  quàm  omnes  et  singuias  stelias,  &ecundùm 
.  gemiinas  earum  niagnitudine*,  nudo  ocolo  et  oiîm  jam 
cognhas,  et  nuper  primàm  détectas,  accuratîssimisque 
«flfganb  ritè  observatas ,  exhibens;  et  quidem  quodvb  sidus  « 
in  pecuiiarî  tahellâ,  în  piano  descriptiim  ,  sic  ut  omnia 
conjunciim  totum  giohum  cœiesiem  exaclissimè  referait: 
prout  ex  biais  liemisphaeriis  majorlbus ,  boreali  scilicet  et 
juutrali,  adhuc  clariùs  cuique  patet. 

Il  y  a  cinquante-quatre  carifs ,  qui  contiennent  tout  le  ciel. 
C'est  ici  le  dernier  ouvrage  d'Hévéiius.  Ses  observations,  écrites 
de  sa  propre  main  et  rapportées  en  France  par  de  l'isie,  sont  •« 
Dépôt  de  la  Marine. 
16^0.  Paris,  ift-^.'  NouvcUm  Découvertes  dans  le  gtobe  de  Jupi- 
ter, faites  à  i'Observatoire  ropl,  par  M.  Cassini. 

la  piges.  —  WiifUtr,  V,  ^x^.  <Je  soat  les  changemens  des 
Iwaics  et  des  tadies  de  Jupiter. 
I  épo.  Romm,  h-ra,  Bonavent.  Cavallbiiii  Sphcra  astronomica. 

i<î;>o.  Anutelodami,  in -S."  Guilielml  Blaiu  Institutio  astnmo- 
mica,  de  twu  gMMMrwB  «s  «^Mwanim  coelestiuin  et  ter- 
vesirioBi* 

16^0,  /^ivMroj&ffj,  iff-^'Jo.  JacZlMMERMANNi  Scfiptnra  sacra 

Copernîzans,  seu  potîùs  AstronomîaCopernico-Scripturaria 

bipartita  ;  oder  Asironomi.scher  Beweis  des  Copernicani- 

schen  Welt-Gebaeudes  aus  heiiiger  Schrift. 

Fr«Ar,  p.  547.  L'iMteur  entfeptpeod  deprower  que  PÊcrf- 

ture  est  favorable  au  système  de  Copernic. 
16^0.  Lagdutti,  iB-foL  Ciaudii  Ffancisci  MiLUBt  B£  Chalss 
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Cursus  seu  Mundus  mathematicus,  atqdio  Am^ti  Garcin, 
ex  Ms.  auctorU  iii  iucem  editus. 

I«e  ICHM  IV  condtm  le  traité  des  globes  et  det  Mtrolabes, 
qui  tat  le  vingt  -  sixième,  et  le  traite  de  l'astronomie  sphérique 
et  théorique  y  du  calendrier  et  des  tables  asixonomiques ,  qui 
«  est  le  Tiogi-hiiitième.  La  première  édkioa  est  de  1 674.  Il  pa- 
*  Ttli,  par  la  page  707,  que  l'tateiir  écrivait  en  t  672 ,  et  qu*ains! 
l'on  ne  peut  lui  faire  honneur  de  la  première  idée  de  i'apla- 
tissement  de  la  terre ,  quoique  Roucber  l'ait  dit  daiu  les  notes 
de  son  poème  des  Mois ,  qui  parut  en  1 779 ,  mois  de  sep- 
tembre. Il  avait  déjà  hasarde  (a  même  opinion  dans  le  Journal 
de  Paris ,  et  j'y  avais  rcpoiidu  dans  le  même  Journal. 

1,6^0.  Paris ,  in- f 2.  Instruction  du  calendrier  universel  et  perpétuel» 
par  Michel  Tou raine. 

i6<fO.  AmjtehJ,  in-^'^  TetragonometrU  tabularia  »  à  Jo.  Jobo 

LODOLPO. 

i^^o.  £o«^<Mr, /ii-;/ôil'W1Il.LETBOURN,  Corsiis  matheRiadciu,  or 
mathemailcal  acicni»»  in  nine  books. 

Le  troisième  livre  traite  de  l'astronomie  pratique  et  de  la 
•         doctrine  du  premier  mobile}  le  neuvième  livre  contient  la 
théorie  des  planites,  traduite  en  anglais  tf  après  ie  wcond  firre 
de  Nicolas  Mercator,  Tkeêriea  Astrmua^, 

i6^Q.  Loiidon,M'i2.  G.  Parker  Philomath.  Mercurius  Angiica* 

nus,  or'the  English  Mercury,  beîng  a  compleat  ephemeris 
of  the  ceiestial  motions  boih  heliocentric  et  geocentric, 
exactiy  calcuiated  from  Astronomia  Caroiina. 
ï6^o.  Paris,  i/i-jji.  La  Gnomouique,  oq  l'Art  de  tracer  les  cadrans 
par  deux  védiodcs  diffîrentes,  par  N.  P. 

16^0,  Paris,  in^ta.  Deux  michiiies  propres  i        les  cadrans, 
eKpih|uéès  par  Ignace-Gaston  f  akdibs,  troisième  édition. 

1 6^0.  Norimb,  iH'jf,*  Titus  Annius  Sotbr,  Historiob  Mercuiii  soli 
conjunctim  obversi  i  o  nov.  i  dyo. 

C'est  une  observation        i-peu-près  par  Wur^ilbaur 

et  El  MM  ART. 

t6f^0.  Mala.in-^"  Christopii.  Kl i mm i us,  Dissertatio  de  eciipsi 
solb  fîitiirft  sept  1 6^6, 

16^0.  Pari^$mht'i2*  Jos.  DE  Tbrtiis,  De  gnîda  hoioscopante, 
in  quo         hofofcopans,  &€• 

Ssa 


Digitized  by  GoogI 


M4  BIBLIOGRAPHIE 

16^0.  Cette  année,  le  P.  Gerbillon  et  le  P.  Bouvet,  Jésuites, 
c^Mervèrent  à  Pékin  plusieurs  éclipses  du  premier  satellite. 
Le  P.  BoifNET  obtenrait  i  Lyon  avec  CussBT. 

1 6^1 .  Paris,  in -jf."  Nouvelles  Découvertes  dans  le  globe  de  Jbpiter» 

.    .  fiùtes  par  M.  Cassini. 
16^  u  Argen/orati ,  ia-jf.'  Jo.  Casp.  EiSBirscRiiiDit  Diatribe 
de  iigurâ  tellurb  eUiptico-sphaerbide,  ubi  unà  exhibclnr 
e|us  magnitttdopcr  singulas  dimeiuiones  ccHuensu  omnium 
observationum  comprobata. 

Cet  ouvrage  fut  la  première  occasion  de  la  dispute  sur  ie 
prétendu  alongeraent  de  la  tant  s  «lie  n'a  coté  qu'en  1736. 

tf^i.  Paris,  in-ia.  Relation  de  Siam»  par  M.  de  la  LoubAre. 

Dans  ie  tome  II,  on  trouve  les  Règles  de  l'aslronomie  sia- 
moise pour  calculer  les  mouvemens  du  soleil  et  de  la  lime , 
tnduhêi  du  siamob,  examinées  et  expliquées  par  M.  Camini  ; 

les  Reflexions  sur  U  chronologie  chinoise,  y>2t  \\.  CaSSINI  ( 

et  le  Discours  sur  l'île  Taprobane  ,  par  k-  niLine. 

16^1.  LugJ.  Batav.  in-^"  Loth.  Zumbach  dicti  Koesfeld, 
Paradoxum  noviun  mechanico-astronomicum ,  hoc  est,  Pla- 
netolabhini  exhibena  altenun  eamque  secretiorem  astrono- 

mim  partem,  utpote  secundorum  mobilium  problenuto, 

fjiiibus  quidquid  hactenùs  moleste  calcule  in  planetarum 
theoricis  iiidugari  debuit ,  nunc  absque  caicuio  ,  iiisigni 
acribeiâ,  mirâ  brevitate,  pro  muitis  post  ac  rétro  sxculis, 
Biechantcè  exhibentur  ac  prognosticaiMur. 

Weidier  place  cet  ouvrage  à  l'année  1696.  Il  fut  réimprimé  i 
Amsterdam  en  1700. —  Wcidltr,  p.  575.  L'auteur  éiait  pro- 
fesseur à  Casscl ,  où  il  mourut  le  29  juUl«t  1727,  à  soixanie- 

slx  MOM,  —  BiMâtà.  girmMifue,  t.  XIV. 
t6pi»  Iina,iM't2.  Joh.  Theod(»i  Sp rincer l  Succincta  praxB 
et  USU5  globi  cœlestis  et  terrestris,  aucta  à  D.  R. 

itfpi.  Norimberga ,  in-^."  Epistoia  eucharistica  (i)  ad  D.  M. 

Knorre,  quà  Uranix  Noricac  tcmpium  Eimmartinum  brc- 
viter  descripsit  Chrisioph.  Jac.  G  laser. 

Wti^cr,  p.  542.  On  y  trouVe  la  ligure 'des  insbumcnn 



(  I }  Actioo  de  gricei. 
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mart,  la  déclinaison  de  i'aimant  6"  37'  au  mois  de  septembre 
i6j»i.:  elte  tvah  augmenté  en  don»  ans  de  1*  ja'. 
I     I .  Hamiitfjgl,  hi-S**  Jo.  Jac.  Zi  mme rm  an  n i  Logistica  astro- 
nomica  logarithinica,  et  ficbkuMa,  caknii  cdipiium  loi» 

et  lunx  ;  en  allemand. . 
V'e'idler ,  p.  5+7. 

i6ç^i.  Ulm^i ,  in -8."  H  o  R  L  A  c  H  E  R I  Uranoscopia. 

16^1.  Framofurti  ad  Viadrum ,  in-uf."  R.  Elieseri  BalEN^  Ger- 
mani,  R.  Jacobi  fiUi.  Sepher  Abnmoth,  sive  Liber  de 
COTiputD  astronomico  [supputatio  tnuifîtuiim]  ;  en  bébreu. 

Act.  erudit.  Lips*  165)1  ,  p.  2jo.^ 

l^pi.  Paris,  in-i2.  P.  Dam  ri.,  Voyage  du  monde  de  Descartei. 

Réimprimé  à  Aiuaterdam  ia  même  annéft 

1 Paris,  in-^'  Essai  d'un  nouveau  système  du  monde. 

Jêmmal  étt  satma»  Ce  tyMine  ne  lenemble  poini  à  celnl  de 
M. Mallement  de  Messances.  Voyti  l'année  1678. 

16^1»  Flwentia,  In  fol.  Dissertationes  de  paschali  Latinorum  cycle, 
^norum  octoginta  quatuor,  et  de  cytio  paschali  Raven- 
nate ,  aniiorum  nonaginia  quinque  :  authore  F.  Henrico 
NoRi^  ;  Veronensi  Augustiniano,  sereniss.  magme  £truiiae 
duds  theoiogo ,  et  in  nsanft  academiâ  professoie. 

Act.  erudit.  1692,  p.  Niceron ,  Mémoiret  pOMT  leull 

<t  l'histoire  des  hommes  illustres,  t.  III,  p.  240. 

i6^ï,  Parisiis,  in-^.'  Thèses  maihematicx  de  opticâ*  à  Jacobo  et 
Jo.  Bapt.  Cas  s  INI. 

Jacqnct  Ctssint,  fib  de  Dominiqne,  a  été  lni<-nitaw  an 

astronome  habile.  Son  fils  et  son  jietit-fîls  bli  OUI  saccédé»ei 

se  sont  fait  connaître  dans  l'astronomie. 

16^1.  Paris  s  in-8'  Les  Adresses  de  ia  ville  de  Paris,  avec  le  Trésor 
des  almaoachs,  par  Abraham  du  Paadel. 

Bononia ,  in-^'  Gaudentii  RoBERTi  Miscellanea  Italica 
physico-mathematica  (  pages );  J.  Domin.  C  A  S  s  I N I 
Epistoloe  très  de  solaribus  hypothesibus  et  refractionibus, 
et  theoria  motûs  comelae  ann.  i  664  et  1  665  ;  Geminiani 
MoNTANARU  Mutlnensb  Comètes  Bonunix  observatus 
ann.  1 66^  et  1 66j ,  dissertât»;  Lettere  dd  Bonciotane, 
délia  cometa  Letten  dd  Montanari  soprà  i 
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mod  délie  due  comète  1^80;  Lettoradi  Cbxlio;  Pôk- 

THJEï  Cometics  obsorvationes  16% il  Lettem  di  MoN- 
TANARI  5oprà  la  cometa  deif  aimo  i6Bz, 

Act.  erudit.  Lips.  1  «^oî. 

1 6^2.  Kilonii,  iit-fol.  Mauhiae  Wasm  UTH  Novum  opui  aitrochro- 
nologicum ,  «eu  Tabule  Christmtic. 

Le  même  UMMur  avait  publié,  en  i  d88 ,  MM,gnnd0  feuille 
intitulée,  Jamia  wum/6  ^fferia,  slw  Ttbida  swmmtrid  ttMmm 

Ckristianarum» 

1 6^x.  Paris,  în-jf/  Avertisseinent  touchant  l'observation  de  Téctipse 
de  lune  qui  doit  arriver  la  nuit  du  a 8  juillet  prochain, 
par  M.  Cas«in T. 

Cette  éclipse  devait  être  totale  suivant  les  uns,  et  partiale 
saiwit  iet  taoes;  et  l'on  devait  voir  en  mliiM  mnpi  mr  rho- 
rison  le  soleil,  «t  k  lune  éclipsé 

\6^X»  Trajecti  ad  Rhen.  in-jf..'  Joh.  LuTTS,  profess.  AstTO- 

nomica  institutio,  ciun  fig. 

i6^i,  Brema,  itt-^'*  Eciipsium  omnium  ab  anno  15 515  usque  ad 
ann.  i^ao  supputatio  ex  Tabulb  Phitenicis,  cum  dupUct 
appendice,  ab  Ant.  GREVENSTEiN.'AccesMt  Tiadatuf 
Procli  Diadochi  de  signifîcationibus  eciipsium. 

\6^%t  Luxembourg ,  in-^."  Cosmographie,  ou  Traité  de  la  sphère  

■  géographie...  géométrie...  horlogcographie...  à  l'usage  des 
cadets  gentilshommes  de  l'École  royale  de  Longwy ,  par 
Louli  GouGEON,  leur  proAsieur. 

t6^i,  Amsttrdëm,  i»^^*  Recherchai  m  let  prétage*  des  eomàbeâ,. 
k  l'occasion  de  celles  de  i4$8o  et  i<$8a....  Description 

de  la  médiode  par  laquelle  Louiâ-Giiiilaume  de  Graaf 
a  prétendu  découvrir  la  longitude  ;  en  hollandais. 

l6^X»  Cette  année,  le  P.  BÈze,  Jésuite,  observa  des  éclipses  des 
satellites  à  Trébizonde  et  à  Erzerom  ( Registres  de  l'Aca- 
démie) ;  mab  ks  longitudes  qu'on  en  a  déduites ,  se  sont 
trouvées  d^ctueuses  d'après  l'édipse  de  lune  observée 
par  Beaocfaamp'à  Gasbine. 

Jmmtd  étt  smmt t         >  p*  >S7' 

Pans  »  in-folio»  Recueils  d'observatkais  Ailei  en  plusieurs 


Digitized  by 


ASTRONOMIQUE.  J27 

voyages ,  par  ordre  de  S.  M. ,  pour  perfectionner  l'astro- 
nomie et  la  géographie;  avec  divers  Traités  astronomi(^ue5, 
paj:  MM.  de  l'Académie  royale  des  sciences  : 

1.  De  rongine  et  du  progrès  de  fastraiioiiiîe,  et  de  m 
usage  dans  h  géogn^Ue  et  dans  la  navigation,  par 

#  M.  Cassini. 

Cet  ouvrage  tut  traduit  en  allemand ,  et  publié  dans  le  Aiaauti 
Mtrvwniqf  &  h  Leonli.  ROST»  en  171 

2.  Observations  astronom!<|ues  et  physiques  faites  en  ille 
de  Cayenne ,  par  M.  Rl CH £ R  (  imprimée*  en  1 6j^), 

3.  Voyage  d'Uranilioaig ,  par  M.  Picard  (imprimé  en 
1^80). 

4.  Observations  astronomiques  faites  en  divers  endroits  du 
royaume,  par  M.  Picard. 

5.  OlMervations  frites  à  B^omie,  Bordeaux  iet  RoyRn,  en 
1^80,  par  MM.  PiCARD  et  de  la  Hirb. 

6.  Observations  astronomiques  faites  aux  costes  septentrio- 
nales de  1  rance ,  pendant  l'année  \  6%l»  par  MM.  PlCARD 

et  D£  LA  HlR£. 

7.  CHuervaiBOns  ftites  en  Frovenoe  et  à  Lytm ,  sur  la  fin  de 

l'année  i^8a,  par  M.  de  la  Hire; 

8.  Observations  faites  en  divers  endroits  du  ro^panme,  en 

1671,  par  M.  Cassini. 
5>.  Les  Éiémens  de  l'astronomie  vérifiés  par  M.  Cassini  ,  par 
le  rapport  de  ses  Tables  aux  Observations  de  M.  Richer  ; 
avec  les  Observations  de  MM.  Varin,  Dbshatrs  et 
]>B  Clos,  fidtes  en  Afrique  et  en  Amââque  (imprimé 
en  1 684). 

10.  Découverte  de  la  lumière  céleste  qui  paroist  dans  le 
zodiaque»  par  M.  Cassini  (imprimée  en  1685). 

1 1.  Règles  de  l'astronomie  indiràne  pSr  calculer  les  mon^ 
vemens  du  soldl  et  de  la  lune,  expliquées  par  M.  Cassini 
(imprimées  en  1685^). 

12.  Les  Hypothèses  et  les  Tables  des  satellites  de  Jupiter, 
réformées  sur  de  nouvelles  observations,  par  M.  Cassini. 

des  ouvrages  ont  été  réimprimés  dans  le  «ecneil  des  Mémoires 
de  l'Académie  des  sciences,  avant  s^ÛftlMWWeBa— m  en  16^^ , 
Mes  IV  et  \  fPutis  et  dmsttndm,  1731  et  ann.  suir.  hféfJ 
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l6^^.  Paris,  in-^"  Les  Hypothèses  et  les  Tables  des  satellites,  &:c. 
[Cassin'i]. 

i6^).  Pais,  h"^*  Mémoires  de  madiânatifjiies  et  de  physique» 
tirés  des  Registres  de  fAcadémie  Rurale  des  sciences. 

Ce  volume,  de  r  9  i  pages,  contient  quatre  mémoires  d'astro- 
nomie, et  un  petit  cioge  de  SEDiLEAU^qui  mounii  cetiH^iuiée, 
i  la  fl«ar  de  son  Ag«;  il  avth  ëmditf  sous  le  P.  Pardies,  Jësoke: 

ses  observations  sont  au  Dépôt  de  la  Marine. 

On  avait  commencé  en  i6^z  à  imprimer  un  recueil  des 
Mémoires  de  TAcadéirile  ;  mab  on  n'alfa  pas  pltu  loin  que  i  ^9  3 , 
et  l'impression  ne  recommença  qu'en  1699,  au  renouvellement 
de  l'Académie  :  dès-lors  il  n'y  eut  plus  d'interruption  jusqu'en 
1790.  J'ai  publié  en  1797  le  dernier  volume  de  ce  recueil,  qui 
ferme  en  tout  9a  volumes,  et  même  139,  en  y  con!{)renant  lei 
prix,  les  machines,  les  mémoires  puéieniés  ,  et  ks  tables. 

I^jl^j.  Colonia,  Yincentio  Coronelli,  Epitome  cosmo- 

grafîca,  o  compendiosa  introdutdoiie  aÙ'  astronomia, 
geograiia  et  idrographia. 
Aa,  tnêt,  1694,  p.  33a: 

i6^y  Roma,  h-^*  Hieodosu  Rubei  Privemat» Tabule  xii  ad 
devationem  poii  graduum  41»  ex  quibus ,  in  sex  primu, 

cognoscitur  singulis  diebus  quantitas  dieî  ac  noctîs  et 
utriusque  crepusculi ,  tempus  ortûs  soiis ,  nieridiei  et  mé- 
dia: noctis ,  in  horis  halicis,  ac  denique.  ortûs  et  occasûs 
solls  in  hoiis  coaunimibus;  in  atx  vcvo  posterioribus  quo- 
tidie  ex  aititudine  soUs  lu3va  cognoscitur. 
• .  •  .  J.  Jac.  ZiMMERMAN  Scriptura  sacra  Copernizans  , 
sen  Astronomia  Scripturaria  Copernicana  ;  en  allemand. 

Idem ,  Hamburgi ,  1 705^ ,  ifl-^.'  —  Astron.  art.  1 1  o  ^  et  suiv. 
Voye^  l'année  1 690.. 

I  é^j.  Rouen,  in-^Le  grand  Arsenal  des  temps ,  contenant  i'ori- 
nne  et  rusage  dû  nombre  d'or,  de  l'épacte,  &c.  par 
G.  Blonds L. 

la^^  LonSni,  in^S»*-  Axâ,  Thçôdosfi  Macrobii  Opéra.  Acce- 
•  -dunt  întegrae  notae  et  animadversiones  Isaaci  PoNTANi» 
Joh.  Meurs II ,  Jacobi  Gronov  1 1 ,  &c. 

16^^  Paris,  iH-jf»'  Sentiment  de  M.  de  Hautefeuille  sur  le 

diffèrent 
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diffirent  du  P.  Malbbkamche  et  de  M.  Rbgis, 
touchant  l'apparence  de  la  lune  vue  i  l'IiOTiion. 
8  pages.  — Astron.  an. 

ï6^^  LondM,'!»'^*  M.' Richard  Norwood's  works  :  i.  tr^jo* 
nometry;  a.  the  seaman's  practice  ;  3.  fortification. 

L'épiire  dédicatoire  est  de  1631  ;  1636  pour  le  second 
onvrage  :  on  y  trouve  M  niesart  du  degr^.  —  Asiron*  an.  xS^^o* 

t6p^.  Paris,  ifi-^."  Essai  de  dîoptrique,  par  Nicolas  Hartsoeker. 

i6p^.  Paris,  ia-S,*  Rccréatiom  mathcmaliques  ,  par  Ozanam. 

Le  tome  premier  coniienc  les  problèmes  de  gnomonique. 

1 Norimb.  in-folio.  Uranix  Noricae  »trena  (  i  )  sacra  triangnli 
codestb ,  quod  est  rarum  phcoomenon  «nni  1 6^^ ,  i 
C.  J.  Glasbro  [Lumière  sodlacale]. 

I  ^^4.  LeytU,  iit'8»*  Le  Calendrier  hi«tiMriqiie,  arec  un  Traité  histo- 
rique de  ia  sphère»  par  J.  de  Brislab,  i^.  D.  S.  £. 
Aeu  tnM,  «694,  p.  117- 

16^^  Upsia,  in-^."  Examen  phiiosopiiicum  Cosmieiis  Kircheriani 

ab  Hieronymo  Dicelio. 

16^^.  Amsteloci.  in -12.  Iter  per  mundum  Cartesii,  exgailico  latinè 
versum  [P.  Dan  iel]. 
Vtjtl  l'année  i^pi. 
16^^  Cette  année»  le  P.  Louis  FBViLLifi,  Minime,  ohsenra  à 

Avignon  IV'ciipsedesoIeildu  aa  juin;  il  continua  d'ohser- 
ver  à  Mar-seille  jusqu'en  1700,  qu'il  alla  au  Levain;  en 
1703,  en  Amérique  :  ces  observations  sont  imprimées  à 
ia  léie  de  son  premier  voyage.  En  1708  »  ii  fit  un  second 
voyage  en  Amérique  ;  il  alla  à  la  mer  du  Sud  jusqu'en 
1711. En  1712,  il  observait  à  MwaeiUe  avec  le  P.  Laval  ; 
en  1 7 1 5 ,  le  roi  lui  fit  bâtir  un  petit  oUervatolie  ;  en 
17^4,  U  aila  aux  Çanarief» 

BahgM,  itt'foL  La  Meiûfiana  dei  tempio  di  S.  Petionio» 
tirâta  e  preparata  per  le  osservazioni  astronomiche  T  anno 


(  I }  ^trcnei  ée  four  4a  l*aa. 
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1^58,  revista  e  restaurata  dai  sïgnor  G.  D.  Cassini 
■mi.  i6py 

Wtidkr,  p.  529. 

ifyS»  Hoîmi/e,  //i-^' Jo.  BlLBNBSRGll  [Bilberc]  Refractio  solii 
inoccidui  in  septentrionalibiu  orif  dici  tobtitium  ad  fînem 
I  5  ,  aliquot  observationibus  astionomicis  détecta;  latin 
et  suédois;  traduit  en  anglais. 

Ces  obierrations  de  Spole  et  de  Bilberg ,  faites  en  Lapooio 

i)«r  ordre  de  Charles  XI ,  firent  croire  que  les  réfractions  vers 
e  pôle  seraient  doubles  de  celles  de  Paris.  Weidier  cite  cet 
ouvrage  à  l'année  1 697.  11  est  inséré  dam  la  troisième  décurie 
i6p6  des  MisccllanMmumm  tvri9strim*'^Hïtt.  astron.  p.  $71. 
=  ^  fi'in.  Je  Trc.oux ,  nov.  et  déc.  170"^ .  =  Mém.  de  l'Acad.  de 
1700,  p.  38,  et  1774,  p.  iii.z=iMMif€rtuis ,  Figure  de  la 
tene.  =  BtàOy,  Hiit  de  Monooil»  nodcme.  Voyti  waA  le* 
remarques  de  Legentil  sur  les  observations  des  Hollandais  à  la 
nouvelle  Zemble  en  1 597,  premier  volume  de  son  Voyage  dans 
ht  wm  de  l'Inde,  p.  395.  Je  les  ai  déjà  annoncées  ci-devant, 
années  i  $99  et  1 667.  Bilberg  fit  en  top^  ■»  p>a|«>  po«r  une 
noarelie  réformation  du  calendrier. 

I<^P5.  Augusta,  in-fol.  Ephemerides  Persarum,  juxtà  epochas  cele- 
briores  Orientis,  Alexandream,  Christi,  Diocletiani,  He- 
girae  ,  Jesdegerdicam  et  Geialxam  ,  è  iibeilo  arabicè , 
persicè  et  turcicè  manuscripto,  uni  cum  motibus  septem 
pianetaram»  et»umque  syzygiis  tam  lunaribus  qnâin  mu- 
tuls,  mansionibiu  lunx,  horoscopil*  nodi,  et  longitudinU 
dierum  tabulis,  ex  arabico,  persico  et  turcico  iatinè  verse 
et  quinque  commentariorum  iibris  iiitutratae  à  Matthiâ 
Friderico  Bec K 10. 

Weidlir,  p.  2}^,sssjta»  tnuBt.  t6^6.  J'ai  vu  ce  livre  daté 
dé  t6p6.  ^ 

i6pj*  OxotiH,  in -S.'  Guoptrice  et  dioptrlcae  efementa»  i  Davide 

Geegorio. 

Réimprimé  en  anglais  en  173  5. 

i6^y  Mutina,  in-^."  Cajetani  FoNTANi£,  cler.  regul.  Institutîo 
physico-astronomica;  adjectà  in  fine  appendice  geogra- 
phki. 

Wtàêtr,     57a.  L'anienr  était  BansabUe  à  Modène. 
i^P5.  Bwoma,  m-^,*  Cajetani  de  Morbttis  Finnamentimi 
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novisiimè  denudatimi,  in  tpo  suppiifaiitiir  omiiis  sideim 
fixa  usque  adhuc  observata,  cum  su4  cufusque  iongttudine 

et  latîtudine  ab  eclipticâ  ,  declinatione  ,  ascensione  rectâ , 
mediatione  cœli ,  magnitudine  et  naturâ  planetarum  ,  nec- 
non  diâèrentiâ  asceiuionali  :  opus  ab  anno  1680  caicula- 
tam,  Inservienique  usque  ad  ami.  1750,  quibus  transactis 
aequari  potest  perp«tu6  per  tabulas  logaritbmicas  Hic  appo- 
shas. 

Âct.  eruJit.  iCcf6. 

16^^,  Basil ea ,  in-^.'  Tobiae  HoLLAND£RI  Amailheura  (1) 
a^tronomicum. 

Le  Téritabie  auteur  est  Spleiss  ou  Voldir.  Leibnia» 

dans  son  commerce  cpistolaire  avec  RernouHi  ,  dit  qu'il  y  a 
dans  cet  ouvrage  des  tdces  ingénieuses ,  mais  purement  sysléma- 
tiques.  J'ai  vu  ce  livre  cité  comme  de  1 695». 

i^^y  Ahdorfii ,  in-^"  SphcTC  armillaris  à  Geoigio  Christoph. 

EiMMARTO  ex  aurichalco  constitutc,  interius  systema  pla- 
netarum ex  mente  Copernici  repraesentantis ,  brevis  élucida- 
tio  ,  édita  cum  prxfatione  à  Jo.  Christ.  Sx  u  RM  10. 
Eimmartj  qui  ciait  a:>tronome  et  artiste,  avait  exécuté  cette 
,  où  let  moavemeiu  célestes  étaient  représentés ,  et  dont 
il  donne  ici  la  description.  Depuis  ce  temps -là  il  y  en  a  eu  un 
£rand  nombre  :  celles  de  Janvier  sont  les  plus  récentes  et 
Ms  plus  parfthes  de  toutes.  Voyei  1 744. 

i^^5.  iA-^'Erhardi  Veicslii  Cosmologia,  seu  Nucleus 
astronomie  et  gepgnpiile  1  editio  tertîa. 

l6^6»  Lipsia ,  in-^."  Annus  et  epochae  Syro-MaceJoniim  ,  additis 
fastis  consularibu5  aiionymi.  Item  de  paschali  Latinorum 
cycio  annorum  octoginta  quatuor,  ac  Ravennate  annorum 
nonaginta  quinque,  auctore  Henrico  Nasis. 

16^6.  Rma,  ÏR'fnL  Varie  osservazioni  de'planeti  e  de'  forosatelliti» 
comète  chehanno  da  seguire,  &c.  date  a!  pubblico  dall'in- 
gegnero  Cornelio  Meyer,  Olandese,  deli' Academia  fisic6- 
matematica  Romana. 

Ces  observations  forment  la  troisième  partie  d'un  ouvrage 
célèbre  et  très -raie  de  Comeilie  Mbtbr,  iniiiulé  VAnt  A 


(  I  )  L«  nom  de  U  chèvre  Anultbée  a  été  pris  pow  sig atfer  l'abondance. 
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mtkre  i  fumi  nâfigaUR,  &c.  où  Ton  ne  s'attsqdak  assuripuni 

pas  à  trouver  des  observations  asironomiques  :  il  y  cn  a  <|IMI* 
ques-unes  des  satellites  de  Jupiter  et  d'autres. 

16^6,  London,  in-8 A  new  theory  of  the  earth ,  by  Wiil.  Whiston. 

il  y  a  eu  cinq  ëditioiu  de  ce  livre,  dont  l'ubjet  ciaii  d'ac- 
corder  rÉcritura  avec  la  physique  :  la  cinquième  esc  de  1737» 
.    ei  a  478  pages.  Cet  auteur  était  ne  le  9  décembre  1667; 
il  a  fait  beaucoup  d'ouvrages  d'astronomie  ;  il  est  mort  en 
17; a.  Son  fib»  limaiie  i  Londres,  me  fit  Toir,  en  176;  , 

deux  volumes  sur  la  vie  de  son  père,  écrits  par  liii-mcme.  On 
trouve  Je  catalogue  de  ses  ouvrages  à  la  fin  d'un  Traité  sur  les 
prophéties ,  imprimé  à  Londres  en  172  j ,  et  dans  les  Am»  àt 
Ltip-^ig  de  i/iS. 

"Whiston  a  donné  une  grande  figure  représentant  le  système 
solaire,  avec  les  routes  de  vingt-une  comctes;  le  discours  est 
en  anglais.  On  en  a  fait  une  réduction  :  elles  sont  au  Dépôt. 
Il  a  donné  des  figures  des  éclipses  de  soleil  de  1 7 1  5  et  de  1  724.  : 
celle  de  1715  a  été  donnée  une  seconde  tois.  11  y  a  aussi  deux 
figures  dé  cette  éclipse  données  par  Haiiey  t  «Ue*  Mat  loates 
au  D^ÔL 

The  Copemicus ,  &:c.  seu  Descrîptîo  instrument!  cujusdam 
astronomie!  cui  hoc  nomen  ab  authore  inditum.  in-12. 

Account  of  two  meteors;  id  est,  Narralio  de  duobus  roe- 
teoris  visu  admirabiiibus  6  mart  17 1 5 ,      mart.  1718. 

in -8," 

The  longitude  and  latitude  found  ;  id  est,  Longitudo  eC  iadp 

tudo  inventa  ope  acûs  inclinatoriar.  in-8' 
A  scheme  of  the  tramits  of  Mercury,  &c.;  id  est.  Schéma 
tran'sitûs  Mercurii  ec  Veneris  per  solem  pco  duobus  mbco- 
lis  cum  dimidio  (22  oct.'  1723  ). 
l6^€.  UJma.  in-S*'  P.. G.  [Paul  Gautruche]  Neu  ausge- 
schmukte  mathematic,  worinnen  aucli  die  stem-lehre. 
Ex  latlnâ  vertit  Jo.  Ulr.  MuLLER. 
Voyc^  l'année  1656. 

i6p6.  Lu^J.  Batav,  in-^°  Paradoxum  mechanico-astronomicum , 
sive  Planetolabiuin  cum  cônstnictioiie  et  usu  cjusdem, 
auct.  Lothario  ZuMBACH  i  Kœsfeld,  M.  D. 

Idem,  Amsttlod,  1700,  'in-4.* 

London ,  in-jf,'  A  geoerai  tieavenly  astrolat>e»  by  J«  Bla- 

CRAV£. 


*  • 
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16^6.  Norimb.  iii-fol.  Spécula  physico-maihematico-historica  noia- 
bilium  ac  mirabiiium,  auct.  Joanne  Zahn. 

L'auteor  était  chanoine  dè  Prémontré.  Dans  la  première  partie 
de  ce  grand  ouvrage  ,  où  il  parle  du  ciel ,  il  donne  le  cata- 
logue des  comètes  qui  avaient  paru  jusqu'alors  ;  il  rapporte  des 
<rfiienralioiis  d*é€%Ms,  &c. 

Le  P.  Jacob  Kresa,  Jâuite»  observa  A  Madirid  l'éclipsé 
du  i($  mai'  1 606. 11  était  né  en  Moravie;  il  fiit  professeur 
ifOImutz  ,  à  Prague  ,  à  Madrid  :  c'était  un  homme  uni- 
versel. Il  revint  en  Bohème  après  ia  mort  de  Charles  II. 
Il  fut  rappelé  en  Espagne ,  où  il  fut  confesseur  du  roi  et 
de  la  reine.  Il  e^t  mort  en  lyijfk  Brinn,  où  il  avait  fait 
ses  études;  il, était  âge  de  soixante  ans. 
Bibi,  gem*  i.  111.  Voye^  xj^o* 

y€^6.  Cette  année,  je  vois  que  Non  net  observait  à  Tours;  il  a 

encore  observé  des  éclipses  qu'on  trouve  dans  les  manuip 
crits  de  De  i'Isle ,  extraits  des  registres  de  l'Académie»  et 
observations  diverses. 


l6py»  Paris,  in-^."  Moyen  de  diminuer  la  longueur  des  lunette* 
d'approche  sans  diminuer  leur  eflfet,  par  M.  D£  Haute- 
feu  ille. 

8  pages.  Voye^  le  Journal  dis  savons,  lo  janvier  1 65)8  ,  et  les 
réponses  de  M«de  Hautefeuflle  aux  remarques  de  M.  La  Montre» 

contenues  dans  ce  Journal. 

Norimherga ,  in-fol.  J.  Philippi  "W^U  RZELBAUER  Uranies 
Noricae  basis  astrononiico-ifeouraphica,  sîve  Norimbergac 
situs  geographicus  sccundùm  iongitudinem  et  iatittidinem. 

WeiiBer,  p.  569.  Voyei  1713  et  1719.  L*auteur  était  un  riche 
citoyen  de  Nurciiil)erg ,  qui  s'était  occupé  d'astronomie  avec 
Eiuimart;  il  ût  ciisuite  bâtir  un  bel  observatoire,  dont  il  donne  la 
^escripiîoa  et  la  situation  géographique  :  mais ,  suivant  le  pré- 
jugé d'Hévélius ,  il  ne  mettait  que  des  piimultt  sur  ses  insiru- 
^  mens  ,  au  lieu  de  lunettes. 

Hala  Aîagd.  in-^."  De  hypothesil>us  astronomomm  Disser- 
tatjo,  à  Joh.  Sperlete. 

16^7.  Upsia,m-^'  Ulrici  JuNii  Calcuius  Mercurii  in  soie  die 


134  BIBLIOGRAPHIE 

3  nov.  anno  i6py  craspiciû,  wcundùm  pnecipuorum 
astroiiomoruni ,  raaximè  ncentiorum ,  tabulas. 

W'eidUr,  p.  573.  C'était  une  prédiction  du  passage  de  Mercure 
sur  le  soleil ,  qui  tut  observé  en  Europe  et  à  la  Chine,  et  duquel 
j'ai  tire  des  conclusiotM  importantet  pour  h  ihéoiie  de  MefciiM 
dans  les  Alémoires  de  l' Académie  pour  178(5. 

l6^y»  Paris,  in -S/'  Jacques  Ozanam,  Cours  de  mathématiques. 

Rciniprimé  à  Amsterdam,  en  165^9.  Le  tome  V  traite,  en 
abrégé,  de  h  sphère  ec  des  corps  céleiies.  . 

i<$p7.  Cette  année,  le  P.  Antoine •Françob  Latal,  Jésuite,  fut 
envoyé  à  Marseille  comme  professeur  royal  d'hydrograr 
phîe  des  garde-étendards  de  la  marine.  Chazt'Iles  lui  inspira 
le  goût  des  observations,  et  il  bâtit  un  observatoire  dans 
le  couvent  de  Sainte  -  Croix  des  Jésuites ,  où  il  observa 
pendant  vingt  ans.  En  17 1 8 ,  il  fut  envoyé  i  Toulon  pour 
professer,  et  il  travailla  aux  cartes  des  cdtes  de  Provence. 
En  1720,  il  alla  à  la  Louisiane  :  ce  vovat^c  a  été  imprimé. 
Il  était  né  à  Lyon  en  1^64;  U  mourut  à  Toulon  le  5 
septembre  172.8. 

Se»  observations  sont  au  Dép6t  de  la  Marine. 

l6p%.  iMgdutii  Bataw.  MaNEThonis  Apotelesmaticorum  (i) 
libri  VI,  versibus  gncè  primùm  editi  ,  ex  bibliothecâ 
.  Mediceâ  (codice  Laurentiano),  laUnè  versi  notis4}ue  illus- 
trati  à  Jacobo  Gronovio. 
We'uBer,  p.  1 30. 

I  dp8.  Hm  Camit,  ia-^*  Christiani  Huceni  1  Ko^fMÔéufoi,  sive 
ée  teflit  coeiestibus  earumque  ornatu  conjecturse. 

1 44  pages.  Réimprime  en  anglais ,  in-S.* ,  en  -i  698  ;  à  Liég^, 
en  latin,  1704,  in-S.';  traduit  en  allemand  par  Wurzelbaur, 
à  Leipzig,  en  1703. —  VeidUr,  p.  J02. 

L'ouvrage  de  Fomenelle  sur  la  pluralité  des  mondes  avait 
paru  en  1086.  Celui-ci  est  un  ouvrage  posthume  du  célèbre 
tiUYCBNS ,  écrie  dans  sa  vieillesse ,  et  o&  Ton  trouve  des  con- 
lectures  sur  cette  matière. 

idj^S.  London,  The  celestiai  "Worlds  ,  &c.  ;  c'est-à-dire  ,  les 

Mondes  célestes  découverts,  ou  conjectures  concernant  les 


(  I  )  Complemeiitoranu 
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habitani  ,  plantes  et  productions  des  mondes  planétaires, 
trad.  du  latin  de  Chrét.  HuYGENs;en  anglais. 

i6^B.  K/^///ï<e,  i/i-^/ J.  Christoph.  Mulleri  Epistola  ad  Georg. 

Cbristoph*  Eitnmarium ,  de  Mercurio  sub  sole  die  3  noY. 
uino  i6p7.  Vienne  observato. 

Veidltr,  p.  573. 

id^8.  Wittenberga,  ia-^fJ  Martini  Knorrii  DJsiertatio  de  cre- 

pusculis. 

16^8.  StutgarJife  et  L'tpsia,  in-i2.'^\\^e\m\  Schickardi  Astro- 
scopium,  accurante  W.  Sciùckardo  juniore»  cum  duobus 
hetnisphxriis. 

\6^^..  Paris,  in-S.'  Usage  de  l'astrolabe,  avec  un  petit  traite  de  la 
sphère,  par  Jacquinot. 

1 6^8.  lena,  in-jf."  Erhardi  Wei  c£li  i  Conipendium  astronomix; 
en  lUemind.. 

erroruin  et  reinediorum  ca- 

iendarii. 

i6^%  KsiLL,  Examen  de  la  Théorie  de  la  terre  du  docteur 

BURNET. 

I<(p8.  Londini ,  in- 8."  Iter  in  septentrionales  Sueciae  regni  pro- 
vlncias  ,  sive  Refractio  solis  inoccidui ,  jussu  Caroli  XI 
Sueciz  régis,  in  ils  cris  observata  à  Joh.  Bilberg,  ex 
suecico  in  anglicum  sermonem  versa. 

\6^Z.  Pans,  in -12.  La  Gnomoiiique,  ou  Méthode  universelle  pour 
tracer  des  horloges  solaires,  par  M.  de  la  Hire. 

i6^î,  Parisiis,  in-^"  Regiae  scieniiarum  Academiae  Historia,  auct. 

J.  B.  DUMAMBL. 

On  y  trouve  à  chaque  ann^e  ce  qui  taténiM  fiSOmiomie  ^ 
depuis  1 666  que  l'Académie  des  sciences  trali  coimaeacé* 

l6p^,  jLugduni  Batav.  Galilx-i  Galil.€I  Syslema  cosmiciim,  în  quo 
dialogis  quatuor  de  duobus  niaxiniis  mundi  systemaiibus, 
Ptolemaïco  et  Copcmicano,  rationibus  uirinque  propositis, 
indefinitè  et  solidè  disseritur.  Accessit  alterâ  hâc  edltione, 
pneter  conclliationem  iocorum  SS.  SdipCune  oum  teme 
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mobiUtate,  ejiudem  Tractatus  de  motu,  nunc  prim&m  ex 

italico  sermone  in  iatinum  versus. 

V'iidlcr ,  p.  424.  Çvi  fameux  dialogues  avaient  paru  en  ita- 
lien en  1631;  à  Strasbourg,  en  latin,  en  163;  :  il»  furent  U 
canse  de  sa  condamnaiioo le  %%  foin  1613. 

16^^.  Paris, m'i2»  Nicolas  Bi ON,  Usage  des  globes- câeslef  et 
terrestres ,  et  des  sphères. 

Réimprimé  en  1751  pour  la  sixième  fois.  L'auteur  est  mort 
à  Pans  €Ji  1733.  On  parlait,  en  i775>,  d'en  faire  une  nou- 
velle édition.  Vtyti,  à  son  sujet,  hDktiêmuin  éts  artistes,  par 
M.  l'abbé  de  Fomeney,  1776. 

i^pp.  Neapoli,  tn-^*  Antonii  de  MoNFpRTB  De  sidenim  ht- 
tervaiiis  et  magnitu4inibu;. 

Act.  erudit.  1700.==  Mémoires  de  Trévoux ^  nov.  1713.  L'au- 
teur ftitah  les  monvemens  des  planètes  concentriques}  il  annon- 
çât d'autres  découvertes  aussi  curieiises. 

i^pp.  BMilim,i9'f.*  Tob.  HpLtANpBsi  A  Bemu,  Amaithem» 

astjPOQomicum. 

iC^çf.  Norimh.  in-fol.  Eclipsis  poVn  i^pp,  à  J.  Ph.  Wurzfi  baur. 

16^^.  Upsia»  in-jf."  Ëpistoia  Ulrici  JuNii  de  dispo^tione  ephe- 
meri^um  ad  sxcuium  xviii. 

i^pp.  Hala  Magdeb.  in-jf»'  Jo.  Christoph.  Klimmii  Dissertatb 
de  eclipsi  solis  seu  tdlMrû  •  idu»us  sept,  anni,  1 6^^  fii* 
turâ,  uni  cum.calcuio,  tum  universo,  tum  singuiatim  ad 
aiîquot  horizontes  subducto ,  ejnsipie  typo, 

JJpsia,  in-jf."  Disputatio  a^tronomica  de  edipsibus  terrestri- 
bus ,  in  specie  veio  de  iliâ  qiinc  mense  sept,  anni  l6^^ 
futura  est ,  ab  Andraeà  Ho  F  m  an  no. 
lè^^'  francofurti  et  Lipsia,  in-^.'  Selenosemanteris  (i)  heliognostis 
"Xn £ o p  H 1 L 1  Prévis,  duabus  p^tibiu ,  ^ciiice^  phronogra- 
phiA  et  chronometriA;  et  de  noilâ  constrnctioiie  calendar 
ùapxm» 

tl^pp.  Regenslmrg,  in-jfj  Sntwurff  der  conciliation  «Iten 
neuen  lUiender»  auct.  Ëri».  Weigblio, 

■  '    ■  ■  .'    ■     .     ■   '  ■» 

•  (  I  )  ConeaiiMHice  de  h  lone. 
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'l6^^4  Paris,  m -8."  La  question  dccidce  sur  la  fin  du  siècle,  si 
l'année  1700  est  la  dernière  du  xvil.^  sièçle,  par  M. 
MaLL£I1ENT  ds  Mbssancbs. 

16^^.  Paris,  im-a,  Dismiatioii  jor  le  commaiccmcm  du  siècle 
prochain,  et  la  tolution  du  probième,  «voir,  laquelle 
des  deux  années  1700  ou  170 1  est.la  première  du  siècle, 

23  pages.  "  , 

Lettre  critique  de  M.  .  .  .  bachelier  en  théologie,  à  l'auteur 
de  la  Dissertation  sur  le  commencement  du  siècle  pro- 
chab,  avec  la  réponse  à  la  même  Lettre. 
a8  ptg«k 

La  Querelle  des  aoteun ,  suT'  ie  commencement  du  siècle 

prochain.  .  •     .  ,  : 

33  liages.  . 
Nouvelle  Dissertation  sur  ie  siècle  prochain ,  où  l'on  fait  voir 

Îue  famiée  t/oo  est  ia  première  du  sièdè,  par  M.  D.«.. 
DBbAiaBMSMT];  «focat  en  parlement. 

a  I  pages. 

Ces  quatre  dissertations  furent  imprinx^es  chez  Moreau.  La 
dernière  esc  la  seule,  où  l'on  soutienne  que '1700  est  la  pre- 
mière du  siècle  :  (e  principal  raisonnement  de  l'auceur  consiste 
à  dire  que  les  cbronologistes  ont  pris  la  centième  année  pour 
.  100  aiu.paM^;.ce  qui  a  fait  une  année  d'erreur»  et  ce  qui 
.  ■  ne  se  peut  prescrire,  anlvaot  l'anteur.  La  même  question  s'est 
élevée  en  1800.  J'ai  reçu  un  grand  nombre  de  lettres;  j'ai  insère 
plusieurs  articles  dans  les  journaux  >  pour  faire  voir  que  les 
clironoiogistes  ayant  toujours  anpelé  un  la  première  année, 
quoiqu'elle  ne  fût  pas  finie,  il  faut  appeler  i  jo  0  ia  dernière 
■  du  siècle.  On  aurait  pu  compter  autrement ,  mais  ce  n'est  pas 
de  quoi  il  s'agit. 

On  a  disputé  eii  Allemagne  lîir'cette  question;  Te  consistoire 
luthérien^  à  Hanovre,  a  pui>lié  sa  déclaration,  que  le  dix-neu- 
▼ième  siècle  comniMice  à  1 800  :  on  a  établi  en  Hollande  un 
journal  pour  cette. question.  Voyez  le  Bïen-b^^rmi  du  18  nivèse 
au  8  ,  et     Citoyen  françats  du  8  pluviAse. 

16^^.  Le  P.  GouYE  observa  à  Paris  l'cclipse  de  lune  du  i  5  mars; 

à  Gripswald  Pyl£  observa  l'cciipse  de  soleil  du  23 
sqptembfi».  ;  1   .    .  . 

jP»  i'/#i(ri  Extniils  des  icgiiim.de  VAcadfiye,  mannsc^ 

V» 
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J700.  Argititorati ,  in -8."  Jo.  Kepleri  ei  Jacobi  Bartschii 
.  »  •  ,  .   Tabuix  manuales  logarithmicx,  ad  calcuium  astronomi' 
<Aim ,  in  spede  Tabidarum  Rudoiphinarom»  oompendiosè 
tractandum  utiles.  Accedit  intfoductio  Qova,  curante  Jo. 
Caspare  ëisensghmidio. 
.  ,  Wù^,  p.  454* 

1700.  LottJon j  in-fol.  John  "Wing,  The  starry  science. 

Weiiltr,  p.  576.  Cet  ouvrage  est  à  la  &uite  d'uii  aptre,  Tkt 
en  of  furvtyingg  il  coBtknt  des  tii»lM  <ii»  mpavcmcm  plané- 
taires. . 

i/oo.'  Amstehd,  in^i2,  vEgidii  Strauchii  Tabulx  per  unîver- 

5am  mathesin ,  inter  quas  astronorhicge ,  sphxricae  et  dieo- 
ricae ,  auctiores  edidit  Leonh.  Christoph.  5turm. 

Weidler,  p.  J04.  Il  y  a  aussi  des  tables  logarithmes  de 
iinu  et  4e'iangnMes,  avec  rexpficatiaa  ea  aUemaaiL 

*yob,  ''PaHs,  la-^*  Description  et  usage  du  planlspb^  nouvelle- 
ment,  mis  en  pratique  par  Jean  Lbrbbvak»  ingénieur 
pour  les  instrumens  de  mathématiques» . 

■  »  4  pag«- 

jjôo.  BeroUni  ,  in-^"  Joh.  Henrici  Ho  fm  an  Ni  Ephemerides 
motuum  coclestium  ab  aniio  170 1  ad  annuin  17 10. 

1700.  Rouen,  in-^*  Éphémérides  des  niouvemens  célestes  pour 
1701,  avec  les  tables  du  passage  de'  fa  lune  par  le  méri- 

.  *  .  *  dien  ,  &c.,  par  le  S.'  D.  B.  [de  Beaulieu  ]. 

,    '  ,         Beaulieu  ctait  un  mathémaiicien  de  Paris,  qui  calcula  quel- 

2*  '  '  ues  années  d'epheinérides.  DESl-ORGtS  >  vicaire  de  Saint- 
lenrais ,  prit  son  nom  pour  publier  les  éphénéiides  depuis  1 70a 
*  '    '  '   '|asqu*ea  1714. 

T/oô.  Paiisils/iit-^.'  Gabriel!*  Phllçpl  DB-S.A  HiRS  Ephemerides 

■  '         ,    ad  annum  1 70  i . 

'  •  '  .    WciJur,  p.  >8o.  C'était  le  fils  aîné  de  Philippe  de  h  Hire^ 
Les éphéiiiérides d^  1702  parurent  l'année  suivante.  Lefiivuk 
les  critiqua  dans  inft préface  de  la  Connaissance  des  temps  de  1701. 
;  li  disak  que  M.  de  w Hire  «'était  que  l'auteur  supposé  de  ces 

;  .  I  .  .  éphéméritfes.' Cdui<i. donna  .enicorecfdlct  de  1703. 

1700.  Brest ^  in-^'Le  MasUgophore ,  ou  Préetatseiir  du  aodiaque, 
dans  leqtièl'  sont-miprls  la*  Comiolssabce- -èes  temps....» 
les  Tables  générales  de  flux  et  reflux  de  la  mer...,  pour 
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le  méridien  de  Fescamp,  par  le  S/  Imskè,  pHote-amirai 
'  des  années  navales  de  S.  M. 
1^00.  Roma ,  tn-^."  Sfera  geografico  -  céleste  dl  Marc -Antonio 

G  u  I G  u  E  s ,  ecdesiastico  francese. 

1700.  Holmia,  in-^."  Joh.  Bilbergii  Brevîs  et  arnica  consul- 
tatio  de  reformationc  iitriusque  calcndarii  Juliani  et  Gre- 
goriani  circà  finem  hujus  ei  initium  proximc  veuluri  saeculi. 
.  .'Ceti*  dédamtiiod  coatfe  le  .«ilouirier  grigorka»  fil  qu'on 
rendit  bissextile  l'année  1700,  et  qu'on  eut  en  Suède  un  calen- 
drier qui  ne  s'accordait  avec  aucun  des  deux  autres  :  cela  fut 
corrigé  en  171  2.  —  Homhovil  Op.  t.  III ,  p.  1 04. 

1700.  Jacob-Daiiiei  Bruc£,  général  d'ariillerie en  Rmsie,  faisait 
^uelaues  observadom  à  Féterslwurg;  il  les  présenta  au  czar. 
Aumastriu  dr  Jtstfk  ét  tJ$U. 


Livres  du  XVI IL'  siècle, 

1701.  Nûrtmiergar,  in-fot.  Geonii  Christopliori  Eimmarti  Ichno- 
giraphia  nova  comempudonum  <fe  sole-»  in  deaolatb  anti- 
quorum philosophorum  riideribus  conccpia. 

WàdUr ,  p.  Eiinraart  était  ne  à  Katisbonne  le  22  aoûl 

stf|8;  il  mourut  i  Nuren^rgr  le  5  janvier  170  M.  de  Murr 
m  puUMy:»  1778,,  VA  caïuogue  des  mmuscriu  d'Eimmart 
.  en  cinr|uantc  -  sept  volumes  ,  qui  étaient  proposés  au  public 
tnoyennant  cent  cinquante  iouis.  Us  renf«rtneat  beaucoup  d'obser- 
▼aflont  astronomiques  >qiii  n'oht  >  point  éitf  baptimées  t  à» 
.    observations  et  des  lettres  de  plusieurs  astronomes  célèbres,  tels 

Sue  f  Utnsteed,  Hévclius,  Ma^itredi  »  avec  les  réponses;  des 
guras  d'éclipsés ,  de  comètes ,  de  taches  solaires  et  lunaires  | 
deux'cent  trenie-cinq  phases  de  la  lune,  dessinées  élégamment 
et  en  grand  par  Marie-Claire  EiMMARTsa  tille,  depuis  i^îpi' 
Jusqu'en  1698  ,  et  gravées  en  roattière  noire;  des  observations 
de  son  gendre  Jeatv-Henri  MuL\.es(;des  observations  météo- 
rologiques. La  plupart  de  ces  cinquante -sept  volumes  sont 
ût-fitio ,  et  il  y  en  a  plus  de  cinquante  qui  n'ont  pour  objet 
.  que  .l'astronomie ,  dont  Einmart  s'occupa,  tome  sa  vie,  quoi- 
qu'il ait  publié  peu  d'ouvrages.  M.  de  Murr  les  abandonna, 
en  178} ,  au  professeur  Uuberti,  qui  ies.  donna  au  collège  des 

V  V  a 
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  Jésuites  de  Polocz  dans  la  Russie  blanche.  La  fillê  d'EîmiiKUrl 

l'aidait  ,  et  elle  aida  emutie  son  mari  dans  les  calculs. 

lyoi,,  Norimberga ,  Jo. Christoph.  Sturhii  Ai>tronomia2phx- 

rica  et  theorica^  tomo  II  Maihe^b  juvenilû. 
Idem  1704. —  Wtiétr,  p*  n*^* 

1701.  Reghmontà,  in-éL,*  ï>issertatio  astronomica  Je  occultatione 

•  steiUrum  per  fuiwm»  i  Chrûtiaiio  Sahmio. 

170t.  GrffkiswaUiM  »  kt-^*  Jcraime  PA»KBif  Dismtatfo  im 

•  phaenomehîs  quibusibiii  codeitibos,  maximè  parallaTi  et 

■  refractione. 

1701.  tiiiue  AîdgJeburgicit ,  in-^."  Dissertatio  physico-astronomîca 
de  naturâ  cometarum  et  eorum  influentiis»  A  Jo.  Speel£T£. 

«  i 

1701.  Paris,  ifi-^."  Machine  loxoJromique  qui  trace  sur  un  papiw 
le  chemin  d'un  na\  ire  ,  par  le  moyen  de  laquelle  les 
pilotes  auront  tacilement  la  counolssance  des  longitudes; 
par  M.  DE  Hautefeuille.  ' 

1701.  Paris,  MT-^/ La  Gnomonique  unlvenelle,  ou  la  science  die 

•  tracer  les  cadrans  solaires,  sur  toutes  sijiief  de  furfiwes  » 

par  RicHER. 

300  pages. 

1701.  Oxonii .  in  -       De  vcterîbus  Grsccorum  Romanorumque 
cyclis,  ab  Henrico  DuDWELLO ,  A.  M.  Dubliniensi. 
9^9  P^g^*     Mimoinsé  Trèmoc ,  fuiit  1703^  v 

1701.  Kilia,  f/f-^'  Joadûaii-TtBOii  Cydus  luue-solaris ,  eique 
tuparstructnni  caicaidarium  iio¥um  verè  perpetuun  ac 
•  '  pedèctum.  cum  pnefiuione  Samueiis  Rethbei. 

t70i*  Rmm,  in-^*  Caiendarium  Romanum  chronologoruin  causé 

constructum»  auctore  Guilielmo  Bonjour. 

L'auteur  était  de  Toulouse,  religieux  Augustin.  II  a  aussi  pu- 

•  bU«i  à  Rome,  en  1 696 ,  un  autre  ouTrage  intitulé  Dissertatio  de 

imdM  fatrUmiM  JêiqM,  &9*  Voytt  AgUt  erudit.  i  697  ,  p.  6. 
Ayant  déterminé,  par  cet  ouvrage,  le  temps  des  fêtes  d'lsis,il 
Ml  conclut  le  temps  où  vivait  Ceminus ,  savoir,  l'an  1 57  avant 
rèr»  rrâpitt,  VoyM  HU.  pi.  10,  «I  Wddlcr,  iiist,  éstrmum 

.  -  p.  I  44  ,  in  notiii  On  ïvim.  iDai-4-|NKi|MM  pfaicrf  dus  le  quK 
ttjcme.sièGiAi  •   » 
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170 1.  Bcrohr.i itt'.^*'  Ulrici  JuKii  Novc  motnitm  cœiesthim 
£,phemerîdes  ad  ann.  1 701 -1703. 

Uiricus  J UMUS ,  natif  d'Uim ,  lit  impiimer ,  cette  année,  un 
•mi  d'^pMméiMn,  avoir',  seulWMmt  m  trois  premlm  mois 
fumée  1701,  calculés  sur  les  Tables  Rudolphiiies  de  Kepler. 
Il  publia  cet  essai  pour  donner  une  idce  des  éphémérides  qu'ii 
avait  calculées  pour  les  années  1701 ,  1702  et  1703,  suivant 
différenies  tables  des  pfau  c^èbres  asirononcs.  11  était  professeur 
à  Leipzig;  il  mourut  au  mois  do  tum  1^x6,  £iiUotàifU 
germanique ,  t.  XII,  p.  223. 

1 7 o I .  Bononia  ,  in -j^"  2.  vol.   Flâminii  DE  Mezzavachis 
[Mezzavacca]  £pheineride«  Fdsineae  1 701  ad  ann. 

*  1720  inclusive,  cum  novis  moderatkuiîbus  Tychonis , 

Kepleri,  Buiiialdi,  Cassini ,  aicjue  observatorii  regii  Pari- 
siensis  recenter  habitis  ob2>ervatioi]ibus,  unà  Cum  initiaii 
astronomia;  irigonometriae,  &c.  doctriiiâ. 

1701.  Rouen,  in-^"  Épiiémérides  pour  170 1  ,  par  le  S/  J.  D.  B. 
[Jean  db  Beaulieu,  on  DesforcesI. 

!<•  mime  auteur  en  donna,  en  1703,  la  suite fusqa'en  171  f 
que  commenccrent  les  cphcincrides«  de  Despiaces ,  continut-es 
en  174.}  par  La  Caille,  et  par  moi  depuis  177)  jusqu'en  i  800. 
L'aimée  1702  fut  Imprimée  i  Paris. 

ijoi.  ParisHs,  in scientianim  Académie Ephemeiides  ad 
annum  1702,  fuxti  recentissimas  observationes  ad  meri- 

dianum  Parisiensem  in  ohservatorio  regio,  auctore  Gabr* 
Phil.  DE  LA  HiRE,  eju>dem  Academiac  socio. 

170 1.  Paris,  in- 12.  La  Connoissance  des  temps,  ou  Calendrier, 
dc'dié  au  roi.  (Lefebvre.) 

Ce  volume  occasionna  une  tracasserie  qui  iniéresse  rhîsloire 
de  l'iistronomie  ,  puisqu'elle  fil  perdre  un  astronome  utile  pour 
un  <jui  ne  l'était  point.  Voici  l'avertissement  qui  se  trouvait 
d'abord  dans  la  CmmaUsanef  des  temps  de  1701 ,  mais  qui  fut 
supprime  avec  soin ,  et  qu'on  ne  iroure  sur  aucmi  exemplaire; 
on  y  en  substitua  un  tout  diâîéreni* 

«Je  ne  puis  me  dispenser  de  répondre  aux  Invectives  d'un 
certain  petit  novice  {  1  ) ,  auteur  supposé  d'une  année  d'éphé- 
mérides ,  imprimée  et  publiée  depuis  peu  de  temps.  Ce  nouvel 
auteur,  rempli  d'un  esprit  de  vanité,  de  présomption  et  de 


(  I  )  Oéndt  La  Hire  le  iàh. 
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mensonge  ,  dît,  dans  fa  prcTacc  de  ses  éphénMéei,  «  que  le 
»  grand  nombre  d'opérations  de  calcul ,  dam  lesqiielles  il  n'est 
»  pas  possible  qu'il  ne  se  glisse  quelques  erreurs  »  lui  font  lou- 
»|Oim  cntndre  de  ne  pouvoir  pis  répondie  à  yMoMt  da 
»  public ,  mais  qu'il  espère  au  moins  que  l'on  n'y  fronvera  pas 
w  des  cloignetnem  du  ciel  aussi  grands  qu'on  en  voit  dans  de« 
»  ëphémrfrides  qui  soac  fort  esdmées  et  approuvé»  où  leur 
>5  auteur,  s't-tant  servi  de  ce  qu'il  a  pu  recouvrer  de  plus  exact, 
3»  ne  laisse  pas  que  de  donner  l'éclipsé  du  i  5  mars  i  699  ,  qui 
»  sVeuie  de  l'obMtrvation  qui  en  a  été  faite ,  de  plus  d'une  demi- 
.  »  heure  ;  ce  qui  ne  se  trouverait  pas  par  le  calcul.  d«  Tables 
»  Rudolphincs  ,  fjuoique  fort  imparfaites.  » 

»  On  répond  à  ce  jeune  novice ,  et  on  lui  dit  que  Téclipse  du 
1 5  mars  1 699 ,  dont  il  est  question  »  a  M  Tériiableinent  sup- 
putée par  les  Tahles  Rudoljjhines  ;  mais  il  est  ariivé  qu'après 
avoir  eu  uouvé  le  temps  du  milieu  de  l'éclipsé,  pour  avoir  le 
temps  de  la  dend-durée  l'on  a  prb,  par  m^garde,  l'aniiloga- 
ridime  de  Tare  d'entre  les  centres  de  la  lune  et  de  l'ombre  ,  suus 
le  nombre  3  3  ,  au  lieu  de  le  prendre  sous  ^  S  ,  et  la  demi-durée 
s'est  trouvée  plus  grande  de  7'.  Mais  quoique  cette  erreur  soit 
jointe  au  déhut  des  Tables ,  il  n*est  pas  vni  de  dire  que  ce  calcul 
que  l'on  a  donne,  s'écarte  de  I'f)})servation  de  j^lus  d'une  demi<- 
heure  :  ainsi  l'on  peut  dire  que  ce  nouvel  auteur  est  un  menson- 
ger et  un  menteur ,  qui  impose  le  faux ,  et  qui  ne  saurait  faire  voir 
*  C9  qu'il  '  dit  avec  témét'aé  dans  h  préface  des  phémérides. 

»  Or,  puisque  l'on  reprend  une  faute  faite  par  mégatde  dans 
le  calcul  d'une  éclipse  ,  je  rapporterai  ici  une  autre  faute  faite 
par  on  célèlMne  astronome  ('i  )  dans  une  antre  éclipse  de  lune, 
pour  faire  voir  que  ceux  qui  condamnent  sont  quelquefois  plus 
criminels  que  les  autres.  L'astronome  auteur  des  tables  astro- 
nomiques dont  ce  nouvd  tuteur  s'est  servi  pour  supputer  ses 
éphémérides,  ayant  calculé  par  ses  tables  l'écIipse  de  lune 
qui  arriva  le  ao  novembre  16^^,  cet  astronome  communi- 
qua son  caictd  dans  une  compagnie  où  j'ai  l'honneur  d'avoir 
été  présent,  et  l'on  trouva  que  cet  astronome  faisait  finir  l'é- 
clipsé le  20  novembre  ,  à  S*"  4.2'  du  soir ,  et  la  grandeur  de 
l'éclipsé  devait  être  de  6*  1  j'.  Une  autre  personne  donna  aussi 
«n  calcul  de  la  m^me  éclipse;  et  on  trouva  que -ce  calcul  faisait 
finir  l'éclipsé  à  S""  3  5'  28",  et  que  4'cclipse  ne  devait  être  que 
de  5'  12'.  Cependant  l'astronome  ci -dessus  observa  l'éclipsé 
dans  la  suite ,  et  il  trouva,  par  son  observation,  que  Pécl^ise 
finit  où  il  la  fit  finir,  à  S**  41',  une  ndnute  près  de  son  calcuL 
Pour  km  cet  astrononui  trtomplia ,  en  disant  voir  que  son  calcul 

(1)  UHirepèrc. 
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cUit  plus  Juste  que  celui  des  autres ,  qu'il  traita  avec  mépris. 

»  Mair  il  anriya  que  M.  Caiâni ,  étant  i  Bologne  en  Italie, 
observa  l'écUpse  fort  exactement,  et  envoya  sou  observation  à 
Paris,  laquelle  étant  réduite  au  méridien  de  Paris,  donna  la 
fin  à  8**  34' 30".  M.  Chazelles,  hydrographe  à  Marseille ,  observa 
•usai  la  même  éclipse ,  et  U  tnmva  que  k  grandeur  de  l'^cJîpteiùt 
justement  de  5^  i  5'.  Notre  astronome  voyant  ces  observations, 
en  fut  entièrement  raortitié  ;  car  ayant  coinparé  son  calcul  et 
«on  ob^rvation' avec  Tobscrvation  de  M.  Catsini,  on  trouva 
qu'il  s'écartait  de  7  à  8'  dans  l'une  et  dans  l'autre;  et  il  fut  aisé 
de  voir  qu'il  avait  accommodé  son  observation  à  son  calcul. 
Quant  à  la  grandeur  de  l'éclipsé ,  on  trouva  que  cet  astronome 
ne  s'était  trompé  dans  son  calcul  que  d'un  doigt  tout  entier  ; 
car  il  avait  dit  que  l'éclipsé  serait  de  ô**  1  et  elle  ne  fut  que 
de  ^*  1 5'  :  mais  c'est  peu  de  chose  pour  lui. 

s»  Enfin,  que  ce  noavd  «iiienr  ne  Aie  donc |dm  que  je  me 
sers  de  ce  que  f ai  pu  recouvrer  dis  plu»  exact ,  puisque  ni  lui 
ni  le  célèbre  astronome  son  auteur  ne  sauraient  approcher  en 
aucune  manière  de  la  justesse  des  calculs  des  cciip»es  que  j'ai 
doini^  depuis  iiuit  ou  neuf  ans  ;  je  ne  dis  pas  par  les  Rudol- 
phines  ,  car  elles  ne  convierfnent  pas  avec  le  ciel ,  comme  je 
l'ai  fait  voir  daiu  la  dernière  éclipse  de  soleil  et  dans  quel- 
ques autres  de  l'année  précé^nie;  me»  par  mes  nouvelles  tables 
astronomiques,  dont  on  connaît  assez  u  junessef  rexceilence 
et  la  valeur. 

»  Pour  ce  qui  est  des  éphémérides  de  ce  nouvel  ^teur,  on  les 
examinera  lorsque  l'on  pourra  les  comparer  avec  ies  observa- 
tions; mais  en  attendant  ce  temps-là,  on  dira  pnr  avance  qu'elles 
sont  très-déiectueuses ,  et  qu'elles  sont  entièrement  indignes  des 
titres  tpidma.  que  leur  auteur  leur  fait  porter.  » 

Je  rapporterai  aciuellement  ce  qui  se  trouve  dans  ies  registres 
de  l'Académie  du  7  décembre  1700  : 

«(  M.  ie  président  a-  dit  que  comhie  dans  la  préfiice  de  fa 

Cmmaissancc  des  temps  pour  1 70 1 ,  composée  par  M.  Lefebvre,  il 
y  «Tait  des  choses  dures  et  offensantes  pour  MM.  de  la  Hire 

Ï»ère  et  fils,  qui  étaient  suffisamment  désignés ,  quoiqu'ils  ne 
lissent  pas  nommés,  M.  le  comte  de  Pont-Chartrain,  qui 
avait  trouvé  cette  conduite  entièrement  contraire  aux  réglemeiis, 
avait  voulu  d'abord  que  M.  Lefebvre  fût  exclu  de  l'Académie, 
et  que  cependant,  à  la  prière  de  M.  ie  président,  U  s'était 
relâché  à  permettre  qu'il  continuât  d'y  prendre  séance  à  l'ave- 
nir, à  condition  qu'il  retirerait  aussitôt  tous  ies  exemplaires  de 
•en  iiyre  qui  douent        l'impifimeur ,  pour  en  changer  la 
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préface;  qu'il  en  ferait  une  autre  dans  I|queIIe  il  se  rétracterait 
de  fout  ce  qu'il  avait  dit  de  MM.  de  la  Hire  père  et  fils,  et  que 
de  plus  il  leur  en  demanderait  pardon  en  pleine  assemblée. 
M.  le  président  ajoura  que  M.  le  chancelier  retirerait  le  privilège 
qui  avait  été  accordé  à  M.  Lefebvre  pour  la  CtnttMssmce  des 
tmpst  parce  qu'il  en  «rah  abasé. 

j»  L'heure  de  la  séj^iraiion  ayant  sonné  avant  que  M.  le  pré- 
sident eût  entièrement  achevé  de  parler ,  M.  Le^vre  n'a  rien 
lépondu  t  et  l'on  s'est  retiré.  » 

La  Conn<7!<:r<ince  i^cs  temps  de  1701,  telle  qu'elfe  fut  publiée, 
contient ,  au  contraire,  l'éloge  des  éphémérides  de  M.  de  la  Uire 
le  fik,  et  des  ubles  de  son  père. 

a 

Bxtr^  des  regiarts  de  (Asadhiik,  du  tj  déctmhn  1/09» 

«  M.  le  président  a  donné  à  lire  i  M.  le  secrétaire  une  lettre 

qui  lui  a  été  écrite  par  M.  Lefebvre.  Il  lui  mande  que  sa  santé 
ne  lui  a  pas  permis  de  se  trouver  à  l'assemblée  précédente  ni  à 
la  présente,  mais  qu'il  se  soumet  à  loui  plutôt  que  de  renoncer 
à  l'Acatiémiey  et  qu'il  viendra  au  premier  jour  faire  leiie  répa- 
ration qu'on  ordonnera.  Comme  l'assemblée  se  séparait ,  M.  de  la 
Hire  et  tous  les  autres  académiciens  ont  «té ,  de  leur  propre 
mouvement,  prier  M.  le  président  de  vouloir  bien  diqtemer 
M.  Lefebvre  de  demander  pardon  en  pleine  «SSemUée.  M*  le 
président  s'est  laissé  fléchir,  a» 

Cett^'complaisance  ne  fut  qu*apparenie ,  puisqu'on  voit  dutt 
les  registres,  que  Lefebvre  s'étaiii  absente  de  l'Acidcniie,  Ctt 
fut  rayé  sottS  prétexte  du  règlement,  qui  exige  l'assiduité. 

Ce  fut  une  perte  pour  Fastroiiomle;  il  calculait  mieux  les 

éclipses  que  La  Hire,  parce  qu'il  employait  la  jiériode  de  dix- 
huit  ans ,  qu'il  tenait  peut-être  de  Koemer.  Cela  donna  de  l'hu- 
meur à  La  Hire ,  qui  causa  des  désagrémem  à  Lefêbvre.  Celui-ci 
s'en  vengea  mal-adroitement,  et  il  fut  la  victime  du  crédit  de 
La  \\'iTÇ.  Ce  fut  Lieutaud  qui  fît  la  Connaissance  des  temps  des 
fuinées  suivantes ,  jusqu'à  1725)  inciusiveineut.  Vpytl,  ^^75^ 

iyo3,»  Paris,  in-^."  Histoire  de  l' Académie  royale  de?  sciences, 
-  année  1 6^^ ,  avec  les  Mémoires  de  matbéoivtiques  et  de 
physique  pour  la  même  année. 

Cette  grande  collection  a  continué  sans  interruption ,  et  con- 
tient 1 volumes  ia-^f*',  y  compris  les  machines,  les  prix,  et 

les 
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'  fca  mémoires  présentés.  Il  y  a  encore  quelques  ouvrages  de 
'  piâtkulien ,  qui  ont  été  jniblléi  comme  «vile  des  Mémoires. 
Viyei  U  pféfitoe  que  fat  mise  tu  dernier  Toinme.  année  1790. 

701»  Lofurttii,  in-jff.'*  Nova  etéocurata  motuum  iunirium  theoria, 
ab  Isaaco  Newtono  anglicè  conscripta,  et  iatinè  red- 
dita  à  Davide  Gregorio»  M. D.  ec  astronomiae  pro- 
fessore  Saviliano. 
70A.  Parisiis ,  in-^.'  Philippi  DE  LA  Hi RE  Tabulas  astronomicar , 
Ludovici  Magni  jusiu  et  munilkcnuà  exaratz,  in  quibus 
solis,  lui»  reliquorumque  planetanim  motiu ,  ex  ipsis 
obacrvadonibus  ,  nuili  adhibitâ  hypotben  ,  traduntur  ; 
habenturque  precipuarum  Axarum  in  nostro  horizonte 
^  conspicuarum  poshiones  ;  ineuiidi  caicùli  methodus ,  cum 
geometricâ  ratione  computaiidarum  eciipsium,  solâ  irian- 
gulorum  recniiueoruin  anaiysi,  br^viter  exponltur.  Adjecta 
.  Mint  4eacr.iptio,  construcdo  et  luus  instrumentoram  asoro- 
nomite  venm.  i^acUcs  Iniervientium,  variaque  problemata 
astronomis  geographisque  perutilia»  ad  mcridiammi  obier- 
•  vatorii  regii  Parisiensis, 

Wetditr ,  p.  $79.  Ces  tables  ont  servi  loug-teinps  à  tous  les 
astronomes.  Voye^  1 687.  .  ■ 

702.  Oxoidi,  iihfoh  Davidis  Gregqi^ii.  Ebpieiita  jutraninnUB 
phyiicae  et  géométrie^. 

Réimprimé  à  Genève,  in^jf..* ,  en  iy26. —  WelJler ,  p.  580. 
=  Act.  erudiu  ^yi-J-  Pavid  Gregory  cuii  neveu  de  Jacques 
Gregory. 

70a.  Paris,  iti-fo/.  Les  eonsteiladoiu  têtstei ,  avec  les  âoiles  qui 
y  sont  comprise*»  dbrUée*  en ' deux  pfauiis^lièKs;  par 

M.  DE  LA  HiRE. 

702.  Lipsta,  in-jf."  Jo.  Merbitz  Sphxra  armîllarîs. 

702.  Pdris ,  in-i2.  Traité  de  ia  pluralité  des  mondes;  tJfaduit  da 

iatin  de  Chrétien  Huygens. 

jox.  Paris,  .  .  .  Description  et  usage  du  planisphère  nouvellement 
mis  en  pratique  par  Lefevre,  ingénieur  en  instrumens 
de  matbûnatiques,  quai  de  f  Horloge. 

Suivant  l'annonce  du  Journal  des  sa  vans,  ce  planisphère  était 
ingénieusement  imaginé  »  et  propre  à  Immcottp  d'opéralioDS 
asirmiomiques.  •       .  ^  ■ 
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170 A»  Paris»  in '12.  Usage  des  astrolabes,  tant  universels  que  par- 
ticuliers ,  par  le  S/  BioN»  ingénieur  pour  les  instrumens 
de  mathcmatiques. 

1702.  Messiue,  Abrégé  d'ftStlOBOMie  »  pur  J.  F.  Muzarra, 

Jéfuite,  pn^Monr  «fe  mathémitkpies. 

Aihmim  it  Trhm»,  mxwmnbn  «t  déceabm  170». 

1702.  JtM,  in-S.*  Joh.  Frid.  Trsibbri,  Ijcei  Scftwartzburglci 
Amsndiensis  rtetoris  ,  £pitoiiie  «strononric ,  rudimenta 
chronologie»  jdagnqphia  geugraphlg,  et  memoriale  bisto- 

.ncum. 

.  Afémkïïi  dt  Triitux,  170a,  p.  178.  La  ville  d'Amsudt  ap- 
jpanieat  411  prince  de  SdiwuttbiMirg. 

1701.  •  •  •  Brevit  descriptio  mi^pranmi  conjmicdonum  Satuml  et 

Jovis  ab  orbe  condito  id  «nnum  1702  et  deincqps ,  à 

Joh.  Fridtich  Fursten;  en  allemand. 
i<7oa*  CryphiswaUia . .  .  .  SiNlbon  varians  [lumi^  changeante 
cum  calcuio,  à  Theodoro  Pylio. 

170  a.  Pariais,  iu-^*  Ephemeride»  scientiarum  Acackmiae  ad 
annnm  1705,  i  Gab.  PhS.  de  i.a  Hire. 

1702.  BiroUai,  in-^.'  Ephemerides  Joh.  Hepr.  Hoffmamni  ad 
•  •      iunR»  170 1  et  1702. 

Lt  suite  eut  lieu  chaque  année  jusqu'en  1712  ,  (pie  parurent 
Ict  éfriiéméffldès  de  171 }. 

170a.  Paris,!» -S,*  Tttâti  de  b  ^hère  câeste,  par  fc  S.'  Bou- 
LBNGER ,  revUf  corrigé  et  augmenté  par  M.  Ozan am. 

l7<oa».XAR/o4i/  /ff-^/  A|i  jntvoductfon  to  astronomy,  geography» 
'  navigation ,  &c.  made  easy  |>y  t|ie  ceiestial  «lia  teirestriai 
gfobei»  by  Robert  MoRDEif.  . 
1700.'  .  •  .  .  Der  unbetruegliche  stunden  weysser;  c'est-à-dire,  L'ill!- 
faillible  indicateur  des  heures,  par  Ulrk  Mui.i.£R* 

f^^Jk»  Bohgna,  in  Epîtome  gnotnonica,  overo  compendîoso  trat- 
lato  e  modo  di  descrivere  o^^rta  <i'  oroiogi  soiari,  di 
Orestis.        .   .        ,     ,       ,  ; 

1703  ou  1705.  Antuerjfia,  iti-foi  j  vol.  Diûflysii  Petavii  Opus 
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•  '<Jt  (bctrin&ftmporuin ,  cum-Îpni&tiHM'Cl  nmb  'Je».  H ar* 

Le  troisicrne  volume  e%t  intijulc  Z'^râncln^him ,  et  contient 
,  |>UiMem5  ouvrages  grecs,  et      savantes  disâeciaiiQus  sur  l'astro- 
nomie aocienne.  La.  m^ne  ann^ ,  Lenglet  du.  Ereuioy  donot 
le  Jtathnarium  tmporum  de  Penitt,  ■«»  dev»  volumes  , 
continué  jusqu'à  son  temps. 

1703.  Lagdunï  Batav.  in-^'*  Chrîstianî  HuGENii  Dioptrica  , 
Descriptio  automaii  piaiietoril.  De  parbeim  :  opiucula 
posthunia. 

WHdIer,  p.  joa.  •  •    r'  ' 

lyotp  PmHs,  h'jf,*  MiaoMolK.infcrimi^rlque  pow  4nriser  les 
instrumens  de  mathématiques  «lanssime  g^amle-  jwéciskni. 
: .      Gnomon  Iiorizoïvtal ,  et  instrument  astronomique  pour 
prendre  la  hauteur  des  astres  jus<]u'aux.  Uecces.  (  L'abbé 

DE  HaUT£F.£U1LL£») 

28  puges.       .  ;  .    ,  '  '  )  ■ 

i/oj.  RoHUK ,  w-fel.  SoIutieprpbIanatb-paschaIi5»an  disponl  posslt 
:  ^jclus  qui  pascha  ienpâr.indkiit  neiue  jprHno«  die  dbmi- 
nicA  imrà  hebdomadam  tertiam  lunae  (Fr.  Bianchini  ). 

Àct.  erudit.  1705,  p.  305.  L'auteur  fait  voir  qu'on  peilf 
faire  un  cycle  paicai  compose  d'annces  grcgoriennes. 

1703.  Borna,  in-fol.  De  kalendario  et.cyclo  Caesaris,  ac  de  paschali 
canone;  Enarratio  de  gnomone  Ciëmentis  :  auct.  Franc. 
Blancrino.  .  .  '  '  .  . 

Voyei,  sur  ia  méridienne  de  RaiiM,  non  Vtyt^  ^Uâh $ 

t.  IV,  p.  311  ,  édition  de  1786. 

iyo^»  Paris,  in -S."  Nouveau  système  sur  la  construction  et  les  mou- 
vemens  du  monde,  avec  une  di:>âer(aiion  2ur  la  ligne  de 
nhrcau,  piv-M,  Gob&rt,  ci-devaat  intendbnt  des'bâti- 
nfens  <fe  S.  M* 

Aet»  eruSt.   1704,  p,  34<?.  Gohert  était  un  bon  hydrauli- 
cien,  mais  un  mauvais  asuronoitie.  Coibert  l'avait  employé 
pour  amener  à  Venaillef  ics<  eM»  «Iss*  étangs  de  Trappes  et  de 
'  uClayeJ 

1703*  •  • .  •  in-fùL  Aààaymi  Dîssertatio  Prévis  ad  astronomes  et 

ODines  illos  qui  cctlestibus  scientiis  Jcleciantur,  in  cjuâ 
speebnen  novum  -pro  increinenus  astronomiae  miribcè 
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prompvciMiîs ,  et  defectibiu  hacttnàs  obtervitis  ftlkher 
conr^pendis,  proponitur. 

An.  erud'it.  I.'ips.  1705',  p.  282. 

170^,  Paris,  in- 12.  Usage  des  globes  célestes  et  terrestres,  et  des 
sphères,  suivant  ies  différens  systèmes  du  monde;  pr(î- 
-  cé^*ifonTraifé  de  cosmographie,  où  est  expliqué  avec 
ordre  tout  ce  qu'il  y  a  de  plus  curieux  dans  la  des- 
cription de  Tuniven  :  seconde  édition;  par  le  S.'  BiON» 

ingénieur. 

1703.  Londont  in -S.'  John  Harris,  The  description  and  uses  of 
Ûne  cdkstial  and  terrestrial  globes,  and  of  M.  Collin's 
pocket  quadrants 

1703 .  Ki/oni,  ou  kiHa,  in-^f**  Disputatio  mathematica  de  piccipuls 

superiorum  saeculorum  phaenomenis ,  à  Samueie  Reyhbeo. 
Ejusikm  Disputatio  matliematica  de*  observationibus  astio- 

nomicis  ei  de  observandi  modo. 

1703.  Roma ,  in-^."  Dominici  Quartaironii  Responsiones  ad 
nonnulias  assertiones  pro  reformations  kaiendarii  Grego» 
riani  de  paschate  anni  1700. 

40  pages.  —  Act.  erud'it.  tyo^  ,  p.  319.  L'auteur  était  pro- 
*   Ibsseur  de  la  Sapience ,  et  bibliothécaire  du  cardinal  Panfîle. 
II-  fépond  aux  propositions  de  Dominique  Cassini  sur  la 
réfwme  du.  ctlendl-iei  ^ngorien.  Eusiache  Manfebdi  lui 
repondit  par  une  lettre  sur  €e'ra|et.  Vtyei  Vossius,  p.  iO}f* 

170J,.  Berolini,  iti-^.'  Ephemerls  motuum  cœlestiumad  ann.  1704 

(Hoffm.\n). 

L'auteur  rapporte ,  à  la  fin  de  cette  cphc'méride ,  l'histoire 
des  taches  qu'il  avait  bbserWet  sur  le  soleil  en  1703. 

Jean  Henri  HofTinan  succéda  ,  dans  l'observatoire  royal  de 
Bérlm ,  à  Godetroi  kirch ,  mort  le  2)  juillet  1710.  Vojej^  la 
BiUhtheque  germiotique ,  t.  III,  p.  176.. If  observa  fécli^  de 
soleil  du  3  mai  171  5  ,  à  Berlin  ,  ain&i  que  le  remarque  Vagner  à 
la  fin  de  son  observation  de  ia  même  éclipse ,  faite  dans  l'obser- 
vatoire que  Frédéric  baron  de  Krosick  avait  fait  biiir ,  en 
1 70  5 ,  à  Berlin.  V^ft^  ia  fonmal  Inihuié,  Biilkilutê  wnissim, 
Halœ  Miigdeb,  j  yj  p  ,  secL  5  ,  art.  6 ,  y.  1  4.7. 

11  y  a  encore  des  observations,  avec  des  fis^res  gravées^  dçs 
ëcUnscsdesoIrtitdà  1708, 1709  6(171  $^  par  Hoffinan;  elles  sont 
auD^ôtde  la  Madne.iloffinan  ntouiuten  171 1  ou  171  tf.  Kirch 
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ie  fils  lui  succéda  à  l'observatoire  de  Berlin.  Christfried  Kirch 
étût  né  à  Guben  dans  la  basse  Lusace,  le  ^  décembre  16^4} 
il  est  mort  à  Berlin  le  9  mars  1 740. 

703.  ParisUs  Ephemerides  ad  annos  1704  et  1705»  k 

Jacobo  LisuTAUD. 

L'auteur  est  mort  à  Paris  en  1733  ;  il  a  donne  huit  années 
d'éphémérides ,  1 704- 1 7 1  1 ,  après  La  Hire  ie  fiis ,  et  la  Connais' 
stMccdesUmyi  depuis  1 70  a.  Alais,  suivant  Desplaces»  cité  dans  les 
manuicrits  de  Joseph  de  TUte,  les  épUmârides  de  1704  et  1705 
avaient  tic  faites  en  commun  par  LiEUTAUD,  Deshlacf.s 
et  BOMIE,  les  trois  années  suivantes  par  Despiaces ,  et  les 
trois  demfires  par  Bomie,  <|ui  copiait  celles  dé  Beaulieu,  ou 
plutôt  Charles  DesfORGES  ,  vicaire  de  Saint- Gervais  ,  mort 
en  1714»  qui  prenait  le  nom  d'im  Beauliei;  qui  avait  fait  des 
calcub  (Ttf piiémérides.  Il  se  serrait  de  tables  paiticnlières ,  qui 
passaient  à  Desplacm  après  sa  mort. 

1703.  Pans,  /»-^*  Éphémérides  des  mouvemem  célestes  depuu 
l'an  1702  jusqu'en  17 14  inclusivement,  où  l'on  trouve 
les  mouvemens  diurnes  des  planètes  en  longitude,  leurs 
latitudes,  aspects  et  médiations  visibles;  celles  des  étoiles, 
leur  lever,  coucher,  apparitions  et  occultations;  avec  les 
hmnersîons  et  émersitMis  du  premier  sateUite  de  Jupiter' 
pour  les  mêmes  années,  pour  le  méridien  de  Paris  :  par 
le  S/  DE  Beaulibu  [Desforces]. 

Wàdkr,  p.  581. 

703.  Le  P.  Combes,  Jésuite  à  l.yoïi  ,  observa,  avec  ie  P. 

Taillandier,  l'immersion  du  premier  sateiliie  de_ 
^  Jupiter,  du  28  août.  1703  au  soir. 

Vtyi^  It  Cmau&ssmm  àu  tea^,  «704 ,  p.  101. , 

704.  Paris,  h'8,*  Description  et  explication  des  slobes  qui  sont 

placés  dans  les  pavillons  du  cliâtean  de  Mariy  par  orcbe 

de  S.  M.,  par  M.  de  la  Hire,  professeur  royal  en 
mathématic] ues.  De  l'imprimerie  de  ia  veuve  Tliiboust» 
place  de  Cainbray. 

96  pages.  Ces  globes  dt  12  pieds,  que  le  cardinal  ifEmén 
avait  fait  construire  par  le  P.  CORONELLI ,  Vénitien,  en  1683  •' 
fil  rent  placés ,  en  1 704 ,  dans  les  deux  derniers  pavillons  du 
jardin  de  Mariy.  Le  roi  fit  faire  les  méridiens  elles  horizons  de 
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broiiae,ec  ItsoiiMnMni,  tout  Jet  ordres  de  Miauari,  nurfaittii* 

dant  des  bâtimens.  On  y  marqua  les  planètes  à  la  naisnnM  dé 
Louis  XI V.  Le  reste  du  livre  contient  l'explication  des  cercles, 
des  moirNuttBitt  célesl»,  des  éclipse»  et  dès  clhmMs. 

On  peiit  y  afouter  le  globe  de  Cambridge ,  que  LoNG  fit 
faire  vers  1765  ,  et  qui  a  1  8  pieds  ;  celui  de  Gotioip  à  Pd- 
tersbourg,  qui  avait  i  j  pieds  de  diamètre. 

A  U  Goillotière ,  faubourg  de  Lyon ,  il  y  en  t  de  6^^  pouces, 
faits  par  un  religieux  de  Tordre  de  Picpus. 

Au  collège  de  Dijon,  il  y  a  un  globe  terrestre  fait  par  le 
P.  Lbgrand  ,  Capucin  de  Chalon ,  ren  1720  ;  il  a  70^ 
pouces.  Au  collège  de  Chalon,  un  de  6oi. 

Dom  BerceviN  ,  Bernardin,  a  fait ,  il  y  a  dix  ans,  un  flobe 
terrestre  de  8  pieds ,  en  cuivre ,  pour  le  miniîière  des  anaires 
dtnngires. 

Les  globes  de  CoRONELLi ,  gravc's ,  ont  40}  pouces  :  !• 
globe  terrestre  est  de  1688  ;  le  globe  céleste,  de  1693. 
Les  globe»  de  Lamcmen,  rm  i6}o,  ont  19^  pouces*  . 
Ceux  de  Guill.  Blaeu  w,  vers  i  640 ,  ont  2  5  y  pouces« 
Ceux  de  Senex,  1740,  ont  1      et  2;  pouces. 
Les  globes  d"AKERMAN,  i  Upsal  en  1766,  ont  aa  pouces. 
CSsM  de Vaugondt,  à  Pulr,  chez  Lumrclie,  19  pouces. 

1.704.  Gtnhâ,  /«-^'Description  d'une  pièce  dliorfegerie  trè»-iare 
ec  tfib-rtmarquahie  (Fat  10  de  Duilfier). 

I  J  pages.  Cette  horloge  reprc^sentait  les  inouvemens  du  soleil 
et  de  la  lune;  elle  avait  appartenu  à  Casimir  V  ,  roi  de  Pologne, 
mon  à  Paris,  abbé  de  Saiii»<ïeniiaiii ,  e»  1  ^71.  Fat»  fut  pUorid 
«t  chassé  d'An^iem,  comme  6ux  prophète. 

ï/o^.  P^s,  in-S,*  Le  vra!  système  Flaminien  au  naturel,  tou*. 

chant  la  cosmographie ,  &c. 

Table  ou  Épitome  des  articles  des  méridiens  et  longitudes. 

Répertoire  abrégé  et  extrait  du  véritable  système  du  monde. 

Scotmaire  d'un  essai  de  vrai  système. 

Lettre  à  MM.  de  i'AcaJcmîe  royale  des  sciences. 

Jean  -  François  Flament,  cure  d'Epiiuy -sur- Seine  ,  et 
J«ai»->'B(ieoIas-FLAMENT  son  frère,  cmé  de  Geuteourt  près 
Ponioiie ,  sont  les  auteurs  de  ces  pciiies  pièce*. 

1704.  Paris,  in-tz.  Description  dé  la  sphère  et  des  globes,  par 
Nie.  BiON. 

1704.  Gtnhe,  18-12'  L'usage  de  la  sphère,  du  gbbe  et  des  cartes. 
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pour  la  géographie  ;  introduction  à  la  géogr^hie  univer* 

selle  {ViOLlER,  ministre  de  Genève). 

1704.  Hamburgi  ,  t/i -8."  Jo.  Jac.  Zimmermanni  Conigbbium 
nocturnale  steiiigenun ,  sne  Conus  astroscopiciu  geminus. 
Réimprimé  «n  aHe—nd  en  \^o6, 

1704,.  Lfindon,  in -8.'  Copemîcian  cMvicted  by  Howard. 

1704.  Vitiflobonaf  in-^,"  Responsio  a<I  iitteras  &b  Uranophilo  ad 
amicum  datas  ét  eiroxibiis  Œnrio  olijectis  in  expositîoue 
Romani  calendarii  à  D.  J.  Dom.  Cassino. 

47  P^g^s-  Les  objections  deCassini ,  auxquelles  répond  l'ano^ 
nyme,  étaient  rapportéet  dtnt  des  lettres  anonymes  d'un  Ura- 
nophfle.  On  peut  voir  mssf  »  à  ce  sujet ,  les  Âfémêlns  dt 
l'Académie ,  ijoi  ,  p.  365  ,  où  Ottiîai  tniiede  it  coifectten 

grégorienne  des  mois  lunaires. 

1704.  Ptiris  et  Trévoux,  in-P,"  et  w-T2.  2  vol.  Caïendrier  ecclé- 

siastique et  astronomique  pour  les  années  1704,  1705, &c. 
(Delaiss  £M£N  T,  chanoine  de  lu  cathédrale  de  Rouen.  J 

1705.  Norimberga,  in-jf."  Thoma:  Streete  Astronomîa  Caro^ 

Itna,  nova  thooria  motuum  cœlestium  secundùm  optimas 
observàtiones  et  rationi  maximè  ccNisentanea  fiindamenta 
artis,  longe  brevior  et  iàdiior  quàm  iilla  anteà  extitit, 
exactis  ad  hanc  tabuiis  et  pnecepâs.pio  caSctrfo  cciipsium; 
ex  idiomate  anglicano  in  fatinum  transtulit  Jo.  Gabr. 
DoppELMAYER,  et  appendicis  loco  adjecit  Tabulas  Ru- 
dolphinas  à  Jo.  Baptistà  Mojiino  in  brève  compendium 
recbctas. 

We^Ber,  p.  504. 

170J.  Antuerpia,  in-foL  j  wL  Dion.  Petavii  Opuj  de  dbctrinâ 

temporum. 

170     Lonflini,  in-fol.  Robert  Ho  o  k  E ,  Tractatus  de  macuîis  solaif- 
bus,  steliis  no  vis,  iumine  zodiacali.  In  operiius  posihumis, 
Wàélrr ,  p.  534. 

170J.  HehnsteuUi ,  ia-^'  Hieronymi  Cliristoph.  Lauterbach 
Commentatlo  astuonomica  de  velenim  et  receniiorum 
aspectibus  generatim,  et  de  conjunctione  planetarum  Jovb 
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et  Martb  hoc  anno  observandâ  speci^m»  ad  ductuni 
Tabularum  Rudolphinarum. 

1705 .  Regiomottti,  in-jf.'  Exercitatîo  madieniadco-pliyuca  de  sph»- 
rarum  codestimn  symphonismo,  à  DaYÎde  Blasimgio. 

1705.  letuit  itt-4f»*  Disseitado  nuufaeniadca  de  basi  oompitti  eede- 
«iastici;  à  Georgio  Alberto  Hambbrcbro. 

170  5 .  Paris,  in-^'  Éphémérides  de  Liedtaud  pour  1706-171 1. 

170 j  itt-S,*  Samuel  Weigeln  Tractatlein  von  ort  der 

vdt;  c'es^i•dire,  Pedc  Trahé  du  lieu  de  la  tene. 


1706.  Lottrlini ,  in-^"  Optice  ,  sive  de  reflexionîbiis  ,  refractîo- 
nibus,  inflexionibus  et  coioribiu  lucû  libri  m,  ab  baaço 

•       N  £  W  T  O  N  O.  , 

Ce  fimeiut  oamge  de  l'Opikiiw  de  Newton  avait  paru  en 
anglais  en  170^;  il  a  été  traduit  en  Jatin  et  en  ftançab  pin- 
sieurs  fois. 

Î706.  iSiorimùerga ,  in-jj^'  Jo.  Henr.  Mulleri  Oratio  de  phvsics 
tractatione.  Item  Descriptio  eclipsis  solb  anni  1706. 

IbiJ.  Eclipsis  soiaris  anni  170^  à  Jo.  Phil.  Wlrzeldauer. 

ijo6»  Montpellier,  hi'^."  Observation  de  l'écIipse  totale  de  soleil, 
par  les  astronomes  de  la  Société  royale  des  sciences. 

■  o  pages.  C'étak  la  première  éclipse  totaJe  qu'on  eût  obsef- 
vée  depuis  le  renouvellement  de  l'astronomie.  De  PlantapE, 
DE  Clafiès,  Lafon,  observèrent  l'obscurité  totale  depuis 

1 70^.  /Ttelii,  in-jfJ  Jo,  Ludov.  Hannb  N  AN  NI  DIswrtatio  de  sok. 

4706,  Paris f  in-i^.  État  du  ciei  pendant  i'aiiiiée  1706,  par  le 

S.' DB  BeaULIBU. 

IJ06.  Hamburgit  in- 12.  Coniglobium  Qbctufiiaie  stelligerum,  seu 
'  Conus  astioscopicus  gemiiius,  vpn  M,  Johann-Jacob  Zm- 
mbrmAnm;  en  allemand,  avec  deux  planisphères  gravés. 

1796»  Neapoli, in-^' ÎMcmTozzi  Hbnurum  cquallum,  seu  «»jai- 
Qoctiaiium  et  antiquarum ,  expositîo. 
V«gft^  les  Mé^n^rts  4i  Trévoux» 

1706. 
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170^.  Vaiitàist  itt'^*  Thonue  Fn  MAPHiEi,  Decydonim  joIi- 

I  lunarium  inconstantiâ  et  emendatione. 

370  pages.  L'auteur  était  Dominicain  à  Naples. 

1706.  Jùîiat  in-^."  Disputatio  mathemaiica  de  periodo  Clementinâ 

1184  annoruni,ex  dupiicato  cyclo  iunaesoiari  y^z  anno-i 
xum,  à  Samude  Rbybero. 
;  170^;  Wltteù.  in-^*  De  optimâ  tempomm  emendatione,  auctore 

I  Henrico  jClavsing. 

lyaé,  London  The  theoiy -of  navigpubn,  &c.  by  James 

1  HODGSON. 

Mémoires  de  Trévoux»  1707,  p.  j  51.  On  y  troure  les  posi- 
I  ■  tions  des  dhrenes  vilies ,  et  celles  des  éioliei. 

I  170^.  i?M,le-^.*Noiiveau  système  4n  nion<fe»«onfbrme  à  l'Écri- 

'  ture  sainte,  où  les  phénomènes  sont  expliqués  sans  excen- 

!  .       tricitc  de  mouvement,  par  Scbast.  Leclerc,  chevalier 

I  xotnain,  dessinateur  et  graveur  ordinaire  de  la  maison  du 

roi. 

170^.  Dijon,  h' là»  La  yérkable  OnmouiianGe  def  tempt  ou  des 
saisons,  pour  J'année  1706 ,  par  Ptolomé  s  de  Dijon. 

170^.  Cette  année  mouhit  Paul  Pezron.,  Bernardin,  qui  avait 

donné,  en  1^87,  l'Antiquité  des  temps,  et  avait  coin* 
.  pose  un  ouvrage  curieux  sur  l'antiquité  des  Celtes,  et  un 
sur  l'origine  de  l'astronomie ,  ^u'ii  attrit>uait  aux  Celtes. 

I 
I 

1707.  pxoaH,  hrS,*  Tbeodosii  Sphnicorum  libii  tws,  grccè 
I  etiatînè. 

'  ijoj,  Quttûbn^,  vt-S.'  G\i\\e\m\'^K\s'To^  Prselectiones  astro* 

j  .DOflilcs,  quibus  accedunt  Tabulae  plurimx  astronomicae 

Flamstedianae  correcte,  Halleianx,  Cassinianac  et  Streetianae. 
Réimprimé  en  1728.  Ce  sont  de  très-bons  éléniens  d'astro* 

ttomie,  qui  ont  eu  beaucoup  de  «épntttion.  On  y  tronrait  la 

Tkimrîi  de  la  lune  de  Newton. 

I  i  joj*  .Paris ,  in- 12.  La  Sphère  du  monde  selon  i'hypotbcse  de 

i  Copernic,  par  l'ubbé  Vall£MONT. 

Wéiéir,  p.  J84. 

!  1707-  Lyon^.bt'iji,  Nouveau  système  ou  nouvelle  eicplication  do 

X7  . 
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mouvement  des  planètes,  par  M.  EhHippe  Yillemot, 

prôtre,  docteur  en  théologie. 

Weidler,  p.  5  84.  Cet  ouvrage  a  été  imprimé  en  iatin;  il  explique 
les  mouvemens  céiettes  par  les  tourbillona  de  Detcaries. 

1707.  GryphiswtJS^,  in-^'  De  totali  eclipsi  iunae  die  7  aprilis 
[171».  st.]  lyoy  ûxturi,  à  Jeiemiâ  Papkbn. 

E^asdem  Exercitatio  physico^mathematica  de  sole  ejusque 
edipsi  die  14.  sept.  1708. 

1707.  Caeu,  in'jf,*  Thèse  sur  la  pleine  !une  écliptiqite  et  paschale 
du  17  avril  1707,  par  le  P.  de  Vitry. 

L'auteur  y  dcinonire  la  méthode  que  donne  La  Hire  dans  Stt 
Tables,  p>  23  ,  étlttloii  de  pour  nouTer  si  une  pleine 

lune  m%  édlpiiqus,  par  dit  noaàwea  paraissent  én^ma* 
liques. 

1707.  Francofurti  ad  OeJeram,  in  S."  Leonhard  Christoph.  Sturm 
  Kurz  et  begrif  der  Mathesis  Imtltutio  astroiiomica. 

1707.  Upsaiia,  in-^."  Pétri  Erichson  de  ecilpsibus  iunae  Dispu- 
tatio  gradualls. 

1707.  Parfs,  in'-^*  Réponse  de  M.  Tour  aime,  curé  de  Mar- 
gency  prc5  Saint-Denis ,  à  une  lettre  de  Rome  «  touchant  la 

*  féte  de  Pâques. 

-  •         t  pagei>.  Ce  boa  curé  avait  cru  trouver  une  erreur  dans  le 
.  calendrier  grcgorien.  Son  système  fut  exposé  dans  le  Mtnmt 
g^mt  par  le  cuinte  de  II  uljinvilliers  ,  qui  ne  se  nomma  pas, 
et  réfuté  dans  le  Journul  Ja  s^varis.  1!  y  a  plusieurs  mémoires 
du  même  auteur  :  il  cro).tU  If  cycle  lunaire  enticrement  exact. 

1707.  L^ûti,  i/i-S."  Anatomie  du  monde  subiunalre,  par  le  comte 

DB  FeNOTL. 

1707.  Vtiricht,  l»-^*  Oorsaak  van  de  Beirçging  der  vaste  liclma- 
rocn;  c'est- à-dire,  La  cause  des  mouvemens  des  grands 
poips  (câestes). 

•     •■  . 

1708..  ^tssa  [Neiss],  in-^"  P.  Christophori  Heinrich  ,  soc.  Jesu, 
*•    -   ■     Aliiuido  poli  sive  iatitudo  geographica  ^^ratisiavic ,  anno 

1705  ad  ann.  1708,  ope  gnomonis  3  5  pedum,  observaui; 

additis  corollarils  et  tabuils  de  novo  compuiatis. , 

»4  pages.  — ITWilrr,  p^  jS).  L'anteHr  eiiiii  profêiienr  à 
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Breilaw.  Son  observation  de  l'éclipsé  de  soleil  de  171  $  est  rap- 
portée daiu  les  Àa.  erudit.  p.  261. 

1 7  o  S .  Amtelodami ,  in  -  folio  maj,  Andrese  C  £  l  l  A  R 1  i  Harmonia 
niMiOGoaiiÎGa,  live  Atfau  univenBlb  et  novut  »  tottus  uni- 
vcni  creati  cotmognphiam  generaiem  et  novam  exhibeiif. 

Cet  ouvrnge  comieiit  vingt-neuf  grandes  figiirirs  des  cercles 
célestes  et  des  inouvemeiis  planétaires ,  des  planisphères ,  des 
cewies  géographiques.  Qn  !*«  Yendu  Son.  dier  ;  nuis  0  n*ft 
•ucnne  utilité  véelle. 

1708.  Wittenierga,  iti-^*  Dbputationes  très  de  optlinâ  teiiiporum 
emendatione  ,  pncside  Henrico  1$.LAUSING,  protessore 

.mathesis. 

F'tfjrr^  le  Journal  de  Trévoux,  janvier  1708.  On  y  trouve 
notoire  da  changement  de  calendrier  par  les  protestai»  d'Al- 
lemagne. 

1708.  Paris,  itJ-!2.  État  du  ciel  pendant  l'annce  1708,  pour  le 
méridien  de  Paris,  par  le  S.  D.  B.  [de  Bëaul1£u]. 

■  708*  AfofitpeUier ,  ifi-F."  ï^.phémvndes  ou  Journal  du  mouvement 
des  astres  jx)ur  l'année  1708  ,  au  méridien  de  Montpellier, 
par  M.  DE  Clapiss,  de  la  Société  royale  de^  sciences 
d«  Montpellier. 

I  o  5  pages.  L'auteur  se  propoMÎt  de  les  continuer  chaque 
année.  Il  avait  calculé  celles  de  1707^1081»  dks  ne  fuiem  pas 

imprimées. 

1708.  Tulnngat  in-^"  Jo.  Cunradi  Creillingii  Cosmoiogîa 
edecticB  [choisie]. 

1708.  Montpellier,  gréOuU  fêiMe,  Sur  le»  nouvelles  et  pleines  lunes 
pasclules  ,  par  M.  dAiLLVy,  de-  TAcadéinie  de  Mont- 
pellier. 

1708.  Éclipse  de  soieif. 

Parmi  les  astronomes  qui  observèrent  i'éclipse  de  170 S,  on 
trouve  Jean-Henri  Muller,  professeur  de  mathématiques  à 
Aitorf  prés  de  Nuremlierg.  Il  »rais*époaaé  la  fille  de  George- 
Christophe  Eimmart ,  et  il  en  eut  les  manuscrits.  Il  observait 
dès  sa  jeunesse  avec  Limmart ,  dans  l'observatoire  élevé  au  haut 
dn  collège  d'Aliorf  en  1 71 1  ,  où  il  y  avait  lui  quart  de  cercle  de 
neuf  pieds.  Il  avait  un  fr^re  ,  mort  en  1 7*'»  ,  capitaine-  ingénieur 
daiu  les  troupes  de  l'empereur,  dont  le  comte  de  Marsigli  se 
servit  pour  ses  opératioiu  astronomiques  et  géographiques.  Cet 
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,  faigénlenr  fit  une  carte  d'Autriche.  II  observa»  en  i6<f6,  b 
bailleur  du  pôle  de  Vienne  ,  et  le  passage  de  Mercure  en 
I  (Jp7,  dont  Mariigli  promettait  le  détail  dans  l'annonce  de  sa 
description  du  Danube.  Une  partie  de  cette  observation,  avec  des 
réflexions  de  Castinl,  est  insérée  k  la  page  %6i  des  exinils  que 
De  i'isie  avait  fiiits  des  registres  de  l'Académie  des  SCiencei,  et 
qui  sont,  avec  tous  ses  uiamiscrits ,  au  Dépôt  de  la  Marine» 


i/o^j.  UjJsia,  in-^'  Michaells  Goltiieb  HaNSCHII  Epistola  de 
opère  Kepleriano  avskSiÀt^  [liieditoj,  cui  Hipparchi  nomen 
est,  ad  omnes  astrcmomic  oonsuiti»  ccterosque  qui  ààt- 
•  rum  scientiA  delectantur. 

Act.  trudit.  1709,  p,  141  ;  1717,  p.  î^i.  =  Afémolns  ât 
Trévoux,  novembre  1711,  avril  1714.  C'est  lui  qui  avait  actietc 
les  manuscrits  de  Krafer.  Voye^  1718.  Dans  le  traité  dont 
il  s'agit,  Kepler  développait  le  moyen  par  lequel  Hippaïqoe, 
avec  des  éclipses  de  lune,  cherchait  les  parallaxes. 

170^.  Helmstadïi,  z//-^."  Jo.  Bernhardi  "Wideburgii  Dissertatio 
de  maculis  solaribus,  prxcipuè  m  qux  annis  1708  et 
i/op  apparuenint  •  et  <ie  meihodb  easdem  observandi. 

MBRMANNi  Sctiptufa  sacva 
Copttnizans ,  sive  potiùs  Astronooiia  Coperaico-Scripta- 
raria;  en  allemand. 
WeidUr,  p,  547. 

\jo(^.  Ulma,  111-8."  Jo.  Ulrici  Mulleri  Astronomîa  compentlia- 
ria,  oder  kur/gcla^tt  theoreiisch  practische  Stern-Kunst. 

ijo^,  Paris,  in-8.'  Traité  de  ia  construction  et  des  principaux 
usages  des  instnunens  de  mathématiques  »  avec  les  figures 
nécessalKs  pour  llntefllgeiice  de  ce  traité,  par  ie  S.'  Nie. 

BlON. 

Dans  le  sixième  livre,  il  s'agit  des  iiutrumens  d'astronomie. 
Jl  «  para  en  allemand,  mduli  par  J.  Gabr.  Dor>BLMAria, 
sous  ce  titre  :  Neuerôefaeu  tmkmmlsdte  Verkickule ,  Lipsim, 
tyi S >  in-^.*  La  Uire  païae  pour  «voir  eu  lieaucoup  de  part 

à  cet  ouvrage.  • 

lyio.  Loiidon ,  in-^'  Thomx  Streete  Astronomia  Candimi» 
editio  altéra;  en  anglais. 

Cette  'édiiion  Ait  donnée  par  Haftej. 


Digitized  by  Google 


•I 

1 


ASTRONOMIQUE.  3  $7 

I7IQ.  Ciifit(2hrtgia ,  in-S."  Gulielmi  "Whiston  Praelectîones  phy- 
sico-mathemaiicse,  Cantabrigii*  in  scholis  piiblicis  habiix, 
quibus  Pbilosophia  mailiemaiica  Newtoni  explicaliùs  ira- 
ditur  et  faciliùs  4eniomtratur  \  cum  çommeiitariolo  ad 
Cometographiam  Halidanain. 
Weiém,  p.  583. 

1710.  Praga ,  in-^."  Francisci  Noël  Observationes  malhematîca 
et  physicae  in  Indià  et  China  factac  al)  anno  1684,  ad 
ami.  1708  ,  unà  cum  mappâ  stellarum  australium ,  qux 
in  altHudine  poli  bocei  5  o  graduuni  nunquam  suprà  hori- 
SEontem  aacen<lum,  recentibiis  obwrvationibiu  confectâ* 

Vt'tdlcr,  p.  î  J7. 

1710.  Erlanget,  iii-S."  Theodori  Balthasaris,  mafhesîs  pro- 
fess.  Erlang.,  Micrometria,  sive  de  micrometrorum  tclesco- 
piis  et  microscopiis  applicandorum  varià  siructurà  et  U5U 
multiplici  opusculum* 

WeiMer,  p.  j  86.  ^ssÂit,  mutit.  1 7 1  o ,  p.  }  i  2.  s=  Jwrnal  dt 
Trévoux ,  mars  1 7 1 2 ,  p.  457.  On  y  trouve  dM  obsorvailoo*  des 
diamètres  du  soleil  et  de  la  lune. 

1710.  lenaiin-jf."  Frlderici  Sidelii  et  Georgii  Ansorg  Dissertatio 
de  observatuMiibiui  astronoinicb. 

•17 1  o.  LùndM,  Charles  Hâtes,  A  tieir  et  ea^y  metbod  to 
find  the  longjhude  at  jca  or  kmd. 

1710.  HaUt»  Die  Anfengsgrunde  der  mathematisclien  "Vis- 
Mnschaéen,  von  Chr.  Wolffen. 

Ce  cours  de  inaihcinatiques  de  Wolff,  devenu  si  cclèhre  et 
si  utile,  auquel  j'ai  moi-même  obligation,  parut  en  latin  en  1717, 
'  l»»éff  11  y  en  eut  un  abrégé  en  français ,  par  dmn  Pbknettt, 
en  1747,  en  3  vol.  in-8.'  WolfT,  né  à  Breslaw  en  1679,  est 
mort  baron  de  l'Empire,  à  Haile,  le  p  avril  i7;4.  Charles-Fré- 
déric [Frédéric  II ,  oo  le  grand  Frédéric] ,  devenu  roi  de  Prune 
le  3  I  mai  1740 ,  le  rappela  à  Halle,  dVik  il  avait  iU  ejtiléeo 
1723  par  la  jalousie  des  thcologiens. 

1710.  Loiuiini,  in-S."  Pétri  Aljx,  tlieoi.  profes5.  Diatril>a  <fe  anno 
et  inense  nataii  J.  C. 

Mimùkts  A  Trhoax,  août  171  j ,  p.  iAp8. 

1710.  Alexandre  Durand,  médecin  à  Uma,  instruit  par  le 
P.  Feuillue,  y  fit,  cette  année  «  diverset  obsorvations 
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des  sateliitei»  qui  soot  imprimées  éuu  le.  journal  de 

Feuiiiée. 

171 1.  Drêsé^e,  in-^'  Sphaera  Empedoclis,  grarcè  et  ladnè. 
171 1.  Regiomonti,  iit"^*  Dissertatio  academica  de  edipsi  lunari,  à 

Davide  Blasingio. 
171 1.  Paris,  m-.S,*  La  gé()graphie  et  comuM^n^hie,  qui  traite  de 

la  sphère,  des  difTérens  systèmes  du  monde,  du  g^be, 

et  de  ses  usages  (Ozanam). 

171 1.  Augsèurg,  in-^."  Johann  Gauppens,  Allgemeine  mecha- 

nische  sonneii  uhr  kunst;  c'est-à-dire,  Gnomonique  mé- 
canique universelle. 

Att,,truHt,  171»,  p.  On  y  trouve  Tidée  d'un  cadran 
sous  un  toit,  qui  fut  exécute  à  Besançon  par  Bizot ,  conseiller 
au  présidial.  —  Merc.  fev.  17  J  6.  M.  Hardsdorfer  dit  qu'il  y  ea 
•  m  à  Ingolstadt.  s  Stkwrmtf,  Madi.  Erquick  stmden. = Z«ek,  '  • 

Ej)hein.  ocl.  1799,  p-  j8o.  J'ai  vii  celui  de  Besançon  ;  c'est 
le  doigt  d'un  ange  gardien,  sur  lequel  arrive  l'heure  découpile 
sur  le  plan  incliné  «1  toit.  Le  hUmmi  a  quatre  pieds  en  carré; 
l'auvent  a  ttenie  pouces  de  long  tar  un  pied  de  hauteur  ;  les 
heures  et  les  demi-heures  y  sont  découpées  depub  XI  jusqu'i  V, 
et  elles  paraissent  lumineuses  sur  la  muraille ,  où  Ton  a  peint 
un  ange  gardien  montrant  le  ciel  avec  le  do^,  qui  eit  Plndex 
de  l'heure  actuelle. 

17 12.  LonJini,  in-folio.  Historiac  cœkstis  iibri  duo,  quorum  prior 

exhll»et  calaiogum  stellarum  fixarum  Brhannlcum  novum 
et  fecupfetUsimum ,  unà  cum  earumdem  planetarumque 
omniinn  observationibus  ;  posterior  transitus  siderum  per 
planum  arcûs  mericlionalis  et  distantias  eorum  à  venice 
complectitur  :  observante  Joanne  Flamstedio,  in  obser- 
vatorio  regio  Grenovicensi,  continué  série  ab  anno  1C76 

ad  aimum  1705. 

Astronoin.  ait.  520.=  We'idUr,  p.  4^5.  Ce  gland  ct  fiuneuz 

ouvrage  [lariu  en  1715  ,  en  j  vol.  in-fol. 

171a.  Cantabrigiat  in-S."  Bernhardi  V^arenii  Geographia  gene- 
raiis  :  adjecta  est  appendix  Jac.  J-u R  i  N  de  vernis,  de  vont 
maumis,  &c.  ^ 

L'ouvrage  de  Varcfifau,  imprimé  ea  Hollande  en  itffo. 
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a ^t^  commenié  par  Newton  mlm,  tndnll  tà  wni/âh  «t  ot 

français. 

1712.  francofurti ,  in-8.*  Jo.  Georgiî  LlEBKNBCHT  Eiementa 
geographix  generalis.  ' 

171a.  Bcrolini,  in-Aj  Ephemeris  motuum  cœlestium  anni  171 5 1 
eae  Tabulu  Ruddphûiis  Kepieri  ad  meridianum  Urani- 
buigicum,  à  Joh.  Henr.  Hoffmanno. 

171a.  BeroHHl,  l/v-^*  Brevis  cnarràtio  condhc  à  rege  Borussic  Frf* 
derico  I  ^îetatis  scieniiarum. 

Celle  époque  est  assez  remarquable  dans  rastroiiomie ,  pour 
pouvoir  être  indiquée  dans  cet  ouvrage.  Le  premier  volume 
des  ÀtisetUmiea  Ber^hunsUi^  avait  paru  AH  1710;  le  septième 
a  elé  public  en  174Î  ;  après  cjuoi  sont  venus  l'Histoire  et  les 
Mémoires  de  l'Acadcmie  royale  des  sciences  de  Berlin,  qui 
commencent  à  Fann^  <74S  >  et  qui  contiennent  beancoiq» 
d'observations  et  de  lecherclies  astronomiques. 

17 1  a  ou  1713-  Hamhurgt ,  in-8.*  Jo.  Aib.  Fa  b  r  i  C 1 1  Mttioipgiuill, 

•         sive  libeiius  de  niensibiis  centum  circiter  populorum. 

108  pages.  Afémoires  de  Trévoux ,  août  1714-  C'est  un 
traité  des  mois  qui  ont  ité  en  usage  chez  tous  les  peuples  du 
monde. 

171a.  CotonUt  aj  Spream  ,  tn-A.'  Marie  Margarette  Vinksx.- 
MANNiiC,  Godofîpedi  kiRCHii  vicluae,  Prseparatio  ad 

oppositionem  magnam,  sive  notabilis  c(i!  li  fïicîes  anni  i  7  i  2, 
qiiani  anno  1713  excipit  oppositio  iriplex  ^aturni  ei  Jovù; 
en  allemand. 

Att,  Lhfs.  p.  77.  Non-seufement  fa  veuve  de  Kircb ,  mab 
anssi  lesnlles  se  sont  occupées  loi^g- te  mps  du  calcul  deséphé- 
roérides  et  des  almanachs  de  fieilin.  On  trouve  l'éloge  de 
M.**  Kircb  et  de  quelques  auntes^mmcs  «stronomea  dans  la 
BihÛBiàïfue  gemuuifàe,  t.  III. 

171a.  London ,  in -S»*  Eduard 'Well's  The  young  gauieman'a 
Astronomy,  Chronoiogy  and  Diaiing. 

1712.  hita,  m-4f»*  Erhardl  'WciGELi  r  Detcriptio  novorum  g|o- 
borum ,  coeiestis  et  terrestrls  ;  en  aUemaod. 

1712.  Frantf,  i»      Riiardi  A  u  b  a  l  a  Dissertât,  phiioflophic.  pen- 

tas  :  ncceJit  cominuaiio  ephemeriJiim  acris  atmosphzrici 
variationum  à  men^e  julio  1 7 1  o  ad  meniein  [ulium  171a. 
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ijix.  Patavii ,  in-^."  Joaonû  FoL£M  Dialogus  de  vorticibus 

cœlestibus. 

WtàéltT,  p.  587, 

1712.  Palis»  in-ti*  Démonstration  invincibie  et  surprenante ,  qui 

montre  qu'il  a  été  fait  Jeux  îsÈùsaei  cocreclîoiis  du  aden- 
^drier  juikn;  par  M.  TouRAiNB% 


1713.  CamM^a,  Philosophie  naturalû  Pikcipia  mathema* 
tica,  aucttune  Isaaco  Newtono. 

Cette  seconde  édition  fut  réimpriince  à  Amsterdam  en  i-'i4 
et  en  1713  ;  elle  fut  dotinée  par  Cotes,  dont  j^dois  parler  à  cette 
occasion.  Ce  célèbre  géomètre  était  né  le  10  Juillet  i69z.  il 
mourut  le  4  juin  1716^  On  voit  dans  les  Actes  de  Leipzig  de 
1733,  p.  167,  qu'il  avait  simpliiié  les  tables,  et  qu'il  avait 
commencé  de  nouvdles  tables  de  la  lune  sur  la  théorie  de 
Newton;  qu'il  avait  obtenu  de  Bentley,  préfet  dn  coU^(e  de 
la  Trinité  à  Cambridge,  et  de  quelques  autres,  des  sommes 
coiuidérables  pour  acquérir  de  bous  instrumens,  et  bàtir^,^ 
endroit  comnod»  pour  s'en  aenrir.  Dam  son  inûlé  posthume 
Harmonîa  mcnsurarum ,  il  y  a  tm  mémoir»  qui  ittléfeise  les 
calculs  astronomiques. 

171  j.  Norimberga,  in-folio.  Jo.  Philippi  X  Wurzelbau  Stabiii- 
mentum  baseos  Uranies  Noricae.  Paraiieiorum  ab  aequatore 
ad  polot  ascen4entium  rationes  supputatc. 
wetétr,  p.  5^9- 

1713.  Upsiat  iit'^*  Joh.  WiLKiNS  Copernicus  cîefensus ,  sîve 
Demonstratio  systematis  Copernicani,  quà  probatur  lunam 
esse  terram  quamdam ,  et  terram  essç  piaiietam  ;  traduit 
de  l'anglais  en  allemand. 

17 13.  Bonoma,itt'^'  Frandsci  St%Ncaki  Schedx  mathematicx 
et  otMervationes  astFonomiae. 

171 3.  Ahorf,  ÎH'foL  Jo.  Henrid  MuLLsa  ^Irogramma  «le  specuils 

liranids  celebrioribus. 
f7i3.  Ahorf,  »r-^«  X  H.  Muller  Disputatio  de  galaxiâ. 
J713.  Çolonia,  în-^*  Praqparado  ad  magnam  oppositionem  Saturni 

fet  Jovis  anni  1713,  k  Mai^uetà  WiNKELMANNiA 

viduâ;  en  aliem^d» 

1714. 
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17 14.  Paris,  in-^."  Jounia!  des  observations  physiques,  mathéma- 
tiques et  hoiaiiic|ues,  faites  par  ordre  du  roi,  sur  les  côtes 
orientales  de  1  Amérique  méridionale  et  dans  les  Indes 
occidentales,  depuis  l'année  1707  jusqu'en  1712,  par  ie 
P.  Lonb  FBUiLLis.' 

2  volumes;  le  3.*  parut  en  171  j.  Le  P.  Feuillée  avait  forme 
aussi  i  Marseille  un  jeune  Minime,  Charles  Sicalloux,  qui 
l'aidait  dans  ses  observations.  II  était  fort  instruit  en  grec  et 
en  hébien ,  et  il  pralèssa  la  philosophie  et  b  iliéologle. 

1714.  Paris,  in -12,  DescripCfon  d'une  sphère  mouvante»  d'un  f^be 

monté  d'une  façon  particulière  ,  et  d'un  nouveau  pla- 
nisphère pour  les  distances  et  les  grosseurs  des  planètes  ;  le 
tout  selon  l'hypothèse  de  Copernic,  par  Jean  Pigeon. 
14^2  pages.  Voyei  Vtsmét  1710. 

17 14.  //(r/ffUfAfil« Chrîstiani  Caspari  Hoppfnstedt  Ma- 
chii^a  planetaria ,  shre  Hypothesb  Copernicana  singulaii 

macinnà  iliusirata. 

Weidler ,  p.  ^%^.-=.  Act.  crutïd.  I.'sys.  171  4,  p-  i77- 

1714..  London ,  in-fol,  icAka  Witty,  I  rtaiise  of  the  sphère,  shew- 
ing  how  it  is  derWd  firom  that  theory  which  justK  usserts 
the  motion  of  the  earth;  as  aiso  of  projection  of  it,  both 
orthographie  al  and  slereographicai  ,  demonstrating  iheir 
proprieties  from  fundamental  propositions,  aiul  shewing 
their  uses  ;  with  the  résolution  ot  asironomical  ajid  cho- 
rographical  problems. 

1714.  Hflmftaéi»  in-^"  Joannis  Bemhardi  Wideburgii  Eciipsîs 
totalis  solis  et  terrv  3  maii  1 7 1  5  in  boreali  terrae  he- 
misphacrio  observanda  ,  pro  illustrando  calculo  eclipsiuni 
solarium  et  terrestrium,  ex  fundamentis  trigonometricis  et 
Tabulis  Riccioli ,  Longomontani ,  Kepieri,  Streetii ,  sup- 
putata  ^  de^pta. 

WAdktt  p.  fjfp.s  Wolfiis,  Act.  eradh.  1714*  p.  5|o. 

17 1 4.  Lùnd»  in-8.*  Astro-Theology ,  or  a  démonstration  of  the  being 
and  attribntes  of  God  from  a  survey  of  the  heaven* ,  by 
William  Derh  am,  rector  of  Upminsier  in  Essex. 

Wtiditr,  p.  J5)0.  L'auteur  était  ministre  à  Upminster,  trcs-bien* 
disant et.très-zéJé. 1 1  es t  mort eni 7 3  5 .  — SiUhtiifM iritmuûqui, 
avril  1735,  p.  218.  Il  y  a  une  édition  de  171  5.  Cîet  ouvrage 
a  été  uraduit  en  allemand ,  //tfffi^tfvr^,  1732  ,  et  en  français. 

Zs 
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1714.  Wntenberg ,  in  S.'  Benjamin  Hederichs  Anieitùng  zu  deu 
.fumdinistea  mathematîichai  'WiuettaàxB&exi, 

La  cinquième  partie  contieiit  les  élémens  d'astronomie  à 
Tusage  des  collèges.  Cet  ouvrage  a  été  réimprimé  deux  fois, 

17 1 4.  Luneburgi ,  in  -^.0  A.  M.  S  c  H  Ml  D  r ,  Tentamen  astronomico- 

physlcum ,  tjuo  nova  inveniio  de  vero  pianetario  solari 

Srstemate  paipabiii  modo  demonstrando  proponitur,  et 
iemonstratianes  existentiae  Dei ,  ac  creadonis  et  oonservar 
donb  imiversi  odiibentur. 

Act.  lÀfi,  171 5.  C'est  b  physique  d'un  Tmonnaire. 

17 ij.  Bononia,  in-^,"  2  vol.  Eustachii  Manfredi  £phemerides 
cœlestium  motuum  ex  anno  171^  in  annum  17 ,  è 
Cassinianis  Tabulis  ad  meridialium  Bcuraniae  «upputatc* 
cum  introducdone  in  Ephemeride»  et  oppcrtunis  tabuBs. 

Wtidltr ,  p.  591.  La  suite  parut  en  1725  et  17^0,  et  ces 
éphém^rides  ont  été  continuées  par  M.  Zanotti  et  par 
M.  Matteucci,  jusqu'à  iSio. 

171 5.  LonSni ,  in-B,*  Dorothei  Alimari  LoBghudinb  inrestigandae 

metiiodu5. 

171 J.  Hala,  in-^.'  Chrisiiani  WoLFii  Elementa  astronomiae la- 
tina,  tomo  // Elementorum  matheseos  univ  ersx. 

Réimprimés  en  1730,  173  J»  '73^»       5  volumes 
L'astronomie  est  dam  le  troisième  Tolume.  —  FlrMlIrr,  p.  $89. 
yoye^  171  o. 

Ï71  J.  Afantutt,  in-^.'^  De  muruli  fabricâ  unico  gravitatis  princlpio 
innixâ,  deque  âuminibus,  &c.  auct.  Joh.  Ce  va,  Medio- 
lanensi. 

17 15.  Lunelmrgi,  \n-^*  A.  M.  Schmidt,  Deductio  uherior  in- 
ventionb  de  tero  pianetico-soflar}  systemate  demonstrando 

per  globes  vertîcaiiter  explosos ,  ad  iongissimam  distan- 
tiam  versus  occidentaleni  plagam  relapsuros. 

Je  crois  que  cet  ouvrage  était  fonde  sur  ie  paralogume  que 
i*ai  réfnië ,  Astmum,  art.  1 080. 

17 15.  Tioruttii,  in-^'  Reinhardi  Friderici  Bornmanni  Difpu- 

'  tatio  de  piitralttate  mundorum. 
J7-i^.  AHgHsm.  Vhideùc.  hri^*  S.       Novum  Calendarium  astro- 
oomicumildannos  1715, 171^,  171 8,  à  J.  G.  [Gaupe.] 
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1715.  Àl^ioiirg,  ifi-^*  Êclipiè  de  soleil  du  3  mat  171 5  »  cal- 
culée par  J.  Gaupb;  en  aliemand. 

171^*  Patavii ,  iti-^*  Jo.  PoLENi,  in  gymnasio  Patavino  astro- 
nomix  professoris ,  Observatio  ecllpsis  soUris  v  nonas 
maias. 

171  5.  London,  ...  A  descripticn of  the  path  of  the  moon's  slia- 
dow  tlirough  tlie  £ngland,  as  it  ha*  been  obsenred  in  the 
late  total  edipsb  of  tfae  sun  la  av.  1715»  Edmond 
Hallet. 

171 5.  Amsterdam,  in-^.'  Tfaité  de  gébfpraphie  pratique,  par  Nie 

CH£M£REAU. 

On  y  voit  la  manière  de  trouver  la  longitude  sur  mer  et  sur 
.wnre.  —  MhMkrts  4e  Drémur,  ftvrier  1710. 

171 5.  Lotuhn,  in-B,*  Sir  Isaac  Newton V  MatliematiGk  philo- 

aophy^&c.  by  Wiliiain  Whiston. 

On  y  trouve  l'abrcgc  de  l'astronomie  des  comètes  par  H«i- 
ley.  Ce  livre  a  cté  imprime  en  latin.  Voye^  1710. 

171 6,  Lottdini,  in-^."  Astronomia  Carolina,  anglîcè ,  auctore  Thomâ 

Street,  tertia  editio  :  addita  est  séries  observationum 
super  pianetas  ac  pracipuè  iunam  ab  Edmundo  Halley 
propè  liondînum  nctarum. 

1716,  .Amsuiodamt,  m-^"  Lodiarii  Zvmbaçh  à  Koesièld  iovi- 
*  labium,  5ive  Instrumentum  astrtmomicaro  quo,  in  «yste« 

mate  Joviali,  positiones  Jovis  et  satellltum  ejus  inter  sese, 
ut  et  éclipses  eorum  atque  occultationes  mutuic,  ad  quod- 
vis  tempus,  sine  aut  concurrente  calcuio»  facilè,  exactè  et 
prpmptè  exhil>entur  et  prsdiciiittur* 

Weidltr,  p.  $76.  Voyej^  l'année  1727.  Lemâme  auteur  donna 
ensuite  le  Suturnilabium.  Ces  instrumens  sont  représentt's  dans 
mon  Astronomiê ,  ou  du  moim  des  instrumens  destinés  au  même 
usager 

\^\6.  UpsUt,  m-^'  Matthix  If  asii  Brevis  et  succincta  explicatio 
duanim  tabularum  ecllpstm  solis  3  mai!  1 7 1 5  iliustran- 
tium ,  per  projectlonem  ortliograpliicam  ec  stereograplii- 
cam  ;  en  allemand. 

WitidUr,  p.       -  =s il<f .  fonAr.  Siffl.  u  VII,  p.  18. 
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171^.  Padova.  .  .  .  Lcttcra  del  dgnor- Phil.  VaLSECCHI  intonio 

al  éclipse  solare  deii'  anno  171  5. 

Cette  obiervation  est  d'ËiutacJie  Zanotti.  —  Fabroni, 
Viia  UbtsttiMm  Iialorum, 
1J16.  Regiomomi  Prussorum,  in-f.*  Davidis  BLiESiNGii  Dûser- 
tatio  de  iineâ  meridiaiit. 

lUJ,  Dîssenatio  de  pandhud. 

Ces  deux  thèses  furent  soutenues  par  George-Henri  RusT, 
qui  succéda,  en  171 9,  à  David  Bliesing,  professeur  de  ma- 
ttémaifqiies  dans  l'univenité  de  Kcenigsberg,  et  fit  divenes 
observations.  Il  vint  à  Paris  en  J71  8  ,  et  de  là  alla  en  Angleterre 
aux  frais  de  Biarsing.  11  observa  l'édipse  de  soleil  du  4  août 
17^0  à  Kcenig&berg. 

171^.  RegiomottH»  in-^*  Christophori  Lamcraksbh  Dismiatio 
de  paialia». 

171^.  Paris,  bi-S,*  Construction  et  usage  des  instmmens  de  mathé- 
matiques, deuxième  édition  ,  par  M.  BioN. 

Le  livre  huitième  traite  des  cadrant %a  soleil»  à  la  lune  et 

aux  étoiles. 

La  quatrième  édidon,  1*-^.*  17^1 ,  est  la  pins  ample* 

1J16,  Paris,  • . .  Éphémérides  des  mouvemens  célestes  .pour  dfac 
années,  depuis  1715  inclusivement  jusqu'en  1725»  où 
l'on  trouve  les  mouvemens  diurnes  des  planètes  en  lon- 
gitude, leurs  latitudes,  aspects  et  médiations;  celles  des 
étoiles,  leur  lever,  coucher,  apparitions  et  occultations; 
les  immersions  et  émersions  du  premier  satellite  de  Jupi- 
ter pour  les  mêmes  années;  avec  une  introduction  pour 
'  l'usage  et  l'utilité  des  éphémérides,  pour  le  m&idfen  de 
Paris,  par  M.  Desplaces. 

Wtidicr,  p.  S93.  Ce  volume  contient  une  grande  table  de 
dédlnaitoiis  pour  chaqM  minute  de  Tèdiptique.  Cet  ëphémtf- 
rides  ont  été  continuées  par  Lacatlie  depuis  174; ,  et  par  moi 
depuis  1775  jusqu'à  1800. 

Pliitippe  Desplaces  était  né  à  Paris  le  3  juin  16^0;  il  j 
mourut  au  mois  d'avril  1736.  Il  reprit  le» éphémérldet  ou  Beau- 
lieu  [  Desforges]  les  avait  interrompues,  savoir,  en  171  j;  if 
les  continua  jusqu'à  1 744.  Il  avait  calculé  de  petits  calendriers 
sous  le  titre  d'JÉter  du  tM;  il  était  aussi  l'auteur  de  «rois  années 
des  (.'phcmérides  de  l'Académie,  1  706- 1 7 ot, qu'il  avait  Calcu- 
lées exactement  sur  les  tables  de  La  Uife. 
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1^16,  Augustét  Vhul,  Jo.  Gaoppii  Eplwmerb  motnam  coelesdum 
prima  ad  ann.  1 7  1 7- 1 7 20 ,  è  Tabuiis  astrcMiomictt  D.  de 

la  Vïire  ad  meridianum  Uraniburgicum  directa. 

Wtidltr ,  p.  J94.  L'auteur  dit  qu'il  avait  caicuié  les  éphé- 
mérides  ju^c^u'à  1730. 

1716  et  ann.  seq.  Ibid.  in- 12.  Novum  Calendarlum  astronomicum 
ad  annos  1715-171^. 

Jean  Gauppe  ,  niinuire  à  Lindau,  a  publié  plusieurs  année* 
d'cphémérides  ,  de  1717  à  1720  ,  /n-^.*,  et  des  calendriers,  à 
la  suite  desquels  on  trouve  quelques  observations  d'éclipsés, 
entre  antics  celle  du  )  mai  1715,  et  des  observations  faite»  à 
Nuremberg  par  Jean-L«5onard  Rost.  De  l'isle  ajoute ,  dans  ses 
manuscrits ,  qu'il  n'a  vu  les  éphémérides  que  jusqu'à  1720; 

rll  n*a  pas  va  de  peth  calendrier  pour  1717.  Mais  pour  1 71 S , 
y  a  tphdméride  in-^.* ,  et  calendrier  in-i  ^  ,  dans  letjuel  il 
7  a  deux  observations  faites  en  1716  i  Nuremberg.  £n  1719» 
if  a  séparé  l'éphéméride  du  calendrier,  et  cehil-ci  est  r»-^.* 
Dans  la  liste  que  fît  De  l*Isle  ,  à  NlHVfnberg ,  des  observations 
de  Wur/tibau  ,  sur  l'autographe  que  son  fils  possédait  ,  il  vit 
l'«tlip»e  de  lune  du  ^  septembre  171^  ,  et  celle  de  soleil  du 
aa  mai  1724/conuiM  observées  i  Lindau, af^Nurcnunent  par 
Gauppe.  On  trouve  aussi  dans  les  Nouvelles  littéraires  de  I  cipiig, 
171^  et  1720,  l'éclipsé  de  soleil  du  ip  février  lyi^,  et  i'é- 
clipse  de  lune  du  19  août  1719» 

171^.  Paris,  in-^'  Règle  horaife  universelle,  ou  Manière  âit  tracer 
les  cadians  solaires  sur  toutes  sortes  de  plans  inclinés  et 

dédinans ,  par  le  S.'  D  e  s  h  a  y  e  s ,  ingâiieiir. 
Ce  livre  est  cité  par  le  P.  Alexandre. 

1716»  Paris,  in-i2.  Sphère  historique,  ou  ExpUcation  des  signes 
du  7odiaque,  des  planètes  et  des  constellations,  par  rapport 
à  l'histoire  ancieiine  de  diverses  natioiu ,  le  tout  dégagé 
de  ftbles  (Lartigaut). 

Ce  livre,  qui  a  438  pages,  est  le  recueil  le  plus  détaillé 
qu'il  y  ait  en  français  ,  de  toutes  les  anciennes  fables  ou  his- 
toires qu'on  a  i!^nt»^>  pour  origine  des  noms  des  coiutellatioiu; 
mais  il  y  avait  en  latin  le  livre  de  Csdnsj  intimlé  Cmbm  astr»- 
tiomico-porticum^  i66%,  —  AstfOiKNn.  art  55a.  Lafllgain  moumi 

la  même  annde  1716. 

171^.  Halle,  in-S,'  Météoioscopie  de  Stahl;  en  allemand. 
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1717.  LùnJoft, ,  .  •-Geometry  improved  by  a  large  and  accurate 
table of  segments  of circle,  by  A.  S.  Phiiomator  [Sharp]. 

Ce  livre  est  rare  ,  même  fn  Augieterre  ;  on  y  trouve  des 
logaritfaMi  de  soizanfte-im  d^ffivf  »  puqa'k  105)7 ,  et  une  cable 
des  êtgjOB/coÊm 

1717.  LoHdon,  tM'S**  Mathematicai  Tables  cQittrived  aficr  a  moft 

comprehensive  method  (Henr.  Sherwin). 

Ce  recueil  de  tables  est  dédié  à  Halley  \  l'cpiue  est  de  170$  , 
«c  cnns  que  U  pranière  pubUcadon  esc  de  tjo6.  On  y  «ronve 
les  logarithmes  des  nombres  jusqu'à  cent  mille  ,  dans  la  forme 
imaginée  par  Roe,  comme  on  le  voit  doiis  les  tables  de  Win- 
gâte,  16) 3  ;  les  éom  tciws  et  leturs  logarithmes  de  anoMe  en 
minute.  Ces  tables  ont  été  réimprimées  en  17x6  ^  174*  1  >74^« 
1761,  et  en  1771  par  Samuel  Clarke. 

1717  William  Whiston's  Astronomîcai  principles  of 

religion,  natural  and  revealet! ,  in  nine  parts  :  i.  Lem- 
mata,  or  known  laws  of  matter  and  motion;  2.  A  pani- 
colar  account  of  tbe  systmi. of  tiw  univene  ;  3.  The  truth 
<^  that  System  briefly  denomtnttied  ;  4.  Certain  obser- 
vations drawn  from  that  System;  5.  Probable  conjectures 
of  the  nature  and  uses  of  the  severai  ceiestiai  bodies 
coniained  in  the  same  system,  &c. 
Wtidhr,  p.  $83. 

1 7 1 7.  Lima,  ïn-^*  Pétri  de  Peralta  ObservatiDiies  astronomloe 
habitse  Unie,  tbthis  Americae  aiutraUs  empoiu  oeldicr- 
rimi. 

On  y  trouve  i'édipse  de  itme  du  26  mars  1717»  observée 
an  Pérou.  L'auteur  étah  docteur  en  droit ,  grand  cosmographe 
,  de  rAnériqae»  ec.Ncttnr  de  i'nnivcnité  royale  de  Lîbm. 

17  17.  Paris,  Règle  artificielle  du  temps ,  par  H.  SuLLT. 

M.  Leroy,  célcl)re  horloger  de  Paris,  en  donna,  en  «737, 
une  édition  augmentée  ;  et  cette  édition  étant  épuisée ,  fut  l'oc- 
cesien  de  Tnhé  dliorlogerie  de  M.  Lbpautb  ,  Pmiis,  175;  , 

•  ,  où  l'on  trouve  la  vie  de  Sully  ,  la  manière  de  rcgier  les 

pendules  par  ie  moyen  du  soleil  et  da  étoiles ,  des  mémoires  mte 
fai  fins  sur  b  bmgoenr  dn  pendule  et  sar  ks  engrenages  des 
rones,  et  la  descriptton  des  principaux  oimages  d'horlogerie. 

17 17.  Usage  des  gbhes,  de  Bion.  . 

17 17.  Ufàa,  in-éf,*  Sdagraphia  utegri  tractatâs  de  constructione 
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mappanim  omnb  geiieris ,  geographicarum,  hyJrogiaphi- 
caruni  et  astronomlcariun,  à  Jo.  Matth.  HaSIO. 
30  pages. 

171^.  /nr/e* .  . . . .  Astrognosia  novûsima,  seo  pfiaenotpenorum 

atque  hypothesium  circà  stellas  nova5  speciatim  ita  dictas , 
I  succincta  xquè  ac  distincta  neque  alibi  iia  juncta  expii- 

catio  (Grischow). 

.  Méii,  ét  Trhmx»  dée.  1717. = Nêwttln  UtUnins,  tome  V. 
17 17.  JL/]pj/<r,  iii-^.*  Acta  CTuditOTum,  &c. 

On  y  trouve  des  observations  de  Pierre  Morrebow,  pro- 
fiesieiu'  à  Copenhague,  qui  avait  succcdé  à  Hoemer ,  et  qui  obser- 
Tah  depuis  1692.  On  a  imprimë  tei  «wns  m  1740  ,  ai 
'  trois  volumes  in-4.'  Sa  vie  est  dans  tct  NtMvHtes  Ultén^S  de 

M.  Bemoulli ,  troisième  cahier  ,  p.  62. 

lyi^'  Coburgi ,  in-^'  Jo.  Justi  BoDii  Instrumentum  universale 
uranoscopico-horoiogico-geomeirieuiii. 

1717.  leaa,  in-8,'  Jb.  "WenÔM,  Kaschubi  Carras  nutthemati* 
eus,  odor  deudicher  Begriffder  tnithematiselieii  Wisaoï- 

schaften. 

L'auteur  y  traite  biîévanem  de  i*astroiioniie,  p.  35)8  et  suhr. 

1718-1728.  Htimburgi ,  i/i       1^  vol.  Jo.  Alb.  Fa  B  R  i  c  1 1  BiblicH 
theca  grxca ,  sive  Notitia  veterum  scriptorom  grseconim. 

Dans  le  tome  I.",  Em PEDOCLIS  Sphcera  :  dans  le 
PtolmMjCI  Lihtr  de  appartntUs fixanim,  nunc  primitm  graci  tdt- 
Uu,  On  trouve  anm  dam  cet  ouvrage  de  savantes  notices  sur 
Ptolémée  et  les  autres  andem  «itionoinct.  Penomw  n*a  snipaacé 

Fabricius  en  érudition. 

171 8>  Lipsia ,  in-jol.  Epistoix  ad  Joaimem  Klpplerum ,  maihemati- 
cum  Cxsareum,  scriptx ,  insertis  ad  easdem  respomioiiibus 
Kepplerianis ,  quotqiiot  hactenàs  reperiri  potucrunt  :  opui 
noviim,  quo  recondita  Kepplerians  doctrinse  capha  dflu- 
cidè  explicantur ,  et  historia  iiteraria  In  universum  mirificè 
iilustratur  ;  nunc  primùm  ciim  prxfatione  de  meritîs  Ger- 
manorum  m  maihesin  ,  introductione  in  historiam  iite- 
,  lariam  saecidorum  XYi  et  xvii ,  et  Jo.  Keppieri  vitâ;  jussu 

et  auspidis  Caroli  VI ,  Romanonim  imperatorit ,  ex  Mss. 
editum  (à  Michaeie  Gocdieb  HaNSCBIo). 

Wtidltr,  p.  4^}.  Le  catalogue  dei  mamicritt  de  Kepler  m 
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trouve  dans  une  lettre  d'Heveiius,  Philos.  Traas.  1764»  n."  102; 
ib  composent  dfac-Imh  ▼oliimet ,  comme  |e  Pai  noomë  «bns  le 

Journal  des  savons,  1773,  p.  871.  M.  de  Murr ,  membre  de 
l'Institut  historique  royal  de  Gottingen  ,  littérateur  connu  par 
•  divers  ouvrages ,  et  qui  a  beaucoup  voyage  ,  actuellement  di- 
recteor  de  la  douane  à  Niuemberg ,  se  donna  des  peines»  il  7  a 
quelques  années ,  pour  parvenir  à  la  publication  de  ces  manus- 
crits ;  et  dans  une  brochure  allemande  siu-  divers  poinu  de  litt^- 
ramie,  qu'il  publia  à  Erlangen  en  176^,  il  doiuia  Tldsioin  de 
ces  manuscrits  de  la  numière  suivante  : 

«  Hansch  ,  mathématicien  zélé ,  les  avait  acquis  des  héritiers 
d'Hevelius;  en  1712  ,  il  sedomia  tous  les  soins  imaginables  pour 
les  publier,  comme  on  le  voit  dam  les  Actes  de  Le'ip^,  171 4» 
p.  240.  1!  fut  présenté  à  l'empereur  Charles  Vi  par  son  pre- 
mier médecin  Gareiii ,  et  il  en  obtint  mille  ducats  [  1 1000  fr.J, 
et  une  pension  de  600  florins  [1600  fr.],  dont  il  fouit  penAmt 
la  vie  de  l'empereur.  Il  publia  en  i  7  1  8  les  lettres  dont  nous  venons 
déparier.  11  s'était  eng^é  à  donner  encore  un  volume  :  mais  le 
vdimie  des  lettres ,  exwuté  à  grandi  ibis ,  ayait  consommé  les 
mille  ducats  ;  il  fut  même  obligé  d'engager  les  manuscrits  à 
Jrrancfort  pour  828  florins.  Hansch  voulut  ensuite  emprun- 
ter de  -Targent  pour  dégager  les  mamiscrits  et  pubUer  la  aniM$ 
il  s'adressa  i  WollF,  mais  il  ne  put  rien  obtenir;  et  Hansdi  ^  que 
c'était  parce  qu'il  lui  avait  fait  voir  des  erreurs  dans  sa  Logique ,  et 
fju'il  était  jaloux  de  ce  que  Leibnitz  faisait  plus  de  cas  de  liahsch 
^le  de  lui  :  d'iSleurs  il  était  avare  ,  dit  M.  de  Murr.  Il  a  plus  de 
ttente  lettres  que  Garelli  et  WolfF écrivirent  à  Hansch  à  ce  sujet. 

»  Celui-ci  écrivit ,  e^  17^4  '737  »  ^  ia  Société  royale  de 
Londres  ;  en  1 738  ,  il  écrivit  de  nouveau ,  en  ^adressant  à  Zoll- 
mann  ;  en  1740 ,  au  chevalkr  Sloane.  M.  de  Murr  rapporte  ces 
deux  lettres;  il  ajoute  que  se  trouvant  à  Londres  en  1761  et 
1762  ,  il  fît  aussi  ses  efforts  pour  procurer  l'acquisition  de  ces 
manuscrits.  Il  s'en  jàllu|  peu  que  BnuBey  ne  se  déterminât  à  la 
faire  ;  mab  il  fut  retenu  par  son  grand  âge ,  qui  l'aurait  empêché 
de  tirer  parti  de  ces  papiers.  On  en  offrit  une  somme  consi- 
dérable Ion  du  couronnement  de  l'empereur  Charles  VII  ;  ma» 
ils  ne  purent  être  dég.igés  pour  lors ,  à  cause  d'un  j>roccs  qu'il 
y  avait  enue  les  héritiers  d'Lhinger.  £n  1773,  on  en  deman- 
dût  4poo  fiancs.  Enfin  luf.  de  Murr  est  parvenn  à  les  ftve 
acquérir  par  TAcadémie  de  Pétersbourg.  » 

Voici  ce  que  contiennent  les  dix -huit  volumes  de  manuscrits 
qui  restent  des  vingt-deux  que  Hansch  avait  engagés,  après  les 
quatre  mn  ont  été  publiés  : 

i,  H^ftnkus  K^tri,  179  feiûUftSi 

a.  KtfUri 
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2.  Ktplm  Adversaria  tabuiarum  lunarimn,  &e.  Cwn  Caitndario 
h  énmm  tfoj  .1)2  fèniUco. 

3  De  su^  uni,  JùpiiH  wuMm  tt  pittnMthiut,  dknmfwt 

tpistolec. 

4*  CmauHtaria  in  PtoUmMi  Hammicmim  libnim  tertïton.  Aris- 
Uxni,  rnaski  mtifui,  HamaÊkvnm  Hemenmnm  lihi  tm* 

y .  De  genat  magnitud'mum. 

6 ,  7 ,  8 .  Lettres  qui  ont  ctc  publiées ,  déposées  dans  la  biblio- 
dlèqiie  impcriale. 

9.  f'-piîtûla:  Kepleri,  partie  en  Imûi,  putie  en  aUenand»  «rec 
beaucuup  de  calculs. 

to.  Efistdm  DmiUs  FéhWH  di  Kepknm ,  tmn  rtsponsimàku 
1601 ,  100 

1 1 .  Uttera. 

la.  Lettres  quî  ont  été  pnbKéet. 

I}.  Demonstrationes  motuurn  Afercur'i'i  et  Venefitt 
1 4<  Commentaria  miwtna  in  thtoriam  Aiartis. 

I  j .  Dtnmenttt  «èstnaumm  tt  examituaanm  tetipshm, 

16.  Chmnologia  reformata  Kepirri. 

17.  Nota  in  Sealigeri  et  Petavii  Doctrinam  temptrum. 

18.  Kepleri  astronomica ,  genetàiiaea  et  geneaiogica  varié, 

19.  Discursus  de  anno  funari. 

20.  Kepleri  Schtda  authenticv  Tabularum  Rudolph'innnm. 

2 1 .  in-4.''  Canon  rectanguli  spkxriti  inchoatus.  Alediorum  mo- 
tmm  bmm  emmth  et  emutàu^  Tthhnim  Rué^^iinmm  mtm' 
dationes.  TtMt  /nptrHtHoUs ,  MM  <mmt  àexaemuaui  shn  ux*' 
genorum. 

22.  k»ri**Df  ^wiéantihis  UMIms,  avec  diffifnntM  piècei  dé> 

tachées. 

II  y  a  encore  queiquet  petites  pièces  manuscrites,  et  trois 
paquets  nr  letgaeii  an  a  écrit ,  Episiêtm  Xepferi ,  ÂtîekeuRs 
Aiastlini,  Ù'e.tvan  autre  contenani  un  grand  nombre  de  tables; 
un  troiiîèiiM  avec  cette  inscription  ,  Tyckonis  Tabula  ;  huit 
plandies  en  cuivre  que  M.  Hansch  avait  fait  giaver ,  et  une 
cemame  dé  voIhims  qui  loi  appartenaietit. 

17 1 8.  Ftrenjjtt  in-^'fig.  Opère  di  Galileo  Gal i le i  ;  coll'  aggiunta 
di  var|  tranati  deU'  iiteuo  autore  non  più  <UU  aile  stampe. 

1718.  Oxot^tiU'S.' iommsJLziiéié  Introductio  ad  veram  astn»M>- 
miam,  sive  Leciiones  astronomicx  habita;  Oxonii. 

Weidter,  p.  {95.  Cet  ouvrage  a  été  réimprimé  in-jf.* ,  et 
en  anglais,  in-8.' ,  en  1721.  Letnomto  l'a  tiadnit  en  17^6, 
avec  &  augmentatiom  coiuidéraUti«  daw  lei  ht^P^ÊHS  «Itni- 
immfMes,  in-4.*  - 

Aaa 
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1718.  AmsteloJami .  in -12.  Nouveau  Traitd  de  la  pluralité  dcf 
mondes,  ou  Cosmothéore  de  Huygens. 

1718.  Regiomonte ,  in-^'  Deeclipsi  Sinicâ  liber  singufaris ,  Sinarum 
de  eclipsi  soiis  quaeChristo  in  crucem  acto  facla  esse  creJi- 
tur,  judicium  examinons  et  momento  suo  pondérant,  auct. 
Theoph.  Sigef.  B at &R o  ;  Uhro  //  Ftaecepdonuin  de  linguft 
SinidL 

171 8.  TTatenberga»  1»-^/ J.F.Veidleri  Insthutiones  mathema- 
tîcae,  in  quibiu  astronoinia  sphnrica  et  theorica  summadiii 

CxpHcatur, 

Ces  Institutions,  (jui  sont  du  même  auteur  que  l'Histoire  àt 
rastronomie,  ontM  réimprimées  en  171;,  '73^  •  1750  ^  17%^. 

Jean-Frcdtric  Weidler  naquit  dans  la  Thuringe,  au  village  de 
Cros-Neuhau&en,ie  23  avril  1691.  Son  père.  Godeftoi  Weidier, 
tftah  curé  de  ce  vfflige.  Le.feime  ITeicuer  fit  de  bonnet  étndes 
ù  lena  €i  à  Wittenherg;  il  cidtiva  la  philosophie,  les  mathéma- 
tiques et  le  droit;  il  s'appliqua  sur-tout  à  la  physique,  à  l'astro- 
nomie, ila  géographie,  à  Ift  mécanique  et  4  t'architectare.  Il 
voyagea  ensuite  en  France ,  en  Suisse ,  en  Hollande  et  en  Angle- 
terre. A  Paris  ,  il  fut  accueilli  par  Tournemine  ,  Hardouin  , 
Montfaucon,  Fontenelle,  Bignon,  Cassini.  Depuis  son  retour , 
il  fut  en  correspondance  avec  Mairan  ,  De  l'isle  ,  Manidl ,  Mor- 
timer ,  Marinoni ,  Celsius,  Maupenuis ,  WolfF.  En  171Î,  il  fut 
re^u  maitre-ès  -  arts  à  l'université  de  Wittenberg.  £n  1714»  ii 
lilt  e^oint  de  la  iàciihé  phifotophiqae  ;  en  171;,  profeneur 
extnMmfimûre  des  mathématiques.  En  1721  ,  il  succéda  au  célèbre 
IKoiffdmt  la  chaire  des  mathématiques  supérieures,  celui-ci  étant 
aSé  i  HaOe  cette  arniée.  ▼dAer  était  doyca  de  la  ftcidté  de 
philosophie.  II  publia,  en  1727,  un  mémoire  de  ckaracteribus 
numeronm  vulgaribus.  Daiu  son  voyage  à  Bâie ,  il  lut  reçu  docteur 
en  droit.  O  mourut  à  Wittenberg  le  30  novembre  175  ; ,  à  l'âge 
de  soixante-quatre  am  et  sept  mois.  Il  était  aussi  assesseur  à  la 
(acuité  de  droit  de  l'université ,  et  membre  de  la  Société  royale  de 
Londres,  et  de  l'Académie  de  Berlin.  Il  a  beaucoup  écrit;  le  nombre 
de  ses  ouvrages  va  jusqu'à  soixante-dix-sept.  II  a  décrit ,  en  1 728  , 
la  machine  de  Marly  ,  celle  de  Londres ,  &c.  Les  Mémoires  de 
l'Académie  des  sciences  pour  1728  contiennent  de  lui  des  obser- 
Tations  météorologiques.  Son  mccesseur,  Jean- Jacques  Ébeit, 
a  donné  à  Leipzig ,  en  1 784 ,  la  sixième  édhioD  de  ses  Institutiom» 

17 18.  Praga ,  in -S."  P.  Bernard!  Gruber  Horographia  trigono- 

metrica,  ^eu  MethoUus  accuratissima  ariituneticè  per  sinus 
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et  tangnues  hotologia  quwis  solaria  in  phno  stabHi  qui^ 

litercumque  situato,  etiam  dedfaiint»  et  «imiil  indînato, 
facili  negotio  describendi ,  et  quaedam  alia  quae  vialia 
dicuntur ,  &c.  cum  suis  fundaâœiitû  et  ntionibus  in 
graiiam  aliorum  exhibita. 
1718.  Ptens,  m-^*  Méaoku  de  V Académie  des  inscriptioiu  et 
l»eUes-iettras,  tome  IV. 

On  y  trouve  un  mémoire  de  Sallier  sur  les  horloges  det 
anciens  ;  mais  il  n'y  parie  presque  pas  des  cadrans  solaires. 

1718.  Hambur^i,  in -^'Joan,  Beyeri  Descriptio  globi  coeleilis  et 
terrefltris  novâ  ratione  compoiiti  ;  en  aUeniand. 

Veidler,  p.  596. 

1718.  Auguste  Vindelic.  in-j^.'  Ernesti  Vols  11  Liber  de  spbjcrà, 
a.strc)i;ibio  ,  astrononiià  sphaericâ  et  tlieoricâ,  et  Tabuix 
asirunomicx ,  in  Insùiutionibus  mathematicis. 
WtiHtr,  p.  597. 

1718.  Norimbergit  ,  nr-^*  Jo.  Leonhardi  Rost  Astronombches 
Handbuch,  sîve  Manuaîe  astronomicum.  Continet  hic  liber 
Ca^sini  tractatum  de  origine  et  progressu  a^tronomix,  ger- 
manicè  versum  ;  centum  probiemata  astronomica;  recensum 
et  descripcioiiem  imtrunwntonim  astrcNiomicorum;  modum 
observatorium  astnmoniicum  initmendî  et  obscrvatioiies 
rite  habendî. 

WùdUr,  p.  jp).  fiemoulii  parie  de  ce  livre  avec  doge  ,  à 
PoccMioa  d*ime  novveBe  édition  linie  vcn  1770. 

17 18.  MoMchii,  in-i^  Ptanispluerium  versatile,  pnemissâ  sphcne 
mundi  descriptione  per  piusquàm  ducenta  probiemata 
astronomica ,  solaria,  iunaria,  &c.  dtclaratumàP.  M.  Jo. 
Bapt.  Tninger,  ord.  Eremitariiin  S.  Aug. 

1718.  Haia  Aiagdeb,  in-^*  Franck  Bibiiothecx  novûsitns.  Nova 
Tbeorla  lune,  obiervsdo  astronomica  P.Horrbbowii 
[Tabniae  fainares  absque  oltservationibus]. 

1718.  Ciesut^  ifi-^'J.  Georgii  LiBBKNECHTDissertatio  oosmo- 
grapliica  de  harmoniâ  corporum  mundi  totalium,  novâ 
ratione  in  numeris  perfectis  generatim  definità. 

17 18.  Paris,  in-^"  La  merveille  du  monde,  ou  la  convenance  àe$ 
deiuc  cycles  solaire  et  lunaire  (Tou raine). 
4  pages.  r#f*i  1707. 
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1718.  Cette  année,  Malezibu  observa  i  Paris  Tédipse  d'AI- 

debaran  du  p  février  1 7 1 8  ;  mais  à  ia  fin  de  l'année  i! 
fîtt  arrêté  pour  la  conspiration  contre  k  régent  de  France. 

171p.  Norimbergtt,  h'fof.  Uranies  Noricae  basis  asironomica,  sive 

Raiiones  molûs  aniuil  ex  observaiionibus  in  iolem  hoc 
nosiro  et  ssculo  abhinc  teriio  Norimbergae  habitis  de» 
ductx-,  auciore  Jo.  Phil.  À  Wur/elbaur. 

171  p.  Ce/ieva,  w-^"  Domu\\cl  G vcLiEhMitii  Opéra  omnia. 

Dus  le  jwcnmr  volmne ,  on  trouve  la  «finertaôon  dk  emU' 
uman  luttwi  et.êrùu 

1719.  Lùn^es,  iii'S.'  Éphémérides  câestes  depius  171^  |iuqu'cn 

1740,  par  J.  GAOnuRV;  en  an^'Iais. 
17  ij^.  Regiomonù ,  in-^."  Dissertatio  astronomica  de  obiiquitate 
edipticx,  à  Chriâioph.  Langhansen. 

Il  était  professenr  (fe  nMAémaiiques  &  Kœnigtberg  en  PniSM, 
où  il  a  fait  quelque*  «rfMenratîons.  yoyei  1724. 

1715).  Paris,  in -12.  Entretiens  5ur  la  pluralité  des  mondes,  par 
M.  D  E  Fo  N  T  E  N  E  LL£  ;  nouveilc  édition,  augmentée  d'un 

sixième  entretien. 

I7I5>.  Bcroli/ii,  in-^."  Christfricdi  Kirchii  Tran.situs  Mercurîî 
per  soiem  ad  anni  proximi  1720  diem  8  mail,  ex  variis 
tabulfs  supputatùs,  et  necessariâ  commentatione  iilustratus: 
acccssere  conjuncûonum  notabHioniin  pnedictlones. 

Wt'uUtr,  p.  597. 

17ip,  Roma ,  i/i-^"  Jo,  Amson,  collej^ii  Angiicani  convictoris , 
Constructio  eclipsium  in  disco  terrx,  exercitaiionis  a^iro- 
nomicae  gratiâ  demonstrata. 

17 1^'  LeyJe,  ia-S."  Dissertation  physique  sur  la  variation  du  baro- 
mètre ,  la  forme  du  ^obe  de  la  terre ,  h  diminution  des 
graves,  et  le  flux  et  rraux,  par  le  S/ Jacques  de  Rgubaix; 

de  Turcotn. 

On  a  dit  que  cet  auteur  avait  redressé  les  astronomes  de  Paris, 
qui  croyaîtnt ,  en  T700,  que  i'aplMismMni  devait  produire  des 
degrés  plus  petits  vers  le  nord  ;  mais  ib  avtiMtt  déjà  t^oxwé 
celle  erreur.  —  Asuonom.  art.  2676. 
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171$'  Witteberga  in  Saxombus  (i),  in-jf."  J.  F.  W.  Exercitaiio 
de  probabilhate  hypotheseM  qu«  recursum  cometamm 
tuetur. 

Il  paraît  que  Weidler  n't'taît  pas  «IÇOre  aii'îsî  grand  astro- 
nome qu'il  le  tilt  eiiÂuite  ;  car  li  ht  rcin^primer ,  à  celte  occa&iua , 
le  Ihne  fle  Bcmoulli. 

171p.  Witteàerga,  ht-^*  JacoM  Bbrnoulli  Conamen  novî 
syitematis  cometarum;  èditio  secunda. 

BemoulH  annonçait  le  retour  de  la  comètB  de  1680  pour  le 

7  juin  171  y.  Voyc'^  1682. 

171^'  London,  in-S."  John  Harris,  D.  D.  (2),  Asironomital 
dialogues  between  a  gentleman  et  a  iady ,  wherein  the 
doctrine  of  the  sphen,  uses  of  the  globes  et  the  éléments 
of  astronomy  et  g^raphy  are  explained  in  a  pleasant  et 
&miiiar  way. 

IJZO,  Paris ,  in-^."  De  la  grandeur  et  de  ia  figure  de  ia  terre,  par 
M.  Cas5JNI  ;  suite  des  Mémoires  de  l'Académie  pour  171^. 
Astroaoïn.  en.  z6^m 

1720.  Paris,  iu-i2»  État  du  ciel ,  par  le  S/  Desplacbs. 

J'ai  m  de  cet  ouvrage  leise  Tofaimcs  depuii  1710  jusqu'à 

IJZO,  Bononia ,  tn-^.'  Marcliionis  Anionii  Ghisi.erii  Epheme- 
rides  motuum  cœlcsiium  ab  anno  172  i  ad  anuum  1740» 
^     è  tabaiis  Hirii ,  Streetil  et  Hamstedii ,  ad  meriJianum 
Bononis  supputatc  - 

We'ul'cr,  p.  598.  C'était  une  suite  de  celles  de  Mczznvncca, 
qui  tini&saient  à  1720  :  ia  mite  parui  en  173P»  et  allait  jusqu'à 
17)6.  liy  «,  daiuia préface, desciioieicurietties mr  Incomèiesr 
tnr«tout  relativement  au  fMour  de  cdie  de  i<!8a ,  annoncé  pour 
17)8  ou  i7Jj>. 


(1)  C«lte  ville  n'est  point  dans  le  pays  de  Wirtenberg  ,  dont  ia  capitale  eu 
Stvtgard,  cf  où.  est  l'université  de  Tubingcn,  dans  b  Suabc,  du  côté  de  la  Suisse. 
Vitienbe^  upanient  à  l'électeur  de  Saxe;  c'est  nne  anivertité  célèbre  par  le  sé|oar 
de  Luther ,  de  Bose ,  de  Wieidiar. 

Tubingen  est  crile  0&  Mcstlinni  «t  ScUckardaa  ont  profctsé j  Kepkr  y  liât  <Icvi 
dan*  ou  couvent. 

(a)  D9€m  dMa/QTt  docMor  w  thMogle. 
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1720.  Friéargi ,  in-^'  P.  Nicaiii  Grammatici  ,  soc.  Jera, 
Methodus  nova  «olis  et  lune  edipfhim  in  piano  oipnîcè 

delineantlanim. 
Wei'JUr,  p.  599. 

lyxo.  Witteb.  in-^."  J.  F.  W.  Programma  de  veteris  et  novae  aitro- 
nomiae  discrimine. 

Cette  (fissertation  est  de  Ve  I  d  l  E  R. 

17^0*  Orléans,  tn-^."  Moyen  de  faire  des  expériences  sensibles 
qui  prouvent  le  mouvement  de  la  terre  autour  du  soleil 
(l'abbé  DE  Hautefeuille). 

4  page*'  Il  pnbin ,  l'année  fahranie ,  mw  iMve  à  CmAei , 
intitulée  :  Sfcond  moyen  de  fa'ire ,  ù'c.  8  pages. 

Les  premières  expériences  qu'un  ait  faites  utilement,  iont  celles 
àb  Giiglielnimi ,  publiées  en  1 75^2 ,  à  Bologne. 

1720.  /ZoTMite ,  la-^*  Antonii  de  Monforte  De  steliaruro 
motibus,  opiu  posthiunum* 

.1720.  Nanmbirg,  Ik'^*  Lé(mhard> Christophe  $turm,  Pkojet  de 
Ja  réaoltttion  du  6meux  probième  touchant  ia  looghude 
sur  mer. 

1710.  Paris,  in-S.'  Instruction  pour  ia  sphèn  mouvante  de  Pigbon 

d'Os  ANGis. 

Weidltr,  p.  (6$.  Cette  pendule,  qui  a  eu  de  la  réputation, 
est  m  dlântt  da  Bfusénm.  Depuis  ce  temps-là ,  nous  en  aToos 
eu  plinens  à  Paris»  de  PaMement,  Castei,  Fonier,  Bafir, 

Janvier. 

IJ20.  Praga.  in-^.'  Analysis  speciosa  trigonometri»  sphxricz,  à 
P.  Jacobo  Kresa,  soc.  Jesu. 

1720.  Upsia.  •  •  •  •  Spécimen  theorix  magneticaBt  ^  ChristopholO 
£berhardo,  Londinensi;  iatmè  et  g^rmanicè. 

1720.  Cette  année,  un  jeune  astronome  nommé  DE  LA  Lande, 
disciple  du  chevalier  de  Louviiie ,  observait  à  Carré  près 
d'Orléans  ;  je  trouve  de  lui  l'émersion  du  premier  satellite 
le  18  nui  dans  les  manuscrits  de  Lonvilte,  ^e  j'ai  fidt 
^àufopt  en  Espagne  avec  cçux  de  Godin. 

I.«iM/.ia'^.' John KtiL, Introduction totiietriieastionongr. 
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or  astronomical  lectures  read  in  the  asironoinical  schooi 
of  the  university  of  Oxford. 
Vè^  171  «. 

1721.  Jjuukes,  iM'8,*  Sedenr  pour  constniiie  les  écUpseï  de  loldl, 
par  '^HiSTON  s  en  anglais. 

1721.  Lugé.  BàUn,  itt'j^*  2  foL  Physices  demcnta  mathemadca , 

experimentb  confinnata ,  sive  Introductio  ad  Philosophiam 
Newtonianam  ,  aut.  Guliei.  Jac.  s'Gr  aves  ande. 

La  quatrième  et  dernière  édition  de  cet  excellent  ouvrage 
«c  cdk  de  1748* 

172 1.  LonM,  iit'ts.  ^  vol  PAKKER'f  Ephemcris  ad  annos  1721- 

1724. 

Haliey  lui  foumissait  le  calcul  des  plmèt»  wapitmau,  ce  qoi 

accréditait  beaucoup  ces  éphcmcrides. 

172 1.  AmsteloJami ,  in -8."  Methodus  nova  invenkndi  iongitudines 
locorum  terra  marique  ,  ope  lunx. 

1721.  Nohmberga,  iu-^'  Jo.  Gabriel  Dopp£LMAyr,  Tractatus 
de  ftbrkâ  et  usu  instramentonim  astranoaiiconim ,  ûtt 
Continuatio  «ecunda  officime  mathematioe  Nie  BioM; 

en  allemand. 

^    WtidltTt  p.  600. 

1721.  Upsia ,  in-^.'  Matthix  Honoldi  Dissertatio  de  transitu 
Mercurii  sub  sole  die  p  novembris  anni  1723,  quâ  cal- 
culus  hujui  conjunctionis  ex  Tabuiis  Rudolphinis»  Ciuii- 
tianis,  Morinianis,  Ludovicîanû,  Carolinis,  Bntannicîs, 
exponitur. 

1721.  Hala^  h'^*  Ludov.  PhUippi  Th  u  M  M  i  N  c  1 1  Disiertatio  de 

propagatione  lumtnts  per  syjtema  planétarium. 

1722.  Wittenberga.  h-^."  J.  F.  'W^EiOLBAi  de  cqiuuioiie  temporif 

Observaiiones  selectx. 

1722.  Berolini,  iit-jf,'  Observatio  edipus  iunc  2^  junîi  (KiacH). 

172a.  lagohtaJii,  iri-^.'  Tabulât  astronomicat  planetarum  omnium, 
Luclovici  XIV,  régis  Galliœ,  jussu  et  inunifîcenfîâ  exaratx 
a  fiiilippo  DE  LA  jbiiR£,  r^k>  mathe^eos  profeMore, 
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anno  1702,  nunc  vero  in  commodum  a^tronomiz  cul* 
torum  denu6  in  lucem  edit»  :  adduntiir  in  fine  Tabule 
Cassinians  reformate  motâs  satdiitis  prtmi  Jovis. 

Cette  cdîtion  fut  donnée  par  le  P.  Nicaise  CrammatiCI, 
Jésuite,  mort  à  Katisbonne  le  28  septembre  1736.  Il  était  né 
i  Trente.  Il  fit  betncoup  d*obserTainn»  à  Fribourg  en  Brisgav , 
depuis  1718;  &  Ingoistadt ,  depuis  1722  jusqu'en  1726;  en- 
ante  à  Madrid,  en  172761  1728;  à  Trente,  en  1729. 

Il  eut  pour  successeur  i  Ingolstadt  le  P.  Schreier  ,  qui 
publia  un  traiië  du  monvenient  dn  sdeil  .et  de»  planète»  dans 
des  ellipses. 

1722.  Cantdbrigia ,  in-^."  Harmonia  mensurarum .  • , . .  opuscub 
maihematica  pt^r  Rogerum  Cotes ium. 

Cote» ,  un  des  plus  grands  géomètres  qu'il  y  ait  eu  an  commen- 
cement de  ce  siècle,  était  né  en  1682  ;  il  mourut  le  |  fsm  iyi6* 
C'est  à, lui  que  l'on  dut  la  seconde  édition  de  Newton,  en  171  j. 
Dans  l'ouvrage  que  nous  citons ,  ii  y  a  deux  mémoires  qui 
intéressent  l'astronomie  :  y£stimatio  ernmm  bt  mbttâ  matUsif 
Constnudo  tabularum  per  differtntias. 

172a.  Argeutorati,  in-^."  Plenaria  relatio  de  ditferentiâ  paschatii 
ïnter  correctum  et  Gregorianum  calendarium  ;  item  Sup- 
putatio  feriarum  paschailum  us^ue  ad  annum  1 800,  à  Joh. 
Gaupp;  en  aiiemand. 

.172a.  Aliorji ,  iii-^"  Jo.  Henr.  Mulleri  Disputatio  cometas 
sublunarei  shre  aëicos  non  prorsùs  negandos  esse. 


J723.  /i//or/ , /Vj Jo.  Henr.  Mulleri  Observationes  astrono- 
mico-physicx  selecix,  in  spécula  Aiioriînà  ab  anno  novae 
ejus  instaurationis  i/i  i  nsquf  ad  sceularem  Académie 
1723  habite,  et  annotationibus  ducidate. 

S723.  Rostociii,  h'^*  Jo.  tfarmanni  Bbckbr  Dlssertado  acade- 
mica  de  maculis  joiaribns. 

1723 .  London,  in-^*  z  wL  A  System  tA  the  mathematics,  by  James 

HODGSON. 

On  y  trouve  les  tables  du  soleil  de  Flanutecd»  l'usage  des 

globes  pour  ia  navigation,  pour  les  éclipses. 

J72j.  Norimb.  in -8,"  Jo.  Leoiihardi  Ro$t  Atlas  portatilis  coeiestis. 
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oJer  compendiose  Vorstellung  des  gantzen  W^dt-gdAÛdes, 

in  den  Anfângs-grunden  der  wahren  Astronomie. 

1/3,^,  Jago/siadit ,  in-^."  Probicma  geographiciim  de  longitudine 
locorum  terrae  per  acum  nauticam  iiidaKandà,  à  duobus 
xdigiosb  «oc.  Jesu  [P.  Grammatici  J. 

1723.  Hala  Magdeh.  in-S.*  Methodus  inveniends  iongitudinis  ma- 
ritimae ,  i  per  acus  magneticas  verticales,  a.**  per  sin- 
guiarem  xstimationem  vix  maritime,  3.°  per  horoiogia 
soiaria  et  automata,  à  Christoph.  Semlero. 

172}.  Jjpsia ,  in-^."  Disscrtatio  astronomica  de  iransitu  Mercurii 
sub  sole  die  p  nov.  172]  ,  à  Malihtco  HoNx:)LDo. 

172.3.  Hamburg,  in-^."  Passage  Je  Mercure  sur  le  soleil  le  ^  no- 
vembre 1723 ,  calcule  par  Herman  Mahn,  avec  la  figure 
des  mouvemeiu  de  cette  planète  pendant  toute  l'année;  on 

allemand. 

1723.  Hamburgi ,  in-'^.^  Balihasaris  Ment?. fri  Naclirîcht  von 
der  zum  viertenmal  ,  d.  p  nov.  1723,  observirten  Con- 
junction  des  Mercurii  und  der  Sonnen. 
C'est  le  passage  de  Mercnre  sur  le  sokil. 

1723.  Lottdoti,  h-fûL  Bion's  Guistructlon  and  principal  use  of 

mathcmatical  instruments,  by  Edmund  Stone. 

C'est  une  traduction  de  l'ouvrage  français  de  Bion,  avec  dét 
au^mcntattons  mHei. 

iji^.  W)neb,  bt'^*  J.  F.  'Weidleri  de  novo  sidcre  Ludovidano 
Commentatio.  Adjecta  est  ejusdem  Diasertatio  de  discri- 

mine  emenJal;c  anno  1724  temporum  formas  statuum 
Germanix  proiesiantium  à  calendario  Gregoriaiio.  Ejusdem 
seiecia:  aiicpot  OBIervatione^  Wittebergx  habita:. 
,  Je  trouve  ce  thre  éua  les  notes  de  Montuch;  mm  ce' livra 
n'est  point  dans  la  Bibliographie  de  Weidler,  et  il  en  mnnque 
plusieurs  autres.  Le  Sidus  Ludovicianum  était  un  compliment  que 
LiEBKNSCHT  avait  voulu  faire  à  scm  souvenin  Louis  de  Heise- 
Dannstadt ,  d'une  étoile  ({u'il  cioyah  «voir  déconvetie  entre  les 

étoiles  ^  et  ^  de  la  grande  ourse. 
1723.  Norimberga ,  in-^"  £usebii  Amort  Novum  phiiosopliix 
planeiarum  ^stema. 

WeidUr,  p.  <^oi.  L'anteur  4uk  chanoine  en  Bavière}  S  met 
la  lene  an  centre  dn  monde. 

fibb 
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1725.  Florentia  .  in-folio.  Stellarum  iiierrantiiim  iheoria  physica, 
iilustrata  ac  publicè  propugnaia  ab  Aloysio  Strozza. 

1723.  Cassel,  in-i^.  liistruciion  5ur  les  (litÎLTens  qu'il  y  a  eu  au 

sujet  de  la  cclcbration  de  la  Pàque ,  par  Zumbach; 
en  allemand. 

I!  proposait  de  fixer  le  jour  de  Pâques  an  premier  dim:inche 
d'avril,  et  prétendait  que  cela  était  contbrme  au  sentiment  des 
nuffloin  chronologistes  S'Mioth.  gcm.  t.  Vil»  p.  a.a8. 

J723.  Paris,  h-.^*  Explications  nouvelfes  des  mouremens  de  l'uni- 
vers,  accompagnées  de  démonstrations  par  le  jeu  de  diflKS- 

rentes  machines  qui  les  imitent;  par  M,  Mathui  on. 

Le  même  Mathuion  prétendait  avoir  aussi  la  quadrature  du 
ceide  et  le  mouvement  perpétuel  :  cd«  suffit  pour  juger  de  ses 
dénonstiitioas  astronomiques.  Voyt^  le  Jwrnal  des  savans. 

172^.  Constantinopîe ,  in -8."  Calendrier  à  l'usage  des  Arméniens  et 
des  Latins  ;  Poème  en  l'honneur  de  S.  Grégoire  l'illumi- 
nateur  ;  Pronostics  tirés  de  la  configuration  des  parties 
cxtàieurei  du  corps  humain  ;  Explication  des  songes ,  ec 
autres  choses  utiles  ;  en  arménien. 

iy%j^Bonotiia ,  in-^.'  Eiutscliii  Ma'NFREDII  Mercurii  ac  solis 
congre5siis,  die  p  nov.  I723  »  Bononic  observatus. 

W'eidUr,  p.  5pi. 

1 7 24.  Ingohtadii,  in Exercitatio  de  cometâ  anni  1 723 ,  à  duobus 

religiosis  soç.  Jesu  [P.  Grammatici]. 
I724«  LonJon,  ia-S.*  VîUiam  'Wh i ston ,  The  calculation  of  solar 

éclipses  without  parallaxes,  with  a  spécimen  <^ the  same 
in  the  total  éclipse  of  the  sun  i  i  may  1724- 
1724.  Augsèarg,  in-^."  Éclipse  de  soleil  du  22  mai  1724,  calculée 

par  J,  G  A  u  p  p  E  ;  en  allemand. 

1724.  Nuremberg,  in-jf,"  Éclipse  de  soleil  du  22  mal  1724,  et  de 
lune  du  i.*'  novembre,  par  Jean-Léonard  Rost;  en 
allemand. 

Éclipse  du  21  octobre  1725  ,  par  le 'même. 
1724.  LuùecÂ,  in-^."  Calcul  de  l'éclipsé  de  soidl  pour  Hambolug  » 

par  Nie.  RoLLLFs;  en  allemand. 

1724.  Lipjia,  ia-^"  Cluistoph.  Aug.  Haus£N  Programma  de 
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eclipsi  iunae  ami.  1724-1725  ,  et  Jovialis  intimi  mensi- 
bus  octob.,  novemb.  et  decemb.  17^).  Phaeiiomena  soiis 
à  lunft  tecti  %z  maii  1724. 

Christian- Al^|llt|B  Hausen  était  né  à  Dresde  le  19  juin  1^93  ; 
il  est  mort  i  Lapztg  le  2  mai  1743'  On  trouve  l'abrégé  de  sa 
vie  dans  VHistam  dt  Viltctriciti,  imprimée  après  sa  mort  en  1 74  }  • 
Il  a  pnbfié  dhren  ouvrages  de  physique,  de  mathémttiqttes  et  de 
métaphysique. 

724.  Romct  De  eclipsi  soiis  diei  24.  maii  1724,  auct. 

Fr.  Bl  AN C  H  I  N o. 

724.  London,  in -8."  Calculaiion  of  the  solar  eciipse  which  shail 
happen  the  24  may  of  this  year  (Whiston). 

724.  London,  in-S."  Spéculum  mundi ,  or  aii  exact  account  of 
the  g^t  and  rormi^dife  éclipse  of  the  sun  which  wîll  be 
visibie  total  and  central  in  Engiand  i  i  may  1724. 

Cette  éclipse  fut  totale  à  P.iris  pendant  x'  i.  Voye^  les  Mé- 
moires  dt  l'Académie.  Celle  de  1706  avait  été  totale  daxis  le  midi 
de  la  France,  et  celle  de  1715,  dais  le  midi  de  l'Angleteire. 

724.  Patai^,  in-^*  Joh.  Polbni  ad abbatem Gnuidum  Epistde 
dus  de  telluris  fbrmâ.  Observât»  edipûs  iunarb  ratavii 

anno  1723;  et  de  causa  niotûs  musculorum. 

1724.  Regiomonti,  in-^."  De  figura  teUuris  ad  «eiuum  sphaericà,  à 
Chriitoph.  Langhansen. 

1724.  Paris  Traité  de  physique  sur  la  pesanteur,  par  le 

F.  Cas  TEL,  Jésuite. 

L  auteur  commençait  dois  i  vâbter  Newton  ;  mais  il  le  fif 
plus  au  long  cn'1743.  II  avait  plus  dlma^puaiion  que  de  savrâr. 

1724.  ....  in-^.'  Zvtyù^duâ  Sternkegei  der  Hîmmels  kugel,  von 

M.  J.  L.  Andrée;  c'est-à-dire ,  Double  d'étoiles 
pour  ie  globe  céleste. 

1725.  Londini,  in-fol.  Jo.  Fl  AMSTEB9IX  Hiftorlse  coelestis  Bfitan- 

nicac  volumina  tria. 

Weidler,  p.  J37.  Ce  grand  ouvrage  est  un  recueil  d'observa- 
tiom  de  1^75  à  1724;  il.  contient  aussi  le  fameux  catalogue  bri- 
tannique des  étoiles ,  dont  j'ai  dmulé  une  édition  pins  conecie 
.  dans  mes  Éptiémérides. 

Bbb  a 
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172 Lus,<i.Batav.  in-^."  Joannis  Kfill  IniroJuctio  ad  veram 
physicam  et  veram  asironomiam  ,  tiuibui  atcedunt  trigo- 
nometria,  de  viribus  centralibus.ec  de  legibus  attractionis. 
IhUm»  1739;  et  Mtdiolanl,  174^. 

1725.  Norimberga»  in-jf,'  Tabulae  astronomie^  Phil.  de  la  Hxre, 
cum  commentario  germanico  Jo.  Alberti  Klimmii. 

Wi'fdUr ,  p.  602. 

172^.  Bononia ,  in  -^J'  2  vol.  Ëustachii  M  a  N  F  r  e  D 1 1  Ephemeridcs 
motuum  cœlestiiim  ab  anno  172^  ad  annutn  1750. 

We'idler,  p.  ^c)  \ .  —  Joumid  dt  Trévoux,  janvier  1728.  ICaa* 
fredi  s'ctait  procure  des  associes  pour  cet  immense  travail. 

172J.  Bononia ,  in Marchionh  Ant.  Ghislerii,  itjuitis  au- 
rati ,  £phemeride«  motuum  cœlestium  continuât^  ab  anno 
171^  ad  aniuim  17^6, 
1725.  Berkn,         Christfîried  Kirchs  Merkwiirdige  Hiimneis* 
bqpAenneiten  des  172^  lahrs;  c'est-4-dire,  Les  événemens 
'    remarquables  du  ciel. 
1725.  Hdfnia ,  in-^."  Clavîs  astronomix  ,  seu  Astr<Hiomîae  pars 
physica,  auctore  P.  HoRREBOVio. 

Wiîdier,  p.  607.  Veidler  met  ce  livre  i  1730. 

17 a j.  Ingohtaêii,  in-folio.  Nicasu  Grammatici  Planetolabium 
novum ,  pro  soib  reliquonimque  planetarum  posîtu  accu- 

ratè  designando. 
Wt'uUer,  p,  jpp. 

1725.  Wittenh.  in-jf."  J.  F.  Weidleri  Programma  de  quîcstione, 
an  astronomia  ab  hypothesibus  omnino  liberari  possit. 

1725.  yUmui  r  in      Jacobi  P  o  l  £  N  i  ad  Jo.  Jaeobum  Marînonum 
£|Hst(4a,  in  qui  agitur  de  solis  defectu  anno  1724.  Pa- 

tavii  observato. 

Àct.  erudit.  L'ips.  i-'ij. 

1725.  Marpur^i ,  in-^."  Christian!  ^X''o  L  F 1 1  Dissertatio  de  examine 
5ysteniatis  sohum  dimidiatorum. 

WèûBer,  p.  $90.  • 

1725.  London,  in-S.'  The  young  gentleman's  Astronomy ,  Chrono- 
iogy  and  Dialtng  (  by  £dward  \i^£LLs) ,  the  tbtrd  édition. 

1725.  Paris.  i/i-^.o  Trahé  de  la  construction  des  mstnimois  de 
mathématiques  (Bion)  ,  troisième  édition. 
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1725.  London,  in-S."  A  treatise  of  asironomy,  by  Shuttllvvorth. 

1725.  l^e/ietiis,  in-fol.  Francisci  Georgi  Harmonica  mundi. 

172  j.  ParU  .  .  .  .  Ahrcgc  de  la  chronologie  de  NewtoN,  fait  par 
lui-même,  et  traduit  par  le  P.  Souci  et. 

1725.  Veneiia,  in-S*"  Ossovationi  âopra  i  moderni  «istemi  a^tro- 

notnici. 

172^.  Wittenberga,  in-^"  Samueiis  Chrisiiani  Hollmanni  Dis- 
sertatUme^  duc  de  obligatione  aitrônomi  chrisiiani  etg^ 
Scripturam  sacram. 

172^.  LùtiM,  in-jf,'  Philosoplûc  natunlis  Prindpia  madiematica, 
auctore  îsaaco  Newton. 

C'est  ici  la  troi&ième  édition  de  ce  fameux  ouvrage ,  sur  la- 
quelle «  fâh  le  commentaiie  imprimé  en  1739  •1742,  ea 
trois  TohimM  fti-^*  L'aneur  noont  W 10  mm  1727. 

Ceneva ,  in-jfJ  2  vol»  Davidis  Gregorii  Astronomie 

physicae   et   r^eometricie   elementa.  Appendîv  confîncns 
Cometograpliiam  Halieianam  ,  et  brevem  Iioroiogiorum. 
scioterlcorum  Tractatum  ab  edilore  [C.  Huarï]  con- 
scriptiim* 

tji6,  LonêreSt  ïn^Bf  Élémois  d'astronomie  physique  et  géomé- 
trique, par  David  Gregory  ,  seconde  édition,  augmentée 
de  l'Astronomie  ilcs  comètes  de  HaLLBY;  traduits  du  latin 
en  anglais  par  Edmond  Stone. 

17^6^  Londini ,  in-S."  Guiiielmi  Whiston  Praelectîones  phv5Îco- 
mathematicT  ,  quibus  Phiiosophia  Newtoni  mathematica 
expllcatiùs  traditur,  et  Cometographia  Halleiana  corn- 
mentariolo  iUustratur.  Accedunt  in  liac  seeundâ  editione 
Praeiectiones  de  eclipiibus  antiquis. 

iyi6,  IngoUtadii,  in-^*  Uranophili  è  soc.  Jesu  Tabtdae  lunares, 

ex  tlieoriâ  et  mensuris  Isaaci  Newtoni ,  in  gratîam  culto* 
.     rum  astronomix  concinnatx  ,  addiio  usu  tabularura. 

Weidltr,  j).  599.  Cet  ouvtage  est  du  P.  GrammatiCI. 

iJxC.  Londoti,  iii-S."  Philosophicai  experiments  and  observations 
of  ilie  late  eminent  Rol>ert  Hookb,  f.  r.  s.  aiid.  geom. 
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prof.  Gresh.  aiid  other  eminent  viriuu;>ci  in  bis  time,  pu- 
blished  hy  W:  Dsrbam, 

172(1?.  IngoJstaJii,  in-jf.'  Explîcatîo  et  usus  pîanetolabiî  novî. 

1726.  Amstelûdami,  in-^"  hoiïvàs'ù.  Zumbach  à  Koe^ieid  Salur- 
nil^bium,  ^110  in  iystemate  Satumîo  poshîones  Saturni  et 
«atellhum  ejus  inter  «ese ,  ut  et  edipses  eorum  atque  occul- 
tationes  mutuae  ad  <piodvi*  tempus  exactè  exhibentur  et 

pncdîcuntur. 

W'eidUr,  p.  J75. 

ijz6.  Lipsia,  ia-^"  Christiani  Augu^ti  Haus£N  Theoria  motâs 
solb  ctrcà  proprium  axem. 

1726.  lena ,  in-8.'  Jo.  Bernhardi  Wildeburgii  Institutiones 
aitronomicse,  in  Jer  £inieitung  zu  der  hochera  Mathesi. 
Wèidier,  p.  58p. 

iji6.  Paris,  in '12*  Moyen  de  trouver  ies  longitudes  par  fimpecdon 

de  la  lune. 

Journal  dts  savons. 

ijxC.  Paris,  in-i2.  Traité  du  flux  et  du  reflux  Je  la  mer,  qui  a 
remporté  le  prix  de  i'Acadcmie  de  Bordeaux». 

Cet  ouvrage  du  P.  Cavalleri  ,  Jésiiiw,  comient  «n«  exp6- 
caiion  assez  adroite  des  marccs  dans  !e  système  de  Descnrtes.  Cette 
pièctt  retravaillée  partagea  le  prix  de  l'Acadanie  des  sciences  ea 
i74<»  ptf  ie'cràfic  des  vieux  paniiam  de  Dacmes;  Casônf, 
Fontôidle,  Réanmiir,  &c. 

172^.  Paris,  In-iju  Réponse  aux  objections  sur  la  chronologie  de 
ï4ewton* 

1726.  Icna,  h'jf.*  Jo.  Bern.      1:  d  i:  b  u  r  g  1 1  Tabulac  astronomicae 

selectx ,  meridiano  Uraniburgi  accommodatae, 

1726.  Regiomonti ,  in-^."  Dissertatio  de  longitudine  fixarum  muta- 
hili,  latitudine  earum  immutabili  exi»iente,  à  Jo.  Godof. 

1726.  Raceburgi,  in-^S  Theoria  motx  circà  5olem  telluris,  Sq^ipturs 
non  ininiicu,  à  Jo.  Herinaniu)  Blcklr. 

1726.  London,  tn-S."  Mathemaiicai  Tables,  &c.  by  SuEawiM. 
Voye-^  l'année  1717.  . 
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iyz6»  Berolitii ,  i/i-^."  Kirch,  Memorabiiia  coeii  phaenomena  qu« 
anno  1726  evenient;  en  allemand. 

Smckt  rédip»  de  sokH  dn  zt  septembre  »  l'éclipsé  de  lune 
du  1 1  octobre,  l'occultation  de  Man  par  ia  laat,  et  i'éclipse 
du  premier  sateUiM  de  Jupiter. 


1727.  /Vffvifjw'»-^' Tabulas astronomicae,  Ludovici  Magni  jussuet 
munificentiâ  exaratz.et  in  iucem  editae  à  Philippe  delà 
HiRE,  secunda  editio;  cum  Appendice  JLudov.  Godini. 

9  'eiiiUr ,  p.  579. 

1727.  Paris ,  in-^.'  Ephémérides  de  Desplaces,  17*5-1734. 

tome  II,  avec  une  grande  table  des  a^cemions  droites  pour 
chaque  minutie  de  i'écliptique. 

Cens  cable  a  M  icfiât»  daw  le  tone  VII  »  par  M.  Guiftiv.  ' 

1717.  Lon<ion,  A-^.*  Charles  Le adbetter, Treatise  of  eciipses 

for  three  vears ,  witli  liie  transits  of  Venus  and  Mercury  over 
the  Sun  fur      )  ear5,  and  the  conjunctions  of  Jupiter  and 

Saturne  for  120  ycars. 

ijij*  Norimb.  in-^.'  Jo.  Leonh.  Rt>s  T  Der  aufrichtige  Astronomus;' 
c'est-à-dire,  l'Astronome  sincère. 

Il  traite  de  la  q>iière,des  conèiei,  de*  satdfiiei,  dei  éc&piety 

&c. —  W^fid/fr,  p.  J96. 

1727.  Witteb,  in-^."  Jo.  Matthiae  Hasii  Programmata  bina  occar 
sione  eclipsis  solis  25  sept  et  iunz  11  oct  ty26. 

^J^J»  Hafnia,  in-^."  Pétri  Horrebovii  Copernicus  triumphaiu, 
sive  die  parallaxi  orbis  annui  tractatus  epistolaiis. 
Réimprimé  dans  ses  œuvres  en  1740. 

1727.  Winenb.  in-^.°  J.  F.  Weidleri  Commentaiio  de  praesenii 
specularum  astronomicarum  statu. 

Cette  descrii  tioii  de  (fivers  observatoires  a  été  continuée  par 

M.  BemoulJi  dans  les  trois  volumes  de  ses  Lettres,  les  troii 
volumes  de  son  Recueil  pour  ie:>  aiuouomes,  et  ie$  »ix  cahieri 
de  ses  Nouvdles  Ut^raires. 

1727.  Witttnh»  in-^*  J.  F.  Wbidleri  Expllcado  Jovilabii  Cat- 
siniani. 

Vvj*^  l'anal  1716.  —  Astronom.  art  }0jf4* 
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1727.  Wittenb.  in-^"  J.  F.  Weidleri  Disputaiio  de  suspectîf 
mathematum ,  speciadm  astronomix,  ori^iûbus. 

1727.  Paris,  in -12.  Description  et  usa^e  du  planisphère  céleste 
nouveiiemeQC  construit  par  ie  BioN. 

1727.  Whteh,  MT-^' Jo.  DaiiieIb  Perlicii  Disserutio,  Spécimen 
astfonomic  Jovialis ,  nstens  finmam  coâi  Joviaiis. 

1727.  Cobur^i,  in-^."  Bonif.  Henr.  £hrenbbrgeri  Programma 
de  cœlo  ex  Venere  considerato. 

1727.  Toulouse»  •  • .  Calendrier  perpétuel,  plus  exact  que  tons  ceux 

qui  ont  paru  jusqu'à  présent,  par  le  P.  Êmanuel  <fe 
Viviers,  prédicateur  capucin,  deuxième  cdition. 

Ce  calendrier  consbte  en  quatre  tabies ,  dont  trois  en  forme 
de  roues ,  qui  portent  les  diffcrens  cycles.  On  ftit  voir  dans  le 
Journal  d<  Trévoux  1728,  qu'il  n'est  pas  exempt  d'erreur. 

1727.  Paris,  in -12.  Démonstration  du  cours  du  soleil  autour  de  la 

terre ,  par  M  a    n  v  ,  ingénieur. 

Ce  sont  des  ri: varies. 

1727.  Hambourg,  in-^,"  Éclipse  de  lune  du  25  février  1728  pour 
Hambourg ,  par  C.     SfiiLER;  en  allemand. 

1727.  Paris,  in-t2»       vo/.  Mémoires  pour  servir  à  l'histoire  des 

hommes  illustres  dans  la  république  des  lettres,  par  le 

P.  NiCERON,  Barnabite. 

U  y  a  plusieurs  astronomes ,  ainsi  que  dans  les  Hommes  iUustrts 
de  Perrault  ,  et  <Uas  les  autres  auteius  que  )'ai  cité»;  Astrommit, 

1728.  Amstehdémi,  iu-^*  Christiam  HuGBNii*Opera  reliqua. 

1728.  LfinJon,  A  treatise  of  the  system  of  the  worid ,  by  sir 
Isaac  Newton  ;  translated  into  english. 

1728.  London,  iu*^*  Optical  lectures  read  in  Ûnt  publick  schools 
of  the  university  of  Cambridge  anno  Domini  16^9  ,  by 
the  iatc  sir  Isaac  Newton,  then  Lucasian  professer  of 
the  mathematicks  ;  never  before  printed  :  translated  into 
eogiish  out  of  the  original  latin. 

Ce  livre  est  difiltait  Al  tmmx  Tiaité  ^optifoe  de  Newton  t 
impiimt  eu  1704* 
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1728.  LottJon»  in-^"  Philosophical  TransacUoiu,  n.**  406. 

On  y  trowre  la  gnnde  «t  bcBe  déc<mv«m  de  l'abontion,  par 

Bradlet.  Ce  célèbre  astronome,  né  en  1692 ,  neveu  de  Pound 
par  sa  mère,  promettait  déjà  beaucoup  en  1 7 1 8.  —  Phll.  Trans. 
p.  8)4»  II  c*t  mon  en  176a.  Voyt^  son  éiog«  dans  la  Connais- 
smtt  du       de  1 767  •  ce  dans  Vaistain  ét  tjàeadimle  du  uincu 

pour  1762. 

lyz^.  Petropoli ,  in-^,'  Commcntarii  Academîae  identiaruin  inipe- 
.    xiaib  Peiropuliiaiix  ud  annum  ïji6. 

On  y  tfoave  des  obwrratkms  des  deux  frères  de  l*Isle.  Sor 
Joseph-Nicolas  de  l'Iale,  un  de  nos  plus  utiles  astronomes,  xoycT^ 
mon  Astrwmnie,  art.  $47>  i' Histoire  de  i 'Académie  pour  1768,- 
et  le  Nétnhge  de  1770. 

Ses  manuscrits  et  ses  observations  ,  contenant  près  de  deux 
cenu  porte-feuilles ,  sont  au  Oépdt  de  la  Marine  et  à  l'Obser- 
vanrin  à  Paris.  Sa  correspondance  astronomique  avec  tous  les 
astronomes  occupe  quatorze  volumes  in-fith.  Ces  manuscrits 
contiennent  des  richesses  dont  on  n'a  pas  encore  profité. 

Apro  les  quatorze  premiers  volumes  de  ces  savans  Mémoires  de 
l'Acadânie  de  Péiersbourg ,  ont  commencé  les  Novi  Cmmeat»'' 
r'i'i  ;  fe  quatorzième  est  double,  et  la  seconde  partie  ne  contient 
*  que  les  observations  astronomiques  de  1765;.  Le  tome  Vlll  des 
AWtf  Am,  tpn  est  pour  Taniiëe  179e»  a  para  en  1794* 

1728.  Paris,  in-^.'  Recueil  des  pièces  qui  ont  remporté  les  prix 

de  l'Académie  d(S  sciences. 

La  pièce  de  BuLFiNGER,  de  eausâ  gmviuuis »  est  dans  le 
"  volume. 


Cette  collection  des  prix  est  composée  de  neuf  volumes  ;  la  suite 
a  paru  dans  ks  Mànoires  présentas  à  l'Académie  par  des  savans 

étrangers. 

1728.  Romtt ,  in-fol.  Françisci  Blanchini  Hesperi  et  phosphori 
nova  pnxnomena ,  sive  Observationes  circà  planetam  Ve- 

neris ,  unde  colligitur  ,  I.  Descriptio  maciuaruni  illlus  , 
seu  Celidographia  ;  II.  Vcrtigo  circà  axem  proprium  ,  vel 
Perieilesis  spaiio  dicruin  24  cum  triente;  111.  Puralltlismus 
axis  in  orbiiâ  octimestri  circà  soiem;  IV.  et  Quantltas 
parailaxeos  methodo  Cassinianà  explorata. 
irrûtfir,  p.  f7t.=:Astt«iion.- an.  334^. 

1728.  London  ,  'in-8.'  Astronomical  lectures  read  in  the  publick 
schools  ai  Cambridge  by  William  "Whiston,  whereunto 
Li  added  a  collection  01  astronomical  Tables  being  those 
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ofM/ Flamsteed,  coifccteci,  D/  Halley,  M/  Cassini 
and  JVL'^  Street;  the  «econd  edhion  comcted. 

Les  taliles  de  H.illey  ,  qui  n'ont  paru  qu'rn  1749»  AaiBttt 

déjà  publiées  d'avance  dans  le  livre  de  Whision. 

1728.  Lo/ulon ,  in -S.  "  2  vol.  A  conapieat  syiiaa  oi  astroiiomy,  by 
Charles  Leaddetter, 
Vo^fl  l'année  1735. 

i/a8.  Londres»  ia-i,*  Ptincipei  d'astronomie  et  de  géographie,  par 
J.  "Watts  ,  deusûème  édition;  en  uofjiàtt. 

1728.  Patarii,  in-^f,*  J6tu  Poleni  Epistoiarum  mathematicanim 

1728.  hgohtadHn . .  •  Tbeoiia soiis  et  lunae ,  à  Jo«.  Schreier  , 

soc.  Jesu. 

1728.  Panorm't  ,  in-folio.  R.  P,  F.  Benedicti  Mari:r  C.a<;tronii 
Horographia  universalb ,  seu  sciathericorum  omnium  pla- 
nonim,  tum  horizontalium ,  tum  rerdcalium ,  tum  Indi- 
natorum  ,  tum  portatilium  -,  gnomonîcè  novâ  méthode 
describendorum ,  pro  quovb  liorolof^,  sive  astronomico, 
sive  italico,  sive  babyloiiico,  sîve  judaïco,  uniformis  atque 
universalis  docirina ,  solà  triangulorum  anulysi  breviter 
exposita ,  atque  in  tre^  digesta  libros  ;  ubi  concinnè  pne- 
cedunt  isagogica  nonnuila  mathematum  ex  geometricis , 
trigonometricis ,  geodeticis ,  cosmographicis  et  astronomi- 
cîs  selecta  satis  ampla,  qulbus  tandem,  occasione  naciâ, 
triplex  accessit  appemlix  ,  de  nauticâ  scientià,  de  mili- 
tari architecturâ ,  ac  Je  lemporum  januâ. 

1728.  Norimberga,  in-folio.  Jo.  Piiilippi  À  WuRZELBAU  Opéra 
geographico-astcoDomica ,  in  quibiu  et  ratlones  motôs 
•  amiui,  ex  observationibus  soiaribus,  hoc  nostro  et  saeculo 
abhinc  tertio ,  sub  meridiano  Norimbergeiui  habitis  de- 
ductx ,  demonstrantur,  et  situs  geographicus  urbis  Norim- 
berg.T  stabilitur. 

1718.  Lugduni  Batav.  in -8."  Jac.  s'Grav£SAND£  Phiiosophix 
Kewtoiliame  instttutiones. 

1728.  Dublin,  in -8."  Aview  of  sir  haac  Newtons  PliiJoiophy,  by 
Pembsrton. 
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1728.  NûpoH ,  în-S."  Theologia  asironomica  di  .Gugi.  DerUAM» 

tradotta  dali  idioma  inglese. 

17a 8.  London....  An  humble  Address  to  the  right  honourable  the 
lords  and  commissioners  appointed  by  cet  cf  pariîament  to 
judge  of  ail  peribrinances  relating  to  the  longitude  ;  wherein 

it  is  demonstrated  that  by  theory  of  the  moon  the  longi- 
tude may  be  found,  &c.,  by  R.  W .  the  author  of  Viaticim 
tuiutanim ,  now  l)  ing  belore  the  H.  C.  [Wright.] 

1728.  Pétersbour^,  w-aJ'  Abrég<î  de  géographie  pour  l'usage  de  sa 

majesté  impériale  (Jos.  de  lTsle). 
Le  tome  II  condeut  raNnmoinie.  * 
1718.  Pétersbourg,  in-^'  Discours  lu  dans  rassemblée  publique  de 

l'Académie,  le  2  mars  i  728 ,  par  M.  DE  JU'lSLB»  avec  la 

réponse  de  M.  Bernoulm. 

Vers  le  même  temps ,  Jacob-Daniel  Bruce,  gênerai  d'artil- 
lerie au  service  de  Russie,  fit  à  Pétersbourg  tjueltjues  obser- 
vations astronomiques,  dont  il  fit  hommage  au  czar,  qui 
mourut  te  i2  janvier  1725. 

1728»  Veutz^,  in-i2.  Angelo  C  a  LOGERA,  Infbrmazione  et  usi  del 
novissimo  pianisferologio ,  posseduto  dalla  duchessa  di 
Parma. 

Raccolta  d' opuscuU  scient  'tfici ,  t.  I. 

1728.  Hûmhur^i ,  hi'^'  vùl,  Jo.  Alb.  Fabricix  Bibliotheca 
gneca,  in  quà  compendium  Zoroastreorum  et  Platonicorum 

dogmatum. 

Je  cite  ce  célèbre  recueil  pour  avenir  que  ce  qui  concerne 
Zorowtre  et  ict  anciens  astronomes ,  y  est  usdté  de  la  manière  la 
plus  savante.  —  Aurommi.  ait.  a4o. 
1718.  Creifiwald,  in-8/  H.  L.  Rohl  Einleitung  in  die  astrono- 
mischen  'W^issenschaften  ;  c'est-à-diie  »  Litioductioa  aux 
Kiences  asuronomiques. 

iy2.^.  London,  in-S."  2  vol.  The  mathematical  principles  of  natural 
philosophy  by  sir  Isaac  Newton,  translated  into  engiish 
by  Andrew  Matte;  to  which  are  added  the  iaws  oFthe 
moon's  motion  by  John  MAtaiN,  aso.  piof.  Gresh.  and 
secr.  R.  S. 
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172p.  Londïm ,tn-foî.  max.  Jo.  Fl  a.msteedit  Afîas  cocîestîs. 

Ce  grand  et  magnitique  recueil  de  cartes  célestes ,  le  meilleur 
qu'on  ait  jamais  f^»  est  composé  de  vingt-huit  cartet,  y  com- 
pris les  deuY  hémisphères  ,  chacune  de  vingt-irois  pouces  de  long 
sur  dix-huit  à  dix-ueuf  de  hauteur.  Mo»  exemplaire  pone  sur  ie 
titre,  /7//;  mab  Vridler  le  place  à  1729.  On  y  trouve  une 
préface  sur  l'Histoire  des  astcrismes  er  le  défaut  des  figures  de 
Bayer.  On  en  a  publié  une  réduction  à  Paris,  chez  Fortin, 
en  1776,  in-^.' ,  corrigée  par  moi  en  1795.  ^oyei»  sur  i'Ura- 
nogiaphie  britannique  publiée  en  Angletcne,  l'année  160}.  La 
grantles  canes  de  M.  Bode  ,  .î  Berlin ,  ont  nirpassé  de  beincoiip, 
en  1797- 1801 ,  l'atlas  de  Flumsteed. 

17 2p.  Paris,  in Observations  mathématiques,  astrotromiques , 
géographiques ,  chronologiques  et  physiques , .  tirées  des 
anciens  livres  chinois,  ou  faites  nouvellement  aux  Indes 
et  à  la  Chine  par  les  PP.  de  la  compagnie  cîe  Jcsus  ;  rédi- 
gées et  publiées  par  ie  P.  £.  Souciet,  tome  1.^*^ 

Lei  «ux  autres  puttrent  en  1732.  Les  Jésuites  qui  ont  coopéré 
à  ce  travail,  sont  kS  PP.  GaUBIX.,  JACQUES,  KbGLBR» 
Slaviseck. 

Dès  le  4  juillet  1758  ,  de  GtJIGNES  dis.iit  à  l'Acadcmie  des 
Uucriptiuns ,  que  les  Chinois  descendaient  des  Égyptiens,  et 
qu'on  ne  devait  faire  mention  des  Chinois  que  dejniis  l'an  1  100 
avant  l'ère  vulgaire  ;  que  leur  histoire ,  leur  astronomie  et  leur 
chronologie,  avant  ce  tcmpS'li,  avaient  été  confondues  avec  celles 
des  Égyptiens  ;  que  récriture  et  la  langue  chinoise  dérivait  de  celle 
des  Égyptiens  et  des  Phéniciens,  et  des  hiéroglyphes  égyptiens. 
Il  hri  semblait  que  les  anciens  ciupeieufi  de  la  Chine  étaient  les 
wciens  rois  de  Thèbes  ;  que  les  anciennes  observations  des  Chi- 
nois étaient  celles  qui  avaient  été  faites  par  les  Babyloniens  et 
les  Égyptiens.  On  avait  d^  avancé  cette  opinion  dans  l'His- 
toire imiverselle  composée  en  Angleterre.  Voye?^,  sur  les  rois  de 
Thèbes  ,  le  Latereulms  d'Ératostliènes  dam  Syncelle  ,  p.  92  ; 
VHistoire  ancitnnt ,  t.  I,  p.  4^3-43-1  Guignes,  Histoire  des 
Huns ,  t.  V ,  p.  5 1  S. 

II  y  a  cinq  anciens  empereurs  dt  h  Chine  qui  sont  les  mêmes  que 
les  ruis  d'Egypte.  La  plupart  des  lettres  de  l'alphabet  chinois  sont 
les  mêmes  que  celles  de  l'alphabet  copia  pour  la  signification. 
De  Guignes  publia  un  mémoire  à  ce  sujet;  mais  Le  KOUX  DES 
Hautesrayes  publia  une  réfutation.  Celui-ci  a  publié  {'Histoire 
dt  ia  Càbu  du  P.  de  Moiria  ds  Mailla.  Il  est  mort  en  février 
'79î'  "752  et  1783. 

172^.  Bottonia,  in-^'  Eustachii  Manfredi  Dissertàdo  de  annois 
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inerrantium  stellarum  àbenrationibus.  Additur  ejusdem  Epis- . 
tola  de  novis  circà  fixoriim  siderum  errores  observationibus. 

WtiMcr,  p.  J93.  Cette  disseriMion  ctt  dans  les  Mémoire»  de 
rinadnt  de  Bologne. 

172p.  LondoH,  in-8,*  Charles  L  e  ad  bette  R,  Astronomy  of  the 

satellites  of  theEarth,  Jupiter  and  Saturn,  grounded  upon 
sir  Newton'.^Thcory  of  the  Earth'>  saicllite;  aiso  ncwTablcs 
of  the  motions  of  the  satellites  ol  Jupiter  and  iiaturn,  and 
a  probiem  to  tiiiU  the  latitude  of  the  place  by  the  alti- 
tude of  the  sun ,  moon  or  star ,  upon  any  azimuth. 

172^.  WItteberga,  i»-^'  i.  F.  Veidleri  Observationes  ineteorolo- 
gicx  et  astronomlce  aiuiorum  1728- 17  2p.  DIssertationes 
de  observatorio  meteorologico  et  de  hiemis  i/ay  aspe> 

ritate.  Praccîpua  dcfectûs  lunae  13  febr.  172^  moments. 
De  coloribus  niacuiaruni  solarium  dissertatio. 

1735^.  HamLurg ,  in-S."  Coniglobium  nocturnale  stelli^crum  ,  seu 
Conus  astroscopicus  geminus,  hoc  est,  compeiuliosus  et 
secundùm  Hevelianum  codo  accommodatus  siellarum  cuta- 
logus,  novâ  coromodique  méthode  in  duplicem  tam  septen- 
trionalem  quàm  meridionalem  stellarum  comim  translocatus, 
in  iucem  editus  à  Joh.  Jac.  ZiMMERMANNo;  en  allemand. 

t72p.  Paris,  iri-^."  De  la  manière  d'observer  exactement  sur  mer 
la  hauteur  des  astres ,  par  M.  Bo  u  g  u  e  r. 

Dans  le  second  volume  des  prix  de  l'Acadcmie  des  sciences. 
MlYMER,  ingénieur  du  roi  pour  la  nurine,  qui  gvah  proposé 
un  demi-cercle  pour  observer  les  hauteurs  sur  mer  ,  publia  ,  en 
1732,  une  rcpunse  où  il  auaquait  l'usage  du  quart- de-cerde 
proposé  pur  Bougwr. 

tyzp.  LugJutii  Batavorum,  in-^' Ptifi  VAN  MuS5CHENBRO£K 

Dissertaiiones  j^hysics  expérimentales  et  geometricae,  de 
magnete,  magnitudine  teirx.  Ephemeridisf  meteoiolqgiae 

Ulirajeciinae. 

172^.  LonJoN,  iii-S."  A  new  treatise  of  the  construction  and  use 
dF  the  9&eiot  t  containing  tfae  solutiom  of  the  principal 
problems  by  that  admirable  instrument,  by  Samuel  CuNN; 
rcvised  by  £dmund  StoNB. 

173^.  Paris t  in-8.*  Guillaume  Derham»  Théologie  astronomique. 
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171^.  Altorf.  in-^."  J.  Hcnr.  Mui  leri  Dissertatio  de  iiUBquali 
clâritate  luci.s  diurnae  lu  teriâ  et  planetis. 

172^.  London,  in-S."  Astronomical  dialogues,  by  John  Harris, 
D-  D.  ;  the  second  édition. 

184  pag»«  On  y  trouTe  l'explicatkm  de  la  q»Iièfe  et  l'usage 
des  g^d>es. 

•  Paris,  ifi'ta»  Traité  de  l'univers  matériel,  ou  Astronomie. 

physique,  par  le  S.'  Petit,  arpenteur  à  Bloîs. 
Le  second  volume  est  de  1730.  Ouvrage  d'ignorant. 

lyxp»  t73*^'  ^73^'  ^^'^'^  Ains'icrJam ,  in-^.'  Mémoires  de 
l'Académie  royale  des  sciences ,  contenant  les  ouvrages 
adoptés  par  cette  Académie  avant  son  renouveUanent 
en  i6p5). 

Réimprimés  à  Amsterdam  en  it^j.  Les  deux  premiers  vo- 
lumes contiennent  l'Histoire  de  l'Académie  depuis  1 666 ,  par 
DVHAIUL. 

Tmt  VIL  Les  ouvrages  de  Picard  .s  Menue  de  h  terre  ; 

Voyage  d'Uranibourg. 

Observations  astronomiques  faites  en  France ,  &c. 

Observations  astnmoBiiqiKS  et  physhpfts  faites  à  Cayenne» 
par  M.  RirHER. 

Du  microraèue  ^  par  M.  Auzour,  &c. 

Lettre  de  M.  Auzout  sur  les  lunettes  de  Caanpaid,  avec  des 
femarques  où  il  est  pnrlc  des  nouvelles  découvertes  d.ins  Snturne 
et  dam  Jupiter ,  et  des  grandes  lunettes ,  avec  quelcjues  lettres 
à  MM.  Hook  et  OMenbourg ,  et  leurs  réponses. 

Observations  astronomiques  faites  en  France  et  en  Italie  y  en 
1694»  et  1696,  par  M.  CassiMI. 

Observations  astronomiques  faites  en  Flandre ,  en  Hoflande 
et  en  Ang^eteire,  en  1697  et  1698  ,  par  M.  CASsmi  le  fils. 

Observations  physiques  et  niafhi!inati({ues  pour  servir  i  la 

Serfeciion  de  l'astronomie  et  de  la  géographie ,  envoyées  <le 
iam  à  TAcadémie  des  sciences  à  Paris,  par  les  Jésuites  fran- 
çais ;  avec  les  réflexions  de  l'Académie ,  et  quelques  notes  dn 

P.  GOUYE. 

ObsMvations  physiques  et  mathémdqnes  poAr  servir  i  b 

Îerfection  de  l'astronomie  et  de  la  géographie  ,  envoyées  des 
ndes  et  de  la  Chine  i  TAcadémie  pu  les  Jésuites  français;  avec 
les  réflexions  de  l'Acidémie.' 

Tom*  VlIIf  17^0.  Qiven  ouvrages  d'astronomie  par  M* 
Cassimi. 
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De  i'origiae  et  ..du  pragvès  de  l'otronomie ,  et  de  son  luage 
dans  la  gé0|frapliîe  et  4md$  la  navigation. 

Observations  astronomiques  faites  ta  dhrcn  endroïtt  de  la 
France  pendant  l'annce  1672. 

Lt-i  démens  d*a9troiioniiè  téôAés  par  les  obsenretiaas  de 

M.  RiCHER. 

Di^couverte  de  ia  lumière  céleste  qui  parait  dans  le  zodiaque. 

Règles  de  l'astronomw  indienne  pour  calculer  iet  mouvemeiu 
du  soleil  et  de  la  lune,  expliquées  et  examiiu-es. 

Les  hypothèses  et  les  tables  des  satellites  de  Jupiter. 

Le  tome  X,  1730 ,  contient  beaucoup  d*obsenratloiis  de  Cas> 
SIKI ,  La  Hire,  Sfoii  eau,  et  un  grand  nombre  d'tvticleft 
tirés  du  Journal  des  savant  de  1666  à  16^8. 

1750.  BérùUfà»  iff-^'  Chrîstfridi  Kirch  OiMervationes  astrono- 
mie a;  seiectiores  in  observatorio  regio  Berolinensi' habitas; 

quibus  adjectae  sunt  annotationes  quxdam  et  animadver- 
siones  geographicx  et  chronoiogica: ,  aiia<^ue  ad  astrono- 
micam  sdentiam  spectantia. 

1730.  Boaonia,  in-^"  Eiuiachii  Manfredii  de  novissimis  circ4 
siderum  mcorum  errores  observationibus  Epistoia. 

Ce  petit  écrit  est  <îlcgant.  L'auteur  explique  l'aberration  comme 
hypothèse  ;  mais  vivant  dans  l'ctat  du  pape ,  il  n'osait  pas  affir- 
mer le  mouTemenc  de  h  cenv. 

17  }  o.  la  VeneHa,  iu'jfJ  Ephemeridi  dd  canonico  Ai^do  Capelli  , 

per  gU  anni  173  i-i73(^  inciusiv. 

1730.  Paris,  in Nouvelles  pensées  sur  le  système  de  M.  Des- 
cnrtes,  et  ia  manière  d'en  déduire  les  orbites  et  les  aphélies 
des  planètes ,  par  M.  Jean  Bernoulli. 

wndUr,  p.  ^10.  =Tome  II  des  pièces  des  prix  de  TAca^ 
demie  des  sciences.  Elles  unt  été  réimprimées  dans  le  tOUM  III  de 
ses  œuvres,  Lausanne,  1742.  »  '«-■#•' 

1730.  Leipiigtin-S."  Bernhard  von  Fontenelle,  Gespraeche  von 
/        nehr  aïs  dner  welc 

Cei  ouvrage  a  été  tnduit  par  1.  ^ristophe  Gottschio. 

1730.  Ulmm-,  m-S**  Jo.  Conradi  Holtzheî  Novissîmè  Invente  unî- 
veisales  methodi  lineam  meridianàm  infallibilîter  descri- 
bendî. 

1730.  Louiion,  in-AJ'  A  treatise  of  navigation,  by  Jos.  Marris, 
teacher  of  masbemalia. 
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1730.  Regiomoitti,  m-^*  Connidi  TWpbili  MAsavARV  Disser- 

tatio  de  systemate  m\xx\ài  vero  nunquam  detenninando  ; 
Nicolao  Coperniro  et  Seba^tiano  Clerico  opposîta. 

1730.  Altorfi,  in-^."  Christoph.  Fridericî  Tresenreuteri  Di«cr- 
taiio  de  scieiuiie  cometicae  fans  et  progressa. 

1730.  Wttte/iùerga ,  in-^"  Jo.  Frider,  Wejdleri  Commentatio 
de  aurorft  boreali       nov.  172p. 

72  pages.  La  fameuse  aniore  boréale  du  19  octobre  1716, 
et  celle  du  16  novembre  1729,  produisirent  une  sensation  géné- 
rale ;  elles  occasionnèrent  divers  ouvrages ,  et  même  le  grand  traité 
de  Mairan.  Teidler  a  le  mérite  d'avoir  pensé  aa  mouTemou 
de  la  matière  magiu^iKjiie  ,  |iour  expliquer  la  cause  des  aurores 
boréales  ;  ce  qui  a  l>ten  du  rapport  à  la  matière  électrique  dont 
on  se  seic  acOMBcmam.  —  Astronom.  an.  849. 

1730.  Paris,  in 'la,- Traité  de  l'univers  matériel»  ou  Astronomie 
physique,  par  !e  S/  Petit  ;  troisième  partie. 

1730.  JRoma,  in -^."Tranenimenti  matematici,  i  cpiali  comprendono 

coplose  ta\  uie  orarie  per  gli  orologi  a  soie ,  da  Domenico 

LUCCHINI. 

1 7  3 1 .  JUndini ,  in-^*  De  miindi  systemate  liber  Isaaci  Newtont. 
1 7  3 1 .  Vitteberga,  in-^.'  Jo.  Fr.  Weioleri  Programma  de  veteris 
astrommiic  roechanicâ. 

173 1.  LotuhM,  in -S."  A  treatise  of  éclipses  p  |>y  Ch.  Lead^etter; 

the  second  édition. 

173 1.  Londres,  in-S."  Description  d'un  instrument  portatif  pour 
observer,  par  William  Leyrourn;  iroisicme  édition , 
avec  des  additions  de  Charles  L  e  a  d  ^  e  x  x  e  a  ;  eji  anglais. 

173 1.  Paris,  ia-iji»  Hannonie  des  deux  spliàres  oélesie  et  terrestre, 
par  GoiFFON .  correspondant  de  TAf^démie,  principal 
du  collège  de  Toissey  en  Dombes. 
Voyei  l'année  1739. 

173 1.  Augusta  Vind.  in-^"  Corbiniani  ThoMtE  Firmanienium 
firmianum,  sive  Manuducilo  ad  globum  artiticiaiem  et»- 
lestem ,  cum  Z6  Iconismis. 

WetdUr ,  p.  611. 

173 1.  Paris,  in-^'  Dans  le  deuxième  volume  des  pièce»  des  prix. 

est 
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est  celle  de  M.  Boucuer  sur  rinclinaison  des  orbites 
des  planètes  ;  elle  eut  i'accesût  :  celle-  qui  remporta  le  prix 

n'vst  pas  imprimée. 

173 1.  Bononia,  i/i-^.'  De  Bunoniensi  scientiarum  et  aitium  lasti- 
tuto  atque  AcademiÂ  Commentarii . 

Ces  MfoKAm  4e  l'Académie  de  Bologne  ,  dont  il  a  paru  dix 
parties  jusqu'en  1791  ♦  condennem  beaucoup  d'observations  astro- 
nomiques. Dans  K  premier  volume  ,  il  y  a  un  grand  mémoire 
d'Eustache  Ma  n  F  RIO I  SUT  les  nouveaux  mouvemens  observés 
•  dans  les  étoiles  fixes ,  et  US  SOT  h  inàidieiine  de  l'église  de  Saint- 

Pétrone. 

173  I.  Venetiis,  in-S."  Epheineridum  Manpredi  Errata  insigniora, 
>ab  Antonio  Ghislerio;  edttio  secunda ,  in  quft  Francise! 
Mari»  Zamotti  in  anonymum  anlmadversiones  refcl- 
luntur;  cum  pnefatiolie  ejusdem  Zanotti  ih  Man£«dl 

errata. 

173  I.  lena , in- ^.^  Anorxymi  Schriftmaessige  hlroerterung  der  Frage, 
&c.  ;  c'est-à-dire,  Explication  £ur  la  question  si  l'opinion 
de  Descartes ,  que  le  soieii  est  immobile ,  est  contraire  à 
la  sûnte  Écriture;  avec  les  remarques  de'^iDCBURG 

et  une  préfece  de  Stolle. 
173  I.  LonAon ,  in-H.°  Astro-Thcology ,  or  a  démonstration  of  the 
being  and  attrihutes  of  God  from  a  survey  of  the  hea- 
vens,  by  W.  Dlrham  ,  canon  of  Windsor,  and  F.  R.  S. 

173 1.    . . .  itt-S.'  Pliilosophia  mathematica  Newtoniana,  auctore 

DONKIO. 

^olff  donne  beaucoup  d'éloges  à  cet  ouvrage. 
1731.  Ulma,  iti'S."  Peterson  Stengel,  Gnomonica  universalîs,  seu 
Praxis  ampiisâlma  geometricè  describendi  boroiogia  soiaria. 

On  vofi  cdie  tfu  ikie  la  gravure  du  cadran  sous  un  taitt, 
dont  nous  avoos  parié  à  Taïuiée  171 1 ,  à  l'occasion  «b  cadran 
de  Bizot. 

173  I  in-^."  Calendrier  universel ,  ou  Almanach  chronolo- 
gique et  perpétuel ,  nécessaire  à  la  vérification  des  dates, 
par  le  P.  de  Rebeque. 

173 1.  HelmstaMt  in-^*  Jo.  Georgiî  Siegbsbeck  De  systematis 
Copernicani  ob  vadUantia  nimls  iîmdamenta  mox  Immi^ 
'  nenteruinA. 

Ddd 
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17^1.  V^itteè.  in-^"  J.  F.  Weidllri  Dissertatio  Je  meteoro  lu- 
cido  singulari,  aniio  1730,  mensc  octobri ,  conspecio,  quâ 
observaliones  Madritenses  et  Whtebergeiues  comparantur. 

1732.  Cette  année ,  est  cdle  èt  ma  naissance ,  est  remarquable 
pour  l'astronomie.  Maupertuis  commençait  à  établir  le 
newtonianisme  en  France  (Mémoires.  )jj2);  Horrebow 
cherchait  à  perfectionner  les  élt'mens  de  l'asironomie  ; 
Wriglil  6  elFurçait  d'accréditer  1  u5tronotnie  datis  la  maruie 
d'An^^leterre  ;  Halley  continuait  d'ol>server  la  lune,  pour 
corriger  les  tables;  et  le  Traité  de  l'astronomie  des  Chinois 
donnait  à  l'Europe  un  objet  d'émulation.  L'astronomie  était 
un  peu  négligée  à  l'observatoire  de  Paris  :  mais  Maraldi  y 
observait  et  calculait  les  satellites  ;  Grandjean  de  Fouchy 
parlait  de  l'inégalité  de  leur  lumière.  LaCondainine  revenait 
du  Levant ,  et  y  avait  fidt  quelques  observations;  Leroon- 
nier  commençak  d'observer;  et  trois  ans  après,  la  mesure 
entreprise  pour  connaître  la  ^ure  de  la  terre  fit  une 
révolution  dans  rastronomic, 

Halley  observa  la  lune  à  Greenwich  deux  Iieures  après  ma 
naissance  ;  et  le  lendemain ,  à  l'Académie  des  sciences , 
Réaumur  et  Nicole  firent  le  rapport  du  traité  de  Mau-  - 
pertiiis  sur  les  figures  des  astres.' 

Ce  nombre  iyj2  est  la  racine  de  3. 

Pierre-Louis  Moreau  de  Maui'F.rtuis  ,  qui  paraît  ici  pour 
la  ptemlèfe  fois,  était  né  i  Saint-Malo  le  2H  septcmiiie  1698. 
II  fût  reçu  à  l'Académie  en  172J.  II  alla  à  B  ile  pour  travailler 
encore  avec  BemouiU.  Revenu  à  Paris,  il  donna  ,  en  17}*, 
mw  Théorie  génërafo  de  l'attraction.  Ce  firt  lui  qui  procura  , 
en  1735  ,  voyng»  fîe  T  nponie  Fn  \  .  il  n!l;i  s'établir 
à  Berlin  ,  où  il  fut  fait  proident  de  l'Acadcniie  :  il  a  contribué 
bencoup  aux  travaux  et  a  la  célâ)ritéde  cette  illustre  compagnie. 
II  mourut  à  Bile  le  %j  juillcc  1755^.  Fîr^r^  iHiHoim  de  TAcadé- 
mie,  17J9. 

1732.  Hajhia  in-^f..".  Pétri  Horrebovii  Atrium  astronomiae, 
sive  Tractatus  de  Inveniendis  refiactionibus,  obliquitate 
eclipticz  atque  elevatione  poli.  Sdiediasma  de  arte  inter- 

polandi. 

Wtidltrf  p.  607.  Il  trouve  la  hauteur  dn  pdie  à  Cop^ague, 
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Si*  âo'  tp':  robliquit<i  de  l'écliptique ,  21*  xi'  47"  en  1708. 
L'mum  m  moit  le  15  avril  1704»  i  quatra-vingt-cinq  «m. 

173  3.  Ptiris .  in- 8."  ObservatfoDs  nntliânatiques»  asttoaoniiques.&c. 

Tome  II ,  contenant  une  histoire  de  i'astroiiQmle  chinoise, 

avec  des  disseriaiions,  par  le  P.  G  a  u  b  i  l.  Tome  III,  conr 
tenant  un  traité  de  l'astronomie  ciiinuise ,  par  le.  mcme. 

On  trouve  dans  les  Lettres  MfimUes,  t.  XXVI»  1783 ,  un 
grand  supplément  à  cette  histCHfe  de  l'astronomie  chinoise  ;  et 
dans  les  manuscrits  de  Joseph  de  l'isle  ,  au  Dépôt  de  la  Marine, 
il  y  a  buit  i  dix  grands  porte-feuilles  remplis  de  mémoires  des 
missionnaires  de  la  Chine  ,  et  du  savant  Fvéïet ,  sur  rastronomie 
et  la  chronologie  de  la  Chine.  Voye^  ^'^^9  '"^83. 

1732.  Paris,  in-8'  Discours  sur  les  dillerentes  ligures  des  astres, 
d'où  l'on  tire  des  conjectures  sur  les  étoiles  qui  paraissent 
changer  de  grandeur,  et  sur  l'anneau  de  Saturne;  avec  une 
exposition  abrégée  des  systèmes  de  M.  Descartes  et  de 

M.Newton.parM.DEMAUPERTUIS.  . 

V'eidUr ,  p.  611. 

173a.  Hamburg,  ia-8»'  William  Derham,  Astro -Théologie,  tra- 
duite en  allemand  par  Jean-Albert  Fabricius. 

1732.  Manchester,  in-jf.'  New  and  coffrect  Tables  of  the  lunar 
modons  according  Newtonian  theory,  with  the  descrip- 
tion of  a  new  instrument  fag  taking  altitudes  at  sea,  hy 
Robert  Wright. 

1 1  o  pages. 

1732.  Helmtadii,  in-^'  Jo.  Georg.  SiECESBECKDe  vero  syste- 
maie  cosnûco  ad  hune  diem  nondum  perspecto  et  cognito. 

173a.  ArgêHtanai,  in-^.'  Henrid  Hbrstbnstbnii  Dissertatio 
mathematica  sisteni  simiUtudinem  Inter  tetxiun  et  pfametas. 

173».  Luhec/t  »*  Lifftuc .  ;«  ^.0  CottfrIJi  KoHLREiFFii  Chrono- 
iogia  Liphralkaton  (i),  ad  conciliandas  Scripturas.  Via 
nova  ad  indagandas  éclipses  praesertim  in  priscis  Sinarum 
iibris  notatas. 

173  a.  PAmboarg,  in-^'  Système  de  la  sphère  c^esle,  suivi  d'un 
moyen  pour  trouver  les  longitudes  sur  mer ,  par  J.  P. 
RoQUBTTE»  lioriqger  de  Timp^atrice  de  Russie. 


(  t  )  Ce  mot  signifie  du  pttit  Euphratt» 


Ddda 


39<J  J3  I  JJ  L  I  O  G  R  A  P  H  I  E 

âive  a^tronomica  âupputandi  ratio,  in  iibros  quatuor  dige&ta  : 
prima  coeiesdum  corponim  Jonmtudinem  ét  lathudineni , 
•  MGunds  novam  ecl^dhim  metnodum,  t^tia  pioblemau 

astronomica,  quarta  cphemerîJum  constructîonem  docet  : 
pars  prior  praccepta  omnia  pro  a5trosophiac  numericae  usu, 
in  parte  posteriore  cousignatse  ,  compiectitiir. 
WekUtf,  p.  <Si3.' 

1733.  VeuiHis,  iff-^' AngeU  Capelli  Novissimae  novissimanim 

Saturni ,  Jovis,  Martis,  Veneris  et  Mercurii  Tahulx  ,  ad 
datam  planeta'  à  soie  distantiam  condiix  ,  quae  Kc  pleria- 
nis ,  Hirianis  et  Streeiianis  liypoilicsibus  saiisfaciunt  et 
imerviunt.  Accedit  Tabula  proporiioiiali^  pro  iatitudine 
planetarum  expeditè  reperiendft»  necnon  brevb  calculi 
Hiriani  faciiitandi  methodus. 

VTeidUr,  p.  613.  La  suite  parut  en  1736* 

1733,  Norîmberga  ,  tn-^.'  Invitatio  ad  commercîum  Jittenuiuin 
astronomicum ,  à  Mich.  Adelb  uln£R. 

8  pages.  L'anieur  fonnah  alors  le  projet  d'un  journal  astro- 
noini4Het  qu'S  comnwnça  en  eflfec ,  maû  qui  diva  peu  de  tanps. 

'733*  ^^f^»  1»-^/  Invitatio  eaden  cum  ipedmine  commeicli 
littenrii  astronomid ,  niun»  x,  23  augusti  1733» 

1733.  Nûrimb.  m-^."  Michadis  Adelbulneki  Commercium  litte- 
rarium  iii  rei  astronomica?  incrementum  comnittni  consi- 

lio  instiiuendum ,  num.  i,  2,  3. 

Weidler,  p.  61 4-  La  suite  parut  en  1735.  Ce  livre  ert  très- 
rare,  l'édition  ayant  cté  brûlée.  M.  Bemoulii  a  renouvelé  Ce 
projet  utile ,  et  i'a  exécuté  supérieurement  par  son  Recueil  pour 
ïes  astionnmes ,  1-71  ,  &c.  ;  mais  il  y  avait  trop  peu  d'amateurs 
d'astronomie  pour  ' qu'une  paieiiie  etiiie)»iM:  durer  long» 
temps  :  cepeiidaiu  le  journal  de  M*  de  Zacli»  commencé  en 
1798  ,  se  soutient  partaiieinent. 

1733.  Hamburgi,  hi-^"  Hermanni  Wahn  Projeclio  eclipsis  terrse 
anni  1733  mense  roaio,  et  de  eciq»sî  lui»  mense  maio 
anni  ejiudenï.  '■ 

1733.  <^'(P^'        Georgii  Matthise  Bosii  [Bose]  Commentât» 

de  eciipsi  terras  13  mi^  1733. 
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173 Pans,  ifi-jf."  Traité  physique  et  historique  de  l'aurore 
horéale,  par  M.  de  Mai r an;  suite  des  Mémoires  de 
l'Académie  royale  des  sciences,  année  173  i. 
La  secondb  édidom  est  de  i7$4« 

1733.^  Florentia,  in-^*  Epitome  operis  puchalb  Jacobi  Bettazzs. 
Item  Sentmda  ÉiistachU  Manfredi  de  ikoc  <^ere. 

1733.  AmsteJodami , iff-^* VÂ nderHagen Dissertatio (fe cyclis 

paschalihus. 

Voye-^  le  Journal  diS  savans ,  1778,  p.  610. 

1^33.  Bologna,  in-^."  lavole  gnomoiiiche  per  delineare  orologi  a 
«je,  da  Giovan  Ludovico  Quadri. 

173  3.  LondoK,  hi'S.*  A  scbeine  of  the  appearances  of  the  satellites 
of  Satura  with  Hs  ring  fer  each  night ,  &c.;  c'est4-dire. 

Figure  des  apparences  des  satcHîies  de  Saturne  et  de  son 
anneau  pour  cliaque  nuit,  laquelle  jcra  suivie  d'une  sem- 
blable figure  pour  les  satellites  de  Jupiter  lorsque  Saturne 
disparaîtra,  ipar  Charles  Leadbetter. 

1733.  Bologna,  in-^.''  Predizzione  délia  cometa  dell' anno  1736, 
con  iiflessi<Hii  varie  sopra  le  comète  passate  e  future, 
ove  si  tsatta  dêl  ioro  sistenia  e  calccdo,  dai  marchese 
Ànioiiio  Ghisleri. 

OhLkieri,  cvéque  d'AzoIo,  annonçait  le  retour  d'une  comcte 
pour  rtnnëe  17)^;  mm  cett»  i»édiction  ne-se  vAifi»  pas,  ec 
lie  devait  pas  M  vérifier,  n'étem  pas  fondée  sur  ks  véritable» 
théories. 


1734.  Wittcnber^ix .  i/i-jf."  J.  F.  Weidlerj  Heiioscopia  emendata 
et  iiiusiraïa. 

1734..  Wtft€iiâerjpe,  M-^*  J.  F.  W!eidleri  Dissertatio  de  obser- 
vatîonibus  siderum  minorum  diumis. 

173 4.  Hamburgi»  in-^*  Nicoiai  Roh lf  Manuducdo  pro  solis  eclipsi- 
bus  pro  quocumque  terr«  loco  supputandis;  en  allemand. 

1734.  Iiafaia,ia-^*  Dissertatio  de  novo  nUcrometro,  à  Nicolao 

HoRREBOW  invente. 

1734.  Norimb.  et  lugoIstaJn ,  hi-^."  Dissertatio  a5tronomîca  de 
ratione  corrigendi  typos  et  caiculos  edipsium  «oiis  et  lunx. 


IpS  BIBLIOGRAPHIE 

mapparumque  geographicarum  comtrucdones ,  ab  astro- 
nomb  et  geographis  hactenùs  adhibitas,  in  hypôdiesi  td- 
lur'is  sphaericc»  cùm  isia  Kuptc  «it  figime  sphmidalis 
(Nie.  Grammatici). 

Inséré  dus  le  Commrcium  iiturarium  ajtroiumkum ,  num.  1 2. 
L'i^iteiir  sitj^Msah ,  avec  Caami ,  la  tcive  alongéè  ven  la  pôles. 
Cette  eneur  ne  fût  dissipée  qu'en  1736. 

1734.  Paris,  hi-^.^  Entretiens  sur  la  cause  de  rinclinaison  des  • 
orbites  des  planètes ,  par  M.  Bo  u  g u  e r. 

Act,  Lifs.  1738,  p.  226.  C'était  le  sujet  du  prix  propo&é 
par  i'Acammie  pour  173s  et  ly^A' 

1734.  Regiomottti  Prussorum ,  iu-S»*  Caroli  Theophiii  Marquabt 
Elementa  astrognosîae. 

J734-  ///^.  Éphëmérides  de  Dbsplaces,  173  5-1744. 

On  trouve  dam  ce  volume  me  table  fort  étendue  des  lon- 
gitudes des  divers  pays  oik  l'on  avait  fait  des  observations  jus- 
qu'alors. 

1734.  Berolitti,  i/i-^."  Eclipses  circiimjovialium,  sive  Immersiones 
et  emérsiones  quatuor  satellitum  Jovis  ad  annos  1734- 
1738  et  menses  priores  anni  1735»,  computatx  à  Jose- 
pho  Nicolao  de  l'Is  le  :  edidit  et  annotâtiooes  quasdam 

praemisit  Christfried  Kirch. 

1734.  Paris.  iii-S."  Traité  général  de5  liorloifes ,  par  le  R.  P.  dom 
Jacques  Alexandre,  religieux  Bénédictin  de  la  con- 
grégation de  i>aint-Maur. 

3  87  pages.  Les  boiloges  soidres  occupait  quarante-daq  pages 
de  ce  livre;  on  y  trouve  ensuite  un  cat.ilogue,  en  seize  pages  » 
des  auteurs  qui  ont  uaité  de  la  gnomoiuque.  Je  les  ai  nos  dans 
cette  Bibliographie. 

1734  ou  1735  Iv-^.' Découverte  des  longitudes  estimées 

génâralement  impossibles  à  trotiver,  suivie  de  Tables  dres«  * 
fées  sur  le  premier  méridien,  pour  en  procurer  à  toutes 
personnes  l'usage  facile  tant  par  terre  que  pur  mer  ,  tous 
le$  jours  et  en  tous  keux,  par  M.  de  la  Joncuère.  ■ 
Daitt  cet  ouvrage  dédié  au  parlement  d'Angleterre ,  l'auteur 
propose  d'observer  la  différence  des  passages  au  méridien  de  la 
{une  et  d'une  étoile.,  par  le  moyen  de  deux  tiis  à  plumb  ,  et  de 
la  comparar  aveç  Iw  tabies.  Ccsl  celui  qui ,  en  1718,  proposa 
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!e  cana!  de  Bourgogne  entre  l'Ouche  et  la  Brenne  par  Som- 
beraon,  dont  il  s'occupa  avec  chaleur  pendant  dix  ans.  Voye^ 
mon  Traité  des  canaux,  ait.  %y6, 

1734.  London,  in-S."  Whiston,  Longitudes  at  sea  discovered  by 
éclipses,  conjunctioiis  and  occultations  of  JupHer's  sate^* 
iites ,  &c.  &c. 

On  y  trouve  la  description  des  Instrumens  propres  à  obser\'cr 
les  satellites  de  Jupiter  ,  et  une  table  de  leurs  configurations 
pendant  les  six  premiers  mois  dé  l'ann^  >734'  Dans  la  suite, 

on  a  mis  les  configurations  pour  tou>  les  jours  Aam,^  CtaOMStMtt 
des  temps  et  dans  plusit^urs  autres  aiiuanacbs. 

734.  Lugei.  Bcitav.  in -8."  Nova  ystiis  marîni  theoria  e.v  principiîs 
physico-mathematicis  détecta  ,  cui  accedit  examen  acûs 
magiieticse  splralis ,  authore  Frid.  Bachstrohm. 

734..  ....  in -8."  An  examinaiion  of  Burnet's  Theory  of  the 

earth,  with  wem  remarks  on  M.'  'Whiston's  new  Theory 
of  the  earth»  by  J.  Keill,  A«  M.  of  Balliol  collège 
Oxon.  die  second  édition. 

734.  Lamloit ,  1/1-8."  John  ^X'ITTY,  Treaiise  of  the  sphère, 
shewing  how  ii  is  derived  from  that  iheorv  which  jiistiy 
asserts  ihe  motion  ot  the  earth;  and  aiso  ot  ihe  projections 
of  it ,  boih  orihographical  and  stertograpliical  ;  demonstra- 
dng  their  propriedes  firom  fundamefital  propositions ,  and 
shewing  their  uses  ;  with  the  resolution  of  astr<nioniical 
and  chorographical  problems  :  revised  and  improved  by 
James  HoDCSON. 

734.  Norim6erg(T ,  in-^."  J.  Ludov.  HoCKER  Einleitung  zur 
Erkaentniss  utid  Gebrauch  der  Erd-unJ  Himmeis-kugeln  ; 
c'est-à-dire,  Introduction  à  la  coniiaissajice  et  à  l'usage 
des  globes  terrestre  et  céleste. 

734.  Ingohtattii,  h-^»  De  verâ  epochâ  condid  et  per  Christum 

repaïad  orbis  Dissertatio,  à  P.  Grammatici. 

735.  London,  in^S.'  Charfes  Lbadbbttbr,  Uranoscopîa,  or  the 

tontempiation  of  the  heavens ,  being  a  démonstration  of 
the  e4]uation  of  time  ;  with  the  method  of  observing  the 
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solar  ingre.«5e5  înto  aiiy  point  of  the  erliptîc  ,  and  the 
investigation  ot  tiie  apheiions  and  eccentricities  of  the 
pianets;  aiso  an  expianation  atid  démonstration  of  ihe 
Keplerian  and  Fiamslediaii  methodf  of  Computing  the  prin- 
cipid  appearances  of  lolar  éclipses;  wbk  new  Tables  of  the 
nonagesime  degree ,  its  altitude ,  the  moon's  paraUax  in 
altitude,  longitude  and  latitude. 

1735.  Petersbourg,  in-^."  Description  et  usage  d'un  cadran  solaire 
universel,  composé  par  Isaac  Bruckn£R. 

17^5.  Cordoha,  iu-fol.  A.Mronomia  iiniversal  theorica  y  practica  , 
contorme  a  lu  doctiinu  de  ios  aniiqiios  y  niodcrnos  astro- 
nomo$  :  autor  el  doct«  don  Gonzalez  Antonio  ^errano. 

Le  même  auteur  a  Aniné  en  1736  une  géométrie  en  deux 
▼(rfumes  ht-fd,  aussi  en  espagnol. 

1735.  Htîmatai&,  in^jfJ  Chronologie  veriorîs  spécimen  de  aequî- 
noctio  anni  1735*  ^  Georgio  Si£G£5BECK. 

1735.  Paris,  in-JoU  Calendrier  perpétuel,  contenant  les  années 

grégoriennes  et  juliennes,  par  M.  Sauveur. 

173  j.  Ptaris,  in- 12.  Proposition  d'une  mesure  de  la  terre,  dont  il 

resuite  une  diminution  considcralîle  dans  la  circonférence 
de  l'é(j[uateur,  par  M.  d'An  ville,  gcographe  ordinaire 
du  roi. 

L'auteur  prétendait  trouver  une  preuve  de  l'alongemeot  de  hi 

terre  dans  des  tnesures  faites  [)ar  les  ingénieurs  des  ponts  et  chaus- 
sées. Cet  hiibile  gcugraphe  n'a  jamais  pu  se  détacher  de  cette 
folle. 

'735'  P''^^»  h'i,*  Traité  des  merveilles  de  la  nature  des 

causes  physttjuM  d^s  taches  de  .la.  lune,  et  du  soleil»  par 

Jeudi  de  i.'Homont. 

Ouvrage  d'ignorant. 

173  j,  Cluntres ,  iii-12.  Alircgé  du  mécanisme  universel,  par  M. 
MoRiN,  de  Chartres. 
Ifanvaiie  physique* 

1735.  Hafnia,  hrff  Petrl  Horrebotii  Basis  astronomiae,  sîve 
Astronomie  pars  mechanîca ,  in  qud  dcscribuntur  obser- 
vatoria  atque  instrument»  astxonomica  Roemeiiaoa  Danica , 

cum 
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com  methodo  ohservandi  Roemcriaiia  :  addhur  triduiim 
oI)servationum  Tusculanarum  Roemeri. 

WédUr,  p.  607.  On  trouve  aiisH  dans  cet  ouvrage  des  détails 
mr  la  vie  ec  les  ouvrages  du  câèbre  Roemer. 

1735.  in-^*  Tables  astnHioiniques ,  dressées  et  mises  en 

lumière  par  les  ordres  de  Louis-ie- Grand,  par  AL  di 

LA  HiRE. 

On  a  réimprimé  le  titre  avec  la  date  de  i/JJ*  trois ièmt 
édition.  *  ' 

1735.  Petropoli,  in-^."  Theophîli  Sigefridi  Bayeri  Regiomontani, 
De  horls  Sinids. . . .  Qe  calendariis  Slnicis. ...  De  cydo 

horario. 

L'auteur  ùil  mention  d'un  livre  chinois  et  d'une  racdaiile 
qui  ont  domié  occasion  à  l'arithmctique  binaire  de  Lcflniits.  La 
médaille  est  gravée  dans  J'cnt^tl,  Bibliothèque  curieuse,  1705. 
'Weidler,  Jiailly,  Momucla,  n'ont  point  parle  de  Bayer,  qui 
cqiendant  ccmnabnit  h  Chnie  comme  nos  plus  habfles  miniavi» 
naires.  II  a  jmljlic  le  Aluscum  Sinicum  en  i-^o  ,  et  pimieun 
autres  ouvrages.  Ses  opuscules  ont  paru  à  Halle  en  1770. 

1735.  Norimberga ,  iri-^."  Michaciis  Adelbulneri  Commercium 
iitterarium  ad  astronomise  incrementum  imer  hujus  sclen- 
tic  amatores  oommuiii  cotuîlio  insthutiim;  tomiM  I. 
yiyf^  Pannée  i7)3< 

1735.  ^'"'J  •  in-^'  Es-sal  d'une  nouvelle  physique  céleste,  servant 
à  expliquer  les  principaux  phénomènes  du  ciel,  et  en  par» 
ticulier  la  caii^e  pliysicpie  de  l'inclinaison  des  or!)iie5  des 
planètes  par  rapport  à  1  equateur  du  soleil,  pur  M.  Jeaii 
Bernoulli. 

Cette  dissertation  se  trouve  dans  le  troisième  volujne  des  pièces 
dès  prix,  et  dan«  I''  troisième  vohmw  de»  œuvres  de  J.  Bernoulli. 
L'anieur  employait  les  tourbillons  et  supposait  la  terre  alongée. 

1735.  Parisiis ,  in Daniclis  Bernoulli  Diiquiiiiiones  physico^ 
astronomicae  problematb  ab  Academlâ  regift  scientianim 
pvopositi ,  quxnam  ut  causa  physica  inclinationis  piano- 
rum  in  qulhus  planetx  orbhas  luas  describunt,  ad  planum 
aequatoris  ;  latine  et  gallicè. 

Weidltr,  p.  616.  Cette  picce  partagea  le  prix  avec  la  pré- 
cédente ;  «He  esc  aussi  dans  le  troisième  volume  des  pièces  des 
prix. 

t  e  • 
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*73  }*  ''n-^'"  T^i^  description  and  use  of  a  new  astronomical 

instrument  for  taking  altitudes  of  the  sun  and  stars  at  sea 
wilhout  an  hori/on ,  together  wiih  an  easy  and  sure  meiliod 
of  observing  the  éclipses  of  Jupittf^s  satellites  ;  to  which 
are  added  Tables  for  Computing  the  times  when  the  éclipses 
of  the  fint  satellite  of  Jupiter  happen. 

173' j.  In  Venetia,  in-^"  Annotazioni  alla  carta  del  Systema  solare, 

sive  Pétri  Vidl^£  Annotationes  ad  tabuiam  Systematts 
5oiaris  Whistoni  ,  cum  variis  additamentis  ad  idm  argu- 
mentum  spectantibus. 

Att  mut,        1735  >  p-  .  • 

ij}6,  Roma,  h-^*  De  maculis  solaiihnt  eiefdtatio  astronomïca, 
habita  in  coilegio  Romano  soc.  Jesu. 

Cette-  dissertation  du  P.  BoscoviCH  ,  composée  pour  les  exer- 
cices ])ubiics  de  ses  ctudiaiu,  est  la  première  où  l'on  ait  donné  la 
wlution  géométrique  du  problèineastionoiMqiie  de  PéqiiBleur  d'âne 
planète  déterminé  par  trois  observations  d'une  tache.  Voye^  mon 
Astronomie,  art.  de  la  première  édition,  1764»  où  |'ai rap- 

porté cette  méthode;  elle  n'est  pas  dans  la  dernière  édition. 

Cet  habile  professeur»  Roger- J oseph  Boscovich ,  naquit  i 
Raguse  le  iH  m  ii  i-^oi  ;  i!  entra  dins  la  compagnie  des  Jésuites 
en  1725  ;  il  tut  tait  protecteur  de  inathcmatiquei  à  Home  en  1740  , 
et  il  y  établit  bientAi  la  bonne  physiqiM  ec  la  noa^dle  géomé- 
trie. Les  exercices  annuels  du  collège  romain  lui  donnèrent  lieu 
de  faire  un  grand  nombre  de  dissertations  intéressantes,  il  lut 
ensuite  professeur  de  madiénuiiquies  à  Pavie  pendant  six  ans,  et 
;\  Milan  pendant  trois  ans.  II  fût  i  Paris  ,  depuis  1771 ,  directeur 
d'optique  pour  la  marine  de  France  ;  il  y  composa  cinq  voliunes 
éb  mémoires  ,  imprimés  à  Bassano  en  1783.  Les  désagré» 
mens  que  d'Alcml»«rt  pr  Cnnd/^rcM  lui  cnnù'rent ,  l'engagèrent 
i  faire  im  voyage  en  Italie  en  178}.  Il  mourut  à  Milan  le 
13  février  1787.  11  y  a  eu  plusieurs  éloges  de  Boscovich  :  J'en 
ai  donné  un  dans  ie/p«nitf/ é«  Paris,  Voyez  le  Journal  des  sofons, 
février  i''9?.  If  y  en  a  sur-tout  un  par  M.  Fabroni  ,  COmui 
par  sept  volumes  des  Vies  des  hommes  illustres  d'Italie. 

1736.  Bononia ,  i/i-^."  Eiistacliii  Manfredm  Liber  c!e  gnomone 
meridiano  Bononiensi  in  acde  divi  Peironii,  dtcjue  observa- 
timibus  asironomicis  eo  instrumento  ab  ejus  construciione 
ad  hoc  usque  tempus  peiactis.  Addltae  sunt  obsenratiooes 
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merMîanae  solis  habîtx  ad  gnomoneiii  Bononieiueni  ex 
aimo  1^5  5  in  annum  173  5 • 
WeidUr,  p.  592.  Voy(i_  '^PS- 
1736.  Berlin»  in-^"  Merckwurdige  Himmeb-begebenheiten  173^1 
von  Christfried  Kirchen. 

L'auteur  y  parle  de  l'ëclipse  de  soleil ,  Al  pMMgB  dt  Iferane» 

et  des  occultatiom  de  Mars  et  de  Venus. 

173^.  Venctiis  ,  in-^."  Angeli  Capelli  A-strosophix  numericae 
pars  posterior ,  in  quâ  tabulée  tum  planelaris; ,  tum  loga- 

rithmicae ,  continentur. 

VeîMtr,  p.  613. 

lUd,  Ephemerides  Ang.  Capelli. 

Nouvelles  littéraires  de  Leipzig ,  1735  »  n.*  25  ,  p.  aip.  Ces  • 
premières  ëphcmérides  pour  catedtfès  tur  lés  tabia  de 

iFlamsteed ,  n'étaient  qu'un  essai  d'un  ouvrage  {dut  considârabb 
auquel  l'auteur  s'était  engagé.  — Ciomale  de'uttmiti,  t.  XXXIII. 
^Commcrcium  astronomie um ,  n.*-* 
i7}6,  Upsitf,  In-^*  Gothofiedi  Heinsii  Phecipua  phcnomens 
cœlestia  anni  173  calcido  eruta;  et  usus  qui  ex  obser- 
vationibus  eorum,  per  deductioiies  iegidinas»  in  emolu- 
mentum  astronomie  redundat. 

Weidler,  p.  619. 

173^.  Paris,  in-^'  Dissertation  siu:  la  propagation  de  la  lumièie, 
par  Jeen  Bsrnoulli,  docteur  en  droit;  tome  IIJ  des 
pièces  des  prix. 

173^.  Lmgofla,  in-ij2.  Franc.  Alb.  Rsdbkbri  De  causA  gravi- 

tatis  meditatio. 

.  C'est  une  explication  de  l'attraction  par  l'impulsion  des  cor- 
puscnfes  ultnunondaim ,  obfee  dont  s'est  occupé  sur- tout  M. 

Lesage  ,  hahile  professeur  de  Genève.  ^^'[^''1  ''"'^  Essai  de  chi- 
mie mécanique ,  qui  a  remporté  le  prix  de  l'Acadcmie  de  Rouen 
veis  175  j.  Vûyei  nisri  ,  ft  ce  sujet ,  le  J9mmâl  des  smma, 

février  1771. 

173^.  Wittenberga,  nr-^«  Jo.  Friderict  Weidlsrx  Insdtutiones 

matheseos. 

On  y  trouve  les  tlc'ineiis  de  l'astronomie. 

173  6.  Amsttlad.  in-jf,"  Observaiiones  in  Heraciii  imperatoris  metho- 
dum  paschalem ,  tit  et  in  Maxim!  monachi  compiitum 
paschalem ,  necnon  in  anonyini  chronioon  paschalSB.  De 
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cyclb  pasclialibiu  enneadccucteriUibus ,  et  de  computo 

173^.  Londres,  in^B,*  Exercice  sur  Féclipse»  ou  DisserUttion  philo- 
sophique sur  ia  doctrine  des  éclipses ,  pap  Thomas  Frankz  ; 

en  angfab. 

173 Berolitn,  Z/;-^*  Chrîstfiried  Kirch,  De  memorabilibus  cœli 
phxnomenis  anni  1736.  Obiervatio  eciipsis  lune  20  sept. 
1736;  en  allemand. 

17 }6,  Hambiirg , in Medltatlo solis ac lunœ ....  duarum eclipdum 
iunae  qu«  hoc  anno  1736  contingent,  et-  ecUpseos  soiis 
anni  1737,  per  NicoL  Romlfs;  en  allemand. 

1736.  Tyrnavia,  Dissertatio  astronomica  de  conietâ  anno- 

rum  1725)  et  1730  (P.  Grammatici). 

173  ^.  Lemgo ,  in  -  8 Nicolai  Bions  Abhandelunt;  von  dcr  Welt- 
beschrc-ibung,  und  dem  Gebrauth  der  Himmels  und  Erd- 
kugein,  auch  sphaeren ,  nach  verschiedenen  "Veltverfts- 
sungen;  c'est-i-dire,  Usage  des  globes  de  Bion,  traduit 
sur  la  quatrième  édition  par  Christian-Philippe  Bbrgbr. 

173^.  Paris,  iN'/a.  Mesure  conjecturale  de  la  terre  sur  l'équateur, 
en  conséquence  de  l'étendue  de  la  mer  du  Sud ,  par 
M.  d'An  VILLE. 

1736.  London,  in-S."  Whiston,  Astronomical  year,  &c. 

SiUitt.  hritami.  t.  IX.  L'intmr  y  parle  de  la  «omète  de  i73<f , 
qu'il  croyait  être  celle  dont  Newton,  ou  plutôt  Ilalley  ,  avait 
prédit  le  retour  ;  mab  il  se  trompait.  Cette  comc-te  est  du  mois 
de  fiSvrier  1737  ;  mais  il  data  de  1736 ,  parce  qu'on  ne  com- 
uençaic  l'année  qu'an  a|  nuis. 

1737.  Verona  t  in-foRù,  Francisd  Blancrini  Observationes 

selectx  astronomicae  et  geographicjc ,  Romae  et  alibi  per 
lialiam  habitx ,  e\  ejus  auiographis  excerpiac,  unà  cuin 
geographicâ  meridiani  Romani  tabula ,  à  mari  supero  ad 
iniorum,  ex  iisd«n  obsenrati(mibus  ooUectft  et  ooncinnatâ, 
curâ  et  studio  Eustachii  Manfrbdii. 

V'cldler,  p.  624. 

■737*  y^'i^fiis .  in-^."  Angeli  Cap£Lli  Astrosophiae  numericx 
supplementum. 
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*'737*  Madrid,  in -8."  Tratado  de  la  naturaleza  oHg^  y  causas  de 
los  cometas  (P.  Casani,  de  la  compagnie  de  Jésus). 

L'auteur  y  donne  l'histoire  de  toutes  les  comètes;  mais  il  ne 
ccMBudmh  pas  la  théorie  de  Nevtmi. 

1737.  Hafaia.  in-^»  P.  HoRREBovii  Consilium  de  tiovâ  methodo 

'  pa^chali. 

Voye-^  ses  Œuvres  ,  17/40  ,  in-jf..' 

IJIJ'  Wittenh.  in-^.'  Andres  Mayeri  Phsnomena  solis  à  lunâ 
tectl  die  primâ  martii ,  et  lunse  per  umbram  teliuris  die 
'  16  martii,  aiuio  1737»  obscuraic. 

1737.  WiHtherga,  in-^."  J.  F.  'Vsioi.ERt  Nanatia  de  Mercurio 
die  1 1  novembrb,  anno  ij'^é,  in  sole  vîso. 

1737.  RùHUt,  in-^*  De  i^crcurii  novissimo  infrà  solem  transitu, 
diaiertatb  habita  in  ooliegio  Romano  (P.  Boscovicu). 

1737.  Sànt-Pifgrjèomrg,  iu-^*  Projet  de  la  mesure  de  ia  tene  en 
Russie,  lu  dans  l'assemblée  de  T^adémie  des  sciences 
de  Saint- Péieisl>oiirg  le  21  janvier  1737»  par  M.  D£ 

l'Isle. 

Ce  projet  n'eut  pas  d*ei^cmion. 

1737.  London. . .  The  new  Astronomer,  or  Astronomy  made  easy 
by  the  Iieip  ofthe  instruments  invented  hfW*  R.  [RowbtJ. 

1737.  Lornhns  in-S.*  VC^histon,  A  new  tfieory  of  tbe  eartfa,  the 
5.*  édition.  Appendix  containing  anewtheory  of  tfaedeluge. 

La  diîdic.icc  à  Newton  est  datée  de  \6<)6.  T'jncr  l'année  \  6()6. 
A  ia  fin  de  cette  édition  de  1737»  on  trouve  ie  catalogue  des 
ouvrages  de  Whîston ,  parmi  iesquefe  sont  une  réplique  au  docienr 
Sykes  sur  l'éclipse  de  la  passion  de  Jc>us  Chrijt;  la  cliroiiolo- 
gie  de  l'Écriture  «  confirmée  par  les  ol>£«rvuuons  astronomiques; 
des  remarques  an  sujet  des  ourrages  de  Nevton  Sur  l'Apocalypse 
et  sur  la  ))ro|>hétie  de  Daniel ,  qui  sont  imprimés  dans  le  recueil 
de  ses  opuscules,  en  trois  volumes  in-^' ,  Genève,  1744* 

1737.  J^urerjilicrg .  ...  Raidelius,  Sur  les  manuscrits  et  liviCS 

imprimes  de  la  Géographie  de  PtolÉmle. 

1737.  S.Petersburg,  in-jf."  GebiEude  der  Kayseriichen  Académie,  Sec. 

Cette  description  des  bâttmens  de  l'Académie  de  Péiersboiug* 
contient,  en  douze  planches,  les  plans,  coupes  et  élévations 
de  ces  licenx  édifices  «  dans  l'un  d^uels  est  l'observaioire,  un 
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dct  plos  solides  et  des  mieux  fournis  d'instruinetu.  Un  grand 
mvnlque  le  C"  Henry  a  placé  en  1796 ,  quoique  fàh  en  1760  ; 
seize  lunettes  ;  huit  télescopes ,  dont  un  de  vingt  pie& ,  de 
Herschel  ;  vingt  pendules;  une  lunette  mcridieniic  de  cinq  pieds, 
faite  par  Bird  vers  ie  même  temps  que  le  mural  :  toutes  ce* 
ricfaesses  n'empédieiit  pas  qoe  rastronomie  n*y  soit  abandonnée. 


1738.  Péris,  M'S.*  La  figure  de  la  terre  déterminée  par  ies  obser- 
vations de  MM.  DE  Maupertuis  ,  Clairaut»  Camus  , 

Le  MoNNiEii,  Je  l'Acadcmie  royale  des  sciences,  et  de 
M.  i'abbé  Ol  THIER,  correspondant  de  la  mcme  Acadé- 
mie, accompagnés  de  M.  Celsius,  professeur  d'astro- 
nomie à  Upsai ,  faites  par  ordre  du  roi  au  cercle  pdaire; 
par  M.  DE  Maupertuis. 

Ce  livre  parut  à  Leipzig  en  1742  ,  traduit  en  îatin  par  Zeli.ER. 
On  y  trouve  la  première  preuve  de  l'apiatissmeiu  de  U  terre 
■  par  les  observationt. 

C't  >t  au'^M  d.ins  ce  livre  que  se  trouvent  les  preniicres  obser- 
vationsde  Pierre-Charles  Le  MONNIER,  néiea;  novembre  171 
mort  le  %  ttA  1799,  célèbre  en  astronomie.  Son  éloge  est 
dans  la  Connaissance  des  temps  de  l'an  9  [1801],  p.  303  des 
Mélanges  tpi  forment  les  adulions  de  ce  volume ,  publiées  sû- 
rement. 

1738.  Upsalta,  in-^"  De  observationibus  pro  figurA  teiluris  deter- 
mînandft  in  Gdtîft  habhis  disquîsitio,  ab  An<freA  Celsio. 

1738.  Oldenbourg  (i),///-/^.  Examen  désinlcresic  des  diflcrens 
dimgeâ  (jui  ont  été  fiûtf  pour  déterminer  la  figure  de  la 
teiTC. 

Cet  ouvrage  est  de  MAUPERTUIS  ;  il  fit  beaucoup  de  bruit 
en  1740.  On  r.itiribua  à  M.  de  Mairan  et  à  M.  de  l  ontenelle, 
quoiqu'ils  fussent  d'un  parti  tout  Opposé  à  celui  de  Maupertuis; 
mis  la  plaisanterie  y  est  asser  fine  pour  qu'on  ait  pu  s*y  tromper, 
et  disputer  si  l'auteur  était  favorable  à  l'alongement  ou  à  l'apla- 
tissement de  la  tem,  à  Cassiiâ  ou  à  Maupertuis. 

La  seconde  édition  est  de  17.i1  ,  et  porte  le  nom  â^Amsttr* 
.  éim.  On  y  trouve  l'histoire  d.e  la  première  édition. 


(  I  )  Ce  livre  muqaé  Oldenbourg  a  été  imprimé  à  Parti  ;  mail  b  ceosoie  de« 
livres  faisait  que  louvent  en  marquait  en.  Geo  supposé,  tnr-toot  Aauttkbm^ 
LMiéru,  &c,  où  l'imprettlon  était  libre. 
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1738.  iO'ra,  Anecdotes  physiques  et  manâeu 

^6  pages*  Cet  ouvrage  est  sur  le  même  sujet ,  mail  il  ctt  ben^ 

couj)  plus  rare  :  c'est  ime  critique  du  degré  de  Laponie ,  avec 
des  plaisanteries  sur  Maupertuis  ;  l'on  y  rapporte  des  chaïuoiu 
qu'on  lui  attribuait ,  et  Ton  y  repond  à  un  écrit  de  Celsius  conue 
Cassini ,  et  à  Vl'xamtn  désimércssê.  Cept-ndiint  on  l'a  aussi  attribue 
à  Maupertuis.  11  en  est  parle  dans  les  teuilles  de  l'abbé  De&ibn- 
taines,  «n  i744>  L'auteur  parah  vouloir  répondre  à  XExamtn 
disintirtssi  ;  il  fait  diverses  oljjections  sur  l'exactitude  du  degré 
de  Laponie;  et  je  sais  que  Maupenuis  n'en  étah  pa»  lui-même. 
trè*-€Oiiteiu.  On  y  fiût  quelques  plaisanteries  sur  les  amusemeus 
des  astronomes  à  Forneo ,  et  sur  une  Lapone  que  Maujiertun 
avait  amenée  à  Paris  :  tout  cela  n'empécfae  pas  qu'on  ne  l'attribue 
à  Maupertuis  lui-même. 

II  y  eut  aussi  une  Lettre  d'un  horloger  anglais,  que  Maupertuis 
me  fit  voir  à  Berlin  ;  mais  elle  fut  supprimée  lors  de  M  técooxâr 
liation  avec  Cassini  ,  et  je  n'ai  pu  me  la  procurer. 

1738.  Oltienbourg ,  tn-i^.  Examen  Jes  trois  dissertations  que  M. 

Des  AGULIERS  a  publiées  sur  ia  figure  de  la  terre ,  dans 
les  Trausactiotu  pMosophiquts,  n,*"  38^*3  87  et  388, 

1738.  Saiitt'PétersBourg  t  iti-^*  Mémoires  pour  servir  i  l'histoire 
et  au  progrès  de  l'astronomie,  de  la  géographie  et  de  la 
physique,  recueillis  de  plusieurs  dissertations  lues  dans  les 

assemblées  de  l'Acadc^mie  royale  des  sciences  de  Paris , 
et  de  celle  de  Saint-Pctersbourg,  qui  n'ont  point  été  encore 
imprimées  ;  comme  aussi  de  plusieurs  pièces  nouvelles  , 
observations  et  réflexions  rassemblées  pendant  plus  de 
vingt-cinq  années,  par  M.  D£  L*ISL£. 

Wt'idkr ,  p.  602.  On  y  trouve  de»  mémoires  sin-  les  taches 
du  soleil,  sur  les  thermomètres  ,  les  aurore»  boréales,  les  ombres 
et  les  conteurs.  L'auteur  espérait  doonar  iiae  snite;  mais  il  ainat 
mieux  rassembler  des  observatiom  que  de  les  publier. 

1738.  Cambridge ,  in-^"  2  vol.  A  compleat  System  of  optîcks ,  &c 
by  Robert  Smith,  professer  of  astronomy  at  Cambridge. 

Ce  grand  et  important  traité  a  été  traduit  deux  fois  en  fran- 
çais; par  Pbzbnas,  et  par  Duval^Lbrot*  L'wteur  est  mon 

vers  i-^^o,  à  soixnnte-dix-iu  uf  ans.  Il  fut  aiUSÎ  Pélfiieur  dtt  lîvie 

de  Cotes ,  J-Idrmonia  niinsurarum. 

1738.  Paris.  ifi-^°  Description  d  un  télescope  de  seize  pouces  de 
longueur,  iaisoni  ittitt  d'une  lunette  de  huit  pieds,  et 
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de  plusieurs  autres  télescopes  ;  avec  un  Traite  Je  l'art  de  • 
faire  aisément  les  grands  verres  objectifs ,  par  M.  Pas- 

S£M£NT. 

Cet  ouvrage  esc  rare ,  quoiqu'il  ait  été  réimprimé  à  Avignon. 

Claude -Simon  Passement,  né  à  Paris  en  1702,  mourut  le  6 
novembre  1769.  Son  éloge  a  été  fait  par  M.  Sue  neveu  ,  un  de  ses 
gendres,  en  1778.  Il  avait  été  marchand  mercier  à  Paris;  son 
goût  l'ayant  porte  vers  l'astronomie ,  il  fît  faire  une  sj)hcre  mou- 
vante. — Histoire  de  l'Académie ,  1 749 ,  p.  1 8  j.  Il  fit  un  héiiostaie 
pour  M.  de  Saron,  =  Astronom.  art.  2.^6%. 

17^8.  LonJon ,  ///-(?."  Will.  AX'h  IST  ON  ,  The  longitude  discovered 
by  the  éclipses,  occultations  and  coiiiunctions  of  Jupiter's 
plaiiets,  with  descriptions  of  those  reDactine  and  reflecting 
télescopes  andof  tbose  sectcns  and  fSaaH  quadtsiit  which  are 
the  instruments  necessary  for  this  discovery,  both  at  land 
and  sea  ;  to  which  is  added  an  ephemeris  va  the  latter  haif 
of  the  year  1738. 

II  parut  ansn,  ia  n^me  année ,  une  table  des  éclipses  des  satel- 
litts  pour  les  années  173^  et  1740»  par  le  même. 

1738.  Amstirdem,  in -S,*  Élémens  de  la  philosophie  de  Newton, 

par  M.  DE  Voltaire. 

11  y  a  des  éditions  de  1741  et  i74i>  fort  difFérentes  de  la 
première.  Ce  livre  est  intéressant  par  la  manière  dont  l'attraction 
et  Popiiqne  j  «pnt  présentées. 

173  8.  NeapoU»  iw-^/ Philosophie  naturalis  instHutioiies,  à  P.  Mar- 
TiNo;  tomo  I  Mundi  ccelestb. 

1738.  lAtndott,  John  Shuttlewortk,  A  tieatise  of  astro- 
nomy,  whexein  the  diumai  motions  of  the  heavoiiy  bodles 

and  the  annuai  motion  of  the  sun  and  the  sun's  various 
distances  from  the  earth,  together  with  the  ineqiialities  of 
the  sun's  motions  throughout  the  year,  are  accountcd  for , 
.  according  to  the  Ptoiemaick,  semi-Tychonick  et  Coper- 
nlcan  Systems ,  and  porticulariy  the  third  motion  of  the 
earth  and  the  application  of  it  in  accounting  for  the  sun's 
apparent  motions  in  the  Copernican  system  is  set  forth  by  • 
a  machine  dcscribed  in  its  proper  place,  &c. 

Bibitot,  britannique,  t.  XII,  p.  212.  On  y  trouve  aussi  des 
traiiés  de  Simpson.  L'anieur  était  prOcodicr  de  Saliibuiy. 

1738. 


L.ijiu<-od  by  Google 


ASTRONOMIQUE.  409 

1738.  Kilonii ,  in- ^.io.  Christophori  H  e  N  N I N  G  S  Spécimen  pla- 
netographiae  physicx ,  inquireiu  pnecipuè  an  planette  dnt 
habinbiies. 

1738.  LûkJom,  iM-S,*  A  tnatUe  of  tiie  lue  of  globe  (  Hahris  ). 
1738.  Pcjris .  in- 12.  Le  Newtonianisme  pour  let  dames,  traduit  de 
l'italien  de  M.  le  comte  Algarotti,  par  m.  Duperron 

DE  CaSTERA. 

1738.  Pdris ,  in- 12.  Réponse  de  M.  d'Anvillf.  au  mémoire  envoyé 
à  l'Académie  contre  la  Mesure  conjecturale ,  &c. 

1735».  in-^'  M.  Manilii  Ajtronoinioon,  ex  leoensione 

et  cum  notis  Richardi  Benti.f.  ir. 

307  pages.  Cette  édition  du  poème  de  Mmilius  est  la  meilleure 
de  toute»;  mais  les  notes  ne  servent  en  g  encrai  <{u'à  expliquer 
les  changement  f;iits  au  texte  et  les  versions  de  l'auteur,  qui  sont 
presque  toujours  les  meilleures.  PufCRi  en  a  donnë  une  traduction 
française. 

173p.  Giutf^t  in~^*  Tsaaci  NeWtoni  PHncipia  philosophie 
nattiraiis  machemuiica ,  perpetuis  oommentariis  illustrata 
communi   studio  PP.  Tiiomae  Leseur  et  Fraocisd 

Jacquier;  tomus  I. 
Le  tome  II  parut  en  1740,  ti  le  tome  Ili  en  1742. 

ijjp.  Roma,  in-^°  De  novo  telescopil  usu  ad  objecta  coelestia 
determlnanda  (P.  Boscovich). 

Cette  dissertation  se  troure  mamduttUiÀettt  tnuB/êm  L^itùt, 

1740. —  W^tidUr ,  p.  620. 

ItiJ,  in-jf.*  De  veterum  argumentis  pro  teiluris  sphxrîcitate » 
dissertatio  habita  in  seminario  Romano  (P.  Boscovich). 

Dissertatb  de  tellurfo  ûgari,  habita  in  sèmioaiio  Romano 
(P.  Bosco  V  I  c  h). 

Cette  disserution  a  été  imprimée  in- S.'  en  1 744  *  dans  le  recueil 
intiliiléylA«Mm«  à'c.  in  JUcea ,  per  li  Salant  t  Ciumint, 

173p.  ^0Miriir,iff-^*£iist.  J^ANFRBDii  Novissinue ephemerides 
motuum  coeiestium»  à  Casnnianis  tabuiis  ad  meridianum 
Bononix  supputatae  ex  anno  1741  ad  annum  1750. 

173p.  Bologna,  in-^*  Eustachio  Zanotti  ,  La  cometa  delP  anno 
1739,  osservata  nelia  specuia  deli'  liutituto  deiie  «cîeoze 
di  Bologna. 
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Oiiervazioni  .sopra  la  cometa  fatte  in  Buiogna ,  da  Eustachio 
Zanotti  e  Ja  Petronio  Mate u CCI. 
173p.  lenatin-jj^"  Jo.  Bernii. "WiDEBURCit  Duputatio  destdlîs 
mutabiJibus,  ei  in  specie»  i^m  in  coilo  Ceii  Iiaeret. 

17  j^.  LugJuni  Bûtdf.  h'j^*  Joannis  Keill  IntioducUo  ad  veram 

physicam  et  veram  a^tronomiam. 

Ce  livre  fut  rcimprimé  à  Milan  en  174^* 

I73p,  CambriJge.  in -8."  The  practicai  astronomy  of  the  moon  ,  or 
new  Tables  of  the  moon's  motions  exactiy  constructed  from 
sir  Isaac  Newtons  theory  as  pubiished  by  D/  Gregory, 
WJth  précepte  for  compullng  the  éclipses,  by  Richard 
DUMTHORN. 

Dunthom  est  mort  vers  1775.  —  ^'^"g  •  P-  7^9-  ~  Astro- 
nomie, an.  148}  et  4 193*  Nous  avons  de  lui  une  méthode  tort 
él^ante  ce  ton  simple  pour  rédmn  les  dinances  de  la  Inné  obMr- 
Téet  en  mer,  ec  nne  dotertation  «ar  i'accâénuion  de  la  tuile. 

.173^.  .  • .  » .  m-t2»  Éiémew  d'astronomie»  par  M.  Panckoucke. 

173  p.  London,  hi-8»*  A  relation  of  the  observations  made  at  Quito 

of  the  obiiquity  of  the  ecliptic,  by  M*  BoUGUER. 

Ces  observations,  laites  nu  Pérou  en  1-^31^,  par  Godin,  Bou- 
guer  et  La  Cuiidainine,  furent  envoyées  à  Haiiey  ,  qui  les  tit  im- 
primer en  anglais.  Vtyt\  La  Condamine ,  p.  3  3 .  La  date  de  I1m« 
pression  n'est  pas  sur  mon  exemplaire,  mais  je  la  crt)is  de  1739. 
Ces  observations  lurent  supprimées ,  quoique  La  Condamine  les 
ait  tonfoufs  d^éftnAies  comme  bonnes.  Brâguer  les  a  mises  dans 
sa  Figure  de  la  terre  ;  mais  j'ai  lieu  de  croire  que  le  résultat  est 
trop  fort  ,  comme  celui  de  Riciier  est  trop  £ûble.  — .Mémoires, 
1780,  p.  303. 

1 7}9'         ift-'^'  ^  fof.  Histoire  du  ciel,  considérée  selon  les  idées 

des  poètes ,  des  philosophes  et  de  Moïse,  où  ion  fait  voir, 

1.®  l'origine  du  ciel  poétique,  la  méprise  des  philo- 
sophes sur  la  fabrique  du  ciel  et  de  ia  terre,  3.°  la  confor- 
mité de  i'expcrieiîce  avec  ia  seule  physique  de  Moïse,  par 
Pluche. 

Râmprimé  à  la  Haye  en  1740,  et  en  allemand,  à  Dresde, 
la  même  année.  L'objet  de  ce  livre  est  de  défendre  l'Ecriture 
contre  les  philosophes;  mais  il  renfenne  une  crudiiion  qui  est  utile 
aux  sa  vans.  Voyer  les  Mémoires  de  Trévoux,  Jofllct  1739»  wil 
1740.  L'édition  de  1748  est  bien  meiUeuie. 
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Antoine  Pluche  était  ne  à  Reims  le  13  septembre  1688  ;  il 
mourut  à  la  Vareruie-Saini-Maur  le  19  novembre  1761.  Sa  vie 
est  à  la  tête  de  l'ouvrage  intitulé.  Concorde  de  la  géographie  des 
di£érens  âges,  Paris,  1764»  Le  SpecuuU  de  la  nature,  du  même 
«uteur,  condent  des  notions  intéressantes  d'astronomie* 

in-jf."  Harmonie  des  deux  sphères  céleste  et  ter- 
restre ,  ou  l'art  de  connoître  la  situation ,  la  route  et  la 
distance  de  toutes  les  parties  de  la  terre  par  le  soleil  et 
par  les  t'toiles;  par  M.  J.  Go  i  F  F  o  n,  aumônier  du  prince 
deDombes,  principal  du  collège  de  Toissey»  coire^on- 
dant  de  TAcadémle  des  sciences. 

-  VoyeiVnnnce  r-]  i .  Cet  ouvrage  contient  des  élcmens  d'astro- 
nomie et  de  gcograpiite ,  et  principalement  la  comparaison  des 
décKnaîsom  <ms  Itoâes  «vec  les  lantudes  tenestics.  L'auteur  fût 
un  exemple  rare  du  goût  pour  rastronomie  dans  une  province 
éloignée  de  la  capitale  :  il  était  Bressan. 

173p.  Stockholm.  .  .  .  Calendrier  astronomique  pour  le  méridien 
d'Upsai ,  et  pour  l'année  173^  •  par  Olaiis-Pierre  Hiorter; 
en  suëdob. 

II  en  a  para  d*autres  les  années  suivantes. 

I^3j?.  Pétris.  in-i2.  2  vol.  Le  Newtonianisme  pour  les  dames  ,  ou 
Entretiens  sur  la  iumicrc  ,  sur  les  couleurs  et  sur  l'at- 
traction,  traduits  de  l  itaiien  de  M.  Alcarotti,  par 
M.  DuPERRON  DE  Castera  ;  9e(»nde  édition,  revue,  âcc. 

L'auteur  vivait  àBerliti  à  la  cour  du  roi  de  Prusse  ;  il  mourut  à 
Pise  en  1760 ,  et  le  roi  lui  fit  élever  un  monument.  Son  livre  a  eu 
en  Itafie  la  réputation  qu'avait  eue  en  France  cdol  d»  Fontenelle 
sur  h  phiralité  des  inondes. 

'735|*  Tournay,  in -8.'  DiscQiin  «UT  la  %ufe  de  la  teire»  par  Alenis 
Grant,  baron  d'Yvfrck. 

L'auteur  conteste  les  conséquences  tirées  du  mouvement  de 
la  lene  pour  son  aphUsseinenc. 

17  jp.  London ,  in -8."  Improvements  in  navigation  and  phUosophy,  ^ 
by  WilL  CoMTNS. 

1740.  Ptiris,  in-^"  Élémens  d'astronomie ,  par  M.  Cassini  le  fils. 

Tables  astronomiques  du  soleil,  de  la  lune»  des  planèces,  des 
■  étoiles  et  des  satellites. 

Ces  tables ,  qui  ont  été  long-temps  an  nmlm  dès  meâlenres 
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qu'il  y  eût,  ont  été  réimprimées  avec  beaucoup  de  fautes  lorsque 
rëdiiion  <fe  rimpamarie  royale  a  été  épniiéa, 

1740.  AmstehJ,  in-^*  Nicofauu  Strutck  Inleiding  tôt  de  alge* 
mcene  Géographie  ,  &c.  ;  c'est-à-dire ,  Introduction  A 
la  gcographie.  (On  y  trouve  beaucoup  Jastronom'te.)  Obser- 
valioiu  sur  le  cours  de  Jupiter.  Recherches  sur  queitjues 
éclipses. de  soleil  et  de  lune,  qui  servent  à  rccialrcissement 
<le  i*bistoiie  et  de  la  chitMiologîe.  Catalogue  des  éclipses 

3ul  se  trouvent  dans  les  chrondoi^tes.  Descripticm  abr^ée 
e  toutes  les  comètes. 

L'auteur  de  ce  livre  curieux  donna  une  suite  en  1753. 
174.0.  Paris ,  in-S."  Degré  du  méridien  entre  Paris  et  Amiens,  par 
M.  Picard,  avec  les  observations  de  MM.  i>£  Mau- 

r£IlTUIS,CLAIRAUT,  CaMUS,LB  MoNlflER. 

C'est  la  vérification  de  l'arc  céleste  compris  entre  ces  deux 
villes ,  pour  corriger  l'ancien  ouvrase  de  Picard.  V^t^  1 67 1  # 
Mais  on  n'avait  pas  don  tectifië la  base  da  Picard,  comme  on 
Ta  fait  dans  la  suite  ,  en  1 7  4o  ,  1 7  j  6  ,  et  mieux  encore  en  17^%  : 
en  sorte  que  le  résidtat  de  ce  degré,  1)7183  toises,  étais  oès- 
défeduenr;  8  est  de  (/oja.  On  trouve  i  la  fin  de  ce  volume 
Tonviage  de  Picard  sor  la  menve  dn  degré  »  qui  avait  pani 
in-folio  en  1671. 

1740.  BoJogfia,  in -8.°  Lettera  contenente  l'aviso  délie  operazionl 
fiitte  nell'  America  méridionale  àd  matnnttki  spagnuoli 
e  firancesi ,  per  cui  venne  a  conduudcni  la  gnm  ccNitro- 
versia  sq>ra  la  %iira  délia  terra. 

1 740.  Lùndon ,  iH-^'  Essays  on  several  cnrious  and  usefui  subjects» 
by  Thomas  Simpson. 

Ce  recueil  contient  des  mémoires  intéressans  sur  i'abeiration , 
le  pinbltew  de  Kepler .  les  forces  centrales ,  les  moUTCmens  des 
pendules  et  des  projectile^  dans  des  milieux  résbtans  ,  &c.  Ce 
voliune  a  été  suivi  de  deux  autres,  en  1743  et  i7)7<  L'auteur 
en  mort  en  17^0.  Vtjei  la  Cmuûisumtt  du  mwnmuu  €ilinu 
de  1767. 

1740.  Paris,  in -8."  Eiémens  de  géographie  (Maup£RTU1$). 

La  seconde  édition  paras  en  1742  ,  avec  le  nom  de  r«MMnr* 
On  y  trouve  la  table  des  dq^iés  de  loBginidB  et  de  lathude  dans 

le  sphéro'ide  aplati. 

1740  et  1741.  Hafnia,  in-^."  j  yo/.  Peiri  HoRREBovii  Opéra 
mathematico-physica. 
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1740.  Holmm,  itt-^.'  Andiec  Cblsii  Dissertatio  de  oonstelU- 

tione  Arietis. 

1740.  Upsalia,  iti-^*  Andies  Celsii  Dûsertatio  de  iuni  non 
habitabili. 

U  se  Ibaddc  nr  ce  qee  la  bme  n>  pas  d*atiiioq>liise. 

1740.  Upsalia,  in^^*  Andies  Celsii  Dùsertitio  de  annulo  in 
eciipsi  solis  lotaii  circi  lunem  iuddo. 

1740.  GUssa,  iM"^'  Christiani  Ludovic!  GBmsTEifii  Methodua 
novn  ad  ecUpaes  teirae  et  iq|>pulsus  lunae  ad  stellas  suppu- 
tandos ,  et  de  statu  observatorii  Académie  Giessensis. 

W^eidicr ,  p.  620. 

1740.  Paris ^  in-^.°  Astronomie  physique,  ou  Principes  gcntfraux 
de  la  nature  appliqués  au  mécanisme  astronomique,  et 
comparés  aux  principes  de  la  philosophie  de  M.  ^4wton  • 
par  M.  DE  Gamachbs. 

L'auteur  essayait  de  concilier  les  towbillons  avec  la  physique 
cdeste.  II  est  mort  en  17)6.  11  avait  calculé  des  tables  des  pla- 
nètes par  mouvcmens  anomafiidcpit  et  pasnges  par  l'apside, 
d'après  La  H  ire;  mais  elles  sont  encore  mannscrittl. 

1740.  Lo/iJoii,  i/i-S."  Thomas  Wright,  The  use  of  the  globes, 
or  the  gênerai  doctrine  ot  the  sphère. 

1740.  Loiulon ....  An  evamînation  of  the  Newtonian  arguments 
for  the  emptiness  of  space  and  the  résistance  of  subtile 
fiuids. 

1740.  Paris,  in-8.*  Théorie  des  mouvemens  de  la  terre  et  de  la 
lune,  par  M  le  baron  Grant  d'Yverck. 

Hypothèse  peu  fondée. 

1740*  LonAon ,  in-S.°  2  vol.  Cosmotheorla  puerilis ,  a  dialogue  in 
which  the  first  principles  of  philosophy  and  astronomy 
are  accommodated  to  the  capacity  01  young  persons. 
Ouvrage  plein  dé  bévoes.  ■ 

1740.  Lotêdon,  ia^ol,  The  lives  of  the  profèsiofs  of  Gicdiam  col- 
lège, by  John  Vard. 

On  y  trouve  les  vies  de  plusieurs  astronomes  ,  GuîtTER  , 
Briggs,  Waeën,  RookE,  HooKE,  Macuik.  Briggs  mourut 
en  jéjo ,  Rookc  en  1 66* ,  Hookc  «n  170a. 
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Wittenberga ,  i//-^."  Jo.  Friderici  Weidleri  Historia  asiro- 
nomis,  sive  deortu  et  progressu  astronomis  liber  singularù. 

C'eit  !•  fade  liistofae  complète  de  l'astranomie  qa'on  ûc  eiie 
jusqu'à  présent;  elle  est  remplit'  d'cnidition  et  de  recherches,  et 
c'est  celle  que  je  cite  sans  cesse  datis  cette  Bibliographie.  De  l'Ule 
senl  aurah  eu  Au»  ses  manuscrits  de  quoi  la  pemctîoimer  pour 
ks  déuôb  et  les  recherches  (Térudition.  BaiUy  en  a  dotiné  une 
]4tts  étendue  en  cinq  volumes  In-^*  Voye^  l'année  1779.  Mais 
celle  de  Weidier  est  précieuse  par  le  grand  nombre  de  faits  ;  et 
celle  de  Bailly  confiait  beaucoup  de  phrues»  dliypotbèses  et 
de  dissertations.  Je  lui  représentai,  dès  les  commencemens,  qu'il 
pourrait  employer  son  temps  plus  utilement  pour  l'astrunotnie. 

1741.  Paris f  in-^.'  Histoire  céleste,  ou  Recueil  de  toutes  les  obser- 
vations astronomiques  faites  par  ordre  du  roi ,  avec  un 
discours  sur  lliistonre  <fe  l'astronomie ,  par  M.  Lb  Monnier. 

Ca  volume  contient  les  observations  faites  dans  le  temps  de 
.  l'établissement  de  l'Académie  des  sciences,  depuis  %666  jusqu'en 
1685 ,  par  Picard»  La  Hirb»  ftc.  Ï/Êoum  y  a  ajouté 

une  hbtoire  des  progrès  de  l'astronomie ,  la  docription  de  l'ins> 
trument  des  passages,  de  nouvelles  observanons  sur  les  réfractions. 

174.1.  Paris ,  in-^."  Pièces  (juî  ont  remporté  le  prix  de  l'Académie 
royale  des  sciences  en  1740,  sur  le  flux  et  le  reflux  de 
la  n\Qt :  tome  IV  des  prix. 

11  y  a  dans  ce  recueil  trois  pièces  iméressaiitcs ,  par  Danid  Bill- 
NOULLi ,  Mac-Lai  rin  et  EULER. 

Léonard  £uL£R  »  si  célèbre  dans  fa  géométrie  ,  naquît  à 
Bfle  le  1 5  avril"  r 707  (now.  style).  Son  grand-pire  Paul  Enler  avait 
un  petit  emploi  clans  l'cglise  cnthcdrale  de  la  même  ville.  Son 
père  ,  oui  s'appelait  aussi  Paul ,  né  le  25  février  1 670 ,  fut  pasteur 
de  l'église  de  Rtcdien,  village  i  une  neue^  Bile,  oà  il  monmt 
en  1742^-  Il  avait  épousé  ^I  lIgll':^te  Broucker ,  qui  mourut  à 
Jieilin  le  1 8  mars  1 76 1 ,  âeée  de  quatre- vtnet-trois  ans.  Le  jeune 
Léonard  se  Astingun  de  bonne  hein»  dam  b  géoménie.  Sa  pie- 
miète  production  se  trouve  daiu  ks  Acta  tntStonm  de  Leipsig, 
août  1726,  sous  ce  titre  :  CmutrtKlh  tinearm  is»ehnnarum  in 
mtdio  quocumfuf  rtsisun$t.  Dans  le  volume  de  septembre  1727  , 
on  trouve  son  second  mémoire,  intitulé,  Metiiodus  inveniendi  m- 
jectorias  rtciprocas  algebràicas.  La  même  année,  parut  à  Bâie  un 
troisième  ouvrage:  Dissertatio  vhysica  de  sono,  ^uam  pro  vacante 
fn^dmt  pkysieâ ,  ad  diem  lÉ  fehvarH  17x7»  mMMwm  puM» 
txamini  subj'tcit.  Basilea ,  h-4.'  Ses  autres  ouvrages  sont  en  si 
grand  nombre ,  et  d'ailleurs  si  connus  des  géomètres ,  que  nous 
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n'cntiepiendrons  pas  d*én  commencer  ici  te  catalogue.  Les  mé- 
moires dont  Euler  a  enrichi  les  Recueils  des  Académies  de  Pcurs- 
bourg  et  de  Berlin  depuis  leur  origine,  forment  seuls  la  valeur 
d^in  grand  nombre  de  volumes.  Il  cessa  de  calculer  et  de  vivre 
le  7  septembre  178}.  Koyr^  son  cloge  dans  l'Histoire  de  l'Acadûnie 
pour  1783  ,  et  celui  que  Ht  M.  Fuss  àrAcadcmie  de  H«tenboui||| 
avec  le  catalogue  de  ses  ouvrages,  en  ii4p3ges  in-^* 

Jean-Alben  Euler,  son  fîis  aîné,  que  nous  citerons  pluaeun 
lois  dans  cette  Bibliographie  ,  a  laissé  quatre  fils  ,  dont  l'aîné  était 
à  dix-sept  am,  en  1778,  adjudant  du  gcnàrai  de  l'artillerie  en 
Rude. 

1741.  Ronut,  in-^*  De  inaequalHate  gravitatis  in  divorsis  terre 
locis ,  dissertatio  habita  in  seminario  Romano  (P.  Bosco- 

vich). 

1741*  Paris,  iii-S."  Discours  sur  la  parallaxe  de  la  lune,  par  M.  D£ 
Maupertuis. 

Il  y  en  «  une  é£tfon  de  Lytm,  i7$<(»  avec  des  augmenta- 
tion';. On  y  trowre  Itetnit  d«  opâutumt  fiôifs  pour  déterminer 

la  tigure  de  la  terre. 

1741.  AitistenJam,  in-S."  Examen  désintéresse  des  différens  ouvrages 
qui  ont  été  faits  pour  déteraitner  la  figure  de  la  terre; 
seconde  édition  (M AU FERTUïs). 
Vioyfi  l'année  1738. 

174L.  Amsterdam,  in-S."  Construction  d'un  télescope  de  seize  pouces 
•par  reflexion,  de  M.  Newton  (Passement). 

1741.  Paris,  in-^.°  Nouveaux  Traités  de  trigonométrie  reciiiigne  et 
sphérique,  et  de  gnomonique,  avec  des  tables  de  sinus, 
tangentes,  et  de  logarithmes,  par  IM.  Dbparcieux. 

Ces  tables  sont  les  premiL-res  où  l'on  ait  mis  dans  les  colonnes 
des  nombres  les  réductions  en  degrés  et  minutes  ;  ce  que  nous 
trous  fait  ensuite,  La  Caille  et  moi ,  dans  nos  pedisndiles  de  1 760, 
réimprimées  plusieurs  fols ,  et  ce  que  l'on  •  fiut  dans  les  autres. 

1741.  Loiidon,  in-S."  Charles  Brent,  The  compendious  AMrorK>- 
mer,  coniaining  new  and  correct  tables  for  coinpuiing  in 
a  concise  manner  the  places  of  the  lumiiiaries ,  digested 
fiom  numbers  founded  on  the  latest  observ^ions. 

1741.  Upsalia tin-^"  An<bœ  C ELS 1 1  Dissertatio  de  comteliaiione 
Leonii. 

1741.  Paris,  ht'/^*  Nouveau  Calendrier  perp^el,  «uivauit  les 
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hypothèses  julienne  et  gr^rienne ,  comprenant  des  ins- 
tractions  ciuonologif|ues,  astronomiques»  &€. 

174.1*  Paris,  h-t^  Réponse  aux  principales  objections  contenues 
dans  l'Examen  des  leçons  de  piiysique  de  M.  l'abbé  de 
Mol  1  ÈRES,  pour  répondre  aux  objections  de  M.  l'abbé 

1742.  Camèri/Ige  ,in-^'  Astronomy  in  iîve  books ,  by  Roger  Long. 

Ce  traite  d'astronomie  est  fort  esiimi^  en  AngleteRV.  Le  ICGOImI 

volume  parut  en  1764,  le  troisième  en  1784. 

1742.  London,io-8.'st  vol,  Charles Leadbetter ,  A  compleat  system 
astronomy  in  two  vdmnes ,  containmg  the  description 
and  use    me  sçctor  »  die  laws  of  sphnric  geometry ,  the 
|»n)|ect!on  tÂ  the  sphère  orthographically  and  stereogra- 

phically  "p°"  plains  of  the  ineridian  ,  ecliptic  and 
horizon  ;  the  doctrine  of  the  .sphère  and  the  éclipses  of 
the  sun  and  moon  for  thirty-nine  years  ;  together  with 
ail  the  precepts  of  calculation  also  new  twles  of  the 
motbn  of  the  planets  »  fixed  stars,  and  the  first  satellite  of 
Jupiter  ;  declinations  to  every  degree  and  minute  of  the 
ecliptic,  to  six  degrees  of  N.  and  S.  latitude,  of  right 
and  oblique  ascensions  and  of  logistical  logurithn^s  ;  to 
tlie  whoie  are  preiixed  astrpnomî<^  definitipps. 
Becondp  écfitioa  ;  la  pfcniè»  pa  de  17)8. 

1742.  Norimberga,  in-foL  Jo.  Gabrielb  Doppelmaieri  Atlas  novus 

cnclestis,  in  quo  mundus  spectabilis,  et  in  eodeg»  tam  erran- 
tiumquam  inerrantium  stellarum  phaenomena,  circà  lumen, 
figuram,  facieni,  motum,  éclipses,  rcvolutiones,  transitus, 
magnitudines,  distandas  et  alia,  secundàm  Copemici  et 
Tychonis  hypothesin  ,  è  celeberrimorum  astronomorum 
oDservationibus  grapliicè  descripta  eadiibeitttir,  cum  tabulls 
majoribus  xxx. 

Cet  adas  contient  des  cartes  câestes ,  mais  mal  gravées,  et  où 
Ton  ne  trouve  pas  les  ienies  gwcqiiii  uâiéei  parmi  k»  «sutodouk», 

1742.  UfsciUt,  hi'^*  Samuelis  KiiNfiBNSTiBRNA  Dissertado 
de  abenatione  «tdUarum  fixanim ,  orta  ex  motu  lunûnîs 

fuccessivo;  pars  prîor. 

La  seconde  partie  parut  en  17^6.  C'est  ce  savant  professeur 

qoi 
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qui  a  donné  occasion  i  la  découverte  des  lunettes 
en  faisant  voir  l'erreur  de  Newum  et  d'Euior.  ~>  il/iâmâvr  de 
l'Académie,  17^7,  p.  ja4» 
174.2.  Lukion,  in^^*  Tables  of  logftrithms,  by  1^.  Gardiner. 

Ces  gnndet  ubies  sont  celles  dont  toiu  les  attranomcs  te 
sentent;  elles  ont  été  réiniprimt'es  à  Avignon  en  1770  ,  par 
Pezeuas,  avec  des  augmeutaiiuns ,  et  par  Caliet  en  1783  et 
179 j  »  te-/.*— Ascranom.  m.  4«>4> 

1 74.2.  Landon,  //r^/.The  antilogarithmic  canon;  by  James  Dodson. 

On  y  trouve  les  nombres  en  onze'  chiffies,  qui  f^wndent  à 
chaque  iogaritbine  jusqu'à  10000. 

Dodson  SDCcéda  i  Hodgson  dans  la  place  die  âritt«<litticli 
boqiiiai,  «D  1756.  Il  est  nion  en  1760. 

1742.  Roma,  in-jf^"  De  annuis  fixanim  aberrationibu*  »  dissertado 
habita  in  coUegio  Romano  (P.  Bo scov  i  c  H  ). 

De  observadonibus  astronomicis ,  et  qu6  pertîngat  earum- 
dem  certitucio  ,  clîsseruuio  habita  in  coUegio  Romano 

(P.  Bosco vich). 

Di^juidiiio  iii  universam  aâironomiam ,  publier  dispuiationi 
proposita  in  coilegio  Romano  (P.  Boscovich). 

1742.  Vittetiber^a ,  in-^"  J.  F.  W'EiDLtRi  Commentatio  de 
mechanlcft  astronomiâ  medli  aevL 

1742.  LonJoHt  in-jf."  Tbonue  'Vright  Clavis  coelestis,  being 
the  explication  <^  a  diagram  Intltied  :  A  synopsis  of  the 
iinîvene,  or  the  visible  wôrid  cphomized. 

174a.  CrypswaUia ,  in-^.*  Andrée  Ma  TER  disp.  Hypothesis 
Ca55iniana  de  secundo  teiluris  nostne  sateiiite ,  seu  de 

cometâ  annr  17^7. 
1742.  Bologna ,  in-^."  La  coiiiela  dell'  anno  17^5?,  osscrvata  iii 
fioiogna  da  tustachio  Zanotti.  —  O^^ervazioni  sopru 
la  cometa  deif  anno  1742,  del  Zanotti. 

1742.  Augsburg,  in-foh  Cometa  qui  anno  Christ!  f74i  apparuh. 

C'est  «ne  cane  de  la  rouie  de  la  comète ,  dessinée  à  la  vue 
par  un  amateur  Bénédictin  ,  et  publiée  par  Scutter.  Elle  avait 
été  suivie  prés  de  Constance  depuis  le  1 5  avril  jusqu'au  28. 

1742.  Paris, in-S."  Élcmens  de  géographie,  par  M.  DE  Maupertuis. 

-Il  s'est  tpKsiioii  qne  de  1»  figure  de  la  lafe,  et  des  principes 
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d'après  lesquels  on  peot  h  détonalner.  Vtyti  ses  OEurres»  XjriS» 

1756,  t.  lil  ,  in-».' 
1742.  Paris,  iti-S.'  Discours  sur  les  dit^c rentes  figures  des  astres, 
oft  Ton  e«H^  d'expliquer  les  principaux  phénomènes  du 
ciel  (Maufbrtuis). 

Râmpiâiiédam  m  <Eimts.  *73A* 

1742.  ....  in-i2.  Lettre  sur  h  comète.  Tu  kt  ^Mdtris  sàrt  ntfés 

(MaU  PERTUI3). 

89  pages. 

1742  in-i2.  Criii(jue  de  la  Lettre  sur  la  comète,  ou  Lettre 

d'un  phHosophe  à  une  dem<HseHe  de  neuf  ans. 

I  jo  pages.  Basset,  professeur  de  l'unireniié,  antagoniste 

de  Maupertuis,  est  souvent  un  mauvais  plaisant. 

1742  in-i2.  Lettre  de  Mad.  L.  M.  à  M.  D.  R.  sur  les  obser- 
vations de  M,  l'abbé  D.  F.  [Des  Fontaines.] 

Voyt-^  aussi  ks  OhsertéUÎats  sur  lu  inits  modernes  (Dis  FOW- 
TAiNKs),  ijix,  lettre  394. 

1742.  Pétersbourg,  in  Remarques  sur  les  gazettes  de  Pétersbourg, 
n.<"  3  3  -40  de  l'année  1 74a ,  traitant  de  la  comète  de  cette 

année  (Heinsius). 

1742.  Hala,in-i2.  Cliristiam  Gottlieb  Semleri  Descriptîo  cornets 

anni  174,2, 

Item  Refuiatio  qu5d  Stella  magorum  comeia  non  iuerit» 
contrà  Heynium;  en  allemand. 

1742.  Fratuûjurti,  \n-8.*  Joh.  Bernhardi  WiEDEBURGII  Astrono- 
mîca  descriptîo  et  relatio  de  cometâ  anni  1742.' 

1742.  Berolmi,  i»-S.' ioh.  Heyn  Versuch  einer  Beiracluung  ueber 
die  Cometen. 

1742.  /AiAr^M-^.'ChrisdanGoCdîebSEMLERf  Astrognosîanova, 
oder  ausfuehrlich^  Beschreibung  des  ganzen  Fixstern  und 
Planeten  Hîmmel.s  mit  xxxv  Figurcii  der  SteriibildcT  ; 
c'est-à-dire,  Description  exacte  de  tout  le  ciel  étoiié  et 

des  planètes. 

1742.  Francofurti  Marchionum,  in-^*  Computus  ecclesiasticus,  sive 
Caiendarium  triplex,  Gregorîanum ,  antiquum  et  novùm, 
cum  novQi  cydo  iuiiafi,etiefiifatiniifr^iioriimdam  inàignhmi 
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Chrifltaphori  Qsvii ,  aucioie  Gcorgio  Gbrmano 

'Wartenbergensi. 

IJ^lt  Paris,  hi'S."  Nouveau  Traite  de  gnomonîque,  par  M.  Rivard. 

Donùiiique-Fratiçoii  Rivard  éiaii  nt  îi  Ncutcliàieau  en  Lor- 
raine en  1697.  li  est  mort -i  Paris  en  1778  ,  comme  on  le  voit 
dans  la  cinquième  édition  de  son  Tniitc  de  In  sphère  ,  q-.ip  j'ni 
donnée  en  1 7 8.  Il  avait  écé  long-temps  processeur  de  philuiiophie 
au  coH^  de  BeauEvais. 

1742.  iMgiimi  Batavorm,  iu-^*  De  causis  astronomie  promote 

disicrtatio  (LuLOFs). 
1741.  Londres,  in-^.'  Proposition  pour  la  découverte  <fe  notre  loiir 

gitude,  par  Squ  1  n  F. 

Cet  dcrit,  en  anglais  et  en  français,  est  un  rère  d'ignorant. 

174.3.  M*.  Manilii  AstronoAiicon  ex  optimb  edi- 

tionibtit  MpMsentatum.  Accessere  Christoplic^  CELLAÂh 
rudimenta  astrorromica,  ad  inferpretandOjS  poetas  aliosque 
veteres  scriptores  accommodata.  —  DaAÎd  Gregorius 
'desteilarum  ortu  etoccasu  pueiico,  et  Julius  Pontëdera 
de  Murci  Manîlii  astronomil  et  anno  cœlestL 

1743.  PéatU,  itt-B,*  La  théorie  de  la  ûffx^  de  ia  lene,  tirée  des 
.  principe&  de  fhydrosfatique,  par  M.  Clairadt..    -  i 

Cet  ouvrage  est  un  des  meiHenrs  qu'fl  y  nii  sur  cette  matière. 
On  y  trouve  la  ddnunstraiion  rigoureuse  de  l'aplatissement  de 
la  terre  par  l'attractioii  et  h  force  centrifùge.  D'Aiembert  •  iàit 
cependant  plusieurs  ohjectioiM  stv  tfv«n*p«rtiei  de  cène  tiiéonè. 

174^.  Paris.  in-S."  La  théorie  des  comètes,  où  l'on  traite  du  pr»- 
;  grè*  de  cette  partie  de  i'a5troiioinie,.paj:  M.  Le  Monnier.- 
On  y  trouve  la  Coraëtographie  de  Hallet  ,  tf.  la  première 
méthode  qui  ait  été  publiée  pour  calculer  Torbite  d'une  cr mu ;e 
par  trois  observations,  La  Caille  prétend  que  c'était  cdie  de  Brad- 
ley  (  RphémérUes ,  t.  Vi ,  p.  zlii;  )  ,  et  il  aasurc  que  Maraldi 
lut ,  au  mois  de  juillet  .174)  »  le  pWBiière  tliéerie  4e  comète  qid 
ait  été  calculée  en  France. 

1743.  Mediçlani ,  in-^."  Jo.  Keill  Iiitroductio  in  \  cram  phiioso- 
phiam  et  veram  asironomiani. —  1  rigonomeiria.  —  De 
logarithmonim  natori.—- De  legibiu  attractionis. 
'.1.743 •  -P^»  iif'B/  AstKmoinie  nautique,  par  M.  os  Maupertuis. 

Vofes  Att,  tnullt,  174^1  p*  ■$>-)•  Cet-omrn^  contient  des 

Ggga 
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formules  anal)  tiques  pour  trouver  la  latitude  ,  h  d<fclinaison , 
l'heure  ^'il  est ,  le  lever  et  ie  coucher ,  le  crépuscule  »  l'équa- 
tion des  hnteiin  ,  les  lânGtions,  &c.  pir  les  obterratiom  qiM 

Ton  peut  faire  suivant  Ics  cilCOnsniKCS*  L'^i//Vff«n'/V  ^/ci  marins, 
du  P.  Pezenas,  est  un  ouvrage  du  même  genre,  et  plus  étendu. 

1743*  i^f'<^on ,  in-^."  Maihcmaiical  dissertations,  by  T.  Simpson. 

On  trouve  dans  ce  voiiune  des  mémoires  curieux  sur  la  figure 
la  tem,' les  marées,  les  ràraciiom.      pranier  nc^ 
paru  en  1740, 'le  trmiièiiie  est  de  i7$7*  ^ 

1745.  Roma,  in»^"  De  motu  corporis  attracti  I|i  otntnim  immo^ 

bile,  viribus  decrescentibus  in  raiione  distantiarum  reci- 
procâ  duplicata,  in  .^patiis  non  rtsisteniibii^ ,  di$:>€naUo 
habita  in  collegio  Roniaiio  (P.  Bosco vich). 

Cette  ^notation  se  trowre  dans  ks  Mèn^tu  di  BtbgÊU,  m' 
primés  CD  1747  >  t*  II  »  p.  1 1 1. 

174^*  Harlem,  in-B*  Méthode  pour  trouver  'la  parallaxe  du  soleil  ' 
par  les  passages  de  Vénus  et  de  Mercure  (Dirk  KuMKEN* 
B£RG^  ;  en  hollandais. 

Tfueni  Kiinkenberg ,  né  à  Haiicm  le  i  j  novembre  1 709 , 
Adonné  beaucoup  de  mémoires  sur  Pastfoiiomie  et  Phydrauliqiie» 
mais  tous  en  hollandais.  11  y  en  a  piiuieim  dans  les  Mémoires 
de  l'Académie  de  Harlem. 

1743.  Upsûlia,  in-^'  Tractatus  D.  de  Maupertui.s  de  iîgurft 
tellurifl  A  dubiis  Z£LL£R1AN1S  vindicatus  (abAndrei 
CfLsio). 

1743.  Vpsalm,  MT-^'  De  influxu  cometarum»  ab  AndreA  Celsio. 

1743.  Lm^ofkm,Ut-S,*  C\xnilC\wcÀ  Friderici  Hauptii  Insdtutiones 
a^tronomicx,  sphxricx,  tbeorlcx  et  comparative,  ceiebrio- 
rum  astronomorum  observaiioiûbus  innixae. 

.1743,  Al  t  or  fi ,  hi-^."  Michaelis  Adelbulner!  Programma  de 
meihodo  qiiâ  solis  éclipses  et  steiiariim  occuhaiiones  per 
iunam  ad  disianiias  nierldianorum  invesiiganda^  usurpari 
queant. 

174,3  .  Birmingham,  in -8.*  A  miscellany  of  mathematicai  probleitii, 
by  Anthony  Thacker. 

-  '  ^  P^'S^-  y  'roï^ve  la  trigonométrie  vphcrique  en  cqimtî  ns, 
et  des  problèmes  de  Diophante.  11  est  rare  ;  il  n'y  a  jatuAis  <;u  que 
le  pienicr  vofane  d'imprimé. 
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1743.  Uurnberg,  in-$,*  J.  L.  RosT,  Atlas  portatiiis  eoekstb;  editio 

secunda. 

Voye^  l'année  17*3. 

1745.  Cofomét,  MT-^*  Gregoritiui  correcdo  iflustratA,  ampliata,  et 
à  conviciis  vindicata,  ametote  P.  Me  li  TON  s  Oipucino. 

I74J.  Paris,  in -8,'  Trigonométrie  vectfl^ne  et  sphérique,  avec  des 
tables  des  sinus,  des  tangentes,  des  sécantes  et  des  loga- 
rithmes des  nombres,  par  M.  RivARD,  professeur  ile 
phifosophie  en  l'université  de  Paris. 

Ce  livre  est  recommandable  par  sa  diité ,  comme  tous  ceux 
du  même  auteur.  La  nooiufe  éiSiioa  cst  dé  1747*  Les  tables 
étaient  ucs-exactes. 

1743.  Parts,  in '9,*  Abrt^  de  la  sphère  et  du  calendrier,  par' 

M.  RiVARD. 

Ce  petit  ouvnge  a  eu  beaucoup  de  réputation  dans  les  CoO^^SS* 

et  il  a  été  tort  uiile  ,  ainsi  que  la  Trigonométrie. 

1743.  Paris,  une  feuille.  Calendrier  perpétuel  du  S.'  G  os  lin.  ' 

Almanach  pour  cent  ans,  par  Grafpa&d  Destouches. 
Calendrier  deLs  Boute uz. 

J'ignore  la  date  de  ceux-ci. 

1743.  Kanigsberg .  j/i-^."  Description  d'un  instrument  d'astronomie 
qui  se  voit  dans  la  bibliothèque  royale  de  Kœnigsberg; 

en  uliemand. 

1743.  Lij)sia ,  i»'^."  Epitome,  ex  Joh.  Christoph.  Gottschcdii 

primls  fundamends  philosophie ,  de  comeds. 
1743.  AvirJji-^'Levraîsystè(ne  de  phyrique  générale  de  M.  Isaac 

Newton ,  exposé  et  analysé  en  parallèle  avec  celui  de 
Descaries ,  à  la  portée  du  commun  des  physiciens ,  par 
le  R.  P.  Louis  Caste  L. 

L'iutcnr  défend  les  tonibilloiis  de  Descanes ,  et  ticbe  de  MA- 
ter  Newton  sur  henucnup  d'autres  ar<icles.  Il  avait  commence  dès 
1724»  et  dans  le  Joumai  de  Trévoux,  auquel  il  iravailiait,  on 
treove  «Bvcis  articles  Aio  dans  le  méine  système.  Qnoiqii'il  eAt 
beaucoup  dVsprit  ei  de  savoir ,  il  fiât  avec  aanuance  les  objcctien^ 
les  plus  frivoles. 

1743.  in -12.  Principes  du  système  des  petits  tourbillons,  mis  à 

la  portée  de  tout  le  mondé ,  par  M.  Tabbé  deLaunaT.  ' 

«  L'amenr  tâchait  de  répondre  aux  aiguaiens  qat  Sigorgn» 

«taie  filis  comia  k  sysièma  da  Dctcaisei. 
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1743 .  Viemut,  in-S^  De  £gurà  teiluris  dialogiu  A  «choiMtîcif  univo* 

sitatis  Vîennensis. 

1743.  London,  in -8."  A  new  mathematical  dictionary  (Stone). 

'743*  Et^fnburgh. .  .  .  The  Astronomia,  by  Jamt-s  Ff  rguson. 

Ce  sont  six  planches  où  se  voient  les  lieux  du  soleil  ,  de  la 
lune  et  des  noeuds  de  l'^liptiqne ,  l'âge  de  la  lune ,  les  éclii»es 
de  ces  deux  astres ,  le  temps  des  marées ,  ftc*  ;  It  tout  calculé 
depuis  i'aa  1730  jusqu'à  l'an  1800. 

r 

1744.  Padova,  in-^*  ^  vol.  Opère  di  Galilbo  GalHei,  divise  in 

quattre  tomi  ;  in  qoesU  nuova  ediaîone  accreschite  dt  moite 

cose  inédite. 

Le  quatrième  volume  contient  le  Dialogue  sur  le  système  dh 
mondé,  augmenté  d'après  i'enmpUn  de  l'auteur  même.  Cet 
ouvrage  ayant  été  dctttidu,  manque  dans  Tédition  deBologne» 
1755  et  I7j6.  L'édition  de  Padoue  est  l;\  meilUure. 

1744.  Paris,  iu-^"  La  méridienne  de  i'obicrvaioire  royal  de  Paris, 
vérifiée  dans  toute  l'étendue  du  royaume  par  de  nouveilês 
observatimis ,  par  M.  Gassini  d£  Thury. 

Cet  ouvrage  contient  toutes  les  observations  faites  pendant 
plusieurs  années  par  Cassim,  Maralui  et  La  Caill£,  pour 
is  triangles  de  la  France  et  fa  grandeur  des  éegii»  de  la  leni» 
'  dans  toute  i't'rendue  de  la  Fr.ince.  I  .1  Caille  fiit  le  jirincipal  auteur 

de  ce  livre.  Deianibre,  mesurant  les  mêmes  triangles  en  175)6 
et  1 797 ,  a  eu  occasion  dé  reconnaître  que  ces  opérations  étaiaqt 
aussi  bien  fitites  ipi'U  était  possible  à  cette  époque. 

1744.  Berolinit  in-^*  Leonhartii  £  u  le  r  i  Theoria  motuum  planer 
tarum  et  cometanim  ,  continens  metliodum  facHem  ex 
aliquot  observaiionibus  orbitas cum  Dlanetarum  ,  tum 
cometaruni ,  determinandi  ;  unà  cum  calcuk)  t^uo  cometae  ^ 
qui  anifis  i  <S8o  et  1 68 1  »  itemque  ejus  qui  huper  est  visus , 
•  motus  venis  investigatur. 

Ce  livre  est  le  premier  où  l'on  ait  traité  analy  tiquement  les  orbites 
des  planttes  et  des  comètes.  Il  renferme  quelques  fautes  de  calcul. 

'744*  R<*"^^*  tH-^."  Nova  methodus  adhibendi  (^asinm  observa- 
tiones  in  eclipsibus  lunaribus;  dissertatio-faabita  in  collegio 
Romane  (P.  BoscoTicn)*  .  "* 

Cette  méthode  se  trouve,  avec  quelques  additions  ,  dans  les 
Memorit  sepm  Ja  Jijua  <d  Lstoria  naturait;  ta  Lmca,  ptr  li  Sa/ani, 
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1744.  AmsterJam,  in -12.  Ouvrages  divers  deM«DE  MaupERTVIS 

sur  la  géographie,  les  fr^nires  des  corps  célestes,  la  paral- 

*    laxe  de  la  lune ,  les  comètc5. 
'  ■  Act.  erudit.  Lips.  i74î  >  p.  2.21. 

1744.  Hdfnia,  in-^"  Repetita  parallaxeos  orbb  annui  .demonstra* 
tio,  ex  ooservationibus  aiin.  174a  et  174.}  deducta,  à 
Chrisdaiio  Horrebow. 

1744.  Paiis,  itt-^*  Éphéméiides  des  mouvemens  célestes  depnîs 
1745  jusqu'ea  1 7 5 4 ,  par  M.  de  la  Caille. 

C'est  le  premier  vuiume  des  Éphémvrides  de  cet  auteur,  qui 
en  a  donné  dens  antres  successhreinent ,  et  qui  les  a  toufonn 

enrichis  de  tables  et  de  mémoires  utiles.  J'ai  contimit-  jusqu'à 
l'au  1800;  il  ne  m'a  pas  été  possible  de  trouver  un  libraire  qui 
Toolût  se  chaigcr  de  u  sithe. 

1744.  Rotm,  w-^'-Scientia  eciipsium  ex  imperio  ec  commercio 
Sinarum  iilustrata  ;  pars  prima  geometricz  atque  opticae 

construciionis  eciipsium  ,  à  Jacobo  PhHippo  Simonellî. 

La  seconde  partie  parut  en  174$  >  la  troisième  en  1747  : 
le  fotd  iUt  800  pages.  On  y  tromre  l)ctuoottp  d*ol>servanom 
faites  à  la  Chine  par  le  P.  Kegier,  et  beaucoup  de  recherches 
de  calculs  et  de  tables  par  le  P.  Melchior  À  Briga.  Ces  tr<MS 
•iiteim  étéaii  Jémhes. 
1744.  Paris,  in-S.'  Ttaité  complet  sur  l'aberration  des  étoiles  fixes, 
par  M,  Fontaine  des  Crûtes. 

Le  Monnier  eut  part  à  cet  ouvrage  ;  il  contient  encore  qud- 
ques  autres  mémoires  d'astronomie. 

174.4.  in-^fJ  Journal  d'un  voyage  au  N^d,  fait  en  173 

par  J4.  i'abbé  O  u  t  h  1  e  r. 

Regnauld  Outhier  naquit  le  \6  août  1691,  à  la  Mare-Jous- 
serand,  dans  le  bailliage  de  Poligny.  U  Ht  ses  études  à  Poligny  , 
i  Dâle  et  à  Besançon.  Il  fax  vicaire  i  Montin  :  U  3  commençait  ' 
\  se  livrer  à  son  goiu  j>our  les  observations  astronomiques,  au 
point  qu'il  fut  nommé  correspondant  de  l'Académie  le  premier 
décembre  1731.  On  le  sollicna  de  Tenir  i  Par»  »  ec  de  présen* 
ter  à  l'Acadcmie  un  globe  remarquable  qu'il  avait  imaginé  en  1724^; 
et  il  y  vint  en  1732.  M.  de  Luynes,  évêque  de  Bayeux ,  ensuite 
carcfinal ,  se  l'attacha.  Il  levait  des  plans ,  il  calculait  des  triangles 
pour  la  carte  de  France.  En  1735  ,  on  le  chargea  d'accompagner 
Maupertuis  pour  la  mesure  du  degré  au  cercle  polaire ,  et  il  eut 
une  pension  de  1 200  fr.  11  fut  nommé  chanoine  de  la  cathédrale 
de  9ayeus  en  1748 1  et  il  y  mourut  en  1774*  U  a  rendu  à  sa 
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fiunille  tous  les  services  imaginables ,  et  a  fait  aux  pauvres  tout 
le  bien  qu'on  peut  attendre  d'un  prêtre  qui  coiuiait  ses  devoin. 

Son  globe  monvuit  fiit  exéciité  par  J.  B.  Cadn,  du  fort  de 
Plane,  à  sept  lieues  de  Saint-Claude  et  dix  de  Salins.  Il  est 
figuré  dam  les  maciiines  de  l'Acadonie  »  sans  description  ;  mais 
il  ôt'enire  les  numu  dn  C*  Janvier.  Ce  globe  a  cinq  pouces 
de  diamèue.  Tfabnit,  dans  son  grand  Traité  dlioilogerie»  en  fiât 
l'c-loge.  Le  mouvement  des  nœuds  de  la  liuie  y  est  exprime. 

L'aljbé  TouRNiER,  qui  était  de  la  même  province,  avait  le 
même  talent;  mais  i!  ne  vint  pointé  Paris.  Il  naquit  à  Saint- 
Claude  le  premier  mai  1690  ,  et  if  y  mourut  à  soixanie-dix-sept 
ans.  Il  s'exerça  dans  tous  les  genres  de  machines  ;  il  lit  d&>  pla- 
.  néurfies  qitf  ont  été  long-temps  dans  le  cabinet  de  physique  de 
MM.  de  Saint-Sulpice.  Transplanté  dans  P;iris,  il  e;it  tait  hon-  » 
neur  à  sa  patrie,  au  jugement  de  Janvier  ,  qui  est  lui-même  uu 
cxc^ent  mécaniden ,  et  <]in  n*«  en  de  secours  que  son  génie. 
'  Sa  pendtde  planétaire ,  qui  est  au  Musée  de  Paris ,  est  une  preuve 

de  son  talent  ;  elle  a  été  terminée  en  179a  :  il  en  a  fait  une  autre 
en  1800.  yoyc:^  la  Ctnnaissance  des  temps  de  l'an  12. 

174.4.  ^o^^ê"^'  ^"'4'"  £fenienU  tieiia  cioadogia ,  cop  nuove  scrit-  ' 
ture  apptrtoienti  al  calendarîo  Romano,  di  Eustachio 
Manfredi. 

*744*  ^"^(^^  '  A  course  of  e.vperîmentaî  phifosophy ,  by 

J.  T.  D  F  s  A  G  u  LiËRS,  chapiaiu  to  prince  of  Wôles;  the 
second  volume. 

Le  prenûer  vtdnme  est  de  1 734-  Ce  traité  de  physique  est  un 
'  desplus  célèbres  qu'il  y  ait  eu  dans  le  dix-huitième  siècle  :  on  peut 
y  ajouter  ceux  de  s'Graves.inde  ,  Muschenhroek  ,  Nollet,  Brisson. 

1744.  Stockholm,  in- 8."  Kongl.  veitiiskaps  Acadtmiens  nya  Hand- 
lingar  ;  c'e5t-à-dir«.  Nouveaux  Mémoires  de  l'Académie  de 
Suède. 

Cette  Académie  a  été  établie  en  17J9.  Klincenstierna, 
qui  venait  d'y  être  reçu ,  donna  le  futoblène  suivant  :  TxwHr 
la.  fgure  de  lë  tmi  fear  Im  €9mfarmsom  ét  dn*  dtgris. 

Ces  Mémoires  est  continué  de  paraîure  chaque  année.  Je  cîte- 
I  rai  tous  les  incmoires  d'astronomie  ;  j'en  ai  souvent  donné  dé 
luiigs  extraits  dans  le  Jowmal  des  savans, 

J744.  Stockholmia ,  in-^.'  Aetw  Societati*  regicr  sciendahim  Upsa> 
liensb  ad  annum  1 740. 

On  trouve  dans  ces  Mémoires  des  obsc r\  ations  nfÀéoroIogiquct 
et  Tédipse  de  soleil  de  1758,  par  CELS1U5. 
JLes  Mémoires  de  fAcadânie  d^psal ,  depuis  1720  jusqu'i 
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1743  t  ^ont  la  valeur  de  cinq  volumes  in-^',  qui  ont  para  à 
lipsai  ou  à  Stockholm  jiuqa'à  Vtaaé»  1748.  On  a  lecomiiieticé 
à  en  publier  de  nouveaux  en  177). 

1744.  Paris,  tn-i2.  Œuvres  physiques  et  géographiques  de  M.  Pier- 
QuiN,  bachelier  en  théologie,  et  curé  de  Chastel  en 
Champagne. 

L*aiitetir  était  nMWt  en  i  j^x.  On  trouve  <hns  et  ▼<diime  nne 
partie  astronomiqoey  et  me  ^iwrtation  sur  Taiiroie  boréile  dn  19 
octobre  iy3j6, 

1744.  Lausanne  et  Genève,  in-S.'  J.  P.  Loys  de  Cheseaux, 
Traité  de  la  comète  qui  a  paru  en  décembre  1743»  et 
en  janvier,  février  et  mars  1744»  contenant,  outre  les 
observations  de  l'auteur,  celles  qui  ont  été  faites  à  Paris 
par  M.  C A ss INI,  et  à  Genève  par  M.  Calandrini. 
On  y  a  joint  diverses  observations  et  (îîssertntions  astrono- 
miques sur  les  instrumens,  sur  la  lune,  sur  les  nuages,  &c. 

300  pages.  Cette  comète,  une  des  plus  extraordinaires  qu'on 
ait  vues,  occasionna  beaucoup  de  line*:  sa  queue,  le  8  mars  1744» 
était  rouge ,  avec  plusieurs  grands  rayons  ;  elle  est  figurée  dans 
le  livre  de  Cheseaux.  Je  la  voyais  alors  à  Bourg  avec  une  grande 
curiosité ,  quoique  je  n'eusse  pas  dbnse 


1744.  Verona,  in-8.'  Osservazioni  deila  cometa  delf  aiino  1744, 
e  di  due  ecUssi  lunari ,  iâtte  in  Verona  da  Gian  Paolo 
GuGLiENZi,  e  da  Gian  Francesco  Seguier. 

Seguier,  de  Nîmes,  a  resté  loDg-Mtnps  à  Véione  avec  Mafiei, 

et  y  a  fait  difFcrentes  obsen  ations. 

1 744*  Bologna,  i/i-^."  Osservazioni  sopra  ia  conieta  dell'  anno  1 744» 
faite  da  Eustachio  Zanotti  e  Petronlo  Matteucci. 

1 744.  Petroburgi  Russorum,  in-^."  Gothofredi  Heinsii  Beschreibung 
des  im  Anfimg  des  1744  lahrs  erschienenen  Conwten, 
nebst  einigen  darueber  angesteilten  Betrachtungen  ;  c'est- 
à-dire  ,  Description  de  la  comète  de  1744,  avec  quelques 

remarques. 

1744.  Frnncofurti  et  Ljpsia ,  in-^S  Mirabilia  Dei,  vel  peculiaris 
adnotatio  praccipuorum  coinetarum  hactcnù>  vijorum,  à 
Conrado  Lycosthene  [Wolfhart,  deKulachj;  en 
allemand. 

Hlih 
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1744.  Meditationes  in  novam  cometarum  doctrinam 

Joh.  Heynii  contrà  Whistonem,  à  Gotdleb  Guttmanno» 
en  aliemand. 

1744».  FnmcoySotf,  m-^.*  Joh.  Bern.  IR^iedesurgii  Judicium 
cometae  anni  1743...  Gmtinuata  relado  de  dîcto  cometfl; 
en  allemand. 

1744.  StaggarJ,  in-^'  Descriptio  et  relatio  de  novo  cometâ  anni 

1744;  ^"  allemand. 
1744.  Francof.  in-^."  Mcditationes  conjecturales  de  origine,  essenliâ, 
mutu  et  skniiicaiiooe  cometarum ,  occaâionc  comeix  anni 
1744,  i  J.  M.  R; 

1744.  I.orif/o/i ,  in-S."  George  Smith  ,  A  treatise  on  cornets. 

IJ^'  Berlin,  in-S."  Beantwortung  verschiedener  Fragcn,  ueber  die 
Beschafiènheit»  Bewegung  und  Wuerkung  dcr  Cometen; 
'  c'est-i-dire,  R^poiue»  i  difiîîientes  <iueition«  sur  la  nature , 

le  mouvement  et  les  eflèls  de»  comètes. 
Suite  des  R^nses  à  difl^ientes  questions,  &c. 

1744.  7>^Vr«f  ad  Vfûdrum»  im-^*  Jolu  Fridérici  Polac  Dissertatio 

de  cometâ  anni  1744. 
1744.  lerne,  ///-^/ Jo.  Friderid  WucHERERDisputatiodecomelis 

malorum  nunciis. 

1744.  freuicfort  et  Leipiig,  in-S."  KuNTZ»  Von  den  Cometen. 

1744.  Panormi ,  in-folio.  Cnomonice$  compendium ,  authore  Bene- 

'  dicte  Maria  Castronio. 

1744.  Paris,  in-S."  La  Gnomonîque,  ou  la  science  des  cadrans, 

par  M.  B  L  A 1  s  E  »  maître  de  mathématit^ues. 
77  page»» 

1745.  Dpsia,  itt'S,*  Famgo  coUectarum  epistoianun  de  cometis, 

de  diluvlo,  de  praeludio  extremi  |udicii,  contrà  'Witrden- 
burg,  Kuntzenium,  Guttmannum,  bchubertum,  Obt>a- 
riinn  et  reliquos  antagonistassuos,  à  Jotuinne  HEYijiio;  en 

allemand. 

1745.  Vienna  Austria ,  in-folio.  De  aslronomicâ  spécula  domesiicâ 
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et  organico  apparatu  ajUronomico ,  iibri  duo,  à  Joanne 
Jacobo  Marinonjo. 

On  y  trouve  U  detaiprioa  et  ks  figures  d'un  griuid  noinbM 
d^insmunens. 

1745.  Berolini,  in-^*  NoTK  et  coirectc  Tabuiae  ad  ioca  iuiue  com- 

putanda. 

Voyez  Euleri  Opuscula,  Berolini,  ly^û.  Ges  tables  de  la  lune, 
fiices  par  Euler ,  d'après  sa  soiutkm  dn  problème  des  tipâ  corpt, 
ont  été  refaites  plusieurs  fob ,  sur-tout  en  1772. 

1745.  ^(f'opoli,  vel  LipsiiS .  in-^."  De  apparentiâ  aequatoru  lunaris 
in  disco  lune  (  GodotreUus  Heinsius). 

C'cft  la  '<B»ertatfon  qne  ce  savant  publia  pour  sa  véception  à 
b  place  de  professeur  de  mathématiqiict  à  Ldpsig»  OÙ  fl  à  pnbfif 

beaucoup  de  thèses  et  de  dissertations  intéressantes. 

1745.  ^'P^'^^'  if'-'f-'  Godofr.  H£iNSii  Commematio  de  apparentiis 

annuli  baturni. 
Aitron.  art.  33;7> 
1745.  Witttberga,  m-^*  Ofiservatkmes  uidmi  traïuitâs  Mercurii 

antè  discum  foUs,  habits  die  5  nov.  1743»  A  Georgio 

Matt.  BosE. 

1745.  Altorfi ,  in-^."  Mich.  Adelbulneri  Diisertaûo  de  inzqua- 

litaie  ilierum  natiiralium. 
174}.  Luca,  in-^."  Kegler,  Scieniia  cclipsium  ex  imperio  et 

commercio  Sinarum  illustrata  ;  pars  seconda. 
1745.  ^ll»"sett ,  itt'S,*  Eriaueterung  von  Yerfesiiing  und  Gebiauch» 

&c.  ;  c'est-A-dire,^ Instruction  poi|r  fa  manière  de  &ire 

une  sphère  suivant  Copernic  ,  inventée  en  1744  par  . 

J.  Frc-ilcric  Endersch.  — -  La  coiutructîon  d'un  télescope 

grégorien,  par  le  mûme. 

1745.  Paris ,  ia-ia.  Traité  du  mouvement  diurne  de  la  terre,  sui- 
vant h  système  de  Copernic ,  avec  un  Traité  de  la  cons- 
truction des  nouveaux  barmnètres  et  thermomètres  »  par 

M.  FORTIER. 

1745.  Uhna,  iii-tS."  Joannis  Alherti  Bf-NGELii  Cyclus,  sive  de 
anno  magno  .soiis,  lun;e  et  stcllariim  consiileraiio  ad  incre- 
mentuin  ducirinx  prophcticx  aique  aitroiiumics;. 

Il  y  a  an  Dép6t  de  la  Marine  nn  manwcfit  intitulé  1  Juge- 
ment de  M,  DM  WlNSHBIMsvrh  C/eUiUtmomfçue  dt  Btngeuiu* 

H  bh  s 
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1745.  Stockholm,  itt'S**La,  yie  d'André  Celsius. 

1 7 4. 5 .  Ptjris ,  in  -12,  Calendrier  universel  et  perpétuel ,  par  Larcher. 

Leyde ,  in-jf..'  2  volumes.  Éiémens  de  physique  démontrés 
roathématiquenieni,  pur  M.  Guili.  Jacob  s'Gravesande  , 
traduits  du  iatm  par  M.  ÉUe  de  Joncourt. 

1745.  Lemgov,  h'S,*  Sphaeroiogia ,  oder  kurtzer  Unterricht  wie 
sowohi  die  Himmels  ais  Erdkugd  beschaf^  und  zuge- 
brauchen;  c'est-à-dire,  Sphéroiogie,  ou  courte  instruction 
sur  la  construction  et  l'usage  du  globe  tant  céleste  que 

terrestre,  par  J.  B.  Hommeiuk. 

'745*  f*^^'^  '  f"-^-'*  Lettres  sur  la  cosmographie,  où  le  système 
de  Copernic  est  réfuté,  le  pian  de  l'univers  exposé,  &c. 

L'auteur  (ral>bé  de  Brahcas)  cmtvptcnd  d'y  rëiiiter  le 
système  de  Copernic  ,  et  d'y  établir  que  le  mouvement  des  pln- 
nètes  se  fait  dans  des  espèces  d'épicydoïdes.  11  n'y  a  que  des 
réTeiies. 

1 745 .  Copenhague ,  in-j^'  Mémoires  de  l'Académie  de  Danemarck; 

en  danois. 

Il  y  en  a  treize voIuDieSi dont ]dum«ncoDtienneitt des mémofacs 

d'astronomie. 

174^.  Dans  les  Mémoires  de  Stockholm  ,  Celsius  donna  les  obser- 
vations de  la  comète  de  1743-1744;  Hiorter,  le 
mouvement  Iiéliocentrîque  de  cette  comète;  ËLVius»  ia 
manière  de  tirer  une  m^dienne  par  l'ascension  droite  de 
deux  étoiles. 

174^1  Cette  ann^e,  mémorable  pour  moi,  puisque  ce  fut  celle  où  je 
commençai  à  m'occuper  d'astronomie,  l'est  pour  la  science 
nicine  par  les  ouvrages  de  Le  Monnier,  La  Caille,  War- 
gentin,  Euler,  &c. 

1746.  Paris ,  in-^"  Institutions  astronomiques,  avec  de  nouvelles 

tables  d'équation  corrigées,  et  particulièrement  les  tables 
du  soleil,  de  la  lune  et  des  satellites ,  précédées  d'tm  Éssai 
sur  l'histoire  de  l'astronomie  moderne  (  Ll  Monnilr  ). 
4  Ces  Insdtuuoiu  asuonomiques  sont  mi  des  meilleurs  ouvrages 

qu'on  ik  fthi  en  français  sur  l'asurpoomie  âtecntiife.  On  y  troUT* 
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dti  tables  de  la  lune  de  Fiamsteedy  &c.  C'est  ane  traduction  de 
Keill,  imh  tris-améliorée  ,  et  qui  a  été  très-vtHe  i  h  France. 

174^.  Paris,  in -8."  Leçons  élémentaires  d'astronomie  gcomtlriquc 
et  physique,  par  M.  l'abbé  DE  la  Caillq. 

C'en  h  pflcmiii»  étfiiion  de  l'excdient  abrégé  d'astfonoime 
de  ce  célèbre  astronome  ,  réimprimé  en  1755  ,  en  %f6t,  et  en 
1779  avec  des  notes  de  moi. 

La  même  axuiée ,  partticnt'  les  Mémoires  de  l'Académie  pour 
1743  »  où  l'on  trouve  ses  premières  obsenraiions. 

174^.  Berolini ,  in-^."  I.eonhardi  EuLERi  Opiiscula. 

On  y  trouve  les  ouvrages  suivaiu  :  Nova  labulte  astrommicm 
mMnm  s^h  tt  ham,  IKsuftad»  de  ptrtmé^wt  nMÛs  pUuMtnm 
à  mlnaitiÂ  Mduris  némuA  H  y  a  deux  autres  volnmes  d'opus- 
cules. 

Ces  tables  de  la  lune  furent  les  premières  que  produisit  la 
solution  dn  problème  des  trois  corps,  que  Newton  n'avait  fait 
qu'cbaucher,  et  qu'Euler  train  d'une  manière  rigoureuse.  On 
trouvera  ci-après  les  titres  de  ses  ouvrages  et  de  ceux  de  Clairaut 
«t  de  d'AIembcn  sur  le  même  snjet. 

174^.  Roma ,  in-^*  De  cometi»,  dissertatio  babita  \n  coilegiq 
Romano  (P*Boscotich). 

I74<$.  iUd.  De  aestu  maris,  dissertatio  babha  à  PP.  societatb  Jesu  in 
collegio  Romano  [P.  B o  s  r  o  v  i CH ]. 

Ce  qxiï  devait  former  la  suite  de  cette  dissertation ,  se  trouve 
dam  l'ouvrage  du  P.  Boscovich ,  De  txptditiont  lUttrarià ,  et 
dans  les  snpplânens  an  poème  de  Stat,  tome  II. 

174^.  London»  in -8,*  A  letter  to  Martin  FoJkes,  esq.**,  concemmg 
the  rise  and  progress  of  astrontMny  amongit  the  andents', 

by  George  Costard. 

158  pages.  La  suite  a  paru  en  i-i!?.  C'est  le  commencement 
des  savantes  recherches  de  rantcur ,  qui  ont  pradnit  son  HîMoiie  de 
ranranomie  en  176^. 

1746.  LonÂon» .  •  Tbe  histofy  of  astronomy ,  hy  M.'  Foulques. 

174^.  Paris,  inS^  La  Gnomonique,  ou  Tart  de  iàiijs  des  .cadrans, 
par  M.  Ri  VARD ,  professeur  der  philosophie  en  riîniversité 

de  Paris;  seconde  c'diiioii,  revue  par  i*autetir* 

324  pnges,  et  45  P^'S*^^  inities. 

.1746.  Upsalia,  iu-^."  Sam.  Ki.i  n  c£NSTi£RN a  Dissertatio  altéra 
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de  abenradone  steliarum  fixaram ,  oitâ  ex  motu  iuminis' 
successhro. 

i74.<î.  Tulmigce ,  tn-^.'  Georg.  liroi^,  Kraft  Dusertationes  due 

de  almosphacrâ  solis. 

I7^6m  }{aiuburg ,  in-^."  Christoph.  Mylius  Gedanken  ueber  die 
AiiTiosphere  des  Monds;  c'est-à-dire»  Peiuées  sur  l'atmos- 

phère  de  la  iune. 

1746.  Stock/tolmia,  in-^^  Acta  Societaiis  regiic  scienliarum  Upsa- 
iiensis  ad  annum  1741. 

On  y  trouve  les  piemièras  tables  des  satellites  de  Jnpher , 
de  Warge.ntin,  qui  furent  corrigées  et  publiées  en  1759, 
et  ensuite  en  1 77 1  dans  la  seconde  édition  de  mon  Astronomie. 
On  y  trouve  «nsii  des  mémonc»  de  XLnfG£MSTiERNA  snr  la 
correction  Atméridieii,  et  de  HlOKTBR  sur  la  cmnète  de  1744* 


174^.  Ltpsia,  in-^'  Godof.  Heinsii  Programma  de  kmgitudine 
Lipsie  ex  ecUpsibus  lunaribus  defnitâ. 

lj^6,  Paris ,  in -8."  Extrait  du  livre  de  la  parfaite  navigation  par 
la  latitude  ét  la  longitude,  par  J.  B.  Mandillo. 

174^.  Nttrnberg ,  in-folio.  Bericht  von  Verfertigung  grosser  V^dt- 
kugeln  ;  c  est-À-dire ,  Avis  sur  la  construction  de  grands 
globes  terrestres. 

h/^i  HoMMAN ,  associes  avec  LowiTZ  ,  avairnt  entrepris  de 
grands  globes  ;  mais  l'incontiance  de  celui-ci  fit  ^ouer  i'cn- 
tieprise. 

iy^6.  JLùfifg,  in -S.'  Gesammlette  Cometen-Bibtiotek»  &c.;  c'est- 
à-dire,  Bibliothèque  choisie  des  comètes^  OU  Entretien  sur 
cdle  qui  s'est  montrée  eu  i744< 

174^.  Venëita ,  in-^'  D' una  antica  villa  scoperta  su!  dosso  del 
'I  usculo ,  e  d'un  antico  orologio  a  soie  ritrovato,  dal 
P.  ZuzzERi ,  delfa  compagnia  dl  Gesu. 

1746.  Roma.  Giornale  de'  ietteraii. 

•On  y  trouve  llexplicatioa  dVn  caAan  antique ,  par  le  P.  Bos- 
c.Ovicn,  sur  lequel  on  peut  voir  l'Encyclopcdie  au  mot  Cno~ 
moniqut  ;  Leioy ,  Huiitcs  d€S  monumtas  tU  la  Grict;  la  préface  du 
troinème  vtdume  des  Peintures  d'Hcrculannm;  et  une  lettre  du 
P.  Jacquier,  Cû^eitt  Ûtiémhr,  176$ ,  L  V,  p.  295. 
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1^4^.  Paris,  in-^"  Institutions  astronomiques,  ou  Leçons  Élémentaires 
d'astronomie,  par  l'abbc  de  Bran  cas, 

174.^.  Paris,  iti-j2.  Mémoire  sur  ia  manière  de  dciermiiier  exacte- 
ment iaiévoiutîon  des  planètes  par  leurs  axes. 

1747.  Loudon ,  in-^*  James  Bradley  ,  D.  D.  A  letter  to  the  right 
honourable  George  earl  of  Macciesiield ,  concerning  un 
ajpparent  motion  obsenred  in  some  of  the  fbced  stars. 

C'est  dans  cette  kttM  qu'on  trottve  h  découvene  dé  la  nuu- 

tion.  —  Astronoin.  art.  2891. 

174.7.  Paris,  i/i-^"  Réflexions  sur  la  cause  générale  des  vents, 
pièce  qui  a  remporté  le  prix  de  TAcadéniie  de  Berlin  en 
174^,  par  M.  d'Alembert. 

Cet  habile  gi'omètre  est  mort  le  30  octobie  I783*  V^yc^  Vl£s- 
teîrt  de  l'AcaJanie  pour  la  même  année. 

1747.  Berlin,  //i-^."  Recherciies  physiques  et  mathémaiiqucs  sur  lu 
théorie  aes  vents  réglés;  en  latin  et  .en  diemand. 
Pièce  anonyme  qui  a  le  plus  approché  du  prix. 

174.7.  Paris,  itt'^'  Dans  le  tome  VI  des  pièces  des  prix  sont 
plusieurs  mémoires  sur  la  manière  de  trouver  l'heure  en 

[  mer  ,  par  M.  Danitl  Bt  RN G  u  LLi ,  &c. 

,  '74-7*  London,  in-S.^  J&mes  Ferguson  ,  A  dissertation  upon  the 

I  phaen«Mnena  of  riie  hanrest  moon  (  i  ) ,  also  the  description 

and  use  of  a  new  onery,  and  an  essay  upon  the  moon's 

turning  round  her  own  axis. 

Voye^  l'Astronomie  du  même  auteur,  176^. 

17^7-  Haunia ,  irtr^.'  De  parallaxi  fixarum  annuà  et  reclascensio- 
nibus ,  quam  post  Rœmerum  et  Parentem  demoiistrat 
Christianus  Horrebovius. 
Actentdit.  L'ips.  p.  190. 

1747.  /m,  Basiiii  Bcrnhardi  ^IDEBURGII  Couimentatio 

de  parallaxi  orbis  annui. 

1747.  Roma  et  Luca,  ïn-^."  2.  vol.  Scientia  eciipsium  ex  imperio 
et  commercio  Sinarum  illusiraia ,  complectens  iniegriis 

(  1  )  Lune  dci  moiliODs  ,  iuae  qui  te  lève  aasiitôt  tprét  le  coucher  do  soleil. 
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tonstruciiotics  astroiioinicas  P.  Jacobi  Philippi  SiMONELLI, 
observatioiicâ  Sinica^  P.  Igiiaiii  Ivlgler,  et  iiivestigatioues 
ordinis  eclipsium  P.  Mdchiorû  À  Bri  gA. 

Ce  livre  est  cité  ailleurs  comme  imprimé  en  1745  •  efiêt» 
le  titre  de  la  seconde  partie  porte  174J» 

1747.  London ,  iu-8,°  2  »'o/.  Philosophia  Britannica,  or  a  new  and 
coniprcliensive  System  ot  the  Newtoniaji  philosophy  ,  by 
B.  Martin. 

II  7  en  a  une  ana»  édition  en  xnià  Tobmei. 

1747.  Caat^érigia,  iu-S,*  R.  Hbathkote  Hktoriaastronomîae,  «ive 
de  ortu  et  progressa  astrononiix  liber  diiabiu  pardhus. 

1747.  Pm ,  in-B'?  s  f dûmes.  Institutions  newtoniennes ,  par 

M.  SiGORGNE. 

Pierre  Sigorgne ,  né  à  Rambercoiut  en  Lorraine  le  a4  octobre 
1719,  était  profeiseiv  de  philosophie  à  Paris.  11  fut  exilé  pour 
une  dunion.  Il  se  retira  à  Mâcon ,  où  il  a  été  employé  dms 
le  gouvernement  ecclésiastique  du  diocèse,  et  il  y  est  encore. 

1747,  LiOnJo/t .  ifi-S."  The  Calculuior,  by  James  Dodson. 

C'est  un  recueil  de  tables  utiles  et  cotninodes  pour  les  caku- 
lateiin;  multipiicatîons ,  puissances ,  logarithmes ,  annuités ,  divi» 
seiu-s  ,  segmens  ,  navigation  ,  rcfractiun.  On  y  trouve  cn  abv^é 

la  table  antilogarithmique  du  même  auteur,  1764' 

'  1747.  Londotij  in-jj^"  An  iniroduciion  to  ihe  globes  and  the  orrery , 
with  the  appUcatic»!  of  astronomy  to  chrondogy. 
1747.  Berlin,  m-S,*  Table  des  ascensions  droites  de  toiis  les  points 

de  i'dclipticiue  de  minute  en  minute. 

On  trouve  de  [pareilles  tables  dans  ks  Éphémérides  de  l'Aca- 
démie, tomei  1  et  VU. 

1747.  Dani/g.  in-^"  Versuche  und  Abhandiungen  der  naturfors- 
chenden  Gesellschaft«în  Danzig. 

Ces  Mc'moires  d'une  sticictc  littéraire  ,  dont  il  a  paru  4  volutncs , 
contiennent  quelques  articles  d'astronomie,  par  MM.  KuHN 
et  R  ET  G  EU.  Voyei  les  Noxf elles  IHtémirts  de  M.  Bemotdli, 
5  .*  cahier,  1779. 

M.  Kuhn  est  mort  en  176^ ,  suivant  M.  BemouiU ,  qui  parle  de 
ses  ouvrages  dans  le  6.'  cahier  des  Nouvelles  lïttérains. 

.1747.  London,  in-foBo,  Biographia  Britannica.' 

Le  7.*  vofaune  est  de  1766.  On  y  trouve  beaucoup  de  vies 
d'astronomes  ;  c'est  «m  excellent  veai». 

1747. 
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1747.  (Paris),  in -12.  Entretiens  sur  les  comètes,  ouvrage  posthume 

de  M.  D.  R. 

Il  est  dit  dans  la  prcfacc  que  l'auteur  venait  de  mourir,  âgé 
de  vingt-huit  ans.  On  y  trouve  un  eniietien  sur  les  tourbillons* 
et  un  sur  lés  périls  auxquels  nous  exposent  les  comètes. 

1747.  La  Hofê  [Paris],  in-^."  Système  de  cosmographie  et  de 

physique  générale  (labbc  de  Brancas). 

C'est  untrontispice  change  pour  re&&usciier  un  ouvrage  mort-né. 


1748.  Aîadrid,  in-^.'  ^  vol.  Relacion  historica  dei  viage  a  la  Ame- 
rica méridional,  por  D.  George  Juan  y  D.  Ani.  de  Ulloa. 

Le  4**  volume  contient  les  observations  astronomiques  pour  la 
mesure  des  degrés  sous  l't'quateur.  Cet  ouvrage  a  été  traduit  en 
.  français,  et  imprimé  à  Paris,  en  17 j 2.  Les  observations  ont  été 
réimprimées  en  espagnol  *  avec  la  vie  d»  Don  George  Jnan,  à 
Madrid ,  en  1 77  J. 

ty^^r  Loru/ori ,  tti-^.'  An  account  of  sir  Isaac  Ncwton's  phiioso-' 
phicai  discoveries  ,  by  M.  Colin  M  a  c  l  a  u  R  i  n. 

Cet  ouvrage  fuj  public,  après  la  mort  de  l'auteur,  par  Patrice 
MuROOCM;  il  a  été  traduit  en  1749  par  L  a  VIROTTS ,  jeone 
•         médecin  de  Paris ,  mort  à  la  fleur  de  son  Stgc. 

1748.  Parisiis ,  in-12.  Astronomii?  physicaî  jiixtà  Newtoni  principia 
breviorium,  methodo  scholo^iicd,  ad  usum  studiosx  juven- 

tUtis  (SlCORCN£). 

1748.  LoriJon,  in-^*  a  fûl*  A  System  of  natural  philosophy,  by 

T.  R  UTH  F  R  FOR  T  H. 

l.'astruiiuinie  y  csi  ti.iiice  assez  au  long. 

1748.  Vtnetiis  ,  in-^  '  An^cli  Capelli  Asirosophi»  numeric« 

supplememum  suppiementi ,  sive  tomus  V. 
1748.  London,         A  nevr  theory  of  the  figure  of  thc  earth , 

wherein  are  demonsaa.c J  iIk  nuchaiiical  causes  ol  iis  figure 
as  it  15  determined  by  the  observations .  of  Rowiand 

Jackson, 

1748.  Witteb.  in  Jo.  FriclLi  Ici  \Vk  i  o  i.  f.  r  i  Commcntatîo  de  vià 
curvâ  Mercurii  su b  sole  in  tcctani  coiueriendâ,  exemple 
transiiûs  Mercurii  per  solem  die  quinti  novemlMris  anni 
1745  iilusirata. 

lit 
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1748.  Paris,  inS»'  ÀTeftisMiiiqit  aux  astronome*  sur  i'^clipse  an- 
nulaire du  soleil,  que  l'on  attend  le  25  juillet  174.8 , 
par  M.  o£  l'Isle. 

2^  pages.  C'est  un  traité  historique,  ttès-biea  fait  et  tria* 

complet,  des  t-clipses  annulaires. 

1 748 .  Norimb.  in  -^J' George Moriz  LowiTZ  KurtxeErkiaerung ,  &c. 

seu  Explicalk»  duanim  chartarum  astronomicarum  pro 
InteHigendâ  projectione  eclipsis  terne  die  25  juUi  1748; 
en  allemand ,  avec  deux  grandes  cartes  de  cette  éclipse. 

L'explication  fut  traduite  par  DE  L'Isle  ,  et  imprimée  à  Paris. 

Lo\\  it/  fit  à  Nuremberg  divers  ouvrages  ;  il  tut  appelé  à 
Gbttingen;  il  alla  à  Pétersbourg  vers  1766  ;  et  étant  dam  une 
tournée  d'observations,  il  fut  arrêté  et  empafé  vers  f?*^,  par 
le  rebelle  Pugaischew  ,  qui  pendant  quelque  temps  donna  de 
finquiétude  à  l'impératrice  de  Russie.  Le  martyrologe  de  l'astro- 
nomie ne  contient  jkis  de  plus  chkIIl'  .iiiecdoif  ;  mais  !)caucoup 
d'astronome*  sont  morts  victimes  de  leur^coiuage  et  de  leur  zèle, 
Chappe,  Yeron,  d'Agelet ,  ftc. 

1748.  leua,  in-^*  BasUil  Bemhardi  Viedeburgii  Gonsideratio 
astronomicaeclipsis  soiis  die  25  julii  1748  ;  en  allemand. 

1748.  Amster  Représentation  géométrique  de  l'écllp*,  de 

soleil  du  25  juillet  1748  ,  par  Simon  PaNS£R,  ma- 
thématicien et  astronome  à  tinlulen. 

1748.  Paris ,  iti-jf."  Mémoires  Ue  l'Académie  pour  1743. 

On  y  trouve  les  premières  observadom  de  M.  DB  LA  Caille  , 
faites  au  coU^e  Mazarin  en  1743  »  ^  1^  projet  qu'il  furniait 

d'en  (ifinnfr  un  recueil  semi>lah!e  idus  les  ans;  ce  ciii'il  a  fidèle- 
ment exc'cuié.  Il  serait  à  souhaiiei  que  loui  les  astronoinei  iui- 

vistent  cet  exemple. 
1748.  Parts,  in-jf.*  Pièces  sur  f aimant  et  les  boussoles,  qui  ont 

rempoV'té  le  prix  proposé  pour  1742,  1744  et  iy^6. 

Lei  trois  pièces  qui  panagèrent  le  prix,  sont  d'EuL£R,  de 
VtÊàei  et  JeeuBsEMOULLiyCt  de  DoTOiia,  de  Riom  en 
Auvergne. 

1748.  Stockholmia .  in^^*  Acta  Societatb  régie  scientiarum  Upsa- 

llensis  ad  aniuim  1742. 

On  y  trouve  une  collection  d'observations  du  premier  satel- 
lite de  Jupiter ,  et  mf  mémoire  sur  les  in^;alité$  étà  satdlit«  par 
leur  attraction  mutuelle,  de  Wargentin,  avec  une  métliodè 
pour  calculer  les  éclipses  par  Klingei«sti£RNA. 
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1748.  Paris,  itt-ta.  Mémoires  pour  l'histcMie  des  scwnees  et  des 

beaux-arts. 

Ce  journal ,  vulgairement  appelé  Jmntl  dt  Trévoux ,  com- 
mencé par  les  JiSsiiite»  en  1705,  coniieiit,  dbnt  le  voinine  de 

novembre  1748,  un  écrit  de  Là  CaiLLB  WT  la  manière  de 
calculer  l'effet  de  la  nutation,  avec  des  tables;  mais  il  s'y  gli-wa 
une  mépriae.  Je  domiai  ces  tables  corrigées  en  17)^»  avec  les 
tables  de  Halley. 

1748.  OxforJt  in-B.'  G.  CosTARD,  A.fiinber  acconnt  of  the 

rise  and  progress  of  astronomy  amongst  the  ancîents»  ih 

thrcc  Icticrs  10  Martin  l'olkcs  ,  esq." 

11  y  e>t  i)arlc  de  1  a^iroiiotnie  des  Chaldéens  j  des  constellations 

citée»  dans  rÉcrinire ,  de  l'explîcatkm  asnrofliofniqpie  des  fid>les,  &c« 

1748.  Ptffis,a¥ot,  h'ts.  Histoire  du  ciel,  oà  Ton  recherche Tori* 
gine  de  i'idolâaie  et  le»  méprises  de  la  philosophie  sur 
la  formation  des  corps  ctMc5tcs  et  de  toute  Ift  nature;  nou- 
velle édition  (  1  abbc  P  l  u  c  h  e  }. 

1748.  Cantabrigia .  in- 8."  R.  Hlatukote,  Historia  astronomîse. 

1748.  Hclmstadti ,  iti-^."  Jo.  Nicoiai  Frobesii  Bibiiographiae 
seienographorum  spécimen  primum. 

L'autenr-y  parle  de  tous  ceux  qui  ont  écrit  sur  la  famé,  e( 
il  fiit  voir  h  néeuàtà  d'une  bibJiafniphie  pbysî^  et  mathé- 

niaiiquc. 

1748.  Tourna^ ,  ttt-S."  Discours  sur  la  figure  de  la  terre,  par  M.  le 

baron  de  Grantb. 
1748.  Paris,  in-^*  Entretiens  sur  la  cause  de  l'inclinaison  des 

orbites  des  planètes,  proposée  pour  le  prix  de  1734; 
seconde  édition ,  où  l'on  exlimine  quelle  est  Tétendiue  du 

mécanisme  ou  des  lois  de  la  physique. 

1748.  Amsterdam ,  2.  vol.  in -12.  Élémens  d'a>tronomie  et  de  géogra- 
phie à  l'usage  des  négocians,  par  M.  Jean  PAnckouck£. 
Le  premier  volume  cfmtient  une  notice  de  la  sphiie. 

1748.  Ne^o/i ,  ia-foko.  Spécula  Parthenopoea,  auct.  P.  GiaK' 

PRIAMO,  soc.  Jesu.  Astronomiz  praxis  et  tabule. 

L'auteur  emploie  les  excentriques  et  les  ëpicyclcs.  '—Jtumal 

dt  Trévoux. 

1748.  Lyo»,  in-S,'  Horloge  perpétuelle,  ou  Cadran  solaire  pourran* 
née  1748»  par  M.  HBavi£&«  chanoine  de  S.  Ghaurnoot. 

nia 
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17 4 S.  PaHs,  h'ijz.  Entretiens  sur  les  comètes,  par  M.  Basset, 

professeur  en  l'université. 

C'est  une  critique,  moitié  sérieuse,  moitié  plaisante»  dtt  dis- 
cours de  Maupertuis  sur  lis  cointtes. 

1748.  Berlin  [ Montpeliur  J.  Ori^iiie  Ue  l'univers  par  un  principe 
de  la  matière. 


174p.  Paris ,  in-^."  Pièce  cjui  a  remporte  le  prix  de  l'AcaJcrnie 
royale  des  sciences,  en  1748  ,  sur  les  inégalités  du  mou- 
vement de  Saturne  et  de  Jupiter,  par  M.  L.  Euler. 

Ce  mémoire  est  le  premier  ouvrage  où  l'on  ait  donné  uns 
solution  directe  et  analyiique  du  grand  problème  des  trois  corps, 
et  où  i'on  ait  donne  la  cause  des  variations  en  latiiude  des 
élofles  fixes,  et  de  la  cBminution  de  Tobliquîté  de  i'écliptique» 
à  la  page  78. 

'74P*  iii-^f."  Recherches  sur  la  précession  des  équinoxes,  et 

sur  la  luiiatiun  df  l'axe  de  la  terre»  dans  le  système  newto- 
nien ,  par  M.  d'A  l  e  m  h  k  k  t. 

C'est  la  premicfe  foi:,  qu  un  a  mn  ce  problime  en  ëquatîtMi 
et  qu'on  l'a  résolu  rigtnueusemeiu. 

174p.  Paris,  h.-^."  La  figure  de  la  terre,  déterminée  par  les 
observai ioiLs  de  MM.  fiouguer  et  de  la  Condamine;  par 

M.  BoUGUER. 

Cet  ouvrage  contient  de  savantes  recherches  sur  la  thémie 
dé  la  figure  de  la  terre  ,  et  le  détail  des  observations  ânes  pour  la 
mestue  du  degré  au  Pérou. 

174p.  LonJini ,  in-^."  Edmundi  Halle  II  Tabula  aslronomics: 
acceduni  de  usu  tabularum  prxcepia. 

Ces  tablés  ont  été  réimpiimées  A  Parts,  in~8,*t  en  17^4  et  en 

1759.  De  l'Isle  fit  im[)rinicr  dt^  lettres  curieuses  sur  IMiistoîve de 
ces  tables  dans  le  Jourriiil  tic  J revoux ,  ly^^  et  17J0. 

J74^,  Paris,  /'//  i'-'."  Théorie  du  mouvement  des  apsides  en  général, 
et  en  pariiculier  des  apsides  de  l'orbite  de  la  lune ,  par 
D.  C.  Walmesley,  B.  a.  [Bénédictin  anglais.] 

Il  fut  ensuite  érétiue  catholique  à  D.itfi  en  Angleterre.  II 
voulait  prouver  contre  CMairaut ,  que  l'attraction  exptiquait  très- 
bien  le  mouvement  de  l'apogée. 

1745).  Paris  j  in- 8."  Réflexions  sur  la  théorie  de  la  lune  doimée 
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par  M»  Ciaîraut ,  et  sur  les  observations  de  D.  C.  Wai- 
mesley  concernant  la  même  matière,  par  M.  le  chevalier 
d'Arc  Y. 

L*aiteur  prouve  que  les  iiiétho<Ies  de  D.  C.  Walmedey  ne 
peuvent  donner  que  ia  moitié  du  mouvement  rcel  de  Tapogce  de  ia 
lune  ;  Clairaut  reconnut  bientôt  qu'il  s'était  trompé  en  1 747  .  pour 
n'av  oir  pas  pousse  l'approximation  assez  loin.  —  Âthn.  1745» 

'745^'  P^r^^'  Auaiyse  des  mesiirci  des  rapports  et  des  angies, 

OU  Réduction  des  intégrales  aux  logarithmes  et  aux  arcs 
de  cercle,  par  D.  C.  \/almesley.  6.  A. 

On  y  trouve  la  Théorie  des  comètes ,  du  même  auteur. 

^749'  Roma.i/h^."  De  deleiminandâ  orbiià  planetx  ope  caioptricae, 
ex  daiis  \i,  ccleritaie  et  direciione  nioiits,  in  Jaio  l'uiiLto; 
excrcitatio  habita  in  collegio  Romano  (P.  Bosc  o  \  ich). 

^7^9'  Roma,  in-^."  Disseriatio  Je  lumine  (P.  Boscovich). 
a  {>arues  de  44  ^  de  j  S  pages. 

1745^.  UpsaHa,  //ir-^' Metbodus  geometrica  determinandi  orbttas 
planetarum,  i  Samueie  Kuingenstierna. 

1749.  Stockholmia,  m-^*  Acta  Societatis  regi«  scientianim  Upsa- 
liensis  ad  annum  1743- 

On  y  trouve  un  recueil  d'observations  du  second  sattllite  de 
JujHter,  nusemblees  par  W  akg^n  i  lN  ;  1  hÏMuire  de  nos  cuaiuis- 
sances  sur  la  grandeur  et  la  figure  de  la  tente ,  coiuinu^  en  17^0, 
par  le  même;  et  un  mémoire  de  Hf.i.iant,  qui  contient  d  s 
observations  faites  dons  un  voyage  entre  i  omeo  et  Wardhus,  con- 
tinué en  1750. 

174p.  LoHdott,  itt'8»'  The  theory  of  the  projection  of  the  sphère, 
by  William  Emerson. 

1745^.  Londùu,  in-^*  Philosophical  Transactions. 

On  y  trtjuve  un  nitinoire  de  Costa  RD  sur  raccc'U'rrrtion 
de  la  lime,  où  il  lait  usage  des  observations  arabes.  J'ajouterai 
que  dam  un  des  porte -feuilles  de  J.  de  l'Isle ,  qtri  est  chez  fe 
C.'"  Messier  ,  intitulé  ^jl!rvnMff£r  avant  et  depuis  Jésus-Christ ,  ) 
vu  une  copie  en  arabe  d'une  partie  de  l'ouvrage  de  ibn-lunis, 
apporté  du  Levant  par  Golius,  qui  eit  &  Leyde;  on  y  trouva 
toutes  les  observations  depuis  l'an  977  jusqu'à  1 007.  De  Tlsle  dit 
que,  pour  l'intelligeiict'  dt-  LCtte  partie,  on  peut  se  sfnir  du  com- 
mencement de  cette  asirunoiiue ,  qui  est  parmi  les  manuscrits  de 
b  BibBotbèqae  nationale»  n.?  ii44*  L'aldl>^  Ascari  lai  avait 
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traduit  le  premier  chapitre,  et  Cardone,  une  partie  en  1758. 
Sclndtens  pire  et  fik ,  de  Guignes  et  Deshauierayc»  hn  en  svaieitt 

aussi  traduit  quelques  parties.  £nfîn  le  C  '"  Caussin  a  fait ,  en  1 799, 
la  traduction  du  manuscrit  entier  pour  la  partie  des  observations , 
ce  on  l'imprime.  En  1800,  le  Gouvernement  hollandais  nous  a 
envoyé  h  co|»e  de  Leyde  toute  entière  ,  et  le  C/"  CanMm  ae 
propose  de  traduire  tout  ce  qui  intéressera  rastronomie. 

*74^*  ^ondon,  in-^."  James  Hodgson,  The  iheory  of  Jupiter's 
satellites ,  with  the  construction  and  uses  of  the  tables 
fer  Computing  their  éclipses. 

i^45>.  Upsia,  itt-^*  Godoiredi  Hein  si  i  Dbsertado  de  computo 
refractionum  astronomicarum,  sub  hjrpochesi  radium  îucis 
instar  lectse  iinec  atmosphcram  trajioere. 

t74p.  lenm»  in-^.'  Jo.  Bemh.  'Widebu&gii  Dissertatio  de  «teOii 

mutabiiibus. 

t^^^»  Bo/ogfia ,  i/i'^."  Opère  Jcl  dottore  Eustachio  ManfreDIJ 
tomo  seconde,  che  contlene  le  Istituzioni  astronomiche. 

4^0  p^iges. 

174.5).  BtrolôA,  m'^*  CafenAuium  ad  annum  174.^  pro  meridiaiio 
Berolinend ,  ctiin  approiMitione  Academiae  re^ae  «cien* 

darum  et  elegantiorura  litterarum  Borussiae. 

Le  calendrier  astronomique  de  Berlin  ,  qui  jusqu'alors  avait  para 
en  diemand ,  fût  publié  cette  fois  en  latin ,  par  M.  Grischow, 
astronome  de  Bcriin,  avec  lieBiicoiq>  de  tables  et  de  {Hobiinies 

d'astronomie. 

Celui  de  1750  parut  en  français, /fl-^.*,  et  fut  fait  par  M.  KiES  ; 
ceux  cfo  ,  175a  et  17s 3,  en  latin,  /it-^.';  aprisqnoi  ce 
calendrier  fut  interrompu  jusqu'aux  cphémcrides  de  1776,  que 
M.  Bode  a  continuces  avec  succès.  Voyti^  les  années  1 7  j  6  et  1 774. 
Kies,  avec  oui  j'obserrais  iBerlin  «n  17^  1 ,  est  mort  i  Tubingiie 
en  1781  s  il  a  été  leniplacé  per  M*  Pieiilawr. 

X745t.  hna»  m-^*  BasHii  Bernhardi  'Vlj>£BURGll  Dissertât» 

de  propagatione  lumînb. 
1 74p.  W'ttttberga,  m-<^'  De  Osy roandiae  circulo  aureo ,  à  G.  M.  Bose. 

174p.  LoiidM,  z.  fêL  iM'S/  A  gênerai  chranology  of  the  air  « 
ireatber ,  seasons  ,  &c. 

L'auteur  de  ce  livre  est  le  doctetu-  Jacob  Short,  médecin; 
on  y  trouva  nw  liste  de  tontes  les  comètes  dont  les  anciens  oai 
pillé  ,  «t  dt  tam  les  mvtm  fhémmHm  m  météoves. 
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t745^«  Nurnberg ,  in-^."  Descripiion  complète  ou  second  avertis- 
sement 5ur  les  grands  giobes,  célestes  et  terrestres,  auxquels 
la  société  cosmographique  établie  à  Nuremberg  fait  tra> 
vailler,  par  George-iMnirice  LowiTZ. 

174p.  Paris,  W'S/  Traité  d'optique  mécanique,  dans  lequd  on 
donne  les  règles  et  ies  proportions  pour  faire  toutes  swtes 

de  lunettes,  microscopes,  &c.,  par  ^\.  Thomin. 

L'auteur  avait  donné  en  174^  une  instruction  sur  l'usage  des 
lunettes.  II  est  mort  le  %i  ékwbn  17^2. 

174p.  Geuht,  i»-^'  Hypothèse  démonstrative  philosophique,  phy- 
sique et  géométrique»  sur  le  flux  et  le  reflux  de  la  mer. 

1745^.  Pais,  in-4ff.*  Explication  du  flux  et  du  reflux,  qui  manifeste 
combien  ce  phénomène,  inexplicable  dans  tout  autre  sys- 
tème que  le  moderne ,  en  prouve  l'exactitude  et  l'univer- 

saliic  (Bran cas). 
174p.  Favetitia,  iii-12.  De  maris  aestu  reciproco  cîi^sertatio  ,  cjuam 
author  ipse  Virgini  Deip.arse  devovit,  auiiiore  £poaiidro 
Napili. 

1 74p.  Upsia,  itt'8,*  D^uiete  terne  dissertatîo,  auctore  Uncero. 
L'antenr  Mfopte  lé  systèoie  de  Tycho. 

1745».  Le  10  septembre»  mourut  i  Lunéville  Gabrielle-Émiiie  de 
Bret  I  111.,  mnrquise  DU  ChATtelet,  âgée  d'environ 

quarante-quatre  ans. 

Cette  femme  célèbre  et  extraordinaire  était  née  en  1706.  Elle 
concourut  en  1 7  j  8  pour  le  prix  dé  l'Académie  des  sciences  sur  la 
nature  du  teu.  Ln  i-  jo  ,  elle  donna  ses  Institutions  de  physique, 
terminct s  en  1 7  3  ,  mais  dont  elle  retarda  la  publication  pour  y 
mettre  la  philosophie  de  Leibnttz  «  dont  Kœnig  lui  avait  inspiré  la 
curiosité.  En  174?.  elle  traduisit  le  livre  de  Neu  toii;  sa  tra- 
duction a  paru  en  17)6.  Voltaire  en  parle  souvent  dans  ses 
lettres.  «  M."«  dn  Ciditdet  K>w  la  comédi»  et  travaille  à  Newton 
«(28  août).  Elle  n'accouche  encore  que  de  problèmes. »  II 
l'appelle  ailleurs  vasutt  puissant géait ,  Minerve  de  la  France. . .  . 
«  Une  ftittiM  qui  a  tréAnt  et  écfaâci  Newton ,  qui  avait  fait 
3»  une  traduction  de  Vii)gile  sans  leilier  soupçonner  dans  la  con- 

a»  versation  qu'elle  avait  fait  ces  prodiges  en  un  mot»  va 

»  très-grand  homme  que  les  femmes  ordinaires  ne  coiuuBsaienc 

a»  que  par  ses  diamans  et  le  cavagnole  étant  cette  nnic 

»  (4  septembre)  i  son  secrénûre,.idoa  u  louable  contoma»  a 
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*  »  dit  :  Mais  je  sens  quelque  chose  !  Ce  quelque  chose  était  une 
a»  petite  fille  y  qui  t:>i  venue  au  monde  sur-ie-champ  ;  on  l'a  mise 
»>  sur  un  livre  de  gcoméirie  qui  s'est  trouve  là  ,  et  la  incre  est 
-  »  allée  se  coucher.  ...  Je  viens  de  relire  les  matcriaux  iuunenscs 
,  »  de  métaphysique  qu'die  avah  rattemblés  avec  une  patience  eC 
»  une  sagacité  qui  m'efiraient.  C'était  le  génie  de  l.eibiiirz  avec 

«a  de  la  sensibilitc  Le  roi  Stanislas  est  venu  dans  ma 

»  chambre  pleurer  cefte  perte  arec  moi. . .  Lettres  ét  Vofutln, 
tome  IV  ,  p.  39  -  5 4* 

Volt.iÏK'  ,  qui  nv.iit  passé  deux  ans  à  Lunéville  ,  et  qui  avait 
déclare  souvent  au  roi  de  Prusse  qu'il  ne  quitterait  pas  M.""*^  du 
Châteiet,  revint  à  Paris  au  moB*<roGtobie  1749»  o  partit  au 
mois  de  juin  17JO.  Il  dit  lui  aVnir  vu  f'iirc  de  tcte  unedîVÎNOade 
neuf  chiffres,  en  présence  d'un  géomètre  étonné. 

Elle  eut  avec  Mairan  une  dispute  siu-  les  forces  vives.  Celui-ci, 
dans  une  lettre  de  52  pages,  imprimée  en  1741  »  lui  reproche 
qu'elle  avait  juge  admirables ,  ses  raisonnemetT;  sur  les  fijrces  vives 
[Afîm.  1728  },  dans  la  savante  pièce  qu'elle  nait  donnte  sur 
ia  nature  du  h  u  ;  tnais  que  Cirey  étant  devenu  peu  «fe  temps 
après  une  école  leibniticnne  .  elle  envoya  à  Paris  un  errata  pour 
sa  pièce,  qui  tiit  imprimé,  et  un  errata  de  l'errata,  où  le  simple 
correctif  se  changeût  en  une  sorte  d'épigramine  contre  ce  mémoire 
de  ^î.liI\^n  tant  îoiu  .  I  '  u  .itîimit  if-n  ,  cliaigc  di  l'impression  ,  fit 
arrêter  à  l'imprimerie  royale  les  exemplaires  qui  en  avaient  été  tirés 
pendant  sa  maladie ,  et  dont  tl  s'étut  déji  échappé  un  petit  nombre 
.  dans  le  public.  —  Tome  IV  des  prix  ,  pii'ces  de  1-58.  Vo)e-^  le 
Dietimnain  de  physique  |)ar  le  P.  Paulian et  l'éloge  historique 
fait  par  Voltnre  en  17^»  tome  LXl  de  ses  œuvres,  é&ion 
de  178$  ,  ou  le  premier  des  Mélanges  littéraires.  Cet  éloge  est 
aussi  à  la  tête  de  l'édition  de  la  traduction  de  Newton  ;  mais  il 
n^  contient  p.is  la  date  de  sa  naissance ,  ni  celle  de  ses  ouvrages. 
J'ai  tâché  d'y  suppléer ,  mais  fe  n'ai  pu  me  procurer  exactement 
la  jîreniiùr  :  ic  crois  seulement  qu'il-  y  a  une  erreur  dans  SOtt 
extrait  in  irtuaiie  ,  où  on  lui  donne  cinquante-deux  ans;  Voltaire 
dit  quarante-trois  et  demi. 

Voltaire  paile  d'un  traité  manuscrit  sur  le  bonheur.  Le  duc 
-  dn  Châteiet  son  fils  étant  mon ,  je  n'ai  pu  avoir  de  document 
nhérieurs  sur  cette  femme  illustre  et  étonnante. 

On  trouve  dans  les  Piua  inîércss<vitcs  de  La  Place,  tome  V, 
une  lettre  au  sujet  de  l'ouvrage  de  M.""  du  (Châteiet  intitulé, 
IcJm  sur  le  bonheur.  Son  fils,  le  duc  du  Châteiet,  s'empoisonna 
dans  la  prison  avec  de  Tophun ,  dans  le  tempf  dâ  massacres  de 

la  révolution. 

Si  1  on  veut  avoir  la  contre-partie  ds  l'éloge  que  je  viens  de 

tiacer». 
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-tracer,  3  finu  lire  le  Jonmal  de  P 

se  trompe  son  portrth  par  M.***  du  Deffiuc,  «on  amie. .  / 


17^0.  Paris,  in-^.'  Mémoires  Je  mathématique  et  de  physique, 
présentés  à  l'Académie  royale  des  sciences  par  divers 
5avan5 ,  et  lus  dans  ses  assemblées  ;  tome  i." 

Le  second  voliune  a  para  en  17;  5  ,  le  troisèine  en  17(^0, 
le  quatrième  en  1763  ,  le  cinquième  en  i-<>S,  !c  onzième  et 
dernier  en  1786.  Presque  tous  ces  volumes,  contiennent  beau- 
coup d'obwrvations  asnonomiques.  Le  premier  vofiime  contienC 
im  mémoire  intcre>>.int  de  GrischOw  ,  qu'il  fit  à  Paris  sous  la 
érection  de  Le  Moiuiier ,  et  qui  a  iàit  une  rcvoiution  pour  le 
calad  des  éclipses. 

1 7  j  o.  LeyJe  et  Zittphen,  i«'4^*  Inleiding  tôt  cene  natuur  en  wiskim- 
dige,  &c.;  c  est-à-dire,  Introduction  à  la  théorie  physique 

et  mathématique  du  globe  terrestre,  par  Lulofs. 

648  pages.  On  trouve  dans  cet  excellent  ouvrage  des  détails 
importans  sur  la  grandeur ,  la  fiffora  et  les  mouvemens  dé  li 
terre  ;  sur  la  théorie  de  la  lune;  sur  les  conttnens  »  les  îles ,  les  mon- 
tagnes ,  les  volcans ,  la  mer ,  les  marées ,  les  lacs  et  les  rivières , 
les  changemens  du  globe  ,  l'atmosphère  ,  les  saisons ,  la  chaleur , 
les  zones,  les  distances  des  lieux,  &C.  Le  célcbre  KvCSTNER  en 
a  donné  une  traduction  allemande  en  '"JJ,  à  Gottingen,  et  il 
serait  à  souhaiter  qu'on  en  tu  une  en  Irançais. 

L'auteur  était  né  i  Zutphen  en  171 1  ;  il  est  mort  à  Leydo 
le  4  novembre  1768. 

1750.  Paru,  in-B.'  Leçons  éiémentanes  d'optique  (La  Caille), 

17 jo.  lj>nAon,  in-S."  The  déments  of  astronomy,  iranslated  front 
the  french  of  Ai.  DE  LA  CaillE,  bv  John  RoBERTSON. 
F.  R.  s. 

Robcrtson  alla  à  Portsmouth  en  i7)<?.;en  17^7,  à  Londres, 
comme  bibliothécaire  de  ia  Société  royale  :  il  tradidBt  La  CaiUe. 

Il  mourut  le  11  décembre 

I7JO.  Loihhn  ,  in-^P  The  theory  of  Jupiter's  satellites,  with  the 
tonsiruction  of  the  tables  and  their  uses  forsupputing  iheir 

éclipses,  by  M/  Hoi>GSON. 

l/jo.  BononiiZ ,  in-^"  Eustachii  Manfredii  Intrnduciio  in  Ephe- 
merides ,  cum  opporiunis  tabulis,  ad  usuai  Bononiensis  * 
.  .  sciemiarnnilnstituti;  ediUoakeii.  • 

Kkk 


BIBLIOGRAPHIE 


17^5 Ou  Bcnonia ,  i/i-^.'  EphemerlJes  motuum  coelesiium  ,  ex  anno 
175  I  in  annum  1761  ad  meridianum  Bononise  supputaïae; 
aucturibu^  Eu&iachio Zan oxxo,  fiononiemis  scieniiarum 
Ludtttti  astronoltao,  et  socns ,  ad  miim  IiutkutL  Praemissx 
sunt  novae  tabube  moiûs  Jovb. 

1750.  i^^r/rA,  Iff-^/'AImanach  astronomique  pour  1750  (KlES). 

On  y  trouve  des  tables  de  !a  lune  de  Lconard  EULBR»  et 

différentes  formules  analytiques  pour  i'astrunoniie. 

1750.  Paris,  itt-jf^'  Avis  aux  astronomes,  par  M.  de  la  Caille, 
à  roccasion  des  observations  qu'Û  va  faire,  par  ordre  du 
roi ,  dans  l'hémisphère  austral. 

Cet  avertissement  de  quatre  pages  contenait  l'indication  des 
jours  où  il  fallait  laire  en.Luroj>e  les  observation:»  correspon- 
dantes à  celles  de  La  Caille;  et  elles  furent  fahes.  J'allai  k  Beilln 
pour  cet  effet  :  les  résulnis  que  |'en  ù  .cirés  som  dans  mon 

Astronomie ,  art.  itoj. 

17^0.  Formules  pour  calculer  les  aberrations  annuelles  des  ciuiies, 
parM.DuRDUs;  ikms la Mém,  de  FAcadendt  de  Suède, 

Histoire  de  nos  omnoissances  sur  Ifi  parallaxe  des  étoiles 
fixes, ^ar  ^ARGENTIN,  continuée  en  175 1; 
17^0.  Londott,  ïn-^*  2  vol.  Mathematicai  eiemmts  of  natural  phi- 

losophy  confirmed  by  cxperiments. 

C'est  une  traduction  du  grand  ouvrage  de  s'CravESAHDB, 
faite  par  DasAGULisas ,  et  publiée  par  son  fils.  C'est  la  tixième 

édition  de  s'Gravesande. 

1750.  Harlem,  ïii-^."  Traduction  hollandaise  <Ie  la  Géographie  de 
Varenius,  dans  huiiicllc  M.  K*linkenberg  doi  na 
plusieurs  supplcmens  (en  hollandais),  sur  i  aplatissement 
de  la  terre,  les  orbites  des  planètes,  les  réfractions,  la 
manière  de  tracer  une  méridienne ,  de  compter  le  midi 
son?;  les  pôles,  les  ombres  du  sokil  dans  la  zone  torride, 
la  l  iiiifiitur  du  cône  d'ombre  dans  ie^  c'c  lipjcs;  sur  diverse;; 
dcicrininaiions  de  iongiiudes  et  de  latitudes  ;  sur  la  manicre 
de  trouver  l'azimut  du  soleil  ;  sur  la  loxodromie;  sur  l'éga- 
lité ou  Tin^alité  du  temps  auquel  tous  les  lieux  de  ia 
terre  au  nord  et  au  sud  de  l'équateur  sont  éclairés  du  soleii. 

1750.  Londott,iM-éfJ  George  earl  of  Macclesfield,  Remarks 
upon  tbe  solar  aiui  the  iunar  yeacs»  the  cycle  of  years 
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commonly  called  thc  goldi-n  luimhcr  ,  the  epact,  and  a 
method  of  fiiiding  ihe  lime  oi  Eaîtcr. 

17^0.  London.  in-jf?  Thomas  WaiGHT,  .The  theory  ofthe  uni- 
verse. 

17; o.  Héila,  in-^*  Dissertationeni  msiigimlein  de  gravitate  uni* 
▼enali  que  ex  aliquo  oorporit  cssentlali  deducitur,  unde 
pendentes  naiur;e  leges  demonstranuir  et  ad  systema  mundi 
appiicantur»  deiendet  Georgius  Godefridus  Glume  Bcto- 
linensis. 

60  pages,  avec  figures. 

17  }o.  Romm,  in-foL  De  obeiisco  Cc«rfo  Augiuti  è  Campi  Mardi 
ruderibus  nuper  erutoCommentariu»,  auctDceAngeloMarjA 
Ban  Di  M. 

liy  a  dam  cet  ouvrage  une  gnndè  lettre  du  P.  Bosco  vich  , 
vm  ds  M.  Stuart,  une  réponse  à  M.  Frecman  [Galliani], 
fW  l'usage  astrunoniique  de  cet  ob^sque.  Vtyi^  mon  Vvf^  i» 
Italie,  et  le  livre  de  Bose,  175  r. 

1750.  Paris,  in '8.'  L'art  de  mesurer  le  sillage  du  Yaiiseau  sur  mer, 

par  M.  S  Av  é  r  i  e  n. 

17  JO,  Paris,  in  12.  Description  et  usage  de  la  sphcre  et  des  globes» 
par  M.  Savérien,  ingénieur  de  la  marine. 
LVwtenr  en  né  à  Ailes  le  16  \u3àH  iy%io* 

1750.  Upsia,  ift'f»*  Dt  variis  epochû,  aniii  fimnâ  veterum  Orien* 
talium,  &c.,  iLudovioo  OurouR  dé  Longubrub. 

1750.  Paris,  in-jf^  L'Art  de  yérifier  let  dates,  par  les  PP.  Béné- 
dictins de  la  congrégatkm  de  Saint-Maur  [d'Antinb» 
aidé  par  C  L  É M  E N  c et]  ;  avec  une  table  des  éclipses,  par 

M.  DE  LA  CaI  LL£. 

La  seconde  édition  in-fiVto ,  par  Dom  CLiilENT ,  parut  en 
J770;  et  Ping  RÉ  a  revu  et  corrigé  la  tdble  des  éclipses. 

La  troisième  édition,  en  troi';  vnlufnes  in-folio,  pamt  en  1785, 
&c.  ;  elle  e:>t  aussi  de  Doqi  Clément ,  qui  est  mort  à  Paris  le  29 
mars  1793  [Mag,  EneytUfk  t.  V,  p.  U  travaillait  à  l'Att 
de  vérifier  les  datts  avant  Hre  vulgaire. 

1750.  Paris,  in-12.  Description  et  usage  d'un  calendrier  qui  se  met 

sur  les  faces  d'un  poric-crayon  à  compas,  par  Baradelle. 

17  jo.  LonJoa  ,M-^'  An  original  theory  or  a  new  hypothesis  of 
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the  universe,  foundcd  on  the  laws  of  naiure ,  &c.  ;  par 
Thomas  Wr  i  g  h  t  ,  de  Durham. 

L'n.uteur  entreprend  de  résoudre  le  prôblime  gâlénl  de  la 

crcation ,  et  celui  de  la  voie  lactée. 

1750.  Paris,  in -12.  Ephéméride*  cosmographiques  pour  1750 

(l'abbé  DE  Brancas). 

Il  en  donna  aniâ  pour  let  deux  années  suivantes ,  relative- 
ment  à  son  ^Mène  de  coonographie  j  mais  on  n'en  tînt  ancui 

compte. 

• 

1751.  Paris,  de  tlmprimerie  royale,  in-fol.  Observations  de  la  lune, 
'.   du  soleil  et  dei  étouet  fixes,  pour  servir  à  la  physique 

céleste  et  aux-  usages  île  la  navigation  ;  où  l'on  doime  le 
mouvement  de  la  lune  en  nsct  nsion  droite,  dciei  niinc  iiulc- 
pendamment  de  la  parallaxe,  et  les  nouvelles  rc-therclies 
pour  constater  l'inclinaison  de  l'orbite  lunaire  au  plan  de 
i'écliptique,  par  M.  Le  MoNNIER. 

68  p  ii^tb.  Ces  ol>servations  commencent  à  17}  J  ,  et  finissent 
au  18  avril  17^6.  Let  cahiers  suivant  vont  jusqu'au  6  juin  1746, 
du»  le  quatnème  livre,  qui  pamt  en  1773.  Comme  l'auteur 
Toolait  y  mettre  les  calculs  de  l'ascension  droite  de  la  lune ,  il 
n'eut  pas  le  temps  et  la  patience  de  continuer  ;  et  cette  utile 
collection  d'observations  est  restée  manuscrite.  Les  observations 
de  Bnidley  ,  tjue  i  on  a  imprimées  à  Oxfold,  et  celle»  de 
M.  Ma>kelyne,  dt])uis  1-65  ,  qui  ont  p.ini  ,  nous  en  dédomma- 
geront. J'espère  que  les  inanuscriti  de  Le  Munnicr  ne  seront  pas 
perdus ,  et  que  fe  ponmi  les  insérer  dam  VHistioîrt  eélesU,  dont 
l'ai  public  le  premier  volume  en  1801. 

.175  !•  Piiris ,  in-^."  Journal  du  voyage  fait  par  ordre  du  roi  à 
<:  I  ccjuateur.  Mesure  des  trois  premiers  degrés  du  méridien, 

par  M.  DE  LA  CONDAMINE. 

Cectmvrage  ,  écrit  avec  intérêt ,  contient  l'histoire  et  les  détaib 
de  la  mesure  de  la  terre  faiie  au  Pérou  ,  de  uirnic  (jin'  le  livre 
de  Bougucr,  qui  avait  paru  en  ly^^t  et  celui  de  Ulioaet  Juan, 
qui  avait  para  en  Eq^agne  en  1748*  • 

17 j  I.  Stockholmia .  in^^*  Acia  Societatis  régie  scîentlaruin  Upsa- 

iiensis,  ab  anno  1744.  aJ  annum  1750. 
'  On  y  trouve  des  observations  de  W ARGENTIN,  et  la  vie  de 

ClUlUS. 

175 1.  Parit,in-8.*  Astronomie  nautique  «  ou  Élémens  d'astronomie 


* 
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tant  pour  un  observatoire  fixe  que  pour  un  observatoire 
mobile ,  par  M.  de  Maupektuis;  seconde  édition. 

Paris,  in-i2.  Description  et  usage  d'un  nouvel  instrument 
pour  obsefNer  la  latitude  sur  mer,  appelc  le  nouveau  quar- 
tier anglais;  nouvelle  édition,  &lc. 

118  pages.  C'est  tme  seconde  édition  donnée  par  M.  PB 
BORY ,  du  livre  que  M.  d'Après  avait  publié  quelques  années 
auparavant.  Voyt?  l'année  177$  »  à  l'occasion  du  livre  de 
M.  MagSLLAH.  D'Après  naqim  m  Havre  an  1707,  et  mourut 
à  Lorient  en  1780.  Gabriel  de  Bory  naquit  à  Paris  le  i  1  mai* 
S710.  Il  alla  en  17 ji  en  Espagne,  et  en  17))  ep  Portugal , 

"  pour  observer  T^cfose  de  sofcH  cjui  devait  y  être  totale  ,  et  3 
f*en  ^lut  très-peu.  II  observa  à  Madère.  II  a  travaillt^  au  Diction- 
naire que  l'Académie  de  marine  devait  publier.  Il  a  été  gouverneur 
des  îles  et  chef  d'escadre ,  membre  de  l'Académie  des  sciences  et 
de  l'Institut.  Voye^  les  Afinwirfs  des  savais  Hrmgen»  t.  Ill ,  et 
XciMémins  de  l'Académie,  17^8,  1765^,  1770,61 1772,  seconde 
partie. 

175  I,  Mecfiola/ii,  in-^"  Paul!  Frisii,  clerici  regularis,  Disquisîtio 
mathematica  in  causara  physicam  figure  et  niagnitudinis 
teiluris  nostne. 

175 1.  NorImAirga»  bt-^*  Georgii  Msuridi  Lowitz  Programma 
de  'quadrante  astronomicb  et  geographîcis  uiibtd  aptato^ 

175  t.  Paris,  ia-fo^o.  Encyclopédie,  ou  Dictionittire  rafscnné  des  - 
sciences ,  des  arts  et  des  métiers ,  par  une  société  de  gens 
de  lettres ,  mis  en  ordre  et  publié  par  MM.  DiDBROT 

et  D*A  i.f  MDERT;  tome  I." 

Cet  ouvrage  fameux  contient  dix-sept  volumes  de  matières , 
dont  les  sept  derniers  ont  paru  en  1764s,  et  onze  voltunes  de 
planches.  On  l'a  riimpritm;  à  Genève  et  en  Italie.  Les  articles 
d'astronomie  y  sont  de  M.  d'Alembert.  Les  Supplcinem ,  qui  ont 
para  en  1776  et  1777,  sont  en  cinq  vohunes  ;  j'y  ai  fek  les 
articles  d'astronomie.  L'EncycIo|iL'die  d'Yverdon  ,  t-n  quarante- 
buit  volumes  in-^'  et  huit  volumes  de  pianciies,  fut  commencée 
en  1770 ,  et  finie  en  1776  ;  j'y  ai  Ait  on  cours  entier  d'astro* 
nomie  par  ordre  alphabctique.  Cette  Encyclopédie  est  dîâîîiente 
de  celle  de  Paris ,  quoique  celle-ci  en  ait  fourni  la  principale 

Îaitie.  Enfin  rEncydopcdieiiiétiKX^ue,  ou  par  ordre  de  matières, 
bquelle  on  travaille  actneUement ,  contient  d^i  tm  Dkiion*- 
naire  de  mathématique»  en  trois  Tolumes  i*'4»* ,  dont  on  an  ^ 
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moins  est  occupé  par  un  cours  complet  d'astronomie  que  j'y 
inièié  ^y»  IxMrdra  alphabétique ,  1784- 17B9. 

175  I.  Upsaliéi,  iH'S,*  AsoronomiaB  physicx,  juxtà  Newtoni  prin- 
cipia,  brevlarium,  metbodo  scholatticàp  ad  luum'studioMe 

juventmis  (Si  g  or  c  ne). 

Voyf^  l'année  1749. 
175  I.  Regiomonti ,  i/i-^.'  Gnomonica  faciliiata  ,  seu  Meiho<lus 

arithmetica  ddineandi  hoioloda  regularia  et  imgularia  ^ 

pcr  tabulas  rectè  caiculaïas  (T ulawsei  ,  «oc.  Jesu).    *  1 
17 Jl.  Wittenbergte ,  in-^."  Georgii  Matthiae  Bosii  Commerciiim 

epistolicum  de  Sesostridb ,  Augusti  et  Benedicti  XiV 

obelisco. 

Voyei,  à  ce  sujet,  ie  grand  ouvrage  de  Bandini,  17 jo. 
1751.  Paris,  in-i6.  Quatre  lettres  de  M.  de  l'Isle  au  P.  Berthier, 
sur  la  parallaxe  de  la  lune ,  extraites  du  Journal  de  Tré- 
voux de  1 7  5  I .  -  j 

I7JI,  leiui,  in-^.'  Basilii  Christ,  "Widedurgii  Programma  de  ! 
novissimis  D.  de  la  Caille  conatibus  iji  investigaudâ  parai- 
laxi  iunari.  ! 

17)  I.  Ifumberg,  in-jfj  Bericht  von  den  Monds-Kugein ,  wdche 
bey  der  Cosmograpliischen  Gesellschaft  in  Numberg  aus 
^  neuen  Beobachtungen  verfertiget  werden,  dùrch  Tobias  j 
Mayer,  Mitglied  derselben  Cesellschafi  ;  c'est-à-dire,  Avîi 
sur  des  globes  lunaires  qui  se  lont  à  la  société  cusinogra* 
phique  de  Nuremberg,  d'après  de  nouvelles  observations.  1 

Cette  deicriptiott  d'un  globe  lunaire  est  expliquée  dans  le 
volume  des  œuvres  posthumes  de  Tobie  Mayer,  publié  en  i^tj 
par  Lichienberg;  et  il  y  a  une  lettre  de  Kxstner  siu  le  même 
sajet  dam  les  Éphénéridet  géographiques  de  M.  de  Zacfa ,  1798. 

175 1.  Paris,  inS,*  L'usage  des  globâ  câeste  et  terrestre,  et  des 

sphères,  suivant  les  dÎTOrens  systèmes  du  inonde ,  précédé  | 

d'unTraité  de  cosmographie,  par  N.  Bion;  sixième  édition. 

}8o  pages.  C'est  ie  livre  ie  plus  élcmcmaire  et  ie  plus  clair 
qu'il  y  ne  en  français  poiu-  tes  premiers  ptindpes  de  i'astrononiie. 

175 1.  LondoB,  in-3,*  A  supplément  to  Jthe  treatise  of  the  use  o£ 
the  globes,  by  Edward  More. 

175 1.  Londres,  in -8*  Description  du  nouveau  glolie  de  M.  Neale; 
en  anglais. 
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17^1.  Pirenie ,  in -S."  Notizia  de'  tempî ,  ad  U50  degli  eriiditi  e 
de'  viageiatori »  per  l' anno  17  2,  al  meridiano  fiorentino. 

Cet  aSnanacfa  >  que  je  aoh  Ai  P.  Xihenez  ,  oÊ&n  Êttto^ 
nome  de  Florence,  n'a  eu  lieu  que  pendant  quelques  années. 
L'auteur  est  mort  en  1786.  Voye^  son  éloge  dam  ie  ciaqiuèia» 
volume  des  Mémoires  de  la  Société  italienne. 

175  I.  Lf;/?^;^,//;-^/ Calendrier  curieux,  parGRAFEN;ei]«ileinati4. 
175  I.  Art'iio,  itt^ia»  Tmttenhnenti  auUa  pluraillà  de'  mondi»  de! 
sigiior  DS  FoNTEN£Li.B,  tndotd  dal  P.  Vbstrimi. 

175 1.  Paris,  in-S»'  Nouvelles  vues  sur  le  système  de  l'univers 

(l'abbé  DE  Pombrient). 

L'auteur  prétendait  que  les  mesures  de  ia  terre  ne  prouvaient 
que  la  figure  de  l'atmosphère. 

17 J a.  Sa'wt-Pe'tersbourg,  in-^.'  Théorie  de  la  fiine ,  par  M.  Clai- 
ilAUT,  qui  a  remporté  le  prix  de  l'Académie  en  1750. 

C'est  le  premier  ouvrage  où  l'on  ait  déterminé  les  inégalités  de  la 
Jtine~par  la  résolution  du  problème  des  trois  corps,  et  sur-tout  le 
mouvement  de  l'apogée  de  la  lune.  La  seconde  édition  est  de  1765, 

175a.  Paris,  in-^."  Voyage  historique  de  l'Amérique  mérîdionafe  , 
par  D.  George  Juan  et  D.  Antoine  D£  Ulloa,  come- 
nant  l'histoire  des  Ineas  et  les  dtservadons  astronomiques 
fâhes  pour  déterminer  la  figure  et  la  grandeur  tfo  la  terre; 

traduit  de  l'espagnol. 

1752.  Paris ,  in-^"  Justification  des  Mémoires  de  l'Académie  de 

1744,  et  du  livre  de  la  Figure  de  la  terre,  sur  plusieurs 
mts  qui  concernent  les  opérations  des  académiciens  ,  par 

M.  BOUGUER. 

175a.  Paris,  itt^^*  Supplément  au  Journal  historique  du  voyage  à 
Téquateur ,  et  au  livre  de  la  Mesure  des  trois  piemiers 
degrés  du  méridien  ,  pour  servir  de  réponse  aux  objections 
de  M.  B.  [Bouguer],  par  M.  i>£  la  Conoamine. 
La  seconde  partie  panit  en  1754* 

1752.  Hokda,  iu'^*  Disiertatio  gradualis  de  MernnU  theoriâ,  à 
Frederico  Mallbt. 

17 j a.  Paris,  in-^*  Traité  d'optique»  où  l'on  donne  la  théorie  de 
la  lumière  dans  le  système  newtonien  (le  marquis  db 

COURTI  VRON). 
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lyT^ft.  Paris,  tn-i2.  Traites  sur  les  aimans  artificiels,  traduits  des 
deux  ouvrages  aiigiois  de  J.  MiCHELL  et  Jean  Canton  » 
par  fe  P.  Ri  voire,  Jésuite. 

17  j  2.  StockJiolmia ,  in-^"  Dissertatio  physica  de  magnetismo  arti- 
ficiali»  i  Samuefe  Klincenstierna. 

1752.  Paris  ,  jn- 12.  Description  et  usage  des  globes  céleste  et  ter- 

restie  (SAviRisN). 
17^2.  Paris,  ia-i^  Traité  des  instnimens  propres  i  olwerver  les 

astres  sur  mer,  où  l'on  donne  la  construction  et  Tusage 
d'un  nouvel  instrument;  par  M.  Saviîrien,  ingénieur  die 
la  marine,  et  de  la  Société  royale  de  Lyon. 

L'instrument  dont  H  s'agit  est  un  octant  à  simple  réflexion 
et  à  lunettes;  il  fut  exccutc  par  Baradelle  père,  ing^nKiir  pour 
les  instnimens  de  mnthcniaiiqiKs.  Le  roi,  sur  le  rapport  du  mar- 
quis de  la  Galissonnicre  et  de  iitrilin  ,  en  envoya  piiuieurs  à  Brest, 
comme  on  petit  le  voir  dans  la  CaietU  de  Fnuut  du  6  janvier 
175  )  t  et  dam  V Année  lîtténùn  de  FnSran»  année  1754* 

175a.  Upsia,  in-jf,"  Domini  de  la  Lande  ,  astronomi  regii ,  de 
observationibus  suis  Berolinensibus  ad  parallaxin  lunx  defi- 
niendam  Epistola;  ///  Actis  eruditorum ,  augusti, p. 

17^2.  Berlin,  in-^."  Mémoires  de  l'Académie  pour  174p. 

On  y  trouve  les  observations  annoncées  dam  l'article  précédent. 

IJjX-  Observations  faites  à  Stockholm  par  "W^argentin  ;  dans 
les  Mémoires  de  f  Académie  de  Suède, 

Augsburg,  in-fol.  J.  F.  Pentheri  Gnomonica  fundamentalis 
et  mechanica,  worinnen  gewiesen  wird  wieman  alleriiand 

Sonnen-Uhren  verfertigen  soil;  c'est-à-dire,  Gnonumîque 

fondamentale  et  mécanique,  oii  l'on  enseigne  comment  on 
doit  décrire  les  cadrans  solaires  de  toute  espèce. 

1752.  Cottiti^ft ,  in-^."  Commentarii  Societatis  regias  scioitianim 
Gottingensis ;  tomus  I,  ad  annum  175  i- 

Ontroure,  dans  le  premier  yolunie,  éa  obsemtîons  deTolûe 
Mater.  Il  y  en  eut  trois  autres,  y  compris  celui  de  1754» 
Il  y  a  eu  ensuite  Novi  Commentarii ,  le  premier  volume  pour 
-  les  années  1765)  et  1770,  le  huitit-me  pour  1777;  enfin  Com- 

,  wentatimus  ad  ammm  1778;  et  la  pobiîcaiion  de  ces  Mânoives 
se  continue  encore  sous  ce  tine. 
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II  a  pan  en  même  temps  des  volumes  sous  Te  nom  de  Cmr* 
mentathnes  antiquions,  le  premier  pour  177  8 ,  le  buitîÂnie  pour 
1785  et  1786. 

£n  1771  ,  on  publia  un  volume  allemand  de  mc^mODCf  fM^é* 
sentt-s  à  la  même  Atadtniio.  Il  y  a  des  observations  de LlUMGBERO 
et  de  liARTMAN  ,  et  un  mûnoire  de  K.a,STN£R. 

Dans  le  tome  I.*'  des  Ctmmentatimes ,  il  y  a  un  mémoire  d» 
K^ST.NER  sur  les  fuseaux  des  globes. 

Dam  les  Cemmentationes  antiquions,  il  y  en  a  un  de  LOWITZ 
sur  la  même  madère  :  c*ett  le  wul  ménoire  mathématique. 

Dans  le  tome  II  des  CmHmtntat'iones ,  pour  1779,  il  y  a  un 
mânoire  de  K^stmer  sur  la  manière  d'observer  les  taches  du  soleil  » 
avec  des  Hb  qui  ne  sont  pas  parallèles  à  i'cquateur. 

Dans  le  tome  III,  pour  1780,  des  formules  dn  mÀne»  pour 
décrire  le  disque  lunaire  à  une  <  poque  donnée. 

Dans  le  tome  \  111 ,  pour  i/ii  j  et  1786,  il  y  a  un  mémoire 
de  Meister  siir  une  échelle  que  Mayer  aTait  faite  pour  réduire 
à  l'horizon  les  angles  inclinés. 

Dans  le  tome  pour  17S9  et  1790,  im  mémoire  de 
KiCSTNER  sur  les  micromètres  ap])liqués  aux  objets  tenresucs;  un 
de  Klugel  sur  les  perturbations  des  corps  célestes;  un  de  ZaCH 
sur  les  tables  de  la  nouvelle  planète. 

Dans  le  tome  XI  ,  pour  1791  et  1792,  un  mémoire  de 
K^ESTNER  sur  l'usage  de  l'étoile  polaire  pour  la  géographie,  ime 
description  du  télescope  de  ScHROETER,  et  des  observadons  faites 
sur  Saturne  et  sur  la  Lune. 

Dans  le  tome  XII,  pour  i-rp^  et  1794»  un  second  mémoire 
de  KrucEL  sur  les  perturbations  ct'Iestes. 

Ce  que  je  viens  de  dire  ne  concerne  que  la  partie  mathé- 
maticpie  :  on  publie  aussi  les  Mémoires  de  la  classe  de  phyiique , 
et  ceux  de  la  classe  historique  et  philologique;  et  l'on  vend  chaque 
classe  séparément.  Il  y  a  des  mémoires  de  Gatterer  sur  l'his- 
toice»  où  il  ^  usage  de  rascronoime. 

175^*  ^ATÛ,  in-i^  Théorie  des  tourbillons  cartésiens,  avec  des 
réflexions  sur  l'attraction. 

Cet  ouvrage,  auquel  FONTENELI  E  tenait  encore  dans  sa 
Vidllesse,  et  qu'il  m'avait  proposé  de  luire  iiupriintr,  lut  publié 
par  les  soins  dt  Falconet. 

1752.  LonJon  ,  in -8.'  An  iniroduciion  to  the  use  of  globes  and 
QTfery  (■)*  by  David  J£MNINCS. 


(  I  )  C'est  le  nom  qu'on  donne  en  Angleterre  avx  machines  qui  représentent  les 
mottvemcoa  planétaires  t  c<  nom  est  celui  du  prenkr  qui  en  a  Alt  exécuter  en  grand. 

LU 
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1753.  Berolini ,  in-^.^  Leonhardi  Eu  LE  RI  Theoria  inotûs  lunc, 

çxhibcns  omncs  cjn5  inxcjualitaics. 

La  seconde  théorie  du  même  auteur  a  paru  en  1772, 

1753.  Çottiii^a,  t/i-^"  Commentaria  Societalis  regix  «cieniiarum 
Qottingensis  ;  tomus  II ,  ad  annum  1752. 

On  y  trouve  les  tables  de  la  lune  de  T.  May(.r  ,  et  l'idée 
ingénieuse  de  la  multiplication  des  angle';,  qu'il  aviii  lue  le  7 
octobre  1752,  et  qui  a  donné  naissance  aux  cercles  niuliiplica- 
teiirs  qu'on  emplow  avec  succès  depub  1790.  Le  troisièiiie 
volume,  qui  ne  porte  point  de  date,  contient  l'usage  de  ces 
tables.  Dans  le  quatrième,  pour  i7}4»  il  y  ^  expmences  de 
Mayer  sur  la  foice  de  ia  vue ,  et  une  histoire  de  Tattraction  par 

HOLLMAMN. 

•753*  Amsterdam ,  in-^."  Vcrvolg  van  de  Beschryving  der  Staarts 
iJternen  ,  &c.  ;  c'est-à-dire ,  Suite  de  la  description  des 
comètes ,  et  découvertes  ultérieures  sur  1  état  du  genre 
humain,  avec  quelques  pbservatkHis  astronomiques,  géo- 
graphiques et  autres,  par  Nie.  Strutck. 

V'o\f7  les  Actes  de  T opjjg ,  novembre 

Nicolas  Struyck  était  né  à  Amsterdam  en  1686;  il  y  est  mort 
en  1769.  Son  grand  ouvrage  est  une  introAictIon  1  la  géogra- 
phie universelle  ,  avec  quelques  dissertations  sur  l'astronomie  et 
sur  d'autres  sujets,  et  une  continuation  que  nous  venoiu  d'an- 
noncer, publiées  à  Amsterdam  en  1 7  j  o  et  1 7  n  >  voliunes 
in'4.*  On  y  remarque  sur-tout  un  examen  chRniolO|gicpte  dcs 
éclipses  de  soleil  et  de  lune  ,  ses  recherches  sur  les  comètes,  avec 
le  catalogue  de  toutes  celles  dont  il  est  parlé  dans  l'histoire,  et 
ia  composition  d'un  cométaire.  ~  Astronom.  art.  3177.  Nous 
lui  devons  les  calculs  exacts  d'un  grand  nombre  d'<)r!)ites  comé- 
taires.  Voyt-^  la  Cometographie  de  Pingré ,  et  la  traduction  hollan- 
daise de  mon  Astronomie,  t.  I.**  Ses  ouvrages  mériteraieiic  d*étra 
traduits. 

17J3,  Paris ,  in-^.'  Observations  et  explications  de  tjuelques  phé- 
nomènes vus  dans  le  passade  de  Mercure  au-devant  du 
disque  du  soleil,  observe  à  i'hôlei  de  Ciugny  à  Paris,  le 
6  mai  1753,  et  leur  explication  pour  la  perfection  <fe 
fastronomie,  par  M.  de  darros,  gentilhomme  portugais, 
publiées  par  M.  de  l'Isle. 

On  trouve  des  objections  dans  les  Transactioas  phlUstpkiqutS 
de  la  même  année,  t.  XLVIII,  page  361. 

Stur  M.  de  Bam» ,  vcye^  mon  Asimmik,  1781,1.  lY,  p.  6^\* 
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Retire  en  Portugni ,  il  fut  implique  du  s  l'afTaire  de  Carvnlho- 
Poinbal,  le  3  septembre  1  7  5  8  ;  il  tui  icljaijiliic  le  3  septembre  1  78  1 . 

1753.  Paris,  in-^."  Observations  laites  au  cap  de  Bonne-Espcrance, 
pour  servir  à  déterminer  la  parallaxe  de  la  Lune,  de  Mars 
et  de  Vénus,  par  M.  l'abbé  DE  la  Caille. 

1753.  Parts,  h-^*  Avertissement  aux  astronomes,  sur  le  passage 
de  Mercure  au-devant  du  soleil ,  qui  doit  arriver  le  6  mai 
1753  ,  avec  une  mappemonde  011  l'on  voit  les  nouvelles 
découvertes  faites  au  nord  de  la  mer  du  Sud  ,  et  l'effet 
de  la  parallaxe  sur  toute  la  terre,  par  M.  de  l'Isi.e. 

11  y  a  dam  la  figure  une  transpoihioB  du  cercle  de  latitude; 
mais  le  mémoire  contient  un  catalogue  de  toutes  les  observadoOS 
des  passages  de  Mercure,  fait  avec  Ijoaucoup  d'érudition. 

1753.  Helmstad  in-^.°  Jo.  Nie.  Frobesii  Recensuâ  heliographorum. 

32  pages.  Ce  programme  contient  un  catalogue  trâ -étendu 
de  tous  les  auteurs  qui  ont  parlé  du  soleil  et  dé  ses  tacbcs  ,  i 

l'occasion  de  l'éclipsé  de  soleil  du  26  octobre  175}. 

17  jj.  Roma,  i/t'^."  De  lunx  atmosphxrâ,  dissertatio  habita  in  col- 
legio  Romano  (P.  Bosco vich), 

II  y  en  a  dtes  exemplaires  publiés  avec  le  nom  de  rauteur, 
et  un  petit  changement  dans  un  endroit. 

1753.  Pans,  in-^.''  Nouveau  Traite'  de  navigation,  contenant  la 
théorie  du  pilotage,  par  M.  BûUCUER. 

M.  l'abbé  DE  LA  Caills  en  donna  un  abrégé  en  1769 , 
dans  lequel  il  ajouia  la  Manière  de  trouver  les  longitudes  par  le 
moyen  de  la  lune.  Il  a  été  réimprimé  en  176^,  en  1781,  et  en 
i7pa  avec  des  notes  de  moi. 

1753.  Berolini,  in-8.*  Henrict Guilielmi  Klemm  Examen  temporum 
mediorum  ,  secundùm  prlncipia  astronomica  et  cluonolo- 
gica  institutum. 

1753'  Paris,  iii'^."  2  vol.  Dictionnaire  universel  de  matiicniaticjne 
et  de  pli)sique,  par  M.  Savér1£N,  de  la  Modelé  royale 

de  Lyon. 

1753.  Upsalia  ,  in-^"  Dissertatio  academica  de  Venere  in  sole 
présent!  sgeculo  videndâ,  ab  Andreâ  Wtkstrom. 

1753.  Paris,  iurS**  hc  mouvement  des  corps  célestes,  ou  premiers 
principes  de  l'astronomie,  par  M.  Trabaud. 

Ouvragefonclair  et  fort  bon,  comme  tons  ceux  de  cet  auteur.  ' 
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1753.  ^''PV8  '  '  •  '  Historische  Anzeige  von  dem  Durchgang  des 

Mercurs  6  mai  1753- 
*753*  'Stockholm t  in-S."  Passage  de  Alercure  sur  le  soleil,  par  War- 

gentin;  Situation  de  ia  ville  d*Abo,  par  Gadolin; 

Éclipse  du  x6  octobre  1753,  observée  à  Hemosand  »  par 

G I  s  L  E  R  ;  dans  les  Mémoires  de  T badinât  de  Suède. 
1753.  Roma,  in -8.'  Osservazioni  deli'  uitimo  passaggio  di  Mercurio 

sotto  il  sole,  scguito  a*  6  di  nia^Lfio  1753,  fâtte  in  Roma, 

e  raccoiie  dal  F.  R.  G.  BoscovicH. 

Ce  mémoire  se  trouve  dnu  le  Glornale  de*  letterati,  oppressé 

i  JnteUi  Pagl  'uuin  i. 

1753.  Firenie ,  iti-i2.  Notizia  de' tempi  (P.  Ximene/.). 

On  y  trouve  des  observations  et  des  tables,  comme  dans  la 
Connadsance  des  temps  qui  se  publie  à  Paris;  mais  Téphéméri^ 
de  Florence  est  beaucoup  moins  étembie. 

1754.  Paris ,  in-f  'J-o.  Observations  de  la  lune,  du  soleil  et  des 

étoiles  iixcs  ;  livre  11,  qui  contient  les  années  1736-1740 
(Le  Monnier). 

On  y  trouve  da  réflexions  sur  la  méthode  des  longitudes  en 
mer,  sur  les  réfractions ,  sur  la  vâfîfication  des  muraux ,  et  des 
instrumens  des  passages.  Il  faut  voir  une  lettre  à  ce  sujet  dans 
le  Journal  des  savons,  mai  17}  )• 

1754..  Paris,  in-Sl  Tables  astronomiques  de  M.  Hallet,  première 
partie ,  qui  contient  aussi  les  observatio||is  de  la  lune  ; 
seconde  édition,  par  M.  l'abbc  Chappe  d  Auttroche. 

On  y  trouve  des  préceptes  poiur  les  longitudes  en  mer ,  sui- 
vant dimrentes  méthodes;  des  recherches  sur  la  longitude  ép 
Tabbaye  de  Saint-Mathieu;  des  observation:»  de  la  lune  ,  t'.ii>ts  en 
I7j6eten  1757;  une' lettre  de  Le  Momnier  sur  Li  thcurie 
des  vents,  spécialement  sur  le  vent  de  l'cquinoxc;  la  dissertaiigu 
de  Halley  sur  les  moussons  dan»  la  mer  des  Indes,  avec  la  carte 
qu'il  avait  jnibliie  d  ins  l<  s  7  '.-.t/  <m.r  pliilosoph-tjucs,  n."  18}. 
«  Jean  Chappe  d'Auterociie  na(^uit  à  Mauriac  en  Auvei^gne 

le  X  mars  1738;  il  mourut  en  Cilifbmie  le  1."  août  1709. 
Son  élof^e  est  danÇ  l'I  lisiuire  de  l' Acadcinie  de  la  mcme  année. 
On  trouve  sa  vie  avec  son  portrait  dans  la  Galerie  trançaise, 
Paris  (Nyon,  rue  dnJmAnet),  1771- 1772,  h-fit'o,  septième 
numéro  :  l'ouvrage  en  contient  hii:: ,  furniant  un  volume  in^fititi 
les  portraits  ont  été  gravés  sous  la  direction  de  Resiout. 
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1754.  Paris,  m-^."  Recherches  sur  divers  points  importatis  du 
système  du  monde,  par  M.  d'Alfmbert. 

La  troisième  partie  pan^t  en  17} 6.  On  trouve  dans  le  premier 
volume  des  recherches  savantes  sur  le  problème  des  trois  cturps. 

1754.  Paris,  in-8,*  Tables  de  la  lune,  calculées  suivant  la  théorie 
de  la gitivhation  universdle,  par  M.  Clairaut. 
La  seconde  édition,  in-4.*,  est  de  1765. 

1754.  Roma,  in-S."  Phaenomcna  cœlcstia  obscrvata  Romae  (à  Je. 

Bapt.  AuDiFFR£Di,  Domiiiicano,  bibliothecario  Casa- 
Jiatensi). 

II  y  a  des  obsemitiom  du  P.  Andtfiwfi,  pubiyes  en  179 1  * 

1754,  '~j5  »  1756  ,  I7<')2  et  1770;  les  quntre  [neiniers  recueils 
sont  indi<^ucs  dans  son  Catalogue  de  la  bibliothcuue  Casanate  , 
léguée  par  le  car£nal  Casanata  an  couvent  de  la  Minerve  à 
Rome.  Ce  c.italogue  est  un  chef-d'ccuvre  de  bibliographie,  au 
jugement  de  baint-Léger,  le  plus  savant  bibliographe  que  nous 
ayons  en.  Attdfliieifi  eit  né  en  1 7  j  4  •  Vojei  mon  roj/age  en  halle , 
édition  de  1786,  tome  V,  p.  159;  tome  VI,  p.  a|o* . 

1754.  Wtttenherga ,  W'^'  Jo.Frid.  "Weibleri  Institutlones  astro- 
nomicx,  selectis  observatîonum  et  calcuiorum  exemplis 

iHustratie. 

1754.  Lausanne,  in-^."  Mémoires  posthumes  de  M.  Loys  de 
Chkskaux,  sur  divers  sujets  d'asirononiie  ei  de  mathé- 
matiques. '  . 

On  y  trouve  des  tables  dn  soleil  et  de  la  lune.  L'auteur  traite 
des  satellites,  des  équinoxes  ,  de  la  clironologie ,  de  divers  pas- 
Sïiges  de  i'£criture.  On  a  ratraichi  le  liire  ù  Paris  eu  1777. 
Cheseaux  était  mort  i  Paris  à  la  fin  de  17;  1. 

17^4.  LottJott,  i»-^*  A  new  and  compendious  method  of  investi- 
gating  the  paraifactic  angle  «iihout  t«gard  10  the  nouage- 
simnl  degree,  with  some  few  observations  on  the  luuar 

tlieory. 

17^4.  London,  in-^°  John  Hill,  Urania,  or  a  compleat  vic  w  of 
the  heavens,  containing  the  ancienl  aiid  modeni  a:>auiiomy 
In  ibrm  of  a  dictionary. 

.1754.  Ptais»  itt'8.'  État  du  ciel  pour  Tan  1754 ,  calculé  sur  les 
tables  de  Hailey ,  et  rapporté  à  l'usage  de  la  marine,  par 
A*  G..F1MGRÉ,  chanoine  régulier,  correspondant  de 
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rAcad[(îmie  rovaie  des  sciences ,  associe  Je  ccile  de  Rouen. 

Cette  éphéintiride  est  ia  première  que  l'on  ait  entrepris  de 
calculer  pour  INisage  de  la  marine  avec  ia  précision  scnifrâleide, 
mais  pcnible  ,  qui  peut  dfspenser  le  navigateur  et  l'astronome  <lé 
la  plus  grande  jiartie  des  calculs  qu'exige  la  méthode  des  lon- 
ffitwfei  en  mer  par  les  hauteurs  de  la  iune.  Pin^é  eut  le  premier 
u  gloire  de  Ibrmer  cette  entreprise,  qull  nnrit  wnl  pendant 
quatre  ans.  Il  cessa  au  bout  de  ce  terme  ,  parce  que  les  navi- 
gateurs n'ciaient  point  encore  prêts  à  en  prohier  et  à  le  dédom- 
mager par-li  de  ce  pénible  travail.  Le  btireaa  des  longitudes 
d'Angleterre  a  repris  le  même  projet  en  en  publiant  le 

Nautical  Almanac ,  où  l'on  trouve  les  distances  de  ia  lune  aux 
étoiles,  «dcuiéet  de  trois  en  trois  hemcs.  J'insérai  ces  calculs 
(bns  îa  Connaissance  des  temps  que  l'Académie  publiait  chaque 
année;  et  les  navigateurs  commencèrent  à  en  recueillir  le  Auit, 
en  observant  les  longitudes  par  le  moyen  de  ia  hme. 

17^4..  LunJtin-^'  Schenmark,  Dissertatio  astronomica  de  Mer- 
curio  in  sole  observato  6  mail  1753. 

Cette  thise  a  j6  pages  avec  deux  planches.  On  y  voit  les 
résultats  des  observations  de  Schenmark,  et  de  plusieurs  auues. 
L'auteur  trouve  la  conjonction  i  Lund,  7**  16'  32". 

1754.  Upsia,  in-4f.*  Abrahamî  Gotthelâf  KjEstneri  Gnomonica 
analytica. 

L'uitciir,  ne  en  1719,  s*est  rando  câibna  à  Gotrîngen;  il 

est  mort  le  io  juin  1800. 
1754.  Paris.  Letire  de  M.  le  baron  de  Grante  à  M.  de  l'isle; 
Mémoires      Trévoux ,  octobre,  premier  volume. 

Cette  lettre  contient  des  expériences  par  lesquelles  il  croyait 
avoir  reconnu  que  le  fil  i  plomb  di  t  rivait  tous  les  jours  un  cône. 
BouGUER  y  repondit  dans  les  Alemoim  de  l' Académie  pour 
i7;4*  en  rapportant  des  expériences  qull  avait  ftites  en  17J 1 
aux  Invalides. 

1754.  Loiulon.  in-S."  2  volumes,  The  éléments  of  navigation,  by 

J.  ROBERTSON. 

Ce  traité  de  navigation  est  le  plus  estimé  en  Angleterre.  La 
troisième  édition  est  de  1 77Z ,  et  contient  toutes  les  tables  et  les 

méthodes  nécessaires  à  h  mer.  f/auteur  est  mort  le  1  i  déc.  1 776. 

1754.  Paris,  in-^."  Traité  de  l'aurore  borcale,  par  M.  DE  MairaN, 
5uite  des  Mémoires  de  l'Académie  pour  173  i  ;  seconde 
édition,  augmentée  de  plusieurs  éclaircissemens. 

L'auiciir  attribue  ranrore  boréale  i  l'atmoq>bèiie  da  soleil, 
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quoiqu'on  la  legank  aujourd'imi  comme  une  émanatîoii  dec- 

trique. 

1754.  Lipsia»  iH'^*  Mcteora  heliacs,  live  de  roacuiis  in  sole 

d^rehensb,  à  J.  Andreâ  Bosio. 
1754.  Paris,  ia-jf.'  Lettre  dans  laqudie  on  discute  divers  points 

d'astronomie  pratique ,  et  Remarques  sur  le  supplément 
au  Journal  du  voyage  de  M.  de  la  Condamine ,  par 

M.  B  O  L  G  L  £  R. 

Réponse  à  la  Lettre  de  M.  Bouguer  sur  divers  points  d'astrono- 
mie pratique,  et  sur  le  Supplément  de  JVf .  de  la  Condamine. 

Il  s'agit  des  cuntcst.itinns  entre  ces  deux  illustres  rivaux  ,  sur 
la  part  que  chacun  avait  eue  au  succès  du  gratid  uavail  de  la 
mcfuw  des  degrâ  an  Pâou. 

1754.  Harlem, fo-^/ Verhandelingen uytgegeve»,  &c.,ou  JMémoIres 
de  la  Société  hollandaise  des  sciences  établie  i  Harlem. 
^  c  ici  les  mémoires  «Tastrancniiie  qui  sont  dans  ce  premier 

volume  : 

Maniire  de  trowrcr  sur  mer  la  iatitiide  i  d'autres  iiemes  que 

midi ,  par  Douwes. 

Pas&a£e  de  Mercure  devant  le  disque  du  suieii  le  6  mai  17^3  » 
fd»enré  a  Leyde  par  Lulops. 

Éclipse  de  soleil  le  z6  {)cto!)re  T~n  -  V^^  LuLors. 

PiSHge  de  la  lune  devant  le  disque  de  Yéuus  le  ^7  juillet 
17$!  .  par  LoLOPS. 

Passage  de  Mercure  devant  le  disqu»  dn.sokil  le  6  mai  1753 , 
par  Gabry,  à  la  Haye. 

Éclipse  de  soleH  lea<S  octobre  17;  3 ,  par  Gabrt. 

La  même ,  à  Haiiem. 

Passage  de  Mercuie,  par  mi  anonyme. 

17JJ.  Roma,  ifi-^."  De  lîtterariâ  e.vpeditione  per  pontificiam  diiio- 
nem  ad  diinetiendos  duos  meridiaiii  gradus,  à  PP.  MAiHE 
ei  Bosco vicH. 

Cet  ouvrage  contient  toutes  les  opérations  de  fa  menire  dn 

degré  en  Italie,  et  des  recherches  de  théorie  sur  la  figure  de  la 
terre.  Il  a  été  traduit  en  français  et  imprime  à  Paris  en  ir-yo. 

^7 3  y  Roma,  Philosophia  rtcejuior ,  à  Bcnedicto  Stay...,  " 

cum  adnotationibus  et  suppiementis  P.  Rogerii  Josephi 
Boscovicm;  tomus  1. 

Ce  poème  étak  d^pu»  des  notes  on  pIvtAt  des  Anertations 
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savantes  et  curieuses  que  le  P.  Boscovich  a  juiiites  aux  vers  char» 
nuuu  de  son  ami.  Le  second  volume  a  |>ara  en  1760. 

1755.  Romat  itt-^*De  lentibus  et  telescopiis  dioptrie»  dissertatio, 
auctore  P.  R.  Josepho  BoscovicfH,  soc.  Jesu,  publico 
matheseos  professore  in.collegio  Romano, 

58  pages. 

1755-.  Avi^fio/i,  ///-^."  Mcmoires  de  maihcmatit^ue  et  de  physique, 
rédigés  à  l'observatoire  de  Marseille;  année  17^5»  pre- 
mière partie. 

On  y  trouve  un  grand  traité  des  instrumens  propres  à  obser- 
ver en  mer ,  et  de  i'heliomctre  appliqué  aux  télescopes ,  par  le 
P.  Pezenas  ,  Jésuite ,  directeur  de  l'observatoire  de  Mandlle. 

1755.  Paris,  in -S,*  Nouveau  Zodiaque  réduit  i  l'année  1755. 

Ce  livre,  fait  par  M.  Le  MoNNIER,  ou,  sous  ses  yeux,  par 
M.  OESeliGNY  ,  contient  le  catalogue  des  étoiles  zodiacales  de 
Flamsteed,  gravé  eu  ji  pages  en  taille-douce;  les  cartes  des 
Pléiades  et  des  Hyades,  et  l'usage  de  la  grande  carte  du  Zodiac^ue 
exccuice  la  même  année  par  d'Ileulland  ,  graveur.  La  planche 
est  au  Dc-pot  de  la  Marine  :  on  en  trouve  des  épreuves  chez 
Dezauche ,  me  des  Noyers,  ainsi  que  des  autres  canes  du  Dépôt 
de  la  Marine. 

175  J.  Paris,  in-^."  Mrmoirt  ^  de  l'  Académie  des  sciences  pour  175  i. 

On  y  trouve  mes  premières  observations  faites  à  Berlin ,  pour 
la  parallaxe  de  ia  lune. 

175  J.  PetropoU,  iti'^*  A.  N.  Grischow,  Seniio  habitus  de  parai- 
iaxi  coclestium  onporum  ,  sîve  ^e  viâ  ad  distantias  et 
magnitudines  eorum  deliniendas  apud  astronomos  celc' 

berrimà. 

L'auteur ,  qui  était  de  Beriîn,  est  mort  à  PéMisbourg;  il  écak 
allé  dam  lUe  d'Oesei  |>(>ur  observer  les  parallaxes,  quand  La  CaiUe 

était  au  cap  de  Bonne-Espérance ,  en  i"5i  et  1-52. 

17J  J.  'Anistehlnm'i ....  Christiani  \\  u  G  E  M  i  Co.'-nioiheoros  ,  ex 
latiiio  in  linguam  hollandicam  tramlaïus  à  B.  Rabus. 

Vtyti  la  Siithiàifut  dts  S€itncu,  tome  II,  part.  1."  C'est  ici 
le  <fenmr  tmvrage  annoncé  dam  la  Biblk>grq>hie  de  Veidler. 

175     Paris,  m-^'  Éphémérides  des  mouvemens  célestes,  de  175  5 

à  iy64^,  par  M.  df.  t  a  Caille;  tome  V. 

C'est  ici  le  second  volume  d'éphémérides  de  cet  infatigable 
astronome.  L'introduction  comprend  une  méthode  comi^Iète  pour 
observer  et  calculer  ks  longitudes  en  mer,  avec  le  mod  le  d'un 

almatiach 
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«Imanacb  nautique  ;  moUcle  qu'on  a  suivi  en  Angleterre  dnns  l'exé- 
cution du NoMtàcal AlmoMC ,  qui,  depuis  1767,  se  publie  cliaque 
année* 

17^5.  in-^."  TaMes  astronomiques,  par  M.  de  laHire. 

C'est  probablement  un  nonrean  i^ntispice. 

17  jj.  ^ans ,  \n-8.*  Leçons  élémentaires  d'astronomie,  par  M.  de 
LA  Caille,  &c.;  nouvelle  i^dilion,  revue  ,^  corrigée  et 
uugmeiiice, 
37 J  pag«. 

175  5.  Florentia,  in-^*  Disiertado  de  maris  cstu,  ac  prcsertim  <Ie 
viribus  lunae  solisque  mare  moventibus,  auctore  Léon. 

X  I  M  E  N  E  Z. 
}8  pages. 

17^5.  Paris,  in -12.  £$saj  sur  l'heure  des  marées  dans  la  mer  Rouge, 
comparée  avec  l'heure  du  passage  des  Hébreux. 

M.  DES  ^'IG^OI,ES  ,  de  l'Acidcinie  de  Berlin  ,  avait  dcji  traité 
ie  même  sujet.  Le  nouvel  auteur  entrc-prend  de  i)rouver  que  le 
.  flux  et  lereflttz  cle  la  mer  ne  suffisent  p.i^  |>uur  ex^'iuiuer  le  passage 
miraculeux  des  Israélites»  La  mer  Rouge,  vers  la  vallée  de  Bedeah , 
n'a  qu'une  lieue  de  large  ;  mais  c'est  à  sept  lieues  de  Suez  ,  et 
la  mer  en  refluant  ne  laisse  à  sec  qu'une  lieue  de  terrain.  L'au- 
teur se  sert  d'un  passage  de  Diud(jre  de  Sicile  pour  déterminer 
l'heure  des  marées  dans  la  mer  Rouge,  à  défaut  d'observations 
récentes;  mais  l'expédition  des  Français  en  Egypte  lèvera  bientôc 
cette  diflicttlté. 

1755.  Paris,  M'i2.j  vo/.  Histoiie  géniale  ce  particulière  de  l'astro- 
nomie, par  M.  £«TBTE. 

1755.  LonJoH,  in-8.'  F.  Rogee's  Dissertation  on  die  knowledge 
of  tlie  ancients  in  astronomy  and  opticai  instruments. 

175  5.  Paris,  in -12.  Nouveau  Traité  de  la  sphère,  avec  un  discours 

sur  les  éclipses. 

'75  5'  Upsala,  in  Spécimen  de  tlieoriA  decitnationls  magneticae, 
à  Mart.  2>trom£r. 

Cet  astronome  esc  mort  en         K.  Fciiicr  a  pubfié  son 
ébge.  Vêfei  les  NweUts  UaMrtf  de  BemouUi,  6,*  cahier. 

175  j.  Amsterdam,  iti-8,*  Élémens  de  la  philosophie  newtonieraie, 
par  M.  Pemberton,  ouvrage  traduit  de  l'anglob  par 
M.  Roland  l£  Yirloxs. 

M  m  m 
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'755*  ^ittenhergit ,  in -S."  Joan.  FriJ.  Weidleri  Bibiiographia 
a^lronomica,  teniporis  quo  libri  vel  compositi  vel  editi  âunt 
ordine  servato,  ad  supplendam  et  iliustrandam  astronomùe 
Hisioriam  digesta. 

C'est  cet  ouvrage  qui  a  ctc  le  fondement  de  la  Bililiographie  qoc 
nous  publions  aujourd'hui  avec  beaucoup  jilus  d'ciendue. 

■755*  Vittenberga ,  in-^*'  J.  F.  Weidleri  Diiseriuiio  Je  longi- 
tudine  et  laiitudine  Wittenbergs et  de  Calxgià  (  i  ) 
Ptolemaeî. 

Cet  oavn^  Au  imprâné  apiètsa  moft»  airiv^  le  )o  novenbre 

>7JÎ- 

17^5.  Paris,  itt-^'  Mémoires  èe  maAématiqae  et  de  physique, 
présentés  i  l'Académie  royale  des  sciences;  tome  H. 

On  y  trouve  I)eaucoup  d'obser\a lions  deCARlPUY,  ^c. 

François -Philippe -Antoine  Garipuy  éuit  ne  à  Toulouse  le 
t6  avril  1711  ;  il  y  est  mort  le  ta  avril  178s.  Il  fbt  capiionl 
k  Toulouse ,  îngéiiieur  de  la  province  de  Laiiguedoc.  Il  fit  bâtir 
k  ses  frais  un  tiîs-joli  observatoire,  et  il  y  taisait  de  temps  à 
antre  des  obsenrations  inti'ressantes.  Il  étut  comspondant  de 
l'Académie  dès  1740.  On  trouve  une  liste  de  ses  observations  dans 
la  Table  des  Mémoires  de  l'Acadi-niir  ,  par  Rozier,  f-'ô,  t.  IV. 
Le  C/"  Vidal  a  mainitaum  la  dneciion  de  cet  observatoire  , 
qui  est  devenu  national. 

1755.  ^^1^*  M-^/  État  du  ciel  pour  Tan  de  grâce  1755,  calcul<î 

sur  les  principes  de  Newton,  et  rapporté  A  l'usage  de  la 
marine,  par  M.  Pin  gré. 

C'était  la  seconde  fou  que  Pingré  cdculah  cet  almanach,  i 
la  prière  de  Le  Monnier ,  pour  encourager  ks  navigateurs  à 
observer  les  longitudes;  il  en  fir  encore  deux  antres,  après  quoi 
il  cessa ,  voyant  que  cela  ne  prenait  pas ,  et  qu'il  n'était  pas 
dédommagé  du  temps  et  dé  la  peine  qu'Un  n  grand  travail  exigeait. 

175  j.  Stockholm,  ift-S."  ScHENMARK,  Mémoire  sur  le  retour  Je  la 
comète  de  i  ($8  2  ;  daas  la  Mémoires  de  f  Académie  de  Suède, 

1756.  Paris  ,111-^."  2  vol.  Principes  malhcmaiiques  de  la  philosophie 

naturelle,  par  feue  M."""^  la  marcpiise  du  Chastellet. 

C'est  une  traduction  de  Newton,  avec  quelques  additions  de 
Clairaut ,  qui  donnait  des  leçons  à  M."*  du  Chfttdec  Cet  ouvrage 


(  I  )  Calargid  en  le  nom  de  Wittenberg  daas  Ptoléniée. 
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avait  tftc  termioé  en  174; ,  comme     le  voit  dus  le  fHÎvfl^* 

Voyei  1749. 

ij)6.  Leïpp^,  in-8'-3,  ¥ol.  Vie  de  Tycho,  traduiie  du  danois  par 

WBtsTRi'ss  ;  en  aiiemind. 
175^.  Paris,  in-^*  Recherches  sur  di^rens  points  important  da 
^  système  du  monde,  troisième  partie ,  par  M.  d'Alembert. 

Ce  volume  contient  beaucoup  de  recfrerches  sur  la  construction 
des  tables  de  la  lune.  On  trouve  dans  le  Journal  des  savons , 
juin  1 7} 7  et  fihriier  17(8 ,  des  diKiisrik>nt  idaiivct  à  ce  vd 

ZS/Sr.  Nova  Tabuianim  funarium  emendatio,  à  Jo.  d'Alem- 

BBRT. 

Cette  brochure  contient  des  tables  relatives  à  celles  des  lostita' 

tiens  astronomiques  de  Le  Monnii  r  ,  i"4<5' 

1736»  Roma,  i/i-à/'  De  inxquuiitatibus  quas  Sati^rnus  et  Jupiter  sibi 
mutu6  videntur  inducere ,  auctore  P.  Rog.  Jos.  BoscovicR. 

175^.  BirHa,in~^*  Dissertation  sur  le  mouvement  diurne  de  la 
terre ,  qui  a  remporté  le  prix  de  l'Académie ,  par  le  P.  Frisi. 

I  auiLur  fait  voir  que  le  mouvcmeiit  <Gttme  n'a  pas  d'ini^;alilé 

sensible  par  l'attraction. 

175^,  Berlin,  in-^"  Dissertation  sur  le  mouvement  diurne  de  ia 
terre,  qui  a  remporté  le  prix,  par  M.  I-Iub£R. 

175 Btrhn,  in -4*  Dissertation- sur  le  mouvement  diurne  de  ia 
terre,  par  M.  L.  EuLER. 

175  6,  Poris ,  in "  Addition  aux  Tables  astnmomiques  de  M.  Cas* 
sini,  par  M.  Cassini  de  Thury. 

Ce  livre  contient  beaucoup  d'observations  de  la  lune  compa- 
rées avec  les  ubles  de  Cassini ,  1 740  ;  mais  ks  tables  et  Us 
ol>serf  adons  n'étaint  pas  asseï  exactes. 

175 iS.  Avignon,  in-^'  Mémoires  rédigés  à  i'oliservatoire  de  Mar-  . 

seille  ,  annce  175^. 

Ce  second  volume  a  été  le  dernier.  On  y  trouve  un  grand 
mémoire  «a  les  variaitoiu  célestes  ou  sor  les  in^Ktéi  des  mou- 

vcnuiis  des  planètes,  par  M.  DE  Saint- JACQUES  DE  SlL- 
V  A  BELLE  i  des  réflexions  sur  divcncs  numères  d'observer  les 
passages  du  soIeH  par  les  points  étfuinoziainc  et  sofaddaux  ,  que 
je  crois  du  P.  Pezenas  ;  des  obser\-atioiu  du  P.  La  GraNGB, 
Jésuite ,  qui  fut  appelé  à  Milan  en  1 763  ,  et  y  resta  jusqu'en  1777. 
Il  se  retira  a  Maçon  sa  patrie,  où  il  mourut  le  25  août  1783. 
GuitiMum  de  Saint-Jaa]wsde  Silvabdle,  d-devant  dnecteard» 
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l'observatoire  de  Mnrseille  ,  est  ne  dans  cette  VÎSe  îe  i8  janvier 
1722.  Dès  l'Âge  de  dix-huit  am,  il  était  distingué  par  le  P.  Peze- 
nas  ce  par  tous  les  savans  dé  ManeHle.  Dans  le  premier  Tolunw 

des  Mcmoires  présentés,  qui  parut  en  1750,  on  vit  qu'il  était  au 
rang  des  meilleurs  géomètres.  Il  résolut  en  1 749  le  problème  tle 
la  précoifcm  des  £piinoxe$  par  une  méthode  qu'il  jugeait  pli» 
«mpie  que  cdDe  de  d'Alembert ,  et  qu'il  a  publiée  à  ManriSe. 
Le  19  mars  17^},  il  succéda  au  P.  Pezenas  dans  rol)serva- 
toire  ;  il  y  a  fait  beaucoup  d'observations  ;  il  a  periectionnc  les 
instrumens.  Sa  Méthode  des  postions  et  des  variations  et  son  Tnhé 
d'hydraulique  contiennent  des  idées  utiles  :  il  est  à  regretter  ÇlTI 
ne  lei  ait  [las  publiés.  11  est  mort  le  10  février  1801. 

17  }6.  Paris,  in-S,"  Étal  du  ciel  pour  l'année  17$6 ,  calcule  sur  !es 
principes  de  Newton,  et  rapporté  i  1  u^agc  de  la  marine» 
par  M.  Pin  G  Ri. 

17^6,  LondoH,  in-S,*  AstRMKmiy  expluned,  ficc.  hj  James  Fee- 

CUSON. 

Ce  livre  a  été  réimprimé  piusieuis  £>is,  CC  C<mticnt  de  très- 
bons  élémens  d'astronomie. 

lj}6,  Viemia ,  in-S."  Ephemerides  asuonomicae  anni  1757,  ad 
meridianum  Vindobonensem  jussu  Augustorum  calcuils 
definitae  i  Maximilirao  Hell,  è  me.  Jesu,  Cxiareo  icgio 
astronomo,  et  mechanices  experimencalis  pro^Mce  publico  - 

•  -  et  ordinis. 

Ces  Éphémérides  ont  paru  chaque  aimée;  elles  forment  un 
recueil  précieux  pour  l'astronomie.  Dans  le  second  volume ,  qui 
est  celui  de  l'année  1758,  on  trouve  un  recueil  d'observations 
astronomiques  faites  en  17 j  7.  Le  P.  Ueli  a  ajouté  successi- 
vement bcaucoiip  de  dbsefftations  et  de  tables  astrononûqoes. 
MM.  Triesnecker  et  BurG  continuent  avec  encore  plus  de 
succès,  conune  on  le  verra  dans  la  suite  de  cette  Bibliographie. 
Le  P.  Hdi  est  mort  le  i4  eoAt  1792.  Voyc^  ïHtsimt  de  l'astn- 
nomie. 

175^  et  17^7.  LonJon,  in-^.'  ^  ni,  The  bîfiory  of  tlie  royal 

Society,  bvT.  Birch.  '  ^ 

On  y  trouve  beaucoup  d'anecdotes  iniéNOantes  pour  l'histoire 
de  l'astronomie. 

175^.  Parallaxe  du  soleil  par  les  observatbm  ^tes  au  Cap  et  à 
Stockholm  ,  par  Wargenti  N  ;  Histoire  dt  nos  coonoîs- 
MDces  «ur  ks  comètes»  par  Je  même:  Obicrvatioiu  ftites  . 
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à  Gripswald»  par  Mater;  dans  Its  Mémoîrts  ês  fAca- 

demie  de  Suède. 

Paris,  in -12.  Traite  cosmographiqu^  servant  d'introduction 
à  la  géographie  »  par  M.  Simon»  avocat  en  parlement, 
et  censeur  royal. 

175^.  Pans»  C^endrier  perpétuel,  en  forme  de  tableau  à  deux 
faces,  par  M.  HuGuiN. 

Voyei^  le  Journal  des  sofans ,  mai  17 j^. 
1756.  Lettre  de  M.  de  l'Isi.e  au  P.  Bertitr,  Jésuite,  sur  Je  nou- 
velles découvertes  faites  en  astronomie  par  M.  D£  Barros; 
^       Journal  de  Trévoux , ']\x\n  17  J  6. 

M.  de  ride  annonce  éua  cette  lettre  les  expériences  que 
M.  de  Barros  avait  faites  pour  dctcrmincr  les  incgaiités  optique» 
des  satellites  de  Jupiter,  l^oye:^  les  Altmoircs  de  l'ÂctiJt'mie ,  1  tti  . 

1756.  Paris,  in-^"  Projet  d'une  histoire  de  l'astronomie  du  dix- 

septième  «iècle,  par  M.  PiNGRÉ,  bibliothécaire  de  boiiue- 
Geneviève. 

Ce  projet  a  été  retardé  par  les  voyages  et  les  autres  travaux 
utiles  de  cet  habile  astronome.  Enfin  il  l'a  terminé  en  1786, 
sous  le  titre  A' Annales  ctUsus  du  dïx-sepùme  siècle.  11  n'y  avait 
que  }(S4  pages  d'impiimées  kaqaUctt  mort  :  )e  tnT»IIe  àpio- 

curer  l'impression  du  reste. 

175 ^.  Harlem,  ïn  8."  Passage  de  Mercure  devant  le  soleil  le  7  no- 
vembre 1756,  et  observations  sur  son  orbite,  par  Sc.him; 
Réflexions  sur  la  oonràte  qu'on  attend  en  1 7  5  7  ou  17^8, 
par  Klinkenberg;  tom  il  des  Mémoires  de  l'Académie 

de  Harlem. 

On  trouve  dam  les  volumes  suivnns  pIuslour5  mémoires  de 
Klmkenberg,  de  même  que  dans  un  choix  de  mémoires  les  plus 
récens  des  Académies,  en  dix  volume»  /«-^/,  impiimé  à  Aimier> 
dam,  chez  Uouttain  »  en  iiollandaâ. 

1757.  Parisiis p  in-^."  Astronomiae  fundamenta  novissimis  solis  et 

steiiarum  observationibus  siabiliia,  à  Nie.  Lud.  de  la 
Caille.  ^ 

Ce  recueil  précieux  d'observations  est  très -rare,  parce  que 
l'auteur  n'en  fit  tirer  qu'un  très-petit  nombre  d'exemplaires;  il 
contint  un  iiQUveaai  ca^ogue  de  quaue  ceuu  étoiles,  rcimprijné 
dam  piuiieuis  tramage»* 
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*757'  ^i''^"Z^>  j"-^-'  I^t'  vccchio  c  nuovo  gnomone  Fiorentioo» 

(ii  Léon.  X I  M  E N  E  z. 

Ce  grand  ouvrage  contient  i'hbtoire  et  la  description  de  la  pins 
glande  mérîAmne  qu'il  y  ait  jamais  en.<~  Astionom.  ait.  %%%^, 

ijjj  LonJùu,  in-jf.'  Atiscellaneous  tracts»  by  Thomas  Simpson. 

I.es  deux  premiers  voIunK'S  avaient  pani  en  1-40  et  en 
Celui-ci  contient  un  grand  roânoire  sur  la  prccession  des  équi- 
noni  ;  des  recherches  sur  le  prc^lème  de  Kepler ,  sur  le  calcul 
des  comètes,  et  sur  le  prablraie.des  trois  torps  appliqué  aux 
mouvemens  de  la  iune. 

Thonias  Simpson  mourut  à  Woiwicli  en  1760.  J'ai  donné  sa 
vie  dans  la  Comuistmu*  dtg         4»  i7<*. 

1757.  Paris,  iU'Sé*  Opândons  &ites  par  ordre  de  l'Académie  royale 
dés  sciences,  pour  ia  vérification  du  degré  compris  entre 
Paris  et  Amiens,  par  MM.  BoUGUBR,  CaMUS,  CasSINX 
DE  ThURY  et  FiNGRÉ. 

Cette  mesure  de  la  base  de  VHIefuif ,  i  laquelle  je  coopérai , 
décida  la  question  que  Le  Monnier  avait  clevce  contre  la  méri- 
dienne vérifiée  de  Cassini  et  l  a  ('aille.  Ce  mi'moire,  composé 
par  BouGUER,  a  été  in&crc  doju  le  \uiuine  de  l'Académie  pour 
>7$4* — Astronom.  art.  z669, 

1757.  Paris,  in -S."  Premières  observadcms  fiutes  par  ordre  du  roi, 
pour  la  mesure  du  degré  entre  Paris  et  Amiens  (Le 

Monnier). 

L'auteur  trouvait  quelques  pieds  de  moins  pour  la  base. 

1757.  Vienna,  in-^"  Clarissimi  viri  D.  de  la  Caille  Lectiones 
astronomiae,  traductae  à  C.  S.  è  S.  J.  [Charles  Scherfer, 
Jésuite.  ] 

L'auteur  avait  aussi  traduit  TOpdque;  et  le  p.  Boscovich  y 
ajouta  un  mcmoire. 

Charia  Scheilêr,  né  à  Gmunden  en  Autriche  le  5  noTembre 
1716,  est  mort  le  a;  juHlet  1783. 

1757.  XjO/iJoii,  m^^*  Ff.rguson,  Astronomy  expLiined. 

a88  pages.  C'est  la  seconde  édition,  foyei  l'année  17^4- 

1757.  Lofulon ,  'ui  ^.'  An  accoimt  of  t!ie  tliscnveries  concerning 
cornets,  with  the  way  to  find  their  orbits,  andnew  tables 
to  those  purpoâes,  Ijy  Thomas  Barker. 

52  pages.  Ce  Ihrre  aTsit  piincipeldnent  pour  objet  k  retour 
de  la  comète  de  1(8». 
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17^7.  London,  in-^."  Benjamin  Martin,  The  theory  o£  cornets 

iliiisiraietl ,  in  tour  parts. 

17^7.  Paris,  in-^.''  Mémoire  sur  la  comète  qui  a  clc  observée  en 
1531,  i6oy,  i6%%,  et  que  r<»i  attend  en  1757,  ou 
au  plus  tard  en  1758»  avec  une  caite  céleste  où  sont 

tracées  les  routes  de  cette  comète  dans  ses  trois  dernières 
apparitions,  par  T.  Jamard,  chanoine  régulier  de  Sainte- 
Geneviève. 

•     Cane  géographique ,  sur  laquelfe  00  a  rapporté  les  obser» 
vations  de  la  comète  qui  a  paru  011531,  i6o7eti58a» 

par  Phîf.  BuACHF.,  premier  gJognqpha  du  roi,  pour  servir 
à  une  géographie  astronomique. 

Le  incinoire  qui  accompagnait  ce»  deux  cartes,  fut  t'ait,  sous 
.•       les  yeux  de  PiNGa6,  par  im  dé  ses  élèves,  qui  semUah  alors 
vouloir  se  destiner  aux  sciences  ;  il  s'empressait  (fannoncer  de 
bonne  lieure  cette  comète  fameuse  que  les  astronomes  attendaient 
avec  cam  iTinipatience,  et  qoi  fut  aperçue  à  la  fin  de  17(8. 

1757.  Paris»         Contre-jprédiction  de  la  comète  de  17^7  ou 
1758,  parle  S.'  Gantier. 
Cela  ne  mérite  pas  d'être  cite. 

17 J7.  Witteberga ,  iti-^"  Georg.  Malt.  Bose,  Jubilaeum  astrono- 
micum  sxculi  ineuntis  (juarti  in  alina  matre  Leucoriâ  cele- 
i>ratum.  Eclip&vos  lunaris  i^^j  die  tertio  septembris,  quo 
cœtesti  indulgentiâ  natalb  Uranw  tercentesimus  loici 
aifulget  sidère-,  sccularia.  Edipsb  lunaris  1757  die  3 
sepieinbris. 

C'est  la  célébration  de  l'anniversaire  du  renouvellement  de 
rastronomie  par  Pumach  et  Reciomomtanus  ,  qui  obser- 
vèrent pour  la  première  fois  une  éclipse  de  lime ,  le  3  septembre 
1457;  avec  des  remarques  sur  la  vie  et  les  ouvrages  de  ces  deux 
astronomes.  On  n'avait  point  alors  observé  d'éciipse  depuis  le 
iSicièiiie  siècle ,  du  moins  avec  une  pvédiioa  asuonomique. 

Oratio  sxcularis  quam  post  Uranic  redltum  anno  trecente- 

.  simo  habuît  Adolp.  Jul.  Rose. 

C'ctait  le  panégyrique  de  Furliach  et  de  Regiotnomaniis. 

1757.  Paris,  iti-8°  État  du  ciel  pour  l'année  1757,  calculé  sur 
les  principes  de  M.  Newton,  et  rapporte  à  l'usage  de  la 
marine,  par  A.  G.  Piiigr£. 
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1757.  Loiuion,  in-^."  A  trealise  conuiiiiing  a  Jescrlption  and  use 
of  a  curious  quadiant  made  by  John  Rowlet. 

1757.  Zjtfctf »  liy-^/ Jstituzioni  Neutoniane  del  slgnor  Sigorgne» 
tndotte  da  Gidio  C^rbonara. 

1757.  JJucte,  in-foL  Jaoobi  Betazzi  Pratensb  De  rectâ  Paschae 
indictione  soiutiones  quxstlonum .  « . .  Methodus  emen- 
dandi  sine  calenclariî  variai ione  correctionem  Gregorîa- 
nam .  .  .  .  Vera  vettrum  tcmporum  raiio;  lomiis  j^rinius. 

1757.  Aîilûito ,  nella  staïupcr'ui  di  Giov,  Montano,  in-^'  11  corso  ^le* 

pianeti,  detlo  ii,tcmeridi. 

Cet  oovnig»  tftah  pcopot^  aw  tai&nàM ,  pour  qu'ifs  ciment 
égard  aux  aspects  de  la  lune  dans  la  pratique  de  la  incdc-cine. 

'757*  Stockholm,  in-S."  Passage  de  Mercure  observé  à  Wittenberg, 
par  BosE  ;  dûns  les  Mémoires  de  f Académie  de  Suède. 

17J7,  Hurlent ,  hi-S.°  Description  d'un  globe  céleste  dont  les  pôles 
peuvent  être  transposés,  par  Nettin;  Nouvelle  méthode 
de  décrire  et  de  iigurer  les  éclipses,  par  KLiNK£Nfi£RO; 
tomi  ///  des' Mémoires  4e  TAcadémie  de  Harlem. 

1758.  Vienna,  hi-^."  Philosophiae  naturaiis  iheoria  redacta  ad  uni- 

cam  legem  viriiim  in  naturà  existent! um ,  à  P.  R.  J.  Bos- 
cov  ic H  ,  soc.  Jesu. 

La  lecimde  ë^tioa  a  para  à  Vmiv  en  t'762  :  la  tromftme,  à 
Vienne  en  176^.  On  avait  commencé  de  traduire  ce  livre  en  IT79, 
à  Paris.  L'auteur  pense  que  l'aïuaction  se  change  en  répulsion 
à  une  certaine  proximité.  Il  y  a  de  belles  idées  dans  cet  ouvrage. 

J75  8.  Toulouse,  in- a,*  Pièces  qui  ont  remporté  le  prix  de  l'Aca- 
démie royale  des  sciences  »  inscriptions  et  belles-iettres  de 
Toidouse,  depuis  1747  jusqu'en  1750. 

La  troisième  pièce  est  une  nouvelle  théorie  de  la  figure  de  la  terre, 
parCLAlRAUT,  dans  laquelle  il  concilie  l'aplaiissement  observé 
avec  la  quantité  de  la  Yariation  de  pesanteur  observée  en  divers 
pays,  choses  qui  lui  avaient  paru  incompatibles  dans  sa  Théorie 
de  la  tigure  de  la  terre  ,  17 Ai'  H  y  détermine  la  tigure  d'un  noyau 
intéiienr  non  elliptique  tel  qu'on  ait  une  différence-  plus  grande 
que  ^  entre  les  axes  et  entre  les  pcsantnus.  Vcye^  le  Journal  des 
savans,  octobre  1759,  où  Clairaut  en  donna  lui-même  l'extrait. 

I^jS.  Ld  Haye ,  in-S."  Les  propriétés  remarquables  de  la  route  de 
la  lumière  par  les  airs  ,  et  en  général  par  plusieurs  milieux 

réâ^ingens , 
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réfitii^oB,  avec  la  aoludon  dm  pn^èmes  qui  y  ont  xap* 

port,  par  J.  B.  Lambert. 

A^ironom.  an,  2.19;.  Cet  excellent  ouvrage  a  été  traduit  en 
alleniand  par  M.  Tehpelhoff,  et  imprimé  à  Berlin  en  1773. 

1758.  Parisiis,  i//-^"  Tabuiae  solares,  à  D.  de  la  Caille. 

Ces  ttbks  ont  été  féim[Mnnées  dans  mon  Astronomie  et  dans 
plusieurs  autres  ouvrages  :  eUfis  ont  été  ks  meiUeures  jusqu'à  celiw 

de  Deiainbre  et  de  Zach. 

17^8.  Nuremberg,  i/i-^"  Descripiion  d'un  nouveau  microscope  pour 
les  obiervatioiu  du  joldl,  par  Jean-Eniest-Basile  Wïede* 
bourg;  en  allemand* 

1758.  l'iorenria,  in-^."  De  IncqualltatibiH  moUmin  fainacium,  auct 

D.  Caroio  Walmesleyo. 

1758»  LonJon,  hi-fol.  The  construction  aiid  principal  uses  of  matfie- 
matical  instrumenta ,  &lc.  transiated  ixom  the  french  ot 
M.  610N,  by  Edmund  Ston£.  . 

3  z  î  pages.  Cette  tradactkm  est  conâdénMdnent  augmailée 
par  la  description  de  nouveaux  tnstnunens. 

J758.  Paris ,  iti-^."  2  volumes*  Histoire  des  mathématiques ,  par 

M.  Mon  t  ucla. 

L'histoiie  de  l'astronomie  se  trouve  fort  au  long  dans  cet 
excellent  ouvr^. 

Jean-Étienne  Montucïa,  né  à  Lyon  le  j  septembre  1715, 
mun  le  1 1;  dcceiiibre  1 799 ,  travaillait  à  une  nouvelle  édition  de 
cet  im])ortant  ouvrage.  Les  deux  premiers  volumes  ont  paru  en 
1 799  :  je  suis  occupe  à  compléter  et  à  publier  les  deux  deniicis» 

qui  contiennent  le  dix-liuiticme  siccie. 

J758.  Paris,  in j  vol.  De  l'origine  des  lois,  des  arts  et  des 
sciences  chez  ies  anciens  peu{4es,  depuis  ie  dâuge Jusqu'aa 
retour  de  la  captivité,  ou  jusqu'à  favénement  de  Cyrus  au 
trône  de  Perse  (  G  o  g  u  E  t  ) . 

Cet  ouvrage  contient  beaucoup  de  recherches  relativement  à 
l'histoire  dé  I^Mnmomie  ancienne  t  on  y  trouve  une  vasit  ém- 
(Otion.  Il  y  en  une  édîdon  sn  ne  vdûnei  âi«/A 

1758.  Paris,  iK'iJuj  vol.  Mémoire  historique  et  iittc^raire  sur  le 
CoU^e royal  de  France,  par  M.  l'abbé  Cl.  P.  Goujft. 

On  trotive  dans  cet  ouvrage  les  vies  ou  du  moins  des  notes 
sur  in  ouvrages  de  plusienn  astronomes,  Ofonce  Finé ,  Stadfaiii 
Jiflôn,  GaiModiy  La  Hire»  d»  i'ide.  Le  Monnier. 
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175  8.  Londan*  • . ,  Ben|ainiii  Maktin,  An  emy  on,  &c.  ou  Essai 
«ur  la  nature  et  Tutilhé  des  globes ,  pour  donner  aux  jeunes 
gcn5  les  premiers  principes  de  la  géogra|ièie  et  de  l'astio- 

nt)mie. 

1758.  in-^'  De  la  Lande,  Lettre  sur  une  nouvelle  forme  de 
cadran  solaire;  Journal  des  savuns ,  juin  1758,  second 
volume,  p.  43p. 

BiZOT,  conseiller  au  prc-sidial  de  Besançon  [Mercure,  février 
lyjS),  avait  fait  un  cadran  dont  les  lignes  sont  invisibles 
loaqae  le  soinl  ne  pnalr  pas ,  et  que  j'ai  développé  dam  cette 
lettre.  Vty*^  les  années  1711  et  1731. 

1758.  Paris.  in-S.*  ^  roi.  ara:  des  planches.  Dictionnaire  historique» 
thé'orique  et  pratique  de  marine,  par  M.  Savériïn. 

1758.  Harlem, in -8."  Schim,  Observations  sur  la  comète  de  1682; 
tome  jy  des  Mémoires  de  l'Académie  de  Harlem. 
La  suite  est  dam  le  tome  V,  p.  4o;. 
Douw£S ,  JManière  de  trouver  le  lieu  apparent  d'une  planète 
dont  la  situation  est  connue,  vue  du  centre  de  la  terre;  ihèd*  ' 

1758.  Sur  la  parallaxe  de  la  lune,  par  "Warcentin;  Jant  les 

Mémoires  de  l'Académie  de  Suède. 

Le  i4  novembre  17^8,  Clairaut  lut  ,  à  la  renirce  de  l'Aca- 
démie, le  résultat  de  l'immense  travail  que  nous  avions  fait  pour 
annoncer  le  retour  de  la  comèie  prédite  par  Halley  pour  175I 
ou  1759. 

Dés  l'année  17J7,  je  lui  proposai  appliquer  sa  théorie  du 
problème  des  trob  corps  attz  pcnnibatioîis  que  Jupiter  pouvait 
avoir  produites  en  approchant  df  cette  comète  ;  mais  il  vit  bien- 
tôt que  cela  ne  suôisait  pas.  Je  iùs  obligé  de  calculer  pour  cent 
cinquante  ans  le»  diMtices  de  Jupiter  et  de  Saturne  i  la  comète, 
les  forces  qu'ils  avaient  exercées  sur  elle  ,  et  les  surfaces  des 
courbes  qui  exprimaient  les  eôets  de  ces  perturbations.  Aidé  de 
M."*  L^aine,  |e  travafllai  pendant  pi»  d*un  an  atvec  tant 
d'onduiié,  que  |[*cn  fi»  nulade. 

1758.  Paris. . . .  Girasol  astrononice» o  Eqpejo  nautico.  £1  piloto 
D.  Aionso  Diaz  Vibas. 

C'est  une  erande  carte  conteiuut  des  échelles  de  réduction 
pour  les  promèmes  nautiques ,  des  tables  de  longinides  et  laii- . 
tndes,  des  tailles  pour  trouver  la  marée,  étc. 

17^8.  Amsterdam  fParisJ,  ût-S/  Précis  d'astronomie  k  la  portée 


Digltized  by  Google 


ASTRONOMIQUE.  4^7 

de  tout  le  monUe ,  donné  par  une  réfutation  de  l'inégalité 
•  des  iDob  iunaiMf  et  des  mois  solaires,  dans  laquelfe  on 
a  inséré»  pour  sa  preuve  »  ia  vraie  course  du  soleil  et  de 
la  lune ,  démontrée  par  le  rapport  és  6  à  .  qui  est  la 
proportion  juste  du  diamètre  avec  la  ciroonfèrence;  seconde 
partie. 

12J  pages. 

175^.  Paris,  in-folio.  Observations  de  la  lune,  des  planètes  et  des 
.  .^iles  fixes.  livre  TV.  où  Ton  examûw  les  erreurs  prin- 
cipales du  quart-de- cercle  mural  destmé  aux  observations 
de  la  déclinaison  des  astres  ;  avec  un  4ii]^lément  aux 

ascensions  droites  des  ctoiies  zodiacales  qui  ont  été  com- 
parées aux  planètes  et  à  la  iunc  ;  suivies  de  nouvelles 
recherches  sur  les  réfractions  astronomiques,  et  principa- 
lement sur  les  réfiracti<Mis  horizontales  (Le  Monnier). 

^7^9'  Tyrnavïa ,  ïn-^*  Observationes  asironomicse  aiuii  1758,  in 
otMervstorio  collegîi  academici  societatis  Jesu  Tymavic  in 
Hungariâ  hdiitc. 

Ces  observations  du  P.  Wei  SS  ont  ^té  coniiniices  chaque 
année,  et  imprimées  depuis  1756  jusqu'en  1771.  L'auteur  naquit 
i  Tymaw  le  i K  man  1 7 1 7  ;  il  se  fît  JésoÎM  en.  1 73  }  i  il  fîit 
Ait  proftsKiir  de  mathématiques  en  1 7  j  3 .  Le  P«  Kcfi  ayant  fidt 
faire  un  observatoire  à  Tyrnaw  ,  le  P.  Weiss  y  commença  en  \'j^6 
un  cours  d'observations  qui  n'a  point  été  interrompu.  L'université 
ayant  été  transfiiiée  en  1777  à  Buda,  le  P.  Vdat  y  a  pris  là 
direction  de  i'obsenratoiie ,  et  y  a  condutté  longtemps  ses  utiles 
observations. 

17  jp.  Paris.  111-8."  Tables  astronomiques  de  H  al  t.  et  pour  îes 
planètes  et  les  comètes  ,  augmentées  de  plusieurs  tables 
nouvelles  pour  les  satellites,  les  étoiles  Hxcs,  avec  des  expli- 
cations détaillées ,  et  l'histoire  de  la  comète  de  1755;. 
Pb  la  Lande. 

C'était  le  second  volume  de  l'édition  française  des  tables  de 
Halley ,  dont  Chappe  avait  publié  le  premier  en  1754*  ^u  trouve 
tucwtottt  dans  ce  second  vofiune  la  seconde  éfition  des  tables  de 
▼akCENTIN  pour  les  satellites  dt  Jupiter,  dont  tous  Icsa«tO« 
nomes  se  sont  servis  jusqu'au  temps  OÙ  la  traisiiènie  édition  a  para 

dam  Miuii  A^uronomi* ,  en  1771. 

Nrb« 
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175^.  Asgasut  Tauriitarm ,  i**'^  MisceUanea  pbyiico-iiiadieim- 

tica  societatis  privatx  Taurinensis. 

La  publîcatioo  de  ce  premier  volume  des  Mémoires  de  i'Aca- 
dinàe  de  Turin  est  remarquable ,  puisqu'on  y  vit  pour  la  pre- 
mière fois  le  nom  de  Josepb-Louis  de  la  GrangE»  né  à  Turin 
le  25  janvier  î-'36,  devenu  si  célèbre  depuis,  et  qui  a  enrichi 
l'astronomie  par  ses  savantes  théories.  II  alla  à  Berlin  en  1766; 

en  panb  en  1787,  M.  de  Henzberg,  curateur  de  l'Acadéodet 
y  ayant  pris  un  ton  qui  dcpl.ii>ait  à  un  jihilosophe.  M.  le  comte 
d'Estemau  engagea  M.  de  Vergennes  et  M.  de  Calonne  à  lui  pro- 
curer i  Paris  une  pension  équivalente  I  cdfe  qu'il  avait  i  BÔlin. 

C'est  dniis  !c  irotsTsmc  v»iluiiic,  tjui  .1  yni-u  on  \-r66  ,  que  se 
trouvent  les  recherche»  de  M.  de  la  Grange  sur  les  inégalités  de 
Jupiter  et  de  Saturne* 

175p.  Parts , itt'jf,*  Rechordies  sur  h  ptécession  des  équinoxa» 
par  M.  d'Alembert. 

C'est  une  seconde  édition  du  beau  traité  ptiblié  en  1749* 

175^.  Paris ,  in-8,'  Dfi  LA  Landb,  ConiKHMaiice  des  temps  pour 

1760. 

Ayant  été  chargé  de  ce  travail  annuel,  je  desirai  de  le  rendre 
plitt  utile  en  mettant  plus  de  ptédrion  dans  let  lieibe  de  la  lune 
qui  pouv.iient  servir  en  mer ,  et  en  y  jo'giinnt  beaucoup  de  tables 
nouvelles  et  d'articles  remarquables ,  ce  que  j'ai  continué  jusqu'en 
177J  ;  en  sorte  que  cca  ceize  volumes  de  la  CmmrisstOM  éa 
temps  sont  comme  le  journal  de  l'astronomie  pendant  cet  Inter- 
valle ;  elle  a  continué  de  l'être  encore  jus^'à  présent  »  aur-tout 
depuis  le  volunie  de  1788  »  le  ptemier  dnC.*"  MBCHAUf*  Dans 
le  voltune  de  175»$  ,  j'ai  lepris  la  mime  médiode. 

175^.  Paris,  in-jf,*  Mémoire  Je  Clairaut  sur  lë  problème  des 

trois  corps ,  avec  les  t(|uations  qui  expriment  les  condi- 
tiom  de  ce  problème;  Journal  des  savans,  août  1755)* 

La  ndte  parut  en  décembre  1760;  janvier,  juin  et  décembre 
17^1  ;  février,  m<ii  et  juin  176a. 

ÎAémowft  sur  la  comète  de  i^8a,par  ALClairaut;  i^, 

janvier. 

C'est  la  première  annonce  cpii  fut  publiée  par  Clairaut ,  da 
retour  de  ceue  comète»  et  du  retard  que  l'atiraction  avait  dik 
y  causer.  Ce  mtmàn  viût  été  lu  à  l'Académie  le  i4  novembre 
.  »7>8. 

Lettres  de  M.  de  l'Isle,  contenant  is  découverte  du  retour 
<Ie  la  comète  de  idSa  »  don*  U  «orsc-n  été  prâentée  au 
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roi  le  5  avril  175^,  avec  la  description  et  les  denUèm 

observations  de  celte  comète  ;  ibiJ.  juin  et  août, 

1^55^.  Lettre  de  M.  de  l'Isle  sur  le  retour  de  la  comète  de 
1682,  contenant  les  premières  ob&ervations  faites  à  Pari^  ; 
Mercure,  juiliet-i/jp. 

Messier  l'avait  trouvée  I«  ai  janvier  j  nui»  cOe  «rail  été  tw 
en  Saxe  le  25  déteml>re. 

17^^,  Paris ,  in -12.  Réponse  de  M.  ClairAUT  à  quelques  pièces 
dans  lesquelles  on  a  attaqué  le  mémoire  sur  la  ccmiète  de 
1^82»  lu  i  l'Académie  le  14  novembre  1758. 

CViaicin  tirs  privcca  «ju«  nous  attrihuâmcb  à  d'Alembert ,  pîejnCS 

de  jalousie  et  d'injustice,  insérées  dans  l'Observateur  littérairt,  t.  II, 
p.  1 8 1 ,  et  dus  le  JmnuA  tncyckyéd'tque ,  juillet,  3  .*  vohmie. 

Paris ,  in -8."  Observations  de  la  comète  de  15^1  pendant 
le  temps  de  son  retour  «1  i<$8a,  fidtes  rar.  Jean*Domi>  ' 
nique  Cassini,  et  publiée»  par  César-Fr.  Cassini. 

Il  puljlia  les  calculs  l'année  suivante. 
175^.  Loti  don .  in -S."  An  account  of  the  discoYcries  conceniing 

cornets,  by  Thomas  Barker,  esq.'* 
17 ^p.  London,  in -8."  A  popular  lecture  on  the  astronomy  and  phi- 

losophy  of  ctNnets,  by  M.'  DuNN. 
175p.  VenetHs,  in-B,^  Tabnbe  ^BiSTONiANifi  conq»ectus,  cum 

tiiemnatibus  in  astfooomii  «electloribus,  addito  «che- 

mateeneo. 

Cette  table  représente  le  mouvement  des  conictes  principales. 
17 j^.  Hauteur  du  pôle  à  Stockholm ,  par  Wargentin;  dans  les 

Afémoirts  é»  VAcaéiniu  de  SuiJe, 
175p.  landoH,  iti-9,* j  fùl,  PhHoMphla  Britannica,  or  a  new System 

of  the  Newtonian  philosophy,  by  B.  Martin.' 

175p..  PaJova,  Ut-8.*  Istituzîont  elementari  d'astronomiasferica,  di 
Anton.  RoccHi. 

17 jp.  E£mburgh .  in -S.'  2  vol  A  treatise  on  the  eye,  the  manner 
and  phanomena  of  vision,  by  William  Porterfield, 
M.D. 

L'niteur  y  traite  fbit  M- long  dM  aawemens  dn  ciittalBn»  et 

dtt  accidem  de  la  vue  ,  tels  qxie  muscet  y  alitantes ,  &c. 

175p.  Nke* . .  ^J^âeùoas  critiques  sur  ie  système  de  l'attraction , 
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avec  une  ncniveile  idée  »ur  iaprcceââion  des  équinoxes,  &c. 
.  par  M.  Ma&sière. 
*  Ce  loot  des  râveries 

175p.  Parmm,  «r-^'.Paulus  NiaiE  Guastdiouisy  De  too  mundi 
systmnate. 

Ottvn^^  d'ignonutt.  • 

1760.  Paris,  in -S.'  Théorie  du  mouvement  des  comètes,  dans 
lacjLielle  ou  a  égard  aux  ahéraiions  que  leurs  orbiies 
cprouvtiu  par  i'aclion  des  planètes,  avec.i'applicaiioii  de 
cette  théorie  à  la  comète  qui  a  été  observée  dans  lc9  années 
1531,  \6ojt  1682  et  i75p;  par  M  Clairaut. 

Cet  ouvrage  contient  les  démonstrations  et  les  résultats  des 
recherches  de  Clairaut  sur  les  attractions  de  Jupiter  et  de  Saturne , 
qui  rcmdènnt  de  six  cent  once  foun  le  ictoitr  de  le  comète  de 
1759.  Ajoutez  sa  justification  dnns  fe  «/mum/  des  savans  ,  juin  • 
1761 ,  au  sujet  du  nicinoire  de  d'AlIMSIAT  qui  se  trouve 
dîuis  le  Jmm^  tncycbpédlqut  de  ffrrier,  %.*  rolnme. 

iy6o.  Petropoli,  in-jfj  Joh.  Aibeni  £i;l£ri,  Academix  Berolin. 

Meditationes  de  motu  verdginis  planetarum ,  ac  praecipuè 
Venerû,mquaestionem,  motus  diurnos  pianetATUin  circùm 

axes  proprios,  impriinis  Veneris  veniginem  ,  accuratitjs 
observare  ,  et  inconcussis  ,  iisdemc|ue  novb ,  unà  cum  poji- 
tione  aequatorum  demonsirare  aique  deflnire,  ab  Academiâ 
Petropolitani  in  annum  1737  pro  praniio  propoj^îtani. 

17(^0.  Vcneùis,  in-^*  De  heiiometri  structura  et  usu,  quibus  accès- 
«erunt  de  jenUtâ,  nuinero  et  figiiiâ  omnium  iènnè  macu- 
ianim  quae  wpfÊSotanuit,  in  «olis  diieo  à  mense  aprili  ahni 

'754       tnensem  maium  1757. 

Cet  ouvrage  est  de  M.  l'abbé  Louis  ZVCCONI»  qui  a  publié 
des  observations  de  la  contète  de  1769,  et  une  antie  lirochure 
sur  la  machine  panttactique  qui  sert  à  l'héliomètre ,  1761 .  Voyez 
Europa  letUrata,  Venise,  1770,  mars,  p.  io4;  Bernoulii t^oa^ 
velle*  littér.  4-*  cahier  ,  p.  70  :  il  y  parle  aussi  de  M.  AvELLONI. 

lyCo.  Mémoire  sur  les  mouvemens  des  corps  célestes ,  par  M.  ClaIt 
haut;  Journal  des  stnm^t  décembre»  premier  volume. 

Ce  mémoire  contient  la  solution  Ai  problème  des  troil  coipSt 
que  Clairaut  assme  avoir  trpuvée  4^  la  ma  de  i^i^» 
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ijCo.  Coloiiia  Allobrogum,  in-^."  ^  voL  Isaaci  Newtoni  Philo- 
sophie naturalis  princlpia  maihematica,  cum  commentariis 
F.  Leseur  et  JAcau  ier« 

17^0.  Paris tUt'^*  Traité  (^optique  sur  la  gradation  de  Is  lumière» 
ouvrage  posthume  de  Ai.  Bouguer  ,  publié  par  M.  l'ablié 
DELA  Caille. 

17^0.  Paris ,  in-S."  Calcul  des  observations  de  la  comète  pendant 
le  temivs  tie  son  apparition  en  i68a,  faites  à  l'observa- 
toire de  Pari*  pur  M.  Jean-Dominiquè  Cassini  et  par 
MAI.  Picard  et  de  la  Hire,  publié  par  M.  Cassini  de 
•  -Thurt 

17^0.  ItM,  kt'^*  Jo. Ernestus  Basil  \/]DEBURG  transîtum  Vene- 

ris  per  solem,  rarissimum  cœli  spectaculum,  semei  hacte- 
nijs  ab  O.  C.  visuin ,  quod  aiino  proximo  176  i  denii6 
suî  copiait!  faciet,  astrophilorum  industrix  commendat. 

17^0.  Pdris,in-jf.'  Mémoire  présenté  au  roi  le  27  avril  1760, 
au  sujet  du  passage  de  Vénus  sur  le  soleil,  qui  doit  arriver 
le  6  juin  17^1 ,  par  M  DE  l'Islb. 

Mappemonde  où  il  a  marqué  les  heures  et  minutes  de  l'en- 
trée et  de  ia  sortie  dans  tous  les  pays. 

1760.  Mémoires  de  M.  Le  Gentil  et  de  M.  Irebuchet,  sur 
le  passage  de  Vénus  par- devant  le  soleil;  Journal  des 
soMuu,  mars. 

Le  Gentil ,  né  en  1 7a j ,  moaiut  en  1 79a.  Voyes  l*Himbt  dt  / 
i'astronmU  dç  1792. 

Claude-Étienne  Trebuchet,  né  à  Auxerre  le  27  juillet  17x1, 
mon  le  a4  novembre  1784  ,  a  fait  beaucoup  de  lettres  et  ds 

mémoires  sur  rastronomie.  Voyez  V Almfituu/t  tl'Auxerre  pour 
1786,  et  le  Journal  eUx  savans ,  aviii  J786,  p.         ,  où  j'ai 

donné  sa-vie. 

17^0*  Mémoire  de  M.  de  l'Islb  sur  sa  m^pemonde;  Journal 

des  savons,  juillet. 
Lettre  de  M.  Trfbuchet  sur  le  passage  de  Vénus  de  176^, 
QÙ  il  relève  une  faute  de  M.  de  l'isie  ;  ibid.  novembre. 

ai  répondu  dam  le  Tohaiw  ifanfl  1761  ;  il  a  r^lîqué  en 
février  176». 

*  17^0.  LoHdon,in-8'  Lectures  on  select  subjects  ,  mechanics,  &c. 

"with  the  use  of  the  globes,  tbe  art  of  dialing  and  the 
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calculation  of  the  mean  limes  of  new  aiid  full  moons  and 

éclipses  ,  by  James  Fi:  R  (;  u  s  o  N. 

17^0.  Loudon,  iti'^'  Robert  Heath  ,  Asin^iomia  accurata,  or  the 
royal  a^tronomer  and  navigaior ,  coniainiiig  new  impro- 
veroents  in  aitranom^,  chronology  and  nav^ation  »  par- 
tkuUuly  new  «nd  correct  lolar  and  lonar  tables,  with 
precepts  and  exampies  of  their  lue,  according  to  old  or 
new  «tyle. 

17(^0.  Paris,  vi-12.  Dissertation  de  M.  Gibert  sur  le  neros  et  la 
période  de  six  cents  ans,  et  Réponse  du  P.  G  f  r  a  u  d  ,  de 

l'Oratoire^  Journul  Je  Trtfvuux  ,  aviil,  picmici  VOiume. 

Édaîrdssemens  sur  ]e«nème  sujet,  par  le  P.  Qvkkmt>X  Jow- 
naldts  savons,  juin,  i.*  vofaune.  Réponse  de  M.  Gibert; 
ièid,  septemlMte. 

Astronom.  art.  1572. 

1760.  London ,  in-S."  Conversations  on  the  phiraiity  of  world^,  by 
M.  D£  Font£N£LLE;  a  new  translation. 

C'est  ici  la  trobihne  tnidDCtion  des  Mondes  en  ài^^m*  II  y 
en  a  une  de  M."*  Bamt,  qui  pii^e  pour  avoir  le  mmac  rendu 
la  grâce  de  l'original  ;  une  seconde  plus  littérale  et  plus  exacte  :  la 
dernière  a  i'avaiitaffe  des  notes  sur  les  découvertes  postérieures  \ 
ce  que  fai  fùn  tn  ftaaçiii  en  1801. 

17^0.  Bresda  ,  1»-^/  Confutazbne  teoloprico-fisica  del  sistema  di 
Gugl.  Deiiuun ,  ciie  vuole  che  tutti  i  pianeti ,  dî  créature 
ra^^nevoli,  come  la  terra,  sieno  abitati,  da  D.  Giov. 
Cadonici  Veneziano,  canonico  di  Cremona. 

i7<^o.  Paris,  in -12.  Piiynque  des  ctHnètes,  par  le  P.  Bertier,  de 

l'Oratoire. 

On  peut  voir  ûtm  i»  Jtmmûét  Trhtmte,  déoembie  17^3  ,  ce 
que.  Pingié  pensait  de  ce  système,  ainn  que  des  Principes  phy- 
stijms  qui  ont  pam  «n  17^3 ,  et  vgà  étaient  l'opposé  de  la  l>oiuie 

physique. 

1760.  Paris,  in -12.  Amusemens  physiques  sur  le  système  newtonien. 

Cet  ouvrage ,  sons  le  nom  da  P.  DUAuncovar ,  «it  dit 
P.  DySMARAls,  Jémhe,  qid  n'y  coieiidait  lien. 

17^0.  London,  tn-S."  A  treatise  upon  the  uses  of  giolws  both 

celestial  and  terrestrial ,  by  FaNNINO* 
Ramprimii  en  1770  et  177^^* 

17^0. 
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1760,  Paris,  in-S,'  La  Gnomonique  prati<^ue,  par  Dom  Bedos. 

.  Rdmprim^e  avec  des  augmentations  en  ^jy^.  C'est  un  des 
ouvrages  les  plus  clairs  et  les  mieux  faits  sur  cette  matière. 

17^0.  London,  in-^"  Philosophical  Transactions. 

On  7  irouve  on  ménoira  d»  Kuif GBif fniRNA  «nr  Tabem- 
tion  de»  kmiiles  sphériquo. 

1760*  haricm ,  in-^."  Observations  de  la  comète  de  1759  •  par 
Lu  LO  Fs  ;  tome  Kdes  Mémoires  de  l'Académie  de  Harlem. 

17^0*  Histoire  do  la  mmcte  de  i^82-i7j5),  par  "Wargentin; 

Remarques  sur  la  Théorie  de  ia  lune  de  d'Alembert ,  par 
Me  l  a  n  d  e  r  ;  Jans  les  Mémoires  de  l'Académie  de  Suède. 

Danid  Melandn-,  «m  mytaé,  ««nna  som  le  nom  de  Milan- 
DERHIELM  depuis  son  anoblissement,  a  ctc  professeur  d'astro- 
nomie à  i'iuiivertité  d'Upsal;  il  est  secrétaire  de  l'Académie  d« 
Stockholm  f  et  chevdier.de  Ponbe  royd  de  l'Étoile  poldm. 

17^0.  Londini,  in-^"  De  solis  ac  lunx  defectibus  libri  quinque 
P.  Rogerîi  Joseph!  BoscoviCH,  soc.  Jesu,  ad  regiam 
Societatem  Loncfinensem. 

Rcimprimé  à  Venise  en  17^1  ,  în-S.  '  On  trouve  dans  ce  poème 
ingcnieux  l'abrégé  de  l'astronomie,  la  ihcorie  de  la  lumière,  et 
une  partie  de  la  physique,  en  très- beaux  vers  latins.  On  Pa 
imprimé  à  Paris  en  1-79  ,  avec  b  traduction  par  M.  BaKUIL, 

et  des  augmentations  de  l'auteur. 

ij6o.  London ,  in  Ciiriitoplier  I  r  w  i  N ,  A  summary  of  ihe  prin- 
cipes and  icope  of  a  method  humbly  proposed  fer  finding 
thé  longitude  at  sea. 

C'était  par  le  moyen  d'une  chaise  mnrine  où  l'on  pouvait 
fair<;  sur  le  vaisseau  d£s  observations  Mux^uoniic^ues.  V  oye^  l'année 

1760.  London,  in-^*  William  JoNEli  A  proposai  of  a  new  method 
for  fînding  the  longitude  at  sea  or  land ,  together  with  the 
description  and  lîgure  of  a  new  instrument  invented  for 
the  performance  of  it. 

1760.  Borde/iux,  in-^"  Disacriaiion  sur  la  question  :  La  lune  a-t-eile 
qudque  influence  sur  la  v^Àation  et  sur  Téconomie  ani- 
male !  par  le  P.  Bb&aup  ,  Jésuite  à  Lyon. 

17^0.  Paêwa,  Istituzionl  dementarl  d' astronomia  e  di  geo- 
grafia  mittematica,  dai  Ant»  Rocchi. 

Ooo 
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17^0.  Pùershourg,  in-^"  DÎMertation  sur  \c$  aimans  artificiels,  qui 
A  rempcMrté  le  prix  en  1 7^0  ,  par  M.  An  i  h  e  a  u  i.m  c. 

Râmprimce  à  Paris,  in-u,  la  même  année,  sous  le  liire  de 
Aiémgin  &t,  • 

17^0.  Pttropoh»  ib-^*  Braun,  De  admiiando  frigore  artificiali 

quo  mercurius  est  congelatus. 

Cette  expcriencefameii.se,  faite  le  i4  décembre  «759,  a  été 
répétée  souvent ,  comme  un  peut  le  voir  dans  les  fransattiont 
pàiiutfAifun  et  aiUenn. 

.1761.  Paris,  in-jf.."  Opuscules  matlu'matiques  ,  ou  Mcmoires  sur 
difFcreiiS  sujets  de  géométrie ,  de  mécanique ,  d'optique , 
d'astronomie, *&c.;  par  M.  d'Alembert,  tomes  1  et  II. 

On  y  trouve  des  mémoire:,  sur  l\ittraction ,  sur  Toptkiue»  SOT 
les  comètes,  et  rîfs  milles  de  la  luuf.  Le  tome  VIII  a|)àruen  1780. 
Ses  tables  de  i^i  lune  n'ont  jamais  servi ,  parce  qu'il  aurait  fallu 
fixer  lei  cocfficiem  par  des  dMervatiom,  et  qu'A  n'en  cot  |ipuil 
la  patience. 

iy6i»  Auguste  Viihlcl.  iii-S."  L.  H.  Lambert»  Imigniores  orbite 
cometarum  proprietates. 

II  7  a  des  dboses  curieuses  dam  ce  petit  ouvrage. 

17^1.  ESnburgh,  in-8»*  Tracts  physical  and  mathematical ,  coiw 
taining  an  explication  of  several  important  points  in  phy- 
«ical  astronomy ,  by  D.'  Mattliew  Stewart. 

Il  y  «  itne  édition  de  1753.  L'auteur  explique  les  forces  cen- 
trales aans  algèbre  ;  il  donne  la  manière  de  trouver  la  distance 
du  soleil  par  les  effets  de  l'attraction. 

Stewart,  qui  avait  succédé  à  Maclaurin  en  i'^4<î  >  '"O'^ 
en  janvier  178).  M.  Pfayfair,  «on  «iict-i>£&«ur ,  a  fait  son  éloge. 

Son  fils  Dngald  Stewart,  né  en  1753 ,  est  profcssenr  de  morale 

à  Édimbourg. 

1761.  Paris ,  in-S."  Recherches  sur  la  gnomonîque,  les  rétrograda- 
tions des  planètes ,  ei  les  éclipses  de  soleil. 

Ces  trois  mémofres  fiirent  faits  en  conmnn  par  M.  GoirDiTf  et 

M.  00  SÉJ  o  c  k  ,  de  inc  me  que  leur  Traité  des  courbes  algébriques. 

Dans  le  mémoire  sur  les  éclipses  de  soleil,  il  n'y  a  que  la 
déiernunatîon  analytique  de  fa  ligne  de  centraiité,  en  négligeant 
la  figure  de  la  terre.  M.  Goudin  suit  la  méthode  des  projections, 
et  calcule  j)lut6t  les  lignes  de  h  projection  que  l'angle  sous  ic-c|uel 
elles  paraissent.  Dans  les  Mcmoires  de  TAcadcmie,  M.  du  6cjour 

«  en  égatd  à  toutes  les  circonstances.  M.  GowSn  a  anari  étendu 


ASTRONOMIQUE.  475 

ses  recherchtt  à  cet  éguA  Ans  én  ménoirai  de  1778,  1788 

et  i  800. 

itcliiHe>Pientt  DionU  du  Séjour  naquit  à  Parb  le  1 1  janTfer 
>734  ;  3  momut  le  x*  août  1794*  ^^y^l  I*  Comuissaïue  du  ê 
ttmps ,  1799  ,  p.  312. 

Mathieu-Bernanl  Goudin  est  né  i  Paris  {«13  janvier  1734* 
Il  a  été  consdHer  au  grand  consefl ,  et  oonaillar  an  paiiement 
ïntermédiaire.  Il  est  retiré  dans  son  château  de  Totcy  »  Ôik  il  s'oC" 
cupe  de  la  théorie  anaiytiq^  des  éclipses. 

iy6i,  yi/uloùo/ia ,  ifi-^."  Maclaurini  Exposîlîo  philosophiae 
Neutoniaiiie,  in  latinutn  con\er.>a  à  G.  Falck,  soc.  Jesii. 

Ij6i,  Aiigsb.  Lcipiig ,  in-^."  Lamof.  rt,  Co.sinoloniiche  Brietfc 
ueber  <Jie  Enriclitung  fies  WeliL^auc^}  c'csi-à-dire ,  LeUfC4 
ccmnologiques  sur  la  construcdon  de  l'uiiiven. 

Cet  ouvrage,  pfdn  de  génie  et  de  savoir,  a  été  tradut  par 
DarqiMER  ,  et  imprimé  à  Amsterdam  en  1801,  par  les  soins 
de  M.  d'Uienhove,  avec  des  noies.  Merian  en  a  donné  un  extrait 
en  1770,  stnv  h  ûtn  étSysùmt  da  mu»éi,  imprimé  à  Bonfllon. 

17^1.  PetropoH,  in-^*  J.  A.  Euleri  Meditadoii^  de  motti  ver- 
tiginis  planetarum  »  prxcipuè  Veneris,  ab  Academiâ  pne- 

mio  affectae  6  septcnibris  17^0. 

L'Académie  demandait  des  ()l)ser\'ations  sur  la  rotation  de 
Vénus  ;  mais  encore  actuellement  nous  sommes ,  à  cet  cgard ,  dans 
la  plus  grande  Jncerthode. 

ij6i,  LonJoHtin-^*  Philosophîcal  Transactions. 

On  y  trouve  beaucoup  d'obsenations  du  passage  de  Vénne 
sur  le  soleil  le  6  juin  1761 ,  et  un  mémoire  de  Sur 

les  perturbations  des  planties, 

iy6i,  Tyrjiavia.  in-^."  Observationes  aitronomicae  anni  1758,  în 
ebservatorio  coUej^  académie!  societatis  Jesu  Tjrrnaviae  in 
Hungarifl  habhx  »  à  R.  P.  Francisco  'Wei&s  ,  è  soc.  Jesu* 

ij6i.  Paru,  in -S.^  Leçons  élémentaires  d'astronomie  géométrique 

et  physique ,  par  M.  delaCaille. 

C'est  la  quatri^'me  et  dernière  édition  que  l'auteur  ait  donnée 
de  cat  exceli«n<  ouvrage.  L'édition  était  épuisée  :  j'en  ai  tait  impri- 
mer «ne  nounHe  flveç4cs  notti»  en  1780. 

1^6 1.  Paris,  iti'i^  Avertissement  au  sujet  des  oI>senrations  qu'il 
conviendra  de  &ire  le  6  juin  ij6i,  Vénus  passant  sur  ie 
loieii,  par  M.  DE  l'Isle. 

Ooo  a 
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lj!>6l.  Lettre  d'un  académicien,  au  sujet  des  calculs  faits  par  M.  de 
risie  sur  le  passage  de  Vénus  (d£  la  Lande);  Journal 
des  savons,  avril  ij6i. 

ij6i».  Loudon,  itt'jf,"  Fercuson»  A  plain  method  of  determining 
the  panJlax  of  Venus  hy  her  tnuisît  over  the  sun. 

17^1.  London,  in^S,*  The  tnuisit  of  Venus  over  the  disk  of  the  son 
6  ;une  iy6i,  . 

iy6l.  Nurcm/jerg ,  in-^."  Apparition  de  Vénus  dans  le  disque  du 
soleil,  arrivée  le  6  juin  1761,  par  Jean-Égid.  EiCHORN  ; 
en  allemand. 

1761.  London,  i/i-^."  Ben).  Martin,  Venus  in  the  sun,  being  an 
explication  of  the  rationale  of  ihat  great  phaenomenon  , 
of  the  several  methods  used  by  asironomers  for  Computing 
the  quantJty  and  phases  thereof ,  and  éf  the  manner  <» 
applying  a  transit  of  Venus  fer  the  discoveiy  of  the  parai- 
lax  of  the  sun. 

17^1.  firenie.  iit'^*  Leon.XiMENBZ,  Osservazione  di  passaggio 

di  Venere. 

8  pages. 

17^1.  Observations  du  passage  de  Venus  en  divers  lieux  de  la 
Suède;  Remarques  de  "Warcentin  ;  Lonsitude  de 
Stoddiolm ,  par  le  même;  dans  Us  Mémoires  de  1  Académie 
de  Suéde, 

iy6t,  Harlem,  in -8.'^  Passage  de  Vénus  devant  le  soleil,  observé 
à  la  Haye  le  6  juin  17^1,  par  Klinkenberg;  Obser- 
vation de  ia  comète  de  1759  à  Balavia,  par  Obdem; 
Éclipse  de  lune  du  1  8  mai  1/61,  ubservc'e  à  Leyde  par 
LuLOFS;  Passage  de  Vénus  en  iy6i ,  par  LtiLOFS  et 
Klinkenberg;  tome  VI  des  Mémoires  de  TAcadémie 
de  Harlem. 

M.  Bernoulii  cite  une  dissertation  sur  le  passage  de  iy6t  ^ 
faite  par  le  P.  Stepling,  Jésuite,  qui  avait  rétabli  l'astronomie 
à  Prague ,  et  avait  meublé  i'obtfwwwwe  bid  mpanivant  par  le 
P.  Retz.  Le  P.  Stepling  est  mort  en  1778.  —  BernouH'i , 
Nouvelles  littéraires,  sixième  cahier,  p.  6^.  =1  Wydra ,  Hist. 
math,  m  Boh.  et  Mor.  p.  8  3 .  11  y  est  parlé  aiin  du  P.  SoNllBR , 
qui  odut  le  P.  StqÂng  <bns  ks  •obsdmtions  »  et  qui  monnit 
en  iy'j6. 
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17^1.  Extrait  d'un  Mémoire  de  M.  Prolange  sur  les  passages  de 

Vénus  en  i6^p  et  iy6i;  Lettre  de  M.  Clairaut 
sur  la  théorie  de  la  lune  et  les  conicies  ,  en  réponse  à 
M.  d'Alembert  ;  Journal  des  savans ,  décembre ,  2 vol. 

D'AIembert  répondit  dans  le  Journal  eneyehpéd'tque  du  i  j 
fcvrier  1 762 ,  et  Ciaiiaxu  dans  Je  Jomud  du  sovms  de  |um  dé  * 
la  même  année. 

176 1.  Paris,  in-^.'  Extrait  des  Mcnioires  de  l'Académie  des  his- 
criptions ,  sur  la  fable  de  i  Olympe. 

M.  DB  MAïaA»  explique  cette  fibie  par  les  anroie»  boréilb. 

17^1.  Paiis,  in- ta»  Mémoire  sur  b  découverte  du  satellite  de  Vénus , 
par  M.  Baudouin. 

Remarques  sur  une  quatrième  observation  du  satellite  de 
Vénus*,  par  le  mcme. 

Ces  mémoires  furent  lus  à  l'Acadcmio  ,  à  l'occasion  des  obser- 
valions  que  M.  MONTAlG^E  crut  avoir  taiies  d'un  satellite  de 
\iami  mais  il  est  reconnu  que  c'était  une  illusion.  — Astronom. 
art.  3077.  Cependant  ce  mcmoire  parut  à  Berlin,  en  allemand, 
en  1761  ,  avec  quelques  notes  ;  et  Lainben  en  a  t'ait  usage  dans 
le  sien.  Momaigne  en  cdni  «pn  découvrit  la  comète  de  177A  , 
qui  n'aurait  pas  été  vue  sans  lui.  U  s'appelait  Jacques  Leibax; 
il  naquit  ie  6  septembre  1716,4  Narbonne.  11  avait  été  Doctri- 
naire dans  sa  feuneste.  II  a  vécu  long -temps  à  Lnnoees. 

Armand-Henri  Baudouin  de  Gueinadeuc  ,  né  à  Coimar  le  17 
avril  I :^37  ,  était  maître  des  requêtes.  11  a  été  souvent  tuile  aux 
astronomes. 

17^1.  Rennes,  in-12.  L'hypothèse  des  petits  tourbillons  justifiée  par 
ses  usages,  où  l'on  fait  voir  que  la  physique,  qui  doit  ses 
commencemens  ause  tourbillons,  ne  peut  mieux  être  per- 
jfèctionnce  qu'en  poussant  le  principe  qui  l'a  fait  naître; 
par  M*  DE  Keranflech,  gentilhomme  breton. 

17^1*  Paris  Exposition  géométrique  des  principales  erreurs 

de  Newton  sur  la  génération  du  cercle  et  de  l'ellipse. 

I .e  chevalier  ne  Fo  11  »  1 N  ,  auteur  de  cette  brochure ,  ne 
conprenait  pas  la  toi  du  mouvement  rectil^ptie. 

17^1.  Paris,  Extrait  du  nouveau  Système  général  de  phy- 
sique et  d'astronomie*  ou  du  Système  électrique  de  nini- 
vers,  de  M.  DB  la  Perriârb  db  Roiff£,  pour  servir 
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d  cciaircisjemeiit  sux  deux  piemlen  .volunef  impriiii^ 

en  17^6. 

C'est  une  suite  des  rêveries  d'un  booune  qui  ue  savait  ni  la 
phy»iue  ni  l'Miioiioinit. 


iy6i.  Pétersbourg ,  in-^"  Recherches  sur  la  comète  de  153  i» 
1607»  1^82  et  175P*  pour  servir  de  supplânent  à  la 
théorie  pu  laquelle  on  avait  annoncé  ,  en  1758  ,  1« 
temps  du  retour  de  cette  comète;  par  M.  Clairaut. 

17^2.  Petropoli ,  in-jf.*  Joh.  Alb.  Euleri  Meditationes  de  per- 
turbatione  mocûs  cometarum  ab  attracUone  planetanun. 
orià. 

1762.  Pttropoli ,  in-jf"  Constructio  lentîum  ohjectivariim  ex  duplici 
vitro  quae  neque  coniusioiiem  à  figura  spha;ricâ  oriundam , 
ne^  disper^mem  colonun  pariant ,  auctore  Leonhardo 
EuLfeRO;  dissertatio  occasione  quaestionîs  de  perfecdone 
telescopiorum  ab  imperiaii  Academiâ  scientiarum  Petio- 
politanâ  pro  praemio  propositse  conscripta. 

Ij6z»  Petropoli,  ifi-^."  Samuelis  Ki.incf. nstifrna  Tentamen 
de  defîniendis  et  çorrigendij  aberrationibus  ;  dissertatio 
praemio  affecta, 
io>  pages, 

17^2.  VUtiMa,  i»'^  De  emendatimie  telescopionira  dîoptrioorum 

recèns  à  Dollondo  Inventft,  à  P.  Schs^ffer. 
17^2*  Lettre  de  M.  Clairaut  sur  l'aberration  des  rayons  dans 

les  lunettes  acromatiqiies  ,  contenant  la  traduction  d'un 
mémoire  de  M.  Kli  n  GtwsTl  t  kn  a,  imprimé  dans  les 
Mémoires  de  l'Académie  de  Stockholm  pour  17^0  ; 
Journal  des  savaus  ,  octobre  et  novembre. 

Voyei  vaaA  les  Méméim  de  VAetidêmie  pour  175^,  et  les 
Transacvons  phUo.uiph'îques  de  ij^^. 

Les  lunettes  acromatiques  venaient  d*étre  inventées  [Philoi. 
Tnms,  I7j8),  d'après  k»  Hàm  d^ULER  et  de  Hall.  Joseph 
DOLLONO ,  dont  elles  portcrem  alnwd  le  nom ,  était  fils  d'un 
fabricant  de  soie  de  Normandie,  qui  quitta  la  France  lors  du 
malheureux  édit  de  i6iij  ;  ii  est  mort  d'apoplexie  en  i^di  ,  à 
ctnqaante-dnq  ans.  Pierre  DoUond  son  fib ,  né  en  1 73 1  ,  à 
f ijgpe  de  vingt  ans ,  engagea  son  pire  à  s'occuper  ^offàf^,  J'^i 
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raconté  l'invention  des  innem»  aaoouHiqMI  AoM  mon  Altro-' 

nomie ,  art.  2300. 

1762»  Jjpsiit,  i/i-^."  De  phasi  rotundà  Saturai  qua;  anno  1760 
rediit,  observaiiones  et  conclusiones  protert  Godoiridus 
Heinsius. 

1762.  Bonotiia ,  in-^."  De  virilnis  centralibus  ,  quibus  corpora  per 
sectiones  conicas  voivuntur  cenlro  virium  in  loco  maiiente» 
brevis  ac  fàciiis  exposhio,  in  capha  sex  distributa;  opuscu^ 
ium  eorum  gratiâ  comcriptum  qui  ad  Newtoroanorum  phj- 
sicam  introduci  voluiit  (i  Frandtco  Maiiâ  Zanotti). 

iy6%,  CryphtswaU^m ,  in-^*  Andrex  Mayeri  .  mathesis  et  phy- 
'  cicae  experimentalis  professprû ,  regiae  scientiarum  Acade- 
•  mia?  Holmîensis,  Upsaliensis,  Berolinensîs,  atque  Institutî 
Bononiensis  socii ,  Observationes  Veneris  Grypliiswaldtn- 
ses,  quibuâ  adjecta  est  M.  Lamb.  Henr.  Ruhlii  »  regii 
ohwfvatorli  astronomi,  obtervationis  siue  de  transita  Vene- 
ris per  soiem  anno  17^1  expositîo. 

17^2.  LottdoH,  tn^B.*  The  transit  of  Venus  over  tfae  disk  of  the 
sun,  june  6^  iy6i, 

17^1.  PetropoH,  f/i-^«  Rumouskt,  Brevis  expositîo  observatio- 
num  transitus  Venerb  in  uri>e  Seienginsk  iiistitutaruni. 

Etienne  Rumousky,  conseiller  d'état  actuel  à  Pctersbourg,  est 
ne  le  29  octobre  1734  >  dans  le  gouvernement  de  Wladimir.  £n 
1753,  Rîcitman  le  prit  pour  adjoint ,  et  l'envoya  i  Beriin  auprès 
d'Euler.  En  1760 ,  apiâs  la  mort  de  G.rischow  ,  il  fut  envoyé  i 
Selenginsk  en  Sil^trie ,  pour  ol)Sf  r\  cr  le  jmssnge  de  Venus  de  1  '-'61 . 
En  1763  ,  il  iut  aoniin^  astronome  de  l'Académie;  on  lui  dunna 
le  dépanement  géographique ,  et  il  publia  plnneius  entes.  En 
'7^9»      ^Ha  à  KoKi  observer  le  second  p.xssnge  de  Vénus.  Il 
eut  ensuite  la  direction  des  études  de  deux  ceots  Grecs  qu'on 
«valt  menés  de  l'Archipel.  li  publia  en  russe  coules  les  obMr- 
«adons  faites  en  Russie  à  roccasiofi  du  passage.  II  fait  depok 
trente  ans  rAIrp.in.icIi  ni^ve.  II  fin  occupé  du  Dictionnnire  russe 
en  six  volumes,  il  a  donne  des  leçons  à  des  oiticiers  russes  que 
Pamirauté  a  envoyi^  pour  déienniner  dès  posiiKMis  dans  la  me^ 
Bl.uiche  et  dans  la  mer  Glaciale.  Le  président  actuel,  le  baron  de 
Nicoiay  ,  poète,  né  à  Strasbourg,  lui  a  fait  uaduire  en  russe 
i'âoge  d'Eoler  fait  par  Fuis.  Tontes  ces  occupttioiis  l'ont  empê- 
ché de  faire  antam  d'observaiioiis  qnll  aurait  désiré;  mais  il  y 
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en  a  plusieurs  dam  les  Mémoires  de  l'Académie  de  Pétersbooig 
depuis  1765. 

17^2.  Pétersboarg,  in-S.*  Chappb,  Mémoire  concernant  le  passage 
de  Vâuu  sur  le  soleil. 

On  trouve  plus  de  détail*  dans  son  V^fSgt  dt  SikérU,  ea 

3  volumes  in-^.* 

iy6x.  Rowa  ,  in-S."  Transiiûs  Veneris  ante  solem  observati  Roms 
6  junii  ij6i  expositîo  (P.  Audi  i"Frlui). 

17^2.  V'inJob.  in-S."  Maximii.  Hell  Observatio  uansitûs  Veneris, 
adjectis  observationibus  à  variis .  &c. 

123  pages.  C'en  une  partie  des  Eph^méndes  de  Vienne  pour 
\-'62. ,  dont  on  n  ri'pandu  fies  exemplaires  scparcs,  ainsi  que  pour 
quelques  autres  armées.  On  y  trouve  des  observations  de  Messier, 
La  Caille,  Short»  Zanotti,  Poleni,  Ximenez ,  du  cardinal  de 
Luynes,  de  Steinkellner,  des  deux  Mayer,  de  Richtenburg,  Bau- 
douin ,  Rieger,  Ehrm.ms,  Kratz,  Huberti,  Hauser,  Honïnann , 
M^st^lier  »  Schottl ,  liraun,  Stepling,  Goldhaver ,  &c.  ;  car  le 
pasMge  de  Véinn  svah  été  annonce  avec  tant  d'emphase ,  que 
tous  ui  amaiieun  ironiuiunt  se  mêler  de  r<ri>serrer. 

17^2.  Bottotàéi,  in-^.o  Ephemerides  motuum  cadestiani 
1774,  ab  £ust.  Zanotto  et  sociîs. 

ij6i»  Milatio,  in-folio.  Tavole  gnomoniche  per  Jesignare  in  diverâ 
roodl  gli  <Mrologi  soiari  in  ogni  paese,  da  Gu  erri  NO. 

17(^2.  Paris.  Carte  du  passage  de  l'ombre  de  la  lune  au  travers 
de  l'Europe,  dans  l'cclipse  annulaire  de  soleil  qui  doit  airi* 
ver  le  i.*'  avril  17^4.;  par  M.™«=  Le  faute. 

Cette  feinme  intéressante  fit  une  grande  quantité  de  calculs 
pour  tracer  cnctement  toutee  Im  fignat  des  phases  sur  le  carte 
d^un^.  Elle  a  aussi  travaillé  beaucoup  pour  la  CémudsSMU 
des  ta^  et  pour  les  Éphémérides  que  j'ai  publiées. 
'  Nicole-Reme  Étable  de  la  Bricre  Lepaute  était  née  i  Psri> 
le  <f  janvier  1723;  elle  mourut  le  6  décembre  1788.  J'ai  donné 
son  éloge  dans  le  Journal  dt  Pûris  du  29  décernbre  1788. 

17^2.  Patis,  in-^f"  Carie  des  phases  pour  Paris  à  diffi^rentes  heures* 
par  M.™*^  Lepaute. 

Malgré  cette  prediçtiqn  exacte  faite  deux  ans  d'avance,  tm  article 
de  gazette  qui  annonçait  mal-à-mopos  ime  obscuiîté  totde  »  a  fiit 
dire  très-injustement  dans  le  public  que  lc|  a|ttOIU)BMft  s'étaisUt 
tFQffipéf, — A^jroppm.  afi.  1780, 
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17^1.  Paris,  h'S»*  Exposition  du  calcul  astronomique.  Dk  la 

Lande. 

Je  renfermai  dans  ce  volume  les  eTiiIicntions  des  calculs  annuels 
de  la  Connaissance  dts  temps,  les  formules  dont  les  astronomes 
ont  besoin ,  let  tables  du  sol^,  et  quelques  aniiés  tables  nsoelles. 

iy6i.  Gottiiiga ,  in-^"  Elogium  Tobiati  Mayeri,  in  coiisewu 
iocietads  scientiarum  legit  Abraham  Gottfaelf  Kastnbr. 
J'en  ai  dkmné  Texinii  «fam  la  Cmauiisauut  des  tmifs, 

tj6x.  Z.oWoffWff-^' PhiloM^hicid  Transacdom. 

On  y  trouve  un  mémoire  de  SrORT  tas  la  parallaxe  du  soleil 
par  le  passage  de  Vénus.  Il  y  en  a  «n  second  dans  le  volume 

suivant. 

lyCz.  Éclipse  de  lune  du  18  mai  17^1,  par  Wargentin  et 
H  E  L  L  A  N  T  ;  ilaas  les  Af /moires  de  f  Académie  de  Suède. 

iy6i*  Paris,  in-^"  Lettres  de  M.  Fontaine  et  de  M.  Clairaut 
jur  la  théorie  de  la  lune;  Journal  d(s  savatu ,  février 
et  mai. 

Mémuire  de  M.  DE  Mairan,  sur  le  satellite  vu  ou  présumé 
autour  de  Vénus ,  et  sur  la  cause  de  ses  courtes  appari- 
tions ;  i^d.  août. 

L'auteur  attribue  à  l'atmosphère  du  soleil  la  cau5e  de  ses  longues 
disparitions,  et  invite  les  astronomes  à  ne  point  s«  rebuter;  mais 
9  est  bien  prouvé  que  c'est  une  illusion  optique. 

lyCz.  Lettre  de  d'Alembert,  en  réponse  à  celle  de  Clairaut ,  qui 
se  trouve  dans  le  Journal  des  savans  de  décembre  1761  , 
au  sujet  de  h  comète  de  ly^^;  Journal  encyclopédique, 

fevrier. 

D'Alembert  avait  parlé  de  cette  comète  daos  le  l3.*méniOBf 

de  ses  Opuscules,  1761  ,  tome  11. 

iy6i,  London.  Mémorial  coiicerning  M.' Harrison's  invention 
ior  measuriiig  the  time  at  sea. 
A  calculation  df  an  experiment  made  with  M.'  Harrison's 

time-keeper. 
Flroposai  for  examining  time-keeper  at  sea. 

Le  résultat  de  ces  imprimés ,  qui  n'ont  qu'une  page  chacun , 
cal  (jue  la  monure  avait  donné,  à  j"  près,  la  longitude  de  la 
Janiilii|iie.  Veyei  la  Cnmùissme  ia  mips  d»  17^5  ei  de  1 767.  * 
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17^2.  Londott,  itt-^'  Kennedy,  A  new  system  o£ astronomical  • 

chronolocy. 

740  pases.  Cet  ouvrage  est  plein  d'érudition;  mais  il  n'a  pour 
objet  que  kt  daici  db  Tancien  TcMaincm. 

17^2.  Dijon,  $H'i2,  Essai  sur  la  pesanteur,  par  M.  L. 

L*auteur  cherchait  à  ropfiqocr  par  I*iiiégaliié  des  coloimet 
de  l'atmosphère. 

lyC^.  Parisiis,  in-jf."  Cœlum  australe  steiliferum ,  à  Nie.  Ludov. 
DE  LA  Caille. 

Cet  ouvrage  contient  les  observations  de  1003;  étoiles  atis- 
trnîf»;  ,  le  catilnpjiie  des  194^  principales,  et  un  j^lanisphcre 
austral ,  dont  1  original  en  grand  est  à  l'insdtui.  C'est  aux  soiiu 
de  Maraldi  ,  mtnne  ami  &  l'auteur ,  que  l'on  éat  la  poUicatiOB 
de  cet  important  ouvrage. 

Le  catalogue  de  1942  étoiles  est  aussi  dans  les  Afémoins  dt 
VAwUmk  pour  175a. 

174^3.  Paris,  la-ia*  Journal  historiijuo  du  voyage  fait  Cap  <fe 
Bonne-Espérance,  par  M.  de  la  Caille. 

On  y  trouve  de5  détails  curieux  sur  la  vie  et  les  ouvrages  de 
ce  célèbre  astronome  ,  rassembles  par  l'abbé  Carlier  ,  auteur  de 
l'Histoire  du  Valois;  j'y  ai  fait  aussi  quelques  notes.  On  a  rajeuni 
le  titra  de  ce  livra  en  1776. 

17^5.  Paris,  ût-,^*  Èphéméridis  pour  les  années  17^5-1774,  par 

M.  DE  LA  Caille,  toine  VI. 

C'est  le  troisième  de  La  Caille  ;  il  contient  diverses  observa- 
tions ,  un  discours  savant  sur  les  progrès  que  l'astronomie  aviil 
faits  de[Hiis  une  trentaine  d'années ,  et  un  catalogue  de  p  $  étoiles 

zodiacales  ohsen'c'es  en  1760  et  1761  j)ar  La  Caille,  et  réduites 
par  BaiLLY  après  la  inuri  de  l'auteur  ,  arrivi'e  le  21  mars  176^- 

1763.  Londoii,  i/i-^."  Maskelyne,  British  mariner '5  guide. 

1 30  pages ,  avec  plusieurs  tàblei.  Cet  ouvrage  confiait  ooe 
explication  compitie  de  la  manière  de  trouver  les  longitudes  en  1 
mer  par  le  moyen  de  la  distance  de  la  lune  aux  étoiles,  etil^*  j 
été  la  principale  occasion  des  jirogrès  que  cette  méthode  a  Wt 
"  cnAngletem,  de  l'étabKMement  du  Nmttàe^  Almanac,  et  dn  j 
grand  ouvrage  pour  la  correction  des  distances,  pubbé  en  1772- 

17^3.  JjotiAon,  in-^."  A  practical  melhod  for  finding  the  longitude 
and  latitude  at  sea ,  hy  Robert  Waddington. 

67  pages ,  y  compris  plusieurs  tables  pour  l'usage  des  nsn* 
gatenn. 
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17^3.  Lùndoa,  ht'S,*  A  new  and  more  exact  ^ethod  of  observing 
the  meridian  altitudes,  and  the  lue  of  them  in  navigation 

(John  Gray), 

lj6j*  London,  in-S."  An  account  of  the  proceedîngs  m  order  to  ihe 
discovery  of  the  longitude  at  sea ,  relating  priacipally  tO 
tiie  time-piece  of  M.  Jolui  liARRisoN. 

Ce  mémain  fin  fiut  en  fiiveiv  dé  Haniion  par  MM.  Short 
ei  If^HiTB.  Il  y  en  eut  nne  seconde  édition  h  m^ine  année ,  ayec 
des  additions. 

Cet  habile  aniste  mourut  le  24  février  177^»  âgé  de  quatre» 
▼ingt- quatre  ans.  C*est  ft  lui  que  nous  arom  rt^Iigation  des 
montras  mannes. 

V*yt^  h  CumaissâHCt  des  tmpi  de  17^$* 

17(53.  Edinhiir^h  ,  111-8."  The  distance  of  the  sun  from  the  earth 
deiermined  hy  the  theory  of  gravity,  hy  Matth.  Steward. 

C'est  un  supplément  à  l'ouvrage  du  même  auteur ,  intitulé , 
Trans  physhm  êmi  mttàeHunica/ ,  1761.  Il  trouve  la  parallaxe 
du  soleil  de  7*  ;  mais  depuis  que  les  observations  du  passage  de 
Venus  nom  ont  fait  connaître  la  véritable  par.iil.ixe  du  soleil 
8"  6  ,  on  n'a  plus  besoin  de  recourir  aux  inductions  tirées  des 
phénomènes  de  Tattractfon,  qui  ne  sont  pas  aises  rigouieuse- 
aknt  cakttlés»  ni  ânes  parfaitement  observés. 

17^3.  LottJonx  • .  •  The  whoie  'doctrine  of  parallax,  hy  Edward 

Stone. 

iy6y  Paris,  in-^"  Relation  de  deux  voyages  faits  en  Allemagne  . 
par  ordre  du  roi,  par  rapport  à  la  figure  de  la  terre,  <â 
la  géographie  et  à  rastionomie,  par  M.  Cassini  de 
Thury. 

I7<l)j.  Manhemii,  iii-^."  Basis  Palatina  anno  17^2  bis  dimensa, 
hiK  anno  17  3  novîs  mensuris  aucta  et  confirmata  »  A 
Christiano  Mayer. 

Le  P.  Christinn  Mayer,  Jésuite  de  Manheim  ,  ne  le  20  août 
1715» ,  mourut  le  16  avril  1781.  Voye^  les  Nouvelles  de  la  répu- 
ilipu  des  lettmde  h  Blancherle,  18  juin  1783  ,  et  les^/jMemy 
ilf  l'Atêdémli  dt  Aimiebii,  17857,  tome  VI. 

ij6}.  PftropoH  Disjertatio  de  vitris  vi  lumen  dispergendi 

diversâ  pru^ditis  ,  auctore  J.  Ernesto  Zeihero. 

C'est  une  traduction  d'un  mémoire  allemand  lu  à  l'assemblée 
piiblique  de  l'Académie  de  Pétersbourg  le  2  juillet  1763  ,  sur 
les  maiièics  qui  peuvent  servir  à  fitire  ks  lunettes  acromatifuesr 
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L'niitPiir  tr'oiivo  ffiie  plus  on  y  met  de  minium ,  plus  la  disper- 
sion des  rayons  augmente ,  et  que  l'alcali  diminue  la  réfraction 
du  Tcm  sans  presque  rien  changer  dans  la  dîspewfc»» 

176},  LondùH,  ÏH'^*  Philoscphical  Tnuifftctioiis. 

On  y  trouTt  on  mémoiie  dt  Tlionus  HomsiV  snr  h  panl- 
laxe  du  soleil. 

Thomas  Hornsby  est  né  le  18  août  1733.  II  est  profeMWif 
^astnMMnnîe  à  Osfofd* 

17^5.  Parallaxe  du  soleil ,  calculée  par  Px.amman;  dans  U*  MénoUtes 

de  t Académie  de  Suède, 
Contiiuié  en  1764. 
Longitudes  de  divers  lieux  par  le  passage  de  Vénus,  par 
WARC£NTlN;/dl^. 

17^3.  Munich ,  in-^.o  Abhan<Uungen ,  &c.  ;  c'est-à-dîre ,  Mémoires 
de  l'Aciulcmie  électorale  des  sciences  de  Bavière,  tome  1.*' 
Le  tome  II  a  paru  en  1777.  On  trouve  dans  cette  collection 
£f«s  cbfMs  d'astronomie,  dont  Bemoulli  donne  la  notice 
ses  Hwdtei  Httéimm,  5.*  caUnr.  - 

17^3.  yhmut ,  h-jfJ  Hell,  Ephemerides  annî  ïj6^. 

On  y  trouve  les  Tables  du  soleil  de  La  Caille  ,  et  de  la  lune 
de  Mayer,  que  j'avais  mises  dans  la  Connaissance  des  temps  de 
1761.  Hdi  y  a  ajonié  phnicHn  antres  tables  xriatives  i  h  lune* 

17^3.  UpsaHee,  Melandbr, De  atmosphanri  tdloreni  ambiente. 

C'est  une  thèse  en  huit  parties ,  dont  la  dernière  a  cté  soutenue 
en  1770.  Il  y  en  a  d'autres  également  intéressantes,  composées 

Sar  d'habiles  prolèsieurs ,  dont  Bemoidii  fait  mention  dans  son 
leeu^  pour  les  astronomes,  tomelll,  p.  339,  et  beaucoup  qu'il  n'a 
pu  se  procurer.  Voyei  aussi  siti  Nouvelles  littéraires,  t.  111,  p.  aj. 

17^3.  Ahoa ,  in-^."  D.  D,  Dissertatio  de  Venere  in  soie  visâ  die 
6  junii  anni  1761  ,  quam  in  regiâ  Academià  Aboensi 
publicè  examinandam  sistunt  auctor  Andrseas  P l AM- 
MAN,  astxon.  Acad.  Up«aUehsb ,  et  respondens  Johannes 
Carstroem  Aboft-Fenno. 

17^3.  Héorkm,  hS.'  Éclipse  de  lune  des  0  mai  et  i.**  novembre 

1762;  Éclipse  de  soleil  du  17  t>ctobre,  par  Lulofs; 
Arc-en  ciel  auiour  de  la  lune  le  14  août  176  i  ,  par  Van 
Lier;  Pa^^age  de  Vénus  en  1761,  observé  à  Batavia 

Sit'Mohr;  tme  ff//  des  Mémoires  de  l'Académie  de 
ariem. 
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176^,  Roma,  h'jf,*  De  astronomia-  onu  ac  piogresfu  et  Je  cœlestf 
systemate,  auctore  Jof.  Ai«x.  Jablomowio,  ds  ducibus 

Priissicis,  &c.  * 

1763*  Napo/i ,  in'éf»'  Trattato  deiia  «fera  armiliare  di  Pa^uale 

C  I  CER  I. 

17^}*  Paris ,  in-i2.  Principes  de  phv.Mqiie,  pour  servir  de  suite  aux 
Principes  niailicmaiitjues  de  Ncwion,par  le  P.Bertier, 
de  l'Oratoire. 

On  ne  pouvait  abuser  davantage  du  nom  de  Newttm,  qa'en 

y  associant  les  folies  d'une  physique  absiude. 

17(^3.  Journal  de  Trcvoioc,  ou  Mémoires  pour  l'histoire  des  sciences 

et  beaux-arts. 

•  Dans  le  volume  de  dccemhre  ,  il  y  a  une  lettre  de  PiNGRÉ  sur 
ImPrintipfs  physiques  du  P.  Bertier,  de  l'Oratoire,  à  laquelle 
cdm-d  tâcha  de  répondre  dan»  les  volumes,  de  1764. 

•  * 

17^4.  Paris,  in-jf."  2  vol  Astronomie,  par  M.  de  la  Lande. 

Réimprimée  en  1771  ,  en  3  volumes  in-^.' ;  un  4-*  ; 
troisième  édition  en  3  volumes,  175^2  :  c'est  celle  à  laquelle  je 
renvoi  dans  le  coun  de  cette  Biblfographie. 

Cet  ouvrage ,  fait  pour  suppléer  à  ceux  de  Cnssini ,  Le  Mon- 
nier  et  La  Caille ,  contient  toutes  les  parties  de  Tastr^nomie  théo- 
rique et  pratique,  expliquées  d'une  manière  éfànentMfe;  et  3' a 
été  utile  en  formant  presque  tom  les  astronomes  qui  existent 
actuellement. 

1764.  Cambridge,  in-^."  Astronomy  in  five  books,  by  Roger  Long  , 
D.  D.  F.  R.  S.  masier  of  Pembroke-haiU  and  Lowndes's, 
professor  of  astronomy  and  geometry  iii  the  university  of 
Cambridge  ;  vol.  II, 

227 pages,  avec  beanconp  figures.  Le  premier  volume  de 
ce  grand  traité  d'astronomie  avait  paru  dès  l'année  174*  »  diverses 
occupations  avaient  empêché  l'auteur  d'en  publier  la  suite.  11 
donna  «si  1764  la  moitié  du  second  vtrfnme»  qui  fiit  suivie  de 
Fautra  en  1784. 

1764.  VieiiHm,  in-^*  PbHosophiae  naturalis  theoria  redacta  ad  uni- 
cam  iegein  viriiim  in  natuTÀ  existentium,  auctore  P.  Roge- 
rio  Bosco VI CH. 

La  première  édidon  de  cet  ouvrace  est  de  17J  8  :  on  le  traduisit 
en  fiançais  en  1779»  mais  cette  tramictioii  nafiit  pomt  biprimée. 
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lj6^  JjOttdon,  in-^."  Philosophicai  Transactions. 

On  y  trouve  un  mémoire  de  Murdoch  sur  la  parallaxe  de 
la  lune  ;  un  de  PiNGRÉ  sur  la  paraMaxe  du  soleil;  des  observations 
de  Christ.  Mayer  ;  les  observations  de  Maskelyne  à  i'ile  de 
Sainte-Hélène  et  à  la  Barbade  ;  une  méthode  du  même  »  pour 
tronrer  les  «fiitances  vraws  de  la  hme  aux  étoifes;  dies  observa- 
tions du  passage  de  Vénus;  des  rcitinrques  du  même  sur  In  manière 
de  calculer  l'égiutiondu  temps,  relativement  à  l'erreur  <]ue  j'avais 
fâh  connaître  dans  la  méifiode  onOnaire;  dies  obiervaiiwu  de 
la  fameuse  éclipse  dn  i.**  avril ,  par  Bliss,  &c. 

Biiss  était  astronome  royal;  il  mourut  en  i7<îj. 

17(^4»  Paris,  in-^."  Mémoires  donnes  à  l'Académie  des  sciences, 
non  imprimes  dans  leur  temps,  par  M.  Fontaine. 

Ce  savant  recueil  d'un  de  nos  plus  grands  géomilics  contient 
beaucoup  de  calcul  intégral  ;  mais  on  y  trouve  aussi  deux  mémoires 
sur  le  mouvement  de  la  lime ,  et  un  sur  l'orbite  des  comètes. 

iUexis  Fontaine  ëtak  né  i  Clayaison  en  Dauphiné,  en  1 705  ; 
il  mourut  à  Cuiseaux  en  Franche-Comté  le  11  août  1771.  Son 
éloge  est  dans  l'Histoire  de  l'Académie  de  cette  année  ■  et  ce  fut  le 
premier  que  fit  Condorcet;  mais,  livré  sans  then*  à  d*Aiem- 
bert ,  il  ne  <St  pas  de  Fontaine  ce  qu'il  aurah  pu  dire  :  je  puis 
y  ajouter  un  trait.  Euîer  me  disait  à  Berlin  en  i~p  :  «  S'il  y 
3i  a  quelque  chose  à  trouver  dont  nous  n'avons  aucune  idée, 
»  c'est  de  Fontaine  (]iie  nous  l'amons.  »  On  sera  étonné ,  apris 
cpla  ,  de  ce  qu'il  ne  savait  p.is  ce  que  c'était  que  rtV|ii.iteur  et 
le  méridien.  LorMju'en  1 734  on  disputait  à  l'Académie  sur  la  iigure 
de  la  terre ,  en  somnt  de  TAcadâme ,  il  emmeiM  ans  Tiriieries 
un  de  SCS  confrcres ,  qui  le  lui  expliqua  sur  le  sal)Ie.  Fontaine  lui 
dit  alors  :  «  Si  ce  n'est  que  cela ,  vous  ne  traitez  depuis  un  mois 
»  que  des  questions  d'écolier.  »  Son  génie  analytique  loi  ûisaic 
voir  tout  d*im  coup  att-^lelà  cbi  problm  en  quation. 

17(^4.  Poma  »  in-^*  De  menstruâ  jolis  parallaxi  Senis  obser* 
▼atA,  exercitajtio  vtronomicft  habita  in  coliegio  Romano 
(P.  ASCLEPI). 

Ces  obaerfilions',  fidtes  I  Sinuie  en  i'^^/^-%j6o,  avaient  pour 
objet  de  déterminer  l'équadon  du  soldi  produite  par  l'action  de 
la  lime  sur  la  terre ,  qu'il  trouve  de  8"  dans  les  quadratures. 

Ij6^  Paris ,  in-^."  Uranographîe,  ou  Description  du  cîei  en  deux 
hémisphères  calculés  et  construits  pour  l'année  1763  » 
par  M.  Robert  de  Vaugondy. 

C'est  l'expUcacion  des  deux  grands  pbnqiMres  semblables  i 
caix  de  Scnest  tam  où  i'go  vottve  notes  les  consteiktipiu 
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nouvelles  de  La  Caille  pour  la  partie  australe  du  cW.  En  1779 , 
on  a  rendu  les  ctoiles  plus  distinctes ,  et  on  y  a  ajouté  le  Soli- 
taire f  constellation  nouvelle  de  Le  Monnier ,  avec  le  Taureau 
^  royal  de  Poniatowski  ,  comtellation  introduite  pur  les  asiio* 
noaM  At  roi  de  Pologne,  et  adoptée  par  l'Académie  en  1778. 

17^4.  Petropo/i,  in-^."  Investîgado  parallaxcos  solîs  ex  observatione 

transitûs  Veiieris  per  discum  solis  Sciengînski  habita,  coi- 
iatà  eu  ni  observationibus  alibi  iiuUtuUi,  auctore  âtephano 

RUMOUSKY. 

Pingré  a  réfiitë  ce  mémoire. 
176^.  Pais,  De  LA  Lande,  Figure  du  passage  de  Vdnus  sur  le 
disque  du  soleil,  qui  s'observera  le  3  juin  \j6^. 

J'y  joijxnis  un  m<.'moire  qui  contenait  le  détail  des  voyages  à 
entreprendre,  et  le  recueil  des  observations  faites  dam  le  passage 
de  i7<$i. 

17^4.  T^r/ï^av/^f , /V/-^»  Observatlones  astronomîcae  aiinîs  17^3  et 
1764  in  observatorio  coliegîi  academici  societatis  Jesu 
TymaviaB  in  HungariÂ  habitae,  à  FxaBC.  Wfiiss,  è  socie- 
tate  Jesu. 

l^<^4.  Bonon'ta ,  in  Sébastian!  Canterzani  Epistola ,  quà 
Eustachii  Zanotti  obscrvatio  Veneris  solem  trajicieiilis 

ab  onini  erroris  suspicione  iiberaiur. 

1764.  Paris,  in-12.  Mémoire  de  M.  Trebuchet  sur  les  obser- 
vations du  passage  de  Venus. 

On  y  trouve  une  table  de  reflet  de  la  parallaxe  pour  tous  les 
fieuz  d'observations. 

I7<^4*  Lifon,  îH-ti*  Mémoire  sur  les  éclipses  annulaires ,  et  princi- 
palement sur  celle  du  a  avril  1764,  par  i'abbé  Beraud. 

1764.  London  t  in-^*  A  gênerai  and  panicular  account  of  the 
annular  éclipse  of  the  sun  which  will  happen  on  aprll 
I."  1764,  with  a  gênerai  and  particular  map  of  the  pas- 
sage of  ihe  moon's  siiade  or  penumbra  over  the  earth 
from  the  entranc^  lo  the  cxit  of  the  same,  and  aiso  over 
Engtand  and  the  neighbouring  dominions. 

1764.  London^itt-^*  Benjamin  Martin,  The  nature  aiid  con- 
struction of  a  solar  edipse  explained  and  exemplified  in 
that  which  wHl  iiappen  on  april  z.*'  17^4. 
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lj6^  Parts ,  in-'jf..'  Calculs  et  projections  de  la  grande  éclipse  de 
soleil  du  i."  avril  1764,  par  M.  le  Carlikr  d'Épuisart. 

1764.  Utrecht,  in-i2,  Éclairci«5emem  hûtoriqueji  sur  un  fait  litté- 
raire. 

U s'i^ de  b  cirtt  de  l'édipn  de  1764»  que  l'on mh  conl»- 
finie  «ous  le  nom  de  M."**  Krasiowva. 

1764.  Rom»,vt'^*  SoUs  ddèctus  observatus  in  collegio  Romano 
à  PP.  societatû  Jesu. 

8  pncres.  Cette  cdM^rratrôn  fût  âûte  principalement  pu  le 

P.  AscLtpi. 

1764.  Berlin ,  ïn-^."  Die  Btobachtungen  der  Soiuieii-âiutefiii^  i .  april 
1764,  von  Reccard. 
70  pages. 

17(^4.  MamhenM,  in-^*  Solb  et  lunae  edipseos  observatio  fâcta 
Schwctzingae  in  specnlâ  novâdectoraJiamio  17^4, 1 7  mar- 
tii  et  I  apriiis ,  a  Christiano  Mater. 

1764.  Éclipse  de  soleil  du  17  octobre  17^2,  observée  i  Upsaî, 
par  Mal L et;  Introduction  à  la  doctrine  des  éclipses  de 
soleil,  par  Wargentin;  Éclipse  de  soleil  du  i.*""  avril 
1764,  observée  en  hiuit  endroits;  4ans  Us  Mémoires  de 

l'Académie  de  Suède. 

1764.  Vleima ,  in-S."  Hell,  Ephemerides  aniii  iy6y 

On  y  trouve  un  ^rand  nombre  d  ubservatiuns  de  l'écIipse  de 
1764;  des  calculs  sur  Tefl^  des  cfifii^tes  Iiineites  pour  les  said- 
lites  de  Jupiter ,  sur  la  longitude  de  Vienne  ;  toutes  les  tables  de 
.  Caiâni  pour  les  planète^,  avet:  les  perturb^içns  qu'Luler,  Mayer 
et  moi  avions  cucvlëes  :  vaâ  ce  volume  a-t-il  ;  1 5  pages. 

1764.  Vienna,  in-S."  Tractalus  physicam  astrorum  notiiiam  ex  prin- 
çîpiis  mecbanicis  exponens ,  auct.  Jac.  Vernischeck. 

1764.  London ,  in-^."  James  Fercuson,  Astronomy  explained 
upon  sir  Isaac  Newtons principles,  and  made  easy  to  those 
vlio  bave  not  studied  mutbomatics.  To  whicb  are  added 
a  plain  method  of  finding  the  distances  of  all  tbe  planefs 
from  the  sun  by  tiie  transit  of  Venus  over  the  sun's  disk 
in  the  year  1761;  an  account  of  M.  Horrox's  observation 
of.tbç  tiansit  of  Ye}ii)5  in  1630,  and  of  thç  ^i^^taoces  of 
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ail  the  plancts  from  the.iun  as  deduced  £rom  obseivationf 
ofth^e  transit  in  176 1. 
"  C'est  la  quatriène  éifidon  de  cette  Astronomie,  qui  est  tièt- 

éfémentarre ,  et  où  l'on  trouve  des  machines  ingénieuses  pour  I*in- 
tcfl^[ence  des  phénomènes  célestes.  L'auteur,  qui  était  berger  du 
JKd.  en  Écoise,  fût  conduit  dans  la  capitale  par  un  instinct 
naiDid  pour  h  intoHÛqne  et  Tasiioiioinie.  u  est  niMt  ven  1774* 

•  17^4.  Loudoa»  ia-S/  An  taaj  introduction  ta  astronomy  for  young 
gentlemen  and  ladies,  describing  the  figure,  motions  and 

dimensions  of  the  earth;  the  différent  seasons  ;  gravity  and  ' 
light  ;  the  soiar  system  ;  the  transit  of  Venus  and  ils  use 
in  astronomy;  the  mooji'5  motion  and  phases;  the  éclipses 
of  the  sun  and  the  moon  ;  the  «auie  of  ebbing  and  flowing 
of  tiie  séa :  by  James  FergusoM,  F.  R.'S. 
Je  ne  suis  pas  sûr  de  l'année  de  cette  édidon. 

17(^4.  Venet.  in -8."  Trattato  de'  sistemi  é  del  mondo  planetario 

del  S/  DULARD. 

Cac  h  traduction  italienne  de  ce  que  Pul^rd  «vait  mis  dans 
ion  poène  des  Menreiile»  de  la  nature. 

17^4  ou  17^3*  Londott,  h'^*  A  new  treatiie  of  asironomy,  or 

Astronomy  opened,  by  Samuel  B  an  F  i  e  ld. 

174(4.  Paris,  in -8."  Mémoire  sur  la  colonne  de  la  halle  aux  blés, 
et  sur  le  cadran  cylindrique  que  l'on  construit  au  haut 
de.  cette  colonne,  par  M.  Ping r£. 

J'«i  donné  une  plus  enmde  ezi^katiaa  de  ce  cadnn  singulier 
dans  VEiuytkpiMe  wfmf^qut,  1784,  au  mot  Caàm,  , 

17^4.  London ,  in-fol.  Some  accountof  ibe  going  of  M.  Harrison** 
X      longitude  time-keeper  to  and  from  Barbadocf  »  in  this  pie- 
scnt  year  17(^4. 

a  pages. 

17^4.  Paris,  i/i'/jt.  Sur  une  pierre  gravée  antique,  par  Mairan  ; 
êxtrait    Jwnmal  des  satans. 

On  y  voit  la  comète  de  l'an  44  avant  l'ère  vulgaire  ,  envi- 
ronnée du  Bélier,  du  Taureau  et  du  Lion  ,  qui  indiquent  ses 
aspect»  «t  sÉ*  itodficiuittni  Mtiologl<|uw»  dont  l'auwr  donne  nne 
très-an^la  cxpGcarion. 

17(^4.  Paris i  in-ji.  Principes  physiques ,  pour  servir  de  suite  aux 

Principes  qaatbiémati^ues  de  NfiWTON,  par  le  P.  Berti£a*  . 
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de  l'Oratoire ,  correspondant  de  l'Académie  ro)-ale  des 
sciences. 

Le  odiUme  volume  de  cet  ouvrage  est  employé  à  l'expUcatiim 

des  mouvemens  CL^Iestes  par  l'impulsion  d'un  fluide  ou  cther  tournant 
autour  du  soleil  :  cela  suffit  pour  en  faire  comprendre  l'ineptie. 

iy6^.  Lettre  où  l'on  examine  si  les  eaux  de  la  mer  sont  attirées 
par  la  lune  ;  Joamal  des 

Cette  lettre  du  P.  Bcrtikr  contre  Pmgré ,  est  conibniie  «cbc 

autres  ouvrages  du  même  aiiieur,  et  dans  les  mêmes  principes  que 
celui  que  je  viens  d'annoncer,  et  que  ceux  que  je  citerai  sous 
ranitée  1788. 

iy6^  Roma,  in-^."  Saggio  d' una  nuova  spiegazione  de!  flusso  e 
riflusso  del  mare,  dal  S.'  march.  Carlo  M  ose  A. 
On  wnh  tenté  de  croire  que  c'est  une  plaisanterie. 

iy6y  Cottifigre,  in-S."  Arati  Solensis  Apparenlia  grxca,  latinis  ver- 
sibus  reddiJit  M.  T.  CiŒRO,  iialicis  A.  M.  Salvinius, 
cam  nods  A.  M.  Bandinii. 

17^5.  Paris,  in^S.*  Principes  d'astronomie  sphéritpie,  ou  Traité 
otHnplet  de  trigonométrie  ^hérique ,  dans  lequel  tm  a  réuni 
les  solutions  numériques ,  géométriques  et  analytiques  de 

tous  les  problèmes  qui  ont  rapport  à  la  rt^solution  des 
triangles  5phti-i(pies  quelconques ,  avec  une  thcorie  des 
différences  des  mcmes  triangles ,  par  M.  Mau  D  u  IT  ,  pro- 
ftsseur  de  mathématiques. 

Ce  livre  a  cic  tradùit-en  anglais  par  M.  CRAECLT,en  l7éS. 

Antoine-Rcmi  M;uiduit,  ne  à  Paris  le  i  t  janvier  175 1  ,  est 
un  des  meilleurs  professeurs  de  mathématiques  qu'il  y  ait  eu  dans 
cette  ^e,  et  I\tn  des  pim  ntfles.  11  a  pubUé  d'excdkm  âànem 
d'arithmétique,  de  sections  coniques,  àtC. 

tj6^,  Catitabrigia ,  in-jf."  Edmundi  Warinc  Excerpta  quœdam^ 
è  Newton!  Principiis  philosophie  naturalis ,  cum  notis 
variorum  (  7'horp,  Gebb). 

iSo  pages.  Tliorp  a  fut  wsà  une  traduction  ang^dae  de 
Kewton,  avec.iu  commenture.. 

176^,  Paris,  /7f-^'T|iéMie  de.ia  lune,  par  M.  Clairaut;  seconde 

édition  ,  avec  de  nouvelles  tables  de  la  lune. 
'         La  première  «klition  était  de  17^2,  in-S,'  M.  Leiulrt  coin- 
ces  noareOes  nbbs  «tec  «n  grand  noate  CdMcmiions. 
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Loid»-Robert-JoMph  Comeliet-Lciiiery  naquit-lVenalIlesIe  f 

novembre  i  728.  Je  l'avais  engagé  dès  i  -63  à  s'occuper  des  calculs 
astronomiques.  11  travaille  à  la  Connaissance  des  temps  depui»  1787. 

17^5.  Viennef ,  in-S."  Hell,  Ephemerides  anni  \y66. 

On  y  trouve  une  dis&enatiun  sur  le  prétendu  satellite  de  Vénus, 
^pm  l'atucnr  démontre  én»  wm  Ulnâon  optique. 

17^5.  IjmdoH,  Ik-j^*  PhikMophical  Tnuuactions. 

Elles  renfcTincnt  ime  lettre  de  Dollond  sur  la  perfection  de 
ses  lunettes  acromatiques  ;  des  observations  de  LiESGAMlG,  celles 
de  Messieh  sur  la  comète  de  17$^  ;  des  observations  de  l*écfipM 
de  soleil  de  176$. 

iy6y  Lonthn,  i/i-^."  George  Cos TARD.  The  use  of  astronomy 
in  hlstory  and  chronology ,  exemplifîed  in  an  inquiiy  into 
the  fall  of  the  stone  into  the  yîlgospotamos ,  &c. 

11  y  a  des  recherches  sur  la  chute  d'une  pierre  dans  /£gospo- 
tamot,  qa*on  •  «fil  avoir  M  préifite  par  Anazagore.  Coftanl 
prouve  que  ce  philosophe  ne  prédit  point  la  chute  d'une  pierre  , 
mais  t 'éclipse  de  soleil  qui  arriva  ia  première  aiuiée  de  la  guerre 
<bi  Péloponnèse  ;  que  ce  qu'à  vit  ^taie  «me  comète  Auw  fe  tempt 
ésk  combat  de  Salainine ,  et  que  ce  combat  se  doniia  probable- 
ment, selon  lui  ,  l'an  4'^8  av-int  l'ire  vulgaire,  deux  ans  plus  tard 
que  ne  le  jJt  nsent  la  plupart  de  nos  chronologistes. 

ij6y  Monachii,  i/i-^."  P.  Fixlmillner,  Meridianus  speculac 
aslronomica:  Creniifanensis ,  seu  longitude  ejus  geogra- 
phica  per  magnum  illud  solis  ddlquîtmi  ipsis  caltfndis 
aprilis  amii  1 704  spectatum. 

Cet  ouvrage  contient  les  premières  observations  qui  aient  été 
faites  dans  le  nouvel  observatoire  de  l'abbaye  de  Cremsraunster 
en  Bavière,  cfevenu  célèbre  par  un  grand sumbie  de  bonnes 

observations. 

Le  P.  Fixlmillner  était  né  le  29  mal  1721  ;  Il  eSK  moit  ca 

i7<^i.  Voye-^V  Histoire  i'e  i'aitronomie. 

iy6j.  Hall,  in-^.'  Beschreibung  des  quadranten,  &£•  von  Johann. 

Anion.  NiEMEYER. 

iy6^.  Berlin. , .  .  Beytraege.  &c.;  c'est-è^ce,  Mémoires  ou  addi- 
tions pour  servir  à  l'usage  et  à  l'application  de*  mathéma- 
tiques ,  par  M.  J.  H.  Lambert. 

Ce  volume  contient  des  remarques  intéressantes  sur  îa  trigo- 
nométrie ,  et  une  théorie  des  degrés  de  certitude  des  observations*^ 
11  a  été  suivi  de  deux  autres  votumes. 
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.  176^*  Berlin,  in-S."  Beschreibung,  &c.;  c'est-à-dire,  Description  et 
iisa^c  d'une  table  cclipiicjue  nouvelle  et  générale ,  dans 
laquelle  toutes  les  éclipses  de  lune  et  de  terre  sont  pré- 
jentées  dam  leur  grandeur  naturelle ,  avec  la  manière  la 
plus  fiwile  de  cakukr  leun  drconatance»  et  de  les  pro- 
jeter; par  J.  H.  Lambert. 

17^5.  Du  calcul  des  édipseï,  pur  Mallet;  AUmire»  dê  TAcadf- 

mie  de  Suède. 

ty6j.  Dpsia ,  hi-^."  Godofredus  H  e  i  N  s  i  u  s  ,  De  eclipsi  «olis  die 
prima  apriii^  '7^4*  I^P^'iC  observatà. 

Cett  me  tiiâe  d'im  càèbn  pioAMenr  qui  en  a  fait  beanconp 
d'autres. 

* 

17^5.  Harlem,  in-^."  Sept  questions  d'astronomie éclaircies  par  Ypey 
à  Frunekerî  fome  Vlil  des  Mémoire»  de  l'Académie  de 

Harlem. 

^iy6y  jRoma,  in-^'  De  objectivi  micrometri  usu  in  planetarum 
diametris  metielidb ,  exerdtatlo  opdco-asttoiiomica  habhs 
in  coUegio  Romano  (P.  Asclbpi). 

On  y  trouve  des  o1)^erv:itioii.<i  des  (fiimièact  dtt  toleil»  ds 

Vénus  et  de  Mars  ,  tn  diffcitns  temps. 

176^.  Roma,  in-^'  Investigaiio  uarallaxis  solis ,  exercitatio  acade- 
mîcaDADEi  RuFFl  [anagramme  de  AudifprediI. 

L'auteur  trouvait t  par  phuiran  comparatsom ,  8"  7;  fl  aoyw 
cependant  pouvoir  porter  la  parallaxe  jusqu'à  9"  25. 

17^5.  London ,  in-S."  Benjamin  Martin,  Institutions  of  astrono- 
mical  calculations,  coniaining,  t.  a  ncw  set  ol  solar  tables 
by  M.  M  AVER  ;  2.  a  new  sel  ofluiiar  tables  by  M.  ClaI- 
radt;  3.  a  gênerai  exposition  or  rationaie  of  the  nature» 
construction  and  use  ot  astronomical  tables,  andof  thepK- 
cepts  of  calculation  in  solar  and  lunar  éclipses:  the  firstpvt. 
La  seconde  partie  a  paru  en  1768. 

1x76^ .  Parts,  ia-jf.'  et  in-jji.  Histoire  des  philosophes  modernes, 
avec  ieuES  portrait»  dam  le  gput  du  crayon ,  par  JVI.  SAvin 
BIeh;  tome  V. 

On  y  trouve  la  vie  de  Copemic ,  Tycho,  Galilce,  Cassini, 
Huygens,  La  Uiie,  &c.  L'uuvrage  entier  a  huit  volume».  U  y 
a  auid  me  Himii»  des  phiiosopiwK  ancin» ,  m  dnq  vohunss 
M-M,  dn  mtme  auteur. 
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I7<jj.  LonJon,  in-8,*  A  narrative  of  the  proceedîngs  relative  to 

the  discovery  of  ihc  longitude  at  sea  by  John  Harrison's 
time-keeper,  subse(^ueat  to.  those  published  in  the  year 

i7<$3. 

1765  i//-^"  Minutes  of  the  proceedîngs  of  the  commissioners... 

as  relates  to  the  giving  John  Harrison  a  reward  upon 
hîs  makfflg  a  discovery  of  the  principles  of  his  watch. 

17^5..  VerànatiH'jf."  A.  M.  Lorgna,  Deila  graduatione  de'  ter- 
inonietri  a  Mefcurio ,  e  délia  rettificazbne  de'  Varometri 
semplicl. 

Le  clierdier  Lorgna ,  fondateur  de  la  Société  italienne ,  est 
jnoit  en  17^6. 

17^5.  Paris,  itt-iA,  Réfutation  d'un  ouvrage  de  M.  Rizzi  Zan^ 
,MONi,  inthuM  Dissertation  sur  diferens  points  de  geogra- 
pkie,  et  d'un  autre  qui  a  pour  titre,  Êclaircissemens  MStO- 
'  rifues  ^ur  m  fait  littéraires  par  M.  Bon  N  £. 

L'mtoir  y  tnite  dé  Tapladsieniait  de  ia  ttm  dans  ses  canes, 
■  d»  piusiom  calculs  d'éclipws ,  cartes  géogn^iiiqaes ,  &c. 

Ij6y  Paris,  in-^."  Supplément  à  la  page  %cv  de  la  préfixe  de 
l'Astronomie  de  M.  de  la  Lande  »  par  moi  Trbb  ughbt 

d'Auxerre. 
4  P!«es. 

Lettre  à  M.  Mercier,  bibliothécaire  de  Sakite-Genevlève »; 

par  moi. 

Ces  deux  écrits  contiennent  une  critique  maligne  de  dK'ers 
passages  de  mon  Astronomie,  première  cdiiiou  de  1764*  Il  y  a 
UM  raitton  du  suppfcment  de  Trebuchet ,  dli  4-  février ,  et  nna 
du  5  mars.  Celle-ci  contient  l'éloge  des  femmes  astronomes»  CC 
spécialement  de  M.""  Lepaute.  L'auteur  parle  aussi  des  observa» 
iKms  du  passage  de- Vénus  en  17^1  «  dé  l'usage  de  distingnir  les 
articles  dans  les  noms  propies,  dtc> 

17^5.  Paris,  in-i2.  Examen  des  systèmes  du  monde;,  o&  Ton  discute 
quel  est  le  véritable. 

^'auteur  rejette  le  sy<;trmc  de  Copernic. 

.17(^5.  Lettre  de  M.  DuvAuctL  sur  i'éciipse  du  16  août  ij6^  j 
Jwmal  dis  sarastt,  mu»  • 

Lettre  4^  M.  de  MoHtbaron  sur  là  même  éclipse; 
m,  juillet. 
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17^5.  Lettre  de  M.DB  LAPsRiuàRE  deRoiffA  sur  Tinflexbit 

des  rayom  solaires  ;  Journal  des  savons,  décembre. 

I/auteur  prétend  que  cette  infloDOn  CSC  dé  75"  au  liai  d»  4  7 
t^t  uouvait  Du  Séjour. 


17 6^.  Paris,  i/t-^'  Essai  sur  la  ihcorie  des  satellites  de  Jupiter, 
suhri  àe$  tables  de  ievn  mouvemens  dédoits  du  principe 
de  la  gravitation  universeile,  par  M.  Bail lt,  avec  les 
tables  de  Jupiter  par  M.  Je  au  rat. 
iy66*  Turin,  in-^."  Mélanges  de  philosophie  et  de  mathématiques 
de  la  Société  royale  de  Turin  ;  tome  111. 

On  y  uouve  des  recherches  de  M.  D£  LA  GramG£  sur  les 
.   inégaUtéi  ds  Jupiter  et  4e  Sanune. 

iy66,  CkarhfiUe,  in-^*  Recherches  sur.  les  aitératkms  que  ia 
résistance  de  i'cther  peut  produire  dans  le  mouvement 

moyen  des  planètes,  par  M.  l'abbé  BossuT. 

Cette  j)icce  avait  eu  le  prix  de  t'Acadcmie  en  1762.  On  peut 
la  rcunir  au  htiitième  volume  des  pièces  des  prix ,  que  j'ai  publie-  en 
1762 ,  OÙ  il  y  en  a  une  de  Jean-Ali>ert  Euler  qui  était  au 
concours.  La  résistance  de  l'i-ihcr  ,  que  le  C"  Bossut  adoptait 
pour  cause  de  i'accciération ,  est  reconnue  aujourd'hui  pour  n'avoir 
aucnn  fondement. 

Charles  Bossut  est  né,  vers  17)0,  àTartam»  cpiatre  lieues  au- 
dessous  de  Lyon.  Il  vint  à  Paris  en  itj  i.  Camus  lui  procura  une 
place,  en  17)3 ,  à  Mézicres,  où  il  a  resté  quiiue  ans.  11  tut  re^ 
de  l'Académie  en  1768. 

iy66.  LonJon,  in  -8."  The  nautical  dmanac  and  astrcmcmiical  ephe- 

merîs  for  ihe  year  iy6j. 

C'est  la  première  fois  que  parut  cet  oirvrage  important  pour 
la  marine ,  calculé  avec  une  précision  scrupuleuse ,  par  le  zèle  et 
la  BHHÛficence  du  gouvememeni  d'Angleterre.  On  y  trouve  les 
distances  de  la  lime  au  soleil  et  aux  étoiles  ,  calculées  de  trois  en 
trois  heures ,  jusqu'à  la  précision  des  secondes.  On  n'avait  jamais 
employé  tant  df  personnes ,  cfe  temps  et  de  dépenses  pour  des 
épnânérides  ;  mais  aussi  Ton  n'en  avait  eu  jamais  de  plus  impor- 
tantes à  calculer.  La  C  iille  en  nvnit  tracé  le  plan  flans  ses  Éphé- 
mcrides;  M.  Ma^kelyne  est  celui  à  qui  nous  devons  principaiement 
»  l'exécution.  Ce  volume  contient  aii«i  des  tables  pour  les  cor* 
fections  de  réfractions  et  de  parallaxes. 

NevU  Maskelyne  naquit  à  Londres  le  5  octobre  1732  (v.  st.), 
II  fût  nommé  astronome  royal  d'Ani^terre  le  »6  îbràes  176} , 
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ïy66.  Alanhemii ,  iii-^."  AllituJo  poli  speculae  elecloralis  astroiio- 
mic£  qu£  eii  6>chwetzings  in  arce  jereiiis^inii  &c. ,  à 
P.  Chnstiano  Mater. 

C'est  un  petit  obserVBtOÎra  que  Iclecteur  Palatin  «Tait  ftic  btlir 

dans  un  de  ses  châteaux  ,  et  où  le  P.  Maycr  observa  ,  en  atten- 
dant la  construction  du  grand  et  bel  obiervatoire  de  Maniieinit 

ij66*  J^r«/;^, //i-*^'."  Hell,  Ephemerides  anni  176J. 

On  y  trouve  l'éloge  de  Pierre  Anich  ,  paysan  Aa  Tyrol,  qu« 
le  P.  Weinhart  avait  aidé ,  et  qui  avait  Âit  des  progiè»  surpie* 
nans  dans  les  arts  ,  la  géométrie,  l'astronomie.  Il  mourut  en  1766. 
J'ai  parlé  de  plusieurs  autres  dans  mua  Astronomie ,  art.  4^7  et 
90X9,  —'Mntacla,  tome  II  »  p.  341*  VeuBer,  p.  $56,  parlo 
de  FauDiaber ,  Joîdan ,  Sdnniik,  Heiinim  et  Joanu  Bycgiûi. 

iy66,  Avignon,  h -S,*  Astronomie  des  marins  (P.  Pezenas). 

Cet  ouvrage  ,  pîus  élémentaire  et  plus  étendu  que  TAstrono- 
mie  nautique  de  Maupertuis ,  contient  de  même  des  formules 
analytiques  pour  léMNMite  tons  Im  fwdbMnes  de  la  sfhitt. 

ij66.  Paris,  in -8."  Abrégé  du  pilotage,  où  l'on  traite  principale* 
ment  des  amplitu<fes  des  loxodromies  dans  l'hypothèse 
de  la  sphère  et  du  sphéroïde ,  des  marées ,  des  variations 

de  l'aimant,  et  de  la  recherche  des  longitudes  à  la  mer. 
Ce  livre  était  originaireinent  de  Coubert,  iiydrographe  i 
.Brest;  il  a  été  augmenté  par  Le  Monnier. 

iy66,  Manhemù ,  in-^."  Historia  et  commentationes  Academî» 
electoralls  vientiarum  et  el^antiorum  litterarum  Théo- 
don>>PaIatin«. 

(.'est  ici  le  piemier  vc^ume  des  Mémoires  de  l'Académie  de 
Maniieim;  le  onxiiiiie  (tome  Vil  de  la  partie  physique)  a  para 
en  1794* 

iy66.  Dans  les  Mémoires  de  l'Académie  de  Suéde,  est  ce  pro- 
blème :  Trowtr  fortiu  du  soleil  autour  ét  enOn  dt  gravité 
ésL  ^Iffime  sohure* 

iy66.  Paris,  itt'S,*  Histoire  des  progrès  de  l'esprit  humain  dans 
les  sciences  exactes,  par  M.  Sav^rien. 

II  y  a  ime  édition  de  1777* 

ty66>  Loiidon,  in-^."  Spencer  CowPER,  D.  D.  A  tieatise  onthe 
parallactic  angle,  to  which  îs  added  an  appendix  con- 
taining  a  compleat  set  of  soiar  and  lujiar  tables,  entitied 
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Tabula  Dunelmenscs,  for  Computing  ihe  places  of  those 
luminaries. 

L'attHor  était  doyoi  dB  Doiliam  )  fl  «rt  mon  depvb  k»^^ 
'\j66»  tandon,  Asttoaomkal  dialogues ,  hy  Harris. 

ij66»  Pisa,  in-8,*  Ragionamento  fibiofico-istorico  jopn  h  fignm 

délia  terra,  dal  S/  Ant.  Mattuni. 

Ïlj66,  Vienne.  Anfangsgruende  der  phy^icalischien  AitlOIUHnief  voa 

Ludwig  M  ITTER  BACHER. 

Ij66i  Lontlon ,  in-S."  Edmund  Stone,  Some  reflections  on  the 
uncertalnty  of  many  aâtronomical  and  gepgraphical  posi- 
tions wîA  regard  to  die  iîgure  and  magnhuJe  cS  the  cardi, 
and  otber  asiertioi»  of  tM  most  evlnenf  astronomen. 

iy66.  Ufuâ,  Globes  câeste  et  tenestre  de  vingt-deiuc  pouces,  pv 

Akerman. 

On  y  uouve  les  étoiles  de  La  Caille  réduites  à  1800. 
iy66,  LonJon ,  in-8.'  George  Adam's  A  treatise  describing  and 
explaining  the  constnictioa  and  use  of  new  (bestial  and 
tenestriai  dobes ,  dpigned  to  illustrate  in  the  most  easy 
imd  natnru  manner  the  phqenomena  of  the  earth  and  beai-  » 
vens ,  with  a  gieat  vapety  pf  afti^nonùcal  and  geometricai 
problems. 

%y^6.  Lettre  sur  les  passages  de  Vénus  et  sur  l'écIipse  de  iy6^» 
par  M.  Trebuchet;  JçurnaJ  des  savans,  octobre. 

Dans  cette  lettre  ,  l'auteur  répondait  principalement  à  un  article 
des  Éphémérides  dit  F.  Hrli.  ,  qui  répliqua  dan»  le  jountal 

d'août  1767. 

Ij66.  Paris,  itt-i^.j  vol.  Nouvelle  Physique  céleste  et  terrestre  à 
la  portée  de  tout  le  monde,  par  M,  J.  C,  de  la  Perrière, 
seigneur  de  Roiffc. 
'   C'est  un  tis^  d'absurdîiâ» 

1767.  Lugduni  Bat»  in-S.'  Çensorinus  de  die  natali,  cum  per- 
petiio  «ommentario  Henr.  Lindenbrqcii  necnon  notanim 
sj^ciie^,  9tCé 

lySj'  LonJon,  itt'^*  Tob^  Mater  Tlieoria  luoc  fiixtà  systema 

Newtonianum. 

New  and  correct  Tables  of  tiie  sun  aad  moou,  by  T.  Mater  , 
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to  which  is  added  the  mediod  of  imdhig  die  ionghu<Ie , 

îrfiproved  by  ihe  5ame  author. 

C«s  tables  n'ont  été  rendues  publiques  qu'en  1 770  ,  quoique 
inqurimées  depub  1 767.  EUei  ont  été  réimprimées  dans  mon  Astro* 
nomie  en  1771 ,  tt  peifectionnéei  par  BCason. 

ty6y,  Avignon,  2  vol.  in^^f,*  Cours  complet  d'opd^  de  Smith  , 
traduit  de  i'anglois  par  le  P.  Pezenas,  avec  des  addi- 
tions sur  les  nouvelles  découvertes* 

L'édition  anglaise  éuit  de  1738. 

IJ^J'  Brest j  in-^"  Traité  d'optique ,  par  M.  Smith,  traduit  de 
l'angicis  (par  M.  Dutal-Lbroi).- 

Cette  traduction  est  aiwi  enrichie  de  remarques  nouvdlet  nr 

les  lunettes  acromatiques. 

17^7.  //i-^."  Philosophicai  Transactions. 

On  y  trouve  le  calcul  de  la  distance  du  soleil ,  par  Horsl£T  , 
et  une  méthode  pour  constnilre  les  cadnns ,  par  FUGUSON. 
ly^J*  LonJon,  hi-^.'  The  meiliod  of  dividing  astronomical  instru- 
ments,  by  M.  Jotm  BiRD,  publuhed  by  order  of  tfae 
commissioners  of  longitude. 

L'année  suivante  ,  parut  la  description  complète  des  quarts- 
de-cercle  mnnnix  de  ce  célèbre  artiHe* 

17^7.  lagolslûJii,  in-jf."  De  altitudine  poli  observatorii  Ingolsta- 
diensis  dissertatio  :  accedunt  proposhtones  de  inveqiendà 
figura  teiiurîs. 

Ces  thèses ,  soutenues  par  le  P .  BuIImger ,  sont  du  P.  Amman. 

J767.  Loiiiion ,  in-^.'  The  History  of  asironomy,  wiih  Iiii  appli- 
cation fio  geography,  history  and  chronology,  occasionaiiy 
exempiified  by  the  globes  ;  by  George  Costard  ,  M.  A. 

Cet  ouvrnge  est  rempli  d'érudition  grecque  et  orientale.  Il  y 
en  a  une  édition  de  1 77  j ,  suivant  Beraoulli ,  RtcucH  four  Us 
Mmmest  tome  III ,  p.  299. 

17^7.  Paris,  iU'S.*  Mémoire  sur  l'observation  des  longitudes  en 
mer»  publié  par  ordre  du  roi  (  M.  d  e  C  h  A&NiâR£«  ). 

■  tapages.  L'auteur  fut  fe  prt-mier  officier  de  marine  qui  ayant 
reçu  des  instructiom  de  V  t  k  o  n  ,  pratiqua  avec  succès  la  méthode 
des  longîindes  en  mer  par  le  moyen  de  la  lune.  Cet  cxcnple  est 
devenu  fécond  ;  il  mérita  à  M.  de  Chamièrei  des  eoGoangamens  dn 
roi*  il  est  mort  mielques  années  après. 

Vàoo,  élève  dn  coUège  royal ,  a  payé  à  !a  Fnoictt»  dans  son 

Rcr 
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voynge  avec  Charnières ,  tout  Cê  4|ue  U  chaôw  d'asifOnoniie  vrtk 

coiité  depuis  sa  fondation. 

iy6y.  Londoii ,  in-^'  An  accouni  of  iIk-  ii,oing  of  M/  John  Har- 
RISOn's  watch  at  the  ro)al  obiervaiory  from  may  6.'^ 
ly 66  io  march  4.'''  1 7 67 ,  by  the  R. Nevil  Masultme, 
«stronomer  loyai. 
56  pages. 

176J,  LonJon,  i/i-S."  Remarks  on  a  pamphlet  lately  publîshed  bv 
the  Rev.  M.  Maskelyne,  under  ihe  auihoriiy  oi  ihe  board 
of  longitude ,  by  John  H  a  R  r  i  s  o  n. 

C'est  une  jwtificaïkMi  de  la  régularité      momies  marinei  de 

Harrbon. 

17^7.  Avignon .  in- Principes  de  la  montre  de  M.  HarrisoN, 
avec  les  planches  relatives  à  la  mcme  monîre,  miprimés 
i  Londres  en  1767,  par  ordre  de  MM.  les  commissaires 
des  longitudes. 

Cette  traduction  est  chi  P.  Pezf.NAS.  II  traduisit  aussi  laiépome 
de  Marrison  aux  remarques  et  objections  de  Maskelyne* 

LoNilon,  in-S."  Nautical  Almanac. 

II  y  a  une  méthode  de  Lyon  s  pour  les  longitudes.  Voyei 
la  seconde  édition  de  mon  Astronomie. 

Lyons  est  mon  en  1^7$ ,  i  Londres.  Il  était  Juif.  11  tia- 
pour  \t  liuieeii  wi  KMj^imdM  de  Londres* 

17^7.  Zttricà,  h^S,*  Christ  Hutgens,  "W^eitlieschaver  &c. 

C'est  une  tiaduciioa  Aa  livre  sur  les  habitans  des  planèt^. 

1767.  Paris,  tn-^.'  Mémoire  sur  le  choix  et  l'étal  des  lieux  où  le 
passage  de  \'éiujs  du  3  juin  1769  pourra  être  observé 
a\  ec  le  plus  d'nvaniage  ,  et  principaiemtnl  sur  la  position 
gcographique  dci  îles  de  la  mer  du  Sud,  par  M.  PiNGKt. 

17^7.  Vienna,  in-S."  Hell,  £phemerides  an  ni  1768. 

On  y  trouve  beaucoup  d*observadons  de  W argentin  ,  Mes- 
sier,  Pingré,  Heli,  C.ivronsky  ,  Thonhauser,  Bugge,  t!rs  deux 
Mayer,  de  Rolii ,  Scheibel ,  !■  ixliniliner  ,  Wolff,  Jiarlet ,  La 
Grange,  Vein,  Sainovics,  Tiembeiger,  Poczobm,  Hoffinann* 
Cela  t'ait  voir  combien  le  P.  Ilell  t tendait  sa  correspondance, 
et  combien  l'iutronoinie  ctait  déjà  cultivée  en  Allemagne. 

17^7.  Paris,  in-^."  Du  problème  des  troi*  corps«  par  M.  le  marquis 

D£  CoNOORCET.  I 

Ce  sont  dos  calcvls  analytiques ,  mab  sans  i^p&cadons. 
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iy6y.  Cr^'^hia,  in-^'  Dissertatio  physico-maLhemaiica  Ue  devia- 
iione  et  reciprocatîoiie  pendtili,  auctore  Andreft  Mayer. 

L'auteur  prouve  que  la  (firectioa  du  ffl  à  plomh  n'a  point  de 
variation  ou  déviation  périodique  ,  ainsi  que  fiougur  l'avait 

reconnu,  Aiêmo'ircs  de  l'Académie ,  I7î4« 

\'j(>y.  Sur  les  émanations  du  soleil,  par  Wargentin  ciGadolin; 
dans  les  Aicmoires  de  t Académie  Je  Suède. 

lyCi'J'  Roma,  in-^"  3os.  AsCLEPl,  De  novà  et  facili  mcihodo 
eievandi  mercuriimi  In  tubis  ad  altitudinem  CQnsuet& 

  •    • 

inajOTenu* 

17^7.  Cordoèa,  in-jfJ  Ley  constante  de  ios  tietnpM ,  apofogia 

arithmetico-astrononiica  sobre  el  mejor  regiamento  del 
tiempo  Gre^oriano,  R.  P.  Pedro  de  S.  MartiN  VrIBE, 
direcior  perpetim  dtl  observatorio  de  Sevilla. 

L'auteur  rcfutait  ie  projet  du  P.  HuALOE ,  Carme  ,  sur  le 
celendrior» 

I7fy.  Lofidon ,  itt'^*  Cogilata  de  cometis  ,  communlcated  hy 

B.  Franklin. 

27  pages.  Cet  ouvrage  est  de  Jean  WiNTHROP ,  professeur  de 
mathématiques  à  Cambridge  dans  la  nouvelle  Angleterre.  Il  essayait 
de  trouver  les  densités  des  comités  et  ftisage  de  leurs  queues. 

lyCy.  Bresda,  in^^*  Riflessioni  dd  P.  Scarella  intonio  ad  una 

lettera  firancese  scritta  dai  P.  Frislo,  &c. 

ja  pages.  C'est  une  justification  du  P.  Scarella  ,  dont  les 
mémoires  intitules  Commtntarii  XJI  de  rébus  ad  jcientiam  natu- 
ralm  peninenti^us ,  avaient  été  critiqués  par  le  P.  Frisi  dans  le 
Journal  de  Trévoux,  1767,  et  dans  le  premier  tome  du  Journal 
littéraire  de  l'Europe,  qui  s'imprimait  à  Y  Verdun.  U  y  est  question 
principalement  de  .l'attraction. 

ijCy,  Mesure  de  la  terre,  du  P.  Liesganig  en  Autnche,  et  du 
P.  Becgajiia  en  Piémont;  Journal  des  s^ms. 

Ces  mesures  ont  été  détaillées  ensuite  dans  deux  ouvrages  séparés. 
Joseph  Liesganig  naquit  à  Gratz  en  Stirie  le  24  j*^'"  '73  5- 
4  ,     11  étah  à  Lemberg  en  GalUcie  [Pologne  autrichienne] ,  où  il 
était dfaecttar  des  oîliineiiset  delà  navigation.  II  est  mon  en  1799* 

Lettre  du  P.  Beraud  sur  le  passage  de  Vénus,  quil  avait 

observé  à  Lyon  en  1761. 

Le  P.  Heruid,  habile  professeur  d'astronomie,  est  mort  eni^^^* 
Voj/e^  les  Nouvelles  litiéraires  de  BernouUi ,  et  ci-après ,  1 780^ 


foo  BIBLIOGRAPHIE 

17(^7.  La  Lande,  Sur  un  cadran  azimutal  de  Bourg-en-Bresse. 

Il  est  décrit  et  dcmontré  dans  les  Mémoires  de  l'Académie  pour 
1757,  et  dam  YEntyelopédit  méthodique,  au  mot  Cadran.  11  est 
de  Vaîdcxanl,  i64i* 

Nbovcati  cadran  solaire,  par  le  P.  Bertibr,  de  FOratoire. 
Ce  cadran  consiste  en  un  globe  qui  tourne  par  k  moyen  d'un 
moaTcmem  de  pendule. 


17^8.  Vicnna ,  itt-^*  Observatîones  astronomîcae  ,  ab  anno  171 7 
ad  annum  1752,  à  PP.  societatis  Jesu  Pekini  Sinarum 
factx»  et  à  R.  P.  Augustino  HALL£RST£iN,è  socieiaie 
Jesu,  Pekini  Sinarum  tribmudif  BUttbenaticî  pneside  et 
nandarlno,  odlectae ,  atque  operis  editionem  td  ndem  auto- 
graphi  manuscripti  curante  P.  P.  Maximiliano  Hell. 

Les  Jésuites  auxquels  on  est  redevable  de  ces  ob:>erv  ations  , 
sont  les  PP.  Pereyra  ,  Kccler,  Hallerstein  ,  Slavi- 
8BCK,  &C.  Le  P.  Hallentein  s'est  fait  un  piaisir  d'enrichir  sa 
patrie  de  ce  manuscrit  ,  et  il  l'.i  envoyé,  en  1^54.  écrit  de  sa 
maiiî ,  à  la  hibiioihicque  du  colicge  de  Vienne  ,  d'où  le  P.  Hell 
Ta  tiré  pour  le  publier. 

Le  P.  Slaviseck  ,  Jésuite  de  Bohème,  mort  en  Chine  le  li 
août  1735»  à  cinquante -sept  ans,  avait  fait  ime  grande  suite 
d'obseivadom  sur  m  Kbratîon  de  la  hme;  il  tfcrÎTBt,  i  ce  n^et, 
à  Bayer  en  1734»  et  lui  promettait  pour  de  l'Isie  un  cours  entier 
d'observations  et  de  doctrine  sur  la  iibration.  li  uavaiiiait  à  faire, 
graver  une  figure  de  la  hme  ;  mab  sa  mon  a  fiât  pcfdra  tout  ce 
tiavafl.  —  BiNiodt.  gtm,  1737»  p*  i5>8> 

\y6%.  Parts,  in-jf.."  j  fj,  et  œi  volume  Je  platiehes.  Voyage  en 

Sibérie,  fait  par  ordre  du  roi  en  1761,  contenant  les 
moeurs,  les  usages  des  Russes,  et  l'ciat  actuel  de  cette 
puissance,  la  description  géographique  et  le  nivellement  de 
la  roule  <fe  Puis  i  Tolwidi,  f  Iiisioire  naturelle  <fe  la  m£me 
route,  et  des  observations  astronomiques,  par  JM.  l'abbé 
Chappe  d'Auteroche. 

Il  n'y  a  que  22  pages  d'observations  dans  le  tome  II  :  ce  sont 
-  odles  du  passage  de  Vénus  en  1761,  faites  à  Toboisk  ,  où  Chappe 
étah  allé  pour  l'observer.  Il  y  en  a  une  petite  édition  d'Amster- 
dam, \y6^-\'-"'^  ,  on  l'on  a  imprimé  les  observations.  II  y  a 
aussi  une  réfutation  cumpuice  en  Kwisie ,  à  l'occasion  de  ce  qu'il 
£t  des  mcenn  do  pays. 
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1768.  Tyrnavia,  in-8.'  Observationes  astronomicae  annis  1768  , 
1 7 6p  et  1770,  in  objenratorio  coUegîi  acaderoid  socie- 
tatû  Jesu  Tymavue  in  Himgariâ  habite ,  à  Franc.  'W'biss  , 
è  societate  Jesu. 

X768.  Londres,  in       La  mesure  du  dcgrc  en  Amérique,  par  MaSOM 
etDlXON  ;  dans  les  Transactions  philosophiques, 
TnTiil  important  et  célèbre. 

Dixon  «tait  né  dans  une  mine  de  charbon  ;  3  eit  mOfft  VOS 

1777,  dans  le  nord  de  l'Angleierre,  à  Durhain. 

1768.  Paris  ,  in-^.'  Précis  du  voyage  de  M.  le  marquis  de 
Co  u  RTA N  VA  u  X ,  pouF  la  vérilïcatioa  de  (quelques  instru- 
mens  destinés  i  la  détermination  des  loi^itudes  en  mer, 
lu  i  l'assemblée  publique  de  l'Académie  royale  des  sciences 
le  14.  novembre  17^7. 

20  pages. 

1768.  Paris ,  ifi-^."  Journal  du  voyage  de  M.  le  marquis  DE 
Cour  TAN  VAUX,  sur  la  frégate  l'Aurore,  pour  essayer» 

Ï>ar  ordre  de  l'Académie,  plusieurs  instrumens  relatm  à 
a  longitude;  mis  en  ordre  par  M»  Ping  ré  ,  chanoine 
régulier  de  Sainte-Geneviève;  nommé  par  l'Académie  pour 
coopérer  à  la  vérificatloa  desdits  instrumens,  de  concert 
avec  M.  Messi£r. 

3 1 6  piges.  Ce  voyage  éi)  HoDande  avait  pour  objet  principal 
les  montres  marines  de  M.  LerOT,  qni  ont  ^  vâÂfiées  cmulio 
dans  de  plus  longs  voyages. 

Charies  Mesrier ,  né ,  le  26  juin  1 7  3  o ,  à  BadonviUer  dans  la  prin- 
cipauté de  Saim  en  Lorraine,  vint  à  Paris  au  mok d'octobre  1751. 
11  travaillait  avec  jQseph  de  l'Isle  pour  le  DëpAt  de  la  Marine 
dès  1752.  Après  mon  départ  pour  Berlin,  il  observa  avec  lui. 
(Mémoires  préstntb ,  tome  V,  p.  61  a.)  Il  observa  la  comète  de 
1758;  ii  découvrit  celle  de  1764;  il  vit  celle  du  8  avril  x-^C-.G 
par  hasard  à  la  vue  simple.  [Aiémoires  présentés ,  tome  Vi  ,  p.  ^2.) 
Il  en  a  découvert  depuis  un  grand  nombre. 

17^8.  Paris,  ia-^f.*  Mémcures  de  mathématioues  et  de  physique, 
présentés  à  l'Académie,  &c.;  tome  Y. 

On  y  trouve  le  calcul  de  toutes  les  éclipses  de  soleil  visibles 
à  Paris  depuis  1767  jusqu'à  1900,  par  Charles  Duvaucel,  né 
àParisie;  avril  i7)4-  H  commença  en  1757  à  s'occuper  d'astro- 
nomie avec  moi.  Il  a  tté  maire  d'Kvreiix  de  1790  à  1-^92.  H 
fait  encore  les  canes  des  «éclipses  pour  la  Connaissance  des  temps. 
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1768.  Paru»  h'B,*  Expériences  sur  les  bngHudes»  laites  à  la  mer 
en  17^7  et  17^8  ,  publiées  par  ordre  du  roi  (M.  db 

CHARMliRES). 

On  y  tronve  la  descripUon  du  mcgamctre ,  ou  espcce  d'héiio- 
.  inÂtjre  pour  obwnrcr  les  «fistuiccs  en  mer,  dont  Véron  loi  mît 
donné  l'idée. 

17^8.  Paris,  in-^"  Exposé  succinct  des  travaux  de  MM.  Harrison 
et  LiROY,  dans  la  recherche  des  longitudes  en  mer,  et  des 
épreuves  faites  de  leurs  ouvrages,  par  M.  Lrrot. 
50  pages. 

1768.  London.  A  succinct  accou nt  of  die  at tcmpis  of  M."  H  arriso n 
and  Lerot  ,  for  finding  the  longitude  at  sea. 

17^8.  London,  in-B.'  Benj.  Martin,  The  marîner's  mlrror,  or 
the  phikMophicai  principles  of  navigation  ajtphed  in  a  new 
tlieory  and  practice,  and  in  a  method  more  universal, 

concise  and  accurate  than  any  yet  extant ,  including  the 
fundameutal  theorems  oi  the  nauiical  aâtrouomy,  in  two 
parts. 

1768.  Avignon ,  in-^."  Nouveaux  essais  pour  déterminer  les  Iongi> 
tudes  en  mer  jpar  les  mouvemens  de  la  lune  et  par  une 
seule  observation  (P.  Pezenas). 

28  pages  ,  avec  un  appendix  de  6  pages.  L'auteur  proposait 

une  mctliude  qui  exigerait  la  résolution  de  heaucou])  de  triangles. 

1768.  MeJioltvii,  in-^."  Pauli  Fris  11  de  gravitate  universali  cor- 
porum,  llbri  très. 

Ces  recherches  sur  le  pnd>lème  des  trois  cor^is  ont  <^té  suivies, 
en  1774  et  i'^7  5  <  Cosmographie  ,  a  le  même  objet» 
et  forme  un  traité  de  l'attraction. 

1768.  Paris,  in-^."  £ssais  d'analyse,  par  M.  le  marquis  d£  Condor- 
cet,  tome  I.*' 

Cet  ouvrage  roule  principalement  sur  le  système  dtt  monde 

et  sur  In  solution  du  problème  des  trois  corpé  »  mais  avoc  une 

gcncraliic  qui  ne  suâît  pas  à  l'astronomie. 

17^8.  Piirma .  ...  Mflandi:r,  Lincamcnta  theoriac  lunaris. 

17(^8.  Brtst ,  in -S."  Opuscules  mathématiques  ,  par  l'abbé 
Rochon. 

On  y  ttowt  un  mémoiR  sur  h  déiennination  des  longinideS 
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en  mer ,  sur  le  noytn  d'y  obierver  les  ntdUilet ,  d'y  employer 

i'héiiomètre. 

Alexis-Marie  Rochon  »  ni  i  Brest  le  2 1  Terrier  1 74 1  ,  a  publié 
le  Voyage  de  Manon  et  Surville ,  un  Voyage  à  Madagascar,  cC 
des  Mémoires  sur  In  navigation  de  l'Inde.  En  176J  ,  il  observa 
les  longitudes  en  mer.  il  a  eu  la  direction  du  cabinet  de  physique 
à  la  Muette ,  où  ii  a  fait  faire  .de  beaux  tdescopei.  Il  est  actuel- 
lement directeur  de  i'observaK»ire  de  Brest.  ■ 

1768.  Vienna,  i/i-éf."  E\yhemer\des  astionomicx  anni  ly^^,  nomine 
et  methodo  P.  Htli  Jefinita-,  à  P.  Pi  lcr  am,  soc.  Jesu. 

Antoine  Pilgrain  naquit  à  Vienne  le  3  octobre  1730;  il  y  est 
mort  le  15  fanvnr  179). 

17^8.  H^e&ergég,  i»-^*  Directio  merldiani  Palatlni  per  speculam 

electoralem  arcis  asstivae  Schwetzingeiisis  diicti ,  observa- 
tionibus  et  calculis  defmila,  à  Christ.  Mayer,  soc.  Jesu. 

28  pages.  On  y  trouve  de  grands  triangles  par  lesquels  le 
P.  Mayer  détermina  la  longitude  et  la  latitude  de  Manheim ,  Spire , 
Worms ,  HeidelJjerg  ,  &c.  d'après  la  hase  cju'il  avait  mesun'e , 
en  1762,,  avec  Cassini  de  Thttry,  et  dont  il  avait  publié  le  résultat 
en  lydj.  La  date  n'est  pas  sur  le  lim. 

17^8.  Milano,  In-^fJ  Esercitazione  matonattca  suIT  altezza  dd  polo 

di  Milano. 

L'auteur  est  François  LuiM  (on  dit  nu'^si  Ia'INO)  ,  né  à  Milan 
le  ai  mars  1740,  professeur  de  mathématiques  à  Milan  en  1765), 
à  Pavie  en  1771 ,  i  Côme  en  1778. , 

17^8.  Harlem,  in-B*  Eclipse  de  soleil  du  16  août  17^5  ,  par 
Mess  1 ER  et  Lulofs;  tom9  IX 61»  Mémoires  de  TAcar 
démie  de  Harlem. 

]7é8*  Romtv  ,  tn-^.°  De  anmiâ  fixarnm  abcrratione  exercitafio 

optico-astronomica  habita  in  coilegio  Roniano  (P.  Asclepj). 

1768.  Argcutorati ,  iii-^."  ^^phx■ricorum  pars  prima,  quam,  prxsidc 
Johanne  Jerein.  Bkack£N hoffer,  soiemni  eruditorum 
examini  subficit  Sam.  Rhein.  Webeb. 

La  suite  a  paru  en  1 769  :  le  tout  fait  1 3 1  pages  >  et  a  pont 
en  1770  avec  le  titre  de  Splutricamm  fomulan. 

17<$8.  Lentgov'i.t,  in -8."  yCstîmatio  erronim  in  mixtâ  mafhesî  per 
variationei  partiiun  trianguii  plani  5ph«erici ,  à  Rogero 
*  Cotes. 

Ce  mémmie  avak  pero  à  h  suil»  de  Mtnmk  mnuumm. 
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1722 ,  dont  ou  a  donné  une  nouvelle  édition  à  Paiis.  Ces  for- 
mules sont  toutes  <bns  mon  Astronomie , 

1768.  Paris,  in-i^.  Tables  de  iogarithmes  pour  les  sinus  et  tangenies 
dt  toutes  les  minutes  du  quarc^cfe- cercle,  et  pour  tous 
les  nombres  naturels  depuis  i  jusqu'à  20000;  me  une 
expositi(Mi  abr^^  de  l'usage  de  ces  tables. 

C'est  une  réimpression  des  tal)les  que  j'avais  f^iit  îinprimer  en 
1760,  conjointement  avec  La  Caille,  dans  un  format  com- 
modé  pour  iei  astronomes.  EDes  ont  été  nSnprimées  en  1781 , 
et  1799,  avec  des  explications  de  l'abbé  Marie  ,  pio- 
iësseur  de  mathématiques  au  collège  Mazarin.  £n  1801  je  V$ 
ftii  imprimer  et  stéréotyper. 

Mane  s*esc  tué  à  Mktan  en  175^* 

17^8.  Paris»  h-folio.  Nouvelle  méthode  pour  diviser  les  înstru- 
mens  de  mathématique  et  d'astronomie,  par  M.  le  duc 

DE  Ch  AULNES. 

44  pages ,  avec  i  j  planches. 

Description  d'un  microscope  et  de  difl^rem  micromètres 
destinés  à  mesurer  des  parties  circulaires  ou  droites  avec 
la  plus  grande  précision  ,  par  le  même. 

18  pages,  avec  6  planches.  Ce  mémoire  contient  la  debcrijnion 
d'une  méthode  par  laquelle  le  duc  de  Chaulnes  était  parvenu  à 
fidre  un  qmurt-dè-cercw  d'ut  pied  dé  rayon ,  qui  donnait  à-peu- 
piès  la  même  précûion  que  le  quart-de-cercw  de  vx  |âeds  qui 

était  à  l'Observatoire.  Voyei  l'année  17-''^. 

tj6Bê  Lon<Ion  ,  in-^.°  l'he  method  of  constructing  mural  quadrant 
exemplihed  by  description  of  the  brass  mural  quadrant 
in  the  royal  observatory  at  Greenwich ,  by  M.  John 
9iRD,  mathematical  instrument-maker  ;  published  by 
order  of  the  commissioners  of  ion^^tude. 

Cet  ouvrage  contient  les  moyens  par  lesquels  îe  célèbre  Bird 
est  parvenu  à  faire  les  plus  grands  et  les  meilleurs  quarts- de- cercle. 
On  peut  afonter  i  cette  ■  description  celle  que  Le  Monnier  a 
publiée  dans  la  collection  des  arts  de  l'Académie. 

Bird  est  mort  le  j  1  mars  1776 ,  âgé  de  soixante-sept  aixs.  Son 
dernier  ouvrage  est  le  mural  de  l'École  militaire,  dont  d'Aeelet, 
Le  Français  La  Lande  neveu,  et  moi,  avons  fait  usage  oqmii 
1778 ,  et  qui  nous  a  procuré  cinquante  mille  étoiles. 

I7<Î8.  Lottdon,  i/i-S."  Instructions  relative  to  the  observation  of 
the  ensuing  transit  of  the  planet  Venus  over  the  sun's  disk, 

on 

■» 
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on the  3.<i of  jane  i y 6^,  by  the  imr. NarJI  Maskbltne • 
A.  M.  F.  R.  S.  astroDomer  royal. 

17^8.  London,  h'8j  Benj.  Martiii's  Institutioiu  of  astronomicai 

calculations  ;  part  II ,  containing  the  astronomy  and  geo- 

graphy  of  transits,  and  the  principles  of  the  calculation» 
iiiustrated  and  applied  to  the  «isuin^  tnuisit  of  Venus 

in  176p. 

Voyez  Gentiman's  magasine,  17^9. 

17^8.  Oxford ,  in-8.'  Edward  Stone,  M.  A.  The  whole  doctrine 
of  parattazes  explained  and  iiiustrated  by  one  arithmed- 
cai  and  geometrical  construction  of  the  transits  of  Venus 

and  Mercury  over  the  sun,  enriched  with  a  new  and 
gênerai  method  of  determinîng  the  places  where  any  transit 
of  thèse  planets  may  be  best  observed  for  the  investiga- 
tion of  their  parallaxes ,  and  applied  in  particiilar  to  that 
of  Venus,  june  3.**  ly^p,  and  of  Mercury  may  7.'^  '7^9' 

17^8.  GreifswaJd»  •  •  •  Merkwurdigiteiten  von  den  Durcligae^ngen 
der  Venus,  &c.  ;  c'est-à-dire,  Particularités  des  passages  de 
V^nns  devant  ie  dis^e  du  joieii,  par  M.  Lampr.  Henri 

ROEHL. 

17^8.  Calcul  du  passage  de  Vénus  qui  doit  arriver  en  17^^;  dans 
lu  Mémoires  de  VAeadéHàt  de  Sukde. 

1758.  Pétershourg,  in-S»*  2  vol.  Lettres  à  une  princesse  d'AUeinagne 

_  sur  divers  sujets  de  physique  et  de  philosophie. 

£uLER  avait  écrit  ces  lettres,  pendant  la  guerre  de  1758  ,  aux 
deux  princesses  filles  du  margrave  Henri  de  Brandebourg ,  dont 
l'aînce  est  abbesse  d'Hervoidcn ,  cc  la  cadette  ducheiM  d*Anhalt- 
Dessau.  Le  troisième  volume  a  paru  en  1772  :  on  y  trouve 
les  principes  de  ia  physitjue  ccleste.  Ou  les  a  réimprimées  à  Paris 
de  1787  à  i78j>. 

i7<^8.  Harlem,  Verhandelingen  uitgegeven  &c.;  c'est4-£re, 
Mémoto  publiés  par  la  Société  boiiandaise  des  sciences 
de  Harlm,  tomeX,  a."  partie. 

On  y  trouve  un  mémoire  de  M.  Bi.assiere  sur  la  manière 
de  déterminer  les  distances  des  comètes  à  ia  terre.  Le  tome  XI, 
qoi  parut  en  1769 ,  ne  comhnt'pcNnt  d'saoronomie^ 

17^8.  Leipzig,  in-S»*  Mémoires  de  la  SodéU  royale  des  sciences 


jo6  BIBLIOGRAPHIE 

de  Siicde,  sur  la  physique,  lYconomie  et  la  mécanique, 
.    pour  l'année  iy66  ,  traduiu  du  suédois  en  allemand  (par 
AI.  A.  G.  KvEstner). 

1768.  Munich ,  iti-^"  Abhandlungen  &c.  ou  Mcmoire*  de  l'Aca- 
démie de  Munich ,  tome  V. 

On  y  trouve  un  mcinoîri  d»  J.  A.  EuLER  ^ur  la  mani^  de 

déterminer  la  figure  de  la  terre  par  des  observ  ations  de  la  lune. 

17(^8.  Berlin.,..  G.  C.  Silbf.RSCHL ag's  Versuchf  in  den 
Wissemchaften;  c'est-à-dire.  Essaie  chobis  de  pii^sit^ue  et 
de  mathématique. 

Il  y  a  nu  mémoire  rdatîf  an  panage  de  Vâiut. 

i7<^8.  London,  in-^»  George  Costa rd's  Asurononiicai  and  phi- 

loiogica!  conjectures  on  a  pa55auc  in  Homer. 

Bernoullt,  Recueil  j)our  lf>  isirunomei  ,  tome  I.",  p.  184. 

17<)8.  Brest,  in-^'  Remarques  sur  quelques  points  d'astronomie, 
par  M.  le  chevalier  de  Goimpt  ,  capitaine  des  vaisseaux 
du  loi.  ' 

L'auteur  remarque  dans  cet  écrit,  i  que  les  temps  des  rota- 
tions des  planètes  sont  en  raison  inver&e  de  la  racine  cube  des 
AmiètKs;  a.*  qae  let  temps  (fet  loiatiom  tom  comme  le»  dbtances 
moyennes  divi>ees  par  les  distances  périhélies.  Mai.s  comme  on  ne 
voit  aucune  liaison  entre  ces  clànens,  je  crois  que  c'est  un  à-peu- 
près  et  un  iiasard, 

M.  ViLLETTE  a  Ait  à  Vcmenfl,  en  179$ ,  des  rechorches  sur 
le  même  su|et,  ec  en  175^7  un  antre  mémoire,  qui  n'est  pas 
imprimé. 

François-Louis-Edme-Gabriel  de  Goimpy,  cî^derant  comte 
du  Maitz  ,  né  à  S. '-Léger  près  de  Chartres  le  1  o  avril  i  "29  ,  entra 
dans  la  marine  en  1 746.  Il  a  publié  divers  mémoires  sur  la  marine , 
et  une  tliéorie  de  la  comtniction  des  Yaineeiix  en  1775. 

17<^8.  Loiuhtt,  ên-S.*  A  translation  of  Scherffer's  treatise  on  the 
eroendation  ofdioptrical  télescopes,  by  Samuel  Hardt. 
Bemouili ,  Recueil  pour  les  astronomes,  tome  I.",  p.  i8j. 

1768.  Hambourg,  in -8."  An\éii\xug  zur  Kenniniss  &c.  ;  c'est-à-dire,. 
Introduction  à  ia  connaissance  du  ciel  étoile ,  par  J.  £. 
BoDE. 

Le  même  astronome  avait  publié ,  l'année  précédente  ,  dans 
une  feuille  pcriodiijue  sur  l'astronomie ,  mie  dissertation  sur  le 
passage  de  Vénus  de  f;6\ ,  et  une  sur  ia  comète  de  1765) ,  arec 
une  détermioition  gnpiiiqiie  de  son  oihite. 
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Jean-Eleit  Bode,  ne  à  Hambourg  le  19  janvier  1747»  de 
fAcad^mie  de  Berlin  on  177a,  «tt  cncoi*  un  de*  attrononies  les 

plus  utiles  de  rEurope. 

17^8.  Stuttgart! ,  in-^."  Beschreibung  einer  Sec.  ;  c'est-à-dire,  Des- 
cription d'une  machine  astronomique  qui  se  trouve  dans 
la  bibliothèque  publique  de  M.  le  duc  de  Wurtemberg 
à  lAoîtbourg ,  par  M.  G.  F.  F 1  s  c  H  E  R. 

28  pages.  C'est  une  iph2itt  qui  rqmîsente  les  mouvemens 
cdestes;  elle  est  de  M.  HahN. 

1768.  Prague,  in -S."  A.  L.  Pal'me,  Copernicanische  Béant  wor- 
tung  &c.  ;  c'esi-à-dire ,  Réponse  Copernicieniie  au  sujet 
des  principes  de  M.  de  Wii.czck  sur  le  lieu  de  la  terre. 

iy6B.  Daniig,  in-^"  Christophe  Hanow,  Grande  annce  lunaire; 
en  aSemaïuI. 

I7<?8.  UverfooUin-S,*  A  newtheory  of  cornets  (Mîchae!  Vood). 

On  ih  dans  cet  ouvrage ,  que  les  comètes  ne  sont  que  de  b 
fumée  ,  et  que  les  opinions  «te  Nevton  sur  U  théorie  de  ces 

a»ires  sont  ai^surdes. 

^7^9-  P'*^^'  in-^.*  OiMervationes  tiderom  Imbite  Fias  in  specidâ 
acadetnicâ  ab  anno  lxt  vertentis  saeculi  xviii  ad  annum 
labeniem  Lxijc,  jussu  et  auspidis  R.  C.  Pétri  Leopoldi 

M.  E.  D.  in  lucem  edhae. 

Quoique  l'auteur  ne  se  soit  point  nommé  dans  le  titre  de  son 
ouvrage ,  on  y  reconna!t  facilement  l'habileté  et  rappfication  de 
M.  SlOP.  La  suite  a  paru  en  1774»  ^7^9  '793* 

Jnsfpli  SIop  de  Cadenberg  naquit  à  Caden ,  à  trois  milles  de 
Trente  daiu  le  Tyrol ,  le  31  octobre  i740'  »7^J  »  il  ^"t 
nommé  aide  de  PeidU  à  Pise.  En  1780 ,  Perdli  te  retire,  et 
Slop  demeura  seul  en  possession  de  l'observât oire.  C'est  un  des 
hommes  les  plus  instruits  et  les  plus  obligeans  de  l'Italie.  Méchain  , 
persécuté  par  les  Anglais  jusque  dans  la  Toscane ,  lui  dut  sa  sûreté 
et  $oa  letonr  en  France. . 

I7<J^.  Canibr  'uli^e ,  in-^"  Astronomîcal  observadons  made  in  S.* 
John's  collège,  Cambridge,  in  the  years  I7<$7  and  1768, 
wiih  an  accoimt  of  severai  astronomical  instruments,  by 
the  R.  M.  John  L  u  d  l  a  m.. 

Il  serait  à  souhaiter  que  l'auteur  eAt  eu  <fe  BielflèiiR  instramens» 
à  en  ftager  par  son  inteiiigence  et  les  soins  qu'il  s'ert  donnés  pçv 
ces  oinenradoas.  —  JUcK^ii pmr  l$t  «tmmna,  lome  I." 

S««  a 
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Ludbm  est  mort  en  1787  duMk  coiiMtfdBL«ioerter,irigt  | 

I7<^5«  RoMM,  bt"^*  De  apparente  objectorum  distantiâ  et  magni-  | 
tiidine  ,  exercitatio  optica  habita  in  coUegio  Romano  à  1 
FF.  soc.  Jesu  [P.  AscL£Pi]. 
31  pages. 

176^.  Pamut,  iu'^*  DmieUi  Melahdii  et  Paidi  Frisii  de 

thetnâ  im»  oomineiitarii. 
176^,  MloHù,  bt'B**  SttUe  intafpolasioni  applicate  ail'  astronomia 

(LuiNi). 

i74Sp.  Augslourg  ,  in-S."  I.  H.  Lambert's  Anmerkiingen  &c.  ; 

c'est-à-dire ,  Remarques  sur  les  micromètres  de  verre  de 
M.  Brander,  et  sur  leur  usage;  avec  des  additions  con- 
cernant l'histoire  et  les  svantaget  de  cette  invention.  .  I 

176^.  Berlin,  in -S."  Zusaeize  zu  den  &.c.  ;  c'est-à-dire,  Additions 
aux  tabies  logarithmiques  et  triflonomécriques ,  pour  ftd- 
iiter  et  pour  abréger-  les  calculs  qui  se  présentent  dans 
l'application  des  mathématiques,  par  M.  Lambert. 

Cet  ouvrage  mériterait  d'êure  uaduit,  ainsi  les  autres 
ottfii^  «Urmandi  de  cet  Iid>il«  astraniMne,  Btytrage  &c, 
176J,  177.0. 

lySp.-Ttiiiiiga,  in-^*  De  influxu  lume  in  partes  terrae  nobiiei, 

à  Johanne  K  i  e  s  1  o. 

Kies,  professeur  à  Tubingue»  après  avoir  c-té  à  Berlin  ,  où 
now  observions  «mcmble  en  175a ,  fit  phisieun  thèses  qui  for- 
maient des  dissertations  intéressantes ,  et  qui  auraient  mânté  «f éttt 

connues  et  rassemblées.  J'en  ai  vu  de  1757  à  1780. 

17<Jj).  Wittenberg ,  in-^S  Philosophical  Transactions  giving  some 
account  of  the  présent  undertakJngs ,  &c. 

C'est  une  râmpmdon  des  Transactions  philosopliiqoes  »  «tt 
commençant  par  !e  quarante-septième  volume  (1-52),  dont  quatre 
Strans  professeurs  de  Wittenberg  s'étaient  chargés,  lis  suivaient 
roriginal  page  pour  page,  et  «foutaient  i  !•  tête  dé  chatjne  j 
volume  un  sommaire  en  latin  de  toutes  les  dissertations.  Le'prix 
était  d'tui  ducat ,  ou  11  liv.  de  France  ;  ce  qui  était  bien  au- 
dcMoni  de  ce  qu'elles  coûtent  à  Londres  :  nn»  cette  cnmpiiie 
n'a  pas  pu  Itre  continuée. 

176^.  JjtBdon ,  in-^.'  Philosophical  Transactions  for  17^8. 

On  y  uouve  un  extiiic  de  i«  mesure  des  degrés,  p« 
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LiESGANiG.;  le  rappon  ées  parallaxes  du  soleil  et  de  la  lune , 
par  MuROOCH  ;  la  déterminidoii  de  !a  parabn  da  toleil ,  pv 
Planman  ;  un  mémoire  sur  la  parallaxe  menstnMlk  »  pur  SlUA- 
TON  { Astron.  art.  3656);  une  méthode  du  même  pour  observer 
hors  du  méridien  ;  la  mesure  du  degré  en  Amérique ,  par  Mason 
et  DiXOH  ;  h  longnair  du  pendide;  des  obienraâons  de  Chrinlea 
Mats»  ;  ie  peai^  de  Vénns  en  1769 ,  per  MAfOLmi. 

ty6^*  yJissengeti,  in -8."  Verhandelingen  uitgegeven  &c.  ;  c'est-à- 
dire,  Mémoires  de  l'Académie  de  Zieeiand ,  établie  à 
Fiessingue. 

Le  second  voiume  parut  en  1771  »  le  troisième  en  177} ,  le 
quatrième  en  1775  :  ii  y  en  e  qBinie  ectueUemcnt.  On  trouve  dans 
le  troisième  volume  un  mémoire  de  M.  Hennert  sur  la  figure 
de  la  terre,  et  dans  le  cinquième  une  observation  du  C.*"  MÉCH  a  in  . 

Pierre-Françon-AndM  Médnn,  né  à  Léon  \»i€  eoAt  1744  > 
que  j'attirai  à  Paris  en  177a  •  est  dérenn  Vm  de  nos  phu  hàâsk» 
et  de  nos  plus  utiles  astronomes. 

Le  13  août  i774i  l'Académie  des  sciences  approuva,  sur  mon 
rapport  »  mmi  piemier  mémoire  vu  roccidittion  4rAldd>aran ,  <pi^ 
avait  observée  à  Versailles  le  i4  <ivril  1774.  II  était  alors  attaché 
au  Dépôt  de  la  Marine,  où  il  a  fait  de  lon^^  et  importans  calcids 
pour  la  perfection  des  cartes. 

Il  remporta  le  prix  de  l'Académie ,  sur  les  comètes ,  en  178a, 
et  il  y  fut  reçu  la  même  année.  La  Connaissance  des  temps  de  1788 
et  des  années  suivantes,  contient  beaucoup  d'anicles  de  lui. 

Enfin  H  lot  chawé  ,  en  179»»  confoimement  «vec  le  C.*" 
Delambre,  du  travail  de  la  méridienne  ,  et  il  partit ,  le  25  juin  de 
la  même  année ,  poiu*  Barcelone  ;  il  revint  à  Paris  le  27  frimaire  de 
l'an  7  [  >  7  décembre  1 79  8  J.  —  Connaissance  des  temps  de  l'an  1  o , 
p^e  3-5. 

M.  de  Zach  a  donné  son  portrait  et  tOM  notice  de  SCS  tnflBZ 
dans  son  excellent  journal  en  1 800. 

Jean-Fiédéic  Hennert  naqoh  à  Beifti  le  19  octtrfMre  1733. 
£n  1786,  la  révolution  de  Hollande  l'obligea  de  se  retirer  «uns 
sa  ville  natale;  mats  en  1789  il  retourna  à  Utredu. 

yienna  .in-S."  Pilgram  ,  Ephemerides  ann.  176^  et  1770. 
On  y  trouve  plusieun  tables  auxiliaires  utiles  dans  l'astrono* 
-  •     nrie;  entre  antres,  toutes  celles  qui  senreot  en  caiod  des  projec* 
lions  pour  les  éd^pses. 

176^.  Argentwaâ,  h-jf."  Sphaeiiebmin  pards  seconde  sectkmes 
très  priores ,  quas ,  pneiidt  Johinne  Jeremiâ  Br  a  c  k  e  n- 
Mft g  gR  ■    ,  mut hiKiMM  ^nrtâÊaatmm  juMirn  «p^,  jp  Afft.lHni# 
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'  Argentoratensi,  solemnieruditorumexamimsubjicitJohan- 

nes  NONNLNMANN. 

iy6^»  Padovii,  ïn-^."  Tavole  trigonometrîche  ;  ou  Tables  trigono- 
mciricjuts,  avec  une  introduction  conicnaiit  un  abrégé  <ie 
trigonoaicirie  plaiie  et  sphcrique  (Jo5.  Toaldo). 

Ce  sarant  profcssenr  était  né  le  1 1  joHIet  1 7 1 9  ;  il  est  nwrt 
le  11  novembre  1797.  Son  éloge  est  dans  le  Magasin  encyclo- 
pédique, tome  VI  ,  p.  4*^9  1  dins  le  huitième  voluuie  dO 
Adimo'trcs  d<  la  Soàilc  itainnne ,  j>uijiic  ei)  i^yy.  ■ 

17<^^.  P.ar'n ,\n-8°  Nouveau  Traite  de  navigation,  par  M.  BoU- 
CU£R,  revu  et  augmente  par  M.  OE  la  Caill£. 
•  C'est  une  tém^netcion  faite  sur  Tédition  de  1760.  J*ai  donné 
h  troiiièiiie.eii  1792»  avec  de»  notes. 

176p.  PûHs,  Ut-i,*  Suite  du  Cours  de  mathématiques  A  Tusage  des 
gardes  de  ]a  marine»  contenant  le  Trahë  de  navigation, 

par  M.  Bezout. 

C'e»t.le  sixième  volume  d'un  Cours  de  mathématiques  fort 
estimé;  mais  Pastronomie  y  est  fort  ncgiigce. 

iy6^*.London,  in-S."  The  nature  and  use  of  Hadj^by's  quadrant 
wilh  a  préface ,  containing  the  theory  on  which  that  noUe 
«nd  usûful  instrument  îs  founded  •  and  .a  description  of 
the  Nonius;  printed  for  Francb  MoMoam,  mathematicai» 
opticai  and  pliiiosopliicai  instrument  maker. 

176^,  R'inteh,  iu-^,*  J.  M.  Hassbnkamp,  Geschichte  &c.; 

c'est-à-dire,  Histoire  des  tentatives  qui  ont  été  faites  pour 
ia  découverte  des  longitudes  en  mer, 

'^7^9*  Bresslau ,  in- 8.'  £inleitung  zur  mathenuuischen  BUcher* 
kentnis;  c'est-à-dire,  Introdui^ion  à  la  connaissance  des 
livres  de  mathématiques,  premier  cahier  (Scheibel). 

Les  cahiers  suivans  om  paru  en  1770,  177$,  .>7S4*  175^$  ^ 
«798,  sous  le  titre  de  Bibliograpkig,  Le  desseia  de  PmtcUr  étak 
ét  donner  successivement ,  pour  toutes  les  parties  des  mathéma- 
tiques ,  des  Bibliographies  chronologiques ,  et  il  a  déjà  com- 
mencé.f^rnou/// ,  Recueil  pour  les  astronomes,  t.  III ,  p.  2251 
Ge  qd  ajMnt  va  jusqu'il  > ^H*  âibllognipbifr «MTonaniiqa^ 
est  coiapkte. 

X7^p.  '  Londou»  • .  •  Fodr  propositions  &c.  ;  e'eit-i-dire,  Quaoe 
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propositions  pour  prouver  ^ue  la  distance  du  soleil  déter- 
minée par  M.  Steward  est  erronée  (M.  Dawson). 

HORSLEY  a  réfuté  ces  propoiitioiis.^^cni«ii//l,  RecucH  pour 

les  astronomes,  tome  I." 

Pdris,  in -8."  Institutions  Newtoniebnes»  par  M.  Sigorgne; 
seconde  édition. 

Ce  Ihrre  contient  une  notice  fort  élémentaire  et  fort  claire  des 
clfets  de  l'attraction  dans  le  système  du  monde.  La  première  édi- 
tion n\  ait  paru  en  i  - 'j-  ;  l'auteur  était  aion  pro^sseur  de  philo- 
sopliie  dans  i'univcriitc  de  Paris. 

176^.  Tubinga ,  in-i2.  Pelri  Sigorgne  Prxiectiones  asironomiae 
Newtonianx  ad  usum  studiosx  juventutis ,  ab  atictore 
aucte  :  edidit  Bosch  lus. 

C'est  un  abrégé  dé  l'onvtage  précédent  ;  3  avait  pani  à  Paris 

en  i749> 

176^.  Loiulon,  iti-S."  William  Emerson,  A  System  of  astronomy, 
containiiig  the  investigation  and  démonstration  of  the  eie* 
ments  of  tfaat  science. 

176^.  Lottdo»,itt'S,*J9miesfEHGVSOv,  An  easy  introduction  to 
astronomy  for  young  gentlemen  and  iadies ,  in  ten  dia- 
logues, &c.  ;  the  2.^  ediiic». 

I7<îp.  Paris,  in^S»*  avec  A^tf  flanches.  Idée  générale  de  l'astrono- 
mie, ouvrage  à  fa  portée  de  tout  le  monde,  par  M.  i'abiïé 

DiCQUEMARE. 

Ces  élémens  d'astronomie  sont  tui  abréeé  court,  mais  intéres- 
sant, dfe  ce  qu'il  y  ade  |^  cuiian  dans  l'astronomie ,  mais  sans 

démonstrations.  L'auteur  en  a  fnit  une  seconde  édition  un  peu 
plus  ctcndue  en  1771  ;  elle  contient  1  j8  pages.  11  est  mort  au 

Hane  en  1788 ,  à  l'fige  de  soixante-neuf  ans. 

17  d^'  GreifswaJJt,  in-B,*  M.  L.  H.. Robhl ,  Einleitimg  in  die  Asuo- 
nomischen  WissenschaAen  &c.;  c'est4-di0e.  Introduction 

à  l'astronomie,  tome  I." 

44°  P'iges- 

176^*  London  ,  in -S."  Treaiise  describing  the  construciion  and 
explaining  the  use  oi  new  celestiai  and  lerrestriul  globes, 
1>y  G.  Adam  s. 

345  pages*  La  réputation  des  |;loiMs  de  CQ  céUbfB  ardste 
aiMKMMe  le  mérite  de  cette  descrtpnoo. 
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Nuremberg,  in-^."  Einleitung  &c.  ;  c'est-à-«iire,  lutfoducùoa 

à  i'usuge  dci  globes  célestes  et  terrestres. 

Paris,  Desnos,  in-S."  Description  du  cosmoplane  inventé 
et  construit  par  M.  i'abbc  Dicqulmar£,  professeur 
de  physique  eypérîmentale  au  Hawe-de-Giâoe;  dédiée  i 
M.  i'abbé  Nollet. 

4o  pages.  Cet  instrument  de  gét^paphic  et  de  cosmographie 
est  composé  de  deux  plaques ,  donc  Tune  tourne  concentrique- 
ment  dans  l'autre ,  qui  a  vingt  pouces  de  diamètre.  Cette  éenàèn 
offie,  à  sa  partie  wpériHire  ,  une  portion  de  cercle  d'envifon 
5  o* ,  sur  laquelle  est  marquée  I;i  dcclinai.iDn  du  soleil  ;  au-dessous 
est  un  demi-cercle  où  sont  martjués  les  climats ,  les  zones ,  les 
durées  des  loms. 

1 7  6^,  Gedam,  in^i/  Causa  effidens  motâs  astforum»  ex  principns 
pyiotechnic»  natimiis  convenienter  hypodiesi  Coperni- 

canr  derivata,  suadetur  à  quodam  specuïatore  natun. 

Journal  tnçycbpédiqut ,  ianvicr  1770.  Fo/«{  ^774*  Prodro- 
mus  &c* 

176^.  PetropoH,  m-^*  Ad  augustissimam  Rnssianiiii  omnium  mipe> 
ratrioem  Catharinam  II  Aiexiewnam ,  exposido  de  tfansttu 
Veneris  ante  discum  5olb  die  23  naii  17^^»  i  Chrisdaiio 

Mayer. 

3SS  pages.  Ce  livre  contient  presque  des  élcmens  d'astro- 
nomie ,  i  rt>ccanon  du  passage  de  Vénns. 

iy6^.  Hamburg,  111-8,"  J.  E.  Bode,  Abhandlung  von  dem  Durch- 
gang  der  Venus  durch  die  Sonnenscheibe  anno  17^5^  ; 
c'est4-dlre ,  Traité  du  passage  de  Vénus  au  travers  da 
disque  4u  soleil  de  i'aanée  17^^* 

ij6^.  Détail  ées  nrrangetnens  pris  pour  le  passage  de  Vénus,  et 

observations  faites  à  Stockholm  ,  par  WargentIN; 
Observations  de  Melander  et  (jAOOLIM  i  iians  Us 
Aiémoires  de  l'Académie  de  Suède. 

Ij6^»  Paris,  in-^."  Explication  d'une  fit^ure  par  laquelle  on  trouve 
sans  aucun  calcul  tous  les  effets  de  la  parallaxe  sur  les 
passages  de  Vénus  ,  par  M.  d  e  l'  I  s  L  Ew 

Cette  figure  est  iiuài^  daiu  mon  AHronomie;  inan  die  firt 
publiée  séparément  i  cause  de  la  circonstance. 

1769*  Mexico,  ia-foHô,  Suplenmito  a  la  fiunosa  obsenracion  del 

tramito 
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transilo  de  Venus  por  d  disco  de!  sol.  Bartolach£» 

AlZ  ATE. 

Une  p2ge  p;r.ivce. 

Observacion  dei  paso  de  Mercurio  por  el  disco  del  soi. 

Al  Z  ATE. 

Une  page  gravée.  C'était  la  première  foà  qu'on  Kftit  des 

ohsenations  faites  dans  la  ca|)ii:ile  du  JdeiàqpÊs. 

176p.  Loiuhn,  in '8.'  Tiie  transit  of  Venus  over  the  disk  of  the 

sun ,  june  3  and  4. 
Gentleman' s  magasine , 

176^,  London ,  in-^'  A  discourse  on  the  transit  of  Venus. 

Ce  £scouR  contient  des  reman|ves  sur  ce  phâiomène ,  >vec 

une  planche  qui  le  représente  tel  qu'on  doit  l'avoir  vu  dans  neuf 
endroits  difTérens  du  globe.  —  GentUman's  maga^iiu,  1769. 

176^,  Nuremberg,  i/i-^."  George  Fricderich  Kordenbusch,  Die 
Bestimmung  der  denlLWuerdijgen  durchgxnge  der  Venus 
1761  und  176^* 

Les  pusages  soitt  odcdéi  d'aptis  les  mcfflenres  tables  et  par 
différentes  méthodes,  avec  plusieiin  obser\'aiions  du  passage  de 
176  \-  Cet  ouvrage  est  intéiasant ,  suivant  Bemoulli  »  RttatU 

pour  les  astronomes. 

17 C^*  London,  in-S."  An  essay  towards  a  liistory  of  the  principal 
cornets;  c'est-à-dire,  Essai  historique  iur  les  principales 

^  comètes  qui  ont  paru  depuis  Tan  1 741  ;  avec  un  détail 

particulier  du  retour  de  »  fameuse  comète  de  en 

On  y  parle  beaucoup  des  prétendus  enets  attribués  aiuc  comètes. 
'—"BernoulU,  Recueil  pour  les  aitronomes ,  tome 

17 C^.  Bononia ,  in-^'  De  cometâ  anni  176^.  sermo  habitus  in 
AcademiftBononiensi  scientiarum  institnti  die  23  novemb. 
ab£.ZANOTTO. 

C'est  le  titre  d'un  petit  discours  de  8  pages  ,  où  l'on  trouve 
l'histoire  des  observations  qui  ont  été  faites  de  cette  comète  avant 
son  passage  au  périhélie. 

^7^^  La  comète  considérce  suivant  les  principes  de  la 

nsique.  (M.  B.) 
Ine  feuille. 

1 76^.  Nuremberg,  M/  Recherches  physko-flHnlet  sur  la  que^tioD, 

Tit 
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Si  î apparition  des  comètes  signifie  quelque  chose  d'extraordi- 
naire ;  traduction  libre  du  mémoire  du  célèbre  Wuche- 
R£R,  enrichie  de  remar<^ues,  et  publiée  à  l'occasion  de  b. 
comète  actueUe. 

17^9.  StitHn,  in-^."  J,  F.  BiscHOF,  Recueil  de*  nouveOet  de  la 
grandecomètequi  sappsrule  ad  aoûtdecetteannée  1769. 

17^9.  ffal/e. . . .  Der  Comet  &c.;  ou  la  Comète,  poème  adressé 
à  M.  Meter,  professeur. 

17^^  inS.*  Von  den  Cometen;  c'est-à-diie.  Sur  les  comètes. 

17^9*  Breslm ,  in-^*  J.  E.  Schbisbl,  Supplément  aux  écrJu  atfe- 
mands  sur  la  comète  de  l'année  1 769»  par  lequd  on  invite 
à  entendre  un  éloge  funèbre  »  &c. 

17^5».  Zwickau,  in-^'  Schwartz,  L'idée  de  l'extrême  puissance 

de  Dieu ,  représentée  à  ses  paroissiens ,  à  Saint-Georgensf  adt, 
comme  la  meilleure  que  puisse  faire  naître  la  contemplation 
d'une  comète. 


1 770.  LonJtni,  in-^'  Tabulas  motuum  solis  et  lunae,  auctore  Tobiâ 
,  Mater. 

Ce  sont  les  demièm  ttilks  .«oToyéet  m  Inneni  des  loogl» 
todès.  Voye\  1767. 

C'est  en  1 7  5  J  que  Mayer  avait  envoyé  A  LouAcs  ses  secondes 
tables;  3  mourut  en  1762.  Sa  veuve  envoya  les  uroîsiènies 
(Astron.  art.  1^60),  et  elles  lui  valiirent  une  gratificadoil  COD^ 
sidérable  du  bureau  des  longitudes. 

1770.  London,  in-8.'  A  short  commemary  on  sir  Isaac  Newtons 
Frincipia,  by  W.  Emerson. 

L'auteur  y  éclaircit  qaefqaes  passages  de  ce  fameux  ouvrage, 
et  répond  à  différentes  critKjaes  faites  de  la  Chronologie  et  de, 

l'Optique  de  Newton. 

1770.  Péer^urg,  m-^*  Recherches  et  calculs  sur  la  vraie  orbite 
elliptique  delà  comète  de  17 (î^,  et  de  son  temps  pério- 
dique, exécutés,  sous  la  directioa  de  M.  h.  Eui.br,  par 
M.  Lexell. 

I  J5>  pages.  L'auteur  trouve  la  période  de  4jO  ans.  —  Journal 
étr  Mtnms,  nacs  177a. 

LenB  mqôt  à  jUw  en  TvAmii  en  1740. 
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1770.  Vienna ,  in-jf»*  Dimensio  gracluum  meridhuii  Vienneiub  et 

Hungarici  ,  peracta  à  J.  L  i  F  s  g  a  n  i  G. 

Cet  ouvrage  coatieat  U  mesure  de  la  terre  exécutée  en  grand 
dans  rAUenugne. 

1770.  Paris t  in-j^^  Voyage  astronomique  et  géographique,  pour 
inesurei;  deux  degrés  du  méridien,  par  les  PP.  Maire 
et  B  05  côvi  c  H  ;  traduit  du  latin  (  par  le  P.  H  u  g  o  n  ou 

Châtelain),  augmenté  par  ie  P.  Boscovich  lui-m^me. 

Hugon  était  un  Jésuite  qui  prit  à  Paris  ie  nom  de  Châtelain 
pour  être  plus  inconnu. 

1770.  Ht^nia  fin-^"  Observatio  transitûs  Veneris  ante  discum  wcXa , 
die  3  junii  anno  1 769 ,  'Wardoi^utii,  auspiciis  potantissiini 
ac  ciementissiini  régis  Danise  et  Norvegiae  Clufstiani  VII  \ 

facta ,  et  Socîetati  regiae  scîentiarum  Hafniensi  praelecta , 
à  R.  P.  Maximiiiano  lifLL,  è  50c.  Je^u,  astronomo  cxsa- 
reo-regio. 

Cette  obsenradon,  Ai  3  juin  1769,  parvint  i  Paris  au  com- 
mencement de  mars  1770.  Ce  retard  occasionna  dbl  ififfWttffltf 

et  des  doutes  sur  l'authenticité  de  l'observation. 

1770.  V lenna,  in-S."  Pilgram,  Epheinerides  astronomie^. 

On  y  trouve  robservaiioik  du  passage .  de  Vénus ,  faite  par 
ie  P.  Heu.  à  Vardiius. 

1770.  LofiJon,  in^^*  Philosophical  Transactions,  17^9;  vol.  LIX. 

On  y  trouve  des  observations  du  passage  de  Vénus,  faites  en 
trente  endroits  difil'rens ,  en  Europe,  en  Amérique  et  en  Laponie. 

1770.  Berlin,  in-S."  Be)  tnge  &c,;  c'est-à-dire,  Nouveaux  Mc'moires 
pour  servir  à  l'usage  et  à  l'application  des  mattiématlques, 
par  M.  J.  H.  Lambert. 

II  y  a  dans  cet  excellent  recUC^,  d»  mémoh»  SUr  let  talllcs 
de  la  lune,  sur  la  gnomonique. 

Le  frdàème  volume  est  de  177a.  L'auteur  mourut  fa  a; 
sq>ienibve  1777* 

1770.  Verona ,  in-^*  Opuflcula  mathemalica  et  physica  ,  auctore 
A.  M.  Lorgna,  in  publiée  militari  GoUegiQ  Veropensi 
inathcscos  profcssore. 
De  iocis  planetarum  in  orbitis  ellipticis. 
De  thermometri  mu  in  ifefiiiiendb  productiombus  et  eon- 
tractitmilnif  pendulonim. 

Ttt* 
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1770.  Argentorati ,  in-^*  Sphxriconim  formulare ,  in  audîtonim 
usus  digestum  ,  à  Joanne  Jeremiâ  BraCKENHOFFER* 

professore  mathesis  Argeniinensi. 

1770,.  Avignon,  in-fol.  Tables  de  logarithmes  ,  contenant  les  loga- 
rithmes des  nombres  jusoua  102 100,  les  logarithmes 
des  «inus  et  des  tangentes  de  i o  en  10  secondes;  publiées 
ci-devant  par  M.  Gardiner  :  nouveiie  édition,  augmen- 
tée des  logarithmes  des  sinus  et  des  tangentes  pour  chaque 
seconde  des  quatre  premiers  degrés. 

Cette  édition ,  dont  on  avait  besoin  deptiis  long-temps ,  est 
due  aux  soins  du  P.  Pbzbmas  ,  du  P.  Dumas  et  do  P.  Blam- 

CHARD  :  les  quatre  premiers  degrés  en  secondes  ont  été  tirés  d'un 
manuscrit  de  Mouton  ,  qui  est  dans  la  bibliothèque  de  l'Acadé- 
mie  des  sciences  »  et  que  je  icur  envoyai  pour  cet  effi>c.  L*é(fitkm 
est  plus  belle  et  plus  correcte  que  celle  d'Angleterre  ne  l'étnit 
dans  le  principe  »  avant  que  l'auteur  eût  corrige  les  fautes  à  la 
main.  i*<aLmwimiàYtnma  dans  la  Connahstmctdéstempt  de  1 77  j .  ^ 

Sur  le  P.  Dumas,  habile  géomètre  de  Lyon ,  et  mon  piemier 
maître,  voyt\  le  Journal  des  savons  de  novembre  1770. 

1770.  Paris,  in-fol.  L'Art  Je  vérifier  les  dates,  &c.  par  le  moyen 
d'une  table  chronologique,  avec  deux  caiendiiers  per- 
pétuels ;  seconde  édition. 

Cet  ouvrage  iinpimani  contient  sur- tout  une  table  desédipaes 
caictike  p.ir  I.A  Caii  i  e  et  PiNCRÉ  jusqu'à  l'an  1900.  Cette 
seconde  cdniun  a  ctc  donnée  par  Dom  Clément  ,  religieux 
'  Béfiétfictin  an  monastèw  des  Blancs^Manteanz  à  Paris. 

l  a  première  édition  ,  qui  avait  p:tni  in-4.'  ,  était  de  Dom 
d'Antine,  aidé  de  Dom  Durand  ei  de  Dom  Clemencet. 
La  troinème ,  en  3  vofumes  in-filh,  a  paru  dam  les  années  1783 
et  suivantes. 

.  Dom  François Clihnent  naquit  àBèze  le  7  avril  1714;  'I  niourut 
iParisIe  29  mars  1793. —  Magasin  encyclopédique,  i.V,p.  363. 

1770.  Bouillon ,  in-S."  Système  du  monde. 

C^est  un  extrait  des  Lettres  cosmofogiques  de  M.  Lambekt  , 

imprimées  à  Augsbourg  en  1761.  Voyez  K'crm'n  dans  le  Recueil 
ftmrles  astronomes,  tome  i.",  p.  180.  La  traduction  de  l'ouvrage 
ender  a  paru  en  1801. 

1770.  Padwa,  iu-^*  Délia  vera  influença  degli  astii,  delJe  sta- 
gionl  e  mutazioni  di  tempo;  saggb  meteoralogioo ,  lbn> 
dato  sopra  lunglie  osservazionî  ed  appiicato  agii  usi  deli' 
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agjrkoltura,  medidna,  nsutica,  &c.;  di  Giuseppe  Toaldo* 
Si  aggiungono  i  Pronostic!  di  Arato,  tradotti  dal  ûffuat 
Antonio  Lu igi  Briccj. 

Cet  onvrage  coudent  deidbtanritioiis €t  é» idées  caneam sot 
la  météorologie.  Il  fut  réhnprimé  Cfl  1781. 
1770.  A^exico  ,  Z//-^,"  Observaciones  meteorologicas  Je  los  ultimes 
nueve  ineses  de  1765),  hectwâ  por  D.  Joseph  Antonio  D£ 
Alzate  y  Ramirez. 

16  pages. 

1770.  Mexico,  in Eclipse  de  lunadel  doce  de  diclen^re  17^5^» 
observado  en  la  impérial  ciudad  de  Mexico,  por  Don 

Joseph  Antonio  de  Alzate  y  Ramirez. 

Un  ouvrage  d'astronomie  fait  et  imprimé  à  Mexico ,  ctait  une 
dioce  précieuse.  On  ne  connaissait  pas  m^ine  la  poiitioB  de  cette 

grande  ville,  à  cent  lieues  près,  avant  que  M.  DE  Ai.'/ate  et 
M.  DE  LÉON  eussent  entrepris  d'y  faire  des  observatiom  astro- 
nomiques. 

1770.  Paris,  in-jfj  Voyage  hk  par  ordre  du  roi,  en  17 6Z,  pour 

t'prouver  les  montres  marines  inventées  par  M.  Leroy;  par 
M.  Cassini  fils;  avec  le  Mcinoire  sur  la  meilleure 
manière  de  mesurer  le  temps  en  mer  ,  qui  a  remporté  le 
prix  de  l'Académie,  par  M.  Leroï  l'aîné,  horloger 
du  roi. 

Jean-Domink]iie  Cassinî  IV  est  ne  en  1748  ;  il  a  un  fib  de 

dix-neuf  ans ,  que  j'invite  à  suivre  les  traces  de  ses  pères. 

1770.  Aug.  kl/i^e fie.  in Quadrans  astronomicus  novus  descriptus 
et  examinatus  in  spécula  uranicà  Ingolstadiensi ,  à  P.  Cxsa- 
xio  Amman,  aoc,  Jesu,  mathesb  et  5.  ling.  P.  P.  O. 

1770.  IngofstaM,  itt'^*  De  idtltudine  pdi  observatorii  astronomie] 

'  Ingolstadiensis ,  in  ooilegio  academko  societatis  Jesu ,  dis- 
sertatio.  Accedunt  propositiones  geographicx  de  iiiveniendâ 
figura  teiluris,  quas  publiée  disculiendaspropouet  Josephus 

BULLINGER,  R.  soc.  JeSU. 

1770.  i'iim,  i/i-^' Description  d'un  instrument  pour  prendre  hau- 
teur, &c.  par  M.  Cassini  DB  Trury. 

C'c'tait  un  gnomon  de  bois ,  simple  et  commode.  On  y  trouve 
aussi  la  description  d'un  petit  quart -de- cercle  dont  l'usage  est 
ir^Hftdle ,  avec  da  ubifs  pour  tronm  llienre  qni  répond  à 
cluMpie  hauteur. 
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1770.  Paris,  in-^,"  Almanach  pour  trouver  l'heure  par  tous  les 
•  •         degrés  de  hauteur  du  soleil,  par  M.  Cassini  de  Thury. 

Ce  sont  des  tables  des  hauteurs  du  soleil  à  toutes  les  heures. 
II  en  parat  anari 

1770.  Hambourg  tin 'B.*  Conigiobiom  &c.;  c'èst<A-dire,  Le  globe 
câeste  trui^ioné  sur  deux  cânes,  par  M.  Zimmeriiamn. 

1770.  Leip^s»  in -3.'  AnweUung&c.;  c'ej|t*4><Iice»  Introductioii  à 
la  connaûsance  des  constdlations,  moyennant  deux  cônes 
célestes  construits  d'après  les  cartes  célestes  de  -Doppel- 

mayer,  par  M.  C.  B.  Funck. 

1770.  Paris,  ta -S,"  Cosmographie  tnclhodique  et  élcmeutaire,  par 
M.  Buts  de  MoftNAS. 

1770.  Paris,  ift'S,*  Êloees  de  Cbailes  V,  dé  Molière,  de  Cor- 
neille ,  de  râbbé  de  la  Caille  et  de  Leibnltz  ,  par 

M.  Bailly. 

On  a  réimprimé  ces  éloges  en  1790,  avec  d'autres  discours 
de  BaHly  ,  prononcés  en  <fiverses  occanons ,  comme  président  de 
l'Assemblée  nationale ,  maire  lie  Parn ,  dcc. 

1770.  Paris,  in -8,*  Lettres  au  R.  P.  Parennin,  Jésuite,  missionnaîre 

à  Pékin ,  contenant  diverses  questions  sur  la  Chine;  nou- 
velle édition  ,  revue  ,  corrigée  et  augmentée  de  divers 
opuscules  sur  diâerentes  matières  «  par  M.  Dortous  d£ 
Mai  R  AN. 

On  j  trouve  une  ^iiertadon  sur  la  période  imi-solaiie  de 

six  cents  ans. 

1770.  Francfort  f  in-S."  Erklîcrung  &c.  ;  c'est-à-dire,  Explication 
claire  et  succincte  de  la  conjonction  remarquable  des  pla- 
nètes', arrivée  entre  le  13  et  le  %6  décembre  17^^. 

1770.  Jl^fano,  in-^*  Descrizione  d*  un  nuovo  pendolo  a  corre- 

zione,  del  P.  BoscoviCH. 

Journal  des  savons ,  avril  1 77 1 . 

1770.  Bouillon,  in -12,  Lettre  sur  le  passage  de  Vénus,  par  M.  Tr£- 

BUCHET. 

L'antenr  fidt  voir  dam  cette  lenve,  qoe  là  sortie  de  Vém»  cet 

accélérée  par  la  pnrallaxe  quand  elle  se  fait  nu  -  dessous  du  di.i- 
mètre  horizontal  ;  il  repond  aussi  à  une  lettre  du  P.  Heli,  inst:r«^ 
dans  le  Jtwnâi  du  sêvou,  octobfe  1 767.  La  lettre  de  If.  Tre> 
bttchcc  Ait  partie  d\ui  lectiea  de  mémoipes  iittéresnns  ^Mé  par 
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la  société  typognphiqne  de  BoiiOlon»  établi»  pir  IIM.  Rowwan 

et  Castilhon. 

1770.  Pe'tersliourg ,  in-S."  Nouvelle  Mcihode  pour  lever  ,  en  peu  de 
temps  et  à  peu  de  jrab,  une  carte  générale  exacte  de 
toute  la  Rustie ,  approuvée  par  l'Académie  impériale  de 
Saint-Pétersbouig  ;  par  Chriatian  Maybr. 
L'auteur  jwopoie  de  le  terrir  d'ima  montie  marine. 

1770.  /ttgùlstOéÙi,  in-^."  De  lumine  et  vidooe»  de  determinatione 

systematis  planetarii ,  exercitationes  mathematicae  in  aulâ 
acad.  catholicx'  eiectoralis  univers.Ingolst.  respondeutefiei- 
nardo  Merck,  R.  soc.  Jesu. 

1770.  Kiiia  Holsat.  .  .  .  Commentarius  o!)servationum  physico- 
astronomicarum  à  D.  Jo.  Frid.  Ackermann,  nied.  et 
phys.  professorc,  et  observatorii  astronomici  directore. 

1 770.  Le/fiig,  in-S,"  Betrachtung  &c.  ;  ou  Réflexiom  sur  les  comètes, 
par  J.  H.  Denfer. 

Le  but  principal  de  l'auteur  est  de  jnéfnter  l'opinion  de  Kepler 
et  autres,  qui  avaient  cni  Ics  comites  foRnécs  do  âwuuQon» du 

soleil  ou  des  planctes. 

1770.  Roma»  .  .  .  Dimostrazione  délia  stazione  deila  cometa  iy6p, 

P.M.  G.  B.  [AUDIFFREDl.]  r 

L'auteur  y  tend  ccnque  des  ubMnraiioatqiil]  a  ùket  sur  cette 
comète. 

1770.  Roma,  in-^f."  P.  A  s c  le  pi  ,  De  cometarum  moCU  exerdta- 
tio  astronomica  habita  in  collegio  Romane. 

On  y  trouve  les  observations  et  les  calculs  de  k  belle  comète 
de  1769.  Voyei  la  suite  en  177a.  Les  calculs  sont  tvès-dàaiUés, 

et  les  élc'mens  très-bien  discutés. 

1770.  Francfort ,  in-S."  Recherches  astronomico-théolc^ques  SUT  les 

comètes,  par  D.  J.  J.  Plitt. 

1770.  Halle,  in-S."  M.  C.  G.  Astronomische  &c.;  ou  Description 
astronomique  et  calcul  de  la  comète  de  176^,  avec  une 
histoire  philosophique  et  nMlHiématique  de  la  création  de 
l'univers,  pour  prouver  ^e  noire  terre  ne  doh  point  son 
origine  à  une  comète»  par  M.  Sbmmler. 

1770.  Éclipse  de  soleil  du  4  juin  176^,  observée  par  ^argbntiiv, 
Prosfbrin  et  Mallbt;  Observ;atioos  de  la  comète 
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de  176^,  par  Wargentin  et  Prosperin  ;  Élément 
de  celte  comète ,  par  Prosferin  ;  dans  Us  Méïïmns  M 
JAcoMe  dt  Suèét. 
1770.  Harlem,  in ^8,*  Comète  ohsavit  en  svril  et  mai  iy66 ,  au 
cap  de  Bonne-Espérance,  par  Eksteen;  Passage  <ie 
Vénus  eh  et  passage  de  Mercure  la  même  anm'e, 

observés  à  Batavia  ,  par  MoHRj  tome  AU  des  Méraoiies 
de  l'Acadcmie  de  Harlem. 

1770.  Lcipiig,  in-^'  Neue  Zeitung  &:c.  ;  ou  Nouvelles  des  comcies. 

1770.  Leipzig,  in-foJ.  Vorstellung  der  Bahn  &c.;  ou  Représentation 
de  l'orbite  de  la  comète  observée  à  ia  fin  de  juin  et  au 
commencement  de  juillet  1770. 
4  pages. 

1 770.  Erlahgen,  mS/  Anwebtmg  &c. ;  ou  Instruction  sur  la  manicK 

•  d'observer  les  comètes  et  d'autres  astres  sans  le  secoun 
des  instrumens  et  sans  calculs ,  par  M.  J.  F.  £. 

.1770.  Lettre  de  M.  l'abbé  Roussier,  touchant  la  division  du 
zodiaque  et  l'institution  de  ia  semaine  pianciaire  ;  dans  k 
Journal  de  Trévoux ,  novembre  et  décembre. 

1770.  Paris ,  in -12.  Arrêt  burlesque  donné  sur  requête  et  défaut, 

en  la  grand'chambre  du  Parnasse  illinois  et  huron  ,  en 
faveur  de  Descartes  et  de  Newton,  contre  La  PerriÈRI» 
qui  les  contrarie. 

On  reconni^  dans  celle  mauvaise  piaiianttrie  le  style  ei  Iljgno- 
lancB  da  l'autev*  • 

1771,  Paris,  in-^.'  Astronomie,  par  M,  DE  LA  LanDE;  seconde 

édition ,  revue  et  augmentée. 

La  pmnière  édidon  avait  para  en  deux  vdumes  :  cdIe-ci  es 
avait  trais ,  et  eonaenait  das  «diles  d»  plamètéi.  H  en  panit  lia 
quatrième  en  178 1  ,  contenant  des  supplémens,  avec  un  traité 
du  flux  et  du  rçflux  dç  ia  mer,  et  un  mémoire  de  M.  Di;puiS 
sur  l'origine  astronomique  des  ftblek  La  tn^sième  édition  a  pan 

•  en  179a  en  trois  volumes  :  on  n*a  pas  réimprimé  le  quatrième. 

1771.  Paris,  in-S."  Astronomie  nautique  lunaire,  où  l'on  traite  ds 
ia  latitude  et  de  la  longitude  en  mer  (Le  Monnier)- 
1 1 X  pages.  Ce  livre  coutieut  des  ubies  du  uonagésime ,  àei 
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observations  de  la  lune  fidtCS  Ol.  17539  de  nottvdies 

sur  les  rctraciions,  &c. 

177 1.  Pisis,  in-fol.  Tlieoria  cometarum  annorum  i/^p  et  1770, 
à  Josepbo  Slopio  de  Cadenbefg,  in  Pisaiià  Academiâ 
astronomie  professore. 

1771.  in  Aitlano»  in^8,*  MenKwte  sulli  cannocchiali  diottrici,  del 
P.  Ruggiero  Giuseppe  Boscovich. 

Ce  sont  des  élémens  de  dioptrique  relatifs  aux  lunettes.  On  y 
trouve  même  quelque  chose  sur  la  thcorie  des  lunettes  acroinatiques. 

1771.  Berlin,  /«-^.'' Recueil  pour  les  astronomes,  par  M.  Bernoulli, 
tome  I.*' 

Ce  tome  premier  4'un  ouvrage  fanporiaiic  pour  les  astronomes , 

et  que  nous  avons  cite  plusieurs  fois,  a  ttc  niivi  de  deux  autres 
volumes  et  de  six  cahiers  de  Nouvelles  littéraires.  On  y  trouve  la 
notice  des  livres  et  mémoires  relatifi  à  rasuonomie  qui  ont  paru 
depuis  l'année  {>rcccdente  :  c'est  le  fruit  de  la  jpius  vaste  cones- 
pondance  et  du  zèle  le  plus  actif  pour  les  pr0|^ièl  de  cette  science* 
Il  contient  encore  l'ctat  des  diticrens  observatc^res  de  r£urope, 
la  notice  des  instrumens ,  des  travaux  entrepris  »  des  voyages , 
des  observations.  Plusieurs  des  livres  que  ^  dte  ne  m'auraient 
|ioint  été  connus  sans  i^ernouUi. 

1771.  Berlin ,  in -S."  Lettres  astronomique.s  où  l'on  donne  une  lâét 
de  l'ciat  aciiiei  Je  l'astronomit  pratique  dans  plusieurs 
villes  d'Europe,  par  M.  Jean  ISlknoulli. 

On  trouve  dans  cet  ouvrage  la  description  des  principaux 
observatoires  de  l'Europe,  que  l'auteur  avait  VÎIttés.  li  y  a  deux 
autres  volumes  de  lettres  du  même  auteur. . 

177 1.  London,  iti-8'  Directions  for  ihe  use  of  Hadley's  quadrant, 
wiih  remarks  on  the  construction  of  that  instrument,  by 

M.'  LUOLAM. 

The  theory  of  Hadlbt's  ^adrant,  or  ruies  fbr  the  con- 
struction and  use  of  that  instrument  demonstrated. 

M.  LivÈQUB  en  a  traduit  une  partie  dans  son  Cmdt  éi 

navigateur. 

1771.  Loiiilon ,  in-S."  Animadversions  on  D."^  Stewart's  computa- 
lion  ot  ihe  sun's  distance  from  the  eanh,  by  John  Landln. 

J77 1 .  AliUitio ,  i/i-^."  Descrizione  d' un  nuovopendoio  a  correzione, 
del  P.  Boscov ICH. 
7  P«g"- 
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1771.  Hambourg ,  in -8."  Monatliche  Aiileiiung  zur  Kenntniss  des 
Standes  und  der  Bewegung  der  P4aneteii  und  des  Mondes 
vommonat  May  1770  bit  monat  April  1772,  ausgefèrti* 
von  J.  £.  BoDS  phiiomath.  ;  c'est-à-<ue.  Introduction 
de  chaque  mois  à  la  connaissance  des  situadoos  et  du 
mouvement  des  piaiiùes. 

C'est  le  même  auteur  a  donné  les  Éphémérides  de  Beriin 
pour  1776,  et  qui  les  ccmunue  encore.  —  BemouIIi,'  RecndI  pow 
lei  astronomes,  tome  II,  p.  %i6, 

1.77 1.  Ff^Aurtf,!»-^/ Hell»  Ephemerides  annî  1772. 

On  y  trouve  les  tables  de  Mayer ,  publiées  en  177O,  oil  b 
P.  Pilgram  avait  rendu  toutes  les  équations  additives. 

1771.  Altenhurgi ,  hi-^."  Disseriationes  mathematîcae  et  physici 
quas  Societati  regiae  Goitiiigensi ,  anim  iy^6-lj^66,  exhi- 
buit  Abr.  Gottheif  K/ES  TNiiR. 

On  y  naun  wut  gnbmoniqiie  analytique  «  une  théorie  'deb 
pfojecdon  Méréographiqiie. 

177 1 .  Lottdott,  hi'df,*  Pliilosophical  Transactions  fer  1 770 ,  vol.  LX. 

H  y  a  quatorze  incmoires  sur  le  passage  de  Vénus,  des  obser- 
vations de  Wales  à  la  baie  d'Hudson  »  plusieurs  observations 
d*Ainéric[iie  et  de  Laponie ,  et  le  calcul  de  la  distance  dn  soMI 
par  Ift  théorie  de  ia  granté ,  par  Hobslbt. 

1771.  Goitittgm  et  Gotkte ,  in  Novi  Commentarii  Societatis  règne 
scîoirianun  Gottingensis,  tomus  primus. 

On  y  trouve  plusieurs  mémoires  d'astronomie  de  K.CSTNER: 
De  differentiâ  intir  adfcauiones  rtcuu  solis  mtdiam  et  veram  in  tem- 
jms  emnerttnài.  Addiutmtntim  ék  eMgmtnid»  nrnaltM  astmram  fer 
merid'ianum.  Ad  motum  soUs  tbfta  axem  suum  eompuumdum  fomulâ 
analyticte.  Additio  ad  thtmmn  suam  pnjectimtis  sumgr^iete  hri' 

Ï77 1 .  Gœttingen ,  in -8."  Deutsch^Schrifieii  &c.  ;  ou  Mémoires  alle- 
mands, publiés  par  la  Société  royale  des  sciences  de  Gort- 
tingen ,  tome  I.** 

301  pages.  Ce  sont ,  pour  la  plupart,  des  mémoires  envoyés  à 
l'Académie  de  Gœ'itingen  par  divers  savaiu  d'Allemagne.  Ce 
volume  renfcime  trois  méim^es  d'astronomie  :  Conjonction  ds 
Vénus  au  mob  d'août  1 768  ;  Comète  de  1770;  Maidèie  dé  con- 
vertir le  temps  d'iuie  horloge  en  temps  vrai  ou  moyen. 

1771.  Fraiicojurti  et  Upsia ,  in-^'  Acia  philosophico- medica 
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Societatis  académies  scientiarum  prfaiciptdis  Hassiacae , 

Gîe55:c  Cattorum,  1771.  * 

C'est  le  premier  volume  dn  Mémoires  d'une  Société  des 
sciences  qui  s*e9C  formée  à  Giessen ,  ville  connue  par  son  univer- 
«  ilt^.  On  y  trouve  un  mémoire  d'astronomie  de  M.  Boehme  , 

qui  a  pour  titre  :  De  steHis  nppar'itionum  et  disparnionum  v'cissi- 
tudhics  sul'iunl  'tbus ,  prttç'ipue  de  eâ  in  collo  Ceti ,  conimentatio, 

1771.  Philadclphia ,  m-^,"  Transactions  of  ihe  American  pliiloio- 
phical  ^cieiy  iieid  al  Ftiiiadeiphia. 

C'est  le  premier  volume  dés  Mânoifcs  de  la  nouvelle  Ac»- 
dânie  d'Amérique.  On  y  trouve  beaucoup  d'oinervaiions  du 
passage  de  Vénus. 

1771.  Stockholm,  in-S."  Mémoires  Je  l'Acailcmie  de  Stockholm. 

On  y  trouve  des  formules  pour  calculer  les  parallaxes  dans 
les  passages  de  Vénus ,  par  Planman  ;  le  calcui  de  la  pard- 
iaxe  du  soleil ,  par  Lexell  ,  qu'il  a  trouvé  de  8"  6  ;  des  remarques 
sur  la  divergence  des  rayons  lumineux,  par  Mallet  ,  et  sur  la 
durée  de  notre  système  planétaire,  par  M£LANDER;  des  obser- 
vations de  la  comète  du  mois  d*avra  1771 ,  par  'Vaugehtim  ; 
les  élémens  de  cette  comète,  par  ProspeRIN. 

J'ai  fait  imprimer  la  table  de  ces  Mémoires  dans  \e  Journal  du 
Mvëtif,  1 774 ,  p.  5  69.  Je  l'ai  public^  pendant  plusieurs  années  par 
le  moyen  de  M.  Baertt  quelquefois  même  j'ai  donné  des  extraits 
d'après  M.  Levasseur ,  M.  de  Keralio ,  et  le  C.*"  Delambre,  qui  a 
appris  le  suédois  pour  entendre  et  nous  faire  connaître  les  mémoires 
d'astronomie  qui  se  trouvent  dam  les  volumes  de  l'Académie  de 
Suède. 

177 1 .  Harlem t  iit-S.'  Dissertation  sur  la  parallaxe  du  soleil ,  par  Hen- 
nert;  tome  XUl  des  Mémoires  de  l'Académie  de  Harlem. 

1771.  Seconde  Lettre  de  M.  l'abbé  Roussier,  touchant  i'iiutîtu- 
tien  de  la  semaine  planétaire;  Journal  de  Trévoux ,  aoiit. 

La  première  avait  paru  dans  les  volumes  de  novembre  et  de 
décembre  1770;  elles  sont  une  suite  de  son  Mémoire  sur  la  mnii^ 
des  anciens. 

177 1.  Hatté»  in-S,*  Christ.  Gotd.  Kratzbhstbin,  Abhaïuflung 
von  dem  Einflusse  &c.;  ou  Dissertation  sur  l'influence  de 

la  lune  sur  !e  temps ,  ou  la  disposition  de  l'air ,  et  sur 
le  corps  humain  ,  avec  une  réponse  au  jugement  de 
M.  K  i£  s  T  N  E  R  sur  cet  écrit. 

6^  pages.  Il  y  en  aivait  an  une  édidon  en  1747»  L'auM  étah 
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professcfiur  dé  médecine  à  Copenhague,  et  coona  par  plnsieaiB 
écrits  de  physique  et  de  médecine. 

1771.  Roma,in-jf.'T)e  acquilibrio  aëris  cum  mercurio  (P.  Asclepi  ). 

1771.  Pavia ,  in-S."  Deile  aitezze  barometriche,  e  di  alcuni  insignî 
paradossi  relalivî  aile  medesime,  saggio  analiiico.  Gre- 
gorio  FoNTANA,  délie  Scuole  pie,  prot.  Ui  matemaiica  in 
Pavia. 

1771.  La  Rochelle ,  in -S."  Mémoire  où  l'on  propose  une  nouvelle 
métiiode  pour  déteiminer  les  longitudes  en  mer ,  par 
M.  Rom  MB. 

22  pages.  I, 'auteur  propose  d'nliscrver  le  lever  ou  le  coucher 
de  la  lune  et  la  hauteur  d'une  ctoiie  dans  le  même  vertical. 

1771.  Paris,  in -12.  Manuel  utile  et  curieux  sur  la  mesure  du 
temps,  par  M.  Gabory. 

Ott  y  trouve  b  menière  die  constrabe  un  cadran  hornoiiul  » 
de         les  montras  et  les  pénibles. 

1771.  Paris,  M-^'  Descriptkni  et  usagé  de  la  sphère  armillidre 
suivant  le  système  de  Copernic,  par  M.  Robbrt  de 

sVaugondy. 

L'autetur  y  donne  une  idée  du  mouvement  de  la  tene,  des 
éclipses,  et  des  mages  du  gidbe. 

177 1.  Loadott,  The  description  and  use  o£  an  orrery  of  a 
new  construction,  representing  in  tbe  various  parts  of  its 
machinory  ail  the  motions  and  phaenomena  of  the  plane* 
taiy  System;  to  which  is  subjoined s  matliemailcai  theocy* 

by  Benjamin  Martin. 
a8  pages. 

1771.  Vienne,  in-S,'  Gruendiiche  ErkJsrung  &c.;  ou  Explication 
complète  d'une  pièce  d'horlogerie  astronomique  et  sys- 
tématique, inventée  et  exécutée  par  P.  Aurslb. 

1771.  Traj.  adRh,  iH'8**  Elementorum  universae  astronomise  pars 
pripr,  àuthore  J.  H.  Hennert. 

La  seconde  partie  a  paru  en  i7-'2.  Ce  sont  les  4-'  ^l  5** 
tomes  du  Cours  de  mathématiques  donné  en  six  volumes  par  ce 
savant  professenr. 

1771.  Nwrtmbtrg ,  i/i-^"  Johann  Leonhard  Rostens  Astiono- 
miscbes  Haodhucb;  ou  Manuel  astronomique  de  M.  Rost, 
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professeur  à  Nuremberg;  nouvelle  i-Jitionen  qiMtre  tomes» 
augmentée  et  corrigée  par  M.  G.  F.  K  o  r  p  e  n  b  u  s  c  h. 

Les  ouvrages  de  Rost,  mort  en  1727,  le  Manuel  asirono- 
miaue  publié  à  Nuremberg  en  1718 ,  l  Astronome  sincère  et  Y  Atlas 
titiste  portatif ,  sont  ce  qu'il  y  a  de  plus  estimé  en  Aliemagno 
pour  les  cicmens  de  l'astronomie.  —  BemouUi,  Recueil  pour  la 
astronomes,  tome  II  ,  p.  219,  et  tome  III  ,  p.  228, 

1771.  Amsterddtn  ,  in -S/'  GrondbeginseU  der  sterrekunde  &c. , 
door  FiBO  5t££NSTra. 

Ce  «ont  de  trif-bom  éémau  d'astronomie  pv  un  habHe  pro- 
fesseur hollandais.  Le  second  volume  a  paru  en  1772.  Il  avait 
aussi  donné  des  Élémens  de  mathématique  et  de  navigation.  Il 
|)rt:vient  q[u'il  a  fait  un  grand  usage  de  mon  Astronomie ,  dont 
d  procnra  la  tnuhction  en  hoUanoab. 

1771.  Pais,  in-S,*  avec  plmches,  La  connoissance  de  Tastro* 
nomie  rendue  aû^ ,  par  M.  l'abbé  Dicquemare  ;  seconde 
édition. 

177 1.  Pans,  iri-i(f.  Uranographie ,  ou  Contemplation  du  ciel,  i  la 
portée  de  tout  le  monde. 

Ce  petit  ouvrage  contient  les  figures  des  constellations  ;  il 
.  est  du  C."  Darquier  ,  qui  l'avait  fait  pour  M."*  d'F.tigny  , 
dont  le  mari  était  intendant  d'Auch.  II  est  très-commode  pour 
apprendre  à  connaître  le  ciel.  On  l'a  râinprimé  avec  inLitOtS 
sur  l'astronomie  du  même  auteur. 

Antdne  Darquier  est  né  è  Toidoine  le  %i  novembre  1718. 
On  vient  encore  d'imprimer  ses  observations  jusqu'au  26  mai 
1-98  dans  V Histoire  c.'Intf  franfMst ,  et  »  traduction  des 

Camologiijuis  de  Lamljcrl. 

177 1.  Leipiig,  in-S."  Antangsgrlinde  &.c.  ;  c'est-à-dire,  Principes 
d'astronomie  pour  la  jeunesse ,  en  dix  dialogues ,  par  M. 
J.  Ferguson;  traduits  de  l'anglais. 

1771  m -8*'  Ecliptical  astronomy  restored  toits  natural  sim- 

plicit)  ,.in  theory  and  practice,  upen  mosaic  principles, 
wiiose  uses  are  aiso  specined  in  navigation;  by  J.  Hurlet. 

1 77 1 .  Una ,  in  -8»*  Briefe  an  das  schoene  Geschlecht  &€.  ;  ou  Lettres 

au  beau  sexe  sur  plusieurs  objets  du  règne  de  la  nature. 

On  croit  que  l'auteur  est  M,  Succow.  Dans  ce  volume,  qui 
est  le  troisième  de  l'ouvrage ,  il  traite  principalement  de  l'as- 
tronoadt.  On  appicod,  dans  la  «iettre  où  U  est  question  des 
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marées,  que  M.  Succow  a  publié  sur  cette  matière  une  dissertation 
particulière  en  1766.  —  BemouUi ,  Recueil  pour  les  astronomes. 

1 77 1 .  Paris,  in-ta.  Analyse  ou  exposition  abr cgce  du  système  géutî- 
ral  des  influences  solaires. 

1771.  iJége,  Observations  philosophiques  sur  les  systèmes 
«  de  Copernic,  de  Newttm ,  de  la  piuruilé  des  mondes,  &c.; 

ouvrage  utile  à  ceux  qui  veulent  se  piécautionner  contre 

le  ton  de  la  philosophie  moderne. 

1771.  Paris,  iii-i2.  Essai  philosophique  sur  le  système  de  .l'uni- 

vers,  par  M.  Dt  Lansac. 

C'est  un  homne  d'esprit  qui  n'a  pas  la  noindi»  conaainaiice 
dn  sujet. 

177 1  Swedenborg,  Von  den  ErUkoerpem  der  Plane- 

ten  &c. 

L'atttenr  traite  des. habitans  du  cid  étoilë,  de  leur  mambe  dé 
raÎMiiner.  Oénk  un  viin»nniife. 

177a.  PetropoH ,  in-^."  Theorîa  inotuum  lunx  ,  unà  cum  tabuh's 
^  astronomicis  ,  incredibili  studio  atque  indefesso  iabore 

trium  academicorum  J.  A.  Euler,  W.  Lud.  Krafft, 
Jo.  And.  Lbxbll  ;  opus  dirigente  Leonhardo  £ulbr. 

Cette  nouvelle  théorie  de  M.  Euler  ,  avec  les  tables  qui  en 
fésalient,  est  le  plus  grand  ouvrage  qu'ait  produit  la  solution 
du  problème  des  troii  corps.  Les  tabks  ont  été  imprimées  séparé- 
BMBft  m-#.' 

177a.  PttropoH,  in-8.'  Leonhardi  Eulbri  Ntnrse  Tabulx  lunares 
sîngulari  meihodo  constructa?,  quarum  ope  iot;a  iunc  ad 
quodvis  tempus  expeditè  computare  ïîcet. 

1772.  Londres ,  in Passage  de  Vénus,  observe  dans  la  mer  du 

Sud,  par  Green  et  Cook;  Méthode  de  Pemberton 

J)our  calculer  ks  éclipses;  Mémoire  de  Maskbltne  sur 
e  ndcromètre  de  Doilond  ;  Calcul  de  la  parallaxe  du  soleil, 
par  Hornsbt;  dans  les  Traïuaciions  phil9sopkiqius  pour 
1771. 

IjjX*  Londres,  in-^."  Mémoire  de  Bradley  sur  les  micromètres  ; 

Calculs  de  la  parallaxe  du  soleil,  par  I^xell;  Additions 
pour  rinstniment  de  Hadiey,  par  Dollond  et  Maskb- 
I.TNB;  Signes  du  zodiaque  trouvé  aux  Indes»  pv  Call; 


k)u,^  jd  by  GoogI 


ASTRONOMIQUE.  ja/ 

Problèmes  d'astronomie,  par  Pemberton;  Sur  les  bous- 
soles, par  MiTCHELL  et  Nairne;  dans  Us  Transactions 

philosophiques  pour  1772,  tome  LXIl. 

1772.  Berlin, in-S."  Beytraege  zum  Gebrauche  der  mnificmaiik ;  c'est- 
i-dire,  Contribution  ou  Mémoires  sur  l'u^ugc  Jes  mathtî- 
inatiques,  et  de  leur  application ,  par  Lambert  ;  tome  III. 

On  trouve,  dans  ce  volume,  des  incinoires  sur  les  interpoh- 
doiu,  sur  les  projections  des  canes  célestes,  sur  la  manière  d'obiei^ 
ver  et  de  calculer  les  comètes. 

1772.  Gœttingen,  in-8°  Astronomische  Abhandiungen  &c.;  c'est- 
A-dire,  Mémoires  astronomiques  servant  à  étendre  et  à 
appliquer  les  cie'mens  d'astronomie,  par  M.  KjISTNBR; 

•  premier  recueil. 

.  .  Le  second  a  paru  en  1774*  —  BtrnouUi,  tome  III,  p.  230, 
Cet  M émoiies  ont  pour  o^et  la  uigonMiétrie  ^hërîijpie ,  les 
observations ,  ks  tables  de  logaritimes,  tes  huiMies  et  les  micro- 
mètres. 

177a,  Diitnga ,  in-^."  De  mîcrometris  quae  filis  constant  in  angu- 
lum  cocunilbuâ  dissertaiio,  auctore  P.  Ignatio  Pickel, 
soc.  Jesu. 
alpages. 

177a.  HHJeiUrga,  ia-^'  Tentamen  geographieum  in  tisum  mappae 
Palatins  sistens  seriem  aliquot  triangdomm  que  cum  basi 
Palatinà  ad  austrum  et  boream  connexa  sunt,  auct.  Ciirist. 

Mayer. 

Ce  sont  des  triangles  liéi  avec  ceux  le  la  France  ,  depuis 
Durlacb  fuiqu*i  Francfort ,  sur  une  longneiir  de  près  de  cinquante 

lieues ,  pour  servir  de  canevas  à  une  carte  âu  Palatinat.  Le 
P.  Mayer  et  le  P.  METi:GER  s'en  sont  occuj>t.b  avec  zèle. 

X772.  Berlin,  in-S."  Recueil  pour  les  astronomes,  par  J.  Ber- 
NOULLi  ;  tome  II. 

Ce  second  volume  conrient ,  comme  ie  premier ,  le  tal>Ieau  lé 
plus  complet  et  le  plus  satisfaisant  de  l'èiat  de  l'astronomie  et 
de  ses  propès  ^uinaiiers  ,  beaucoup  d'observations ,  d'extraits  , 
de  mémoires ,  avec  im  catalogue  oe  tout  ce  1^  a  para  idati* 
vement  à  cette  science  dins  toutes  les  parties  de  l'Europe,  dans 
lesquelles  l'auteur  a  voyag<i  ou  formé  une  exacte  correspondance. 
On  y  trouve  un  précis  oe  la  vie  de  M.  Bevis,  et  quelques  notas 
sur  de  l'isle,  Cbappe ,  Vcron  ec  Pohdc. 
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177a,  Ccimhndge ,  in-folio.  Tables  for  correcting  the  apparent  dis- 
tance ot  ihe  moon  aiid  a  iiar  iroin  ihe  ef&cts  ot  refracuon 
and  [MUiIiax. 

Ce  Tofaime ,  qnt  a  plus  de  1 200  pages  bhfiSê,  est  on  secous 

procuré  par  le  gouvernement  d'Angleterre  aux  navigateurs  pour 
l'observation  des  longitudes  en  mer.  — Astron.  art.  3$>9io  li  ne 
faut  que  dix  minutes ,  avec  ces  tables ,  pour  fore  le  calcul  d'une 
obi>ervatiun  de  distance  entre  la  lune  et  une  étoile ,  et  pour  en 

déduire  la  longitude.  Les  calculs  ont  été  faits  par  MM.  LyONS, 
ParkinsoiN  junior  et  Williams.  5h£FH£KD  en  procura  la 
publication. 

En  i~8S  ,  lorsque  j'allai  en  Angleterre,  Parkinson  et  Williams 
avaient  abandonne  l'a:>tronoinie,  et  ne  demeuraient  plus  à  Londres. 

177a.  LonJon,  in-S."  The  éléments  of  navigation,  containing  the 
theory  and  practice  with  the  necesMury  tables,  by  John 

ROBERTSON. 

C'est  lui  des  neiiieuni  livres  de  narigation  qu'on  ah  6its  :  II 
y  en  a  eu  i^usieurs  édiuons. 
,  L'auteur  est  mort  le  1 1  décembre  1776. 

1772.  Paris,  in-S."  Exposition  des  moyens  les  plus  faciles  cfe 
résoudre  plusieurs  que5tions  dans  l'art  de  la  navigation , 
avec  une  table  des  sinu;»  verbes  et  de  leurs  logarithmes 
(Le  Monn  1ER  ). 

On  y  trouve  sur-tout  l'usage  de  l'échelle  des  logarithmes  de 
Gunter,  que  Le  Munnier  préférait  à  Tusage  dtt  tfSUÛK  ds 
réduction  pour  la  pratique  du  pilotage. 

1771.  Paris,  in-S^  Théorie  et  pratique  des  longitudes  en  mer, 
publiées  par  ordre  du  roi  (M.  DE  Charnières). 

Cet  ouvnge  est  le  troisièRie  de  M.  de  Chaniiènssi  fl  comieiic 
une  description  très -détaillée  du  mégamètre  qu'il  avait  proposé 

en  1 76-^,  pour  observer  en  mer  les  distances  de  la  lune  auz  étptles, 

et  qui  est  une  suite  de  rhélioniètre  de  Bouguer. 

177*.  Brest,  in-S."  Tables  et  instruction  propres  à  la  de'termîna- 
tion  des  longitudes  en  mer,  pour  l'année  177 publiées 
par  ordre  de  TAcadémie  royale  de  marine. 

Cet  ouvrage  contient  ime  méthode  détaillée  potu*  trouver  les 
longitudes  en  mer,  et  un  extrait  des  calculs  du  Natitkiil  AlmoMC 
de  Londres  pour  i773.  Dans  les  années  suivantes,  la  ComuÛS" 
sance  des  Umps  en  a  tenu  lieu ,  parce  (pie  j'y  ai  insâé,  dès  1774  > 
les  (Sstanccs  de  la  lune  an  soleil. 

177 
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1771.  Paris ,  in-^"  De  la  Lande,  Mémoire  sur  le  passage  de 

Venus,  observé  le  3  juin  17(^9,  pour  servir  de  suite  à 
l'explication  de  la  carte  publiée  en  1764. 

Ce  méoKnre  est  ms  racudi  gû\étû  ém  observations  de  ce 
•  fiuncux  passage ,  avec  la  médiode  pour  les  odcukr ,  ce  les  rësal- 

tats  fjue  j'en  ai  dc'duits. 

On  y  trouve  icioge  du  docteur  Bevis,  astronome  d'Angle- 
terre très-esttmé  et  un-comm.  Il  Àah  né  le  octobre  1695  , 
et  il  est  mort  en  1771-  II  avait  fhit  graver,  en  l'^jo  ,  i'Urano- 
graphie  britannique ,  dont  les  cuivres  sont  restés  inutiles  après  la 
banqueroute  de  Neale ,  qui  avait  reçu  les  souscriptions.  11  publia 
les  Tables  de  Halley  en  1749»  6»  T  (^^'Utant  ce  qui  y  manquait. 
II  fît  plusieurs  ouvrages,  nuis  toujoncs  aaonyma,  ^  Jaumai des 
Sdvans ,  1 772  ,  p.  615. 

1772.  Petropoit ,111-^."  Aiuircie  Jo.  Lfxell  Disquisiiio  de  invesù- 

gandà  verâ  quaniiiate  parailaxcos  soiis. 

Le  réstdtat  de  cet  ezcelfent  ouvrage  est  de  VC^  pour  la  paral- 
laxe moyenne  dn  soIeiL 

1772.  Viennai  in-S,"  De  parallaxî  solis  ex  observationibus  transitûs 
Veneris  aniii  176^,  à  P.  Majtimlliaoo  Hsll,  ioc.  Jesu, 
astronomo  caesareo-regio. 

Cet  ouvrage  est  fait  pour  prouver  que  la  parallaxe  moyeiuie 
du  soleil  est  de  8"70.  Du  Séjour  pensait  de  même;  cepoulant 
je  suB  penuadé  qu'elle  est  un  peu  moimfre. 

1772.  Aboét,  m-^*  Andrex  Planman  Animadversiones  subitaiwe  • 
in  appendicem  Heiiianain  ad  ephemerides  anni  1773  de 

paraiiaxi  solis. 

Le  résultat  de  cette  dissertation  est,  poiu-  la  parallaxe,  8"5a. 
M.  Planman  a  fiût  phisiea»  dssenations  d*astranonne  en  fonne 

de  thèses  ,  soutenues  dans  l'université  d'Abc ,  qui  sont  citées  par 
Bernouili  dans  ses  Nouvelles  littéraires,  5.*  cahier,  p.  17. 

177a.  Paris,  in-^."  Vovai^e  en  Californie,  pour  robservation  du 
passage  de  VéiuLs  sur  le  disque  du  soleil  le  3  juin  lyôp, 
contenant  la  description  de  la  rouie  Jt*  l'auteur  à  travers 
ie  Mexique;  par  feu  M.  Tabbé  Chappe  d'Auterochb  : 
rédigé  et  publié  par  M.  C  a  s  s  i  n  i  iîis.  ' 

Ces  observations  furent  remises  à  l'Observatoire  par  l'ingéniear 
•Pai;l¥-,  réchappé  presque  setd  de  ce  terrible  voyagé. 

^ean-PienePauly.est  né  à  Putalange  près  Sarguetnines  le  29 
juin  1740  ;  il  est  capitaipie  an  €0ipe:d|i  génie»  mais  retiré  k 
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Venailles.  La  vie  d«  Cbappe  est  dan»  le  Recueil  pour  les  astn^ 
wmtt,  Î77Z. 

'  iJ7%'  Cinhe,  fif-^'  2  foh  Recherches  sur  les  modifkadons  de 
i'atmosphcre',  contenant  l'histoire  criti<{iie  du  baromètre 
et  du  thermomètre ,  un  traité  sur  la  construction  de  cCs 
instrumens,  &c. ;  par  M,  Jean-Andr<5  Dell  c. 

Cet  excellent  ouvrage,  que  j'avais  annonce  long- temps  d'avance 
dans  la  Ctmahsance  des  temps  de  xjd^y  csx  un  traité  complet, 
rcnlcrmnnt  lin  rcchorcfies  les  plus  ingi'nic  us( s  rt  les  plus  neuves, 
spccialemeni  la  dccouverte  du  rapport  exact  enue  les  hauteurs 
du'  baromètre  et  cdfes  des  montagnes.  La  traduction  allemandé 
par  M.  Gf.mi  kr  a  paru  en  1777. 

11  y  a  daiu  les  Transactions  philosophiques  plusieurs  mémoires 
qui  forment  comme  des  supplément  à  ce  grand  ouvrage. 

ijy^'  Coeitigen,  in-S."  A^tronomische  Abliandiungen  zu  weiterer 
Ausfiidirung  der  astfonombchen  Anfangsgruende»  abgefasst 
von  Abraham  Gotthelf  K^stner;  c'est-à-dire,  Disserta- 
tions d'astronomie  pour  en  «étendre  les  clémens. 

Le  second  recueil  a  para  en  1774  :  il  y  en  a  deux  de  ^éo- 
nëtrie  qui  sont  de  1790  et  de  1791.  Les  recuefls  astrononuqnes 
COntieniunt  sept  dissertadons  intcressantes  sur  la  trigonomiétiie » 
les  tables  ,  les  micromètres ,  les  lunettes ,  les  observations. 

177^.  Berlin,  i/i -S."  Genaue  Berechniinu  8<c.;  011  jMcihode  exacle 
pour  le  calcul  des  éclipses  de  soleil  et  des  occuliattom  de* 
fixes  par  la  lune ,  par  George-Frcdéric  de  TempelhOPF. 

Cet  ouvrage  d'un  officier  d'anilleric  prussien  a  beaucoup 
d'nnniogie,  suivant  Bernoulii ,  avec  celui  que  Du  Scjour  donna 
dans  les  Mémoires  de  l'Académie,  et  que  M.  de  Tempelhoff  n'avait 
vu  qu'après  avoir  achevé  ie  sien.  C*êsi  M.  deTempdhoflr qui  a  par- 
tagé le  prix  de  l'Académie  de  Berlin  ,  sur  Us  comètes,  en  i — 
11  s'est  distingué  en  175)1  l'invasion  que  le  roi  de  Prusse 

voulait  Aire  en  France.  li  était  général-major.  Il  naqwt  dans  la 
Mittel-Maifc  en  1738. 

1772.  LonJon ,  iir^*  ft  itt-S,*  James  Fergvson,  Astronomy 
explained; 

X772*  Afignon,  itt'^*  Manière  de  réduire  en  tables  la  t(dution  de 
lous  les  triangles  sphériques  (Pezenas). 
*    1 6  pages.  On  y  trouve  un  exemple  ou  modèle ,  en  deux 
pages,  des  viM^  qu'A  ISmdnnt  calculer,  et  donc  Tanteiir  évaluait 
la  dépense  à  iSpoo  fiencs. 
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1 77  2 .  Siena»  h-^*  Atti  delF  Academis  délie  scienze  di  Siena.  t.  IV. 

On  y  noOTO  une  hmuire  des  comètes  depuis  l'ère  vulgaiiv 
jusqu'en  1 5  V  ,  du  P.  TftOÎLi;  de»  lettres  de  M.  MfiUkMOER 

tt  du  P.  Fr  ISI ,  &c. 

1772.  Roma,  in-^."  De  cometarum  inotu,  addenda  ad  exercitatio- 
nem  habitam  in  coUegio  Romano  aiin.  1 77 o  (  P.  AsclepiJ. 
L'auteur  essaie  de  déterminer  U  période  de  la  comète  de  1709 

pnr  les  observations  d'une  seule  apparition.  Asclejii  est  mort  au 
mois  de  juillet  1776.  C'est  ici  le  dernier  ouvrage  de  cet  astronome 
qui  soh  Tenu  à  nu  connaiiiancc. 

1772.  Salem,  m-S**  Andrew  Oliver,  An  essay  on  cornets. 

Cet  ouvrage,  imprimé  dans  les  Etats-Unis,  a  été  traduit  en 
français  en  ^^71.  L'auteur  eatrepreod  d'expliquer  la  cause  des 

queues  des  comètes. 

1772.  Paris,  in-S."  2.  vol.  Voyage  autour  du  monde  en  \y66'ij6^ , 
seconde  édition. 

On  y  trouve  beaucoup  d'observatîoas  astronomiqiic»  ec  géo- 
graphiques. 

Louis-Antoine  DE  BOUGAINVILLE ,  né  à  Paris  le  i  1  novembre 
1729,  voulait  établir  un  observatoire  aux  iles  Malouines,  et  aller 
vers  le  pôle  borc'ai  ;  Cassini  devait  y  aller  avec  lui  :  le  ministre 
de  Bo)  nés  ne  voulut  pas  en  faire  ia  dé|)ense.  Ce  tut  Phipps  [lord 
Mulgrave]  qui  fit  la  première  tentative  dans  cette  partie. 

1772.  De  la  parallaxe  du  soleil,  i  l'occasion  du  passage  de  Venus 
sur  le  soleil,  par  Planman  ;  Retoiarques  sur  ce  mémoire} 
Observations  fûtes  dans  un  voyage  de  Gothembourg  à  la 
Chine ,  en  1 770  et  1 77 1 ,  avec  une  boussole  d'indinaistm; 

tians  les  Mémoires  de  l'Acutk'mic  Je  Suède, 

1772.  Leii^iig  ,  in-b'."  Philosophia  Britannica  ,  oder  neuer  und 
lassliclur  Lehrbegriff,  &c.  ;  ou  Système  nouveau  et  clair 
de  ia  philosophie  Ncwionit  nne,  de  ra5lronomie  et  de  la 
géographie,  en  douze  leçons,  par  B.  Martin;  traduit 
'  de  1  anglais  en  allemand,  corrige  et  augmenté  d'additions 
et  de  nouvelles  théories,  par  M.  "W^ilcee. 

1772.  lena,  in-S."  Die  Ursachen  &c.  ;  ou  Les  causes  du  mouve- 
ment des  planètes,  de  la  gravitation  et  de  l'attraction  des 
corps,  démontrt^es  par  Ad.  Alb.  Hamberger. 

11  parait  que  le  système  de  l'auteur  se  rapproche  fort  des 
tourbillons  ét  Descartes. 

Xxx  a 
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177a.  Paris,  in -12,  Exposition  abr^ée  du  nouveau  cdendrier  per» 

pétuel. 

177a.  LeipZ'S'  'f'-^-"  ^'^on  Jeu  Wehkaerpern  &c.  ;  ou  Des  corps 
célestes ,  pour  prendre  la  connaissance  des  grandes  œuvres 
de  Dieu;  par  N.  Schmid  ;  cdiiion  revue  et  augmenlce. 

aji  pages.  La  première  ^don  de  cet  ouvrage  avait  para  à 
Hanovre  en  1766. 

1772.  LonJon,  i/i-S."  The  .young  gentleman  and  lady's  philoso- 
phy  ,  or  a  comprehensive  survev  of  the  worLs  of  nature 
and  art,  &c.  by  Benjamin  Martin;  the  2.**  édition. 

177a.  Paris ,  in-fol.  Carte  des  routes  de  Mercure  sur  le  disque  du 
soleil  dans  les  passages  de  177^,  1782 ,  1786  ,  1785^ 
et  i75>9>  par  M.  LiBouR.  * 

On  y  trouve  aussi  les  calculs  de  ces  passages  faits  sur  les  tables 
de  Mercure  que  j'avais  puijiices  ,  mais  que  j'ai  corrigtci  en  1  -9^. 

177a.  Ictui ,  iii-S."  Von  den  Sternbiidern  &c.  ;  ou  Des  constella- 
tions et  des  moyens  de  les  wconnaftre ,  par  J.  £.  fi.  "WiE- 

Z>EBURG. 

177  a.  Vene^a,  m-^u*  Délie  comète  &c.;  ou  Essai  cosmologique 

sur  les  comètes. 

Cet  ouvrage  paraît  calqué  sur  les  Mondes  de  Fontenelle,  et 
snr  le  Newionianinne  pour  les  dames»  du  comie  Aloarotti. 

177a.  Pans»  itt'^*  Jounud  écs  savans,  août. 

J'y  ai  doniic  des  rein.irques  sur  de  nouvelles  expériences  de 
k  pesanteur ,  qu'on  p retendait  avoir  cte  faites  dans  les  Alpes  et 
dans  les  Pyrénées;  et  j'ai  fah  voir  qu'il  pouvait  se  faire,  suiviat 
les  lois  dé  i'aiCfaction ,  que  la  pesanteur  sur  les  montagnes  l&t 
plus  grande  que  dans  les  vallons.  Mais  depuis  il  a  été  reconnu 
que  ces  expuiences  étaient  supposées ,  et  nous  avons  cru  que 
c*^t  par  le  P.  Bbrtier  rOratorien  :  le  Jësutie  avait  d'eqwit. 

177a.-  Cette  année  devait  paraître  le  premier  volume  in~fûRù  du 
Voyage  du  P.  Hell  en  Laponie,  suivant  le  prospectus 
publié  en  1771  1  et  le  troisième  volume  en  1774;  mais  il 
n'a  rien  paru  ,  si  ce  n'est  cjuei(^ues  iragmens  dons  les 
Éph^mérfdes  de  Vienne. 

177 Paris,  in-  folio.  Observations  du  soleil,  de  la  lune,  &c. 
par  M.  Le  Monm  lr  ;  livre  IV. 

Ce  quatrième  caliier  des  observations  va  &puis  1 743  jusqu'en 
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1  i7^6.  On  y  trouve  aussi  deux  cents  cioiles  zodiacales ,  des  obser- 

vations de  rétractions  ,  des  comparaisons  du  mural  de  )  pieds 
avec  celui  de  77  que  Le  Monnier  acquit  en  17)2 ,  &c. 

1773.  MoilriJ,  in      Observaciones  astronomicas  y  physlcas  hecKas 
i  de  orden  de  S.  M.  en  Sx»  reyiuw  des  Peru ,  por  D.  Jorge 

f  J  u  A  N  y  D.  Antonio  d e  Ulloa. 

I-  C'est  une  nouvelle  édition  des  Observations  astronomiques  faites 

pour  la  hgure  de  ia  terre  au  Pérou ,  par  les  officiers  espagnob 
qui  accompagnèrent ,  en  173$,  Bouguer,  La  Condbmine  et 
Godin  ;  elles  taisaient  partie  de  la  relation  de  ce  \  on  âge ,  en  quatre 
volumes  in-éf..',  publice  en  espagnol,  et  traduite  en  fTançais. 
^  Cette  nouvelle  édition  a  été  augmentée  de  Ift  vie  de  D.  George 

I  Juan  par  D.  Michel  Sanz  ,  dans  laquelle  on  vole  que  cet  auteur 

esc  mon  le  21  juin  1773  ,  à  lage  de  soixante  ans. 

'773*  B^^^*'  if' -4'  Mémoires  de  l'Académie  royale  de  marine, 

tome  I."  • 
On  y  trouve  des  observations  faites  à  la  Chine  et  à  Brest , 
des  piolilèmes  d'attronomie ,  des  sechcichcs  analytiques  sur  lé 
I  sysimne  du  monde.  II  n'y  a  eu  que  ce  volume  d'imprimé;  mais 

plusieurs  desmànoires  lus  à  l'Académie  de  marine  ont  cie  employés 
dans  le  Dictionnaire  de  marine ,  qui  fait  partie  de  l'Encyclopédie 
médiod&jne. 

1773.  Paris,  in Opuscules  mathématiques,  par  M.  d'Alem- 

B  E  RT  ;  tome  \\. 

On  y  trouve  des  recherches  sur  les  comités,  sur  la  lune,  sur 
*  la  6gure  de  la  terre.  • 

1773.  in-fol.  mdx,  A  gênerai  atlas,  by  Samuel  Dunn. 

On  y  trouve  aussi  dn  descriptions  astronomiques. 

1 77  3 .  IngoJsta^Hi,        Tubus  astronomicus  amplissiml  campl ,  cum 
micrometro  suo  et  fenestellb  ocularibus  ;  thesis ,  A  P.  X 

Eb.  H  E  L  r  F  N  z  RI  I  D 1  R  ,  math.  prof. 

C'est  ime  invention  ingénieuse  ,  mais  compliquée.  Voyez 
Gattingisckt  An^eigen  ,i773,n.''i50,etM.  Xxstner,  Ajtrono- 
miseàt  Abkm^liàigtn ,  dt6  par  Bemoidli,  tome  111,  p.  132. 

1773'  Trajecti,  in  S,*  Joh.  Fred.  Hennert,  Elementorum  uni* 

verssc  astronomie  pars  aitera. 

CTcst  une  suite  du  Cours  de  mathématiques  du  célèbre  piO' 

fesseur  d'Utreclit  :  la  preinicre  j)anie  est  de  1771. 

1 77  3 .  I  je/ma ,  in -S."  H  E  L  L ,  Ephemerides  anni  177?. 

On  y  trouve  une  coUecdoa  d*obicmtions  du  passage  dé  Vénus 
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sur  le  soleil  le  3  juin  1769  ,  une  dissertaiiaiii  fur  la  parallaxe  du 
soleil ,  qu'il  trouvait  de  8"7 ,  ec  une  r^poiue  aux  reproches  que 
je  lui  avais  iniis  d'avoir  envoyé  son  observation  de  WardbllS  après 

que  j'avais  juibiié  le  rcsultat  des  autres. 

1773.  Vienna.  in- 8,"  Hell,  EphemeriJes  aslronomicas  anni  1774. 

Ce  volume  coniieiit  «me  grande  dnienation  sor  la  panflan 
du  soleil ,  que  le  P.  Hell  trouvait  de  S^»    une  iax  P.  PlLGKAift 

sur  le  même  sujet. 

1773.  Padova,  in-^."  Jos.  Toai.do,  Tavoie  trigonometriche  con 

un  compendio  di  irigonoiiuuia. 

1773.  Patavn ,  in-^*  Novx  Tabuiae  barometri  x^tûsque  maris,  à 

Jos.  TOALDO. 

Ce  savant  profesienr  entreprend  de  montrer  les  rapports  des 
variations  du  baromètre  avec  les  situations  du  soleil  et  de  la  lune* 

1773.  Lotulon .  tifAJ  Philosophicai  Transactions  for  1773»  vol. 
LXIII. 

Il  y  a  des  observations  de  Wollastox  ,  un  mcmulre  de 
HORNSBT  sur  le  mowvemcnt  d*Aiciaras,  ce  nn  de  Baillt  sur 

la  théorie  des  satellites. 

1773.  Longitudes  des  villes ,  calculées  par  M.  Lbzbll;  dans  les 
/démoires  de  l'Académie  de  Sucdc. 

La  table  des  Mémoires  est  dans  le  Journal  d(S  savans ,  177}  , 
p.  86$  p  et  années  snivantes. 

1773.  P^»^'4'*  Voyage  fait  par  ordre  du  roi  »  01 17^8 
et  1769,  en  diffc-rentes  parties  du  monde,  pour  éprouver 
en  nur  les  horloges  marines  ,  par  M.  o'EvEUZ  D£ 

F  L  E  U  R  I  E  U . 

Cet  ouvrage  contient  le  détail  des  observations  astronomiques 
et  géognq>hiqnes  feites  dans  le  voyage  de  l'Isis ,  pour  la  vérifi- 
cation des  montres  de  M.  Berthoud  ;  des  méthodes  et  des  calculs 
*     pour  les  longitudes,  des  cartes  nouvelles  de  nos  îles,  &c.  PlMGRÉ 
tftah  de  ce  voyage,  ec  il  fnt  encore  de  cdoi  de  lû  Fim  en 

,  avec  MM.  DE  VERDUN  et  DE  BORDA  ,  pour  les  montres 
marines  de  Leroy,  t  ovn  1778.  Le  voyage  de  i'/ju  tut  ordoiuc 
sous  le  miiustbe  dn  cnic  de  PrasGn. 

1773.  Avignon,  iuS»*  Esnunen  de  la  méthode  de  feu  M.  l'abbé  de 
ia  Caille,  pour  trouver  en  mer  les  longitudes. 

5  pages.  Cette  critique,  qui  est  du  P.  P£ZpNAS,Clt* 
de  se»  nouveaux  Essais  publics  en  1768.^ 
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,c       1773*  London ,  i/i-S."  Usefui  euy  diiectioiu  for  seamen  who  use 

»  Hadley's  quadrant. 

Voyez  Genticman's  magaync ,  octobre  i'7'-'3. 

177  j.  Paris,  in-^.  '  I  raiié  des  horloges  marines ,  contenant  la  théo» 
rie ,  la  construction  &c.  ;  par  M.  Fer«iinand  BBRTHOitFD. 
j,  (88  pages.  Cet  ouvngs  «K  U  finb  de  pimieun  amiéei  d'ec- 

poriences,  qui  ont  été  couronnées  par  le  succès  de  ses  montres 
marines.  C'est  ime  suite  importante  du  grand  ouvrage  du  même 
auteur,  indralé  Etstà  twr  l'iMtgerfe, 

Ferdinand  Berihoud  est  né  près  de  Neuchâtd  le  18  mars  1727. 
Louis  Berthoud  son  neveu  est  ne  à  Neucbâtel  en  1753* 

i  1773,  Paris,  in-^"  Précis  des  recherches  fahes  en  France  cîepuîs 

i'aiiiic'c  1730,  pour  la  dttenninatioii  des  longitudes  en 

f  mer  par  la  mesure  ariihcielle  du  temps;  par  M.  Leroy. 

5 1  P^'iges*  On  y  tnmve  le  véch  de»  fi^  tfà  ëteHhient  Im 
iboiu  de  Leroy  sur  llnveniiom  des  montres  nuimes* 

1773.  Paris,  iU'^*  Éclaircissemens  sur  l'invention,  la  tliéorie ,  la 

!  construction  et  les  épreuves  des  nouvelles  machines  pro- 

'  posées  en  France  pour  la  détermination  des  longitudes  en 

mer  par  la  mesure  du  temps ,  &c.  ;  par  M.  Berthoud, 
164  page*.  C'est  une  réponse  au  Précis  de  Leroy. 

1773.  Lofu/on ,  in-^."  Tlie  ready  obscrvator,  by  N.  D.  Falk. 

1773.  Pans ,  in- 12.  Tableau  du  système  du  monde  selon  Copernic, 
par  M.  Maclot,  avec  l'usage  du  globe,  &c. 

1773.  Paris ,  in-8*  La  Gnomoni<jue  pratique,  par  Dom^r.  Bedos 
de  Celles  ;  seconde  édition. 

Voye^^  1760.  Un  de  ses  confrères,  Dom  Monniotte,  mort 
en  1797,  avait  beaucoup  de  part  à  ses  travaux;  mais  il  était 
modeittec  ignoré. 

1 77  3 .  Marseilh,  ia-B,*  Gnomonioue  mise  à  la  portée  de  tout  le 
monde,  ou  Méthode  simple  et  aisée  pour  tncer  des  cadrans 

solaires  ,  dans  laquelle  on  trouve»  des  tables  calculées 
depuis  un  degré  de  déclinaison  tant  orientale  qu'occiden- 
tale, jusqu'au  (?o.*  degré,  pour  les  diticrens  angles  horaires, 
pris  au  centre  lUi  cadran;  commejicées  au  4.3.*^  degré  18' 
de  latitude  jusqu'au  51-'',  qui  comprennent  tout  le  royaume 
de  Fiance  et  les  pays  qui  sont  entre  les  mêmes  parallèles  ; 
avec  une  talile  alpiial>étique  des  principales  vibet,  et  la 
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figure  et  l'explication  des  instrumens  nécessaires  pour  i'op^ 
ration  :  par  Joseph-Biaise  Garni£R. 
4<$o  page»,  donr4-(3  ^  tabks. 
1 77  3 .  Hauiwrg,  In*^'  Gruendtiche  &c.  ;  c'est-à-dire ,  Imroductîoa 
*       i  la  gnomoiiique. 

1773.  '  in -8.*  Neue  Beylraege  &c.  ;  c'est-à-dire,  Nouveaux 

•  Mémoires  sur  les  moulins,  cadrans,  &c.  par  M.  Eberhard. 

1773.  London.in-S."  Select  mecluuiicai  exercises  &c.,  hy  Jamei 

f  ERG  USON. 

On  y  uouve  ia  construction  des  orreris,  des  cadrans,  &c. 
et  la  vie  db  rnuav. 

1773*  Erfurth, //i-^/Neue k.utz-gerasteBeschreibungderSph»ren;oa 
Description  nouvelle  et  abrégée  des  sphères,  perALFAGAT. 

1773.  Paris,  in-! 2.  Us^e  du  planétaire  ou  sphère  mouvante  de 
Copernic,  qui  se  trouve  chez  Fortin,  ingénieur-méca- 
nicien du  roi. 

1773.  Paris,  in-i2'  Éloges  des  académiciens  morts  depuis  i666 
jusqu'en  lépp,  par  M.  le  marquis  de  Condorcet* 

On  y  trouve  les  éloges  de  Hay^ens,  Picard,  Roencr,  écrits 

de  la  m.'iniire  la  plus  philosophique  et  la  plus  int«?ressante.  Fon» 
teneilc  n'avait  commence  qu'en  16^^.  Condorcet ,  qui  voulait 
£tre  secrétaire  de  l'Acadcmie ,  publia  cet  essai  pour  fiiie  voir 
qail  était  digne  de  cette  place. 

1773,  I^en^e  ,  in-S."  Lettere  inédite  di  uomînî  illustri,  t.  I. 

*  Ce  recueil ,  public  par  M.  J:  abbroni  ,  contient  des  lettres  dt 
Gaffiée,  BouUian ,  &c.  On  a  aussi  du  même  prélat  tui  recueil 

d'anecdotes,  et  des  \i('s       illiutres  Italiens,  en  sept  volumes, 

où  l'on  trouve  des  vies  d'astrunoines. 

1773.  Paris,  in-i2.  Histoire  générale  des  philosophes  modernes, 
par  lA,  Savéribn. 

On  y  trouve  les  vies  des  plus  célèbres  astronomes. 

On  peut  consulter  aussi  le  Nécrologe ,  dont  le  quntorTÎème 
volume  a  paru  en  177^,  et  la  Galerie  française ,  dont  les  premieri 
caitien  contenaient  les  portratu  et  ks  vies  de  Ciairaut ,  d*AIem- 
bert ,  Mairan  ,  Chappe. 

1773.  Paris.  in-S.'  Réflexions  5ur  les  comètes  qui  peuvent  appro- 
cher de  la  terre ,  par  M.  de  la  Lande. 

Ce  mémoire  était  destiné  pour  la  rentrée  publique  de  l'Académie  : 
le  temps  ne  pcrmii  pas  de  le  lire;  man  il  avait  4ié  annoncé,  et 

ceb 


ASTRONOMIQUE.  n7 

,  celn  produisit  dans  le  public  une  terreur  incroyable  :  je  le  fis 

imprimer  promptement  puur  ra<>surer  les  espriu.  Voyt^,  à  ce  sujet, 
tes  Mimêirts  it  l'Aradimit  pour  1773. 
'  Cette  aventure  occasionna  plusieurs  écrits;  entre  autres  une 

Ltttn  sur  la  prétendue  comcte ,  qui  parait  être  de^'oLTAlR£,  dam 
fe  Journal  incycloptdique  du  i  juin  1 773  ,  p.  3 1 9  ;  un  volume  die 
DiONis  DU  SÉJOUR  t  des  mémoires  d'EuLER  et  de  Prosperin. 

La  teneur  de  1775  s'était  renouvelt'e  à  Paris  en  1798  ,  et  j'ai 
^té  obligé  dé  mettre  plusieurs  articles  daiis  les  journaux  pour  ' 
détromper  le  pidUîc. 

1773.  P*«^»l»-8*  Lettre  de  M.  D.  L.  C.  sur  le  sort  des  astro- 
nomes qui  ont  eu  part  aux  dernières  mesures  àt  la  terre 

depuis  173  J . 

Cette  letue  est  de  La  Condamine.  Voye^  le  Journal  des 
savons ,  avril  1774* 

Lettre  de  M.  Godin  DE3  Odonais  î  et  raventure  tragique 

de  M."*«  Godin. 

177^.  Toulouse,  ht-S."  Lettre  sur  l'anneau  de  Saturne,  écrite  par 
M.  D£  LA  Land£  à  M.  Ca^âini ,  au  âujei  de  son  avii 
imprimé  dans  le  Jbumai  politique  d'août  1773. 

L'avis  que  M.  Cmbû  de  Thury  avait  publié  contre  moi , 
tendait  à  prouver  que  les  quatre  phases  de  l'anneau  que  j'avais 
annoncées ,  n'ctaient  pas  susceptibles  de  la  prccision  que  j'y  avais 
mise  ;  mais  il  y  avait  des  pefSfnmaKtés.  J'étais  ailé  à  Beziers ,  sous 
le  plus  beau  ciel  de  la  France ,  pour  y  mieux  observer  la  dispa- 
rition de  l'anneau  ;  et  ce  lut  en  passant  à  Toulouse  que  voyant 
cet  avis  injurieur  publié  pour  la  troisième  fon ,  |e  fis  impnmer 
une  réponse  encore  plus  piquante. 

M.  Cassini,  qui  était  connu  du  prince  de  Couti ,  espéra  se  ven- 
ger ai  faisant  entrer  le  prince  et  l'Académie  dais  sa  queielle  : 
mais  Macquer ,  qtii  était  alon  directeur  tfe  l'Académie ,  Toufait 
être  médiateur;  et  je  retirai  les  exemplaires  de  ma  lettre. 

1773.  Paris  ,  in-S."  Moyen  infaillible  de  calmer  nos  frayeurs  sur 
•    la  Ç\\\  du  monde,  qu'on  avait  prédite  suivant  le  système 

elliptique  des  oomètes;  par  M*.  J.  C.  F.  de  la  PcRRiiRE. 
Cet  éciic  esc  dn  même  gemv  qiie  Us  aiiirei  oirni^  de  cet  autew 

* 

1774.  Lonflon ,  tn-folio.  Astronomical  observations  made  at  tlie 

royal  observaiory  at  Greenwich  in  the  years  ij6')-\j6^, 
by  the  R.  Nevil  Maskelynë,  astronomer  royal. 
On  y  trouve  des  tables  pour  cidcuter  la  ntnatioii  apparente 

Yyy 


u  k)u,^  jd  by  Google 


jjS  li  I  B  M  O  C  R  A  P  11  I  E 

des  «toiles»  par  le  même,  en  48  pages.  C'est  une  collection  pré-  , 
cioise  <robservtttion$ ,  qui  serviront  &  svhe  à  celles  de  Flamsteed  et 

de  Bradiey ,  mais  qui  sont  faites  avec  des  instnunens  bien  plus  par- 
faits. On  regrette  que  l'intervalle  n'ait  pas  été  rempli  par  les  obser- 
vations de  Halley  et  de  BIis>.  Les  manuscrits  de  Hniley  sont  à 
Greenwich,  M  lebuveMl  des  longitudes  les  a  payc:>  cent  iouis}  il 
a  donné  autant  pour  ceux  de  Flamsteed.  Ceux  de  Bradiey  ont 
paru  en  partie  à  Oxford  >  par  les  soins  de  M.  Homsby. 
Ce  tràor  d'obcerrations ,  que  noiit  devons  à  M.  Mwkdyne , 

nous  donne  occasion  do  parltr  de  ses  •'^^ittam  Ott  COOpéiateiUS» 
qui  tous  ont  été  de&  astronomes  utiles. 

Bradlet  neveu ,  né  veis  1728.  Il  avah  été  quinze  ans  assbtant 

de  son  oncle. 

Maso?(  ,  mort  en  févner  1787,  en  Pensiivanie,  où  il  avait 
été  poiur  les  limites. 

Dtmond,  retiré  dans  le  Notdnghamdiire  en  1788. 

Bayly  ,  de  1767  à  1771.  Il  naquit  en  Wilishire  en  t-^ii. 
11  alla  au  cap  Nord  en  1765),  avec  Dixon.  Il  lut  du  second 
voyage  de  Cook  (1772-1775  ) ,  et  du  troôîënie  voyage  (  1776- 
1780}.  Il  est  premier  profeocwr  i  Ponsmontli,  ou  Ù  a  un 
observatoire. 

Brinilbt  ,  six  mds.  Prolcsseiir  à  Dublin  en  1 790. 
Bunuow,  deux  ans»  1772  et  1-73. 

HcLLiNS,  1774  et  1775.  11  a  donné  des  mémoires  en  1788. 
GiLPiN,  du  5  avril  177^  au  j  août  1781. 
LiNDLEY ,  dn  I.*'  aoAt  1781  à  septembre  178^. 

IIORROXF. ,  un  mois. 

HiTCHiNS  ,  un  mois.  • 

Il  y  en  a  eu  deux  autres  dans  l'intervalle. 

\(  illiam  Garrard,  25  mars  1788.  11  avait  été  attaché  i 
l'Académie  de  Chelsea.  Il  a  quitté  l'astronomie. 

David  KncHEBROOK,  1794  et  1795.  Masfcelym,  dans  ses 
Observations  de  i -9  5  ,  p.  3  39  ,  lui  repfociw  des  erreurs* 

'774*  ^'^S-  Tdurirwrum.  Cîr;uliiïTauriiK'nM.-;.BECCARIA  .CanONICA. 

C'est  une  mesure  du  degré  en  Piémont.  Voyt^  le  Journal  des 

y  voit  sur- tout  le  pnénmnine  de  Tat- 
mctioii  des  numt^pMS.  Beccaiia  est  nmrt  en  1781. 

1774.  w-^.'  Obsenratione5  slclcrum  hàbkm  Pis»  «b  anoo 

1769  ad  annum  1773  »  à  Jos.  SlOPIO.  , 

l'oYfl  1769. 

1 774.  A'Iedioh mi ,  in Frisi  ,  Cosmographiae  physicau  et  maihema- 
ticx  pars  pi  iur ,  mocuuni  periodiconim  theorism  oontiiieiis. 
a66  pages. 
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1774..  Gottinga,  hi-^,'  Novi  Commentaril  Sncietatïs  regîx,  tom.  IV. 

Ou  y  trouve  un  mânotre  d'Abr.  Cotth.  K^STMER,  intitule  : 
De  paralMo  stelle  ob  refractimm  apfarmu  ai  tmm  rtducendo,  et 
situ  mutm  stellarum  duarum  ob  refractionem  OfftïïttU  ad  verum 
reducendo.  Voyez  les  Suppk'inens  de  mon  Astronomie  sur  Vax- 
ticle  2j40i  seconde  tdition. 

1 774.  Berlin ,  in-S."  Astronomlsches  lahrbuch ,  oder  Ephemoiden  fur 
da5  lahr  i77<î. 

C'est  ici  le  premier  volume  d'une  collection  précieuse  d'Ephc- 
mérides ,  qui  ont  itc  continuées  jusqu'à  présent.  Mes  Épiiémé- 
fides  ayant  éiei  un  peu  retardées ,  PAcadémie  de  Berlin  piit  le 
parti  d'en  iidre  calculer  par  M.  BoDB.  Lambert  et  Bermoulli 
enrichirent  ce  volume  de  plusieurs  mémoires  intéressans  et  de 
plusieurs  tables  utiles  aux  astronomes  ,  pour  les  interpulatioru  et 
la  nutation.  On  y  trouve  une  nouvelle  carte  de  la  lune,  donc 
Lambert  avait  déterminé  les  taches  par  observation  ;  enfin  d'autres 
observations  astronomiques.  C'est  depuis  ce  temps -là  que  les 
asnronoinei  sont  oUigés  d'ap]Hnidn  I  dlemand  ;  car  on  ne  peut 
se  passer  de  ce  recueil. 

1774.  Paris  Jn-^."  Éphémérides  des  mouvemens  célestes,  tome  VII, 
contenant  les  dix  années  de  1775  ^  *7^4»  'cvues  et 
publiées  par  M.  de  la  Lande. 

Je  fus  aMé  dans  ce  nouveau  volume  dlÈplutoérides  par  pinsîean 

astronombs.WARGENTlN,  JeAURAT,  M."*  LepAUTE,  GuERIN, 

Lemery  ,  DuvAUCEL.  J'y  ai  ajouté  de  nouvelles  tables  des  ascen- 
nom  droites  et  des  déclinaisons ,  par  M.  GuERIN  ;  de  l'aberra- 
tion, par  M.  Mallet.  Ces  Éphémérides  fuient  calcukes  sur  mt^s 
nouvelles  tables  des  planètes.  Je  publiai  dans  ce  volume  les  tables 
d'asceniiuns  droites  et  de  déclinaisons  pour  toutes  le^  minutes  de 
l'écGptique ,  par  M .  G  uerin ,  letquellês  nous  sont  encore  très-utiles. 

Jean-l.ouis  Guerin  ,  dont  on  trouve  ici  un  travail  important , 
nat^t  à  Paris  le  ai  juillet  173-2.  11  alla  à  Amboise,  où  son  père 
était  receveur  des  uâKes,  et  <Mk  fl  a  occupé  la  même  charge.  En 
i-'-TO,  il  entra  en  correspondance  avec  moi,  et  je  l'engageai  à 
nous  aider  pour  les  Éphémérides.  Il  n'a  pas  discontinué  de  s'occu- 
per des  calculs  astronomiques. 

1774.  Bononia ,  in-^"  Ephemerides  motuum  cœiestium  ex  anno 
1 77  5  in  anniim  1 7 8<^«  ad  meridianum  Bononic  ex  Halleii 
tabuiis  supputais; mctoribus  Eustachio  Zanotto  et  sociis. 

MM.  CaNTERZAN!  ,  MaTEUCCI  ,  Gabr.  BRUNEI  t  l,  Pal- 

CAM  et  Sacchetti  ont  contribué  avec  M.  Z.aiioiti  aux  calculs 
lie  cet  Êphânérides* 

Yjrya 
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Aiil^no ,  in-S."  EffcmcriJi  asironomichc  per  I' anno  1775. 
caicoiate  pei  meridiuno  di  Miiano,  dall'  ubb.  Angelo  D£ 
Ce  SARI  s.  Con  aggiunta  di  altri  opuscoli. 

C'est  le  premier  volume  d'âne  collection  importante  d*Éphé- 
nu'rides  qui  ont  pnru  sans  interruption  jusqu'à  ce  jour.  Les  addi- 
tions contiennent  un  mémoire  français  siu  l'opposition  de  Satiune 
en  177) ,  que  |e  crois  du  P.  La  Gramgb,  qui  resta  à  Milan 
jusqu'en  177";  un  mémoire  italien  sur  l'anneau  de  Saturne,  par 
Yt.  HëCGIO  ;  et  des  expériences  sur  les  variations  qui  arrivent 
dans  la  pondon  d'une  macliine  paranacdqne  en  bois^ 

1774..  Paris ,  in-S."  Connoissance  des  temps  pour  1775. 

On  y  trouve  des  tables  du  nonagcsime ,  par  M.  MOUCIN  , 
curé  de  la  Grand'Combe-des-Boi»,  né  à  CharqueUMMU  près  de 
Meiche  le  22  novembre  1735. 

Il  y  >  encore  des  calcub  dt  Mougin  dam  la  Cvmuàssmut  des 
tmps  de  l'an  XI  [1803]. 

1774.  Paris,  in-^*  Mémoires  de  l'Académie  pour  1771. 

On  y  trouve  un  grand  mémoire  de  Raili.v  sur  l'observation 
des  satellites  de  Jupiter  et  la  détermination  de  leurs  diamètres, 
de  leur  hunîire»  de  la  force  des  huectes.  C'eft  ion  phii  beau 
•  tmraîl. 

1774.  Loiulon ,  in-^*  Phîlosophical  Transactions ,  1 774  ;  vol.  LXIV. 

On  y  trouve  un  mémoire  de  Wilson  sur  les  taches  du  soleil; 
des  observations  du  P.  Cipolla  à  la  Chine;  tme  méthode  pour  les 
réricules,  par  Wilson  ;  la  disparition  de  l'anneau  de  Saturne, 
par  'Varela;  des  éclipses  observées  en  Amérique,  par  HOL- 
LAMD,  SpROUI.E  et  WriGHT. 

1774.  Paris,  in-^."  Mcinoires  de  niaihcmalique  et  de  physique,  pré- 
sentés à  l'Académie  ro^  aie  des  sciences  par  divers  savans , 
tome  VI.  ^ 

Ce  volume  seul  contient  trente-cinq  mémoires  d'astronomie  , 
^cialement  deux  grands  mémoires  sur  l'oibite  des  comètes ,  par 
le  P.  BoscoviCH. 

1774.  Paris,  in-fol.  Description  et  usage  des  principaux  instrumens 
d'astronomie,  par  M.  Le  Monnier. 

C'est  un  des  cahîeis  dé  la.  grande  description  des  arts  de  l'Aca- 
démie. Le  Monnicr  y  traite  du  grand  cfuart-de-cercle  mural  de 
BxRD ,  dont  il  s'est  servi  long-temps,  et  qui  est  à  l'Observatoire. 

Bild  en  «  auti  publié  une  dcsciiptioR  en  ti^jUiti  II  m  taon 
h  )  I  man  1776. 
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1774.  Pétersbourgt  in-^*  Instruction  détaillée  pour  les  lunettes-  et 

les  microscopes par  EuLER  et  Fuss. 

Cette  instruction  y  à  la  portée  des  ouvriers ,  est  tirée  des  trois 
▼olunics  dfe  la  Dioptnqne  «f  EuLBR. 

1774.  Siena,  m-<^*  Âtti  dell'  Academla  delle  scienze  di  Siena» 
tomo  V, 

400  pages.  Grégoire  FONTANA  y  traite  de  l'action  du  soleil 
et  de  la  lime  sur  l'atmosphère  ;  il  trouve  que  la  liuie  est  à  peine 
capable*  de  changer  la  hauteur  du  baromètre  de  ^  de  ligne.  Il 
y  donne  une  formule  pour  évaluer  la  masse  de  l'atmosphère  depuis 
le  niveau  de  la  mer  jusqu'à  une  hauteur  quelconque ,  exprimée  en 

t>ieds  cubes  d'air,  et  la  densité  de  l'air  au  niveau  de  la  mer  quand 
e  baromètre  est  à  28  pouces.  II  y  explique  la  manière  rî(-  trouver 
la  plus  grande  et  la  plus  petite  variation  dans  la  hauteur  ou 
.  •  l'azimut  d\ni  astre;  le  calcul  dé  la«stttftoe  d'un  triangle  splié- 
iKjue  égale  à  Fexcès  de  ses  trois  angles  sur  deux  angles  droits. 
Le  P.  XiMENEZ  y  uaiie  de  la  diminution  de  l'obliquité  de 
l'écliptique ,  qu'il  a  trouvée  de  29"  par  siècle ,  par  le  moyen  de 
la  grande  méridieime  de  Florence,  qu'il  a  rétabue.  Melakder, 
professeur  d'Upsal ,  y  calcide  les  apsides  d'un  corps  projeté  avec 
une  force  et  une  direction  données ,  la  ibrce  centrale  étant  dans 
un  rapport,  qudccmque  des  distances. 

1774  et  suîv.  Roterdam,  in-^f,*  Mémoires  de  la  Société  batave  de 
philu5opliie  expérimentale,  établie  A  Roterdam  ;  en  liol- 

landais. 

1774.  Dijon,  in-S."  Mémoires  de  l'Acadcmie  de  Dijon,  tome  IT, 

On  y  trouve  un  grand  mémoire  de  La  Lande  sur  le  flux  et 
le  reflux  dt  la  mer;  ce  mémone  est  comme  l'abrégé  d'tm  ouvrage 
plus  conndérable  sur  cette  matière,  qui  a  paru  en  1781. 

1774.  CreifswaU,  , . .  Weltboschrelbun^  &c. 

C'est  une  cosmographie  par  MM.  Bergman  et  MaLLET, 
traduite  du  suédois  en  allemand  par  M.  Roehi,. 

1774.  Paris ,  in-^°  Traite  de  mcicorologie,  par  le  P.  Cotte. 

Ce  traité  contient  Iieancoiq»  d'olMervatiom ,  de  tables,  de 
résultats ,  de  comiur  iisons  ;  avec  la  description  des  instrumens. 
Vcye^  le  Supplément  dons  le  septième  volime'des  Mémoires  pré- 
aemés  i  l'Académie.  II  a  été  suivi  de  deux  volumes  de  Mémoires 
sur  la  météorologie,  en  1788. 

Louis  Cotte,  né  à  Laon  le  ao  octobre  i''4o  .  a  commencé 
en  176J  à  s'occuper  d'observations  météorologiques,  ci  il  a  tic 
fort  utile  i  cette  punie  de  It  physique. 
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1774.  Paris,  ta -8."  Abrégé  d'astronomie,  par  M.  delaLande. 

507  pages.  Kcimprimë  i  Aimterdam  la  même  année;  tradaic 
en  ailemand,  Leipijg »  ^77 i  '*  ^  italien  en  1777;  réimprimé  à 
Paris  CB  1795. 

1774»  Mutàna,  in-S."  De  corporibus  ccdestibus  iectîoaes  ph^rÂœ 
particuiaris,  habite  à  Doni.  Troili»  soc  Jou. 

1774.  Paris ,  in-^*  Suite  du  Pfécîs  sur  les  montres  marines ,  par 

M.  LERor. 

98  pages.  C'e»t  une  réponse  aux  Éciairci^mem  de  M.  Uer- 
THOUO. 

1774..  LomJoup  i»-^"  A  voyage  towards  the  north  pdfe,  1773  * 

Constantine  John  Phipps. 

On  y  trouve  diverses  observations  astronomiques  d'Israël 
Lyons,  astronome  connu.  Cet  ouvrage  a  été  traduit  en  frdhçais, 
nmt  que  les  trois  \  oynges  de  Coofc.  Vtytl  les  Remarqmu  sur 
bs  expériences  du  penduU,  par  HoaSLET,  177  5' 

1774.  LtmgOfin-S."  y  M.  Hassenkamp  Kurze  Gcschlchie  &c.  ; 

ou  Histoire  abrégée  des  tentatives  faites  pour  la  découverte 
des  longitudes  ;  seconde  édition. 

1774..  LonéottB  in  S^Th»  searoan's  useAil  iriend,  &c. 

Cet  ouvrage  est  accompagné  de  tables. 

1774,  LonAon ,  in-^"  A  treatise  on  ihe  ioiigituJe  and  on  the  re- 
flecting  instruments,  also  on  reiraction  aud  parallaxes* 

by  R.  WaD  D  1  N  GTON. 

1774,,  Uondon,  in -12..  A  proposai  for  determining  the  longitude  at 
sea  by  observatioii  ;  by  Is.  Boyer. 

Voyes  GmdmÊm's  magM^M,  îtinu  ty^i* 

1774.  Londott,  iU'S»*  A  new  and  easy  melfaod  of  fimfiog  the  lon- 
gitude at  sea  ,  by  T.  K  iz  a  n. 

Recueil  pour  Us  astronomes ,  tome  III. 

1774-  Brautischweig ,  in-^."  J,  H.  Hflmi  th,  Gestirti  Beschreibung 

&c.  ;  ou  Description  des  constellations. 

1774.  DresJc ,  in -8.^  Fr.  Heln,  Versuch  &c  ;  OU  Ëssai  d'une 
histoire  Jiaiu relie  du  ciel  cioilé. 
728  pages ,  tfiac  i^uns. 

J774.  Francfort  et  Leipzig.  Ç.ine  biblisdie  astronoims^  ou 
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Di.-^ertaiion  hihlico-astronomîque,  dans  laquelle  on  prouve 
que  le  systcme  de  Copernic  n'est  pas  contraire  à  l'£crt-' 
ture;  par  un  prédicateur  amateur  de  l'aiiiononiie. 

177^  Gedaiii,  in-S."  Prodrqmus  phyMco-astronomicus  pyrotechnici 
systematis  vorticum  ,  operft  P.  Jac.  KlLlAll. 

Cet  auteur  était  Jésuite.  li  motuoit  en  1774*— >J?mt«irAI,Nou> 
vdles  littéraires,  6.*  cabrer,  p.  6d. 

1774.  Paris ,  in-i2.  Tablettes  astronomiques,  ou  Abrcg(5  élémentaire 
de  la  sphère  et  des  ditfcrens  systèmes ,  avec  les  usages 
des  globes,  par  M.  Brion. 

1774^  Amstenlam,  in-jf."  Description  d'un  planisphère  céleste  dressé 
pour  l'année  1780 ,  et  dbpoté  de  telle  sorte  oue  les  enfrof 
même  peuvent  d'un  coup^d'odl  connoltie  ncilement  en 

tout  temps ,  à  toute  heure  du  jour  comme  de  la  nuit*» 
l'état  du  ciel,  &c.  ;  par  Pierre  Leclerc  dit  DE  la.Pi£RRE; 
français  et  hollandais. 

177^  LonJon  Ph.  Parsons,  Astronomical  doubts ,  or  an 

enquiry  into  the  nature  of  thaï  supply  of  light  and  heai 
which  the  superior  planets  may  he  supposed  to  enjoy. 
Voyo  Catltmm's  wiaga^,  mai  et  sepiembie  1774* 

1774.  Àiihino,  in-S.*  Dell'  Bstronomia  libri  VI  in  versi,  del  sîgnor 

abb.  Cassola* 

Apres  un  discours  prriiminaire,  très -instructif,  sur  l't'tude  de 
l'astronomie ,  l'auteur  traite  du  sysictne  dii  monde ,  de  la  lune , 
dès  planètes  et  de  leurs  ^eilites  ,  des  étoiles ,  des  insinunens 
nécessaires  aux  ohservntions ,  des  avnntnges  de  l'astronomie  ,  des 
habitant  de  la  lune,  de  leurs  habitudes,  &c.i  et  cela  en  vers 
channans.  Ce  poème  fin  ocammé  par  Técaliiissanent  db  bd 
obsenratoiie  de  Milan. 

1775.  Gottinga ,  iti-^*  Tobi»  Mayeri  ,  astronomi  cdeberrîmi. 

Opéra  inedita,  tom.  I;  edidit  G.  Ch.  Lichtenberg. 

Les  astronomes  attendaient  depuis  long -temps  ce  précieux 
recueil.  On  y  trouve  un  grand  catalogue  des  étoiles  zodiacales , 
un  mémoire  sur  ie  mouvement  propre  des  étoiles ,  des  obser\a- 
tions  astronomiques ,  des  figures  de  la  lune ,  des  mémoires  sur  le 
calcul  des  éclipses ,  sur  les  thermomètres  et  sur  les  couleurs.  On 
espâait  un  second  volume,  mais  il  n'a  point  para'. 

Gcoige-Chiisiophe  Lichtenbeig ,  né  à  Obcramstadt  près  de 
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Danmtadt  ie  i."  juillet  iyjAt  24  février  17^9  ,  à 

Gottingen,  où  il  étah  tvès-aimé  et  très-esciiiié. 

J775.  Paru,  in Histoire  de  rastronomie  ancienne  depuis  son 
origine  jusqu'au  temps  d'Hîpparque,  par  ÎA.  Baillt. 

La  suite  a  paru  en  1779  et  en  1782.  C'e^t  dans  ce  premier 
volume  que  tiailly  traite  de  l'origine  de  i'a&trononùe  chez  un 
peuple  ant^vvien,  dont  il  croit  que  le  souvenir  s'est  perdu. 

1775.  Paris,  m -S,*  Essû  sur  les  comètes  en  gcndral ,  et  particu» 
lièrement  sur  celles  qui  peuvent  appiocher  de  l'orbite  de 

la  terre,  par  M.  Dionis  du  Séjour. 

L'objet  de  cet  ouvrage  était  de  rassurer  encore  mieux  ie  public 
contre  la  crainte  des  révolutions  et  des  dangers  dont  on  s'Àait 
cfinyé  en  1773  ,  à  l'occasion  de  mes  Réfiexms  sur  Us  xwùtu 

^tti  peuvent  approcher  de  la  terre. 

177 J.  Meti'iolam ,  hi-^S  p  Risi,  Cosmographia?  physicae  et  mathe- 
maticx  ^ars  altcra,  de  rotaliuuis  motu  et  phxnomeiiis  inde 
pendentibus. 
476  pages. 

177J.  London,  itt'S,*  Remarks  on  the  observations  ma  Je  in  Ûm 
late  voyage  towards  the  nortli  pôle,  &c.  by  Horsley. 

Il  s'agit ,  dans  cette  brochure  ,  des  observations  du  pendule 
ftàm  dans  le  voyage  de  M.  Phipps ,  par  M.  LrONS ,  à  79°  j  o' 
de  latitude.  M.  Horsley  y  fait  quelques  corrections ,  avec  des 
remarques  sur  la  figure  de  la  terre ,  qui  lui  parait  n'être  point 
elliptique ,  d'après  les  expériences  du  pendule.  Voye^^  les  ÂHnwnrt 
de  l'Acad/mh,  1785  ,  où  j'en  ai  tiré  des  conscîquences  ;  le  Recueil 
pour  les  astronomes  de  Bernoulli ,  tome  111 ,  p.  |0 1  ;  le  Journal 
tncyelopédique juin  1775. 

Hoisky  a  été  itdt  évique  de  Saint-David  m  1788. 

1775.  Paris,  in-jfJ  Relation  d'un  voyage  en  Allemi^e ,  qui  com- 

f>rend  les  opérations  relatives  à  la  figure  de  la  terre  et  A 
a  géographie  particulière  du  Palatlnatf  du  duché  de  Wur- 
temberg ,  du  cercle  de  Souabe,  de  la  Bavière  et  de  l'Au- 
triche, fait  par  ordre  du  roi  ;  suivie  de  la  description  des 
conquêtes  de  Louis  XV,  depuis  1745  jusqu'en  1748  :  par 
M.  Cassini  de  Thury. 

1775.  Heîdelberga .  tii-^."  Observatio  occuftationb  Satumi  retio 
lunam,  auctore  Chr.  Mayer. 

Fff/q;»  sur  cette  éclipse,  les  Mimùrts  4t  l'Atadémit,  1775. 

*775- 
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1 77 5 .  Lotielon ,  in Philosophical Transactions  fi»  the  year  1 77  5  > 

vol.  LXV. 

Ce  volume  a  570  pages.  On  y  trouve  des  mémoires  sur  l'in- 
cfiniÎMUi  de  Faimam,  par  Lorimek  et  HutchikS;  les  obser- 
vations météorologiques  de  1774»  faites  à  Londres,  et  les  résul- 
tats, par  HoRSLEY,  des  observations  m^téorolog^aes  faites  en 
d*«iiO«s  endroits  ;  des  observation^  de  Lexell  ,  WOLLASTON 
M  L1IBLAM  ;  un  mémoire  de  trigonométrie ,  par  Lyons  ;  un 
sur  les  attractions  des  montagnes,  par  MaSKELYME.  Ce  sont  des 
observations  curieuses  laites  en  Ecosse. 

1775.  ^^''^'"»  w-^."  Astronomisches  laKrbuch,  oder  Ephemeriden 
fôr  das  lahr  1777. 

Ce  second  volume  des  Éphémérides  de  Berlin  contient  plu- 
sieurs mémoires  et  plusieurs  tables  intéressantes  de  Lambert  ,  de 
liERNOULLI,  &c.  Voyc^  \ç  Journal  des  savans ,  août  et  septembre 
1777.  Les  calcols  sont  de  MM^  Bodb  et  Schulzb. 

1775.  LondoH»  itt'^*  The  history  <^  astronomy,  by  George  Cos* 

TARD. 

La  première  édition  de  ce  savant  ouvrage  est  de  17^7. 

177 j.  Loodon ,  in-S."  The  namical  Aimanac  for  the  year  17 j6. 

L'impression  de  cet  ouvrage  important  pour  la  navigation , 
avait  été  retardée  par  la  mort  de  Dunifaonie  et  par  le  voyage  astro» 
nomique  de  Maskelyne  en  F.cusse  pour  l'objet  dont  nous  venons 
de  parler.  Ce  volume  ne  contient  point  d'additions  nouvelles 
comme  les  Toimnes  précédens. 

'77  J*  ^'««^r,  in  -S."  Ephenîerides  astronomicae  anni  177^  ad  meri* 
dianum  Vindobonensem  ,  dirigente  Maximiliano  Hell« 
astronomo  cirsareo-regio  universitatis ,  calculis  definitae  à 
RR.  DD.  Ignatio  lib.  barone  de  Rain  et  Francisco 
GusMANN,  a^tronomis  universitatis;  cum  appendice  ol>ser> 
▼ationum  astronomicarnoi  annonim  1772-1775,  Viemic 
^       et  alibi  locorum  fectarum. 

Dans  les  volumes  suivans,  le  P.  Hellfut  aidé  par  Antoine  May  R. 

François  Gusmaim  est  né  à  Wolckersdotifi' en  Autriche,  le  30 
septembre  17^1. 

1775.  MtAolani,  in -S."  Ephemerides  astromNniae  amii  intercalaris 
1776,  ad  merldianiim  Mediolanensem  siipputatcc  ab  An- 
gelo  DE  Cesaris,  cum  adjectts  sociorum  opuscuiis. 

Ce  voliune,  qui  est  le  second,  contient  diverses  observations , 
•me  iw  mteoln  snr  b  loiigitiide  de  Milan  et  sor  i'étabKMmeot  de 
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l'observatoire  cît  ccue  ville  en  1764,  par  le  P.  La  G  RANGE.  On 
y  voit  que  le  P.  Cerra  ol)servait  en  1760.  11  faut  voir  dam  ie 
'JtmnM  dts  sâftms  de  septembre  1776,  les  mot&fications  qne 
)*ai  mises  à  ce  mémoire,  au  sujet  du  P.  Boscovich.  Ce  volume 
contient  aiusi  ua  mânoiie  de  R£GG10  sur  ie»  diaiçètres  du  soleil 
et  de  la  lune. 

177^.  Paris,  in-jf^'  Description  des  octans  et  textaiu  andob,  oa 
quarts-de-cercle  i  réflexion ,  avec  la  manière  de  s  en  jervir 

et  de  les  construire,  par  M.  J.  H.  Magellan. 

Cet  ouvrage  est  un  des  plus  étendus  et  des  plus  complets 
qu'on  ait  sur  cette  matière  :  on  peut  y  joindre  les  Transactions 
pliilosophiques  de  1 73  i  ,  avec  les  notes  de  Bremond;  les  Mémoires 
de  Marseille,  par  le  P.  Pezenas;  l'Optique  de  Smith  ,  édition 
d'Avignon,  tome  II,  p.  278  ;  la  De:>cription  anglaise  de  Ludiam , 
1771  ;  les  Tables  de  ICayer  ;  le  Nautical  Almanae  de  1774:  le 
Guide  du  navigateur,  par  M.  Lévêcjue  ,  1778  ;  le  Traité  de 
navigation  de  Bouguer  et  La  Caille ,  p.  1 84  »  et  celui  de  Ro- 
lieraon,  tome  II,  p.  a^j  ;  le  Brre  de  Borda,  1787;  Atwood, 
dans  les  TransaetlûHS  {  ec  non  Abrcgc  de  navigatimi,  1793. 

1775.  it^w*^'''^''-'^-'' A  description  concerning  such  mechanism  &c.; 

ou  Description  du  mccunisme  qui  donnera  une  mesure 
exacte  du  temps ,  avec  quelques  détails  sur  les  tentatives 
ikites  jusqu'ici  pour  découvrir  les  longitudes  au  moyen  de 
la  lune ,  et  la  décou^pfrte  «Tune  nouvelle  échelle  de  mudque» 
par  M.  Jean  Harrison. 

C:'est  de  l'applicaiion  dn  penAik  «nx  iiorioges  qu'il  s'a^^t 
principalenient  dans  cet  ouviace. 

Ce  cââue  artîsce  est  mon  le  a4  fôvrier  177^. 

1775.  Lûndon,  in-^*  A  treatise  of  optics,  by  Joseph  Harris, 
esquire,  iate  his  majestv's  assay-inaster  of  the  mint. 

28a  pages.  Cet  ouvrage  est  estime,  et  contient  des  choses  qui 
ne  sont  pat  dam  le  giaiâ  ouvrage  de  Smidi. 

1775.  AMgsbourg,, .  • .  J.  H.  Splencler,  Optic,  Caioptric,  und 

177J.  £.<//)j/^,/«-.^.*  Traduction  allemande  de  l'Histoire  de  l'optique 
de  Priesti.ey  ,  par  M.  Kfa  gel,  professeur  à  Helmstaedt. 

George- Simon  Klugel  e>i  ne  a  Hambourg  le  19  août  «739- 

1775-  VeneiKi,  in-^"  Giuseppe  loALDO,  Lameteoroiogiaappiicata 
ail'  agricollura. 

Cet  ouvrage,  qoi  lemporu  le  prix  de  rAcadénie  de  Montpellier 
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en  1774»  et  qui  se  trouve  en  français  dam  la  relation  de  l'assem- 
blée publique  de  1 77  5 ,  eit  une  suite  de  Texcelleat  ouvrage  intitulé 

Saggio'  mtteorologko ,  1770. 

\yy Manhe'im ,  in-^."  Méiiiode  directe  de  dcnicier,  par  la  com- 
paraison des  observations  solsticiales  iaites  à  un  gnomon, 
l'efFet  de  la  variation  de  l'obliquité  de  1  eciipiique  d'avec 
cdui  d'un  dérangement  supposé  dans  le  style  du  même 
gnomon,  par  M.  Wallot. 

Cet  écrit  est  extrait  des  Afémo'ms  de  phynque  de  l'Académio 
de  Manheim,  tome  III.  11  a  été, tait  à  l'occasion  de  ia  grande 
méridienne  que  Le  Monnier  aviic  constraite  i  Sunc-Suipice  de 
Paris ,  et  sur  laquelle  il  observait  chaque  année  les  solstices.  Wallot 
continua  ces  observatioiu  jusqu'à  sa  mort,  anrivëe  à  Paris  en 
1 794  >  >oas  ie  wk/fp»  de  la  bête  Itfioce  dont  les  ravages  duiàtenc 
oenf  mon  et  finirent  le  x%  jidlet  17$^. 

177J.  Jl^f//, //ï-^/ Beytraege  zu  verschiedenen  WisserochaftWl. 

Dans  ce  recueil  de  mcinoires  faits  par  divers  savans ,  il  y  en 
a  du  P.  Hell,  du  P.  Weiss,  de  M.  Pilgram  ,  de  M.  Mako  , 
de  H.  Herberth  ,  lelatîft  ft  l'astnmomle.     BmumUi,  Nouvelles 

Unéraires ,  premier  cahier,  p.  9. 

1775.  Prague,  i/j-S.'  Abhandlungen  &c.;  ou  Recueil  de  Mémoires 

publics  par  M.  de  Born. 

On  trouve  dans  les  premiers  volumes,  des  observations  météo- 
rologiques de  1774»  par  M.  StMIADT»  une  détermination  de  la 
longitude  de  Prague  par  M.  Stfppi.ing  ,  des  mémoires  du  même 
sur  l'ed'et  du  soleil  à  diâérentes  latitudes ,  et  nu:  l'inclinaison  de 
l'aiguflle. 

1775  (envlnm).  Turhi,  in-^'  Mélanges  de  philosophie  et  de  mathé- 
matiques de  ia  Société  royale  de.  Turin ,  pour  les  années 

1770- 1773. 

48 1  pages.  C'est  le  cinquième  et  dernier  volume  de  l'ancienne 
Société,  auquel  ont  sncc<!dé  cinq  volumes  de  Mémoires.  Celni-cj 
contient  un  écrit  sur  le  milieu  entre  les  résultats  de  |rfiuieun 
observadons,  par  Louis  DE  LA  Grange. 

Par  me  Unneiie  asm  me,  on  n*a  p<^  nasqpié  la  date  de 
l'inpiadon ,  non  plus  qu'au  volume  précédent. 

1775*  Berlin,  in-S."  Beschxftigungen  &c.;  ou  Occupations  de  la 

Socit^lé  Berlinoise  d'amis  scrutateurs  de  la  nature,  tome  I.*' 
On  y  trouve  un  mémoire  de  M.  Bode  sur  riidiuinèire. 

1775.  Roma^Ja-éf»"  Saggio  del  rêai  gabineito  di  tiiica  e  di  storia 
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naturale  di  Firenze  (  Felice  FoN  ta  N  a  ,  de  Fiflfeiice,  frère 
de  Grégoire  Fontana ,  professeur  à  Pavie). 

On  y  trouve  la  manière  d'éviter  le  temps  perdtt  des  micro- 
mètres  f  en  meiunt  deux  demi-écroiu  appuyés  contre  la  vil  {MT 
des  reacorts  ;  l'usnge  des  fils  d'araignée,  qui  sont  très -élastiques 
et  très-propres  aiuc  micromètres.  II  y  en  a  de  j~  de  ligne  :  il 
iiuc  qn'ib  stMent  nouveiuz ,  pour  qu'a  n* j  «t  pas  de  poaaâiie ,  êic. 

1775.  AfigHou,  iH-8,*  Histoire  critique  dek  découverte  des  lou- 
rdes, par  fauteur  de  rAstronomie  des  marins  [Peze- 

NAs]. 

1 64  pajges.  On  y  trouve  attssi  beaucoup  de  problèmes  à  l'usage 
des  manns,  ce  d'exemples  pour  la  taétkoàb  A»  longhndes. 

C'est  fd  le  dernier  ouvrage  d'Esprit  Pezenas,  né  à  Avignon 
le  28  novembre  1 6p2 ,  mort  dans  la  même  ville  le  4  février  1 776 , 
i  l'âge  de  quatre-vingt-trois  ans.  Il  s'était  distingué  par  plusieurs 
oinervatioas  et  par  de  boiu  ouvrages ,  tels  que  son  Traité  du 
jaugetigeen  1742  et  1749,  les  Mémoires  rédigés  à  l'observatoire  de 
Marseille  en  1 7  5  j  et  1756,  l'Astronomie  des  mariiu  en  1 766 ,  &c. 
C'est  à  lui  que  l'on  doit  une  des  deux  tfaducdons  de  rOptkiue 
de  Smith,  i"*^-,  cfHc'  de  Desaguliers  ,  et  l'i'rîiiion  des  grandes 
Tables  de  logarithmes  de  Gardiner,  imprimée  à  Avignon  en  1770 , 
et  préférable,  i  pKisienrs  égards ,  à  cdie  que  GaidineT  avait  donnée 
à  Londres  en  II  rétablit  l'observatoire  de  Marseille,  et  le 

rendit  utile.  Voye^^  la  notice  de  ses  ouvrages  dans  le  Journal  des 
unans,  1775),  p.  565).  Ses  observations  tk  1725)  et  amiéet  sai> 
▼anm  sont  an  oéptt  de  k  Marine  à  Paris. 

1775.  LhMmio,lÊi-S,*?.Fïtis\,  Elogio  àe\  Golileo. 

103  pages.  Je  crois  qu'il  a  pain  à  Milan  CD  1778 ,  erec  l'doge 

de  Cavalieri. 

^77  y  Paris,  in Mémoire  sur  une  question  de  géographie  pra- 
tique. Si  tapla^sement  de  la  terre  peut  être  renée  sene^e 
sur  les  tartes,  et  si  les  géographes  petofent  Je  ne'gHger  sans 

im  taxés  d'incxhithuik ;  par  M.  Robert  de  Vaugokdt. 
M.  Bonne  a  publié  un  Examen  de  ce  mcmoire  en  1777. 

'775*  Lonikn ,  in-S."  Two  letters  to  the  R.  M.  J.  Kennedy,  &c.  ; 

ou  Lettre*  de  M.  Jacques  Ferguson,  dans  lesquelles 
on  expose  le*  dIflSârentes  erreurs  qui  sont  dans  la  partie 
aittonomlaue  de  la  Chronologie  cle  l'Écriture  sainte. 
Jacques  Fciguson  est  mort  le  id*  novenlife  1776.  " 

>775*  Nouveaux  gMws,  céleste  et  terreitre,  d'un  pied  de 
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Jiamèire,  par  M.  DE  la  Lande  et  M.  Bonne»  avec 

l'explication  en  une  brochure //i-/j2. 

On  trouve  dans  le  globe  ct'lestc  toutes  les  étoiles  alors  con- 
nues, toutes  les  consteUaiioiu  nouvelles  de  La  Caille,  celle  que 
ynùt  intrôfbitM  «ont  le  nom  d»  Muskr,  ec  toBtei  les  décou- 
vertes géographitpjes  obtenues  depuis  quelques  années  par  plusieurs 
Toyaffes  autour  du  monde.  Ou  urouve  ces  globes  chez  Lamarche» 
me  on  Foid« 

V7  5  •  Hàlte ,  in-^*  Astronomiscbe  Vorlesungeii  &c.  ;  c'est-i-dire  • 
Leçons  d'astronomie,  ou  Introduction  claire  à  une  connai»* 
sance  solide  du  ciel ,  par  M.  Jo.  And.  DB  SSGNER,  t. 
La  seconde  panie  parut  en  1^76.  L'auteur  passait  ponr  tm 

des  meilleurs  maihe'maticiens  de  l'Allemagne. 

177J.  Laoïig,  in- S."  Astronomïschts  Haiulbiich,  oder  die  Stern- 

kunst  &€.;  c'est-à-dire,  Abroge  d';u>uoiiomie,  par  M.  de 

LA  Lande,  traduit  en  allemand. 
1 77  5 .  Lotulott,  in     A  treatîse  of such  mathematical  instruments»  as 

are  usualiy  put  into  a  portable  case,  by  JohnRoBERTSON, 

librarian  to  the  royal  Society. 

C'est  uii  bon  ouvrage  d'astronomie  pratique. 

'775*  Augshourg,  in-S."  G.  F.  Brander,  Beschreibung  seincr  &c.; 

ou  Description  d'un  instrument  nouveau  et  particulier, 
nommé  Phvnsphahum  astrognosttcum  a^ualonaJe,SLU  moyen 
duquel  on  peut  non-seulement  trouver  aisément  toutes  les 
étoiles  dans  le  cid,  mais  résoudre  aussi  tous  les  problèmes 
de  la  cosmologie,  par  une  voie  mécaoi^ie  très-courte, 

1775.  Paris.  Almanach  pour  trente  ans,  par  M.  Leguin. 

C'est  une  gronde  feuille ,  dont  la  disposhicHi  est  ingénleaie. 

1775.  Dublin,  iti-^.'  UsHER ,  A  compleat  treatîse  of  astronomy ,  &c. 

Cet  ouvrage,  propose  par  souscription,  devait  avoir  trois 
▼oluuics  «i-^*,  et  contenir  i-peu-près  les  mêmes  clioses  que 
mon  Astronomie  ;  mais  il  n'a  janiab  été  imprimé.  Xi.  ViNGB  y 
a  suppléé  fiar  un  autre  onvn^  anglais  en  trois  vofaniies. 

1776,  London,  in-fo!.  Astronomicaf  observations  made  at  the  royal 

observatory  at  Greenwich  from  ihe  year  1765  to  the 
year  1774,  by  the  R.  Nevii  Maskelyne.  ' 

C'est  id  ia  «iie  d'un  leciHil  psécimi  d'clMcnraiions  esaciM, 
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faites  avec  d'excellens  înstrumens.  C'est  un  monument  éteroel 
pour  l'astronomie,  que  nous  devons  à  cette  nation  savante  qui  a 
d^à  tant  ùk  pour  notre  soence. 

177^.  Stya,  iB'4f»*  Deoerniium  astronomioim,  condnciu  observa- 
ticMies  pr^puas  ab  anno  17^5  ad  «pnum  1775  (indu- 
5Îvè  )  in  spécula  Cremifanensi  factas ,  unà  cum  calculis 
qiiibus  partiiTi  ad  uibulus  a.stroiiomicas  novissimas  refcrun- 
lur ,  pariiin  ad  dcluiiendam  iongiiudinem  et  latiiudinein 
îpsius  spéculas  applicajitur  ;  adjectb  variis  adnoUuionibus 
cum  ad  theoriani,  tum  ad  usiim  calculorum  asdNMKMnico- 
rum  accommodatis;  à  P.  PJaddo  f  IXLMILLNBR,  Benc- 
dictino  Crcmifaneiiii. 

Ç'est  un  recueil  intéressant  d'observations  ftiiei  «t  calciUces 
avec  soin  dans  l'observatoire  de  TablMiye  dé  CfamiiHiimer.  Le 
P.  Fiximiilner  n'a  cesse,  depuis  ce  temps-là  jusqu'à  sa  mort,  de 
continuer  ses  observations  et  ses  recherches  avec  un  zèle  et  une 
inteli^;eiice  qui  sont  également  rares.  Il  est  mort  en  1791. 

)  776.  MndriA,  in  Observaciones  astronomicas  hechas  en  Cadiz, 
])or  ei  capitan  de  navio  Don  Vincente  ToFiNO  de  San- 
Miguei,  y  por  Don  Josef  Varela. 

Ce  recueil  d'observations  astronomiques  comprend  les  années 
1773  y  '774  et  177}  ;  elles  ont  été  taiies  sous  un  i>eau  ciel  et  dans 
un  observatoire  roumi  de  très -bons  mstrumens  «  ce  <jiii  les  tend 
intéressantes  et  nombreuses.  I.e  second  volume  a  paru  en  IT77. 
11  n'y  en  a  pas  eu  davauta^je,  les  deux  officiers  ayant  été  employés 
dans  la  maïkw. 

1^7^.  Afigncn,  iu'8,*  2  fûh  Tables  générales  de  la  hauteur  et  de 
la  lon^ptude  du  nonagésime,  calculées  pour  toutes  les  lati- 
tudes terrestres ,  tant  septentrionales  que  méridionales , 
depuis  l'équaieur  jusqu'au  cercle  polaire,  à  i'usai^e  de  l'as- 
tronomie et  de  la  marine,  par  M.  Léveque,  professeur 
royal  d'hydrographie  et  de  mathématiques  à  Nantes. 

J'avais  déjà  donné ,  dans  différens  vohimes  de  la  Connaissant* 
As  temps,  dés  tables  du  nonagésime  pour  diverses  latitudes  ;  et 
MouciN  en  avait  calculé  plusieurs,  j'engageai  M.  Lévêque  à 
les  «alcnler  pour  tons  les  degrés.  J'obdns  un  scconn  du  mhalitre , 
et  Aubert ,  imprimeur  zélé  d'Av;|j;n()n  ,  se  chargea  du  reste.  .l'y  ai 
ajouté  des  tables  de  hauteurs  et  d'azimut,  calculées  par  Trebu- 
CBST ,  pour  letlantades.de  Danzis ,  UranàxNDg  et  Péteisbourg. 

Piva  Lévlque»  né  i  Nantes  le  }  septonbie  174^»  ■  daa«é 
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le  Guide  du  navigateur,  la  traduction  de  l'ouvrage  de  Don  George 
Juan  sur  la  manœuvre  des  vaisseaux ,  et  celle  de  la  Perspective 
de  Ferguson.  f^oyei^  mon  Aitronomie ,  tome  IV ,  p.  76 1  de  la 

seconde  édition.  H  .1  ctc  députe  à  la  législature  de  1-96.  On 
imj)riine  de  lui  dts  opuscules  nautiques  très  -  inicressans. 

1776.  Lo/u/on,  in-^."  Maskelïne,  An  account  of  observations 
made  on  the  mountain  Schehallien  for  iinding  hs  attraction. 
Ce  mémoin  condmt  itt  observations  par  lesquelles  l'auteur  a 

reconnu  et  mesuré  une  déviation  de  5 "8  dans  la  direction  du  fil  i 
plomb,  par  l'attraction  d'une  montagne.  Voye^  les  Transact.  iyj$» 

1776.  Paris,  in-S."  Essai  sur  les  ph(^nomcne5  relatifs  aux  disparitions 
périodiques  de  l'anneau  de  Saturne,  par  M.  DioNis  du 

UK. 

444  P>gc*<  Cèt'ouvng*     compoo!  à  l'occasion  du  mémoire' 

que  j'avais  donné  sur  cette  matière  en  1774^  il  cujuient  toutes 
les  tbrmules  et  tous  les  détails  nécessaires  pour  cette  espèce  de 
phénomènes. 

1 77  6»  LùhJoii  ,  jn  -A»*  Phiiosophical  Transactions  for  the  year  1776, 
vol.  LXVI. 

Voici  le  sujet  des  mémoires  mû  iotëressent  l'astronomie  :  Iiistru» 
mens  météorologiques  de  la  Société  royale,  par  Cave.ndish  ; 
Tache  de  Saturne ,  par  Msssi£R  ;  Déclinaison  de  l'aimant ,  par 
DoL'GLASS;  Observadou  dans, les  Pays-Bas,  parPiGOTT; 
Méthode  pour  les  hauteurs  correspondantes,  par  Alex.  Ai;bert: 
-  il  tait  voir  qu'en  choisissant  une  étoile  qui  passe  près  du  zénith , 
mais  Al  cAté  du  pâle ,  on  peitt  en  une  dcnû-  iiâii*  pfwdie  le* 
hauteurs  correspond<tiitM  \  rodent  et  à  focddeiH,  avec  la  plus 
grande  exactitude  possible.. 

177^.  Lhorno,  in-^."  Léon.  Xi  M  ENEz,  Dissertazione  intorno  aiie 
osservazioni  solstixiali  del  1775. 

127  pages.  L'auteur  trouve  la  diminution  séculaire  de  l'obli- 
quité de  l'écliptiqHe  d'environ  35"  au  lieu  de  50"  que  supposaient 
la  plu]\irt  des  astronomes;  e(  je  cioi»  que  son^'ésultat  est  pliis 
vraisemblable. 

1776.  Beritn ,  in-S."  j  vol.  Recueil  de  tables  astronomiques,  piiblié 
souS'Ia  direction  de  l'Académie  de  Berlin. 

Ces  trois  volumes  forment  environ  900  pages»  Cette  collection 
de  tables  est  la  plus  étendue  et  la  j>lus  compicte  ([u'on  ;iit  pui^licf 
jusqu'ici  :  elle  contient  tout  ce.  qui  est  nécessaire  à  un  asuonome 
pour  le  calcul  et  pour  rdMMvapon  ;  les  tables  du  soleil ,  de  la  fane , 
de»  pfanites,  db  sateDfics;  Icâ  aKs  scmiHiiwMS»  les  ampiitndes. 
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les  réfractions,  &c.,  «t  beaucou]^  de  tables  nouvelles  propres  à 
fi«liier>  les  cakub  .auroiioiiiiques,  par  Lambsrt,  BODBf 
ScHULZC  et  La  Gsamg.b. 

1776^.  Lotiilott,  iit'S.*  The  nautical  Almanac  fer  the  yeir  1778. 

A/tfm  fur  177p.  g 

Le  douzième  volume  contient  un  catalogue  d'observations  de 
la  loM,  fiâtes  par Br A DLBT,  depuis  1750  jusqu'en  1760,  et  pla* 
sieurs  problèmes  d'astronomie  nautique ,  sur-tout  celui-ci  :  Tramer 
ia  Utitudc  d'un  Heu  par  deux  hauteurs  du  soleil  ou  d'une  étoile  prise! 
tort  du  méridien  ,  et  par  le  temps  écoulé  entre  deux  observations. 
M.  DouwES  s'en  ctait  occn)|)é  daiu  le  premier  volume  ét»Mi- 
moires  de  l' ÀcdJcm'ie  de  Harlem  ,  et  avait  calculé  des  tnliles  pour 
en  tatiliicr  l'uiAge  dans  la  navigation.  On  peut  voir,  à  ce  suieC, 
le  Guide  du  navigateur,  par  M.  LÉvÉQUE,  1778.  Cet  tdMes 
ont  «.'te  plus  étendues  en  i-'Si.  Lé  treizième  volume  contient  de 
nouvL-Ilci  tables  du  .stcuiid  satellite  de  Jupiter,  par  W ARGENTIN. 

1776.  Berlin,  in-8:''  Asironomisches  lahrbiich  &.C.;  OU  Éphémérides 
astroiiomicjucs  pour  l'année  1778. 

Ce  troisième  volume  des  Éphâneiides  ét  FAcadémie  de  BcrBn , 
calcule  par  Bode  ft  ScHl  i.ZE,  contient  des  observations,  des 
.   recherches,  des  mémoires,  des  calculs,  de  Lambert,  Ber- 
if OVLLI  »  Lexbll  ,  <tc.  On  en  peut  voir  h  notice  détoUée 
dan»  le  Jwmûl  des  $d^t,  ééaeaAat  1777* 

1776,  Mtdioîaai,  iu-S."  Ephemeridet  astranomice  anni  xjyj^wi 
meridianum  Mediolanensem  supputatse  ab  Angeio  DB 
■  César I s.  Accedit  appendix  Francùci  Recgio. 

Ce  troisième  volume  <£m  Éphémérides  de  MHan  contient  diverses 
obienraiioiis  faites  à  Pais,  à  Genève  ,  à  Padoue  CC  ft  Bijian;  des 
oppositions  de  planètes  ;  une  digression  de  Mercure. 

177^.  Vienna /tn-S."  Ephemerîdes  astronomica^  anni  i  777,  ad  meri- 
dianum Viiulobonensem  calcuiatx  à  Maximiliano  Hell 
et  ejus  adjuncto  K.  D.  Mayr,  cum  appendice.  Aurorz 
boréalis  thcorià  novs. 

On  trouve  dans  ce  Tingt-mlime  volume  un  recueil  d'obser- 
vations astronomiques.  L'auteur  attribue  les  aurores  boréales  à  la 
réflexion  des  rayons  du  soleil  sur  des  vapeurs  congelces  suspen- 
dues dam.  TaiDioBplicte. 

177^.  Berlin,  h  S,*  Recueil  pour  ics  astiKmoBMi ,  f&t  M.  Bbr* 

N  o  u  L  L I ,  tome  IIL 

1776.  BtrHn,         Liste  dea  «stronomM  connus  «  «ctueUement 

vivao« • 
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vîvans,par  orJre  alphabciique,  et  des  lieux  Je  leur  demeure; 
prcccdce  de  rcHexioiis  d'un  usaii^Q  plus  général ,  et  suivie  de 
quelques  supplùiuiis  au  Recueil  pour  les  u5ironoines. 

iyy6.  Berlin ,  in -8. Nouvelles  littéraires  de  divers  pays,  avec  un 
supplément  pour  la  Liste  et  le  Nécrçloge  des  astronomes, 
et  pour  les  Académies  de  province. 

Il  n'y  a  rien  de  plus  propre  que  cet  ouvrage  de  Bernoui.LI 
pour  faire  comiaitre  l'état  et  les  progrcs  de  l'astronomie.  On  y 
trouve  l'âoge  de  Vâfon ,  de  Menais  et  de  Lowits.  Notre  Biblio- 
graphie serait  bien  meilleure  si  Bernoulli  avait  |)u  continuer  ses 
intcres&anteï  nutices  :  eiies  font  voir  combien  il  est  diâicile  de 
&îre  une  Bibliographie  complète. 
177  (S.  Erfiurti,  in-jf."  Acta  Academlae  eiecioralia  Moguntûue  scicn- 
tiarum  quae  Erfurti  est,  ad  nnnum  \  jj6. 

Il  y  a  un  mémoire  de  K  ^  s  T  N  £  R ,  sur  les  projections  ;  dans 
le  second  volume  pour  1777,  un  de  Cousin,  sur  la  figure  de 
.  '  la  terre;  et  dans  celui  de  1778-1779,  un  de  KastnER,  pour 

résoudre  |Kir  des  formtdes  un  triangle  dont  on  connaît  deux  côtés 
et  l'angle  compris. 

Jean'Antoine-Josepfa  Cousin  naquit  à  Paris  le  1 8  fanvier  1739  ; 
il  mourut  le  29  dccemhre  iSoo.  C'était  un  des  bons  géomètres 
de  l'Académie.  On  trouvera  son  éloge  dans  les  Alemoires  de 
l'Instim  national  de  Fnmee, 

Le  doHnème  volume  de  ces  Mémoires  de  l'Académie  d'Erfort 
a  paru  en  1796.  C'est  à  M.  (fe  Dalberg,  coadjuteur  de  Mayence, 
qiw  Ton  ^it  prindpaleinent  l'impression  de  cette  cdlec^n  «C 
l'actintë  de  cette  Académie. 

177<(.  Upsalia,  in"^*  Dissertatio  astionomica  de  rotatione  solis  et 

pianetarum  circa  axes,  à  Sueno  Gabr.  Hedin. 

On  y  trouve  une  méthode  nouvelle  pour  le  problème  de  la 
rotation  dn  soleil. 

I77<^.  Stockholm.  Mémoires  de  la  Société  phyaiugraphique  de  Lund. 

Il  y  n  lui  mc'iiit/îrc  de  M.  HtlL'RLlN  sur  rinfTuciice  de  l;i  lune. 
Bernoulli  parle  aussi  de  plusieurs  thcses  astronomiques  soutenues  i 
Lnnd. 

177^.  Paris»  in-^.'  Adas  céleste  de  Fi.am$tbed,  seconde  édition, 
par  M.  J.  Fortin,  faigâUeur  mécanicien  du  nu  pour  les 
globes  et  spbcres. 

Cette  réduction  des  grandes  cartes  des  constellations ,  publiées 
par  Flamneed,  est  fiâie  avec  stmi ,  nvue  par  La  Momhier  , 
v^jiiwiiiée  de  direiwi  obsvfations  par  Pasumot,  et  d'un 
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planisphère  austral  de  La  Caille.  Elle  est  composée  de  trente 
cam$  tvb-bien  gravées.  J'en  ai  donné  me  mcomb  écBiion  en 

1795,  conigée  et  augmentée. 

lyjé.  Gotha,  ///-^/Neue  Muthmassungen  &c.;  c'est-à-dire,  Nou- 
velles conjectures  sur  les  taches  du  soleil,  sur  les  comètes, 
et  sur  i'iiisloire  originaire  de  la  terre,  lues  dans  l'assemblée 
de  la  Société  des  sciences  d'Iena,  le  22  novembre  1775  • 
par  M.  J.  E.  B.  'Wisdeburg,  profbseiir  de  mathéma- 
tvques. 

Bemoulli ,  Recueil  pour  les  astronomes,  tome  III,  p.  Z38. 
17^6,  London,  in-S."  A  new  anJ  gênerai  introduction  to  practical 
astronomy,  with  its  application  to  geography,  topography, 
triai  of  tlme-keepers,  magnetic  variation ,  coast  surveying 
and  the  longitude  by  iand  and  sea»  with  tables  of  the  sun 
and  fixed  stars  ;  by  S.  D  u  n  n. 

Bernoultit  Nouvelles  iiuéraires,  2.*  cahier.  J'ai  vu  annoncer 
ce  line  coimne  ayant  paru  en  177J. 

1 77  6»  BrauBsckweig,  laS.'So.  Henr.  Hblmoth,  Die  enten  Gniende 
der  Sternwissemcliaft  &c. 

Ce  sont  des  élëmens  d'astronomie ,  que  M.  Heirnuih ,  pasteur 
dam  le  duché  de  Wolâenbuttel ,  avait  promis  en  publiant  sa  Des- 
cription des  comidiaiiom. 
I77<î.  Paris,  ifi'^."  Monde  primitif,  amdysé  et  comparé  avec  le 
morille  moderne,  par  M.  Court  de  GEBELiN;tome  IV. 

Ce  volume,  rempli  d'érudition  ainsi  que  les  précédens,  con- 
tient lliistoire  dn  cduadrier,  et  des  allégories  auxquelles  il  donna 
lieu,  et  qui ,  adon  loi ,  ont  produit  plusîeun  hiÀi$  âm  andens. 

I77<J.  Paris,  itt'fol.  2  vol.  Nouveau  Dictionmûre  pour  servir  de 
supplément  au  Dictionnaire  des  sciences,  des  arts  et  des 

nicticrj. 

Ces  dem  praMen  vaiimM«  de  sopplânens  pov  l'Encyclopé- 
die de  Paris,  ont  été  SIlivis  dé  deux  autres ,  avec  un  volume  dé 
planches.  On  y  trouve  htmeoap  d'articies  d'astronomie  de  Ber- 
MOULLI  diBoBn ,  et  un  gtuAvtéàmCâènm,  oà-sont  expliquées 
les  'MmitlTr  gnomuniques  d'après  Lambert  :  le  mot  A^imutal  est 
aussi  remarquable.  J'y  ai  donné  tous  les  articles  d'astronomie  qui 
manquaient  dans  l'Encyclopédie  ;  car  d  Aiembert  ne  s'en  était 
pas  aises  occupé,  et  cette  psnie  étdt  trèt-incoaqiiiie. 

177^*  Paris,  h'^'  Journal  de  physique,  par  M.  i'abl>é  Rozier. 

Dans  le  voIudm  de  mai,  on  iioave  it  dîicous  sor  i'acoaction 
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des  montagnet,  prononcé  en  1775  *  dans  la  Sodétë  royale,  par 
M.  Pringle  ;  traduit  par  J.B.  LEROT,de  f  Académie  dwiciencet. 

177^.  Paris ,  în-^.'  et  ///-/t.  Journal  des  savans. 

Dans  le  volume  de  novembre,  j'ai  parlé  de  la  nouvelle  comtel- 
latk»  du  Messier,  que  Ton  tronve  ansd  dan*  les  supplémens  de 
l'Encyclopédie ,  et  que  j'ai  fait  ajouter  à  mon  nouveau  globe 
céleste,  à  l'Atlas  de  Fiamsteed  ,  édition  de  Pai»)  et  à  cdui  de 
«  M.  Bode,  ^ui  a  paru  à  Berlin  en  i/j^S. 

'777*  ^^^t  ^''f>*  Recudl  des  pièces  qui  ont  remporté  les  prix 
de  l'Actdémie  des  sciences ,  tome  IX  et  dernier. 

Ce  volume-  contient  Ip-;  picccs  de  M.  DF.  LA  Grangf  svfr  la 
libration  de  la  lune  et  sur  les  satellites  de  Jupiter,  qui  ont  rem- 
porté ies  prix  de  l'Académie  en  1 764  et  1 766  ;  deux  pièces  sur 
la  théorie  de  la  lune»  par  MM.  EuLBft  et  par  M.  de  la  Grange, 

qui  ont  été  couronnées  en  i^'^o  et  1772.  Les  pièces  des  années 
suivantes  ont  paru  dans  les  Mémoires  présentés  à  l'Âcadémie  par 
ies  savans  étrangers. 

1777.  Lottdon,  Iff-^*  Tlie  original  astronomical  observations  made 
In  die  course  of  a  voyage  towards  tiw  south  pole. ...  in  tlie 
years  1772- 177  5,  by  William  Wales  and  Will.  Bayly. 

C'est  un  recueil  d'observations  faites  dans  uii  fameux  voyage 
autour  du  inonde,  à  Madère,  au  Cap,  i  la  nonveOe  Zélande, 
dans  la  mer  du  Sud,  à  l'île  de'Tàïti ,  à  la  nouvelle  dlédonle,  &c. 
On  y  trouve  les  positions  d'une  multitu^  de  UeBZ  peu  coimns, 
ies  variations  de  l'aimant,  &c. 

M.  Vales,  oïd  a  fiit  le  tour  da  inonde,  est  né  en  173; 
dans  le  comté  d'Vorck;  est  professeur  à  Londres.  Sur  M.  Bayly» 
voyei  1774. 

1777.  Avignon,  in-^."  Observations  astronomiques  faites  à  Tou- 
louse, par  M.  DARQuittt. 

Ce  reçues  contient  une  oBiiliiraile  tf 'observations  lidtes  pen* 
d.int  plus  de  vingt  ans ,  réduites  et  comparées  avec  les  tables  ; 
sur-tout  beaiucoup  d'observations  de  Mercure ,  qui  sont  rares  à 
Paiîs,  à  cause  des  nauTais  mpa.  La  niae  a  paru  jusqu  en  1 7^8. 

1777.  VUna,  in-foL  Caliiers  des  observations  asttonomiques  &ites 

i  l'observatoire  royal  de  VHna  en  1773 ,  'J^risentés  au 
roi  (  (!e  Pologne),  par  M.  l'abbé  PoczoBUT,  astronome 
de  S.  M.  et  niembre  de  la  Société  royale. 

1 }  8  pages  petit  format.  Ces  observations  ont  été  faites  par 
MM.  PoczOBUT  et  Srazacu  ;  elies  soiu  en  nés-grand  nombre. 
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On  y  trouve  la  nouvelle  constellation  da  Taureau  royal  de 
Poniatowski,  adoptée  depuis  par  l'Acadcmie  des  sciences,  et  gra- 
vée en  1778  sur  les  cuivres  de  l'Atlas  de  ïiamsteed,  qui.  a\aii 
paru  en  1776  chez  Fortin.  Vtyti  le  Jwmal  des  savons  t  août 
1778.  La  suite  de  ces  observations  n';i  pas  été  imprimée  ;  ONB 

J"ai  publié  des  observatioui  de  Mercure  dam  les  Mémms  ét 
'Académie  pour  1786. 

Puc/obut,  chevalier  des  ordres  de  Samt-Staiœlas  et  de  TAigle 
blanc  de  l'ofoc^nc,  est  né  en  Liilminie  le  50  ncto!)re  1  ^iS.  Depuis 
17641  il  s  est  uccuuc  d'observations  à  Viina  ;  il  avaii  restaure  l'obser- 
vatoire de  cette  vrae,  et  lui  avait  procuré  d  excetlens  instrumens. 

André  Strzecki,  professeur  de  mathématiques  à  ^' ibia ,  et  che- 
valier de  l'ordre  de  Saint-Stanislas,  naquit  en  Lithuauie  le  27 
novembre  1737,  et  mourut  le  $  février  17^7.  II  a  été  pendant 
trente-trois  ans  le  compagnon  'des  travaux  de  Poczôbut. 
Bystrzcki  s'occupait  aussi  un  peu  d'astronomie  en  Pologne. 
J.  B.  Sniadecki  ,  prolèsseur  d'astronomie  à  Cracovie,  est  né 
le  21  août  1756,  diou  le  palatinal  de  Gnesne  dans  la  grande 
Pologne.  U  a  voyagé  en  Angleterre  et  en  France  en  1787. 

1777,  CadtZ,  in-jf.."  Observacîones  astronomicas  hechas  en  Cadiz..» 

por  el  capitan  D,  Vicente  Ton  no  de  S.  Miguel....  y  pof 
D.  Joseph  Va  u  ri  L  A ,  capitan  de  Iragata. 

Ce  second  voliune  des  Observations  taites  à  Cadix,  contient, 
pour  l'année  1776,  un  grand  nombre  debomMS  observatiom; 
mais  elles  n'ont  pas  été  plus  loin. 

1777.  Loiulon,  in-.^."  Description  of  an  engine  for  diviJîng  mathe- 
matical  instruments,  by  M.  J.  Ramsdi-n,  matlieinatical 
instrument -maker;  published  by  orJcr  ot  the  conimis- 
sîoners  of  longitude. 

1 4  pages  avec  quatre  grandes  planches.  Ma  traduction  a  été 

imprimée  à  Paris  en  i"90. 

Cette  machine,  avec  laquelle  M.  Ramsden  fait  les  divisions 
les  pins  exactes ,  a  Beaucoup  de  rapport  avec  celle  du  duc  de 
Chaulnes,  décrite,  en  1768  ,  dans  les  Arrs  de  l'Académie. 

M.  IAeGKIÉ  ,  artiste  de  Paris,  en  fii  aussi  une  en  1777,  avec 
de  nouvelles  perfections;  elle  divinit  lâcilement  une  ligne  en  cent 
parties  égales. 

Ramsden  naquit  en  1730,  et  mourut  en*l8oo.  Son  élog^ 

est  dans  le  Journal  Jes  savons  de  1788. 

1777.  LofuJori,  in -S."  The  rationale  of  circulating  numbers  ,  &c.  ; 

by  H.  CLARK.E. 

L'ameur ,  jeune  alois,  maftie dé  mathAnatignet  k Mandiestcr, 
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y  donnait  la  solution  d'une  cquation  algébrique  particulière ,  qui 
exprime  ime  nouvelle  espèce  de  courbes  applicables  aux  phcno- 
mÀies  de  i'annean  de  Saturne,  et  qui  lui  fournit  une  solution 
simple  et  ingémeuse  dé  ce  problème. 

1777.  LotuiêU ,  in-^."  Baromcti  ical  observations  on  the  dejpÛL  c£ 

ilie  mines  in  the  Hartz,  by  John  Andrew  de  Luc. 
1777.  London,  in-^.'  George  Shuckburgh,  Observations  made 

in  Savoy  in  order  to  ascertain  the  height  of  mountains 

by  mea ns  of  ihe  barometers. 

Les  résuhatr  de  ces  règles  wom  ttn  pea  diffiîram  de  ceux  <iui 

•ont  dam  le  grand  ouvrage  de  M.  de  Luc,  1772.  Celni-ci  y  a 

répondu  dans  le  Journal  dts  UHans ,  1792. 

1777.  Me  (Il  ol uni,  in-8**  DeCesaris,  £phemeri<Ies  «stronomicc 

anni  1778. 

On  trouve  dans  ce  quatrième  volume ,  des  observations  de  Mer- 
cure ,  des  autres  planètes  et  «fes  satellites ,  une  description  dii 

secteur  cquatori.)!  .  et  un  mémoire  de  M.  OaIAKI  SUT  IcS  intCT- 

polatioiis  cil.  s  lieux  de  la  lui;e. 

1777.  Berlin ,  in -i).'  Nouvelles  lillcraires  de  divers  pays,  avec  des 
sLippicmens  pour  la  Liste  et  le  Nécroioge  des  astronomes, 
par  l'auteur  du  Recueil  pour  les  astnmcmies  [  Bernoulli  ]  ; 
et  3.*  cahiers. 

On  y  trouve  beaucoup  d'annonces  de  livres  et  mémoires 
nouveaux,  et  les  vies  de  Lambert,  Horrebov^ ,  Beraud,  Crozet, 
Scbnmacfaer ,  Lowhr ,  astronomes  mon*  depuis  quelques  années. 

1777.  Berlin. . .  .  Lettres  sur  différens  sujets,  écrites  pendant  ie 
cours  d'un  voyage  par  l'AUeAiagne,  la  Suisse,  la  Fnmce 
et  l'Italie,  par  M.  J.  Bernoulli. 

On  y  trouve  beaucoup  de  notices  sur  les  observatoires  et  les  astro- 
nomes de  ces  difltrens  pays.  Le  troisième  volume  a  paru  en  1 

1777,  Lontlon ,  in  S."  The  nauticai  Aitnanac ,  and  astronomlcal 
Ephemeris  for  the  )car  1780. 

J777.  Parts ,  m-8°  Connoissancc  des  temps  pour  Tannée  ijj^, 
publiée  par  Tordre  de  l'Académie  royale  det  sciences,  et 
calculée  par  M.  Jeaurat. 

*  Ce  volume  contient  une  t  ihie  très-ampIc  des  lontritudes  des 

villes,  des  méthodes  poiur  uouver  la  longitude  en  mer,  des  obser- 
vadons  de  h  famé  par  Bradlby  ,  comparées  arec  ka  tables  par 
M.  Lehsrt. 
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1777.  VUnnapin-S."  Ephemerides  astronomice  anni  1778....  cal- 
cuiatae  à  Maximiliano  Hell  et  ejus  adjuncto  R.  D. 
Antonio  Mayr;  cum  appendice  observationum  a$irono- 

micarum. 

1 777.  Londoti,  in-jf.'  Philosophicai  Transactions  for  the  year  1 777, 
vol.  LXVTl. 

yoj  pages.  On  y  trouve  les  mémoires  suîvans  :  Observations, 
amioncces  ci-dessus,  du  baromètre  dans  les  mines  du  Hartz  ,  par 
DE  Luc  ;  Hauteurs  des  Alpes,  par  Shuckbukgh  ;  lUgle  pour 
trouver  les  hauteuis  par  le  baromètre,  par  Roy  ;  Micrumètre  at 
mcgainèire  de  BoscoviCfi;  Micromètre  prismatique  de  Maskjl- 
LYNE;  Marces  de  la  nier  Adriatique ,  paf  StramG£  et  TOAUDO  i 
Obienratioiu  «b»  medBm ,  par  17AKGEMTIN  ;  Fanage  dliH 
luNis  ,  traduit  par  COSTARD;  Sur  le  mouvemeut  de  lut.uion, 
par  Landen;  Sur  les  miroirs  des  tdescopes ,  par  MUOCE» 
Thennomètres  de  la  Société  royale  de  Londres. 

1777.  Paris,  in-^*  Machines  et  inventions  approuvées  par  i'Aca> 
démie  aes  sciences ,  tome  Vil. 

On  y  v<»t  pluieun  machines  relatives  à  l'attrononiie. 

1777.  Cottittga,  i»'^."  Novi  Commentarii  Societatis  régie  Got- 

tîngensis ,  i.  VII, 
,  On  y  trouve  des  observatioiu  de  M.  Lichtenberc  ,  faites 

pour  la  carte  de  i'électorat  d'Hanovre.  Le  huitième  volume 
parat  en  1778. 

1777.  Bruxelles, iM'éf/Mcmo\r(;s  de  l'Académie  impériale  et  royale 
cles  sciences  et  bellc5-lctircs  de  Bruxelles,  tome  î.'*" 

On  trouve  dans  ce  volume  des  observations  de  M.  PiGOTT, 
fàhes  dam  plusieurs  villes  des  Pays-Bas,  et  des  observations  météo- 
rologiques d»  divc»  académiciens. 

1777.  AfidJelburg ,  in-B,*  Verhandelingen  &c.  ;  ou  Mémoires  de 
l'Académie  des  sciences  de  Fiessiiigue,  tome  I.** 

,  On  y  trouve  une  obser\at!nn  de  M.  Méchain  ,  faite  1 

VcfsaBIes ,  et  comparée  avec  piusieius  autres ,  sur  l'éciipsç  d'Al- 
dâ»i»an  éoL  i4  av»  1774- 

1777.  Prague  ,  in '8.*  Abhandlungen  emer  privatg^lschafi  in 

âoehnien  von  Born  ,  t.  IIL 

Ces  Mcmoirf  s  d^uneSoci^é  littàaire  étabfie  en  Bohème ,  puf^lics 
par  M.  de  fiom,  contiennent  des  observations  de  M.  Strnadt 
pour  lalMitude  de  Prague,  qu'il  trouve  de  jo^  4'      *  lieu 
.   de  ;o*  6'  que  Tycho  avak  trouvé. 
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1777,  Munich.  On  annonce  le  second  volume  cles  Mcmoîres  de 
l'Acadcniie  de  Bavière,  où  il  y  a  un  mémoire  de  M.  Hel- 
F£NZRi£D£R  sur  uii  c|uart-de-cercie  nouveau  a  cenain« 
égards. 

1777.  MonipelHtr»  i»-^*  Assemblée  publique  <le  ia  Société  royale 
des  sciences,  &c. 

On  y  trouve  quelques  observations  de  M.  POITEVIN.  II  y 
avait  déjà  plusieurs  annces  que  i'Acadcinie  de  Montpellier  publiait 
ces  petitt  lecudls  ée  mëmoiies  ou  d'âoses  lus  dans  ses  assemblées 
publii]Ues.  H  y  a  aussi  un  volume  de  Mémoires  de  la  même  Aca- 
démie, m|»iiné  en  1766,  qui  coniienc  plusieurs  observations  de 
M.  DB  Ratts. 

Etienne-HyaciitiiM  âm  Batie.  naquit  i  Montpellier  le  1 sep- 
tembre 1722.  Jacques  Poitevin  naquit  dans  la  môme  ville  le  6 
octobre  1742*  Tou»  deux  se  sont  occuper  d'observations,  et  ont 
été  uties  à  l'astrononiiie. 

1777.  Leipzig,  in^S,*  Abhandiung  von  den  Sonnen -uhren  Jer 
Alten;  c'est-à-dire»  Dissertation  sur  les  cadrans  solaires 
des  anciens,  par  M.  Ceorge-Henrl  Martini,  recteur  du 
collège  de  Saint-Nicolas. 

i44  psigcs.  Cet  ouvrage  est  rempli  d'une  érudition  curieuse 
et  solide.  -^BtnuulU,  Nouvelles  UnAeses,  4**  cahier  »  pertie  1 

1777.  yiemut,  i/i'4fJ  Institutiones  astronomicz  dieoreticae,  i  Car. 

SCHERFFER. 

liUf.  inS/  ScHEEFfER,  Abhandiung  ueber  die  geogr.  tmd 
orth.  prof.  &&  ;  ou  Dissertation  sur  la  projection  géogra- 
phique et  orthographique  d'un  ellipsoïde  aplati,  et  sur  la 
figure  de  l'ombre  de  la  terre  dans  ks  écUpses  de  lune. 

1777.  PaJova ,  in-^."  Compendio  d' asIlOllOinia*  CoUc  tavoie  dei 
signor  DE  LA  Lande. 

C'eu  une  traduction  taite  par  M.  TOAIJ>0  ,  de  1  Abrégé 
d'astronomie ,  auquel  il  a  joint  les  tables  ascronomiqttes  tirées  oè 
l'Astronomie  en  3  volumes  itt-4J 

1777.  Firenje,  in-S."  Lettcrc  Ji  un  Italiano  ad  un  Parigino  întorno 
aile  riflessioni  dei  signor  Cassini  j>fi  TuuRX  sui  grado 

Torinese. 

II  y  a  lieu  de  croire  que  c'est  une  défense  du  livre  du  P.  Bec- 
CARiA  contre  m  qd  avait  été  inséré  dans  le  Mmun  A  Fnmct 
pour  i77<S. 
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1777.  Paris,  in- 12,  Gnu»  lie  physique,  par  M.  Tabbé  Savrt. 
On  y  trauTO  raplicanon  de  rascranonne  phyfiqn. 

1777.  Paris,  iM'i2.  Précis  iTastionoinfe ,  par  M.  Tabbé  Sauri. 

1 28  piges.  Ce  petit  ouTrage  est  tiré  en  paitie  de  mon  Mri^ 

d'astronomie. 

1777.  Paris f  in-j2.  Traiic  de  la  sphùe ,  à  l'usage  des  personnes 
qui  veulent  joindre  cette  élude  A  celle  de  la  géographie , 
par  M.  Mentells. 

1777.  Lotiiion,  in-jf.'  On  tbe  doctrine  of  the  sphère»  in  àx  boolu: 
book.  I ,  contalniog  some  prcliminary  properties  of  the 
cone  ;  II ,  the  gênerai  doclrine  oi  ilie  <phere  ;  III,  ol  sphe- 
rical  angles  antl  triangic^  ;  IV,  ut  tlic  orihographic  pro- 
jection; V,  of  the  stereographic  orojeciion  ;  VI ,  of  spheric 
trigonometry  :  to  which  is  added  an  appendix  contaâninff 
the  solution  of  a  problero  for  asceriaining  the  latitude  and 
longitiiJt*  of  a  place,  togethcr  with  tfaie  apparent  time;  by 
the  rev.  George  Walkf.r,  F.  R.  S. 

11  y  en  a  un  extrait  dans  le  Monthly  revlew ,  octobre  1777» 
et  un  antre  dam  le  Gentlman's  magaiine,  novembre  1777* 

1777.  Amsterdam,  ia-S**  Essai  sur  les  ocnnètes ,  où  Ton  tâche 

d'expliquer  les  phénomènes  qu'offrent  leurs  queues ,  et  ou 
l'on  fait  voir  qu'elles  sont  probablement  destinées  à  rendre 
les  comè  tes  des  moiuies  habitables  ;  avec  des  observations 
et  des  rcliexions  sur  le  soleil  et  sur  les  planètes  du  premier 
ordre:  par  André  Oliter. 

C*eit  une  traduction  dé  Fanglaîs.  V<fyei  177t. 

17*77.  Paris,  itt-S,"  Lettres  sur  Toriginè  des  sciences,  et  sur  celle 

des  peuples  de  l'Asie,  par  M.  Bailly. 

C'est  un  «iupplément  à  ïH'utoin  dt  l'astronomie  ancienne  du 
mime  auteur  ;  le  second  vohinw  de  ces  lettres  a  paru  en  1 778. 

1777.  Nurnberg ,  m-jf."  Clercs  Besciu-eibung  einer  Himmels- 
charte  &c.  von  D.  G.  T.  Kordenbusch;  c'est-à-dire, 

Description  d'une  carte  céleste  générale,  dressée  d'après 
les  observations  les  plus  nouvews,  traduite  du  français 

de  M.  Le  Clerc. 

1777.  Leipiig,  Cb.  Bcned.  Funks,  Anweîsung  zur  kenntniss 

^c;  c'cst-à-difc,  Instruction  pour  apprendre  à  connaître  les 

constellationi 
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-constellations  au  moyen  de  deux  coniglobes  et  de  deux  pla- 
nigiobes  dressés  d'après  les  cartes  de  Bayer  et  de  Yaugondy. 

1777.  Londres  [ Paris ] ,  in-i2.  Examen  du  Mémoire  sur  une  ques- 
tion de  géographie,  publié  en  1775  par  M.  Robert  de 
Vaugondy;  par  M.  BuNN£,  ingénieur  hydrographe  de 
la  marine. 

Il  y  est  queMïon  principalement  de  Fasage  qa*on  pent  Aire 

de  l'aplatissement  de  la  terre  dam  les  cartes  géographiques.  Cette 
brochure  a  vcritablement  paru  i  Paris,  chez  Lattre,  graveur, 
quoiqu'on  ait  fidt  Insâner  par  surpriw  du»  Itt  JmÊndiu  mmu, 
déoembie  1776 ,  qa*dk  n'ezitttat  pas. 

.  ^777'  Bramuehweig,  in-S,*  Die  cmim  grunden  der  Stenwn  wissen- 
schaft;  c  est-à-dire,  Premien  fendemens  de  Gastronomie, 
par  M.  J.  H.  H£i.ituTH. 

'7/7*  Bfr^'"'  i"-^'"  Diabgen  &c.;  c'est-à-dire,  Entredens  iiv  la 

pluralité  des  mondes,  par  M.  de  FoNTfiMB|.LE,  avec 

des  remarques  par  M.  J.  £1.  BoDE. 
La  trouicme  édition  a  paru  en  1798. 

'777*  Colchester,  in -S."  Observ  ations  and  conjectures  on  the  nature 
and  properties  of  iight  ^d  of  the  theory  of  comeci. 
Il  y  en  a  tu  eKtrah  dans  le  MMIy  mitw,  noremine  1777. 

1777.  Lunàon,  inS,*  Thou^ts  on  gênerai  gravitation,  &c.  ;  c'est- 
à-dire  ,  Pensées  sur  la  gravitation  universelle  ,^  et  aperçus 
qui  en  résultent  relativement  à  l'état  de  l'univers. 
Journal  encyclopédique ,  mars  1778,  p.  363.  » 

1777.  Rom^,  in-P."  Camilii  Garulli  Hypothesis  O^iemicana» 

cometae,  et  eiegiarum  moiiobiblos. 

Ce  sont  des  poésies  agrcobies ,  accompagnées  de  notes  asiro* 
nomiques. 

1778.  Paris ,  in -12.  Observations  philosophiques  sur  les  système» 

de  Newton ,  le  mouvement  de  la  terre  et  la  pluralité  des 
mondes,  &c.  par  M.  l'abbé  Flexier  de  Reval,  auteur 
du  Catéchisme  philosophique  ;  seconde  édition. 

On  prétend  que  le  véritable  nom  de  Tanteur  est  Xavier  de 
FELLsa.  Quoi  qa*il  en  soit,  cet  ouvrage  est  le  fruit  du  zèle 
d'un  ecdénasiiqiie  plus  pieux  91e  savant»  et  qui  craint  que  la 

fibbfe 
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piiSowpiiie  ne  nniie  i  la  religion ,  ainù  que  je  l'ai  obMnré  dans 

le  Journal  des  savons ,  février  et  octobre  1778. 

1778.  Pisis ,  in-^.'  Observationes  siderum  habilx  Pisîs  in  specuiâ 
academicâ  ab  anno  1774  ad  annnm  i  -78  ,  ju>su  et  au.^pi- 
ciis  R.  C.  Peiri  Leopoldi  M.  E.  D.  in  iucem  ciiitx  à  Josepho 
Slop  de  Cadenberg,  in  Pisanâ  Academiâ  pubiico  asiro- 
nomix  professcnre,  Bononien^s  scientianim  Insthuti  socio. 

324  pngcs.  C'est  le  troisicme  recueil  d'ohsenations  que  publie 
M.  ^op ,  habile  astronome  de  Pise.  —  Journal  des  savons  t 
février  1780. 

1778.  Péffis,  i/j-^."  2  toi.  Voyage  fait  par  ordre  du  roi,  en  177 1 
et  177a,  par  MM.  de  Verdun,  de  Borda  et  Pingré. 

Os  TOyag»  fait  aur/a  Flore ,  sous  le  ministère  de  M.  de  Boynes , 
contient  beaucoup  d'observations  astronomiques  ,  géograpliiques 
ce  piiy&iques,  faites  en  Amérique,  en  Uands,  ftc.  rtye^»  1773  t 
celui  de  I'Is'ia. 

Jean-Charle:i  de  Borda ,  aussi  grand  gcomttre  qu'habile  navi- 
gateur et  physicien  plein  de  gënic ,  naquit  à  Daz  le  4- 

Il  fût  reçu  de  l'Ac.  'îc n  ie  en  i-^jô.  Il  mourut  le  i  7  février  i  "^99  , 
après  avoir  rendu  des  services  ixnportans  à  la  marine  et  à  l'astro- 
nomie. 

1 77 8.  London»  ta      A  voyage  to  C^aliiomla ,  by  the  abbot  Ch appb 

d'Al  ii  RocHE,  and  Cassini's  voyage  to  Newfoundiand 
and  Sale,  with  a  plan  of  the  city  of  Mexico  and  many 

others. 

1778.  Utrccht ,  tu -8."  Dissertations  physiques  et  maihcmatiques,  sur 
la  ligure  de  la  terre,  les  coincies,  l'uiiraction ,  &c.  par 
M.  Hennert. 

1778.  Paris,  i/i-^."  2  foL  Histoire  de  l'astronomie  moderne,  depuis 
ia  fondation  de  i'école  d'Alexandrie  jusqu'à  l'époque  de 

1730,  par  M.  R  A  1 11  y. 

Ces  deux  volumes  sont  la  siiiie  de  celui  qui  avait  paru  en 
1775.  Les  trois  ensemble,  avec  les  deux  qui  les  ont  sniWs,  font 
un  corps  complet  d'histoire  pour  cette  science  ;  on  y  trouve  même 
les  notioiM  élémentaires  dont  on  a  })e5oin  pour  l'entendre,  et  des 
«fisBotaciMis  savantes  snr  tout  ce  qu'il  y  aCoincw  dansPandanne 
astronomie ,  et  sur  les  poinu  controversés  de  l'astronomie  modenae* 

1778.  Mannhemit  10-^/  Tabuls  aberrationis  et  nutatipnis  insignio- 
rum  3  5  2  siellanim ,  ciim  alîis  tabulis,  à  Joanne  Metzcfr. 
Ce  recueil  de  tables  d'ablation  est  plus  étendu  que  celui  de 
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la  Connaissance  da  temps,  OÙ  il  n'y  en  avtil  que  L'au- 
teur mourut  en  1781. 

Delflitbre  a  donné  on  grand  errata  ponr  ces  tables  dans  la 
CmutaissOKee  des  temps  de  1789.  Il  en  a  ajouté  beaucoup  d'au- 
ves,  ainsi  que  M.  de  Zach  et  M.*"*^  in  duchesse  de  Gotlia. 

I778«  Berlin .  tu -S Ncuc  Sammlung  logarithmischer  &c.  ;  c'est- 
à-dire,  Recueil  nouveau  de  tables  Iogarithmic|ues ,  trigo- 
iiomctri(jues ,  mécaniquç^,  &c.  par  M.  Schulze. 

Ce  recueil  est  irès-utne.  Voye-^  Bemoidii,  NmnXUs  titthatm, 
tome  IV,  p.  I.  II  contient  les  logarithmes  hyperboliques  des 
sinus  et  des  tangentes.  11  va  de  pair  avec  ceux  de  Sherwin , 
Hutton,  Vcga  et  CaUel* 

1778.  London,  in-^J»  Maskeltne,  Account  of  «  new  instni* 
ment  fer  measuring  smait  angles ,  called  the  prismatic 
micromiter. 

Ce  sont  les  prismes  mobiles  dans  la  longueur  du  tube,  sui- 
vant l'idce  de  l'abbé  Roch^  et  de  Boscovich  en  1777»  que 
Maskelyne  avait  eue  de  sïm  V6té  en  1776. 

1778.  TWnga,in-^*  De  motu  satellhum  circa  suos  phnetas  pri- 
marios  et  circa  solem  in  wbe  unico  seu  epicycloïde ,  à 

Joh.  Kl£SIO. 

1778.  At^shurg,  in-^.'  Abhandiungen  der  Bewegung  der  korper 
în  krummem  linien  ;  c'est-à-dire ,  Traité  du  mouvement 
.  des  corps  dans  des  lignes  courbes ,  avec  son  application 
à  notre  système  solaire,  par  M.  Beda  Mayr. 

1778.  Varsavia ,  i/i-S."  Micliaelis  HuDii  De  telluris  forma. 

1778.  Paris,  in-S."  Traité  des  propriétés  communes  à  toutes  les 
courbes,  suivi  d'un  Mémoire  sur  les  éclipses  de  soleil 
(M.  Goudin).  ' 

Ce  mémoire  contient  sur-tout  In  solution  analytique  du  {î»o- 
blcme  des  plus  grandes  phases  (Astronom.  art.  15^3^),  que  Du 
Si^onr  a  waaA  traité  dans  Is  Mânoôet  de  1765.  M.,  Goadiii 
avait  déjà  donné,  en  1761 ,  un  mémoire  analytiipie  sur  les  pro- 
jections des  éclipses  de  soleil ,  en  même  temps  qu'iin  mémoire 
de  gnomonique  ,  dans  des  recherches  faites  avec  Du  Séjour. 

1778.  Freyburg,  in-S."  J.  B.  Eberentz  Kunstcriff  die  Finster- 
nisse  zu  l>ef«dinen;  c'est-ànllre.  Méthode  «le  calculer  les 
éclipses. 
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lyj'S^ Paris ,  in-^'  De  la  Lande,  Réflexions  sur  i'éclipse  <ie 
soleil  du  24,  juin  1778. 
Figure  Je  i'éciipse,  où  l'on  voit  les  phases  pour  tous  les  pays 
de  la  lerre,  calculées  par  M.  Le  faute  d'Ace  LtT,  Je 
TAcadémie  royale  des  sciences  de  Toulouse,  professeur  de 
mathématiques  à  l'École  royale  militaire. 

Cette  éclipse  a  été  totale  à  Salé,  et  M.  Dezotcux  l'y  a  obser- 
vée. Les  courbes  d'iliuininatian  formaient  deux  ovales  «éparés  i  et 
j'en  ai  expliqué  la  raison  dans  mon  mémoire. 

Joseph  Lepaute  d'Agelec,  neveu  des  deux  horlogen  cââmi 
de  Paris  ,  naquit  à  Thone-la-Long  ,  près  de  Montmcd y  ,  en  1  "  ^  2. 
11  vint  à  Paris  en  1769 .  pour  s'occuper  d'astronomie  avec  moi; 
il  y  fît ,  pendant  cinq  ans ,  un  grand  nombre  d'oluervatioiiis  et  de 
calculs  ajtronomiques.  En  J773  ,  il  s'embarqua  avec  M.  Keiguelin 
pour  les  terres  australes ,  oiî  il  fit  i>eaucoup  d'observations.  Kfjrf^ 
le  Journal  des  savons  t.  1773,  et  juin  1775.  Une  partie  a  ttc 
imprimée  dans  les  Mànoiies  de  TAcadémie.  En  1773  ,  H  iitt 
installé  dans  robservat|^re  de  l'École  militaire  ,  où  M.  Bergeret 
lui  confia  un  grand  murai  de  Bird  ,  avec  lequel  il  ne  cessait  de 
faire  chaque  jour  ime  multitude  d'excellentes  observarions,  qui 
lui  méritent  une  place  dans  l'histoire  de  l'astronomie.  Ses  voyages 
ont  été  utiles.  Vo\f^^  son  éloge  dans  la  Connaissance  des  temps  de 
17^8.  Ses  observations  sont  dans  l'Uistoire  céleste  française,  qui 
a  pua  en  1801. 

1778.  NoÊiês,  in-S.*  Le  Guide  du  navigateur,  ou  Traité  de  h 
pratique  des  d>servations  et  des  calculs  nécessaires  au 
navigateur ,  par  M.  LÉviQUE,  professeur  royal  en  hydro- 
graphie à  Nantes. 

600  pages.  Cet  ouvrage  est  le  plus  étendu ,  le  plus  complet 
et  le  plus  commode  qu'on  ait  donné  jusqu'ici ,  pour  Ht  méthodes 
des  Jkniffitiides  en  mer  et  les  autres  objets  relatifi  aux  obienfft- 
tions.  CTn  y  trouve  aussi  toutes  les  tables  dont  l'astronome  a  besoin 
sur  la  mer.  L'auteur  en  prépare  une  seconde  édition  en  i  801.  On 
*  peut  y  suppléer  par  mon  Abrégé  dé  navigation,  175) 3. 

1 77  8 .  Berlin ,  in-S,*  Astronomîsches  lahrbuch  &c.  ;  ou  Éphémérîdes 
pour  1780  et  178 1,  par  M.  Bodb. 

Ces  cinquième  et  sixième  volumes  condemient  beaucoup  de 

mémoires  d'astronomie ,  dont  j'ai  donné  la  notice  dans  le  Journal 
des  savons,  décembre  1778,  i."  vol.;  celle  du  volume  de  177^ 
est  dans  le  Toliune  d'août.  # 

.17^8.  MuUolaai,  in-S»*  Ephemerides  astionomicae  anni  177^  ad 
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meridianum  Mcdiolanensem  supputatie  ,  ab  Angelo  D£ 
Cësaris.  AcceUit  app«ndix  Francisci  RiriGGio. 

Ce  cinquième  Tohmie  contient  tme  dëtennmation  éb  h  lon- 
gitude de  Padoue ,  et  une  grande  table  d'observations  métc'oro- 
logiques  faites  à  Milan  parle  P.  La  Grange,  de  Micon,  depuis 
1763  jusqu'en  1777. 

1 77  S .  Pam,  in-S.*  Connoissance  det  temps  pour  l'année  1 7  8 1 ,  pu- 
bliée par  Tordre  de  rAcadânie,  calculée  par  M.  Jeaurat. 
Ce  volunie  contictn  zj6  tabfes  (fabenation  et  de  nuution, 

tircei  des  volumes  prcccdens. 

1778.  Mannheim,  in-S."  Chr.  May£R,  Gruendiiche  Vertheidigung 
neucr  Beobachtungeii  von  Fîxstem*'trdMiiten. 

Cet  ouvrage  contient  une  réponse  à  la  critique  anùre  qoe  le 
P.  Heil  avait  ^te  des  observations  nouvellcb  du  P.  Mayer  sur 
les  petites  étoiles  qui  sont  tout  près  des  plus  grosses  étoiles ,  et  dont 
quelques-unes  paraûsaient  à  Mayer  des  espèces  de  satellites.  Voye\ 
le  Journal  des  savons,  février  1779.  Mayer  donna,  !';iiince  sui- 
vante, un  ouvrage  latin  sur  le  même  sujet;  mais  ces  observations 
n'ont  M  ni  confirmées  ni  adoptées.  . 

1778.  Hafaia,  in-^'  Acta  regiae  universitatîs  Hafiiioisis. 

Dans  ce  volume  de  l'imiversité  de  Copenhague ,  on  trouve  des 
mémoires  de  M.  Kratz£NST£1N  sur  ime  chaise  marine  propre 
à  observer  en  mer,  et  sor  let  taches  dn  soleil ,  qu^  regarde,  abisi 
qne  M.  V!'ilsnn  ,  comme  des  cavités. 

Le  tome  Xi  des  Mémoires  de  la  Société  royafe  des  sciences 
dé  la  ncBM  vHIe  a  pm  en  1779-  Ces  Mémofaas  sont  écriu  en 
danois.  —  Btraoul/i,  Nouvdks  littéraires ,  6.*  caliîer. 

1778.  Erfkrti,  in-^."  Acta  Academix  eiectoralis  ad  annum  iyy6. 
Il  y  a,  dans  ce  second  volume ,  un  mémoire  de  Cousin  sur 
la  figure  de  la  terre.  Voye^  1776,  et  les  Nouvelles  littéraires  de 
Becnoidli,  5.*  caUer. 

1778.  BerSiÊ,  h-S/  "HoaveUes  littéraires  Je  divers  pays,  avec  éa 
«upplémens  pour  la  Liste  et  le  Nécrobge  des  astronomes , 
4.*  cahier ,  première  partie. 
70  pages.  Voyei  ^77^  *77*» 

1778.  Lùndon,  ia-é±/  A  discotirse  on  the  invention  and  improve- 
inents  of  tne  reflecting  tdescope,  ddivered  ac  die  anniver- 
sarv  meeting  of  the  royal  Socie^,  nov.  30.*  1777,  by  snr 
Jonn  Pringle, 

Ce  discours  a  été  prononcé  par  ie  président  de  TAcadàm  dt 
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Londrei ,  à  i'occa&ion  du  prix  fonde  par  Copley  ,  pour  celui 
qui  a  fîdt  »  dam  l'année ,  la  découverte  la  plus  importante  dans 

les  sciences  ou  les  arts.  On  avait  aussi  ctal^li  à  l'Acadcmie  des 
sciences  un  prix  d'utilité;  mais  l'Institut  ne  l'a  pas  continue. 

1778.  J^uris,  i/i-S."  Lois  du  magnétisme,  seconde  partie;  sur  i'équa- 
teur  magnétique  et  les  boussoles  (Le  AIonnier). 
La  première  paiti»  oc  de  177^. 

1778.  London,  in-S,*  A  descriptkm  of  the  Uges  drawn  on  Gun- 

ter's  scale.  % 

Cette  cchellede  logarithmes,  qui  s'exécuta  chez  MM.  Nairne 
•cBlunt  ,  habiles  artistes  de  Londres ,  est  décrite  par  M.  MOUN- 
TAINE ,  avec  les  améliorations  de  J.  RonKTSOM,  aotcur  d'un 

excellent  Traité  de  navigation  qui  a  paru  en  1771* 

1778.  Bnstt  'tn-^."  Journal  de  marine,  par  M.  Blondfau. 

11  en  paraissait  huit  cahiers  par  an.  Voye^^  mon  Abrégé  de 
MvigatfâH ,  o&  f en  ai  donné  la  notice.  Cet»  utile  entrepose 
dara  peu  de  tem{)s.  L'auteur  «rah  été  prolèsieur  à  Brest  et  i 

Calais.  Il  est  mon  tii  1783. 

1778.  Trajecti,  iti-S."  Insiiimiones  asironomia;,  gnomonices,  chro- 
nologîae ,  géographie ,  artisque  nauticae ,  scholis  privaiis 
accommodatKy'i  Joh.  Fred.  Henmbrt. 
2j8  pages. 

1778.  Berlin,  in -8."  Explication  4e  l'astronomie,  par  M.  Bode; 

en  allemand. 

1778.  Upsalia .  ...  Melander,  Fundamenta  astronomie 

L'atueur  a  donne ,  en  ij^O  »  uqe  Astronomie  en  a  volumes , 
écrite  en  suédois. 

1778.  Paris,  i/t'jjt»  Traité  de  la  sphère,  avec  l'exposition  des 

difil'rens  systèmes  du  monde,  par  M.  Robert,  ancien 
prolcsseur  de  philosophie  au  collège  de  Chalon-sur-Saône. 

C'est  une  espèce  d'introduction  à  la  Géographie  du  même 
tuteuT}  en  3  volumes  in^tt, 

1778.  Paris,  itt-foUo»  Planisphères  célestes  projetés  sur  le  plan  de 

i'équateur,  avec  un  Abrégé  d'astronomie  pour  leur  usage, 
en  146  pages  in-S." ;  par  le  F.  Cu&Y50L0GU£,  de  G/ 
en  Franche-Comté. 

Ces  planisphères  sont  lîuts  avec  soin ,  gran&  et  bien  gravés. 
Voyfl  \e  Journal  des  savons ,  septembre 

Chrysologue  de  Cy  s'appelle  Noé  Aiioai.  11  est  né,  en 
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1728,  à  G  y  en  Franche-Conuc.  Comme  il  c'tr.it  dans  le  cou- 
vent des  Ca|)ucins  de  la  rue  Saim-Honore ,  où  Le  Monnier  avait 
son  observatoire ,  celui-ci  ayant  reconnu  le  goût  du  P.  Chry- 
sologue ,  l'engagea  à  faire  ce  planiqthèie,  où  il  a  ajouté  neuf  cents 
étoiles  de  La  Caille;  mais  il  ne  lui  fut  pas  permis  d'y  mettre  Ii  s  figurt  s 
des  quatorze  coiuteliatioru  australes  de  ce  célèbre  astronome, 
que  Le  Monnier  n'aimait  pas.  De  1781  à  1787,  le  P.  Chryso- 
ioguo  voyage»  dans  le  Jura  et  duo»  le»  Vou;es,  avec  un  baro- 
mctre ,  pour  connaître  les  hautetu^  et  perfectionner  les  cartes 
juscpau  grand  5aint-i3ernard.  £n  175)2,  il  s'est  retiré  dam  son 
pays. 

1778.  Paris,  in-foL  Planétaire  ou  phnisphire  inventé  par  M.  Fle- 

CHEUX. 

Ce  planétaire  est  fîestinc  à  représenter  le  mouvement  dîume  , 
le  mouvement  annuel ,  les  heures  de  chaque  pays ,  les  dcclinai- 
asoni  du  loleii,  les  équatiom  du  tem])s ,  quand  il  eit  monté  avec 
ses  cercles  mobilei  ec  ses  alidades. 

1778.  LonJon,  ia-^*  Observations  made  during  a  voyage  round 
thc  world,  by  John  Reinoid  FoRSTSR. 

On  y  trouve  des  observations  sur  les  couches  de  la  terre,  sur 

ratmo.^phcre ,  &c. 

1778.  Paris,  in-^"  et  in-i2.  Histoire  naturelle»  gcncrale  et  particu- 
lière, contenant  les  époques  de  la  nature,  par  M.  le  comte 
DE  Buffon;  suppicnient ,  tomes  IX  et  X  iu-'ia,  ou 

tome  V  in-^," 

C'est  un  tableau  pfiysique,  astronomique  et  pittoresque  des 
différens  éuis  où  la  terre  a  passé  depuis  son  incandescence  jus- 
qu'à son  étal  Mtnd. 

1778.  Paris,  in-i2.  Histoire  naturelle  du  globe,  ou  Géographie 
physique,  par  M.  Savri.  • 
L'auteur  esc  mmt  au  Bengale  en  178$. 

1778.  Amsterdam,  i/t-S."  Dissertation  sur  la  comparaison  des  ther- 
momètres, par  M.  van  S  winden. 

Voyei     JourTtiil  (les  savans ,  novembre  1-78. 

Jean-lienri  van  Swinden,  né  à  la  Haye  le  8  juin  174^)  pro- 
iWseur  i  Fnnieker  depuÎB  1767  jusqu'en  1 78$,  et  ensuite  AAnuter- 
dam,  était  en  1 801  l'on  déi  oiecttnn  de  la  Répubfiqne  bauve. 

1778.  NapoH,  in-jf."  II  P.  della  Torre,  Scienza  ddla  natura 

générale,  t.  111. 

Ce  volume  contient  l'astronomie ,  ainsi  que  l'optique.  L'auteux 
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s'était  distingue  cî.ms  cette  dernitrc  science.  II  jniblia,  en  I7<îj  » 
une  feuille  contenant  la  description  d'iuie  lunette  dans  laquelle 
deux  obfeciifi  pouvdent  s'éloigiier  l'un  de  l'antre ,  de  imm&fe  à 
diminuer  beaucoup  l'aberration,  et  à  comjiorter  une  très-grande 
ouverture.  Les  oculaires  étaient  composés  chacuu  de  deux  demi* 
'  kntiOes  placées  IVme  conoe  l'aotw»  «c  dkMt  les  ctunrexhéi  M 
regardaient.  Cette  idée  des  oculaires  doofal»  avait  été  propocée 
par  Crindel  d'Aach  en  1685,  cotnme  on  le  voit  dans  ZahN  » 
Oculus  artificiaits.  Le  P.  délia  Torre  a  aussi  perfectionné  les 
oicRMCOpcs,  comme  fe  l'ai  fBman|iié  dam  moo  Voyage  £IuUit, 

1778.  Pm$  m-^*  Journal  des  savans. 

On  trouve ,  dans  le  volume  de  janvier  ,  une  lettre  sur  îâ 
comité  de  1770,  que  M.  Lexëll  croyait  avoir  une  pûiodc  de 
dnq  à  six  ans  seulement;  ce  qui  s'est  confirmé  en  1801 ,  par  les 
recherches  du  C"  Burckhardt.  Dans  le  volume  d'aoùl ,  iS 
est  question  de  la  constellation  du  Taureau  royal  de  Poniatowski. 

i77p- 1 7 8  5 .  lAuuSm, te-^'IsaaciNBWTON i  Opéra omnia: notis 

iUiistrabat  Samuel  Horsley. 

Cette  édition  de  NewtOQ  est  la  plus  belle  et  la  plus  com* 

plcte  de  toutes. 

177^,  Paris j  Je  fJnijjrimerti  royale ria-^'  avec  jj  planches  ou  caries, 
Vovage  dai»  les  mers  de  Tlnde ,  hk  par  ordre  du  roi , 
à  ioccasitm  du  passage  de  Vénus  sur  le  disque  du  soieiî 
en  \  j6i  et  176^,  par  M.  Le  Gsntil»  de  l'Académie 

royale  des  sciences;  tome  I/'' 

707  pages.  On  trouve  dans  cet  ouvrage  non-seulement  rhb- 
toire  d'un  voyage  long  et  intéressant ,  et  les  observations  d'tn 
habile  astronome  ,  faites  à  Pondichéri  ,  sur  les  rél  r.it  tions  et 
autres  objets  astronomiques,  mais  aussi  une  histoire  dcuullce  de 
l'astronomie  des  Brames,  et  des  remarques  sur  les  diffiîrentes  routes 
de  rinde  ,  sur.  les  vents  ,  sur  la  lumière  de  la  mer ,  sur  la  dccli- 
aaison  et  l'inclinaison  de  l'aimant ,  sur  la  météorologie.  Le  second 
volume ,  qui  a  paru  en  1781 ,  contiem  les  elMervations  finies  anz 

PhiIi|)jMnes ,  à  Madagascar,  aux  îles  de  France  et  de  Bourbon» 
où  Le  Gentil  séjourna,  oljserv.i  ,  et  recueillit  beaucoup  de  taits. 

177 j^,  Pétersboiirg ,  in-^,'  RcHexions  sur  ii-  temps  pcriodique  des 
comètes  en  général,  et  principalemeni  âur  celui  de  la  comcie 
observée  en  1770,  par  M.  Lexbi.Im 

"  )6  pages.  -^  JemM  des  sêvmts,  octobn  1780 ,  p.  ^89. 

Jf7$*  l^tuhtt,  in-^*  A  sexcemeoary  TabJ^,  ^c«;  ou  Table  qui 

donne 
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donne  le  résultat  de  toutes  les  proportions  où  les  termes 
n'excèdent  pas  lo'  ou  600",  par  M.  Bernollli. 

173  pages.  Ces  tables  sont  tiis-iuiles  anz  Mtraaonies»  ainsi 
que  la  table  sexagé^nide  de  TATLOK.  —  Jwnu^  du  jévmu, 
juin  1781  ,  p.  426. 

177^,  Bologriû ,  in-fol.  La  meridiana  del  tempîo  di  San-Petronio 
rinnovata  i'anno  177^;  si  aggiunge  la  risiampa  del  iihro 
pubblicato  ranno  16^^  ,  sopra  la  ristaurazione  délia 
meridiana  eseguita  dai  celebrl  matematlci  Gio.  Domenico 
Cassini  e  Domemco  Guclielmint. 

La  célèbre  mcridienne  de  Bologne,  qui  servit  à  Doin.  Cassini 
pour  dctenniner  les  élémens  de  la  théorie  du  soleil,  avait  besoin  de 
diverses  rcparations.  Eustache  Zanuiti  ,  ii4biie  astronome  de 
Bologne  et  pràâdent  de  i'lnstintt,.fut  chargé,  par  les  administra- 
teurs de  lafabijque,  de  les  faire,  conjoimement  avec  Matteucci. 
Il  rend  compte  de  ce  travail,  et  il  y  joint  l'ancien  ouvrage  publié 
sur  le  même  sujet ,  et  un  très-grand  plan  de  la  méridienne. 

^779'  l'Oiuion,  in-^.'  Phiiosophicai  Transactions  for  the  ^ear  1778 , 
vol.  LXVUI. 

Ce  volume  a  i  loo  pages;  c'est  le  pitis  fort  de  cette  Impor- 
tante collection.  Il  renferme  un  essai  de  pvrotiK'trie ,  i).ir  DE  Luc  ; 
des  observations  de  Picott  ;  d^  calculs  sur  la  densité  de  la 
tene ,  tirée  de  ratmction  des  montagnes ,  par  Hutton  ;  un 
mémoire  weet  le  caleul  des  hauteurs  tirées  du  baromètre par 
Shuckburgh  ;  un  voyage  au  nord  de  l'Amérique,  par  Pic- 
KERSGILL.  Le  volume  suivant  contient  un  mémoire  sur  les  inter- 
polations, par  Varing  ;  un  sur  la  période  de  la  comète  de  1 770 , 
par  LexelL;  l'éclipse  totale  du  a4  juin  1  -  -S  ,  par  UlloA;  des 
observations  de  LONGFIELD  et  de  Stu  hkns;  t'quatorial  de 
DOLLOND  ;  nouveaux  micromètres  de  Kam^dei^i  ;  mesures  baro- 
métriques dans  les  mhies  éhi  Hartas,  par  DE  Luc;  préceaiitm  de» 
ëtpinozcs  par  l'attiaction  du  soleil  »  par  MIUIM. 

177p.  Mannhemii,  in-^*  De  novis  in  cœlo  sidereo  phxnomaiis  ia 
miris  steilarum  fixarum  comitibus  Marniheimi  detectis, 

à  Christiano  Mayer. 

Cet  ouvMge ,  plus  étendu  que  celui  qui  avait  paru  en  aile- 
mand  en  1778  ,  contient  un  catalogue  de  stnnnie-douxe  étoHes 
dtmbles,  et  ime  table  d'tdMenrations  d'un  grand  nombre  dé 
petites  étoiles  voisines  des  grosses;  d'où  il  conclut  que  plusieurs 
changent  de  place,  et  varient  en  degré  de  luiiiicre  :  mais  ou 
n*»  pmnt  cru  à  des  choses  «nKi  extnoidâuiies. 

Ceçc 
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177^.  Copenhague t  ia-^."  Beskrivelse  &c.;  ou  Description  de  la 
méthode  employée  pour  lever  les  cartes  du  royaume  de 

Danemarck,  par  M.  Bugge. 

Vo^ei  le  Journal  des  savons  de  1781.  L'auteur  est  né  le  12 
octobre  1740.  II  y  a  une  traduction  de  cet  oimage  en  dlemaiid. 

177^.  'Berlin ,  in -S."  Nouvelles  littéraires  de  divers  pays,  avec  le 
supplément  pour  la  Liste  et  le  Nécrologe  des  asticnoines, 
par  l'auteur  du  Recueil  pour  les  astronomes  [Bernoulu]; 
5.*  et  d.*  cahiers. 

On  y  trouve  une  indîcntion  de  tous  les  mémoires  d'astro- 
nomie contenus  dans  les  dix-sept  volumes  hollandais  de  TAca- 
éinûb  de  Hailem  «  «r  du»  les  cinq  v<rfiimes  de  fAcadéinie  de 
Flessingue;  la  notice  des  Éphémcrides  de  Berlin  ,  qui  sont  en 
allemand;  celle  des  Transactions  philosophiques,  qui  sont  en 
anglais  ;  la  notice  de  quelques  astronomes  morts  en  pays  étran- 
ger, teb  que  Stromer;  lui  cinquième  supplément  à  la  Liste  des 
astronomes  ;  enfin  plusieurs  notices  qu'il  serrîit  très-difficile  niiT 
astronomes  de  se  jprocurer  sans  le  secours  de  ces  ouvrées  de 
Bemoiilfi,  Ib  «nnoens  pn  concourir  tons  à  aplanir  les  difficultâ 
de  leitf  confièra.  Le  sbdème  et  dernier  caliier  a  88  pages 
il  contient  un  supplément  à  la  T  iste  des  astronomes,  et  des  notices 
sur  ceux  qui  étaient  morts,  Buuillet,  Stepling,  Polamky  ,  Son- 
ner, Kylian ,  KuMI  et  Stromer.  M.  OS  Zach  n'a  repris  cette 
tâche  qu'en  1798,  dans  son  excellent  jotunal  allemand.  Mais 
quelle  lacune  dans  l'histoire  de  l'astronomie  d'Allemagne  ! 

177^*  Le  Havre,  in -8."  Description  et  usage  d'un  nouveau  compas 
aziinutai ,  par  M.  Degaule. 

L'auteur,  qui  est  lui  habile  professeur  de  navigation,  était  en 
état  de  bien  coiuialtre  les  besdns  de  la  marine* 

177^.  Augsùurg,  in -S,'  Branders  Beschreibuns  eines  m^nie- 
tischen  declinaUMrii  und  inclinatorii  &e.;  c  est-ènliN,  Des- 
cription d'un  instrument  pour  connc^re  la  déclinaison  et 
l'inclinaison  de  l'aiguille  aimantée ,  &c.  ;  avec  celle  d'un 
cadran  solaire  dioptrique  servant  à  la  détermination  de  la 
ligne  méridienne. 

Brander  était  un  excellent  artiste  pour  les  instnmwns  maihé- 
madques  à  ÀngilMNiig. 

^779*  Gumoissance  des  temps  pour  l'année  1782, 

par  M.  Jeaurat. 

Ce  volume  est  le  cent  quatrième  de  cet  ouvc^  ;  il  est  porté 
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jusqu'à  44o  pages  ;  et  l'un  y  trouve  piusieun  tables  nouvelles 
calculées  par  Jean-René  Lévesque. 

Cet  astronome  est  né,  le  19  janvier  17;  i ,  à  Saint- Jovin  de 
Blavon  près  de  Mortagne  dans  le  Perche.  Dès  1769,  dans  unc 
lettre  qu'il  m'écrivit ,  il  me  marqua  son  désir  de  s'occuper  d'astro» 
iKnDie.  II  a  h^hé  ions-temps  à  Breteuil ,  près  de  VenienU  dam 
le  Perdie.  £n  1 782  ,  il  demenrait  dans  mon  ol^enratoire  du  Col- 
lège royal  ,  où  il  a  fait  beaucoup  d'observations  et  de  calculs. 
Voy(7^  If  S  Mémoires  de  l'Académie,  1779,  P*  î^* 

1775).  Alediolani ,  in -8."  EphemeriUeâ  aitronomicae  aniii  1780 ,  t. VI; 
aiuii  17  8 1 ,  t.  Vu. 

Ces  ?  i  hcinérldBi  contiennent  piosieiiit  mliiioirai  intéressai»» 
par  MM.  RegGIO  ,  DE  Cfsapis  et  Ortani  ,  sur  l'observa- 
toire de  Milan,  sur  l'anneau  de  Saturne,  sur  les  ucbes  du  soleil , 
sur  Técl^iede  i778/Le<oiiieVII,  de  1781 ,  coodent  des  tables 
du  mouvement  horaire  de  la  lune ,  par  Okiani  ;  un  mémoire 
sur  la  réduction  des  lieux  des  étoiles  ,  par  le  même;  des  obsenrt* 
lions  dt  Venus,  de  Jupiter,  et  de  la  comète  de  1^79. 

ijjçf^Cotùnga,  in-^."  Commentationes  SocieiRtis  regiae  scientia- 
rum  Gottingensis  anrîquioref ,  tomiu  I. 

La  coUecdon  des  Mémoires  de  l'Académie  deGot- 

tîngen  ,  en  quatre  volumes  ,  finit  en  1 7  5  4  :  seconde  com- 
mença en  1769.  Ce  nouveau  volume  contient  de  quoi  remplir 
l'mtenraUe  entre  ces  denzi^lfections. 

On  a  public,  dans  la  même  année,  le  premier  volume  d*une 
nouvelle  suite  de  Mémoires,  lequel  est  pour  l'année  1778. 

177p.  Gottinga ,  in-^.°  Commentationes  Societatis  regiae  GotUn- 
gensis  classis  niathemî^icae  ;  tomus  I,  ad  ann.  1778. 

^779'  ^^rlin,  in-8.'  Correspondance  académique,  tome  V. 

Cé  fonmal  intéressant  ne  s*est  pas  coiuiimé;  le  quatrième 
volume  contient  deux  m^oires  d'astfonomie.  V^ye^)»  NmttUes 

littéraires  de  Bernoulli,  6.*  cahier. 

177p.  Paris.  Planisphère  céleste  de  quatorze  pouces ,  qui  a  pour 
centre  le  pôle  borcal  du  monde  ,  et  qui  s'étend  jusqu'au 
33/  degré  de  déclinaison  auiiraie  ,  av«c  uiie  instruction 
rdative,  et  lliéinûphère  supérieur  4'uoe  petite  mappe- 
monde; par  le  P.  Chrtsoi.ogue  ,  de  Gjr,  Capucin. 

Jownm  éts  sa\a%s ,  septembre,  1780. 
177p.  Paris,  itt-^'  Planétaire  00  {danispiière  rendu  aisé  et  mis  à 
la  ponée  de  la  jeunesse,  par  M.  Flechbux. 
48  j^s^ti, '•^JounuU  du  MvoiU,  1780. 

Cecci 
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•       •  « 
177p.  Brestau,  in^B.*  Voilstaendiger  Unterricht  &:c.;ou  Instruction 

complète  pour  i*usage  des  globes,  précédée  d'une  kitro- 

ductlon  à  l'astronomie  (M.  Scheibel). 

^779*  Ai/rw^^T^,  in-S.'*  Jo.  Leoii.  Rost,  Atlas  cœlestis. 

H  y  a  38  planches,  avec  une  explication  en  allemand. 

I77j).  Upsalïa*.  in-S.-   Conspt'ctus  pr;tlcL[ionum  academicarum  , 
coniiiiens  tuiicianit-iua  o^truiiomix  ,  auctore  Daiiide  Me- 
LANDERHIELM»  ssiTon.  piof.  reg.  Upsai. 
/«htm/  dts  Sâvmu,  mais  1780. 

177p.  Ctithi,  Ut-S»*  Des  comètes,  p^ar  M.  du  Carla. 

l4t  pages.  Il  y  a  une  suite  qui  a  paru  en  i  '^fio.  —  Journal  dtt 
savanSt  mars  et  juin  1780.  C'est  le  second  cahier  d'un  recueil 
donc  fo  premier  traitait  du  déplacement  dès  mets. 

177p.  Paris,  in-j^* Les  Éclipses ,  po^e  en  six  chants ,  par  M.  XikAA 
Boscovigh;  traduit  en  français»  pa^  M.  rabl>é  de 
Sarruel. 

j4o  pfges. 

I77j>.  Amstelodami,  in-^."  J.  H.  van  Swinden,  Oratio- de  pjii- 
iosopliiâ  Newionianà ,  habita  die  7  junii  1775^* 
8a  pages.  —  JounuU  dts  savaas ,  novonl»»  1780.  . 

177p.  Lo/êJou,  The  univcrsal  lystem  of  tbe  worid,  or  mechanical 
tauses  of  Its  appearances. 

177p.  Greifswald,  itt-S.*  Introduction  aux  sciences  astronomiques, 
par  M.  RoHL ,  tome  II  ;  en  allemand. 

Le  premier  volume  av:»it  paru  en  1768.  Cet  habile  profes- 
seur a  aussi  donne  im  bon  Traité  de  navigation ,  le  premier  de 
ce  genre  qu'on  ait  pubGé  en  allemand. 

177p.  Leipiig,  iH'8,*  Kosmologische  Unterhandiungen;  ou  Entre* 
'tiens  cosmoiogiques,  par  M.  "Wu ns ch  ,  docteur  en  méde- 
cine. 

C'est  le  tradoctenr  de  VHistéirs  dt  l'dstnMomU  Mciaau  de 

Bailly. 

177  c?.  Londres ,  i/i-^."  Description  et  usage  des  nouveaux  baro- 
mètres pour  mêïurèr  la  hauteur  des  montagnes  et  la  pio- 
fimdeur  des  mines,  appartenant  aux  collecdons  dinstrumens 
d'astronomie  pour  l'Espagne  ;  par  M.  DE  MagbllaK 

^Ma  G  ALLA  EN  s,  Portugais]. 
Jwraai  dts  savéïts,  novembre  1780. 
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^779*  ^^'^  '  '"'-f-"  Journal  des  savans ,  Janvier. 

On  y  trouve ,  page  1 8  ,  à  l'occasion  de  l'Histoire  de  i'ajtro' 
nomif  de  Baillt  ,  ia  premièra  annonce  que  je  donntt  «hme 
découverte  curieuse  faite  par  ie  C.'"  Dupuis  »  don  ]wolcMnr  4» 
rhétorique  au  collège  de  Lisieux  à  Paris,  qui  suivait  mes  cour» 
d'a&tronomie ,  et  qui,  à  la  suite  de  mes  réflexions  sur  le  calen- 
drier dies  Égyptiens,  trouva  l'explication  des  âblei  p«rlescoiiiieI« 
lations.  On  verra  plus  de  détails,  à  ce  lli|et,  dans  le  second 
volume  de  juin,  dans  ceux  d'août  1779  et  de  janvier  1780,  dans 
ie  quatrième  volume  de  mon  Astronomie,  et  plus  au  long  dans 
son  gnud  ouvrage  intitulé  Origine  ét  ma  In  CMltis,  pubué  en 

"79  S- 

Charles-François  Dupuis  est  né,  le  26  octobre  174*»  à  Trye- 
]e-Ciiftteau,  près  de  Gisoi*.  Lorsque,  le  18  mai  1778,  Dupuis 
vit  dans  un  ancien ,  qu'Atlas  ipom&  Hespéris ,  et  qu'il  en  naquit 
sept  filles,  il  eut  Pidce  heureuse  que  les  générations  de  la  mytho- 
logie étaient  des  levers  et  des  couchers  d'étoiles;  et  cette  idée 
est  devenue  pour  lui  une  def  de  toute  Tantiquité. 

Le  C"  Dupuis  est  actuellement  [fiimaiiu  an  10— dée.  i9oi] 
président  du  Corps  législatif. 

1780.  Pétersbourg,  in-jf,^  LexELL,  Reflexions  sur  le  temps  pério- 
dique <MS  comèies,  et  principalemoit  de  celle  de  1770. 

1780.  Toulouse  »  in-S,*  Observation  de  i'écilpse  de  sofeil  dn  24.  juin 
1778,  fkhe  en  mer  sur  tEspapte,  vaisteui  amiral  de  la 
ilotte  des  Indes ,  par  Don  Antonio  de  U l l o a  ,  chef 
d'escadre,  commandant  de  la  flotte;  traduite  de  l'espagnt^ 

(par  M.  Darquier). 

Cette  observation  avait  été  imprimée  à  Cadix ,  en  espagnol. 
Daiqnier  «  cm  lâiiie  jAtààt  ans  astronomes  en  leur  en  don- 
nant la  traduction  :  on  n'en  a  tiré  que  quelques  exemplaires  ; 

mais  on  l'a  insérée  dans  le  Journal  de  physique  du  mois  d'avril 
1780.  On  y  trouve  l'observation  singulière  d'un  point  liuni- 
neiK  ,  que  rauteor  regardait  comme  un  véritable  tron  ^ms  la 
Tune.  Suivant  mon  calcul,  il  serait  à  quinze  lieues  de  diltanœ  de 
sa  surface ,  et  il  aurait  cent  neuf  lieues  de  longueur  ;  mais  on  ne 
peut  le  regarder  que  comme  un  volcan.  M.  d'Uiloa  assiue  que 
pendant  plus  d'ime  minute  il  vit  ce  point  briflant  sur  la  lune,  dans 
le  temps  qu'elle  couvrait  le  soleil  en  entier,  et  que  pkuienn  peiw 
sonnes  le  virent  avec  lui. 

1780.  Paris,  petit  in-^*  2  vol.  avec  Jix  planches.  Opuscules  mathé- 
matiques, ou  Mémoirei  sur  dilfcreiis  sujets  de  géométrie. 
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de  mécanique,  d'optique  et  d'astronomie,  par  M.  d'Alem- 

BERT. 

Le  picnior  rdmao  â  397  pagtsi  le  fécond,  399.  — •Jwf^ 

naldusavans,  avril  1781. 

4780.  Tichii ,  in-^."  cum  tah.  aneis.  Gr^orii  FoNTANJE  Dûquisi- 
tiones  ph)  sico-mathematicic. 

384  pages.  Il  y  a  pliuiatti  mâaràwft  fasnroaoaâe.»  J«»r- 
.m/  du  smaut  jnfai  1781. 

1780.  Fragét,  in-A,*  PhHcMopIiic  natundis  prnicîpia  mathematJca , 
auctore  Isaaco  Newton  ,  iliustrata  commeniadoiiibus 

podssimùm  Joan.  Tess  anecr;  liber  I. 

1780.  London,  in-^'  Philosophical  Tnn<actioiu £ot  the year  1780, 
voi.  LXX. 

On  7  troirre  m  méndre  nr  l'attraction  det  montagnes ,  par 
IIUTTON,  et  un  sur  les  montagnes  de  la  luiie,  par  Herschfl. 
C'est  ie  premier  mémoire  de  ce  célèbre  obser\'ateur ,  né  à  Hano\  re 
en  1738.  Il  commença  en  1772  à  fkire  des  lunettes.  Il  pbser- 
vah  en  177^»  £n  >  7^0 ,  M*  Watson  lui  arracha,  pour  ainn  dire» 
ses  observations  sur  les  montagnes  de  la  lune. 

1780*  Vtftcht .  in-^.'  Di5sertation5  5iir  hi  thcorie  des  comètes. 

Ces  dissertations  ont  concouru  pour  le  prix  propose  par  l'Aca- 
dâme  de  Berim  pour  1 77^  • 

II  y  a  quatre  dissertations;  une  de  CONDORCBT,  ime  de 

M.  DE  Tempelhoff,  et  deux  de  M.  Hennert. 

1780.  Londres,  iti-^."  avec  jig.  Collection  de  diflcien>  Traites  sur 
des  instrumens  d'astronomie  et  de  physique,  par  M.  de 
Magellan. 

«54  ptigtté'^JmmMl  dtt  samÊS,  mm  1781. 

1780.  Laudon,  iu-^* K  sexagésimal  table,  by  Mlchael  Taylor. 

360  pages.  • —  Journal  des  saxans  ,  nom  i  -^8  i .  Ces  tables  sont 
ce  qu'il  y  a  de  plus  cuinniude  et  de  plus  exact  pour  les  panies 
proponjonneUet  que  les  attronomes  sont  obligés  de  faire  conti" 
nueliement. 

Jklichcl  Taylor  naquit  en  1756  à  Appleby,  daiu  ie  West-More- 
land.  Il  raonnit  à  Levata  ie  a;  décendire  1789.  . 

1780.  Paris,  iii'S.'  Leçons  élânentairc*  d'attionomie  géométrique 
et  physique,  par  M.  fabbé  de  la  Caille;  quatrième 
édhion ,  avec  des  notes  par  M.  p s  LA  Lande. 
4^8  pages. 
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1780.  Amsterdam,  in -S,*  a  vol.  VAsOKmoaûe  mise  à  !a  portée  dt 
tout  ie  inonde,  par  M.  Leclerc  de  la  Pierre. 

1780*  Amsterdam,  in -S."  Tables  astronomiques  du  soleil,  de  la 
iune  ,  des  planètes  ,  des  sateilites  et  des  tioiles  ,  par 
M.  Di:  I  A  Lande  ;  avec  l'explication  traduite  en  hol- 
landais par  i)TRAiiBE. 

544  pages.  CeM  le  dernier  toIuhm  de  It  tnAicdon  hoDaa- 
dam  de  mon  Astimiomia,  que  Steimstra  procma. 

1780.  Paris,  in -S."  G>nnoî$sance  des  temps  pour  Tannée  1785 , 
par  M.  Jeaurat. 

On  y  trouve  les  Tables  du  soleil  de  Mayer  ,  et  un  cata- 
logue fort  tu  iidu  de  toutes  ies  ncbulcutes  vues  Jusqu'alors. 

1780.  Upsalia, i/i'^'  cum  tab.  aneis.  Nova  Actaregiae  Societatis 
scientiarum  Upsaliensis,  tom.  III. 

)00  pages.  Ce  volmne  contienc  des  observaiionf  de  ▼ar- 
gentin sur  i'cciipse  de  1775,  et  éclipses  d'c'toiles en  1774 
et  1777;  et  un  mémoire  de  Prosperin  sur  la  dciermination 
des  oibitet  des  planètes  et  des  comètes.  Ce  Tolume  est  tefminé 
par  IVIoge  de  Klingenstiema ,  mort  le  26  octobre  1765. 

1780.  Bruxelles,  in-^'  Mémoires  de  l'Académie  de  Bruxelles» 
tomes  II  et  III. 

On  y  trouve  des  observations  météorologiques  de  1775  à  177^» 
et  des  observations  fiâtes  à  Lonvaln,  àBiuxciles  et  à  Paris. 

1780.  Daniig,  in-S,*  Heveiius»  oder  Anekdoten  und  Nachrichten 
von  diesem  beruehmten  Manne»  Car.  Benj.  Lengnich. 

Ce  sont  des  mémoires  sur  fa  vie  d'HcvcIius.  On  y  trouve 
des  notes  sur  la  lettre  de  cet  auteur,  à  l'occasion  de  la  comète 
de  1677,  dont  Lengnich  n'a  jamais  vu  qu'un  exemplaire,  que 
je  possède  actuellement;  mais  M.  Scbeibei  m'écrit  qu'il  en  p<is- 
scde  un  autre.  M.  de  Murr ,  savant  directeur  de  la  douane  à 
Nuremberg,  a  publié  quelques  letues  d'Hévélius  dans  iou  Journal 
itnhûin, 

1780.  LjQit ,  in-ia»  Éloge  historique  du  P.  Beraud  ,  lu  à  l'Académie 
de  Lyon  le  août  1780 ,  par  le  P.  Lefebvre,  de 
l'Oratoire. 

Laurent  Beraud,  professeur  de  mathématiques  au  coHe'ge  des 
Jésuites  de  Lyon,  était  né  dans  cette  ville  le  j  mars  1702;  il 
y  mourut  te  26  juin  1777.  Nous  «vous  de  loi  divenes  obser- 
vations d'éclipsés ,  de  comètes ,  des  passages  de  Mercure  ;  des 
oluervations  faites  en  correspondance  avec  La  Caille  ,  qui  était 
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au  cap  de  Bonne-Esptrance ,  pour  déterminer  les  parallaxes  de 
Mars  et  de  Venus  ,  dont  il  donna  ini-même  les  calculs. 

Ce  fut  à  sei  leçons,  en  174^»  que  je  pris  le  goût  de  l'astro- 
nomie ,  dont  je  me  suis  occupé  toute  ma  vie.  Montuda ,  Bossut , 
Ffeuriea  »  et  fhukm  mncs  élèves  distingués  dam  les  madiénie- 
tiques ,  déposent  du  nu'rite  de  cet  haLile  professeur  ;  mais  le 
colléjge  de  Lyon  était,  à  tous  égards,  im  des  meilleurs  que  j'eusse 
lenutts  connus. 

Le  P.  Beiaud  fit  aussi  des  dfosertations  de  physique  qui  rem- 
portèrent des  prix  de  l'Acadcmie  de  Bordeaux  ;  des  mémoires  et 
des  observations  météorologiques  qui  sont  dans  les  cartons  de 
l'Académie  de  Lyon,  dont  il  était  membre  depuis  1740;  plu- 
sieurs dissertations  sur  les  antiquités,  dont  il  sVtiit  aussi  occupe; 
car  il  avait  à  Lyon  la  direction  de  l'observatoire,  et  celle  du 
cabinet  des  médailles ,  qui  étaient  dans  le  ni^me  coUt^.  Son  éloge 
a  été  inséré  dans  le  Oictiomuii»  dé  pfayâque  dtf  VEmtytUpÛit 
méthifiquCf 

1780^  Paris,  in'^."  Obser\'ations  sur  la  physique,  sur  l'hiMoire 
naturelle  et  sur  les  arts,  par  M.  l'abbc^RoziER. 

Ce  Jonraai  de  physiiiae  fonnah  d^fi  ti«nce>nx  volumes  la-,^* 
II  renferme  une  multitude  de  mémoire»  intéieHans;  il  y  en  a 
quelques-uns  d'astronomie. 

RoEÎer  a  été  toé  par  une  bombe.  Ion  du  siège  de  Lyon  en 
179}.  II  a  été  remplacé  par  C"  La  MiTUfiRIB  pOUT  U 
Journal  de  physique, 

1780.  Genève,  in-^."  Mcmoires  de  la  Société  établie  à  Genève  poUT 
l'encouragement  des  arts  et  de  l'agriculture. 

On  trouTe  dans  ce  premier  volume  les  observations  météo* 
rologiques  de  1778.  Élles  ont  été  continuées  avec  soin  par 
M.  M  A  u  R I  c  E  ;  et  on  les  met  actnellemem  daqs  la  BMutàifUÊ 
briiannique.  Voyez  1 796. 

1780.  Harlem, Mémoires  de  l'Académie  de  Harlem,  t.  XIX. 

Ce  volimie  CMiicnt  l'observation,  par  Jean  RuMMBLS,  de 
rédipM  dit  a4  Ifûn  I7jr8t  qui  ftt  totam ,  et  qu'il  vit  en  mer. 

1780..  Strashoar^, ,  • .  Tra4ucdon  de  l'ouvrage  de  M.  Toaldo 
sur  les  saisons,  avec  des  notes  de  M.  Barbier  DE  Tin  an. 

1780.  Paris,  ifi-^'  Mémoires  présentés  à  l'Académie,  tome  VIII. 

On  y  trouve  une  pièce  de  M.  vam  Swinoen  sur  l'aimant, 
et  des  obsenradons  sur  les  marées,  par  M.  D£  FoURCROr, 
habile  ingénieur,  que  j'avais  engagé  à  s'cn  OCÇVper  lur  ks  o6tei 

de  Flandre  »  où  il  résidait  alofi. 

1780. 
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1780.  Manhe'm ,  in -8."  Lettre  du  P.  Chrbt.  Mayer  ,  astlOlUMne 

de  l'clecieiir  Palatin ,  sur  la  marche  régulicre  d'une  pen- 
dule astronomique  faite  par  Arnold  en  Angleterre. 
28  pages.  —  Journal  des  savons,  janvier  1781. 

1780.  Paris,  Globes  d'un, pied  de  diamètre;  chez  Fortin. 
Le  globe  céleste,  par  BiESSIBR. 

Les  étoiles  réduites  à  1800,  d'apièi  fes  tabbi  que  f 'avais  îàm 

pour  mon  glube. 

Le  globe  terrestre ,  par  FoRTiM  f  d'après  les  nouvelles  décou- 
Tertes  géographiques. 

1780.  Paris.  Planisphères  célestes ,  par  IcP-Chrysologue,  de 
Gy  ;  l'm  de  cinq  pouces ,  l'autre  dt  quatorze,  avec  une 
•  instruction  pour  leur  usage. , 

1780.  Paris,  Flbchbvz,  Planétaire  ou  planisphère  approuvé  par 
l'Académie. 

Un  ouvrage  particulier  en  explique  les  diver*;  USWCS. 

L'auteur,  qui  était  intendant  du  président  de  Mesiay,  avait 
na  tdent  natind  pour  bt  maciunes  et  pour  l'ailiMomies  i  ae 
tua  dbns  le  déie^ir  ^vicm  perdu  à  la  ioierie. 

1780.  Paris»  in-^'  Phvsique  du  monde,  par  M.  le  baron  D£ 
Marivetz  (et  M.  Goussier);  tome 

Journal  des  savans ,  178 1  ,  p.  5  32.  Il  y  a  huit  volumes. 

L'auteur  fut  décapité  le  25  février  1794»  ^  l'âge  de  soixante- 
«eize  ans.  II  a  été  réftité  par  M.  DE  BsRMSTOaF.  ^  Jmmd 
éts  savans ,  1785,  p.  118. 

Goussier  naquit  le  7  mars  1722  ;  il  mnumt  le  23  octobre  1  ■rpç. 
—  Jtfumtf/  de  Paris  du  8  brumaire  an  8  [30  octobre  17^5^].  II 
avait  beaucoup  travaillé  aux  arts  de  rEncyclopë<fie. 

1780.  Paris,  ifi-^."  Troisième  Lettre  sur  l'origine  astronomique  de 
fldoifttrie  et  de  la  fid>le,  par  M.  DuPtiiSj  dans  le  Jour» 
nal  des  sa¥atts,îévncr  1780. 
•  I/auteur  y  fait  voir  que  les  douze  travaux  d'Hercule  ne  sont 

que  le  passage  du  soleil  dans  les  douze  signes  du  zodiaque.  Dans 
le  volume  és  septembre  ,  j'ai  cherché  i  expliquer  les  variauons 
de  b  boussole  par  le  lefixMdissaiiait  de  la  tcne. 

Prix  extraordinaire  proposé  par  l'Académie  des  sciences,  pour 
l'année  178 1  ;  un  quart'de-cercle  de  trois  pieds. 
Le  pinc  fitt  lemponé  par  MiGnii* 

Viii 
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178 1*  Paris,  h'^*  Astronomie,  par  M.  DE  LA  Lanob;  tome  IV 

(pour  l'édition  de  177  i). 

?r88  pages.  On  y  trouve  un  grand  Traité  du  flux  et  du  reflux 
I  mer,  an  mémoira  dnC.**  Dupuis  sur  rorigine  des  coiuiel- 

lations  ,  et  des  Sttpplémcns  pour  les  trois  premiers  volumes. 

le  Journal  des  saxtiris ,  oclol)re  1781.  Ce  volume  peut  se  Joindre 
aussi  à  la  tr(  lionne  édition  ,  publiée  en  17^2  ,  daiu  laquelle  je  n'ai 
pas  fah  rcnnpriiner  le  Traité  du  flux  et  da  reflux  de  U  mer. 

On  trouve  dans  ce  quatrième  volume  la  découverte  de  la 
planète  de  Hf.rschel  ,  faite  le  13  mars  1781  ,  dont  j'ai  donne 
l'histoire  dans  le  huiiicine  volume  des  Éphémérides.  Ce  célèbre 
astronome  est  né  à  Hanovre  en  17)8.  Il  entreprit  en  177a  de 
faire  des  lunettes,  en  lisant  l'Optique  de  Smith.  Il  commença 
en  1784  son  tclesco^  de  quarante  pieds,  comme  on  le  voit 
dans  le  Voyage  cuneux  de  Faujas  en  Aneieterre ,  publié  en 
1797.  La  description  en  est  dans  ks  Tmuéudms  pèilMO" 
pkiqties. 

Miss  Caroline  Herschel,  sa  sœiu:,  est  née  le  16  man  1750. 
Nous  lui  ({Bvons  déjà  la  découverte  de  cinq  comètes. 

1781.  Vienne t  in-S,'  Hell  et  Tri£sn£CK£R»  Ephemerides 
annî  178  a. 

PiLGRAM  y  ajouta  des  tables  commodes  pour  tronver  ks 

phases  de  la  lune  depuis  l'an  600  jusqu'à  l'an  2000. 

178 1.  Pans,  iii-^S  Voyage  dans  les  mers  de  l'Inde,  fait  à  i'occS'- 
sion  du  passage  de  Venus,  par  M.  Le  Gentijl. 

844  I'''»g^s.  —  Journal  des  savons,  août  1781. 

J781.  London ,  in -8."  Tables  requisUe  to  be  used  with  the  nauti- 
cai  epliemeris  178  i. 

173  pages,  et  65  pages  d'explication.  Le  D.' Itf ASIELTNB 
est  l'auteur  de  ce  recueil  important  pour  la  navigation.  II  y  en 
a  eu  deux  autres  éditions  perfëctioimées. 

1781.  Pétershourg ,  in-^."  Reflexions  sur  le  temps  périodique  de  la 
comète  de  1770,  par  M.  Lexell. 
KcHexioiu  sur  les  satellites  des  étoiles ,  par  M.  Fus  s. 
Jmimal  des  sofons ,  janvier  1782,  p.  49» 

1781.  Paris,  i/i-^."  avec  figures.  Mémoires  concernant  diverses 
qaesdcms  d'astronomie  et  de  physique  (Le  Monnier). 

66  pages.  — Journal  4ts  savans,  août  1-  1  ,  p.  $69.  On 
y  trouve  des  réflexions  sur  les  c-clij)se>  totales  y  Ics  réàucdonS  y 
l'obliquité  de  l'cciijptique ,  et  le  baromètre. 
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1781.  LonJott»  in-jf..'  Phiiosophicai  Tnuuacâons  fer  tfae  year  1 78 1 , 
vol.  LXaI. 

On  trouve ,  dans  ce  vo!ume,  des  mémoires  sur  la  nébuleuse  de 
ia  Chevelure  et  sur  des  étoiles  doubles ,  par  PiGOTT  ;  sur  le  mou- 
vemefic  de  TOMdon,  par  HixscHBL  ;  sur  les  nutrumcns  à 
reflexion ,  par  Atwooo  ;  sur  b  loopcado  de  Ciiiibridge  en 

Amérique,  par  Willard. 

1781.  Alediohim ,  111-8°  De  Cksaris  ,  Ephemerides  anni  1782. 

Ce  huitième  volume  cuiuieiit  des  mémoires  d'ORlANi  sur  les 
occultadons  d'étoHcs,  sur  le  moinrenient  de  deuz  pendules;  un 
mémoire  de  Reggio  sur  les  instrumens  de  Milan ,  det  obterva- 
lions  de  comètes;  une  occultation,  par  Allodio. 

Le  neuvième  volume,  pour  1783,  contient  beaucoup  d*oI>- 
servntions  dtt  planètes ,  des  satellites  et  des  comètes  ;  un  mémoire 
d'ORiANi  sur  la  précctfion  de»  équinozet»  l'édipse  de  1781, 
la  latitude  de  Milan. 

178  I.  Berlin,  ïn-S,"  Sammlung  kurzer  Reisebcschreibungen  &c.; 

ou  Collection  de  courtes  relations  de  voyages ,  et  d'autres 
notices»  par  M.  Bernoulli. 

Cette  collection  a  été  portée  jusqu'à  six  volumes.  On  y  trouve 

plusieurs  articles  d'astronomie  ,  la  figure  dti  nouveau  mausolée 
d'Hevclius,  ÛLC. — Journal  des  savons ,  1781,  p.  630;  1782, 

p.  54<(.  • 

178 1.  Berh»,  inS,*  Deutscher  geiehrtnr  Briefwechsel  &c. 

Ce  sont  des  lettres  de  Lambert.  II  en  a  paru  trois  volumes 
en  178  I  ,  1782  et  1785  ;  le  quatrième  volume,  en  deux  cahiers, 
en  1784;  le  cinquième  volume  en  1785  ;  et  un  supplément  en 
1787. 

1781.  Roma,  tn-^*  C al ANDRBLLi,LeClenisoprai'ecdisse sobre 
accaduta  li  i7  0ttobre  1781. 

8  pages. — Journal  des  savons,  mars  1782,  p.  185.  On  y 
voit  que  le  cardinal  Zeiada  avait  fait  construire  un  observatoire 
à  Rome ,  ainsi  que  M.  b  dtic  de  Sermonetu. 

178 1.  jRr^fljf, //i-^.'' Xi MENEZ ,  Ristretto  deirctfservazione  dell' 
ecclissi  solare  del  di  17  ottobre  cbii'anno  178 1. 

16  pnges.  — Journal  des  savans ,  Juin  1782,  page  î74« 
L'auteur  est  mon  en  1786.  bon  éloge  est  dans  les  Mémoires 
ii  Ut  Stlhi  itaikMM^ 

178 1.  Pavia, in-S,*  C0n  ^uattrù  rami,  Malfatti,  DeUacurva  Cas- 

siniana. 

82  pages*     JMinui/^  xwMX»  ocidbre  1784 ,  p.  <)88.  On 
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y  trouve  tous  les  auteurs  qui  ont  parlé  de  la  courbe  que  Cassini 
avait  inal-à-propos  iiiiagiiic-e  pour  orbite  planétaire ,  laquelle  est 
une  lemniscate  du  quatrième  ordre,  fomant  qodqiiefiiâ  im  8  de 
chiffre ,  et  même  deux  ovales  conjugué. 

178 1.  A/torJiiet  Norimù,  ///-^."De  rcfractionibus  asttOOOmids,  «UCt. 
Jo.  Tobiâ  Mater,  prof.  math.  Aliorf. 

C'est  le  pvanier  ouvrage  que  le  fils  dn  cê&n  Tdiie  Ifaycr 

ait  pi(b]ié. 

1781.  C openhague ,  in      Nye  Samling  &c.  ;  ou  NoiiTmix Mémoires 

de  l'Académie  des  sciences  de  Copenhague. 

64o  pages.  On  trouve,  daiu  ce  volume,  des  observations  de 
M.  BuGGB  pour  détemdmr  It  licuaiioii  de  Copenhague,  «TUn- 

iiibourg  et  de  I  iinden  ;  des  observations  faites  en  Norvège  ,  à 
Christiania  et  à  Friderichshald  ;  l'opposition  de  Jupiter  en  1780. 

J781.  Copenhague,  in-^"  Abhandlungen  &c.  ;  ou  Pièces  ^ui  ont 
>        remporté  le  prix  et  l'accessit  de  l'Académie ,  par  MM. 
Brander  et  Helfenzrieder. 

Ces  pièces  contiennent  la  description  d'un  instrument  pOUr 

mesurer  les  distances  inaccessibles ,  par  une  seule  station. 

J781.  Roterdam ,  in-S,"  Verhaiidelingen  van  het  fiataviaasch  ge- 
nootschap  der  Konsten  en  weetenschappen ,  verschil  dcr 
Ty<Irekeiiiiige  by  de  Asiatische  volkeren ,  J.  C.  M.  R  ader- 
MACHEr;  c'est-à-dire,  Mémoires  de  l'Académie  de  Biuavia. 

On  y  trouve  ia  comparaison  du  calendrier  européen  avec  ceux 
det  IntSens  de  £vcn  endroits. 

Dam  le  second  volume ,  il  y  a  un  mémoire'  siur  les  cartes 
matines,  et  des  observations  météorologiques  faites  à  Batavia 
^  en  1775),  où  l'on  voit  que  le  baromètre,  a  été  de  x%*  3*0  à 

aSr  j'9 ,  et  le  thermomètre  de  77  i  85,  mesure  d*Angleiem. 
•  On  y  trouve  aussi  des  observations  sur  les  marées. 

1781.  Parts ,  in-S."  Connoissance  dci  temps  pouT  l'année  178^» 
par  M.  Jea  u  R  AT. 

4i8  pages.  On  y  trouve  un  gmid  catalogue  des  nâmlenses 
de  Messier  ,  avec  des  augmentations  de  Méchaim. 

1781.  Caen  ,  in-8°  Méthode  nouvelle  et  générale  pour  tracer 
facilement  des  cadrans  solaires  sur  toutes  surfaces  planes, 
en  situation  «quelconque ,  sans  calcul  ni  embarras  d'insiru- 
mens,  par  un  seul  problème  géométrique  qui  bit  connoitre 
l'axe  et  la  soustylaire ,  la  latitude  du  lieu ,  la  sitiution 
du  pian ,  ia  déclinaison  du  «oleil ,  et  le  parallèle  du  jour 
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lors  de  l'opération  ;  Principes  et  usages  âu  comput  et  de 
l'an  de  vérifier  les  dates  :  par  M.  de  la  Prise,  ancien archi^ 
tecie,  élève  de  l'Académie  royale  de  Paris. 

La  méthode  de  l'auteur  (p.  ^3 }  consnte  à  trouver  l'axe  d'une 
hyperbole» Otthsouttylaiied^im cadran,  au  moyen  de  trois  points 
d'ombre ,  par  une  construction  du  genre  de  celles  que  La  Hire 
accumula  dans  son  Traité  de  gnomonique.  Il  prend  les  points 
dTcmbre  avec  on  sdide  dont  les  c&téi  tom  dwam  «ne  onlm» 
et  b  conoonn  donne  le  point  d'ombre  cherché. 

Padoue,  in-^*  Le  saros  météorologique»  ouËssai  d'un  nou- 
veau cycle  pour  le  retour  des  saisons ,  par  M.  l'abbé 

ToALDO,  professeur  d'astronomie  à  Padoue, 
'5  P''g^5* — Journal  des  savais,  fcvrier  1782. 

178  I.  ycneiiu,  in-i2.  Toaldo,  Giornale  aslro-roeteorologico  per 
i'anno  178 1. 

96  peg^*  —  Journal  des  savant,  p.  502.  On  y  tronve  des 
observations  météorologiques  faites  en  divers  endroits. 

1781.  Paris,  in-^'  Description  d'un  nouvel  hygromètre  compa- 
rable, inventé  par  M.  Buissart;  publiée  par  M.  Cott£» 

dans  le  Journal  des  savans ,  juin  i  78  i . 

1781.  Paris,  in-S."  Méicorograpliie ,  ou  Art  d'observer,  d'une  ma- 
nière comiiiode  et  utile»  les  phénomènei  de  fatmosphère» 
par  M.  Chanceux. 

4a  pages.  —  Jtmmd  des  savans,  mai  178 1 . 
1781.  Paris,         Cocmographie  élémentaire,  divisée  en  parties 
astronomique  et  géographi<|ue ,  par  M.  Mentbllb. 

450  pages. 

1781.  Parts.  Loxocosme,  ou  Instrument  propre  à  démontrer  les 
phénomènes  qui  opèrent  les  saisons  et  l'inégalité  des  jours 
par  toute  la  terre ,  le  lever  et  le  coucher  du  foleii  ;  par 
M.  Flf.cheux. 

Journal  des  savans,  juillet  1781  «  pi^  $07. 

1781.  Afatisconi ,  in-^."  De  opère  sex  dierum  et  diluvio  universali 
atque  lerrx  restauratione  thèses  cosmoiogico-tlieoiogicae, 
prseside  Jo.  Bapt.  Marchand. 

Cette  dièse ,  soutenue  au  séminaire  deMftcon,  i  rnmritatlon 
de  Sigoign»,-est  remarquable  en  ce>cpi'aa  y  prouve  d'une  manière 
Oldiodoxe  ce  que  Bufîon  avait  avancé  avec  une  liberté  j)hiloso- 
phique,  que  les  sept  jours  de  la  création  ne  doivent  pas  être  pris  pour 
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des  jours  ordinnires  ,  mnis  pour  des  imornJlas  àÊ  temps  qM  le 

physicien  peut  ccendre  a  son  gré. 

178  I.  Genève,  in-i^."  Le  système  planctaire,  par  M.  DU  Carla. 
1781.  Paris,  in-f2.  2  vol.  Les  principes  du  ia  pliilcisopliie  contre 

les  nouveaux  philosophes ,  où  l'on  prouve  rimmobililc  «ie 

la  terre. 

1781.  Paris t  in-^*  Durée  du  jour,  durée  de  la  nuit»  en  deux 

tableaux  imprimés ,  de  onze  pouces  sur  cinq. 
Jêvnud  éts  soféou,  mars  1781 ,  p.  191. 

'   17^1.  Paris,  ifi-^."  Ncnivelle  comète  découverte  par  M.  MécHAiN; 
dans  le  Journal  eles  snvans ,  avril  178  i,  p.  a8o. 

Prix  de  l'Acadcmie  de  Padoiic ,  ctabiie  en  177p. 

Le  sujet  était  ia  perfection  des  iunenes  ordinaires;  il  avait  été 
proposé  *en  1779.  On  vma  d-apuèi  te  Ménoiies  que  cette 
▲cadénis  a  paMiéi. 

17 8 2.  PisiSt  in-^"  Novi  pluneij;  obst r\ ationes  et  theoria,  auctore 

Josepho  Slop  de  Cadenberg,  iu  Pisaoà  Academiâ  puUloo 
astronomiae  piofessore, 

97  P^6^^*  Cette  planète,  découverte  le  13  mars  17S1  ,  par 
M.  Herschel  ,  a  occasionne  plusieurs  mémoires  ;  mais  le  pre- 
mier fut  celui  que  je  donnai  dajis  le  volume  des  Mémoires  de 
l'Académie  des  scimces  pour  1 779  ,  qui  parat  au  commence- 
ment de  1783  ,  mais  qui  avait  été  imprime  plusleois  mOB  anpir 
rayant.  — Journal  dts  savans  ,   1783  ,  p.  '^yj. 

1782.  Diihli'iii .  in-S.°  De  motibus  planctarum  in  orbibii^  excentricis 

secundùm  theorium  Newtonianatn  dissertatio,  auciore  Guii.  • 

Haues, 

-     )2  pegc^  — Jwnal  des  mmts,  novembre  1783  ,  p.  759. 

■tySz^.Mpfiilori,  iê-^'.The  original  astronomical  obfcrvatîons  made 

in  the  voyage  of  Cook,  1776-1780. 
Journal  (hs  savans,  dccembre  i-SS6,  p.  817. 

■  1 7.8i.  Fdris,  in-^."  Histoire  de  I  wtronomie  mQderne,  pai*  M.  Bailli  ; 
,  -,  •  '         tome  m. 

4i4  p^g^*  C>  vo^ujie  ira  jusqu'à  1781.  La  wtte  se  trov- 
,.  ■  Tcra  en  abràK^  dûs  mon  HÎRoire  de  r^stronomie. 

1782.  Verona,  sB'^*  MeMOfie  di  matematiça  e.fisica  deila  Società  ' 

Itaiiana,  tomo  1. 
.         Cette  nouvelle  Académie,  fondée  par  le  chevalier  Lorc>'A  , 
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^  a  continué  de  publier  des  Mémoires  intéressam.  Ce  premier  volume 

contient  une  théorie  de  la  planète  Hefschel ,  par  BOSCOVICH  ; 
un  mémoire  sur  la  mesure  de  la  lumière,  par  .Grëg<dre  Folf« 
TANA;  une  machine  mttLorolot^iqiR'  du  chevalier  LaindriaNI, 

Physicien  de  Milan.  Le  .septiciqe  volume  a  paru  en  tSoo,  par 
s  soins  de  M.  Cagnoli  ,  présideni  de  la  Société. 

1782.  LondoH ,  itt'A.*  PhilcMophical  Traiuactions*fbr  the  year  178a, 
V0I.LXXII. 

Mémoires  relatifs  à  l'astronomie  :  Sur  la  vitesse  des  rayoris 
dans  difllrens  milieux,  par  Patrick  WiLSON  ;  Nouveau  thermo- 
mètre ,  ])ar  S.ix  et  par  VkoGWOOO;  Sur  la  parallaxe  des 
I  étoiles ,  Catalogue  d'étoiles  doubles,  Micromètre  à  lampe»  Sur 

la  force  des  télescopes ,  par  HSRfCHBL. 

1782.  Parts,  in-^.'  Observations  astronomiquet  faites  à  Toulouse» 

1  par  M.  D ARQu I  F.R. 

a44  p^ges.  Ce  volume  va  de  1779  à  1780.  li  contient  aussi 
toi  catalogue  d'étoiles,  l'obsenration  3e  n  première  nébuletise 
planétaire»  la  loiigiieur  àa  pendule,  fl^c. 

1782.  Berlin,  in-j^'  Reprcsentatlon  des  astres  sur  trente -quatre 

planches  en  taille-douce,  par  M.  Bode. 

C'est  un  petit  allas,  qui  a  été  suivi  d'un  bien  plus  graïuî. 

1782.  Bruna  [ Brïïn  en  Moravie],  in-S."  Transitus  Vénerie  ame 
discum  soiis  anno  17^4,  die  p  deceinbris  speciabiiis,  à 
P.  Ignailo  Kautsch,  ordînis  Scbdaram  pttnim. 
70  pages. 

1782.  Vientui  »  in-8**  Hf.ll  et  Tribsneckbr,  Ephemecides 

asironomicœ  anni  1783. 

PiLGRAM  y  ajouta  des  tables  de  124  pages ,  pour  trouver  la 
lonsiiude  et  ia  latitude  par  le  moyen  de  l'ascemiuii  droite  et  de 
la  «Kclînaison  jusqu'à  34'. 

1782.  Harlem,  in-S."  Mémoires  de  l'Académie  de  Harlem,  t.  XX; 

en  hollandais. 

On  y  trouve  une  dissertation  sur  l'influence  de  la  lune  pour  les 
vent^,  dans  ses  diticrentes  positions,  par  S£NJN£BI£R  ;  des  obser- 
vations et  des  calculs  de  la  confonctton  de  Vénus  et  de  Mcfcum-, 
le  1 8  mai  1778 ,  par  M  £  c  h  a  i  n  -,  les  résultats  de  cinqua^te-siz 
observations  de  Ttclipsc  du  25  juillet  1748  ,  par  le  même. 

X782.  FU'ssingue .  , . .  •  Mémoires  de  l'Académie;  tome  VllI;  en 
hollandais.  '  * 

\'oici  le  sujet  des  mémoires  qn  int^iflHm  l'astronomi<  : 
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Opposition  de  Saturne,  observée  à  Paris  en  1778  ,  par  MÉCHAIN  ; 
Passage  de  Mercure  pour  le  12  novembre  1782,  calcule  par  J.  P. 
FoiDR,  proftswar  à  Ifidddbiiig. 

1782.  Berlin,  UtS**  mteffms*  Briefiraeliscl  &c.;  ou  Omuneroe 
éçkmMxt  de  M.  Lamibrt,  publié  par  M.  Bernoulli. 

512  pages.  H  y  a  cinq  volumes  des  œuvres  posthumes  de  cet 
habile  astronome.  Le  premier  contient  des  lettres  des  professeurs 
HOLLAMD ,  Kant,  et  de  Lambert,  sur  le  calcul  intégral ,  sur 
fe  noorenK  nt  des  corps  dans  les  milienz  réastans ,  mr  les  réfrac- 
dons  ,  sur  la  métaphysique. 

Le  second  voltmie  contient  des  lettres  sur  la  manière  d'expri- 
mer les  idées  par  des  caractères,  sur  la  logique ,  sur  la  mamèro 
de  procéder  poiu:  faire  des  découvertes. 

Le  troisième  volume  contient  des.  mémoires  sur  sa  vie  ;  des 
lettres  stur  la  physique ,  stir  la  comète  de  17$^ ,  sur  les  lunettes 
et  les  micrascopcs,  sur  b  calcul  des  Taiiatîons,  sur  des  hamems 
de  montagnes  ,  sur  un  problème  de  gcomctrie ,  sur  sa  carte  de 
la  lune ,  sttr  l'observatoire  de  Koenigsberg  en  Pnisse ,  sur  la  décli- 
naison de  l'aimant,  qui  était  1  3°  7  au  commencement  de  1774 
dans  cette  mime  ville,  suivant  M.  Reccard;  sur  une  tache  de 
la  lune ,  sur  la  comète  de  1  ^69 ,  sur  la  gnomoiiiq|De,surksceaYres 
de  Mayer,  sur  les  pompes  à  incendie,  &c. 

M'thno ,  in -8."  Lettere  astronomiche  per  servira  di  appendice 
aile  Elfemeridi  di  Milano  per  l'anno  1783. 

Cest  une  répciue  dé  60  pages  par  Cesaris  ,  Recusio  ec 
Oriaui  ,  à  des  critiques  de  FRisi  sur  les  Éphémérides  de  Milan 
pour  17S3. — JtunuU  du  savans,  septembre  1783 ,  p.  6a8. 

178  a*  Toulouse,  in-^'  avec  20  planches.  Histoire  .et  MémiNres  de 
l'Académie  de  Toulouse,  tome 

450  pages.  —  Journal  des  savons ^  septembre  1782,  p.  6\-*j. 

»782.  Paris,  in -8.'  Principes  d'astronomie,  par  M.  YaNDELAIN- 

couRT,  ancien  professeur  à  Vcjrdun. 

178a.  Napoli ,  in '8**  Trsttato  d'asttononiia,  «U  Vito  Cara- 

VELLI. 

Il  en  a  paru  deux  autres  voliunes  en  17S4.  —  Journal  dts 
*      mnns,  170$ ,  p.  4^, 

1782.  Patis  • . .  •  Giioiiioiuipie  théorise  et  pratique,  par  M.  i'ibb^ 

DULAI. 

1784.  Paris,  in-i2t  avec  figures*  Nouyeoux  démens  4'«riliiiiiérïmie, 
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I  d'algèbre  et  de  géométrie,  pour  l'École  milhaire»  suivis 

^  d'un  Traité  deia^hère;  porM.  Mbntblle. 

^06  pages. 

t       1782.  Lonrîon,  in -8."  A  regbter  of  ttie  going  of  M.'  Muoges  first 

time-keeper. 

I  On  y  voit  que  «hns  cinq  intervalles ,  de  soixante-quatre  jours 

I  cbacim,  ce  gaide-cemps  n'a  pas  varié  de  plus  «fune  leconde  par 

r  jour  en  plus  ott  en  moins  »  par  rapport  a  sa  -marcfae  moyenne 

►  d'une  année. 

1782.  Paris,  in-^"  Tables  de  la  Jurce  du  jour  et  de  la  nuit, 
J  calculées  par  M.™*'  du  Pierry. 

C*esc  à  elle  que  fai  ééfië  l'Astrcmoane  des  Daines»  comme 
à  la  femme  fa  plus  instruite  que  je  commise.  Elle  a  fiit  en  1789 
dès  cours  pubÛcs  d'asirpnomie  à  Paris. 

Marie-Louise-Élisabeth-Félicii^  Pourat  de  la  Madeleine  est 
née  à  la  Fené^Beniard  dans  ]e  Maine,  le  1.*'  août  174^. 

%y%%,  Paris,  in-^*  Observations  faites  i  Alep  en  Syrie,  par. 

Bbauchamp;  il  ans  le  Journal  des  savans,  juin ,  p.  447. 

Joseph  de  Beauchamp  naquit  à  Vesoui  le  ag  juin  1752.  II 
entra  chez  les  fiernardim  en  1767.  Son  oncle,  Miroudeau , 
évêque  de  Babylone  (mort  en  1798),  le  destina,  en  1774 ,  à 
partager  ses  travaux  apostoliques.  Il  s'y  prépara  à  Paris  pendant 
six  ans.  Il  suivait  en  1780  mon  cours  d'astronomie.  Je  l'encou- 
rageai ,  je  l'aidai ,  je  sollicitai  des  instrumens.  Il  s'embarqua  le 
ao  mai  1781  à  Marseille.  II  observa  à  Alep.  Il  se  rendit  à  Bagdad» 
oik  son  séjour  a  ctc  très-utile  à  l'astronomie.  En  1784  ,  il  alla  à 
Bassora  ;  en  1786  ,  en  Perse.  £n  1790,  il  revint  en  France. 
En  1795  ,  il  fût  nommé  consid  à  Mascaie  en  Arabie.  Il  parrit 
pour  Constantinople  en  1797.  II,  alla  observer  au  fond  de  la 
mer  Noire.  En  1798  ,  il  alla  en  Egypte.  En  1799,  le  général 
Bon  AP  ART£  le  chargea  pour  Constantinople  d'une  mission  secrète , 
\  laquelle  il  se  dévoua  an  péril  de  sa  vie.'  Il  en  fîit  tpiitte  pour 
être  mis  en  prison.  Il  mourut  à  Nice  le  1 9  novembre  i  801 . 

Voye-^  le  Journal  des  savans  de  1782,  1784,  1785,  1787, 
1788  et  1790,  où  j'ai  rendu  compte  de  ses  voyages. 

1783.  Londini,  in -8."  M.,  Manilii  Aitronomicon  Ubri  quinque, 

éum  commentariis  et  castintionibus  Josephi  Scaligeri, 
Jui.  Caesaris  Scaligeri  filil ,  F.  Juiitt  Biturigb  et  Fayi;  his 
accedunt  Bentleii  quaedam  animadversîones  reprehensioiie 
iifffm  ;  4]iiibus  oipiiibiis  edîtor  sua  schoUa  inteiposuh  : 

E«ce 
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operA  et  studio  Edmundi  Burton,  Arm.  A.  M.  et  S.  S. 

Trîn.  coll.  apiid  Cantab.  aliquando  sodi. 

Journal  des  savatu  ,  1785  ,  p.  \ïj. 

1783.  London ,  in-fol.  Astronomical  observations  ma  Je  at  the  royal 
observatory  at  Greenwich  from  the  year  1 77  5  to  the  year 
X  781 ,  by  the  R.  NerH  Mas&bltne  ;  part  of  the  IM  vol. 

1783.  Paris»  in-S,*  Recueil  de  mémoixes  sur  la  mécanique  et  fai 
physique,  par  M.  l'abbé  Rochon. 

384  pages.  On  y  trouve  un  iijstruinent  par  lequel  on  observe 
h  distance  vraie  de  la  lune  k  une  étoile;  une  nouvelle  manière 
de  mcmicr  les'  baateim  lolsticndcs  du  soldl ,  &c. 

1783.  Paris,  ia-^'  avec  f g,  Éphémërides  des  nouvemeiu  célestes 
pour  le  méridien  de  Paris«  huit  années,  de  178  5  i  17^2» 

par  M.  DE  LA  Lande. 

420  pages.  Ce  volune  contient  beaucoup  de  tables  et  d'obser- 
▼■don»,  Mir-tom  mw  nouvciie  éificion  du  Catalogne  brkamiiqiie 

de  Fi.AMSTEED ,.avec  des  corrections  tmportantei.  Cette  édidon 
est  bien  prcférable  à  celle  de  Londres  1725. 

1783.  NeuchiUcl ,  in-S."  Essai  de  trigonométrie  sphéric|iic  ,  conte- 
nant diverses  applications  de  celte  science  à  l'astronomie, 
par  Jean  Tremblet. 

A70  pagei-L'aitteiir  est  de  Genève;  H  esc  allé  iBeflin  en  I7p4« 

1783.  Paris,  in'B.*  Tables  portatives  de  io|^thmes,  publiées  par 
M.  Callet. 

Cette  ^tion  est  la  première  où  les  astronomes  aient  trouvé 
dans  un  format  commode  les  sinus  de  dix  en  dix  secondes ,  et 
les  cent  mille.  Ces  tuhles  ont  ctc  augmentées  en  1795 ,  et  stéréo- 
typées, c'est-à-dire,  faites  avec  des  planches  solides,  par  Firmîn 
Didot  ;  et  cette  édition  sera  la  plus  utile  et  la  plus  durable  de 
toutes,  puisque  les  planches  resteront. 

François  Callet  naqtiit  \  Versailles  le  25  octobre  174$  t  et 
mourut  à  Paris  le  i4  novembre  1-^98. 

1783.  Vienne,  in-S."  Tables  et  formules  logarithmiques,  géomé- 
triques, &c.  par  G.  Vega. 
488  pages. 

1783.  Bottonia,  in-^*  De  Bononiensi  sciemiarum  Academiâ  Com- 

mentariî ,  fomiis  Vî. 

Ce  volume  est  réellement  le  neuvième.  L'histoire  est  de  Can- 
terzahi  ;  il  y  parle  du  réiablinémefit  de  la  méricBenne  de  Bologne. 
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On  y  trouve  des  opuscules  astronomiques  dXiiMdbe  Zanotti 
mr  la  conèie  de  1769  »  de  Stof  snr  le»  contei  de  1769  et 
1770,  ce  de  FimçoD-Maiie  Zanotti  sur  les  tfacBOMiièifei» 

17S3.  /Vfrxf,  iff-^.' Omnoissance  des  temps,  ou  Connoissance  des 
mouvemens  cdestes,  pour  l'année  1786,  par  M.  Je  au  rat. 

4î}  pî'K"* — Journal  des  savons ,  mars  1784,  p.  185.  C'est 
le  cent  huitième  volume.  On  y  trouve  les  Tables  de  ia  lune 
,  d*EuLM  ,  qui  venih  de  mourir  le  1  %  leptcmbre ,  et  dont  l'cloge 
fut  prononcé  par  Condorcet,  d'une  manière  briUente»  à  la  len* 
trce  de  l'Académie,  le  12  novembre  17^3. 

178  j.  London,  iii-^."  Philosophical  Transactions  for  the  year  1783, 
vol.  LXXill. 

Mémoires  relatifi  &  rasaonoinie  t  Lettre  de  Herschel  ,  qui  . 

appelle  sa  nouvelle  planète  Gtorgium  siJus  ;  Sur  les  oculaires 
d^^^  lunettes  pour  les  instrumens,  par  RamSDEN;  Sur  les  taches 
du  suleil ,  par  WiLSON  (il  répond  aux  objections  que  je  lui  avais 
^tes  dans  les  Mémoires  de  1776)  ;  Sur  le  moarement  da  soleil  . 
(  {{uc  j'avais  indiqut'  ^  ,  et  son  effet  sur  les  mouvemens  appa- 
rcns  des  étoiles,  par  H£RSCH£L;  Changemeus  dç  lumière  d'Al- 

Éoi ,  par  GooDRiCK£.  C'est  la  première  fois  que  Von  connut 
\  pénodede  ces  singulières  variations.  Nous  avoM  perdu  ce  zélé 
observateur  en  1780. 

1783.  Roteniam ,  in -8,*  Mémoires  de  l'Académie,  tome  VU;  en 

lioiiaiuiais. 

On  y  trouve  un  mémoire  de  KlIMIBNBERG  sur  la  petite 
étoile  extraonfinaire  découverte  en  Angleteneen  1781  {60  pagesl. 
Les  trois  volumes  suivans  ne  coniiennent  point  d'astronomie. 

1783.  Pétershouri^ ,  i/i-^."  Recherches  sur  la  nouvelle  planète  décou- 
verte par  M.  Herschel,  par  M.  I.exell. 

16  pages. — Joumat  dts  savans  ^  mars  178}  ,  p.  173.  On  y 
trouve  les  divcis  noms  du  nouvel  asiie. 

1783.  MaBohni ,  h-f,*  De  Cesaris,  Ephemerides  anni  1784. 

On  y  trouve  beaucoup  d^obsen'ations  de  Mercure ,  du  soleil 
et  des  autres  planètes  ,  des  taches  de  Jupiter  ,  des  occultations 
d'étoiles ,  jiar  Oaiani,  Regcio,  oe  Cesaris,  Allodio.  Le 
volume  sunrant  contient  nouvelies  taUes  d'ORlANi  pour  la  uouf 
velle  planète;  l'obliquité  ét  Tédiptiqne,  par  Reggio  ;  la  hauteur 
moyenne  du  thermomètre  et  du  baromètre  à  Milan ,  par  le  mime. 

1783.  Vieima.  in -8."  Hell  et  Tribsnbckbr,  Ephemerldes  astio- 

iKimicx  anni  1784. 

PiLGRAM,  (iaiu  ce  volume  et  dans  le  suivant,  donna  cinq 

Eeot  a 
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,  cents  tables  d*abemdoii  et  de  nutaiion;  mais  je  lui  fis  remarquer 
.  qaH  y  «rait  beaucoup  de  ùnm,  «c  il  dôm»  un  gnmd  trma  dbms 

le  volume  de  1787.  * 

178^.  Adanhemii.  in-^."  Ephemeri des  Societatis  meteorologicc  Pala- 
tine ,  hisioria  et  observationes  anni  178  i. 

Journal  des  savons ,  mars  1784»  p>  177.  Cet  important  recueil  a 
jusqu'à  la  monde  Jean- Jacques  HuuiBa ,  qui  l'anrait 
entrepris  avec  autant  de  zcle  que  de  succès  »  mais  que  nous  avons 
perdu  le  3  mai  1790.  J'avais  annoncé  le  septième  volume  dans  la 
Connaissance  des  temps  de  17^$»  p<  280.  11  y  a  dix  volumes  »  y 
comprb  celui  de  1790,  publié  en  1793.  '''^  celui-ci  n*aque  319 
pages  ;  celui  de  1783  en  avait  près  de  800  :  le  zèle  des  coop^ra- 
teurs  s'était  ralenti.  On  trouve  l'cioge  de  Hemmer  dans  le  septième 
▼ohmie  des  Mémoiies  de  l'Académie  de  Manhetm  fHîsûrh  it 
'  têmauiitationes  Academia  electomtis  scientiarum  et  etegantiorum  litte- 
rarum  Theodoro-Palat'tntt i  vol.  VII ,  historicum ;  1794»  '«-■^'7 

1783.  Effingen  Beytraege  ziir  Dioptrik  &c. ;  c'est-à-dire,  Sup- 

.    plément  à  la  dioptrique,  par  M.  SEUi.£a,  miimtre  du 
saint  Lvangile  à  EiHngen  en  Suabe. 

Ctt  oofiage  est  ph»  asmMKMmqiw  qu'optique.  L'anteur  y 
domM  les  configurations  <fe  l'étoile  d'Hercule  avec  trois  autres 
qui  l'avoisinent ,  et  de  leur  variété  il  conclut  que  ces  étoiles  ont 
un  mouvement  pcriudique  \  idce  qu'a  eue  aus&i  Mayer  :  main 
ceb  ne  s'est  pas  coofinné. 

1783.  Paris,  iihfùUù,  L'Art  de  vérifier  les  dates,  tidiième  édition, 
'  tomel.*' 

Le  calcul  des  éclipses  depuis  l'ère  vulgaire,  que  La  Caule 
et  Pin  GRÉ  avaient  donné  dans  les  premières  éditions,  a  été  ponc 
jusqu'à  Tra  2000  par  le  C.*"  DuvAUCBL ,  à  Évienz. 

lyS y'  Paris ,  in-jjz.  Lettres  édifiantes  et  curieuses,  tome  XXVI. 

On  y  trouve  2  3  o  pages  du  P.  Gau»il  sur  l'histoire  de  Pamo- 
nomie  chinoise ,  depuis  le  commencemetK  de  la  monarchie  chinoise 
jusqu'à  l'an  206  avant  l'ère  vulgaire.  Ce  m*émoire  avait  été  envoyé 
i  Joseph  de  i'Isie  en  t7$4> 

II  y  en  a  un  antre ,  depuis  Pan  1 3^8  ^uqu'à  l'entrée  des  JâmMS 
an  tribunal  des  mathém:iti(]Ufs ,  envoyé  à  lliairan  en  1749*  F*' 
le  P.  Gaubil.  Vcye;^  l'année  tTi»* 

II  envoya  aussi  à  J.  de  VMe  les  observadc»»  ftites  à  la 
Chine  depuis  Pan  i47  avant  l'ère  vulgaire  jusqu'à  l'an  13^7» 
celui-ci  acquit,  après  la  mort  de  Freret ,  le  catalogue  manuscrit  des 
comètes  depuis  l'an  613  avant  l'ère  vulgaire  Jusqu'à,  l'an  i  J39> 
c'eH-à-dire ,  peadeat  ai>o  «m*  Pingre  en. a  ^  usage  ^bns  sa 
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Cométographie.  Ce  mamucrit  CM  perdu  :  il  ne  M  ttonve  pins  an 
Dépôt  de  la  Marine. 

Le  P.  Gaubil  envoya  encore  y  en 

17^4»  tuM  description  dn 
ciel  en  vers  chinois ,  composc'e ,  l'an  600  ,  par  TiEN-YUEN-TSE, 
avec  !a  traduction  et  des  notes;  une  notice  des  plus  anciens  cata- 
logues et  des  consteliations  chinoises.  On  trouve  dans  les  nianus- 
crita  de  J.  del'Irie,  les  recherches  de  Fmret  sur  le  ciel  chinois. 
J'ai  aussi  un  manuscrit  chinois  sur  les  constellations.  Enfin  le  C.*" 
DE  Guignes  le  fils  a  publié  un  planisphère  chinois  en  178; , 
dam  le  dixième  voltmie  des  Mimais  prisentis  à  l'Acadhii*. 

1783.  Hag/e  Comitum ,  in-S."  Disserlatio  phpica  et  niathematica  de 
montium  aitîtudlne  baxometro  tnetiendà;  accedit  refiractio- 
nis  astronomioB  theoria  :  auctoim  Chrndaiio  Henrico 

DaH£N« 

loj  pages.  —  Journal  dts  savons ,  septembre  1783  ,  p.  6^0. 
1783,  Paris ,  in-folio.  Système  de  Copernic,  ou  Abrégé  de  i'astio* 
nomie,  par  M.  Papillon  de  la  Ferté. 

Journal  des  savans,  août  178^  ,  p.  ^jj^.  L'auteur,  riche  ama- 
teur d'astronomie ,  avait  fait  faire  un  observatoire  à  l'hôtel  dea 
Menus-piaisin.du  roi.  II  a  été  décapité  mt^^i. 

1783.  Paris,  in-^."  Carte  générale  de  la  terre  appii<iu^  à  l'ascro* 

noniie ,  par  Flecheux. 

Journal  des  savans ,  janvier  1783  ,  p.  63. 

1783.  Paris,  in-^f,"  Journal  des  savans. 

Il  condent ,  cette  année ,  beaucoup  de  nouvelles  astrooomiipwf . 

Observatoire  à  Mnite  ,  et  première  observation  de  M.  D'An- 
oos  t  pagt  ^09.  L'observatoire  a  été  brûlé,  et  il  n'A  rien  paru 
de  ce  <pâ  étah  annoncé. 

Observations  astronomiques  feites  dans  Pdbiervatoire  des 
gardes-marine  de  Carthagine,  par  MM.  MaZZAIEIM)  et  GON- 
ZALEZ, citées».  i8j. 

Passage  de  Mercure  siv  le  scdeH,  qui  est  arrivé  le  12  novembre 
178a  /  observé  en  Amérique  par  M.  WILLIAMS,  ^.  .2^7, 

Observations  de  M.  XiMENEZ,  ingénieur  du  grand-duc  de 
Toscane ,  sur  l'obliquité  de  l'écliptique ,  p.  ^jf.  On  y  trouve  le 
soupçon  que  f'avus  d^i  sur  la  bonté  du  quan-de-cerde  de  six 
pieds  de  l'observatoire  de  Paris. 

Sphères  nouvelles  pour  l'intelligence  du  système  du  monde  »  ^ 
par  M.  Grenet  ,  p.  44.^. 

Nouvelles  d'astronomie  et  dé  phyaiqDe,  par  M.  DI  LÀ  Lande, 
p.  480.  PLincte  de  tlerschel;  mouvoneas  proptes  des  étoiles; 
changemeus  d'AIgol. 
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178^  Haunia ,  in-^'  cum  tab.  aneis.  Obiervationes  astronomrcae 
annis  178  i,  1782  et  1783  insiituix  in  ohservaiorio  regio 
Hauniensi ,  et  cum  tabulii  coinpaïuix  ;  uuciore  Thomâ 
BUGGE. 

i4i  pages.  Ce  recueiF d'observations  comparces  avec  les  tables, 
est  précieux  pour  l'astronomie.  On  y  trouve  l'histoire  de  Tobser- 
▼atoive  et  det  obtervaiions  de  Copenhague.  L'auteur  taqpât  à 
Copenha|^  le  la  ocioIir  1740.  Il  commença  en  1759  à  fié» 

Sienter  I  observatoire  de  cette  ville,  tn  1761,  il  fut  envoyé  à 
romheim  en  îSofvt;ge  pour  observer  le  passage  de,  Vénus.  En 
1762 ,  on  le  chargea  de  la  cane  du  Danemarck  ,  et  il  forma 
de  grands  triangles.  Apres  la  mort  de  Horrelxiw  en  «776,  il 
eut  la  direction  de  l'observatoire,  et  il  s'est  partaiiement  acquitté 
de  cet  emploi.  — Jnamai  des  sittatts,  1 78  5 ,  p.  76t. 

1784.  Upsalia,  in Nova  Acta  regiae  Societatis  scieniiarum  Upsa- 
lienais,  vol.  IV. 

On  y  trouve  une  collection  complète  des  obieiTtlioni  da 

troisième  satellite,  rassemblées  par  ''K'^ ARGENTIN. 

1784.  Lomlon ,  in  Philosophicai  1  raïuactiom  tor  the  year  1784, 
vol.  LXXIV. 

Mémoiici  idatift  à  rastronomie  :  Observations  d'AIgoI ,  par 

F.NGLEFrELD  et  GoODRiCKE;  Division  du  quart-de-cercle ,  par 
HUTTON  ;  Sur  la  diminution  de  vitesse  qui  pourrait  avoir  lieu 
dans  la  lumière  ,  par  MiCHBLL;  Météore  on  18  août  1783  t 
Observations  de  Wol^aston  ;  Aplatissement  de  Mars,  pnr 
li£RSCHËL  ;  Sur  les  couches  célestes  de  nébuleuses  ,  et  sur  la 
voie  lacfée,  par  le  même;  Passage  de  Mcicnn  en  1782,  par 

1784.  Cambrifige^  in-^*  LoNC,  Ascronomy»  die  IV.*  and  V.* 

bocks. 

C'est  la  fin  d'un  Traité  de  728  pages.  L'auteur  naquit  le  a 
février  1 680  (Vé  M.),  dim  fe  comté  de  Norfolk  ;  il  mourut  le  1 6 
déoembie  1770.  Ontrouveilafin  Ai  livre  un  abrégé  de  se  vie. 

1784.  Bergamo,  in-^f»*  Suile  curve  che  servono  a  delineare  le  ore 

ineguali  degii  antichi  nelle  superficie  piane,  deil'abb.  Mas- 

CHERONi,  professore  nel  collegio  Mariano  di  Bergamo* 

Cet  habile  j)r(;Uvseur  est  mort  à  Paris  en  1800. 

1784.  Verona,  in-^^"  Memorie  délia  Società  haiiana,  t.  il. 

On  7  trouve  l'éloge  de  Pereiii ,  professeur  i  Ptwf  des  obier- 
vuMm  de  Ximenbz  ,  de  CasAais  ce  de  Slop. 
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1784.  Paris,  in'éfJ  Mémoires  concernant  diverses  questions  d'astro- 
nomie, de  navigation  et  de  physique  (Lf  Monnier). 

64  pagfS-  —  Journal  des  javtfffj ,* décembre  i''H4,  p.  81  4- 
L'auteur  y  uraite  des  cuuraiis  de  l'atmo&phcre ,  de  ia  dcclinauon 
de  raigoiUe ,  des  variuioott  da  baroaiètre  par  la  chaleur. 

1784.  Paris ,  itt'^*  Théorie  du-mouvement  elliptique  ei  de  ia  figure 
des  planètes,  par  M.  de  la  Place. 

'5Î  P^S^*'  —  Journal  des  savans  ,  juin  J784»  P-  34  5  •  Ce 
volume  fut  imprime  aux  trais  du  président  de  Saron,  pour  encou- 
rager un  géomètre  qui  annonçait  déjà  les  bdles  choKt  qu'il  a 
ftites  depuis.  On  en  tira  un  petit  nombre^  et  ce  livre  est  très-rare. 

Pierre^Simon  de  la  Place  est  né,  le  23  mais  1745^»  iBean- 
mont-en-Auge ,  prcs  de  l'oi^t-i'Lvéque. 

1784.  Berlin ,  in-S."  Syslcme  du  monde,  par  M.  LamB£RT,  publié 
par  M.  MÉRIAN. 

Joumdits  savans ,  octobre  1784»  p.  ^tf.  C'est  un  abrégé 

des  Lettres  cosmologiques. 

1784.  Patavii ,  in-^."  De  methoJo  longiriulinum  ex  observato  iun» 
transita  per  meridiaiium ,  à  Jos.  U  oai. do. 

20  pages.  —  Journal  des  savans,  juin  1785  ,  p.  4^8. 

1784.  BresJau,  in-S."  Johann  Ephraim  Scheibels  Astrononiische 
Bibliographie. 

IJ5  pages.  —  Journal  des  smms,  |uin  178$,  p.  C'est 
de  cette  Bibliographie  que  j'ai  tiré  un  grand  nombre  d'articles 
jusqu'à  l'annce  1O50.  La  troisième  section  a  pnni  en  1798. 

1784.  Toulouse t  in-^'  Histoire  et  Mémoires  de  l'Académie  des 
sciences  de  Toulouse  »  tome  II. 

491  pages.  On  y  trouve  les 'observatfons  ftites  par  Dar- 

QUIER,  de  1781  à  1783. 

1784.  Parts,  in-^."  Encyclopédie  méthodique. — Mathématiques, 
par  MNÎ.  d'Allmbert,  BoâSUX,  D£  LA  Lamd£, 
de  Condorcet. 

J'y  ai  traité  rasironomie  dam  le  plus  grand  déttil.  La  gno- 
monûpie  y  est  très^endue  an  mot  Caému  C'est  ce  que  j'avais 
annoncé  pour  le  cinquième  volume  de  mon  Astroacmie. 

La  suite  de  ce  Dictionnaire  a  paru  en  1785  et  en  178p. 

1784.  Lothlon  ,  in -8."  12.  vol,  A  new  and  gênerai  biographlcal 
diciionary. 

Cette  collection  ot  cKcfiente;  on  y  troave  beaucoup  de  vies 
d'amonomcs.  « 
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17841*  Londoii,  in-S."  An  analysis  of  a  course  of  lectures  on  the  prin- 
cipies  of  natural  philosophy  ,  rcaJ  in  the  univerùty  of 
Cambridge , Tjy  George  Atwood. 

Ce  ▼oliune  de  pages  en  contient  90  d'astronomie;  on  y 
douve  des  expériencei  smr  limage  da  soleil ,  transmise  pir  dô 
oaTemiies  de  diiTérentes  grandeun  et  de  diâcienies  figivei. 

1784.  Paris ,  ùi'iji.  Relation  de  la  cofiYersion  et  de  la  moit  de 
Bouguer  ,  par  le  P.  La  Berthonie,  Dominicaîn. 

Ce  confesseur  assure  que  l'illustre  académicien  mourut  dans 
les  sentmiem  d*iine  fMé^  «xemplaiie.  La  dévotion  de  Newton  ' 
est  une  pranve  de  œ  que  peuvent  Iliabitttile  et  li  ciainie  sur  les 
phu  gruids  espiits. 

1784*  Paris,  in-^.*'  Journal  des  savans. 

On  y  trouve ,  cette  année ,  pages  jjj  et  ^7*  ,  des  obser- 
▼aiiom  faites  i  Bagdad  par  M.  DE  Beauchamp  ,  vicaire  gAiéral 
de  Babylone. 

On  lit  dans  le  même  journal,  p^ge  40Ç  ,  que  l'Étnt  de  Pen- 
silvanie  avait  pa:>sc ,  le  a  mars  17^^»  un  acte  pour  établir  uue 
place  d'astronome  ;  nuôs  cela  ne  s'est  pas  rénûé. 

Lettre  sur  les  domiciles  des  pl.inètes,  par  M.  DuPUIS,/?.  74<f. 

Lettre  siu:  Minerve  ou  sur  la  lumière  première,  par  le  mêmç, 
p.  8;s. 

Comètes  vues,  le  %x  fanvier  et  le  1 1  avril ,  par  M.  le  cbe- 

;  vnlic^r  r>\\NGOS ,  piifffs  jip-^jp  Celle-ci  n'a  été  vue  d'nucune 

autre  personne  ;  mais  la  première  fut  aperçue  le  24  par  Cassini. 

Page  joS,  Observation  curieuse  de  M.  Hkhschel  :  44ooo 
étires  dans  un  espace  de  8*  sur  )*  ;    y  en  aurait  à  pfoponiop 

75  millions  dans  le  ciel. 

1784.  Lyon,  in -2^.  Description  de  la  méridienne  de  Lyon,  par 

M.  ViLLARD. 

Journal  dts  savans ,  janvier  1785 ,  p.  52. 
1 784.  L(mdres»  in-8.*  Réflexions  fur  la  lumière,  ou  Conjectures  sur 
la  port  qu'elle  a  au  mouvement  des  corps  câestes ,  par 

M.  Lin  GUET* 

Cet  habile  avocat  voulait  quelquefois  s'enrMK SUT  dcf  nu^è» 

dont  il  ne  s'ctaii  pas  assez  occupé. 

1784.  Amsterdam,  in -8."  Observations  criti<|ues  sur  la  physique 
Newionienne. 

Cet  onvffBge ,  réeBement  imprimé  \  Lyon ,  est  du  P.  Pien» 

Ceorgerat,  né  à  Beaujeu  en  1726,  du  tiers-ordre  de  Saint- 
François,  dit  Picpus,  habitant  à  Ciialon.  Je  l'ai  réfiité  dans  le 

Journal 
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JêmuU  its  savons*  U  matm  en  1 799 ,  après  avoir  souficrt  betiH 
coup  f  pour  ^hn  montré  tvès-démocilie  d|ns  la  rfroluiioii  dt 

1784.  Paris ,  in -8."  Découverte  des  principes  de  l'astronomie,  &.C. 
par  René  Trottier. 

5 1  pages.  L'anteor  <fit  que  ses  principes  ont  obtenu  la  plu- 
ralhé  des  voix  à  l'Acadânie  des  sciences  de  P.arb  ;  c'est  un 

mensonge.  Au  lieu  du  niouvement  annuel  de  la  terre ,  il  imagine 
un  mouvement  d'ascendance  perpendiculaire ,  aus^i  Itcie  que  son 
mensonge  est  nupndoit. 

1784.  Londres  [Paris],  vsS.*  Théorie  des  comités,  pour  servir 
au  système  die  l'électricité  universelle,  suivie  d'une  Lettre 

critique  sur  l'attraction ,  par  M.  P.  D.  L.  C. 

Autre  ouvrage  de  visionnaire. 

1784.  Paris ,  in- 12.  j  vol.  Les  Études  de  la  nature,  par  Jacques- 

Heiiri-Bernardin  de  Saint- Pierre. 

Le  «ptatrième  ▼oiume  a  paru  en  1788.  Cè  Kne  a  en  bean- 

coup  de  succès  ;  mais  les  sa  vans  n'y  ont  pas  trouvé  des  connan- 
sances  suffisantes.  On  est  surpris  de  voir  un  ingcfnieur  dire  que 
la  terre  est  alongée ,  et  que  les  marées  ne  viennent  pas  de  l'action 
dn  soleil  et  delà  Inné. 

■ 

1785.  1,00^1.  La  grande  et  belle  éditioii  des  (Euvrés  de  Newton, 

par  M.  Hors  LE  T,  en  5  ▼dûmes  in-^*,  a  été  terminée. 

1785.  Bassano,  in-^.'  j  vol  Ouvrages  de  M.  l'abbé  BoscoViCH , 
appartenant  principalement  à  l'optique  et  à  Tastronomle. 

Journal  Jcs  savons,  novembre  1785  ,  p.  762.  Ce  recueil  précieUJC 
de  mémoires  a  ctti  le  dernier  ouvrage  de  cet  habile  géomètre. 

1785.  LonJon ,  in '  Phiiosophicai  Transactions  for  the  yeai;  1785, 
vol.  LXXV. 

Mémoires  relatif  à  l'astronomie  :  Catalogiie  de  quatre  cent 
trente-quatre  étoiles  doubles ,  par  Herschel;  Étoile  changeante 
d'Antinous,  ]>nr  Englefield  ;  Étoile  changeante  de  la  Lyre, 
par  GoooRiciLE  ;  Observations  de  M.  DE  Zach  \  Construction 
des  couches  câestes ,  par  HtaseBEL  ;  Sur  les  meuvemens  de 
rotation  ,  par  Landen  ;  Mesura  d'une  base  pour  les  triangles, 
par  Roy  ;  Sur  les  rcticules  ,  par  Woi.lastoN. 

François- Xavier  de  Zach  ,  baron  du  Saint-Empire ,  colonel 
an  service  dé  Saxe-Gotha ,  naquit ,  le  1 5  juin  1 7  j4  *  Pest,  ville 
de  la  haaie  Hongrie  »  et  c^iîtaie  dn  coodiat  de  même  nom , 
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sur  la  rive  orientale  du  Danube,  vis-à-vis  de  Bude.  La  comète 
d»  1769 y  ec  te  passage  de  Vénus  de  la  roême  année,  loi  inspi- 
rèrent le  goût  de  l'astronomie  :  i!  :ivait  alors  quinze  an.';.  1!  assista 
k  l'ob»ervation  que  le  P.  Schaiiraih  ,  prolesseur  de  mathtima- 
tiques  à  Pest,  fit  du  passage  de  "Vèam  en  177$.  Mon  Astro- 
nomie fut  le  premier  livre  qui  le  guida.  En  1775  ,  il  entra  an 
service.  En  1782  et  1784,  il  voyagea  en  France,  en  An^etene 
et  «n  Italie  ;  il  fît  des  observations  dans  les  observatoires  de 
Paris,  de  Lyon,  de  Marseille,  de  Momjjellier  ,  de  Londres, 
d'Oxford,  de  Milan,  de  Pise  ,  de  Genève,  de  Manheim  ,  de 
Guttin^en ,  de  Cassei,  de  Dresde,  de  Berlin,  d'Hières,  &c.  Il 
ftt.  reçu  docteur  k  rtmhrenité  d*Oxi<mL  Par-tout  il  fut  accueilli 
et  recherché  des  savnns  ,  et  admis  dans  tomes  les  Académies.  Le 
la  janvier  17S6,  il  alla  i  Gotha,  et  tut  chargé,  par  M.  le  duc 
r^ant  de  Gotha  et  d'Aheiibourg ,  de  fidre  %âtir  un  obsem- 
toire  ,  qui  fut  commence  en  juillet  1787,  et  qui  est  devenu  un 
des  plus  importans  et  des  plus  célèbres.  Aucun  des  astronomes 
VÎT  ans  n*a  ^  pini  utiie  au  progrès  de  la  science.  En  1786,  à 
Hières ,  il  cngi^;e«  M.""  la  duchesse  de  Goth*  à  s'occuper  du 
•  calcul  astronomique;  et  jamais  princetw  ni  même  enauie  femme 
n'a  fait  autant  de  calculs. 

II  a  formé  plusieurs  astronomes  distingués,  Niefrland,  Cal- 
koen»  Bohnenbeiger ,  Camerer ,  BurcUiardt  et  Homer. 

1785.  Paris,  in-^."  Mt^moires  de  mathématique  et  de  physique, 
présentés  à  l'Académie  des  icience»  par  divers  savans, 
tome  X. 

,         On  y  trouve  fa  pièce  du  C.**  MÉCHAm  sur  fa  comète  de 

,  dont  on  attendait  le  retour,  ei  un  planisphère  chinois, 
par  le  C/"  de  Guignes  fils,  qui  a  été  long-temps  en  Chine. 

1785.  Boston,  ifi-^."  Memoirs  of  the  American  Academy  of  arts 
and  sciences ,  to  the  end  of  the  y ear  1783. 

Journal  des  sttftMs ,  janvier •  1787,  p.  3^.  "Cest  le  premier 
volume  des  Mémoires  de  cette  nouvelle  Académie  américaine  » 
établie  en  1780.  On  y  trouve  pitisietirs  observations  d'éclipsés. 

1785.  Alidiolanii  m-8,'  Df  Cesajus,  Ephemerides  «in.  1786  et 
1787. 

Ce  dovsilnie  Tohme  coatient  beeiKoop  d'obeervadow  dn 

soleil ,  des  planètes  des  satelliits;  des  mémoires  sur  la  féfiacnon 
i  4$°,  sur  les  heures  italiques,  sur  l'usage  des  fractions  conti- 
nues pottr  les  cycles  du  calendrier  ;  des  observations  de  Manheim, 
par  K<ENIG  ,  et  de  MarKÎUe,  pa»  Su.VAMULL«. 

Dans  le  tieiaiène  vohdne»  on  wwv»dei  mémaiwasiir  l'obliquité 
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de  Tédiptique,  sur  les  monveraens  de  Jupiter,  de  Saturne  et  de 
la  nouvelle  planète ,  sur  le  mouvement  des  horloges ,  et  beau- 
coup d'oJjservations. 

178     BeroUni,  in -8,"  Observationes  astronomicae  factae  Dantisci  ab 
anno  1774  ad  annum  1784.,  à  D.  "Volf. 

Journal  des  savons,  noveosbre  1785,  p.  761.  Bernoulli 
a  publié  ces  observations  de  son  nmi  ,  inort  en  1784  ,  et  il  y  a 
mis  la  description  de  l'observatoire  de  Danzig ,  dont  on  avait 
l*obfigatkm  â  M.  de  Volf. 

1785.  Daniig,  in-^.''  Éioge  de  Nathanad-Marfiieu  d&'Wolf. 

Cet  éloge,  prononcé  par  M.  Lampe,  est  en  allemand.  J'ai 
ouï  dire  que  M.  de  Wolf  s'cfait  ouvertement  déclare  athée,  et  qu'il 
avait  déshérité  un  neveu  qui  ne  voulait  pas  faire  la  même  chose. 
M.  Lampe  <femie  me  nodoe  du  poMtak  de  Copernic ,  dtmt  9 
est  parié  dans  les  Transactions  de  1777.  Je  profite  de  cette  occa- 
sion pour  avertir  que  l'on  trouve  des  notes  sur  Copernic  dans 
plusieurs  autres  ouvrages  :  Adam,  Vitcc pliilos,\German,-==.lL  yc\\o ^ 
Omit,  dé  matkm.  s=  Jovias,  Aet.  fbr.  =  Buifiiidio ,  Pnleg. 
cstr.  -philo!.  —  Vossius  ,  De  scient,  mat/n  m.  —  Crassô  ,  Elog.  d'uom. 
/r/rrr.  =  Ghilini ,  Teatro ,  t.  II.  :i=t  reheros,  t.  H.  =Blount, 
Censura  celebr.  auctorum ,  p.  609.  =  Paschitts,  Z>f /nvr/rf.  nov, 
tffl//^.=:Papadopoli,  Hist.  gymn.  Patav,  t.  II ,  p.  196.  —Àcta 
ph'tlosoph'tca ,  part.  V,  p.  884.-:Zernecke,  Chionik  von  Thorn , 
2  ed.  Berlin,  1727.  =^  Panthéon  dtr  Deutschen,  1796;  Lebea 
des  C9ptr,  Lichtenberg  àGotringeii.  s=  Berîin.  Mmuttstkrijft,  août 
I  -  9  z ,  mars  1795,=!:  PreussUies  Archiv.  décembre  1 796. = Vie- 
land,  Teutscher  Aicrkur ,  novembre  1776. 

178      London,  /V;-^."  Mcthod  of  dividîng  astronomîcal  instruments, 
and  method  ol  coiistruciing  mural  quadranti,  by  J.  BiRD. 

1785.  Lotuîon ,  in-^."  A  collection  of  several  treatises  iipon  the 
asironomical  and  physical  instruments,  by  M.''MaC£LLAN« 

1785.  Londini,  in -8."  De  molibus  planetarum ,  &;c. À  V»  Halbs. 

Journal  d(s  savans ,  juillet  1786,  p.  503. 

178^.  Amsterdam,  in-S."  Traduction  hollandaise  du  Traite  de  la 
vision  de  Dollond,  par  M.  JEhea. 

M.  iCne»  est  Bé,  le  19  août  174)* ^  Oudcrmardnm  en  Fibe. 
1785.  Lopdon,  itt'3,*  MuTTON»  Mathraiatioal  Tftbte. 
.1785.  Càkma,  in-jf..'  The  Ajifetick  Miscelluij^  consbting  of  ori-' 
•    ginal  noductions,  ftc.  the  fîrst  vol. 

ajo  pages.  Cm,  omtigt ,  imprimé  aux  Indes,  comienc  quelque* 
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détaSU  sur  l'astronomie  des  Arabes,  ûféi  de  Cosurd.  —  Journal 
des  swmis,  juillet  1792,  p.  44o* 

1785.  Pûris,  in-8.*  Connoiisance  de*  temps  pour  l'année  1788, 
par  M.  MécHAiN. 

C'est  le  jirfmicr  volume  donné  par  cet  hnbile  astronome,  qui 
y  mil  un  soin  et  une  peifection  que  l'oa  n'y  avait  jamais  uouvcs  , 
•  «rec  det  amdiomiotts  et  de»  addhkMU  impoitantei.  Delambrb 

a  calculé  les  longitudes  et  les  latitudes  des  998  étoiles  du  cata- 
logue de  Mayer.  La  table  des  positions  géographiques  a  été  faite 
avec  plus  d'étendue  et  plus  de  soin  par  MechaiN  ,  qui  tes  a  touict 
&cuîée>.  II  y  a  donné  les  élémens  de  cinq  DOnrâlles  COmètCtt 
une  lumvelle  table  des  amplitudes  par  Degaule  ,  &c. 

178  J.  Valencia,  in- 12.  Curso  tlel  mievo  planeta  Hersel  en  d  anoo 
de  1786  (Manuel  Munoz  de  Vigastro). 

72  pages.  ^Jmnutt  êis  sa»mu,  déembre  1 786.  La  vAftdUa 
nom  de  rnnenr  est  Villamota. 

1785.  Mairid,  itt'S.*  Aimanach  nautico  por  el  anno  de  I78<^. 

On  y  trouve  les  tables  et  les  j)réccptes  nécessaires  aux  marins  : 
mais  cet  ouvrage  n'a  pas  eu  de  suite  datu  ce  temps-ià»  on  Ta 
sqiiii  defNtb  «ladqiKS  années. 

1785.  Landau,  itÊ'ê,»  Fbrouson,  Astronomy  explained;  the  7.*^ 
édition. 

5  c  I  pages.  Fergtison  a  fait  aussi  des  Dialogues  entre  un  jeune 
^  homme  qui  revient  du  collège ,  et  sa  sœur  de  qtiatorze  ans ,  i 
qui  fl  enseigne  Pastronomie  en  mckc.  M.**  de  Gcnlis  A  *  dans  la 
prcTace  des  VeiHécs  du  clu'tcau ,  que  cet  ouvrage  est  d'une  telle 
clarté  t  qu'un  enfant  de  dix  ans  l'entendrait  parlaiiement  d'un  bout 
à  Paucn.  Mon  Ajmnmit  des  Dames  avait  le  mêom  objet. 

17SJ.  Paris,  Nouvelle  Uranographie ,  ou  Métiiode  trè5«faciie  poilr 
apprendre  à  connoltre  les  constellations,  par  HL  Ruelle. 

Alexandre  Ruelle,  ne  à  Bloiî,  le  z8  février  1756,  entra  à 
l'Observatoire  en  1 7  8  3  ;  il  le  quitta  en  175^ ^ ,  U  révolution  l'ayant 
enlevé  i  ramonomie. 

1785.  Berlin ,  in-S,*  Dialogen  ueber  die  mehreh  der  velten  ;  00  Dia- 
logues sur  la  pluralité  des  mondes»  par  Fontenelle, 
traduits  en  allemand  par  M.  BoDB,  avec  des  remarques; 
seconde  ddiiion. 

Il  y  en  a  une  édition  de  1798.  M.  Bode  ne  s'est  pas  borné, 
comme  moi,  iaiarqnaricsfim$  flaéchiidei  conuMVlé^c» 
cadrons. 
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1785*  Lofitlon ,  hi-S."  A  treatîse  upon  the  construction  and  use  of 
new  celesiial  and  terrestrial  globes,  by  G.  Ad  a  m  s. 

178  j;.  Auxerre ,  in-^."  Extrait  des  registres  de  l'hôpital  de  Tonnerre, 
du  26  juin  178  j  ,  au  sujet  de  la  grande  méridienne  de 
i'cglise. 

M.  Baudouin  de  GubMAOBUC  parvint  en  effet  à  faire 
consiniire ,  par  Dotn  Ferouillat,  une  belle  mcridienne  dans  l.i 
petite  ville  qu'il  habitait.  On  la  répare  ea  1801,  par  le^  soiiu 
du  préfet  de  l'Yonne ,  Labergkru. 

1785.  Leipzig,  in-Sf*  Journal  ou  Magasin  de  mathéroati^  et  «Tas- 
tronomie»  par  MM.  Bjbrnoulli  et  Hinoenburg; 

en  allemand. 

Dam  ie  premier  cahier,  qui  ajp>ru  au  mois  de  décembre, 
BeraouIO  a  donné  Tâoge  dé  "Wm,  dont  j'ai  parié  ci-dessus. 
Charles- Frédéric  Hindenbiurg  CM  né  à  Diade  tel)  juillet  1741  • 

178  J,  Paris ,  irt-^."  Journal  des  savans. 

On  y  trouve  des  observations  diverses  de  Herschel,  - 
Delambre  et  Le  Français. 

M.  Herschel  avait  dt-jà  i  200  nébuleuses. 

Jean-B3pti6te-Joi>eph  Delambre ,  né  à  Amiens  le  19  septembre 
>749>  et  que  je  connus  heureusement  k  10  décembre  1782, 
n'a  cessé  de  s'occuper  d'astronomie  depuis  cette  époque  ;  et  per- 
sonne n'a  été  plus  Utile  que  lui.  U  fat  reçu  à  i'Acadânie  te  1 5 
février  1792. 

,    Michel- Jean-JérAme  Le  Françab  de  la  Lande,  né  i  Coorcy, 

près  de  Coutances,  le  21  avril  1766  ,  a  été  fort  utile  à  l'astrono- 
mie. Son  ^roiid-pcre  était  frère  de  Pierre  Le  I-rançais  mon  père, 
mort  i  Bottil|g-en-Bra»e  te  %6  octobre  17^-  H  *  épousé,  en 
1 788,  Marie-Jeanne  Harl.iy ,  dcjà  connue  pnr  henucoup  de  calculs. 
11  commença  à  observer  avec  moi  au  mois  de  mars  1781.  Son 
observation  de  Téclipce  de  lune  du  ao  mars  1783,  fut  piu»iiëe  duu 
le  Journal  de  Paris.  En  1 784,  ses  observations  s'accoidaiem  «vec 
les  miennes;  il  les  calculait,  et  j'en  faisais  usage  :  elles  sont  citées 
dans  le  Journal  de  Paris  du  26  juillet  1784.  £n  ^792,  il  travailla 
i  kméfîdieiine  avec  le  C"  Delambre.  Depuis  ce  temps-là,  il  R 
*  fait  une  immensité  de  calculs  et  d'observation!..  (  Histoire  céleste , 

1801.)  àes  labiés  de  Mars  ont  paru  en  iboi,  et  ses  catalogues 
d'hottes  daiu  diven  volumes  de  la  Connaissance  des  temps»  II  a 
été  reçu  membre  de  l'Institut  le  26  décembre  1801. 

Observaiiotis  sur  les  cbangemem  de  lumière  des  étoiles ,  par 
M.  GooDRiciE,  ffcntfllMiiinie  ^Yoick.  L'anieiir  m,  taon  en 
Angtetene  en  1780. 
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Ob»?n'ation  d'une  comète  trouvée,  le  7  jannor  (781,  par 
MM.  Mess  1ER  et  MécHAM. 

Lettre  sur  Janus ,  par  M.  DUPUIS.  II  Ait  Toir  qoe  c'est  une 
étoile  de  ia  Vierge. 

Découverte  d'une  comète,  ie  1 1  avril,  à  Malte ,  par  le  chevalier 
D'Angos.  On  y  troure  attiri  l'annonce  des  triangles  leréi  en  Corse, 
|>arlliIM.  Henri  he  Bei.air,  Lerey  ,  l  eroy  etTRANCHOT. 

Observations  de  M.  DE  BSAUCUAMP^  vicaire-général  de 
Babyione ,  faites  k  Bassora. 

Annonce  da  pas  a»  ia  théorie  denrenn,  nmponé  par  M.  OS 

LA  COUDRATB. 

lySC.  Piirisiis ,  in-S."  2vol.  Manilii  Astronomicon  iibri  quinque, 
et  Aaati  Pluenomemi,  cum  Intapietatione  galUci  et 
noda  Al.  G.  PingrA. 

iy%6.  Paris,  in-^'  Extrait  des  obsenratiolis  astronomiques  et  phy- 
si(}ijes  faites  à  l'Observatoire  en  l'année  1785  :  M.  ie 
comie  DE  Cassini,  directeur;  MM.  0£  Yill£N£UV£ 
[PernïJ  et  Ruelle,  clcves. 

Ce  piciider  recueil  a  32  pages;  fl  a  éké  auM  de  fis  anucf  plnt 
considérables.  C'était  le  fruit  d'un  cta})li.'ispment  formé  parles  soins 
de  Cassini  IV»  et  la  protection  du  baron  de  Breteuil,  minisue. 
NoUKT  y  fitt  réuni  Tauiée  ndrante  ;  et  Ton  y  travailla  utîlemenl 
jusqu'en  1791 1  que  l'esprit  d'égalité  ayant  détruit  la  subordination 
dans  tous  les  états,  le  directeur  de  l'Observatoire  n'eut  plus  asseï 
d'autorité  pour  faire  continuer  les  observations  et  les  (^culs. 

Cea  (mervations  ont  été  inséfées  dans  les  Mémoires  de  l'Aut» 

êimU ,  excepté  celles  de  1  i  ;  mab  OU  Ica  tirait  séparément  pour 
les  envoyer  à  cent  a!>irunomes. 

Pemy  de  Villeneuve,  né  i  Paris  le  6  fuin  176;  ,  entra  à 
rObservatoire  le  21  février  Il  a  été  en  Flandre  iever  dcc 

irianfles  en  175^3»  il  y  e&t  encore  en  1802. 

Nonet  est  né ,  en  1 740 ,  &  Pompey ,  pris  de  Nancy.  H  était 
Bernardin.  Il  vint  à  Paris  en  1-80.  Je  lui  proposai  le  voyage 
d'Amérique  en  1784*  Il  lut  attaché  à  l'Observatoire  en  17^$$.  II 
a  levé  la  cane  de  Snrc^  en  1 796.  II  est  allé  en  Egypte  en  1 7^8 , 
et  en  est  revenu  en  1 8oa ,  avec  beaucoup  d'obaenratïtMu. 

1786.  P^ittiM'^*  Traité  de  trigononKtric  rectiligne  et  sphériqoe, 
contenant  des  méthodes  et  des  ibrniuks  nouvelles,  par 
M.  Cacnoli,  de  Vérone. 

472  pages.  C'est  le  meiileiu-  ouvrage  qu'on  ait  fiût  SUT  la  t|i* 
gononiéifie,  et  sur  son  apjdicaiioii  à  famonomia» 
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|.  L'auteur  est  né  à  Zante  le  29  septembre  I74j-  H  <5tait  atta- 

ché à  1  ainbaa&ade  de  Venise  à  Paris ,  lorsque  son  goût  pour 

l  r»tnniomie  l'atdni  piis  dé  moi.  II  fit  bfttîr  un  observatoire  me 

de  Kichelieu  en  17S2.  Il  retourna  à  Vcrone  en  ij^6,  et  il  y 

,  fit  bâtir  un  autre  observatoire,  qui  a  été  fort  utile.  Les  bombes 

ayant  endommagé  cet  observatoire  en  1797»  le  général  Bona- 

^.  P  A  RTE ,  conquérant  de  l'Italie ,  qui  aime  et  qui  connaît  les  scienccf , 

g  a  fait  indemniser  M.  CagnoH,  et  l'a  placé  à  Modène.  Cet  astro- 

nome est  président  de  la  Société  italienne ,  dont  les  Mémoires  font 

|.  dtjà  sept  volumes  in-^..';  il  y  a  mis  beaucoup  d'cAservatiom  tt  de 

calculs  imporians. 

Cette  Trigonométrie  a  été  imprimée  en  kaliea;  la  traduclMMI 
françai.se  a  été  faite  par  M.  ChompRÉ. 

^  iyS6,  Parts,  hi-^."  Traite  analytique  des  inouvemens  apparem  des 

^  corps  célestes,  par  M.  DiONIS  DU  SéjOUl. 

C'est  le  premier  volume  du  pliu  grand  ouvrage  d'astronomie 
^  analytique.  Le  second  volume  a  pana  en  178p. 

['         1786.  London ,  in -S."  The  astronomy  of  cornets»  by  Hancock, 

\  teacher  of  the  mathetnatics. 

\y%6,  London.  in-^."  An  introduction  anJ  notes  cm  M/  BlRO*S 
Method  of  dividinii:  &c.  byLuDLAM. 

j2  pages.  Ou  y  trouve  le  détail  des  ternies  d'art  de  l'anglais 
I  rendus  en  fiançais.     /vKnrtf/  dtt  stmott,  1787,  p.  761. 

I  178 (>.  Nancy,  in-^"  État  des  étoiles  fixes  au  second  siècle,  par 

Claude  ProLiMiB,  traduit  par  Montignot. 
Jnamal  des  savons,  mal  1787,  p«  309. 

iy^6.  Dijon,  in -8."  Tables  astronomiques  à  l'usage  de  l'observa* 
toire  de  Dijon,  calculées  par  M.  i'abbé  Bbrtrand  et 

ses  aisocics. 

Journal  des  savons ,  décembre  1786,  p.  82  j.  Cet  observatoire 
ventiit  d'être  établi  dus  la  tour  du  Logis  du  roi ,  par  les  soins 
-   de  l'abhé  Fab  A  RE  I. ,  mort  en  1793  ;  mail,  apiî»  la  mort  de 

Bertrand  ,  il  a  été  abandonne. 
1786.  Charnier i,  in-^"  iEssai  méiéoroiogique  sur  la  véritable  influence 
des  astres,  traduit  de  i'Ita&n  de  AL  Toaldo,  par 

M.  Daquin. 

Jturnal  du  sdvans,  mars  r78^,  pi^  i8tv 

178^.  Fotttenay,  in-B»^  Théorie  des  vents,  par  JVI..DE  la  Cou- 

DRAYE. 

^7  j^Agei.— Journal  d<s  soyons f  1787,  p.  jo4« 
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ij^6,  Paris,  in-i2.  Le  Guide  ç^bste,  étrennes  astronomiques  pour 
1787,  par  Al.  Pf. RNY  de  Villeneuve. 

Journal  t/cs  savons,  mai  1787,  p.  311. 

178^,  Paris,  in-S."  Lettres  sur  l'astronomie  pratique  (Darquier). 

On  y  retrouve  la  petite  Uranographie  qui  avait  paru  en  1771. 

ij^6.  Paris,  in-/2.  Bibliothèque  universelle  des  Dames.— Huitième 
classe  :  Astronomie ,  par  M.  D  E  L  A  L  A  N  D  E. 

Ce  pedt  Tolume  a  24»  pages.  J'y  ai  parle  des  femmes  astro- 
nomes, Hypatia,  Hc'vélius,  Dumt'e,  Kirch  ,  Manfredi,  Lepaute, 
du  Pierry  ,  Herschel ,  Le  f  rançaii.  J 'ai  voulu ,  dans  ce  petit 
abr^é ,  donner  les  premières  notioiis  iTastronoinie  à  h  ponée 
des  commençam ,  dégagées  des  phrases  et  de»  dialogues  de  Fou* 
tenelle.  Il  a  ctc  réimprimé  en  179J  »  et  traduit  en  italien. 

1786.  Berlin,  in -S."  Johan  Elert  Bode,  &c.  Anleitung  zur  allge* 
meinen  Keiintiiiis  der  Erdkugel. 

Ces  démens  de  géographio  astronomiqne  ont  336  pages  , 
avec  sept  planches. 

178 ^.  Louchn ,  in      Phîiosophicai  Transactions  fer  the  year  178^» 

vol.  LXXVÎ. 

Mc-muires  relatifs  à  i'astronomîf  :  Catalogue  de  mille  nébu- 
lenses ,  par  Herschel  ;  Mémoire  sur  toutes  les  étoiles  chan- 
geantes, par -Pi  GO  TT  (ce  mémoire  est  tfiès- curieux  )  ;  Étoie 
changeante  de  Cépliée ,  par  GOODRICKE;  Passage  de  Mercure 
en  1786,  par  PigoTT;  Méthode  de  HiMDLEY  pour  diviser 
les  instiumens,  par  Sheatotï;  Expériences  magnétiques,  par 
CAVALLO  ;  Sur  le  spectre  colore,  par  Darwin  ;  Sur  la  comèlo 
de  1552  et  1 66 i ,  attendue  pour  1 788 ,  par  MaskelYaNE. 

1786.  Philadelphia ,  in-^."  Transactions  pf  tbe  American  phiioso- 
phical  Society,  the  H.*^  vol. 

397  P^g^^*  ^  Toinnie  contient  des  obserrations  de  M.  Rit- 

TEKHOUSE,  de  M.'VlLUAMS,  de  M.  DE  Grauchain  ,  et  de 

Christian  Mayer  ,  astronome  de  Manheim;  la  comète  de  1783;  le 
passage  de  Vénus  en  1769.  —  Journal  des  savons,  février  1788. 

1786.  FUssingue,  in-S."  Mémoires  de  l'Académie,  tom.  XI  et  XII. 

On  ttovre  dans  le  tome  XI  une  nouvelle  méthode  pour  cal- 
culer le  logarithme  d'un  nombre ,  jusqu'à  quatorze  chiffres ,  sans 
compter  la  caractéristique  ;  avec  une  table  des  logarithmes  de 
1000000  à  1001000,  par  M.  Reitz,  greffier  du  Conseil  de 
Flandre  à  Middelbourg  ;  et  dans  le  tome  Xll ,  la  description  d*m 
nouveau  cadran  lunaire,  par  H.  SCHORTIIf GHUIS ,  plélScant  SB 
village  de  K.oudekerkt 

i  178^. 
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iyB6.  ytrona,  hi-^."  Memorie  délia  Socieià  Italiana,  t.  III. 

On  y  trouve  l'éio^e  d'Eustache  Zanoui,  né  le  27  novembre 
1709 ,  mort  le  1  j  mu  1782,  par  Fabroni  ;  des  obsenradons  dé 
SlOF;  des  mémoires  sur  les  stations  et  les  rétrogradations  des  pla- 
nètes, par  CAGNOLi,etsur  les  lunettes  acromatiques,  par  Oriani. 

178     Paris,  in -S."  Connoissance  des  temps  pour,  l'aimée  ij^p» 
.  par  M.  Mkc  II A  I  n. 

J 'ai  donné ,  dans  ce  volume ,  de  nouvelles  tables  de  Mercure  et 
•de  Vénns.  Dilambrb  y  a  donné  des  conec tiens  impoftanies  poar 

les  tables  d'aberration  de  Mezger,  et  le  commencement  de  252 
tables  nouvelles  qu'il  avait  calculées;  La  Place,  un  extrait  de 
ses  calculs  sur  les  grandes  inégaiitc:»  de  Jupiter  et  de  Saturne, 
cpi'U  avah  annoncées  à  l'Acadénie  le  10  nui  1786. 

1787.  Paris ,  in      Introduction  A  l'étude  de  i*«stn>Ronue  pbysi^ , 

par  M.  Cousi N. 

323  pages.  On  y  trouve  la  haute  géométrie  appliquée  à  l'astro» 
nomie.  L'auteur  est  mon  le  a8  décembre  1 800 ,  âgé  de  soixante- 
deiqe  ans. 

1787.  Paris ,  in-^."  Traité  de  Fastronomie  indienne  et  orientale» 
par  M.  Baillt. 

600  pages.  J'ai  fait  voir  dans  mon  Astronomie,  art.  5  8  5  et  suiv. , 
que  la  haute  antiquité  des  tables  indiennes  me  parait  peu  prouvée , 
quoique  l'autçur  ait  employé  poiir  l'établir  i)eâtiCOiip  de  savoir  et 
de  calculs. 

1787.  LonJon,  in-^.*  Mat£e's  Lnuar  Tables  improved  by  M.' 

Charles  Mas  on. 

Quoique  ces  tables  eussent  été  imprimées  en  1787,  elles  ne  nous 
parvinrent  pas  la  même  année.  Voyei  Astronom.  art.  1^60,  Elles 
servn-ent  pour  h  Jfmttical  Almanac  de  1 789.  Mason  fiit  dàespM  dé 
n'avoir  pas  les  2  j 0000  I.  qu'il  croyait  lui  être  dues  pour  ses  tables 
de  la  lune  :  mais  il  avait  mal  interprété  l'acte  <Vi  parlement  ;  ses 
tables  n'étaient  pas  faites  d'après  la  théorie.  Il  mourut  en  1787. 

1787,  Paris,  itt-S,*  Journal  polytype,  17  novembre. 

On  y  trouve  la  traduction,  en  vers  français,  d'un  chant  dn 
poème  de  Cassini  sur  l'astronomie.  On  l'a  imprimée  séparément 
au  mois  de  février  1787  (8  pages].  Cy'est  (Jas^ini  IV  qui  a  tra- 
duit en  vers  français  les  ven  de  stm  bisaûted.  ~/nirmr/  du  sofmis, 
1787,  p.  376. 

Le  Journal  polytype  avait  été  établi  par  HOFFMAN,  qui  vou- 
lait itnprimer  avec  des  planches  solides  ;  mais  il  n'y  employa  point 

<?8fi 
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cette  nouvelle  méthode ,  et  le  Journal  ne  dura  pas  long-tempt. 
Voyes  Vlàa»b9  du  polytypage,  par  Camvs,  iSoi. 

1787.  Paris,  in-^*  Journal  des  savaiis. 

Page  t6p.  Observations  de  M.  GOODRICKE  sv  TéNiib  /  dt 

C^hce  ,  et  de  M.  Pk;ott  sur  ■  d'Aminoiis. 

P.  4^7.  Prix  de  l'Acadcmie  de  Pétersbourg  ,  pour  l'effet  d'une 
comète  sur  le  mouvement  de  la  terre. 

P.  ^(i).  Prix  proposé  par  l'Académie  des  sciences  pour  l'année 
1788  ,  pour  les  éléroens  de  la  comète  de  1661.  MÉCHAIN  rem- 
.  |NMa  le  prix. 

P.  7;p.  Observatioiu  du  passage  de  Merctire  sur  le  soleil. 
P.  760.  Découverte  de  la  grande  inégalité  de  Jupiter  et  de 
SsiBine,  par  M.  de  la  Place. 

1787.  Paris,  in-^.'  Description  des  moyens  employés  pour  mesurer 
bk  base  de  Hbuiulow-heath,  par  le  major  général  Wil- 
liam Rot;  traduite  de  l'angtois  par  JM.  db  Pront. 

100  pages. 

1787.  paris,  in-^."  Description  et  usage  du  cercle  de  réflexion, 
par  M.  le  chevalier  D£  Borda.  * 

C'en  tm  des  uutiigei  iei  fdns  impoitans  qu'on  ôl  iâit»  pour 
h  manne. 

1787.  AUSokiA,  in-S."  Ephemerides  astronomie»  ann.  1788  et 
1789,  ab  Ang.  de  Cesaris. 

MtM.  Oriani,  Regcio  et  de  Cesaris  y  ont  donné  des 
mémoires  cuiieiu  for  les  rélrauiioui «  nv  Mcrctwe»  et  mv  le  méri- 
dienne faite  dans  la  cath«f(îrafe  de  Milan  ,  dont  le  gnomon  a  73 
pieds  de  hauteur.  Le  «juinzième  volume  contient  beaucoup  d'obsér- 
vadom,  les  coneedons  dm  tables  dTUnmn ,  et  des  tables  des 
inégalttés  de  Jupiter  et  de  Sattune  ;  la  marche  du  chronomètre 
du  comte  de  Bruhl  ,  l'obliquité  de  l'écliptique ,  la  comète  de 
1786;  le  passage  de  Mercure,  par  Delambre. 

1787.  Vieiina,  in-S."  Hell  et  Triesnecker,  £phemerides  astro- 
*]iomicae  anni  1787. 

On  y  trouve  des  tables  que  Fixlmillner  a  faites  pour  la  nou- 
velle planète  ,  qu'il  appelait  Uran'ia  ;  des  ohserwitions ,  et  l'his- 
toire de  cette  découverte,  que  j'avais  donnée  dam  le  tome  VIII 
.de  BUS  Épfaénàides. 

1787.  ErlMga,  in-^*  Commentatio  de  abevfatbnîlMis  fixanim»  à 
Joh.  Tob.  Mayer. 

C'est  l'inauguration  dn  fil»  de  Tobie  Mayer,  tfà  cnm  en 
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poMettion  de  h  diaira  de  iiiadiénutiqnes  «c  de  physique  à  Eilaiig, 
du  côté  de  Norenbeig,  vd^màté  du  inargriratt  do  Bnnde- 

bourg. 

1787.  Freyburg,  in-8 J.  B.  Eberentz  ,  Kunstgriff  die  Finsterni55e 
zu  berechnen;  c'est-à-dire,  liutrucUon  pour  calculer  les 
éclipses. 
rtyti  177s. 

1787.  Paris,  in-^*  Chronobgie  dcf  éclipses  qui  ont  été  visibles 

depuis  le  pôle  boréal  jusque  vers  Téquaieur,  pendant  (es  dix 
siècles  qui  ont  prcccdé  l'ère  chrétienne,  par  M.  PiNCRÉ. 

Cet  immense  travail  ,  dont  le  résultat  occupe  74  pages  ,  et 
que  Pingré  seul  citait  capable  de  faire ,  fiit  adopté  par  i  Acadé- 
mie des  inscriptioiis  pour  le  tome  XLII  de  ses  Mémoiffis;  auâi 
on  en  distribua  des  exemplaires  séparés.  Cela  complétait  le  calcul 
des  éclipses,  que  Pingre  avait  donné  dans  VArt  de  vérifiirUs  datts, 
depuis  rcie  doâieime  jusqu'à  Tan  ipoo,  et  que  DtnrAVCIL  • 
porté  jusqu'à  l'an  2000  dam  la  troiiiènie  édition. 

1787.  London,  i//-^/Phiio9opliicalTnuiiMUoiuinrtheyeir  i787,\ 
vol.  LXXVII. 

Deux  satellites  à  la  nouvelle  planète ,  et  volcan  de  la  lune , 
par  Herschel  ;  Nouvelle  comète  découyerte  par  miss  Caroline 
HeksChel;  Noeod  de  Saturne,  par  Bugge;  Passage  de  Mer- 
cure, par  KOEHLER  et  Rltmousky  ;  Sur  la  précession  des  équi- 
noxes,  par  Vinck;  Sur  la  sitiution  des  observatoires  de  Pari^  et 
de  Greenwtcii ,  par  Cassimi  db  Tburt  et  Rot  ;  Sur  les  édidlcf 
de  logariilmiei,  par  Nicholson;  Microniine  équatorial  de 
^Smeaton. 

1787.  Dublin,  m'^J*  The  Transactions  of  the  royal  Irish  Academy. 

Journal  des  /<zv<2aj,  décembre  1788  ,  p.  813.  On  avait  formé 
depuu  long-temps  le  projet  d'une  académie  à  Dublin  %  i  Ât 
enfin  rcali>c  en  1782,  et  ce  volume  prouve  le  succès  de  cet 
établissement.  M.  UsHER  y  donne  les  plans  d'un  bel  observa- 
toire, et  je  vis  en  1788  ,  à  Londres,  un  cercle  de  onze  pieds  de 
diamètre  que  Ramsden  avait  commencé  poitr  cet  observatoiré'. 
On  trouve  déjà  dans  ce  volume  robsen'ation  de  l'éclipsé  faite  à 
Dublin  le  4  juin  1788,  d'où  j'ai  conclu  la  différence  des  mé- 
ridiens 34  55  '. 

1787.  i/oiSn&r,  ln-^.^  Spedm»  acadenicuin  de  iinreideiiii&  lectione 
conicâ  circa  tocum  datom  per  tria  puneta,  à  Linoquist. 
Eius4tm  Disserttdo  Monomica  de  pwsilnd  atmifâ. 
Jwmaldu  mmtSt  mai  1787,  p.  jo}. 
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1787.  Pans,  in -^.^  Carte  Je  la  lune,  de  dix  pouces  de  diamètre,  qui 
ji'a\ait  poiîu  é\é  publiée;  par  Cassini. 

Ai>tronom.  arc.  3101.     Journal  dis  savons ,  septembre  1787, 

I>.  635.  C'est  HM  vémctioii  de  eeUe  de  diMize  pieds ,  qui  est  cbn 
e  C."  DUFOUftHT. 

Réduction  de  la  gnui<fe  carte  de  la  lune,  de  Jean-Domi- 
nique Cassini. 

Journal  des  savans,  dccembre  1788  ,  page  820. 

1787.  London,  in-8.'  An  introduction  to  astronomy  in  a  séries  of 
ietters,  by  John  Bonnycaîtle;  ihe  xJ^  ediiiou. 
437  PH^cs ,  crée  19  planches. 

1787.  Paris,  ik-^*  Nouvelle  Uranographie ,  par  M.  Ruelle. 

C'est  une  grande  carte  du  cie! ,  avec  la  description  et  Tusage. 

1787.  Paris,  in-2^.  Le  Guide  céleste  pour  1788  ,  par  M.  Pjernt 

D£  Villeneuve. 
II j  pages. 

1787.  Péris,  Ui'^*  Aspect  figuré  de  Téclipw  de  solefl  du  i  5  juin 
1787  au  ioir,  par  M.  Rotrou. 

On  y  trouve  aussi  l'observation  de  l'éclipsé. 

1787.  Vtneiia,  in-^."  Selya,  Sei  diaioghi  ottici  teorlco-pratici. 

«44  pagt^s. 

1787.  Paris,  in -8.'  2.  vol.  Cours  d'hydrographie  ou  de  navigation, 

professé  i  Paris  par  M.  db  la  Salli. 
1787.  f7v«^,  ifl^^.' Cacnoli  ,  De' due  orologi  itaiiano  e  firancese. 

44  pag"-  Voyei  le  Journal  des  savr.r.s ,  juin  178^,  p.  4^3» 
où  j'ai  soutenu  que  la  m<^thode  italienne  était  plus  commode. 
V^t\  anut  mon  Voyagt  en  luUii ,  1786,  préface,  p.  Ixxiij. 

1 7  87.  Difoti,  h'S.*  Mémoires  de  l'Aoadémie  de  Dijon  pour  1785. 

On  y  trouve  des  comidératiolis  sor  l'étal  de  i'aitionomie ,  que 

j'avais  lues  à  cette  Académie. 

1787.  Ujfsa/ia,  in-^.'  Oraiio  in  memoriam  Pétri  Warcentin. 

40  pages.  Ce«  «m  hommage  rendn  i  cet  halMie  astronome 

par  sa  patrie ,  et  en  particulier  par  la  nation  de  rtmivcnité  d'Up- 

Journal  des  savans,  mai  itSt,  p.  ^0^. 

1787.  DoHZ^tin-^."  Rede  bey  dcr  Gcda-chtnisstcyer  Hevelii  28  jan. 

1787  gehalten,  von  £.  P.  Blecu;  c'est-à-dire.  Discours 
prononof  pour  l'annivemire  d'Hévélius.  ^ 
1787.  Paris,  iihiû,  Œuvres  complètes  de  Bjbrquin,  tome  XVIII. 
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Introduction  âmilière  à  la  connobiance  de  la  nature. 

6:1  P-'ig^s  sur  rastronomie,  où  il  y  a  une  idée  clcmentaire  et 
exacte  du  monde.  L'auteur  aimonçait  plus  de  détails  dam  son 
Ami  ét  l'êJokunct, 

1787.  Vene^fû,  ia^i^  ToALDO,  Gioniale  astro-meteorologico  per 
l'anno  1787. 

Journal  des  soyons ,  juillet  1787,  p.  501.  Cet  almanach  avait 
commencé  à  parnître  en  1773,  et  ^  \>aii\x  chaque  année.  Il 
contenait  des  prcdictions  fondées  sur  l'expérience  et  sur  les  situa- 
tiom  de  k  liiiie. 

1787.  Munich,  in -8."  Éphémériiit'  mctdorologique  tic  Munich; 
en  allemand. 

1787.  Paris,  in -S."  Philosophie  nouvdle,  renfermant  ce  qu'il  y  a 
de  plus  important  dans  la  physitjue  terrestre  et  céleste , 
et  ce  qu'mi  n'avoh  pu  expliquer  jusqu'à  présoit  ;  par 
M.  DE  Le  Y  RAS,  docteur  de  Sorbonne. 
Ce  sont  des  rêveries. 

1787.  Paris,  in-^."  Journal  des  savans. 

Pûçre  1--7.  Prix  de  i'Acadànie  de  P^enbouig  :  effet  desco- 
mtiêi  sur  la  terre. 

P.  »S3'  Découverte  des  deux  satellites  de  h  planit»  Hcfs- 
chel. 

P.^ot.  Inscription  de  l'observatoire  de  Bagdad,  construit  par 
M.  DE  Beauchamp. 

P:p4.  Observatoire  bâtiàXid>oniM,  et  obsenradoM  dePécBpse  ' 
du  3  janvier  1 787. 

P,  joS.  Observations  du  cinquième  satellite  de  Saturne ,  par 
M.  Bainf  ARD. 

P.  jcp.  Comète  découverte,  le  1  /'août  1785,  par  milS Caro- 
line Herschel;  èt  autres  nouvelles  astronomiques. 

P.  j(fi.  Observation  du  passage  de  Mercure  stu  le  soleil  à 
Bagtbd,  It  4  mei  ^7^6 ,  par  M.-de  Beauchamp.  J'y  annonçais 
une  carte  manuscrit»  dn  cdus  du  Ti^  et  de  Pfiiqphrate ,  qni  est 
entre  mes  mains. 

P.  ^j;.  Observation  de  la  Ioii(j;itndè  du  nœud  de  Mars ,  faite 
en  déconbie  178)  ,  par  M.  Bugge  ,  traduita  par  M.**  Picak- 
DET  (actuellement  M.""  CuYTON  DE  MoRVEAU). 

P.  ^jfjf.  Prix  de  l'Acadcmie  de  StocUiolm,  pour  les  équa- 
tions séculaires. 

P.       Volcan  dM»  la  fan»,  tu  par  M.  HnucBii.  le  19 
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P.  jaj.  Éclipse  de  soleil,  le  iq  janvier  1787,  obsenée  à  la 
Gnuid'Coiiib»-de^B<m ,  fMv  M.  MOUGnf . 

P.  626.  Prix  de  l'Académie  de  Harlem  ,  sur  les  satellites  de 
Jupiter,  adjugé  aux  héritien  de  fRisi,  qui  «tait  mon  i  Milan 
en  1784. 

1787.  Paris,  in-B.*  Journa!  polytype ,  3  janvier. 

F^;uie  de  ia  maison  ét  Kewton. 

1788.  Berlin,  iii-S."  Beytracge  &c.  ;  c'est-à-dire,  Essai  de  nou- 

velles dccouvertes  en  astronomie,  par  M.  Jean-Jcrome 
ScHROETER  ,  grand  bailli  de  lilienthal  pour  le  roi 
d'Angleterre. 

On  y  trouve  des  observations  sur  les  taches  de  Jupiter  CC  de 
la  lune.  —  Journal  d(s  sayans ,  décembre  1788  ,  p.  811. 

Jean-Jérôme  Schroeicr  naquit,  le  90  août  1745 .  i  Erfiut. 

II  étudia  le  droit,  et  un  peu  les  mathématiques,  sous  M.  Kafstner, 
à  Gottingen.  £n  1 778  ,  il  commença  de  s'occuper  d'a^onomie 
à  Hanone,  où  9  était  employé  dam  une  chamim  de  justice. 
En  1779  et  1780,  il  commença  ses  obienratiofltt  sur  le  m^^i 

la  lune  et  Vénus.  —  Apkroditogriiphische  Fragmente,  \j^6. 

1788.  London  ,  in-^."  Astronomical  observations  niacle  in  the 
voyages  performed  by  Byron,  Wallis,  Carteret  aiid  Cook; 
1^  William  V^albs,  F.  R.  S. 

pages,  avec  des  cartes  dé  la  nouvelle  î^élande  et  de  la 
nouvelle  Hollande.  Les  quatre  voyages  dont  les  observ  ations  ont 
été  rassemblées  et  calculées  par  M.  Waies  dans  ce  volume ,  sont 
ceux  du  Dolphin  et  du  Tamcr ,  par  Byron  ,  17^-1766;  du 
Dolphin,  par  Wallis ,  1766-1768;  du  Swaltow ,  par  Carteret, 
1766-1768;  et  de  VEndcavour,  premier  voyage  de  Cook,  1768- 
1771.  On  a  donné  denx  antres  ▼dunes  pour  le  second  et  le 
troisième  voyage  de  Cook. 

1788.'  Harlem,  in-S."  Mémoires  de  l'Académie  de  Harlem ,  t.  XXV. 

On  y  trouve  le.  mémoire  de  Paul  1-aisi,  intitulé  Thtoria 
utttl&Wm  Jêrig&m.  L'Académie  envoya  le  prix  ans  héritim  d» 
i'amcnr. 

1788.  i4jiMf«v/tfW, Verhandeling  &c.;  c'est-à-dire,  Disserta- 
tions sur  la  construction  des  octans  de  Hadley,  &c.,  sur 
la  détermination  des  longitudes  en  mer  par  les  distances 
de  la  lune  au  soleil  et  aux  étoiles  fixes,  1787;  par  TAïf 

SWIMDEM  et  NlBVWLAND. 

JmmuiA  éfs  unaitt,  Inm  178^ ,  p.  4<7« 
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788.  Vérone,  in-S."  Méthode  pour  calculer  les  longitudes  géogra- 
phiques d'après  l'observation  d'une  éclipse  de  soleil,  par 

M.  CaGH OLI. 

788.  Paris»  in-^*  ât  TInyrimtrit  royalt.  Mânoires  concernant 
dîvenei  queitioni  d'astronomie»  de  wnfjttàaa  et  de  pii]r- 
sique,  quatrième  partie. 

"o  pages.  Ces  mémoires  de  Le  MONNlER  avaient  paru  suc- 
cessivement en  1781 ,  1784  ^  ijS^^*  Cette  quatrième  partie  traite 
principalaiMiit  de  la  mesure  de»  bases.  —  Jwrnâi  des  unmu, 
178P,  p.  444. 

788.  EtUnhurgli,  W'^."  Transactions  of  tbe  loyal  Society  of  £db* 

burgh  ;  the  first  vol. 

M.  RoBiSOM  y  donne  les  démens  de  ia  nouvelle  planète. 
—  JwimI  As sttfMu ,  décembre  1788  ,  p.  813. 

788.  VeroHd,  Im-^'  Memorie  délia  Socieia  iialiana,  t.  IV. 

Éiog»  de  Boteovieii  ,  par  FAinovi  }  Obeervadoiis  de 
Cagmoli  ,  qai  venait  de  se  nrirar  à  YéÊom,  oà  H  avais  établi 

un  observatoire. 

[788.  LonJon ,  in  -jf.."  Phiiosophical  Transactions  ibr  the  year  1788, 

vol.  LXXVIlI. 

Sur  ia  planète  de  George  et  ses  satellites,  par  IIerschel  ; 
Snr  la  force  centrifuge ,  par  Varikc;  Sur  la  chaleurinoycnne  de 

Londres,  de  1765  à  177a,  par  HeberDen  ;  Sur  la  dilatation  de 
l'air,  par  Darwin;  Sur  la  température  intérieure  de  la  terre, 
par  HuNTER;  Sur  le  froid  artiliciel  ,  par  Walker. 

788.  London,  in-S*  A  method  for  discovering  the  difièrence  of  the 
earth's  diatneters ,  by  Th.  Wi  l l  i  a  ms. 

788.  Bruxelles,  in-^'  Mémoires  de  l'Académie  de  Bruxelles, 
toroe  V. 

Ca  vofame  est  «ttrêmimcnt  nre ,  n^yMl  été  tîrë  qn'l 

cinquante  exemplaires.  On  y  trouve  diverses  observations  de 
MM.  PiGOTT  et  Chevalier  ;  un  mémoire  de  M.  de  Zach 
sur  la  planète  Hmckel,  qu'il  appelle  Urqnm  ^  et  beaucoup  d  ob- 
senradont  méiéofologiqnes  de  17B3  à  17B7. 

1788.  Fmis»  in^,*  Connoissance  Af»  temps  pour  i'ann^  ^79<>\ 
par  M.  MécuAiN. 

Ce  volume  contient  les  tables  de  la  lune,  de  Ma  SON;  mes 
nouvelles  tables  de  Mars;  des  tables  d'abermr  ion ,  et  dés  correc- 
ti<»»  pottf  les  catalogues  d'étoiles,  par  Del  ambre;  la  cause  de 
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Vépiûon  uêoBhin  de  h  lane,  que  La  Place  avait  annoncée  à 
l'Acadàme  ie      décembre  1787. 

1788.  Ber/in,hi'^*  Mémoires  de  l'Académie  de  Berlin  pour  178^. 
On  y  tnme  la  théorie  du  «olcUt  par  Dslambre. 

1788.  Paris,  in-^*  Traité  des  propriété  communes  à  toutes  les 
courhes ,  suivi  d'un  Mémoire  sur  les  édipsci  de  soieii 

(M.  Go uD in). 

Journal  ths  savans ,  décembre  1788,  p.  757. 

1788.  Paris,  in-^."  De  la  mesure  du  temps,  ou  Supplément  au 
Traité  des  horloges  marines  et  à  l'Essai  sur  l'horlogerie , 
par  Fer<finand  Berthoud. 

Journal  des  savans,  avril  17881  p.  aji* 

Ferdinand  Benhoud,  né,  le  19  mars  1-2",  à  Coiivet ,  à  cinq 
lieues  de  Neucbâtei  en  Suisse,  est  un  des  plus  habiles  horlogers 
qu'il  y  nt  CH.  IM»  le  10  novemiwe  1754 »  il  déposa  à  l'Académie 
des  sciences  on  méhooifie  qui  cnmeweît  dé^à  iei  idées  et  le  projet 
d'une  horloge  marine.  — Journal  des  savans ,  1773.  Son  neveu, 
Louis  Berthoud»  marche  sur  ses  traces;  il  est  le  seul  en  France 
qui  ùmt  des  chronomètic»  ou  monms  narines  pour  trouTer  les 
longitudes. 

1788.  Berlin,  in-S."  Geometriscbe  Entwitkelung  Sec;  c'est-à-dire, 

Dl'\  efoppement  géométrique  des  propriétés  de  la  pro- 
jection stéréographique ,  par  George-^inoa  K.LUG£i<f 
professeur  à  Haile. 
70  pages. 

1788.  Toulouse,  in-j±^  Histoire  et  Mémoires  de  l'Académie  des 
«dencei  de  Toulouse,  tome  ni. 
'  On  y  watt  la  suite  des  obscmiions  de  Parquur. 

1788.  NeaoU,  h-^*  Axâ  deirAccademia  delle  jciaiize  e  belle 
ietteve  .dl'Nspoli,  dalla  fundazione  sliur air anno  1787. 

,  ■  ••      /\rio  j>iges,  avec  19  planches.  On  y  trouve  la  description  du 
•  I  *  secteur  équatorial  de  5iSSON.      Joumul  dis  savans ,  novembre 

'  •    \     ■  1792,  p.  6^x.- 

1788.  Aboa ,  in-^"  LiNDQUiST,  Dissertatio  academica  de  obser- 
,  vatfonibui  baromeCfkrb'ope  tbermOmettf  coirigendîs. 
JfunuU  des  sarans,  fcnÛ  1789,  pl  a|a* 

1788;  %paJott\h'i:2l^j€iÉia  Pre5i:on,  A'plaiii»easy  and  fiuniUar 
,  .  guUe  jtQ  the  Juiowied^  iof  asu^^ 
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178.8.  Paris .  in-i2.  Cotte,  Leçons  cicmeiitaiies  de  physique, 

d'astronomie  ci  de  mclcoroloi^ie, 

1788.  Paris,  in -8."  Petit  Traite  de  gnomoniqiie,  ou  l'art  de  tracer 
les  cadrans  solaires,  par  M.  Polonceau,  chanoine  régu- 
lier, curé  de  Lucé,  près  de  Chartres. 

90  pages.  L'antenr  a  eu  prmcqpalcment  en  vue  de  waSn 
Sicile  et  peu  dispendieux  Tart  de  tracer  les  cadrans. 

1788.  Amsterflam,  in-S."  Almanach  ten  dienste  der  zeeiieden  voor 

het  jaar  1788. 

Cet  almanach  nautile  a  continué  d'être  public  par  ordre  du 
comité  de  marine ,  ou  des  coinninsaiies  pour  les  longitudes.  On 
y  trouve  des  explications,  des  table*,  de»  mimakm,  comme  dans 

la  Connaissance  des  temps  et  les  autres  ouvrages  du  même  genre. 
C'est  M.  NiEUWLAND  qui  le  tairait  dans  les  commencemens. 

1788.  Amsterdam ,  in-S."  Verhandeiing  over  de  inrichiing  en  het 
gebruik  der  octanten  en  sextanten. 

Cette  nutracikm  fm  rédigée  par  MM.  TAN  Swinden  et 
NiEUWLAND  y  pour  i'usage  de  la  marine  hollandane. 

1788.  Jn  Roma,  in-S."  Tavole  deii' effemeridi  astronomiche  pcT 
l'anno  1789,  daii'abbate  Kiiscbio  Ve  r  G  a. 

Ces  Éphéniérides  sont  dédiées  au  duc  de  Sermoneta  Gaetani, 
qui  arah  fait  bâtir  tm  obsenrattiire  à  Renne  dans  son  palais. 

1788.  Prague ,111-8,"  Strnadt  ,  Calendrier  physique  et  météoro- 
logique ;  en  allemand. 

1788.  LoitJoM ,  $M-^*  Englefibld,- Tables  of  the  apparent  places 
of  the  cornet  of  i     t ,  whose  return  is  expected  in  178p. 

25  pages.  Tournai  des  snvans ,  juillet  1788,  p.  5OJ.  CettA 

comtte  attendue  n'a  point  été  vue. 

17188.  Paris,  in-^."  Aspect  figuré  et  annonce  de  l'éclipsé  de  soleil 
du  4  juin  1788,  par  M.  Rotrou. 

1788.  Paris,  i/i-^."  Tableau  du  passage  des  planètes  par  le  méri- 
dien ,  pour  servir  au  planisphère  et  au  ioxocosme ,  par 
M.  Flechbux. 

1788.  Paris,  in-^'  mec fy»  Nouvelle  Th^rle  astronomique  pour 
servir  à  la  déterminatum  des  lon^tudes,  mise  au  jour  par 
James  Rutledge. 

188  pages.  La  jirctendue  découverte  est  due  à  M.  FyOT. 
M.  AUDIFFKED  a  revu  le  tuui.  1  yut  est  mon  en  1798.  Onuouve 

Hbhk 
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ici  ia  prétendue  invention  d'une  chaise  marine  par  M.  Fyot; 
elle  y  en  grivée  :  mah  M.  Ihwim  en  avut  exécuté  une  « 

Angleterre  vingt  ans  auparavant ,  et  elle  est  figurée  dans  le  Cos- 
molabe  de  Jacques  Uesson  ,  Paris,  1567.  A  P^ard  du  système 
de  Fyot,  il  ne  mérite  pas  qu'on  en  parle. 

/  .  -  1788.  Paris,  in- jj^"  Journal  des  savans. 

Pagi  MO  t.  Lettre  sur  l'accélératioii  êt  la  Inné,  dont  h  cane  a 
été  annoncée  par  M.  DE  LA  Placb  le  19  décelable  1787;  fir 

M.  DE  LA  Lande. 

P.  iij.  Observations  des  satellites  de  Saturne  »  par  M.  Ber- 
HARD,  astfonome  de  ManeiUé.  Elles  ont  servi  de  fbndemegi  i 
mes  tables  des  satellites» 
.  P.  tSj  et  joj>.  ( )l)ser\'atîon  de  l'cclipse  du  30  juin  1787,  > 

Casbiue,  près  de  la  mer  Caspienne,  par  M.  D£  BfiAUCHAMP. 

P,  2)},  Prix  de  l'Académie  de  Pâenbowff  pour  1787  :  eflêo 
d^une  comète  qui  approcherait  de  la  terre.  L'Académie  n'a  icça 
aucune  pièce. 

^  P,  J02,  Prix  j)roi)osé  par  l'Académie  des  sciences  pour  l'amiéB 

1789  :  élémens  de  Potbiie  de  la  comète  qd  a  para  en  15}»  et 

en  1661. 

P.  6jij,  Sur  trois  observatoires  de  Paris ,  réparés  ou  constmiu. 

P.  74/.  Lettre  sur  les  ouvraees  de  M.  Ramsden  ,  de  U 
Société  royale  de  Londres ,  par  M.  P  i  a  z  z  i .  Cette  lettre  «  été 
réimprimée  dans  ma  tnufaicdon  de  la  Mackiiu  à  énistr  de 
Ramsden. 

178^.  Paris,  i/i-jf."  Traité  analytique  Jes  mouvemens  apparens  (i« 
corps  célestes,  par  M.  D 1  on  1  s  du  Séjour;  tome II. 

080  pages.  C'est  ie  complément  de  ce  grand  ouvrage  surl'as- 
trunomiV ,  traitée  à  la  manière  dès  géomèaes.  Le  premier voitane 

avait  paru  en  1786. 

]  7  8^.  Pis'ts ,  in-jf»'  Slop  ,  Observationes  sidorum  habitas  Pisis  1778- 
1781. 

Journal  des  savatis ,  janvier  1790,  p.  53.  C'est  le  quatrièn» 
lecMÎi  4»  cet  habSe  astronome. 

178 London,  iti-fol  A  spécimen  of  a  gênerai  astronomicai  cata- 
logue» by  Fnuicb  "V^ollaston,  F.  R.  S. 

L'auteur  a  rendu  un  grand  service  aux  ai.tronomes ,  en  ^  \ 
donnant  les  réductions  de  tous  les  catalogues  à  1790  ,  pour  toute 

les  étoiles.  J'en  ai  fait  un  grand  usage  dans  mon  travail  surfc*  | 

étoiles.  Vtyt\  le  JmmuU  des  swwês,  juiUec  1789.  •  ' 
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W^oifaston  ctrtit  ,  en  1^88,  ministre  à  ChôklMirttj  près  dt 
Greenwich.  II  avait  quatorze  enfans  vivans. 

178p.  Verona,  in -8."  LoRCNA»  Principe  di  gieografia  astronomico- 

geometrica. 

108  pages,  avec  figures  L'aui€ur  est  inurt  en  175^6.  Voyez 
VHlsttin  dit  fasmnmnie.  ^ 

1785^.  Paris,  in-^"  ^  voL  Mémoires  sur  la  mâéacologie ,  par  le 
P.  Cotte. 

Ce  grand  et  Utile  recueil  eit  une  ndie  du  Tnité  de  météoro- 
logie publié  en  1774* 

1785^.  Paris ,  in -S."  Estimation  de  la  icmpcrature  Je  Jiflerens  de- 
grés de  latitude ,  par  M.  Kirwan  ;  traduit  par  M.  AoET. 
183  pages. — Journal  des  savons,  septembre  1790. 

1785^.  Vérone,  in-S."  Cagnoli  ,  Méthode  pour  calculer  les  lon- 
gitudes géographiques  d'après  lobservation  d'éctipses  de 
soleil.  - 

28  pigês.  '-'Jwnud  du  sméuu,  décembre  1789,  p.  491 

et  793. 

1780.  Lon^on.  in-^s  Philosoplucai  Tratisactiom  for  the  year  17851, 
vol.  LXXIX. 

Ce  volume  n'a  que  333  pages  ;  c'est  un  des  plus  petits  de  cette 
tinp<mttlte  collection  :  mais  on  y*  trOUVe  mille  nébuleuses  par 
Herschel;  les  calculs  de  PlAZZl  sur  les  observations  de  l'cciipse 
de  1788;  un  mémoire  sur  l'attraction,  par  W  A  RING;  la  con- 
g^«>M  êa  mercure,  par  Valker. 

1 78p.  Paris, in-^* Histoire  de  i'Académie  de»  «ciences  pour  1787, 
avec  les  Mémoires. 

682  pages.  On  y  voit  un  grand  mémoire  du  C.*"  La  Place 
sur  les  variations  séculaires  des  orbites  des  planètes  ,  et  sur  la  théo- 
rie de  Tanneau  de  Saturne.  J 'y  ai  donné  des  mémoires  sur  le  mouve- 
ment de  la  planète  HerKhd ,  sur  le  troisième  sateflite  dé  Jupiter,  sur 
la  conjonction  de  Venus  en  t-'S",  sur  plusieurs  éclipses  de  solefl, 
air  la  mesure  de  la  terre  par  Fernel ,  siu-  la  position  de  la  nier  Cas- 
pienne, et  sur  le  mouvement  de  Saturne.  On  y  trouve  les  observatiom 
faites  i^rObservatoire  en  1787,  un  mémoire  du  C."  Le  Gendre 
sur  les  opérations  trigonoméoiques  relativement  à  la  figure  de  la 
terre;  un  du  G/'  Messier  «v  la  comète;  un  de  Fouchy  sur 
\k  due  de  Papplicatkm  des  hmefies  aux  ûisirmiéos ,  qull  fait 
remonter  à  Morin ,  1^35;  deux  de  Lb  Gbntil  sur  \»  binodes^ 
et  sur  l'obli^iit^  de  l'ccUpaque  ^  temps  d'Hipparque. 
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i/Sp.  Paris,  in-8.'  Connoissance  des  temps  pour  l'aiinée  ijpi,  par 
M.Méchain. 

On  y  trouve  les  tables  du  mouvement  horaire  de  la  lime,  et. 

des  cliangemcns  d'cquatkMI  de  toutes  les  planètes,  par  Delambre; 
des  toriuules  de  parallaxe,  par  Carougf.  ;  une  table  du  nona- 
gcsime  pour  Paris ,  par  Martin  ;  la  suite  des  tables  d'aberration 
pour  25a  étoiles,  par  Delambre. 

Bertrand- Autrustin  Carouge  naquit  à  Dol  le  8  octobre  i74i' 
Il  a  calcule  mille  «toiles  pour  le  globe  céleste  de  La  Marche , 
saccMMur  de  Fonfai.  II  a  réduh  en  décimales  toutes  les  tables 
astronomiques.  11  a  donné  des  mémoires  et  des  calculs  dans  d'autres 
voinmes  de  la  Connaissance  des  temps  et  dans  mon  Astronomie. 
Il  mcNirati  PaHs  le  29  mm  175^8.  Voyez  VHutrin  df  l'éstf' 


178p.  Meéàolmi ,  in-8**  De  Cesaris,  Ephemerides  «nn.  175)0  et 

^75>«-  .  .  .  . 

Le  sei/iùne  volume  contient  un  mémoire  d'ORIANI  sur  les 
L>erturbaiiom  de  la  nouvelle  planète  Uranus  [UerschelJ  ;  im  sur 
les  Tolcans  de  la  lune ,  par  m  CftSARis  ;  l'obBqnhé  de  Tictipticpie , 

par  ReGGIO  ,  avec  des  hauteurs  du  soleil  pendant  cinq  ans. 

Le  dix-septième  volume  contient ,  outre  beaucoup  d'observa- 
tions ,  la  suite  des  penuibatioiii  d'Unums ,  des  ménoires  sur  le 
nuud  de  Satunie,  par  DCLAMBiiB,  et  sur  sotf  anneau,  par  DB 

Cesaris. 

178p.  Ytenna,  in -8."  Hell  et  Triesn ECKBR ,  Ephemerides  ast re- 
nom icic  aiini  1785^. 

On  y  trouve  un  grand  nombre  d'observations  faites  en  ^Breis 
pays, et  des  tables  de  Mars,  par  Triesnecker.  Dans  le  vulome 
de  t;^90,  on  trouve  des  tables  de  Vénus,  par  le  même;  bctU' 
coup  d'observations  astronomiques  et  niticorohjgiques. 

1785).  Copenhague,!/!-^.''  Mt^-moires  de  l'Académie  de  Copenhague, 
tome  111  i  en  danois, 

Jmumal  dts  sofMs ,  avril  1790,  p.  2,47 •  On  y  troUTe  beau- 
coiq>  d'obserrMioiis.  « 

17S5).  £tfiu<ym««  li»-.^*  Histoire  et  Mémo^  de  h  Société  des  sctencet 
physiques  de  Lausanne,  tome  H,  années  1784,  1785  et 

1786.  " 

On  voit  dans  la  seconde  partie  im  mémoire  qui  traite  de  1*01- 
flucoM  dès  astres,  et  en  particulier  de  la hme,  sur  les  végétaux, 
par  M.  PB  LiMBOUJiG  rainé,  docieur  en  médedoe. 
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1785».  Amsterdûm,  in -S,'  Yerhandeiing  OYcr'iiet  bepaaien.der  iengte 

op  zee  &c. 

Ce  traité  fîit  rédige  par  les  commissaires  pour  les  longitudes , 
ainsi  que  l'almanach  dont  nous  avons  parlé  (  1 788  ),  et  riiutruction 
sur  les  octnns.  On  y  trouve  les  tables  dont  on  a  besoin  pour  les 
observations  de  longitudes  et  de  latitudes  en  mer.  Nous  citons, 
p.  6i(,  les  savans  prmisseiin  qtn  ont  faitleun  effbm  pour  propager 
dans  la  marine  de  Hollande  la  méthode  des  longitudes  en  mer  par 
le  moyen  de  la  lune  ;  mais  les  troubles  survenus  dans  les  Provinces- 
»  Unies  en  ont  empêché  fe  succès. 

1785).  Ragusa,  in-8."  Elogio  <iel  Bosco  vie  H,  per  il  SJ  Baia- 
MONTI. 

4o  p*g«**  — Juwntai  én  sanaa,  fffiûti  jypa ,  p.  1 1 3. 
178p.  Paris,.itt'i2»  Éloge  die  d'Alembeht,  piv  M.  Dumas. 

178p.  Paris,  h -12.  Panthéon  littéraire,  Année  ty8^{DvcRAX- 

Duminil). 

À  l'article  Uranie ,  j'ai  donné  diverses  remarques  siu  l'astionomie. 

lySp,  Paris, in-i2.  Alinanach  des  Muses.;     •   •  * 

On  y  trouve  ,  p,  23ci,  un  Estai  mr*  Paatronoane ,  d'cnriron 
(deux  cents  vers,  par  M.  DE  FontaneS.  On  n'a  jamais  rien  fait 
de  plus  beau ,  ce  me  semble ,  pour  l'exactitude  asuonomique  et 

l'dégance  poétique. 

17 8p.  PjHs  ,  in-^"  Journal  des  savans.  • 

j-'age  ft,  OWvMion  du  volcan  dn»  Uluatyit  lofanvier,  pv 

M.  Seyffer. 

Les  Mànoires  de  la  Société  de  Prague,  tome  IV,  sous  presse 
en  1 789,  contiennent  «n  memonre  deM.  GntSTNBR  star  la  manièra 

de  trouver  les  longitudes  gi'ograpliiques  par  la  figure  ,  avec  une 
précision  de  z".  11  trouve  de  l'avantage  à  se  servir  des  parallaxes 
d'asœaiioD  droite*  -^i  \.  .   ' . 

P,  ja.  Sujet  proposé  par  PAcadémie  de  Lyon  pour  le  prix  de 
l'année  1 790  :  Le  système  de  l'aplat'tssment  de  la  terre  vers  les  pôles , 
est  -  il  fondé  sur  des  idées  purement  hypothétiques ,  ou  peut  -  il  être 
démontré  rigoureusement  ! 

On  fut  surpris  que  l'Acadcinie  eût  du  doute;  mais  j'ai  appris 
qu'auparavant  Marat  avait  dctenniné  ie  dtic  de  Villeroy  à  laire 
proposer  un  prix  sur  la'Iiunière ,  dont  MarM  ïnrâlt'ioàimf  le»  fondé , 
et  qu'il  se  flattait  de  remporter;  it  fut  trompé  :  peur  être  celui-ci 
ctait-il  de  même  esp«ce.  Au  reste,  Marat  n'était  qu'une  béte 
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«jnaiid  3  se  mMa  de  physique  ;  3  dcrint»  daiu  It  révolution,  une 
bêto  ftrcjcc ,  comme  j'ai  eu  occasion  de  le  remarquer  dans  le 
tome  111  dt-  V Histoire  des  mathématiques  de  MoNTL'Cl  A  ,  p. 
OÙ  j'ai  dunuc  une  idée  de  ses  ouvrages  et  de  sa  moraliic 

A  //^  Lettre  sur  ie  nom  de  fa  planète  Herscbel,  par  de  la 
Lande.  J'y  rcfujais  les  dlfftrens  noms  donnes  à  cette  planète 
au  préjudice  des  droits  de  celui  qui  nous  Va  fait  connaître;  sur- 
tout le  nom  fabuleux  et  impropre  d'L  ianus ,  qui  siguitie  le  ciel. 

P.  jof.  Sur  les  obsenrations  de  trois  mille  passages  d*<ftoileSy  ' 
par  M.  DB  Bbauchamp  ,  à  Bagdad.  Les  manuscrits  sont  entre 

mes  mains. 

P.  ^7  et  Sur  l'observatoire  de  Manheim ,  et  sur  ïes  astro- 
nomes Baiikt  et  Henry. 

Roger  Barry,  né,  en  17J2,  à  Spincourt ,  pus  de  ^'^erdun, 
après  avoir  travaillé  avec  moi ,  tut  appelé  à  Manheim  en  1790., 

Ifanrioe  Henry  ,  né  ,  le  30  mai  1763  ,  i  Sauvigny  ,  près' de 
Toul  f  alla  à  Manheim  en  1 790 .  à  Pétersbourg  en  1 795  ,  et  vint 
à  Paris  en  1801.  II  travaille  à  la  carte  de  Baviire. 

P.  jfiS.  Observations  sur  les  marées,  par  M.  VINCENT. 

Charles-Humbert-Maiie  lacent,  né,  le  ai  mars  1753,  à 
Bourg-en-Bresse ,  entra  dans  le  génie  en  177}.  11  fut  envoyé, 
en  i'y%6  ,  ;\  Saint-Domingue;  il  y  est  retourne  en  1799  ,  comme 
directeur  gcncrol  des  fortifications  des  iies  sous  le  vent ,  avec  la 
confiance  du  GouYemement. 

P<ige  ^pS.  Prix  proposé  par  rAcadénub  des  sciences  de  Paris , 
aux  frais  de  l'abbé  Raynal  :  Trouver,  pour  la  réduction  dt  la 
distance  apparentt  de  deux  astres  en  distance  vraie ,  une  méthode  sin 
et  rigoureuse. 

j   •  Le  prix  fut  remporté  par  Rtcher  ,  habile  mécanicien,  i  qui 

le  C.*"  de  la  Grange  avait  donné  une  méthode.  Voj/c^  les  amiées 
■790,  p.  241  ,  et  1791  ,  p.  1 14;  mon  Ahégé  de  imigatàtn, 
*793>  p.  63,  et  la  Connaissante  des  temps  de  179^. 

P.  jy2.  Nouvel  instrument ,  cercle  entier  de  Ramsden. 
P.         Nouvelles  observationt  de  j 0000  étoiles,  commen- 
cées à  racole  militaire,  par  mon  neve»  et  moi,  ie  j  août  1789. 

1700.  Lottdon ,  m      Phiiosophicai  Transactions  forihe  jear  17^0, 
•  •        Tol.  LXXX. 

Découverte  de  deux  satellites  de  Saturne  ,  de  sa  rotation , 
de  celle  de  son  anneau,  et  de  son  s^atissement ,  par  Herschbl  ; 

Sur  les  noçuds  etPindinaisoa  de  VéQUS-et  de  Mars ,  par  Buggf  ; 
^  ,  Opérations  faites  pour  dctenniner  la  situation  relative  des  obser- 
.  vatoires  de  Paris  et  de  Grcenwich,  par  ROY  ;  Sur  les  mouve- 

mens  sphériques,  par 'VlLOBORF.  * 
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ly^o,  Paris,  in -8."  Connoisstnoe  des  temps  pour  l'année  17^2»  par 

M.  MÉCHAIN. 

On  y  trouve  de  grandes  tables  de  prëcession,  par  Delambre  ; 
des  nblet  pour  trouver  la  dériadon  é*vmt  huiette  mériifiaiiie  ; 

des  obscnrations  de  Jupiter  et  de  Saturne  ;  un  mifmoire  sur  les 
cas  où  Ton  voit  les  deux  phases  d'une  éclipse  de  satellite. 

J'y  ai  mis  des  tables  des  satellites  de  Saturne,  tuie  nouvelle 
tabk  de  Téqnadon  des  hadteun  conrespondantes ,  dès  tables  pour 
l'étoile  Algol.  Le  C.*"  La  Place  y  a  insère  une  idée  de  sa 
théorie  des  satellites  de  Jupiter.  On  y  trouve  les  observations  du 
passage  de  Mercure  et  de  l'anneau  de  Saturne  en  divers  endroits» 
«t  les  potfiioiis«ds  trenie-i|Baife  éioBes  fcndanentalfls ,  par  MâS- 

KELYNE. 

ly^O.  Verona,  in-^."  Mcmorie  délia  Socîelà  Itaiiana,  tomo  V. 

Éloge  de  Xiinenez,  par  Paixani  ;  Sur  la  projection  des  cartes 
marines ,  par  LORCNA  ;  Obsorvadons  astronomiques  et  météo- 
rologiques de  Cagkoli  ;  Mémoire  sur  les  réfractions  à  Vérone 
et  à  Paris,  par  le  même;  Dissertation  SUT  les  hauieius  baromé- 
iriques,  par  !•  ranceschinis. 

17^0.  Vienna  ,  in -S,"  Hell  et  Triesnecker,  Ephemerides 
anni  1 7^  i . 

On  y  trouve  des  longitudes  et  des  latitudes  des  villes  de  Suide  • 
Norvège  et  Laponie,  par  le  P.  Hell,  et  une  dissertation  sur 
la  figure  de  la  terre ,  par  Triesneceer  :  celui-ci  trouve  l'apia- 
tissemem  ™  par  seize  éclipses. 

17^0.  Paris ,  itt-jf,'  Description  d'une  machine  pour  diviser  les 
<n«trumeii5  de  iiiatb^*"«ti^tic8 ,  par  M.  Ramsdjbn;  tra- 
duite par  M.  DE  LA  Lande. 

17^0.  L»ttJon,  in  -  jf."  Marcetts's  Longitude  Tables  £at  cos- 
recting  the  effect  of  parallax  anJ  refraction. 

Ces  canes  sont  d'im  grand  secours  pour  trouver  les  longitudes 
en  mer  sans  calcid. 

i7po.  Paris,  in-SL*  Delà  correction  introduite  pour  accourcir  la 
ligne  sèche  du  lock  de  dix-huit  pieds  (Le  M  on  nier), 

26  pages.  —  Journal  des  savons ,  octobre  1790  ,  p.  701.  Ce  mé> 
moire  est  suivi  de  plusieurs  articles  d'astronomie ,  sur  les  longitudes , 
sur  l'inflexion }  sur  les  hauteiu^  correspondantes.  C'est  le  dernier 
ouvrage  de  ce  célèbre  astronome.  L«  10  novenii»re  1791,  une 

attaque  de  paralysie  a  terminé  ses  utiles  travaux,  dont  j'ai  donné 
la  notice  dans  la  Connaissance  Jcs  temps  de  l'an  cj  [1801]. 

17^0.  Londott,  in-S,"  Description  aiid  use  ot  liie  new  iuvented 
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•    •  in^^runiçnt  for  facilltaiing  the  knowledge  of  the  longitude 
at  se£^i>y  Stephen  Le  Guin. 

,  ^       Cet  instrument ,  propre  à  réduire  les  distances  apparentes  en 

distances  vraies  ,  fut  approuvé  pjir  les  commissaires  pour  les  lon- 

SUudet  à  Amstmiam ,  van  Swinden  ,  Nieuwiand  et  Hubt  TOk 
jeaieat  et  la  description  imprimée  à  Amsterdam,  sous  ce  titre: 
Afoyen  mécanique  qui  donne  le  résultat  des  calculs  difficiles  qu'on 
est  obligé  e((  faire  en  mer  pour  obtenir  la  longitude ,  par  Liieivne 
Le  Guin.  J'étais  i  Londres  en  1789  •  lorsqu'il  y  vint  pour 
obtenir  une  approbation  du  huicmt  de»  loilginid«t  OUB  Mllike- 
lyne  ne  voulut  pas  s'y  prêter. 

l7po.  Flessingue  Mémoires  de  i'Académie,  tome  XIV. 

Supplément  k  la  MMiode  pour  calculer  h»  logarithmes  »  par 

M.  Reitz. 

Ijpo.  Pat<ivii,in-fol.  Globus  cœlestis  Cufico  -  Arabiciis  Veliterni 
imisxi  Borgiaiii,  à  Simone  Assemano,  iinguanim  orien- 
talium  in  ^eminario  Patavino  professore,  &c.  iilu^itratus  ; 
pnemissâ  ejusdem  de  Ânbum  astronombe  hisloriâ  dissertft- 
tione ,  et  aidjectis  dtiabus  epistolis  CL  Jos.  Toald  i. 

a44  P*K**'  de  cette  dissertation  est  un  globe  céleste, 

enrichi  d'inscriptions  cufiques  »  tait  pour  un  sultan  d'Égypte ,  par 
rastrohoRM  Caisar  ,  fils  d'Aboocasem  fils  de  Mousapher  fil- 

Abraki,  l'an  1^%^»^  Journal  des  savans ,  1791  ,  p.  J77. 

17^0*  Pétris,  i/i -S. ''l.çs  usages  de  ia  sphèrp  et  des  globes  céleste  et 
tçrrestre,  selon  les  hypothèses  de  Pioicmce  et  de  Coper- 
nic., par  M.  Lam  auche,  .successeur  de  Fortin  pour 
la  construction  des  globes,  sphères,  &c. 
jji  pages. 

x7po.  Palermo,  in-^."  Dîscorso  del  P.  D.  Giuseppe  PiAZZi ,  C.  R. 

[  clerc  rcgulier  Théatin.  ] 

54  P'Tg"-      discours  a  pour  i)bjet  rhisloire  de  l'astronomie. 

17^0.  Paris ,jtt- 1 2.  Panthéon  littéraire,  seconde  année,  17^0 
(Docray-Duminil). 

A  l'article  Uranie,  on  trouve  Thistoire  de  l'astroniNme  pour 

1 789,  que  j'avais  lue  à  la  rentrée  du  Collège  royal  le  1 6  novembre. 

1790.  EeJinburgft ,  in-^.'  Playfair  ,  Remarks  on  the  asironomy  of 
the  Brahmins  from  the  Transactions. 
Co  pages.  C'est  un  extrait  dd  line  de  Batlly. 
17^0.  Pdris ,  in-^."  Journal  de>  ia\ans. 

Pagf  /7/.  Lettie  de  M.  JUUGGB,  ailKmome  (Tu  roi  de 

Daneiuarcky 
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I      Danemarck  ,  à  M.  de  ia  Lande ,  sur  l'aplatissement  de  Saturne. 

Page  2^^.  L'Acadcmie  des  sciences  avait  proposé  de  donner 
une  théorie  de  U  nouveOe  i^anèiei  elle  a  adjagé  le  prix  à 
M.  Delambre. 

P,  ^fi.  Observations  de  M.  CagMOLI  ,  de  Vérone. 

P,  44J,  NomreUe  comète  décomrcite  par  mfai  Cerolhie  Hers- 
CRSL ,  le  1 7  avril ,  ém  la  coaMeflatÎQn  (TAïuiromdde.  C'est  la 
•oixante-dix-neuvicme. 

P.  jj(f.  Sur  la  théorie  des  satellites  de  Jupiter ,  par  M.  D£  LA 
Place. 

P.  /4>.Xa  moit  da  Tatlor  et  celle  Ai  général  Rot  loat 

annoncées. 

,         P.  jâj.  Prix  de  l'Académie  de  Harlem .  sur  les  réfractions. 
P, $7t»  Le  prix  de  FAcadémie  de  Harlem»  pour  h  théorie 
dei  $atelliMf ,  est  encore  indiqué.  * 

17^1.  Stjra,  itt-^."  Acta  a^tronomica  Cremifiuiieiisis  »  à  Flaciiio 

FlXLMILLNER. 

C'est  lUi  ouvrage  posthume  de  cet  habile  astronome ,  publié 
per  le  P.  Thaddée  Drefflincer  ,  qui  l'a  remplacé  à  l'obser- 
vatoire de  Creinsmunster ,  pour  le  bien  de  l'astronomie.  On  y 
trouve  les  observations  de  1776  à  1701  ,  et  des  mémoires  sur  la 
parallaxe  du  soleil ,  sur  l'occultadon  de  Saturne  en  1775 ,  sur  le 
calcul  des  parallaxes  par  le  nonagésime  ,  sur  l'aberration  et  la 
nutation  dans  le  calcul  des  planùt  s ,  sur  fa  manière  de  détermi- 
ner la  position  des  tîls  dans  les  lunettes,  sur  l'aberration  des  étoiles, 
sur  la  planète  Herschel ,  sur  un  léttcide  circulaire ,  sur  les  taches 
du  M'Ictl,  sur  IV>mhr«  d*.  la  terre  ,  sur  l'éclipse  du  3  avril  S 
quelques  occultations,  et  quelques  positions  d'étoiles. 

l/pi*  Cothtv ,  tti-S."  HIstoria  novi  pianetas  Urani,  ciim  tabulis  pro 
iocis  planeis  heUocenuicis  et  geocenuiciâ,  à  Jo.  frederico 

186  pages.  On  y  iravve  la  aouV^De»  tables  de  la  planète 
Herschel» par  le  C."  Dklakrrb,  que  le  hii  avab  conuna* 

niquces. 

Jean-Frcdcric  Wurm  est  ne,  le  ip  janvier  1760,  àNiirtingea, 
dans  le  pays  de  Virtemberg ,  près  de  Stut^pod.  Il  est  pasteur  à 
Blaubcttipen ,  près  dUlm. 

I7P  t.  Bonotàttt  ifi'^*  De  Bononlensi  scientlarum  et  aitiam  luthuto 
atque  AcadenUâ  commentarii ,  tom.  VIT. 

<     Ce  volume,  qui  est  réellement  le  dixicme  depuis  t"-;i  ,  con- 
tient des  mémoires  de  MatT£ucci  sur  le  passage  de  Mercure  ça 
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178^ ,  de  Saladini  sur  ia  théorie  des  comètes ,  d'Eustache 
Zamotti  «ir  ks  té&acûom,  de  Fr.  M.  Zamotti  sur  b  fonmile 
de»  vileMei  planétaiics»  de  TOAU>0  sur  U  chekiir  de  la  lune. 

17^1.  Paris,  in-jfJ  Exposcî  des  op^tdons  faîic.s  en  France  en  1787, 
pour  la  jonction  des  observatoires  de  Paris  et  de  Greenwicb» 
par  MM.  Cassini,  Mi^cuAiNetLE  Gindre. 

On  y  trouve  la  ligure  et  l'usage  du  cet  de  dont  on  commençait 
en  France  à  ftira  nsege  avec  un  succès  étonnant ,  d'aprèt  iei 
idées  de  Mayer  perfectionnées  par  Borda  ,  et  des  tables  pour 
réduire  les  hauteurs.  Ce  volume  a  ^4  •  il  rédige  par 
Casnni.  Le$  trov  astronomct  fiicni,  à  cco*  occuion,  k  voyage 
de  Londres. 

I7pi.  ùôttingen ^  /V/-^* Sdenotopograpliische Fragmente,  &c.;  ou 
Fragmeiis  topographiques  de  ia  lune,  par  Jeiui-Jérôme 

SCHROETER. 

676  pages,  avec  4}  planches.  Ce  ffrand  ouvrage sw  let  tachcs 
de  la  lune  est  annoncé  en  détail  dans  le  Jmmud  àta  savons,  sep- 
tembre et  décembre  1792  ,  p.  762. 

J7^i.  Paris ,  in- ^."Dç  la  dcclinuisoii  et  des  variaiions  de  l'aigullie 
aimantée,  par  M.  Cassini. 

64  pages,  avec  figtires.  —  JpwnuA  des  savons,  ma»  1792  » 

p.  17c.  On  y  trouve  les  lob  et  les  observations  dêl  changemeos 

diurnes  et  annuels  de  la  variation  de  i'aimant. 

17^1.  Gottingte  ,  ifi-^."  Cpinincntationes  Sucietatis  regix  Gottin- 

gensis  ad  ann.  i78prj50.  Vol.  X. 

Mémoires  de  M.  KLUCEL'sur  les  perturbations  célestes,  de 

M.  KxsTNER  sur  les  iTiicromètres ,  de  M.  DB  ZaCH  SOT  l'oppo- 
sition d'Uranus  [  jilancte  Her&chel]. 

17P I .  Paris,  ia-â."  Coiinoissance  des  temps,  à  l'usage  des  astronomes» 
pour  l'année  17^2,  par  M.  MicHAiM. 

J'y  ai  donné  une  table  des  segmens,  et  les  déclinaisons  exactes 
des  principales  étoiles.  I.e  C.'"  Df.i. AMBRE  y  a  mis  des  ascensions 
droites ,  des  tables  pour  avoir  les  distances  de  la  lune  aux  étoiles , 
pour  les  dcNdMes  phases  des  sémites,  et  dai  observations  de  la 

pIaiHt(?  Hcrschel  en  1-90  et  \-;'r)ï  ;  M.  DE  MBNJDOZA  ,  une  table 

des  latitudes  croissantes  dans  le  sphéroïde. 

17^  I .  LonJon,  in-fol.  A  compieat  set  of  longitude  tables;  ou  Recueil 
de  cartes  par  le  moyen  desquelles  on  peut  trouver  rbeiire 
en  mer,  par  George  Margbtts.  • 
Jmnâl  du  »nms,  janvier  17^2 ,  p.  59. 
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17^1.  Patavii .  itJ-^.°  Josephi  Toai.di,  in  gymna.Mo  Paiax  ino 
aitronomije,  geographiae  ac  meieoroiogix  proiessoris,  i>ciie- 
dosmata  astronomîca. 

)9  P>ces>  Ce»  mânoires  ont  pour  objet  les  calculs  de»  tfdipse» 
de  soleil  et  des  passaset  de  Mercnve  sur  le  soleil  k  l'occasioii  die 
celui  du  4  i"^i  «780. 

170 1 .  London,  in-^.'  Philosophical Transaciiom  for  the  year  1701, 
vol.  LXXXÏ. 

Diffcrencedes  méridiens  de  Greenwich  et  de  Paris ,  par  Dalby; 
Nouveau  niicrom«ti«,  par  Cavallo  ;  Sur  l'hygrométrie ,  par 
DB  Luc. 

17^1.  Paris,  in-^.'  Histoire  de  TAcad^ivie  des  sciences',  année 
1788,  avec  les  Mémoires. 

878  pages.  J'y  ai  donné  un  grand  nombre  d'obscrvaiions et  de 
calculs  d'édipses.  Cassin  i  y  a  piiblié  les  observations  t'aites  en  1 78  8 
w  lui  et  se»  tro»  adjoints.  On  y  voit  on  mémoire  du  C.**  La 
Place  sur  les  satellites  de  Jupiter,  et  celui  que  j'ai  fait  sur  les 
satellites  de  Saturne ,  où  sont  1»  fondemens  de  mes  toLles  publiées 
dans  la  Gnauiîsjance  des  temps  de  1792 ,  oms  recliêrchâ  sur  le 
damètie  de  la  lune  et  sur  sa  parallaxe  ,  ime  déteimmation  du 
mouvement  de  Venus,  la  longitude  de  Rome  par  une  éclipse  que 
j'y  avais  observée,  mes  observations  sur  le  diamètre  du  quatrième' 
satellite  de  Jnpiier ,  la  période  de  inmièie  d'Algol ,  &c. 

175)1.  y^t^ti^t i«-S**  Hrll  etTRiESNECKBR,  Epheraerides  anni 
X7pa. 

On  y  trouve  une  fTîïscrtntion  fiitcrissante  sur  les  mouvemcns 
propres  des  étoiles  en  ascension  diuite  et  en  dcclinaisuu  ,  par 

Tribsmbcker. 

I7P I .  AftiSolani,  in-8.'  De  C  e  s  a  r  i  s  ,  Ephemerides  anni  1 7p 2 . 

On  trouve  dans  ce  dix-huiticme  volume  les  élémens  de  l'orlMte 
d'Uranus,  des  observations  d  éclipses,  l'obliquité  de  l'écliptit^ue , 
des  observadons  de  Mercure  et  des  quatre  antres  planète»,  enfin  la 
description  du  grand  tnural  de  Raiiixli  n,  qui  iùt  |^cé  à  l'ob- 
servatoire de  Milan  au  mois  de  juin  175^1  ;  mai»  ce  volume  ne 
condenc  point  encore  d'obsenradons  fidMS  avec  ce  précieux  îrn- 
trument. 

175^1.  Vinetiis,  hi-iS.  De  differentià  inter  afistivam  atque  htemalem 
eclipticx  obiiquitntcMn  inqiiisitio  Vincentii  ChimiNELLO. 
Il  pages.  —  Journal  dts  savans ,  p.  171. 
M.  Chindiieno ,  profèssenr  i  Padoue,  nereu  de  M.  Toaido, 
a  tntvdBé  long-teii^  avec  hd;  H  a  pobfié  phisteurs  mémoires 
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d'astronomie  et  de  météorologie  dam  les  Mémoires  de  l'Académie 
de  Padooe,  danf  ceux  de  Mmlidiii ,  de  Siemie ,  dam  le  Journal 

encyclopédique  de  Vicence,  dans  les  Opuscules  scientifiques  de 
Milan  ,  dam  le  Journal  littéraire  de  Venise  ,  dam  le  septième 
•  volume  des  Mémoires  de  la  Société  italienne ,  et  il  en  a  plusieun 
antres  à  publier. 

17^1.  LotÊdoH,  in-^."  ScriiftoKs  logarithniici,  or  a  CoUection  o£ 
several  curions  tracts  on  thc  nature  and  construciion  of 
logaruhms  mcntioned  in  D/  H  l  i  i  on  s  hislorical  intro- 
tluciion  to  his  new  etliùon  oi  5u£Rwin'5  maihematical 
Tables ,  1785. 

Cet  ouvrnge,  en  quatre  vnliimM  in-4.' ,  est  de  M.  Francis  Ma- 
SKRES ,  Estj.  cutsitor  baron  of  the  court  of  Exchnjuer.  H  explique 
fort  au  long  la  découverte  des  logariihmes,  qui  tut  publiée  en  16  i4 
(M'mfc'i  logarhhmorum  canonis  descript  'to)  par  John  N  APIER ,  baron 
de  Merchiston  ;  c'est  ain^  qu'on  l'écrit  dans  fa  famille  écossaise  : 
mais  il  y  a  des  auteurs  <^  ont  écrit  Nepair  ,  baron  de  Marchiston 
ou  Merclilitoii  ;  en  latfn  Never  00  Neperus.  Son  fib  fut  le 

premier  lorcI  de  îa  famille ,  en  ii^id;  il  mourut  le  3  avril  i  6-^8,  à 
l'âfije  de  soixante-sept  am.  Son  père^  mort  en  1 608 ,  lui  avait  laissé 
k  baronne  de  Merchiston.  F^^r^les  Tat/es  de  Hatton ,  p.  24. 

17^1.  Erfurthi,  in-jf,'  Zach,  De  verâ  latitudine  et  iongitudine 
geograpi^cl  Eifbrdise. 

17P I .  Paris,  tH-8,*  Planisi^ère  monographique  projeté  sur  rhflcizoïi 
de  Paris»  par  J.  Pernt,  avec  rexplicatioiu 

175^1..  Veiieiui,in-i2.ToiL\éi>o,  Giornale  ajtro-meteoroiagico  per 
raiino  i7pi.  * 
80  pages. 

I7pi.  yieroaa,  in^rs.  Cagnoli,  Almanacco  per  i'anno  17^1. 

Ce  savant  astronome  y  a  joint  des  notions  élémentaires  d'aitro- 

nomie  qu'il  a  continuces  les  années  suivantes. 

IJ^l»  Paris,  in-12.  Guide  astronomique,  ou  Calendrier  à  i'usage 
des  astronomes  et  des  amateurs  de  l'astronomie  pour  lypi , 
par  M.  J.  PcRNT,  ci-devant  Villeneuve  ,  astronome. 

II  avait  publié  en  1787  ,  et  dans  les  années  suivantes,  un  petit 
Almanach  portatif  à  l'usage  des  astronomes.  £n  1790,  les  troubles 
de  la  révolution  française  empêchèrent  la  suite  de  cet  ouvrage; 
il  reparut  cette  année.  On  y  trou\  e  l'histoire  des  découveiies 
iàitss  sur  les  étoiles  fixes  avant  et  dq>utt  l'invcntioa  des  iioMtteSt 
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17^1.  Paris,  hi-^.'  Journal  des  savans. 

.Ce  Juunial,  pour  l'année  175)1  ,  fut  imprimé  aux  Célestins  , 
i  l'imprimerie  des  Sourds-Muets ,  dirigée  par  M.  Sicaid.  11  est 
diffic.le  à  trouver,  de  même  que  celui  de  1792,  qui  termine  la 
collection.  Ce  Journal  n'a  poi  cté  continué.  11  avait  commencé 
en  i66j ,  et  avait  toujoun  été,  sur-tout  depuis  176$  que  j'y 
Cravaillaby  ie  jounial  de  rastronomie. 

Page  7/,  Remarques  sur  la  partie  physique  des  réfractions 
astronomiques ,  adre&sce»  à  M.  de  la  Lande  par  M.  DE  Luc.  Ou 
y  trouve  le  rapport  des  fiwmules  dé  Mayer  et  de  Bradlst. 

P.  122.  Lettre  de  M.  Le  Monnier  au  sujet  d'une  éclipse 
observée  en  Chine,  le  17  novembre  1789  ,  par  M.  DE  G u IGNES 
fils.  J'ai  lieu  de  croire  cependant  que  l'éclîpse  ne  f  ut  point  annu> 
laire ,  et  qu'elle  ne  prouve  pas  raiinosjjhère  de  la  lune. 

P.  i^S.  Sur  l'équation  pour  la  chaleur  dans  les  réfractions  astro- 
nomiques, par  M.  DE  Luc.  II  y  uaite  des  changemens  de  l'air  par 
la  chaleur. 

•  P.  ij^.  Sur  la  mesure  universelle  décrétée,  le  8  mai  i"9o,  par 

l'Assemblée  nationale,  et  sur  le  projet  de  remesurer  la  meiidieaue 
de  France. 

P.  2ip.  Histoire  de  l'astronomie  pOW  17^0,  par  M.  DE  LA 
Lande;  et  p.  662,  pour  1791» 
P.  427.  Sur  le  zoÀaque  de  la  cathédrdede  Stradiourg  en  1 277» 

par  M.  DE  LA  Lande.  La  figure  sera  dans  le  tome  1  \'  des  Alcmotres 
de  l'Institut.  Le  zodiaque  de  Paris  est  dans  les  Mcmoins  de  l'Aca- 
démie de  1785;  j'y  avais  ajoute  quelques  explications  dans  !• 
Jmmal  des  savans ,  juillet  1788.  Celui  de  Saint-Denn  est  An» 

itS  /^«maires  Hp    i    B  8 . 

P.  J28.  Mémoire  sur  l'application  du  cercle  entier  à  l'obser- 
vation des  hauteurs  méri^ennes  des  astres,  par  M.  DE  Cassini. 

P.  (>02,  Troisième  Lettre  sur  la  mesure  des  hauteurs  par  le 
baromètre  ,  par  M.  DE  Luc.  11  y  justitie  la  règle  qu'il  avait  dccou- 
vene,  et  que  J.  Tremblbt  avait  attaquée  i  la  fin  du  tome  II 
des  Voyages  de  Saussure. 

P.  âjo.  Voyage  de  M.  de  la  Lanoe  k  l'observatoire  de 
Manh^en  1791.  On  aiiiKMice,Auu  le  même  Journal, le  départ 
pour  le  voyage  autour  du  monde,  commencé  le  22  septembi», 
par  M.  d'Entrecasteaux,  avec  M.  Bertrand,  astronome 
de  Dijon,  mort  en  1792. 

P.  (f^j.  Observations  astronomiques  de  M.  Herschsl,  mr 
les  deux  anneaux  de  Satunw  et  sur  le  anquième  sateHiie. 

.27^2.  Upsia,  ia-S.'AKATi  ^lemi» Phauiomena  etDios«mxa, graec^: 
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ad  cod.  IT15S.  fidem  recensuir ,  scholid  graeca  locupletiora 
è  cod.  Mosacensi ,  animadversiones  criiicas  et  novam  ver- 

•  sionem  latiiiam  adjecit  Jo.  Theoph.  Buhle.  Accediint 
vmionuinCiCERONis,  AviEMi  ccGeamanici  que 
supeisunt. 

I7p2.  Dfjia »  iti-S,*  Jo.  Ltdi  inedharo  Opus  «le/î  fulpMi,  «hre  de 
mensibus  :  ex  cod.  nu».  Barberino  et  Vadcano ,  &c.  edidit 

N.  SCHOW. 

I7pa.  Pahrmo,  in-folio.  Délia  specola  astronomica  de'  regj  studj  ' 
di  Palermo  iibri  quattro,  di  Giuseppe  PiAZZl,  C.  R. 
regio  proiessore  d' aâtronomia ,  &c. 

.Ce  grand  et  précienc  ournige  contiem  des  obietvatioiis  îm-> 
portantes  ,  et  la  description  du  beau  corde  de  Ranuden.  La 
seconde  partie  a  paru  en  1794* 

Joseph  Piazzi,  né  i  Ponte  dam  la  Valtdine  en  1746 ,  entra 
chez  les  Théatins  en  1 764.  U  fat  profêsscnri Malte  en  1 770  ,  et 
à  Païenne  en  178  i.  II  vint  travailler  avec  moî  en  i^S-;  il  alla 
ensuite  à  Lundres.  Il  repartit  puur  la  Sicile  le  4  &epiembre  178^; 
il  y  découvrit  «me  VÊxmka»  planète  en  1801. 

I7p2.  Paris,  if-^f-  j  vol»  Astronomie,  par  Jertoe  Le  Français 
[La  Lande ]  ;  troisième  édition. 

Chaque  volume  est  de  800  pages  ,  et  les  planches  de  i'onviage 
sont  au  nombre  de  44> 

On  eicigeait  alors  ^e  cbacuo  levlot  à  ton  ancien  nom  de 
famille:  c'est  poiiiyioi l'on ngwiww wédw nom owlinahe qtt'emie 

*  deux  crochets. 

Cette  noiiiàme  é^tion  contiem  1«  tables  de  toutes  les  Inanités  » 
les  meÛIemes  que  Ton  eût  alon. 

17^*2.  LoHdott,  iu-^*  Tables  of  logarithms  <^  aUnumben  fiom  i 

to  101000  ,  and  of  the  iims  anJ  tangents  to  every 
second  of  ihe  quadrant,  by  Michael  Taylor,  author 
of  the  sexagésimal  1  able. 

Ces  tables  pour  tontes  les  secondes  étaient  attendues  depuis 
long-temps. 

M.  Robert  ,  cure  de  Sainte- Geneviève  à  Toul  ,  avait 
déjà  calculé  les  logarithmes  des  sinus  de  seconde  en  seconde»  et 
'  ferais  acquis  son  àuamctiu-^  j0myU  éts  samu,  août  1784» 

p.  jtfj. 

17^2.  Gotha,  M'^'  Tabule  motuum  lolis  novae  et  correcte. . . 


L  kjiu^L-ci  by  Google 


ASTRONOMIQUE. 


quibus  accedit  âxarum  38 1  cataiogus«  auctore  Francisco 

DE  Z  AC  H. 

44  j  pages.  Ces  tiJ>les  et  ce  Catalogne  sont  un  tnraH  piédemc 
d'un  de  nos  plus  grands  astronomes. 

lypi*  Loiiilon ,  tn-j^.'  Phiiosophical  Transactions  of the  royal Sode^ 

of  London  for  the  year  17^2. 

On  a  cessé  cette  fois  d'indiquer  le  voiume,  et  Ton  s'est  con- 
tenté de  Tannée ,  à  Texemple  de  l'Académie  des  sciences  de  Paris. 

Ce  volume  contient  des  mémoires  de  Merschel  sur  la  division 
de  l'anneau  de  Saturne  en  deux  parues,  et  sur  la  rotation  du  cin- 
quième satellite  ;  sur  la  changeante  de  fa  Baleine;  sur  la  <Ssparition 
de  la  cinquante- cinquième  étoile  d'Hercule  ;  sur  cent  cinquante 
points  lumineux  vits  dans  ime  éclipse  de  lune  \  ia  mesure  d'une 
base  et  de  trente-trois  triangles  sur  la  côte  de  Coromandel  en  1788,. 
par  M.  Toppixf-G;  des  dbierrations  de  M.  Schioeter  sur 
l'atmosphère  et  sur  les  montagnes  de  Vénus;  et  iiB  mémoire  sur 
Tannée  des  Indiens,  par  M.  Cavendish.. 

17^2.  Aîediolani,  111-8."  DeCesaris,  Ephemerides  anni  17^)3. 

On  y  trouve  quatre  pages  d'observatiotu  faites  avec  le  grand 
et  l)eau  mural  de  Ramsden  ;  mais  plusieurs  l'ont  été  avec  le  secteur 
é(^uatorial ,  dont  j'ai  tait  voir  que  l'on  devait  se  défier. 

Ce  vohime  contient  des  recherches  sur  Toblkiuhéderécliptique; 
des  tables  de  la  nouvelle  planète,  par  Okiam;  enfiji  une  table 
des  hauteurs  pour  Milan,  par  M.  Benferreri. 

17^2.  Vienna ,  in-S."  H£LL  et  TRi£âN£CK£R,  Ephemerides 
anni  175)  3. 

On'y  troimr  Jtt  nouvelles  tables  du  soleil  de TriesneceeK , 
un  mémoire  sur  ia  diminution  de  l'obliquité  de  l'ccliptique  ,  qu'il 
trouve  de  5 5" 4  P^r  siècle,  et  les  observations  météorologiques 
de  Hbll  éua  la  mer  Glaciale  en  1769. 

Hell  mourut  le  i4  avril  175)2  t  ainsi  c'est  le  dernier  voinnw 
où  l'on  trouve  son  nom. 

17^2.  Londres  tin-^.'  Description  de  Icqiiatorial  universel  et  de  son 
nouvel  appareil  de  rciraciion ,  perfectionne  par  Ramsden  , 
décrit  par  M.  Makemsie. 

28  pages,  avec  figures.— /ninitf/^/AMar^  noremlm  1791» 
p.  ^99. 

.I7j>2.  Piir'ts,  in-S."  Nouveau  Traite  de  navigation ,  par  M.  Bouguer  , 
revu  et  abrégé  par  M.  de  la  Caille  ;  troisième  édition, 
auementée  de  plusioirs  notes  par  M.  de  la  Lande. 
La  dena  prenièiti  édUom  lom  de  i7}4     17^1  ceBc-d 
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fut  rcimprimce  en  1765^  «t  1781,  presque  sans  changemem  :  sàoû 
je  regarde  U  mienne  comme  la  troisième  du  Traité  de  fiouguer. 
On  y  trouve  les  principes  de  l'astronomie  et  la  méthode desion- 
givadts  en  mer  par  le  moyen  de  la  lune. 

•  Erfitrt,  in-^."  D.  J.  H.  Schroetf  r  Cylliereographische 

Fragmente,  oder  Beobacluuiigtn  ubtr  selir  Beirachilichcn 
geberge  und  rotation  der  Venus  ;  c'est-à-dire ,  Fragmens 
cythéréographiques»  ou  Observations  sur  des montaipies  con- 
sidérables et  la  rotatHMide  Vénus,  par  M.  J.  H.Scmrost£R. 

ouvrage  est  accompagné  de  planches. 

I^pi»  Veronn ,  in-^.'  Memorie  délia  Socieià  Italiana ,  tome  VI. 

On  y  trouve  des  oUervations  de  Cacnoli  et  de  SLOP;tui 
ménoiiv  sur  la  manièfe  de  trourer  i'aplatisiement  de  la  terre  par 

les  éclipses,  par  CaGNOLI  ;  des  observations  météorologiques, 
par  le  même  ;  la  construction  d'un  tiiermomètre  à  index ,  par  Jean- 
Baptiste  DE  S.  Martino. 

Paris ,111-8."  Connojsâance  des  temps ,  à  l'usage  des  astronomes 
et  des  navigateurs»  pour  l'année  1 7p  3 .  par  M.  Méchain. 

J'y  ai  donné  une  table  du  nonagéaime  pour  Paris  »  un  catalogue 
de  350  décliniisons  et  <If  quelques  ascensions  droites ,  une  liste 
des  cioiles  qui  »ie  se  trouvent  pas  dans  le  ciel ,  et  lui  grand  errata 
pour  les  tables  des  satellites.  Le  C.*"  DK|.AIfBKB  a  donné  des 
aberrations  des  planètes,  plus  cxTcits  que  celles  qui  sont  dans  le 
neuvième  volume  de  mes  Jb.phcmcride$.  Cette  année  de  la  Con- 
naimnce  des  temps  ne  se  trouve  plus;  ks  exem^airesont  pouni 
dans  le  magasin. 

i/pft.  BerHa/tti'B.*  Anieitung  7iir  Kenntqiss  des  gesfiinten  Himmels, 

von  Johann  Eleri  Bode. 

C'est  la  sixième  édition  que  M.  Bode  a  publiée  de  son  Intro- 
dnction  i  la  connaiannee  da  dd  éloflé;  la  septième  est  sous  picsw. 

Cet  ouvrage  est  dédie  à  M.""  la  ducliesse  de  Gotha,  que  les 
astronomes  reconnaissent  pour  la  princesse  la  plus  savante  et  la 
plus  zélée  en  astronomie  qu'if  y  ait  jamais  eu. 

175)2.  Berlin,  inS,"  J.  Ferguson  Die  Astronomie  nach  Neuton's 
Grundsaetzen  erldaert  vermehret ,  âcc.  von  N.  A.  J.  Kbrch- 
boff;  dritte  Auflage.. 

Gratz, ithS,*  Kurtze  un4  gnindtiche  Anlôtung  zur  Zeicluning 

und  Vcrfertigung  von  Sonnen-uhren  ;  c'est-à-dire.  Intro- 
duction courte  et  raispDnée.à  la  manière  de  dessiner  et 
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fabriquer  les  cadrans  solaires,  pour  les  amateurs»  les  arctii- 
tectes,  &c.  par  M.  J.  K.  Kratzer. 
f7p2.  Parma,  ia^S,*  £fièmeride  astronomica  ad  uso  cornu  ne  per 
r  amio  I ypi ,  calcolata  da  D.  Pietro  Coss  ali  ,  C.  R.  pro- 

fe55ore  d' astronomia,  meteorologia  e  IdrauUca,  nella  regia 
uni\cisiià  di  Purma. 
ty^i*  Paris,  in -2^.  Recueil  des  principaux  phcuomènes  c<îlestes 
qui  doivent  avoir  lieu  dun^  k  courant  de  l'année  175^2, 
par  R u LLLE. 

1 5  pages.  C'èit  m  très-pcd»  eztrak  de  la  Comiinnaiice  des 
teinp%^  <iit  pour  !n  commodité  des  asironomes.  L'auieur,  s'ttant 
enswte  livré  aux  aâàires  politiques,  n'a  pas  continue-  les  travaux 
astronomiques  dont  il  t'occnpait  depuis  quelques  années. 

17^2.  CanJ,  iit'S*  Mémoire  sur  les  grandes  gelées  et  leurs  efièts, 
où  Ton  essaie  de  déterminer  ce  qu'il  faut  croire  de  leurs 

retours  périodiques  et  de  la  gradation  en  plus  ou  e^  mollis 
du  froid  de  notre  globe,  par  M.  l'abbé  Mann. 

1 6  I  pages.  On  y  trouve  les  dates  de  tous  les  grands  hivers. 

ly^i.  LonJon,  in- 8,"  An  answer  to  a  pamphlet,  &c.  by  D/  Mas- 

KELYNE. 

1 68  pages.  C'est  une  réponse  à  M.  Mudge ,  au  sujet  des  mootns 
marines  <^  cet  ariiite.  —  JnanuU  âts  smmu ,  octobre  1792  , 

p.  624* 

1792.  Uranomètre  du  P.  Leballeur,  chez  Fortin. 

lyj^i-  Paris,  i/i-^."  Journal  des  savans. 

Page  2.1J,  Quatcième  Leure  de  M.  0£  Luc  à  M.  de  la  Latide, 
sur  la  mesure  des  banienis  par  le  barooièue.  L'anienr  p^nd  i 
la  criiiqiw  de  M.  Tionbley  sur  la  déterniinition  des  hameurs  par 
le  baromètre. 

P.  2)).  Observations  d'astronomie  de  M.  Schroeter* 
P.  404,  Proclamation  du  prix  nadonal  dSitiliié,  décerné  à 

M.  IIerschel.  J'avais  proposé  de  le  décerner  à  sa  sœur,  qui 
avait  déjà  découvert  plusieurs  comètes,  La  guerre  qui  commençait 
alors ,  n'empêcha  point  l'Académie  de  choisir  en  Angleterre  celui 
qui  méritait  la  couronne;  et  l'Institut  a  attendu,  pour  nommer 
des  associés  étrangers,  que  fa  paix  lui  permit  d'en  avoir  en 
Angiet^re  et  dans  les  autres  pays  qui  étaient  en  guerre  avec  la 
France.  Ce  prix  d'utilité  a  cessé  avec  l'Académie  des  sciences. 

P.  4f.SS.  Cinquième  Lettre  de  M.  DE  Luc.  II  y  réfiite  la 
méthode  de  M.  Tfcmbky.  La  sixième  Lettre  est  à  U  page  6($t 
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la  septicme  est  dans  le  Journal  Je  physique,  avril  I79J  ,  le  Jmtuâ 
des  savans  ayant  cessé  à  la  ûn.  de  1792. 
P.  797.  Hiscoire  de  rasironomie  pour  Tannée  1 79  >  par  M.  oi 

LA  Lande. 

P.  7-f-7.  Moyen  de  reconnaître  avec  certitude  l'aplatissement 
de  la  terre ,  par  M.  CaG-NOLI.  C'est  ])ar  les  ctlipsesque  M.  Cagnoli 

{>ropose  de  trouver  les  parallaxes  et  le  rapport  cfes  diamètres  de 
a  terre. 
»  • 

^79}'  P^'''S,in'^.''  Histoire  de  i'Académle  des  sciences,  jx)ur  i/Sfj. 

Ce  vohime ,  quoique  daté  <fe  Tan  II  de  la  République  française 
[  179}  V.  /r.  ] ,  n'a  paru  que  le  27  avril  1796.  On  en  avait  défendu 
la  publication  ,  à  came  du  mot  royaU  qui  mc  daiis  le  titre  courant 
jusqu'à  la  page  176;  ensuite  le  discrédit  des  assignats  empêcha  le 
libraire  de  le  mettre  en  vente. 

On  y  trouve  le  grand  travail  du  C/"  La  Place  sur  les 
satellites  de  Jupiter  ;  le  commencement  de  mes  joooo  étoiles, 
dont  fa  nrite  est  «bni  les  Mémoncs  de  1790  ,  et  le  reste  dans 
•  VHistoire  céleste  jranftàst,  1801  ;  des  ohbtrvations  de  d'Agelet; 
ma  théorie  de  W'mis;  un  mémoire  sur  la  figure  des  })ianctes ,  par 
Le  Gendre;  les  observations  de  Cassi:^!  ,  Nouët,&c.  pour 
J790:  des  recherches  sor  la  fignre  de  U  terre ,  par  La  PlaCBi 
et  antres  objets  Incéretians. 

17^3.  Philosophical  Transactions  for  theyear  175? 3* 

Ce  volutne  n'a  que  258  pages;  c'est  le  plus  petit  de  toute  la 
collection.  M.  Schuckburgh  y  détaille  la  construction  du  plus 
grand  équatorial  qui  ait  jamais  été  fait;  il  est  de  M.  RaMSDIH  : 
l'axe  a  8  pied.s  4  pontes.  M.  IIfusthi^i  y  donne  un  mémCPOC 
sur  les  taches  de  Venus  :  mais  il  ne  croit  pas  aux  assertions  di 
M.  SCHROETER  sw  la  rotadou  de  cette  planète;  assertions  COO' 
.  ignées  dans  les  Tnnuttcàmt  fkUëstpii^Mfs  de  179a  :  celui-dy 
a  répondu  en  1^9  5. 

ïy^y,  Aîid'iolani ,  in-8."  De  Ces  a  ri  5,  EphcmcriJes  annî  17^4* 
C'est  le  vingtième  volume  de  cette  utile  collection.  On  y  trouve 
la  mesure  de  la  base  pour  les  triangles  du  MHanez ,  des  tables 
d^ranus»  des  éclipses,  l'obliquité  de  l'cciipUque,  la  comète  de 
179}  ,  et  encore  des  ohser\'ations  laites  avec  le  secteur  équatorial, 
dés  occultations  par  M.  Allodio,  qui  commençait  à  se  faire 
connaîtra  ^ns  Tattiononiie.  ' 

17^3.  V^tutut»  M-^.' Triesneckbr  et  Burg,  Ephemerides  astro- 
.  nomicc  anni  175^4. 

On  y  trouve  les  tahlrs  de  la  lune  de  MaSON^ etim  ménKA* 
de  TRiESMECKBR  m  la  masse  de  Venus* 
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ijp)'  Berlin,  in -S."  Bode  ,  Sammlung  verschidcncr  iii  die  astrono- 
mischen  Wissenschafteii  inschiagender  abhandlungen  fieor 
bachtunt^en  und  Nacliriciiten. 

Collection  de  plusieurs  incmoires,  ob&ervatiom  et  nouvelles 
appartenant  anz  sciences  astronomiques.  C'est  un  siqpplément  que  - 
M .  H  ode  publia  avec  ses  Éphémérides  de  1 796 ,  pour  ne  pas  retar- 
der i.i  publication  des  mémoires  que  lui  envoient  annuellement  ks 
astrojUJinti  pour  enrichir  bea  Kphciiierides. 

17^3.  Phfladclphiti,  in-^."  Transactions  of  ihe  American  phiioso- 
piiicul  Society  lield  at  Philadeiphia. 

3  6  5  pages.  On  y  trouve  des  observations  dé  James  Madison 
sur  I  cclipjc  dr  luiic  du  ï  novembre  i  -S.y  ,  cl  le  passage  de  Mercure 
du  j  ;  les  mêmes  obsen'ations  par  David  RiTTENHOUSE;  l'cclipse 
de  lune  du  xz  uctubre  1 700  ;  réclipse  de  soleil  du  6  novembre  de  la 
même  année,  i  Philatfefphie  (  commencement  o**  2*55",  trnnps 
moyen;  fin  z"*  i'  54  )>  l'cclipse  annulaire  du  5  avril  1^91  ;  la 
comète  aperçue  ,  le  1  3  janvier  175^3»  dans  Céphée  :  Méchain 
]*avait  vue  à  Barcelone  le  10. 

^79}'  P^ris,  in-jf,*  Abrégé  de  navigstkm  historique,  théorique  et 
pratique,  avec  des  tables  araires  pour  connoltre  le  temps 
vrai  par  la  hauteur  du  soleil;  par  Jérôme  La  Lande, 

de  l'Académie  des  sciences. 

On  y  trouve  le  catalotjue  de  fous  les  bons  livres  de  navigation 
,  qui  ne  sont  point  dans  celte  Bibliographie  ;  les  tables  sont  de 

M."*  Lb  FkaNÇAIS  de  la  LaMDE.  C'étaient  les  seules  tables  qui 
manquassent  aux  navigateurs  pour  trouver  Hicileinent  les  longitudes* 

17^3.  Amsterdam .  tn-S."  Zeevaart-Kunde,  door  Picttr  Nieuwland. 

C'est  le  premier  voltune  d'im  très-bon  traité  de  navigation, 
lait,  par  un  c^bi«  professeur,  pour  la  nuufae  de  Hollande.  Sa 
mort  prénumrée  a  empêché  que  la  suite  ne  parût. 

17^3.  BerHa,  Utr-S*  ^  fol  Bode,  Eriaeuterung  der  Stemkunde  und 

der  darzu  gehoerig^  'Wissenschaften  ;  zwejte  Auflage. 
17P3.  Berlin,  in-8,*  G.  S.  Kl u GEL,  Astronomie. 

C'est  une  traduction  allemande  d'une  partie  des  articles  de 
l'Encyciopcdie  mcihodique  ou  par  ordre  de  matières ,  publiée  eu 
1784  et  uinéei  snivântcs. 

'  7P3  '  "f^^ris,  in'S/Mémm  sur  les  îles  de  Corée  et  du  Sénégal ,  par 
le  C.*"  Prélong;  inséré  dans  les  Anndhs  de  càimie. 

On  y  trouve  le  résultat  des  observations  météorologiques  faites 
en  Afrique.  U  y  a  ausn  un  mémoire  du  même  auteur  dam  les 
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Annales  dt  ckimte  de  1 794  >  et  deux  lettres  de  lui  dans  le  Jounui 
de  physique,  1787  et  1788.  L'auteur  t'appelait  Miolam.  li  était 
néàÈinbnin  en  1752;  il  y  mounit  vers  l'^jjf).  II  avait  été  pro- 
fesseur de  physique  à  Paris;  mais,  le  1 1  juillet  1784»  ayant  manqué 
l'expérience  de  la  inontgoffidre  qu'H  «vait  lâit»  avec  Janinec  ,  3 
fut  accablé  d'injures,  de  chansons,  de  caricatures.  Le  comte  de 
Nesie  lui  donna  un  a&ile.  11  changea  de  nom.  JLu  1786 ,  le  che- 
valier de  Bonfflers  ayant  ététiommé  gouvemeur  de  notre  colonie 
d'Alrique,  Miolan  partit  avec  lui  pour  y  faire  des  observations.  A 
son  retoiu',  il  fut  secrétaire  du  bureau  de  consultation ,  et  il  y  fut 
utile  par  ion  zèle  et  ses  lumières.  11  m'avait  promis  le  détm  de 
•e»  obiervatiom  m^téorologiquet  ;  nub  pffobabknwnt  dlea  sont 
perdues. 

i"'^^'  Almanach  des  bergers  pour   179^,  contenant  , 
deux  méthodes  faciles  pour  connoitre  l'heure  par  les  eioiies 
et  la  porition  des  planètes»  i  chaque  jour.. 

Ce  petit  almanach  est  du  C.*"  TaillarOAT,  qui  «  donné, 
en  likoo,  rUorioge  dix  laboureur. 

17^4..  Palermo ,  in-folio.  Delta  specola  astronomica  de' regj  studj 
di  Palermo,  libro  V,  di  Giuseppe  Pi  azzi  ,  C.  R.  regio 
profêssore  d'astronomia,  Btc. 

Cette  seconde  partie  contient  beaucoup  d'observations  des 
~  planètes ,  des  déclinaisons  d'étoiles ,  des  éclipses ,  une  comète ,  la  • 
détermination  de  l'obliquité  de  l'écliptique  et  des  réiraciions ,  àet 
observations  météorologiques.  Ce  recueil  d'obaervatîoiu  devient  m 

des  plus  impOrtanS   qu'il    y  nk  «n  nttmnomîc. 

jjp^.  Lipsia  ,  in -folio.  Thésaurus  logarilhmorura  completiis,  &c. 
à  Georgio  Vlga.  ' 

Ce  précieux  recueil  contient  les  logarithmes  i  (Mise  cliIflieSf 

des  sinus  de  dix  en  dix  secondes,  et  des  nombres  jusqu'à  cent  niil!-j, 
tirés  des  ouvrages  de  Vlacq  ,  qu'on  ne  pouvait  plus  se  procurer , 
ce  qui  Paient  souvent  nécessaires  pour  les  calculs  rigourenz.  Cette 
édition  est  corrigée  avec  tant  de  soin,  qu'on  n'a  pas  craint  de  ^ 
promettre  un  ducat  [  1 1  francs  ]  pour  chaque  fatue  qu'on  pourrait  1 
y  découvrir.  On  en  a  tiré  mille  exemplaires. 

M.  Vcga  est  ne,  le  2}  mars  i''54»  à  Sagoriza,  dans  le  dudlé  de 
Krain.  M.  de  Maffei,  professeur  à  Laybach ,  fut  son  instituteur 
et  son  protecteur  ;  il  le  fit  nommer  ingénietu,  et  ensuite  majoc 
d'artillerie.  Le  c<Hnte  dé  Cofloredo  lui  pfocm  les  moyens  de 
travailler  uiileinent  pour Ics  scicnces;  et  II  apublK  <£ven  ouvxafes 
de  mathématiques. 
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175)4.  Verona,  in-^."  Memorie  délia  Società  Italiana,  tomo  Vlî. 

On  y  trouve  des  recherches  de  trigonométrie  par  Cacnoli, 
et  mi  mémoire  sur  les  -variatiom  Ihuet  Ams  la  trigonoménie, 
par  Lorgna.  La  révolution  d'Italie  avait  fait  perdre  les  fonA 
que  le  chevalier  F.orgna  avait  légués  pour  l'impression  de  ce» 
mémoires  :  le  général  BONAPARTE  les  ét  rendre ,  et  même  aug- 
menter, i  ma  soUicitatioo,  ionqa'3  ent' conquis  l'Italie;  il  m'en 
assura  par  une  lettre  du  10  juin  1797;  hiritième  volume  fut 
donné,  en  1799  ,  par  M.  Cagnoii. 

*7P4"  London  .in-^."  Philosophicai  Transactions  for  theyear  175)4- 
M.  Herschel  y  donne  la  rotation  de  Saturne;  M.  Maskeltme, 
un  volcan  de  la  lime,  vu  le  7  mars  en  demc  endroits;  M .  Se  h  roeter, 

lu  hauteur  doc  montagnes  Hf»  In  lime,  qu'il  pont?  à  2800  toises  ; 

M.  BuGGE,  les  positiom  exactes  de  trente-cinq  lieux  du  Da- 
nemarck. 

175)4.  Erfitrti,  m-^*  Acta  Académie  dectoralb  Mognntime  qu« 
Ërftirti  est,  ad  annum  1793. 

On  trouve,  dans  ce  onzième  vTiIume,  dcS  ohHfVatlOOt  de 

M.  ScHROETER  sur  la  rotation  de  Vénus. 

y'ienrnv ,  ïn-S  T  R  il. s  NECKER  et  BuRG,  Ephemerides  asiro- 
nomicx  anni  175?  5* 

On  y  troure  nn  mémoire  deBuRG  surle  tfianièire  delaiune, 

déduit  de  quelques  occultations  d'étoiles ,  et  on  grand  nombre 

d'observations  faites  à  Vienne  et  ailleurs. 

Mediolam,  in -S."  De  Cesaris,  Ephemerides  anni  1795. 
Ce  vingt-unième  volume  contient  des  observations  de  Mercure, 
Aho  avM  U  aou«««v  mural  ;  une  table  de  réfractions}  des  éclipses; 
une  dissertation  sur  la  direction  et  la  force  dû  vent  à  Milan;  une 
autre  dissertation  sur  le  télescope  de  7  pieds  ;  des  observations 
faites  en  Catalogne  par  MiCHAni ,  à  Padoue  par  Toaldo,  à 
Rome  par  Calamdrelu  ,  à  Palécmê  par  PiAZZt. 

17^^.  Paris,         Connoissance  des  temps  pour  l'an  III  [  1795  ]. 

La  publication  fut  retardée  long-temps  par  les  embarrris  de  la 
révolution ,  la  détention  de  Cassini,  l'absence  du  C"  Méchain, 
qui  était  i  Barcdone,  et  le  nouYeau  calendrier,  pour  leqnd  on  tou- 
Int  réimprimer  des.  feuilles. 

Le  comité  avait  chargé  fa  commission  des  poids  et  mesures  de 
s'occuper  de  cet  objet,  et  elle  avait  nommé  pour  commissaires 
les  C.'"*  La  Grange,  Prony  et  Le  Gendre,  qui  devaiem  éviter 
de  se  compromettre  pendant  le  règne  de  la  terreur.  Borda  gaiAil 
long-temps  les  épreuves ,  et  j'éprouvais  tous  les  genres  d'ol)Stacîes. 

L'absence  du  C"  Méchain  m'ayant  oi^iigé  de  veiller  a  ia 
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publication  de  ce  volume ,  j'y  ai  mis ,  ainsi  que  dan»  les  années 

suivantes ,  des  additions  importantes ,  et  d'abord  les  déclinaisons 
de  mille  ctoiles  observées  avec  le  grand  inural  de  l'École  militaire. 
C'est  le  premier  tiuii  de  l'entreprise  que  j'avais  formel,  en  1785), 
avec  le  C.**  Michel  Le  Framçafs  de  la  Lamdb  ,  pour  l'ol>sèr- 
vation  de  50000  étoiles  ;  objet  qui  m;mqu.iit  absolument  à  l'dstro- 
nomie.  On  y  trouve  aussi  les  dunens  des  trois  comètes  obser\-ces 
en  1793 ,  et  des  obsenrations  du  C.**  Duc-la-Chap£LLE,  qiû 
'  venait  d'établir  un  observatoire  à  Montauban.  Ce  zSé  astronome 
est  né  dans  cette  ville  le  27  janvier  «76 5. 

175^4.  Edin!>urs,h ,  iii-^."  The  Transactions  of  the  royal  Society  of 

Edinbiirgh,  vol.  111. 
lyp^o  Dublin,  m- i  laniaciioiii  oi  ihe  ro)  uiIri5h  Academy, 

vol,  V. 

17^4.  LonAoH,  h'^*  The  melhod  of  finding  the  longitude  at  sea 
by  time-keepen»  by  V.  Wales. 

17^4.  Loiuhn,  itt'^*  On  the  investigation     astronomical  drcles 

(  coiint  n  F  B R  r  H  L  ). 

Jeau-Maïu^ice  comte  de  Briilil  de  Martinskirchen  ,  conseilkr 
privé  et  envoyé  de  rdecteur  de  Saxe  i  LonAes,  est  né,  en 

Saxe,  le  20  décembre  1736.  Il  a  été  fort  utile  à  l'horlogerie 
et  aux  horlogers  les  plus  célèbres.  Il  y  a  de  lui  plusieurs  mémoires 
intéressans  dans  les  Transactions  philosophiques,  dans  les  Mé- 
moires de  Pétersboiug,  dans  les  Éphéniciido  de  Berlin,  dans  le 
Journal  de  Meissner,  et  phisieun  mémoires  imprimés  séparément. 

Padova,  in-^."  l  avole  trigonomeiiuhc,  cuii  un  compendio  di 
trigonometria  plana  c  ^ierica,  teoricaepraiica,  di  Giuseppe 
T  o  A  L  D  o  ;  edizione  terza. 

On  y  trouve  les  rimis  nanufels  et  leun  logarithmes  de  mintite 
en  minute ,  les  cinq  premien  degtél  de  dix  en  dix  secondes,  les 
nombres  jusqu'à  10800. 

RoterJam,  in -8."  Mémoires  de  l'Acadcmie ,  tome  XI,  pre- 
mière partie  ;  en  hollandais. 

On  y  trouve  Tobservarion  de  l'éclipsé  de  soleil  du  j  septembre 

«793'  V^'^  Jacques  Floryn  et  le  D.  H.  W.  Rouppe.  La 
seconde  partie  a  paru  en  175^8  ;  mois  elle  ne  contient  rieu  d'as- 


tnmoiniqine, 


f 


17^4.  LandoH»  in-^*  The  magnetic  Atlas»  by  John  ChurchmaN. 

L'auteur  pense  que  le  mouvement  du  j)ôle  mignctique  est 
régulier,  et  it  propose  une  métJiode  pour  assigner  en  tout  temps  la 


kjiu^ud  by  Google 


ASTRONOMIQUE.  ^31 

•  ♦ 

1  déclinaison  de  l'aimant  (  Connaissance  dis  temps ,  i  -  9^1 ,  p.  2  i  j }  » 

I  mais  son  hypothèse  ne  s'est  pas  vérifiée.  Le  C.*"  fiuRCKUAAOT 

I  en  a  donné  une  autre  en  1 800. 

17^4.  Vienne,  in -8,^  'O/xi/Jetf  mtÂ  -TrXTiôti'o^  tJojuUÊt,  &c.  Discours 
sur  la  pluraliié  des  inondes,  par  Fowten ellb  ;  traduits 
en  grec  moderne  par  le  chancelier  Toussaint  Kodrika. 

483  pages.  L'auteur,  qui  a  résidé  à  Paris  depuis  1797  comme 
secrétaire  -  interprète  de  l'ambassadeur  ottoman  ,  avait  fait  cet 
ouvrage  à  Constantinople.  Il  y  amis  toutes  les  noMvelïes décou- 
vertes de  l'astronomie.  Plusieurs  articles  tirés  de  l'Encyclopédie 
sont  à  la  fin  des  six  soirées.  La  Convention  nationale  lui  avait 
envoyé  l'Encyclopédie ,  à  raison  de  son  utile  correspondance. 

L'auteur  est  né  à  Athtoef  h.  t  $  janvier  iy6i(a.  st.  ).  Après  avoir 
éttuOé  dans  cette  ville ,  il  fut  employé ,  en  178)  ,  i  la  secrétairerie 
d'état  du  prince  de  ^'alacllie,  et  il  a  été,  depuis  fSS,  chargé 
de  ia  correspondance  de  la  Porte  avec  les  pays  de  l'Europe,  pour 
les  nouvelles. 

Ce  livre  est  en  grec  moderne;  et  l'auteur  y  a  employé  les 
trois  styles,  le  style  savant  dans  les  notes,  le  style  soutenu  dans 
la  prétace ,  et  le  style  familier  dans  le  texte.  ^ 

17^4.  Berlin,  in -8."  Kurtzer  Entwurf  der  astronoinisclien  Wissen- 
schafien»  von  J.  £.  Bodb. 
45  f  pages  avec  7  plandies. 

17P4.  Pmis,  iM'S.'  La  Science~sanciiIottîsée;  premier  essai  sur  les 
moyens  de  faciliter  l'étude  de  l'astronomie  :  par  le  C.'"  D  £• 

CREMPS. 

On  avait  alors  ennobli  le  nom  de  sans-culotte ,  c'est-à-dire, 
de  fomm,  pour  flatter  le  peuple;  mais  cela  ne  dura  qu'un  an. 

17^5.  Gottmga,  in-$,*  Eratosthenis  Catasterismi,  cum  Inter- 
pretatione  iatinà  et  commentario  :  curavit  Jo.  Conrad. 
ScHAUBACH»  Inspector  Lyca.'i  illustrls  Meinengemis. 

Cet  ouvrage  contient  une  description  succincte  des  anciennes 
constellations  et  de  leur  origine  mythologique;  l'original  n'a  que 
35  pages. 

1 7P  5 .  Berlin,  mS/  C.  PTOUSMiCus  Beobachtung  und  Beschreibung 
der  Gestime  mit  Erlaeuterung^»  von  J.  £.  Bodb. 

17P5.  £offj0ir,jDr-^*Phîlosophical Transactions  ibrthe y ear  17P5. 

On  y  trouve  line  grande  description  du  télescope  de  M.  Haas- 
CUËL,  qui  a  4o  pieds  anglais» et  qui  avait  été  terminéen  17S8. 
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li  y  donne  un  mémoire  sur  les  taches  du  soleil ,  où  il  assure 
que  son  télescope  de  7  pieds,  qui  est  d'une  grande  periêction, 
les  lui  ^it  voir  au-destoot  de  U  niftce  tumineiMe  du  tobit.  J'ai 

repondu  à  cette  assertion. 

Trif.snecker  et  BuRG,  £phemerides  astro- 
aomicjE  anni  iy^6. 

On  y  croove  bnmcoap  d*ob9erTadons  et  de  calculs;  des  lon- 
gitudes dcduites  des  éclipses  d'étoiles .  ]>ar  BuRC  ;  des  corrections 
pour  les  tables  du  mouvement  horaire  de  la  lune  ;  des  diamètres 
da  soleâ  ce  fie  ia  bina  oineiy^  vite  un  hélioaiètie. 
P^^*  ittS.*  Connoiuance  des  temps  pour  l'an  IV  de  ia 

^publique  IVnnçaiM  £  *7^^  ]• 

sa4  On  y  trouve  des  ol)ser\'ations  de  Dl'C-la-Cha- 

FBLU,  PfcKN  V  ,  Vidal  ,  Delambre  ,  et  de  moi  ;  1  ctablissement 
du  bureau  des  longitudes,  décrété  le  25  juin  179;  «et  «pu  servira 
au  progrès  de  I'asiroin)mie  ;  l'indication  des  livres  nouveaux.  J'ai 
abr<igc  beaucoup  les  additions  de  ce  volume ,  parce  que  l'impression 
avah  été  leiardée,  comme  pour  le  précMent,  par  l'absence  de 
Méchain,  la  détention  de  Cassini,  le  cli.mgement  de  calendrier  ,  le 
changement  d'imprimeur  et  la  négligence  de  quelques-tms  de  nos 
coopératcmi.  On  réimprima  l*ex]rfknsoii ,  ponr  tma  le*inot  de 
Mvn^twr  par-tout  où  on  l'avait  employé. 

Jacques  Vidal ,  né  à  Mirepoix  le  30  mars  174"»  entra,  en  f-o  , 
d.'uis  le  corj)s  des  ingtnieurs  du  Languedoc.  Les  travaux  publics 
de  cette  province  étaient  alors  dirigés  par  Garipuy ,  qui  lui  inspira 
le  goût  de  l'astronotnic.  11  continua  de  s'en  occuper  chez  leprcsident 
de  Bonrepos  ,  ju^u'à  la  mort  df  celui-ci ,  arrivée  I»»  j  «  mar«  1 7p  I . 
M.  de  Bonrepos  légua  set  instrumens  à  Vidal ,  qui  a  continué  «fen 
faire  un  excellent  usage ,  et  à  qui  l'on  a  donné  l'obacrvatone  dé 
Garipuy  à  Toulouse,  devenu  national. 

ly^y  Berlin,  in-S."  Sammluiig  astronomischer  Abliaadlungen ,  6<.c, 

yon  J.  £.  60 DE. 

C'est  le  second  supplément  que  M.  Bode  a  donné  pour  ses  eicd- 

lentas  Éphémcrides  ;  Mi|ip!ément  qui  renferme  les  observations  et 
les  calculs  d'astronomie  qui  n'avaient  pu  entier  dans  les  volimies 
de  1798  et  des  années  précédentes.  On  y  trouve  aussi  une  table 
très-utile  de  tous  les  articles  cpi'il  a  inséiés  dans  ces  Éphémérids, 

depuis  1776  jusqu^à  1797. 

17^5.  Paris ,  in-^."  Allas  céleste  de  Flamsteed;  troisième  édition, 
ccrrigcc  et  augmentée  par  les  C.*^  La  LandE  et  MéCHAlN. 

Cette  réduction  des  grandes  cartes  célestes  de  Flamsteed ,  donnée 
par  Fqrtui  en  1 774$ ,  a  été  augmentée  d'un  grapd  nombce  d'étoiles 

et 
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et  de  plusieurs  constellations  nouvelles,  entre  autres  U  Mural,  que 
„  l'ai  place  dans  le  ciel  pour  conserver  la  mémoire  de  rinstrumeut 

I  prccieux  qui  a  servi  à  la  dctermination  de  50000  cioiles.  — ^  Con- 

iMïssanu  des  umps,  1796. 

1 7  (?  5 .  Paris ,  in-S."  2  voL  Tablei  portatives  de  logarithmes,  contenant 
les  k^arîthmes  des  sinus  de  dix  en  dix  secondes,  ei  yont 
^  chaque  seconde  dans  les  cinq  premiers  degrés  ;  de  plus 

k  s  lo.rarilhmes  des  sinus  décimaux;  par  François  Callet: 
>.  édiiion  slércotype  de  Firmin  Didot. 

Cette  édition  a  l'avantage  piédeux  de  ponroir  durer  des  sièch*, 
et  de  pouvoir  être  corrigée  pour  tonjoun,  si  Ton  y  découvre 
quelques  fautes. 

17^5.  Paris,  in-S:'  Abrégé  d'asironumle,  par  JërOnit;  La  Lande; 

1  2.'  éJilion  augmentée. 

i  I7j>5«  Paris,  in- 16.  Astronomie  des  Dames,  par  Jérôme  La  Lande, 
^  directeur  de  l'Observatoire  et  inspecteur  du  Coiicge  de 

I  France  [  ci>devant  Collège  ro)  al  ]  ;  a.*  édition. 

c  ^7S>y  P^ris  i/i  -f'^j  vol.  Origine  de  tous  les  cultes»  ou  Religion 
i-  universelle,  par  Chaïles-FrançtMs  Dupuis. 

r  j  pages  chaque  volume ,  avec  figures.  Cet  ouvrage  contient 

le  déveIoi)pement  dt-  1 1  découverte  singulière  dont  la  première 
cljauche  j)arut  dans  le  Journal  des  savons,  177^;  savoir,  que  les 
I  fables  grecques  et  les  reCnons  anciennes  sont  des  all^ories  astro- 

I  nomiques  ou  physiques.  C'est  le  plus  grand  ouvrage  qu'il  y  ait 

sur  les  anciennes  constellations. 

^79y  AmsterJcim.  in -H."  l.ijkrede  op  Pieter  Nieuwland  op  den 
24,  van  wimermaaiui  I7(?4  viigesproken  te  Amsterdam 
in  de  maabtiiappij  lelix  meriiis,  door  Jan  Hendrik  VAN 

Nieuwland  naqm'r  \p  î    nnvpmlirp  i  :  Il  inniirut  le  1 4  no- 

vembre 1794-  C'est  une  perte  considciable  pour  l'astronomie. 

1 7^  5 . .  Par  m  a ,  in -S."  Co  s  s  ALI,  Fifemeride  astronomlca  per  l' anno 
17^6. 

Ces  Éphémérides  avaient  ^é  huenrompues  ;  ranteur  a  repris  son 
travail.  —  Magasin  nuydspééûqëi ,  WBfU  1 796  >  p.  a84. 

•  l/pj.  Chartres ,  în-^*  Recherches  sur  la  dejisiié  àes  planètes,  par 
le  C.^  ViLLSTTE»  administrateur  du  département  d'Eure- 
et-Loir. 

37  pages.  L'objet  de  ce  mmuire  e^t  de  prouver,  par  beaucoup 

Ltii 
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de  calculs,  que  la  densité  des  planètes  est  en  raison  inverse  de 
ieoR  dhttncM  du  sdefl;  mail  ca  a'Mt  q^Vn  i-peu-prb. 

17P5*  PàJova,  itt't^*  ToALDO,  Ragionamentosopra  i  circoli detle 
sta^^onii  in  particolare  sopra  un  ciclo  nuovo. 

23  pages.  Le  nonTeva  cycle  dont  ii  paxie  esc  cdui  de  tiente- 
aept  ans.- 

17^5.  Leh^g,  in-S."  Archiv  der  Maihematik,  von  Cari  Friedrich 
HINDBNBURG. 

On  trouve  dans  cet  excellent  journal,  4-'  cahier  de  1:^95  ,  "n 
grand  mémoire  iur  l'usage  des  nouveaux  cercles,  par  M.  DE  Zach. 

1 7p  5 .  Paris,  ifi'S."  Magasin  encyciopcdique ,  ou  Journal  des  sciences, 
det  lettres  «*f  At**  nrr*. 

J'y  ai  donné  l'histoire  de  l'astronomie  pour  1 794  >  et  l'âoge  <fe 
Dionis  du  Séjour.  Ce  journal  e  remplacé  le  Joumai  des  saTMtt» 

qui  avait  fini  avec  1792. 

17^5.  Paris,  i//-^.f  Décade  philosophique,  littéraire  et  politique. 

J'y  ai  donné  Vttxpt»é  des  nouvelles  découvertes  faites  dans 
l'astronomie,  n."  9,30  messidor  an  II  ;  un  mémoire  sur  le  dépla- 
cement du  soleil,  n.°  i4»  20  fructidor  an  11;  l'eluge  de  Baiily, 
30  pkmâee  an  III  [  18  ftvrier  179$]. 

175^6.  Hambourg ,  in-^'  Bibliothè^e  grecque  de  Fabri ci  us, 
tome  V. 

Cette  nonvene  édhîon ,  donnée  par  M.  Harum  ,  a  de  grmdt 

avantages  sur  les  deux  premicres.  Cet  ouvrage  coattoit  une  énuS- 

tion  précieuse  sur  l'histoire  de  l'astronomie. 

l7p(J.  Paris ,  in -S."  Connoissaiice  des  temps  pour  l'an  V  de  ia 
République  française  [17^7]- 

J'y  ai  mis  un  catalogue  important  de  1000  étoiles  drcom- 

pnl.T'rr'; ,  et  un  journal  des  progrès  de  l'astronomie  depuis  1782 
jutc^u'à  i^UK.  &fi"\ii  voyage»  H'AngiMerre  m'a  procuré  le  moyen 

d'y  ajouter  beaucoup  de  choses  nonvdfes.  Vtyei  VlDstobt  dt 

l'astronomie  pour  Tan  IV  [  1796  J. 

17^^.  Paris,  in-S."  Connoîssance  des  temps  pour  l'an  VI  [  rjpS  ]. 

392  pages.  Je  parvins  cette  fois  à  augmenter  le  volume  par 
dès  addhioiu  Qtfles.  J'y  insérai  de  nouvwes  tdbiea  de  Mercure, 
et  beaucoup  de  mémoires  ,  entre  autres  le  cent  cinqunnte-qiu- 
trième  mémoire  de  ma  quarante  >  troisième  année  académique ,  lu 
Uti  1795  à  l'Académie,  snr  h  faantew  de  Pans  an*dasins  de 
niveau  de  la  mer  ;  beaucoup  d'observations ,  de  cdculs  et  de 
tables  des  C.***  iBiifAS,  Flauqsrguss  et  d'annei  astronomes} 
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Ilûttoife  de  rawronomie  de  1789  à  1791.  Voyei  VHîsttlrt  de 
t'astronomie  pour  l'an  IV.  L«  C.*'  XhuUft  obiervaic  à  Maneilte 
depuis  plusieurs  années. 

On  y  trouve  en  particulier  des  obeervadons  d*Hoiioré  FlAU* 

GERGUES,  ne  à  Viviers  le  16  mai  17$$.  A  l'âge  dehidtans, 
il  avait  déjà  de  la  curiositt-  pour  l';istronomie  ;  Cosmographie 
de  Mailet  lui  en  inspira  le  guut.  11  s'occupa  d'histoire  naturelle , 
de  physique,  de  matfaénaSMiues ,  de  monie.  Cette  espèce  d'in- 
.'  constance  fat  fixée  par  les  pm  des  Académies.  CeUe  de  Pans, 
en  i"''9  et  en  178  1,  fit  une  mention  honorable  de  son  mcinoire 
sur  la  thcorie  des  machines  simples.  11  remporta  des  prix ,  à  Lyon , 
sur  la  Mfnnte  réfirangibHhë  des  rayons  et  sar  b  figure  de  la 
terre;  à  Montpellier,  sur  l'arc-en-ciel  ;  à  Toulouse ,  sur  les  trombes, 
li  se  procura  pour  lors  des  mstruinens ,  et  d  est  devenu  un  de 
nos  astronomes  les  plus  utiles.  Il  a  été  nommé,  en  1796,  associé 
de  rinsdtiu  national,  et,  en  1757»  directeur  di  i'obMrvaiolie  de 
Toulon  ;  mais  il  n'a  pas  accqpté  cette  place. 

17^6,  Htlmstadt,  in-^*  ScHROETER,  Apbroditographische  Frag- 
mente, &c. 

Cet  ouvrage  renferme  des  observatiotu  sur  les  taches  et  les 
montaçiet  de  vénos,  et  la  descr^ktkm  d^  télescope  de  ^7  pieds» 
cmistniitàLIfiendHd  en  1791* 
ij^6,  Cottingeti,  Ut -8,*  Geschichte  <Ier  Mathematik,  Yon  Abraham 

GouheU  KxsTNER. 

Le  premier  volume  de  cette  histoire  contient  des  choses  intc- 
remntes  sur  la  trigunomctrie;  le  second,  qui  parut  en '175)7,  en 
contient  de  cudeines  sur  rhisttnre  de  l'astronomie. 

1 7p 6»  London ,  in-^*  PbUosophicai  Transactions  fer  the  year  \j^6, 
M.  HSRSCHU.  y  donne  une  méthode  pour  désigner  la  grandeur 
des  étoiles ,  avec  un  gnuid  catalogua  d'étoilcSt  «iTqiifUrs  il  a  appli- 
qué cette  mciliode. 

1 7 p  6.  Cottinga ,  in  -^"'CoimnenTanoiies^Socîetàtis  reglas  scientiarum 
Gottingensis  ad  annos  1 7^3  et  1 7^4,  voi.  YfL 

On  y  trouve  un  mémoire  de  M.  K1.UGIL  surieipertitibatiûas 

des  corps  célestes. 

17^^.  Medioïani ,  in-S.'  EphemeriJcs  asironomicae  ann.  i'J<)6  et 
17P7  ad  mericliaiium  Mediolaiiensein,  siipputatLc  ab  An- 
geio  DE  Cesaris.  Accedit  appendix  cum  ob^ervatiotiibus 
et  opuscuiis. 

Ce  vingt  -  deuxième  volume  contient  dm  recherches  de 
M.  Oriami  sur  iet  pettnrbatiotu  de  Mercose  par  l'action  de 
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Vifnus  ,  qui  vont  jusqu'à  1 4  "  >  en  tenant  compte  du  cube  de 
l'excentricité.  C'est  un  rciultat  précieux  de  la  théoiie  du  C."  La 
Place,  dont  on  ne  s'était  pas  douté  jusqu'ici. 

On  y  trouve  aussi  des  observations  de  Mercure  par  M.  Dt 
Cf.  SARIS  ,  faites  avec  le  grand  mura!  de  Ramsden  ;  pIufleUD 
éclipses  de  soleil  et  d'étoiles,  avec  les  calculs  de  M.  RfiCClO. 

Ces  «cionomes  de  Milaii  y  ont  |oint  la  carte  des  irianj^es^ 
qn'ib  cm  levés  pour  leur  méridienne,  et  qu'ils  espèrent  joindre 
avec  ceux  du  Piémont  et  de  la  France  par  des  opérations  trigo- 
noméiri^MS  faites  avec  un  cercle  entier,  que  le  C.*"  Méchain 
leur  a  Iidaié  pour  cet  tSet ,  lorsqu'il  a  ccMiKré  à  Gènes  avec  m 
en  1-95. 

Le  vingt -troisiètne  volume  contient  un  grand  mànoiie 
d*OliiANi  sur  la  coneaion  des  tables  dé  Mercure,  une  tabfe 
ûu  nonagésime,  et  des  observations,  dont  cependant  quelques» 
unes  ont  été  faites*-  /ec  le  secteur  équatoriai. 

17^6,  Vienna,  in-S."  Triesnecher  et  BuRG,  Ephemerides  astro- 
nomie^ anni  1 7^7. 

C'est  le  quarante-unième  volume  de  cette  importante  collection. 
On  y  trouve  beaucoup  d'observations  et  de  calvub  de  longitudes, 
et  un  mémoire  de  M.  BURG  sur  Pobliqntté  de  l'^diptique  et  nr 
les  réfractions. 

Jean-Tobie  Burg ,  qui  est  un  de  nos  plus  utiles  astfOnomeSt 
est  né,  le  24  décembre  1-66,  à  Vienne  en  Autriche.  Vt^e^h 
Journal  de  M.  de  Z.itli,  mai  1800,  où  est  son  portrait. 

François  -  de  -  Paule  Triesnecker  est  né,  le  2  avril  ij^^t  ^ 
Mallon,  bouig  <fe  la  basw  Autriche  près  de  Ciems. 

17^^.  Ushoa,  in^4»*  Ephemerides  nauticas  para  o  amio  17^8, 
por  Jose-Maria  Dantas  Pbreira. 

I  ;  pages.  Ces  Éphémérides ,  qui  paraissent  depuis  1 789,  annon- 
cent l'émulation  et  le  goût  de  l'astronomie  en  Portugal ,  et  le  zèle 
de  l'Académie  de  Lisbonne,  qui  a  déjà  publié  dent  volumes ds 
Mémoires. 

On  trouve,  dans  ces  Ephemerides,  les  distances  de  fa  îune  W 
soleil  et  aux  étoiles,  tirées  du  Nautical  Almanac  y  ainsi  que  delà 
Cniaaifsmti du ua^i  db^servent  à  trouver  les  longitndesen  mer* 

17^^  in-S,*  J.  F.  Kbil,  Règles  et  prédictions  météorolo- 
giques; en  allemand. 

17^6,  Copenhague,  in -8."  a¥ec  i6  planches.  Éiémens  d'astronomie 
théorique  et  sphérique  et  de  géographie,  avec  un  discouis 
préliminaire  sur  la  nature  des  lunettes  et  des  instruiueu^ 
météorologiques,  par  T.  BuGC£;  en  danois. 
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Padova,m-^*  Compendio  d'astronomia  dei  signor  de  la 

Lande;  seconda  cdizione,  migliorata  ed  accresciuta  daî 
signor  abbate  D.  V'iiicenzo  Chjminei.lo,  accademico  ed 
assistente  ail' 05ser\ atorio  astronomico  di  Padova,  &c. 

}02  pages,  avec  figures.  La  première  édition  de  cette  traduction 
de  mon  Abrégé  fût  donnée,  en  17771  par  M.  Toalpo,  oncle 
du  nouveau  traducteur. 

iy^6*  Paris.  Système  du  monde  rc^duit  en  pratique,  ou  nouveau 
plani-sphcre  représentant  l'ensemble  et  la  position  respective 
dt5  planètes  de  1/^6  k  1820,  par  Pierre  Ruelle. 

I7P<).  Paris,  i/i-^."  Mémoires  historiques  et  géographiques  sur  les 
pays  entre  la  mer  INoire  et  la  mer  Caspienne,  avec  des 
observatiom  sur  la  topographie  et  les  peuples  qui  habitent 
ces. contrées,  et  deux  bdles  cartes. 
M^ùs'tH  encycIfpMfue,  18  août  1797. 

17^^.  LonJon,  in-foU  Proceedings  of  the  board  of  longitude  In 
regard  to  the  recoveiy  of  the  late  D.'  Bradlet's  obser- 
vations. 

C'est  une  plainte  contre  le  D.'  Hornsby  ,  qui  s'était  chargé 
de  pnbKer  les  obsenratîom  de  Bradiey  ,  et  qui  ne  les  publiui  point. 

1/^6.  Londoiif  in -8."  Tiie  method  of  finding  the  longitude  at  sea 
by  tîme-keepers ,  to  which  are  added  tables  équations 
to  equal  altitudes,  by      V^ales,  F.  R.  S. 

L'auteur  censure,  dans  sa  préface,  les  procédé  du  comité 
de  la  chambre  des  communes  du  parlement ,  dans  le  procès  de 
M.  Maskelyne  contre  M.  Mudge,  au  bujet  des  garde- temps;  il 
«ttaque  aussi,  sans  le  nommer,  M.  le  comte  OB  Bruhl, qni  a 

Taii  une  rcplîque. 

17^6,  Paris,  in-S."  î.a  Sphère,  poème,  par  Dominique  Ricard. 

Ce  pucme  est  luie  description  complète  de  l'astronomie,  aussi 
exacte  pour  le  fond  qu'élégante  pour  la  poâîe. 

L'auteur  donne  ensuite  une  notice,  en  160  pages,  de  tous 
les  poèmes  qui  ont  cté  laits  sur  l'astronomie  depuis  les  Grecs. 
C'est  im  traite  complet  d  crudition  astronomico-poctique ,  d'oCi 
f*auiais  tiré  beaucoup  d'articles  pour  cette  Bibliographie ,  si  je 
n'arab  craint  de  sortir  des  bornes  natoielles. 

17^6,  Paris,  in 'S.*  Magasin  encyclopédique,  &c. 

Dans  le  tome  V  .  p.  4:;  5-462  ,  pour  le  30  pluviôse,  on  trouve 
l'histuire  de  i  a>uuuouue pour  17^).  J'ai  continue  de  publier  dans 
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ce  journ.il  l'histoire  des  .miu'es  Plivilltet;  OO  Ctt  tfOUTCni  k  ItCnd 
kUûaés  ceu«  Bibliographie. 

17^7.  Berlin,  in -fol.  max.  Atla5  câeste  de  BoDE»  en  vingt  feuilles 
de  ad  pouces  sur  20. 

Les  quaue  premièiet  lêiiflifl»  ont  paru  en  1 797  ;  le»  éeaiàm 
en  1801 ,  avec  un  catalogue  de  17000  éuniet»  dont  je  loi  ai 

fourni  la  majeure  partie. 

^797'  Cambridge ,  in-^,°  A  cc)ni['lcie  systcm  of  astronomy,  by  ihe 
Rev.  S.  ViNCE,  A.  Al.  F.  R.  S.  Plumian  prolessor  ot 
astronomy  in  the  unhrersity  of  CamlMridge  î  -vol.  I. 

581  pages,  avec  14  planches.  Ce  grand  traite  d'astronomie 
est  une  suite  de  ceiui  que  M.  Vince  dorma  en  1790,  intitulé 
A  Trtâtàtt  M  prwetàctd  mstnnomy.  On  trouve,  dans  ce  premier 
volume,  les  traités  dai  mouvemeus  planétaires ,  des  éclipses ,  de» 
comètes,  de  l'aberration  des  ctniles,  des  réfractions,  des  rotations 
des  planètes,  &c.;  les  cicmens  nécessaires  pour  l'intelligence  de 
chacpe  partie ,  et  les  derniers  résultats  de  la  mciliaue  astronomie  : 
c'est  un  traité  qui  manquait  à  l'Angleterru.  Le  second  volume 
parut  en  i7j>9i  il  contient  l'astronomie  physique  et  le$  calculs 
astronomiques.  Ce  Um  est  dédié  à  M.  Maskdyne ,  le  premier 
astronome  de  l'Angleterre. 

17P7.  Paris,  in-^'  Mémoires  de  l'Académie  des  sciences,  aimée 

1790. 

676  pages.  Ce  volume  termine  une  collection  précieuse  de 
cent  trente-neuf  volumes  de  i'ancieiuae  Académie,  mais  qui  est 
suivie  par  les  Mémoires  de  l'Institut  national,  établi  t-n  î-^^é. 

Ce  voliune  est  remarquable  par  une  grande  et  belle  thcurie  du 
fluE  ef  du  raffttx  de  la  mer,  du  C.~  La  Place.  J'y  ai  mis  aussi 
les  observations  d'environ  3000  étoiles  ,  faisant  partie  de  ma 
colieciion  de  s  0000;  les  autres  ont  paru  dans  l'Histoire  (élutt 
m  itoi. 

17^7.  JTeimar,  iii-S.*  Abhantflmig  aber  die  ieichteste  und  bequemste 
Méthode  die  bahn  «nés  Comcten  nus  einigen  Beobadi« 

tungen  zu  berechnen,  von  \X  iilum  Olbers. 

Ce  traité  des  comètes  est  un  des  meilleurs  qu'on  ait  faits.  On 
V  tiouye  les  tables  les  plus  étendues  et  les  phis  commodes,  la  lista 
la  plus  complète  de  toutes  les  orbites  calculées.  M.  df.  Zac  h  , 
qui  a  été  l'éditeur  de  cet  ouvrage,  y  a  ajouté  des  choses  trcs-- 
mtéresMutis.  II  7  a  tme  cotnète  de  plus  que  dans  la  table  qui 
eit  i  b  page  i}6  de  mon  Astronomie.  La  table  gâiérale  crt 
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d'une  forme  différente;  elle  contient  !e  moyen  mouvement  para- 
bolique pour  les  degrcs  et  minutes  de  l'anomalie  vraie ,  &uivaut 
b  fbime  employée  par  BtAcr. 

Le  docteur  Olbers,  médecin  àBrcmcn  ,  est  ïié,\e  1 1  octobrt 
i7j8,  à  Arbergen,  village  de  ce  même  duché  de  Biemctt» 

I7P7.  Lottdon,  in-^."  Philosophical  Transactions  for  the  ycar  1 797. 

M.  PiGOTT  y  dotuie  la  période  de$  changemens  de  lumière 
de  deux  étdles.  M.  Uerschel  y  prouve  la  rotatioa  de»  sateHiiei 
de  Jnpher. 

175^7.  iJsboa,  in-é^*  Memorias  da  Acadcmia  real  das  scioiOQS  de 
Lisboa,  tomo  I,  desdo  1780  até  1788. 

On  y  trouve  diverwi  observations  astronomiques  de  M.  Cus- 
icnliu  Gonès  DE  Vili.a9»oa«  «t  4»  If  •  CiUA  ,  et  celles  de 
.  M.  Bento  Sanchès  Dorta  à  Rio-Jaiiâro, 

1 7^7.  Londott,  tff-^'  A  description  of  the  «denonraphia,  an  appant- 
tus  for  cxhibitmg  the  phxnomena  of  the  moon  ;  together 
with  an  account  of  some  of  the  purposes  which  it  may 
be  appiied  to  :  by  John  R  u  s  s  e  l  ,  R.  A. 

L'auteur  a  fait  graver  en  même  temps  des  ftiseaux  pour  un 
gldbe  d'un  |Mt»d»  où  l'on  voit  loatet  les  caches  de  la  ime  par- 
faitement représentées;  le  premier  mérufien  y  passe  i  32*  4j'  à 
l'est  de  Censorinus.  L'auteur  décrit  un  pied  pour  représenter  la 
iibration  en  longitude  et  en  latitude.  Ce  globe  est  fait  d 'aprcs 
«ne  mohkvde  d'observations  sur  trente-quatre  taclws  de  la  mne. 
M.  Russel  suppose  a*  ?  pour  l'inclinaison  de  l'équaieur  lunaire, 
au  lieu  que  je  la  trouve,  par  mes  ol)servaiions  (  Mémoins  de  l'Aca- 
démit ,  1764),  de  i**  43  ;  il  m'attribue  pourtant  la  quaniitc  de 
a*  ^,  dont  H  fait  usage. 

1 7^7.  ^^fiSw J«-^/A<tionomiscIieTafisIn  zur  Bestimmung  der  Zeit, 
&c.;  c*e»t>à.dire.  Tables  pour  trouver  l'iieure  par  la 
hauteur  des  étoiles  :  par  M.  Ko CH.  médecin  et  astronome 

de  Danzig. 

i4a  pages.  Ces  tables  seront  utiles  aux  marins,  et  même  aux 
astronomes,  qui  pourront  trouver,  esi  deux  Minutes,  le  temos 
vrai  i  dnq  ou  six  secondes,  et  tnmcBL  encore,  par  deux  étoïkn 

observées  à  la  même  luimeur.  Il  y  a  trente  tables,  qui  sont  chacune 
pour  deux  étoiles  :  les  années  y  sont  depuis  1707  jusqu'à  1860; 
les  hauteurs  du-  p6Ie  depuis  o  jusqu'à  tfo*.  if  n'y  a  que  huit 
hauteurs;  mais  les  différences  d'une  colonne  à  l'autre  ne  sont  pat 
fortes.  Chacune  de  ces  tables  a  4  pages;  la  première  est  pour 
la  couromie  et  scheat  de  Pégase  ;  &c.  11  y  a  au^  des  tables  de 
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réductions  pour  les  jours  des  mots.  M.  Calkoen  en  a  donne  une 
•  mduciHm  hoUandaise;  et  le  C.**  BURCKHARDT,  une  formule 
commode  daiu  la  Cmuissaiet  dts  iemys, 

^797*  ^^^f  M-^/  Triesneckcr  et  Burg»  Ephemerides  astio- 

nomicx  anni  1 798. 

On  y  truuve  beaucoup  d'ob$er>ations;  le  catalogue  de  La 
Caille,  corrigé  et  comparé  avec  ceux  de  Bhaolet  et  de  IIatbr, 

par  TRiFSNFctiFR;  une  table  de  réfractions,  dédiihe  des  obser- 

'vatiom  de  Greenwicli,  par  HuRG. 

I7p^  Ai(tHoltiiii ,  in  S."  De  Ci:  saris,  Ephemerides  anni  1798. 

Ce  vingt -quairicme  volinne  coniient  la  suite  du  grand  travail 
d'ORlAM  sur  ia  maniire  de  corriger  les  tables  par  les  observa- 
tions; les  digressions  de  Mercure,  des  oppositions,  des  éclipses* 

17^7,  Paris,  in -S."  Connoissance  des  temps,  à  l'usage  des  astro- 
nomes et  des  navigateurs,  pour  l'un  V  il  de  la  République 
L  ^799  ]  '  publiée  par  le  bureau  des  longitudes. 

j'avan  obtenu  que  la  Connantimce  des  temps  eût  i  Pavenir 
500  pnges  :  aussi  ce  volume  est  le  |rfus  fort  qu'il  y  ait  eu  depuis 
1 679  que  commença  cette  intéressante  collection.  Les  additions 
que  j'y  ai  faites,  comprennent  tous  ce  ^im  l'ailionomie  rnnh 
fourni  de  plus  important  depuis  un  an.  L*hiitiwe  de  rastronomrê 
pour  \  1795  et  i''94  ,  que  j'y  ai  mise,  contient  les  éloges 

de  Bailly  ,  de  Diouis  du  àcjour  et  de  Saion.  J'y  ai  donné  un 
catalogue  de  1 800  étoiles  remarquables  M  ijui  n'avaient  jamais 
étéobser\'ces  ;  le  calcul  et  les  résultats  d'nn  grand  notnl>re  d'cclipses 

S'  n'avaient  jamais  été  discutées;  wi  mémoire  sur  les  globes  de 
qui  paraiaent  de  temps  en  temps,  et  dont  )*ai  donne  lliistoiie 
avec  les  citadons. 

On  y  trouve  un  mémoire  de  Delambre  sur  le  calendrier 
républicain  ;  une  suite  d'observations  de  Messivr  pmdant  tfo 
ans;  des  observations  de  Méchain  ,  Zach  ,  Le  Français, 
FLAUGcaciias  .  Duc-la -Çhapbi.i >  Vidal,  Bouvard, 
BisST ,  Cagnoli  ,  CarOCRB  ;  enfin  la  notice  de  tout  ce  qui 
a  paru  d'intéressant  en  astronomie  dans  les  pays  étrangers. 

Alexis  Bouvard  est  né,  le  27  juin  1766,  à  Och,  prés  du  Mont- 
Blanc.  11  travaille  dejmis  1795  à  l'Observatoire ,  et  il  y  a  été  fort, 
mile. 

Frcdcric  de  Bissy  ,  ne  à  Londres  le  10  mai  ,  a  commencé 

de  travailler  en  1795  à  l'Observatoire,  où  je  liù  avais  donné  un 
logement.  Dans  le  mois  de  juillet  de  la  mime  année,  je  hil  m 
doniKii  un  à  robscrvaioiie  de  I'ÉcoIq  mllitaiie:  nuiis  il  le  qui  tu 
en  juiii  17^8. 
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lypy.  PùJova,  i/t-^"  Della  vera  influenza  degU  astr!  suUe  stagioni» 
e  mutazîoni  di  tempo,  saggio  zneteorologico,  di  Giu5q>pe 

ToALDO  ;  terza  edizione. 

236  pages.  Voyej^  i  "S  i .  L'auicui  est  m'iri  I  i  tîu'ine  année. 

Padova,  in- 12.  Asironomia  Ue'  Gemiluomini. 

222  pages.  M.  TOALDO,  dont  je  viens  de  citer  un  ouvrage 
célèbre,  et  qui  avait  tndnit  en  italien  l'Astronomie  des  Dames,  a 
donne  un  volume  qui  peut  en  fiire  l:i  suite,  dans  lequel  il  a  traite, 
de  la  manière  la  plus  élémentaire ,  les  parties  que  je  n'avais  pas  cru 
pouvoir  même  ébauciier  Au»  lé  premier  Tolimie. 

17^7.  LottdoH,  ia-'^*  A  compendioos  System  of  astionomy,  hy 
Morgarot  Bryan» 

1797.  Amstehdam,  i/t-S.*  CalkobNi  Disfertatk>  mathetnatico- 
antiquaria  de  horologiis  veterum  scioth^cis.  Tlicorla  sola> 
rbrum  horam,  azimuthum  et  aititudinem  solis  exhibentium. 

] 7^7.  Leip^g ,  in-8. "  Litteratur  der  mathematischen  'VE^issemchaften , 

von  Fr.  Wilh.  Aiig.  Murhard. 

Le  second  volume  a  paru  en  t798.  C'est  un  catalogue,  fait 
à  Gottingen,  des  livres  de  mathématiques.  L'astronomie  n'est  pat 
dans  les  deux  premiers  volumes»  et  f'ai  du  regrec  de  n'avoir  pat 
eu  ce  secours.  Les  livret  de  trigonométrie  oçcttpeQt  18  pages  <bais 
le  second  volume. 

ij^j,  Paris,  in-^.'  Essai  sur  les  ouvrages  physico-mathcmaiiijues 
de  LÉONARD  DE  ViNci,  par  J.  B.  Vênturi. 

On  voit,  page  11,  que  ce  peintre  c^bre  comprit  le  piemier  la 
cause  de  la  lumière  cendrée.  Il  mourut  en  1  j  19.  C'est  pour  te  ji.iv 
sage  du  livre  de  Léonard,  que  j'avais  demandé,  lors  de  la  conquête 
de  Milan  par  Bonaparte,  cju'on  nous  envoyât  les  manuscrits. 

^797-  PiHadelphia,  in-8.'  An  euiogium  intended  to  perpetuate  ihe 
memory  of  David  RiTTKN  MU  uatji,  I>y  Benjamin  RusH» 
.      pages.  Rtttenlioiiie  naquit  en  1 729;  il  mourut  en  175^^. 

17^7.  Gotha»  itt'ia.  Denkmahl  des  P.  Placidus  Fjxlmillnbr, 

von  Friedr.  Schlichtecroll. 

20  pages.  Cet  éloge  d'un  de  nos  plus  habiles  astronomes  est 
plus  c'tendu  que  celui  que  j'en  ai  doi>né  dans  l'Histoire  de  l'astro- 
nmie  pour  1 79 1 . 

17^7.  Paris,  tH'^*  Journal  de  physique. 

Ce  journal  était  interrompu  depuis  le  mois  de  juillet  1794  • 
on  a  donné,  au  mois  d'ao&t  17971  une  suite  de  cinq  caueis 

M  ramm 
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♦  ^    qui  manquaient  à  i-'94-  J-  C.  DE  LA  MÉtherie  ,  qui  en  est  le 

rédacteur,  a  mis  dans  le  caiiier  de  novembre  mon  tiisioire  de  i'astro- 
nomîe  pour  175^5  et  iy^6.  Ce  cahier  a  para  le  27  novcmbie  1797. 

17^7.  Péuis,  iu'^*  Journal  des  Mvans. 

Pages  tù4  et  29^  Sur  A»IST4RQUB  de  Samoi,  pet  La 
Lamoe. 

L'ancien  Journal  des  savam  avait  fini  avec  Pannée  1 791.  Camiu, 

Baudin,  Dnunou,  Langlès,  &c.  voulant  le  continuer ,  avaient  en- 
gagé Baudouin  à  se  charger  de  l'impresifion  ;  mais  les  souscripteim 
n'aimant  point,  ils  ont  cessé  au  moisdPaoût,  à  la  po^e  3^4* 

17^7.  Paris,  iit'S.*  Magasin  encyclopédique. 

On  y  trouve  ,  p.  lyi  ,  les  remarques  du  P.  Gaub"  <;ur  la 
«SMenauon  que  Frcret  avait  donnée  dam  les  Mémoiret  de  l'Académie 
.  des  hsatiptions ,  tome  XVIII ,  sur  i'hiitoi»  dé  la  Cldne. 

Dans  le  tome  IV  on  trouvede»  notices  sur  Lenoir,  Ca  roc  ni 
et  Fortin  ,  nos  plus  cclèbics  artincs  pour  les  instnunens  d'astto- 
nomie  et  de  physique. 

Ce  fouRiH,  on  des  plus  intéressant  que  l'on  ait  ens  depids 
long-temps ,  condent  aiwt  lliiMoiiv  de  rastronomie  pour  1794$  et 
années  suivantes. 

'7P7'  in-S."  Bibliothèque  britannique. 

Dans  ce  foumal  tris-curieux  et  tris-bien  iàit,  on  trouve,  r.  VJ, 

p.  ty6 ,  une  histoire  de  l'observatoire  royal  de  Creenwicll.  Les 
C."*  PiCTET  et  Maurice  en  sont  les  rcdactetirs. 

I7j»8.  Oxford,  in 'folio»  Astronomlcal  obccrvations,  &c.  by  James 

Bradley. 

Ce  précieux  recueil  d'oiuervations  du  plus  célèbre  astronome 
de  ce  siècle  ëtiât  attendu  depws  long-temps.  Ce  volume  s'étend 

de  17JO  à  175  J  ,  et  contient  7J7  pages;  ^oo  pour  les  passages 
au  méridien,  301  pour  les  distances  au  zcnith  du  côté  du  midi, 
po  du  c6té  du  nord ,  2  s  d'observations  au  secteur,  4>  d'ascennons 
droites  apparentes. 

L'auteur  mourut  le  i  j  juillet  1 762  :  ainsi  les  observations  faites 
i  Greenwich  juscpi'à  cette  époque  sont  censées  les  siennes,  il  fut 
remplacé  par  M.  Bliss,  et  celui-ci  par  M.  Maskelyne  le  26  février 
176J.  Les  observations  de  celui-ci  sont  imprimces.  Il  n'y  a  d'in- 
lerraption  que  pour  le  temps  de  M.  Bliss,  dont  Tasiisiant  ciait  alors 
Green  t  leun  observations  mériteraient  bien  aussi  d^ctre  publiées. 

I  lailey  était  mort  en  i  •'4--  Ses  observations  sont  à  robservatoire 
de  Greenwich.  Il  resterait  à  publier  celles  qui  remplissent  l'intervaiie 
de  1 742  à  1 7  5  o  ;  celles  de  LeMonnier  peuvent  y  suppléer  jusqu'au 
6  juin  i74<S  :  la  sniie  n'en  pas  impifanée. 
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17^8.  Lo/iJoti ,  hi Piiilosophical  Transactions  for  ilie  year  iJf)S. 

M.  U&RSCHEL  y  donne  la  découverte  de  quatre  nouveaux 
.sateJlîiet  é»  u  planète.  —  CmiMliMKtv  det  temps,  an  X ,  p.  492* 

Ejqpëiiences  pour  dëteraimer  la  densité  de  la  Mm,  par  Henri 
C  A  VENDIS  H,  en  comparant  rattraction  des  corps  entre  eux 
avec  celle  de  la  terre ,  par  des  balles  de  plomb  de  deux  pouces  de 
diamètre  attirées  p;ir  des' boules  de  huh  pouces.  Il  trouve  $,4S 
fois  celle  de  l'eau.  Maskelyne  avah  estimé  4» J  pv  l'aitiaction  de 
la  montagne  de  Schehallien  en  Ecosse. 

Solution  d'un  problème  d'a^tronotnie  pfiysique  par  des  svries 
convergentes  qui  servent  k  dtfteiminer  les  perturbations  de  la  terre , 
de  Mars  et  de  Venus,  par  John  HellINS.  II  rend  la  scrie  plus 
convergente  pour  déterminer  la  distance  de  la  planète  attirante. 

Remarques  d'optique-  pruicipaiement  Trtattve»  à  la  réflexibilité 
desrayons  de  lumière ,  par  P.  Prbvot.  Bruughan  avait  contredk 

Newton  sur  la  réflexibilité  des  rnyons  :  M.  Prevot  prouve  que  les 
rayons  diffèrent  en  rcHexibiliie  dans  le  sens  de  Newton;  que  les 
rayons  violets  se  réfléchissent  plut6t ,  et  les  rouges  plus  fortement. 

Sur  une  léfinmion  atmosphérique  singulière  ,  par  William  La- 
THAM.  Le  !  août  i^pT,  on  voyait  distinctement,  à  la  vue. 
simple,  les  côtes  de  France,  cloigiiées  de  quarante  ou  cinquante 
milles,  et  il  semblait  qu'elles  fiistient  tout  peès.  Ce  phénomène 
singulier  dura  depuis  cinq  heures  jusqu'à  neuf  ;  les  pFus  anciens 
habitans  de  Hastings  n'en  avaient  jamais  vu  un  pareil.  11  y  a  une 
observation  semblable  dans  le  Voyage  de  La  Pérouse  et  dans  les 
Voyages  au  Nord.  Delambre  a  vu  un  clociier  quatre  fois  plus 
grand  dans  un  jour  que  dans  un  autre  :  le  brouillard  en  se  dissipant 
le  remit  daiu  son  premier  état. 

Vaiiadon  drame  de  Paiguille  i  Sainte-Hélène  et  au  fort  Marl> 
borottgh  dans  l'île  de  Sumatra ,  par  John  MACZ>OirALD.  Cette 
variation  est  quelquefois  de  cinq  minutes  du  matin  au  soir, 

17^8.  13'.  Pciciburg,  fit-^."  Theoretische  Aitxonomie,  von  Friedrich 
Tiieodor  Schubert. 

888  pages.  On  y  trouve  les  pertujHbatioiu  de  plurieun  planètes, 
calculées  par  les  ibmnles  du  C."  La  Place. 

f  7^8*  Pais,  iU'^^  Mémoires  de  l'Institut  national  des  sciences  et 

ai^ts,  pour  l'an  IV  de  Ja  République.  — Sciences  mathéma- 
tiques et  physiques,  tome  1.*' 

L'Institut,  destiné  à  remplacer  les  Académies  qu'on  avait  sup» 
prônées  le  8  aoAt  1791  «  s'assembla  pour  la  |«emière  ibn  le 

6  décembre  1795  ;  mais  ce  n'était  encore  que  le  premier  tiers 
nommé  par  le  Directoire.  La  première  assemblte  de  la  première 
classe  eut  lieu  le  1."  janvier  1796.  Le  premier  mémoire  fut  ma 
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nouvelle  déterinmatiun  de  l'orbite  de  Mercure,  qui  est  dans  ce 
volume,  amsi  qu'un  mémoire  de  La  Placb  sur  les  movremens 

des  corps  cclestes  niiiour  de  leun  Centres  de  gravité,  et  des  obtet- 

vaiions  de  Flalgergues. 

if^B.  Paris,  in-8.'  Connoissance  des  temps  pour  l'an  VIII  [  i  800]. 

Ce  volume,  de  joo  pages,  contient  une  multitude  d'additions 
imponantes;  on  catalogue  de  2800  ctuiles  nouvelles,  choisies 
parmi  les  5  0000  que  nous  avons  dcteiniinccs ,  réduites  à  1 79c  ;  des 
obser\aiiom  de  Merciue,  par  Vidal;  des  positions  d'étoiles,  par 
M.  DB  Zach  ,  ce  par  Michel  Le  Français  La  Landb  neveu;  j 
cî(-s  f.!)servations  de  MessIEII,Marai.di  ,  Fi.augergl'es  ,  Beau- 
CHAMF,  ]3£RM£Ri  pittsieurs  résultats  d'cclipses  et  autres  calculs 
iâits  par  mni;  <!■  nattv«UM  KmaniaGs  ch  La  Placb  kia*  les  é^M- 
tionss^culnires  de  la  lune}  mon  histoire  de  Tastronomie  pour  l'an  III. 

175^8.  Paris,  in -8."  Connoissance  des. temps  pour  l'an  IX  de  la 
République  française  [1801]. 

17^8.  Paris,  in-8.'  Mtîlanges  d'astronomie. 

Ces  mélanges  étaient  les  additions  de  la  Connaissance  des  temps ,  - 
pages  2";.'  ",^0 ,  qui  en  furent  st'part'es ,  ji.irct'  qu'il  y  avait  des  dates  1 
•  et  des  mesures  qui  n'ctaient  pas  celles  de  la  Kcpublique  française. 
On  y  trouve  un  catalogue  ife  1000  étoiles  nonvdies,  par  Michel 
Le  Français  La  Lande  ;  des  tables  du  mouvement  horaire  de  ' 
la  iune,  par  Del  ambre  ;  des  observations  et  des  calculs  par  Mes-  . 
siBR,  Vidal  ,  Zach  ,  Duc-la-Chapbllb  ,  Cakouge  ,  BCanrice  | 
QuE^oT  ,  I  laugergues  ,  Burckhardt  ,  Bouvard,  et  par 
moi;  des  recherches  de  La  Place  sur  la  théorie  de  la  lune  et 
sur  l'aberration  ;  entin  mon  histoire  de  l'astronomie  pour  1 796  1 
et  1797,  et  la  notice  des  travaux  du  C.*"  Lb  Mohxiibb.  I 

1798..  Weimar,  in^S.*  AUgemehie  geographische  EpKemcriden  vep- 
fâssecyon  eber  Geseilschaft  Gtlehrten,  und  herausgege- 
ben  von  F.  von  Zav.m,  II.  S.  G,  Obristwachmeister  und 
Director  der  herzoglichen  Sternwarte  Seeberg  by  Gotha  ; 
c'est-à-dire,  Éphdmérides  géographiques  universelles,  rédi- 
gées par  une  société  de  savans,  et  publiées  par  F.  de  Zach, 
major  du  duc  de  Saxe-Gotha,  etdirecteiu  de  l'observatoire 
ducal  de  Seeberg  près  Goiha. 

Çet  ouvrage,  qui  a  paru  chaqiie  mois  pendant  deux  ans,  cft  un 
leciieil  précieux  d'astronomie.  On  y  trouve  une  quantité  d*olwerva-  | 
tions  et  de  calculs ,  de  vies  et  de  portnits  d'astronomes.  L'illustre 
savant  à  qui  nom  en  avons  l'obligation  »  a  mis  i  contribution  le» 


I 

kjiu^L-ci  by  Googl^ 


ASTRONOMIQUE. 


astronomes  de  tous  les  pays ,  et  il  est  encore  îe  propagaieur  des 
reiatiom  mutuelles  entre  etix  pour  le  progrès  de  l'astronomie.  Nous 
ne  le  dteram  ^*iiiie  foU^-mais  c'est  pour  avertir  qoe  nous  ne 
saurions  nous  en  peaer.  • 

.17^8.  Vienna,  ii»-^.*  Triesnbcusr  et  Bdrc,  Ephemerides  astro- 

noiTiics!  anni  1795?. 

On  y  trouve  quantité  d'observations;  beaucoup  de  longitudes 
par  les  éclipses  de  soleil  et  d'étoiles,  par  M.  TriSSIIECUII;  et 
une  table  fort  étendue  des  angles  <fo  posidmi  pour  les  étoiles 

7r)di:icales,  par  M.  BuRG. 

I7p8.  MedtoUuii,  in-S."  De  Cf.saris,  Ephemerides  anni  179p. 

Ce  vingt-cinquicme  volume  contient  des  observations  de  Mer> 
cure  et  dès  autres  planètes  ;  mw  gnmile  lafaie  ée  M.  OlllAi^  i  pour 
trouver  les  longitudes  géocentriques  de  Meicuie;  un  résumé  des 

observations  du  thermomètre  pendant  quinze  ans  ;  une  éclipse 
d'ctoile;  le  diamcire  de  Saturne;  des  observaiiom  de  Thulis  et 
•  de  Duc-la-Chapelle. 

I7p8.  Luboû,  itt'S,*  Ephemerides  nauticas,  ou  Diario  astronomico 

para  1795»,  calculado  no  observatorio  reai  da  marinha  pcio 
ajudante  du  uhservatorio ,  Maria- Carios-Theodoro  Da- 
moiseau DE  MoNTFORT. 

Ces  Éphémcrides  ont  paru  pour  les  années  suivantes  jusqu'à 
1 8o4*  On  a  anssi  donné  un  lecneB  de  tables  auxiliaires,  et  une 
grande  carte  pour  le  calcul  des  longitudes. 

17^8.  Me&oîani,  in-S,*  TIieoriA  planète  Mercurii,  ex  BamabA 
Oriani. 

Ce  recueil,  de  1 64  pages*  est  composé  de  plusieurs  pièces  qui 
ont  paru  dans  les  Éphémérides  dé  Mnan  pour  1796»  &c.  Il  y 
a  36  pages  de  tables  pour  trouver  la  lon^hode  géocentrique  w» 
Mercure  par  la  longitude  héliocentrique. 

17^8.  i£V/i/r//, /V/-^."  Jo.  GuH.  C  AM  ER  AR  1 1.  philosophie  doctoris, 
et  vicarii  Dusslingensis ,  Commtiitatio  de  variaiione  aber- 
rationis  ac  nuiationis,  è  variaià  a^censione  lectâ  vel  decli- 
natione  oriundâ. 

On  y  trouve  des  tables  pour  réduire  les  abenrations  et  nutatiom, 
quand  les  ascensions  droites  ou  les  déclinaisons  varient  d'un  degré. 

27^8.  Amsttrdim,  inS.'  Mémoire  sur  la  manière  de  déterminer  le 
temps  par  deux  hauteurs  égales  de  deux  étoiie«  connues, 

par  Calkoen. 

Ce  sont  les  tabl«  de  K  O  c  h  ,  avec  la  démonstration  de  l.i 
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formule.  Uurci^h  arot  eu  a  Uomit:  luie  auue  cLuis  U.Connaissana 
éts  umps  de  l'ai  X. 

1 7p  8 .  Alba-'Carolina ,  in  -8.'  Ant.  M  a  R  t  o  n  F  i ,  Initia  astfonomica 
«peculx  Batthianae  Albcnsis  in  Tran5ylvaniâ. 

Ce  livre  a  4^4  page$>  On  y  trouve  la  description  du  nouvel 
observatoire  que  M.  Batihiani,  évêque  de  Transylvanie,  a  £dt 
bâtir,  et  la  vârificitioli  des  uaawmm,  Alba-Canllna,  ou  Albe- 
Julie,  appelée  aussi  Ifémmhootgt  «t  à  45*  i^'  de  iadtude  et 
42"  I  o  de  longitude. 

I7p8.  Berlin,  in-  12.  Bernhard  de  Fontenelle,  Dialogen  ub«r 
die  MehriieN  der  Welieiu 

364  pnges.  C'est  ia  troisième  édition  q;ic  M.  RoDF.  pul^Iie  cîe 
sa  traduction  allemande  des  Mondes  de  ï  untenelle ,  avec  beaucoup 
de  noMt  et  de  figues,  et  des  augmentatiom  comÛânblei. 

175)8.  Ptais,  In-^*  Recherches  sur  la  géographie  systématique  et 
politique  des  ancieiis,  par  F.  S.  Gos s  e l  l  i  n. 

<^oo  pages ,  avec  1 5  cartes.  L'nuteur  travaille  à  une  liistoiie de  la 

géographie  ancienne  dans  les  dirtcrentes  époques. 

17^8.  Lem^o ,  in Das  gelehrte  Deutschiand ;  c'est-à- Jire,  l'Aile- 
mam  savante,  par  fA,  Mevsel. 

Cet  ouvrage  contient  un  catalogue  des  auteurs  allemands  vivant 
à|»iésent ,  et  de  leurs  ouvrages.  La  quatrième  édition  a  neuf  v  olumes, 
avec  les  supplëinens.  On  ea  a  commencé  vue  cmquicme  ,  dans 
laqndle  tons  les  suj^âneiu  sont  ibndus. 

^799*  ^^^»  '""-f'*  Traité  de  mécanique  céleste ,  par  P.  S.  La  Place, 
membre  de  l'Institut  national  de  France, et  du  bureau  des 
longitudes;  première  partie. 

Ce  grand  et  important  ouvrage  a  782  pago.  II  a  paru  le 
6  septembre  1799  S  et  c'est  ime  époque  remarquable  pour  la 

■*  gtoiiiétrie  «t  po«r  l'iutronomi* ,  puisqu'on  y  trouve  le  calcul  des 

{)lus  belles  découvertes  qui  aient  été  fartes  depuis  Newton  dans 
'asnronomie  physique  par  le  moyen  de  l'attraction.  L'auteur  avait 
déjà  donné  ses  principales  méthodes  dans  les  Mémoires  de  l'Aca- 
démie des  sciences;  mais  on  les  trouve  ici  rassemblées,  liées, 
dâMmtréss ,  peifecdomnées ,  ec  «igraentées  de  pluàeurs  choses 
nouvelles.  l  a  seconde  partie  contiendra  les  applications  détaillées 
de  cette  belle  analyse.  L'impression  est  commencée  (avril  1802). 
Le  C.«*  BuftCKMARDT  a  dtmné  de  la  picaûèie  partie  um  tia- 
duction  allemande,  avec  des  notes  ezplicatim pour  les  paities  las 
pl«s  difficiles  4*  l'analyse. 
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17^9.  p€U^s,  Mémoires  de  l'Institut  national  «iet  sciences  et 

*  art5. —  Sciences  maihcmatiques  et  physiques,  tome  II. 
J'y  ai  donné  plusieurs  calculs  d'éclipi^s.  On  y  trouve  aussi 
les  comètes  de  Tan  VI  et  de  l'an  VII  »  par  les  G.***  Mbssibk  et 
MÉCHAIN;  ràfuation  séculaire  de  la  haut,  par  La  Place;  un 
exfrnit  de  la  mesure  de  la  méridienne,  par  Mic  H  AIN  et  Delambre. 
Le  C/"  Bouvard  y  donne  la  table  des  éclipses  depuis  l'an  829 
jusqu'à  l'an  1  oo4 1  observées  par  les  Arabes,  et  tirées  d'un  manuscrit 
d'Ibn-Junis,  que  j'avais  découvert  dans  l'immense  collection  des 
manuscrits  de  Joseph  de  l'isle,  et  que  le  C.'"  Caussin  a  traduit 
de  l'arabe  :  un  l'imprime  dans  le  tome  YII  des  Notices  et  Extraits 
du  manuscrits  de  la  Bikilttkiqtte  néttimude. 

^7S9*  P^^*  irt'j^*  Joumal  de  l'École  polytechnique,  6.^  cahier. 

On  y  trouve  une  analyse  complète  des  triangle*  spbériqiies» 

par  La  Grange. 

17^9.  Vienna,  in-S."  Triesnecker  et  BuRC,  Ëpbemerides  asiro- 
nomics  annl  i  800. 

On  y  voit  une  quantité  d'observations  de  divers  pays,  et  un 
travail  consûiérable  de  Triesnecker  sur  les  longitudes  d'un  grand 
nombre  de  pays»  calculées  par  les  éclipses  de  soleil  et  d'étoiles. 

I7pj^.  Paris,  in-S."  Connoissance  des  temps  pour  l'an 

Ce  volume  contient  un  grand  catalogue  de  2400  étoiles  nou- 
velles, qui  porte  ie  nombre  à  8000  ;  beaucoup  d'observatiun<>  ec 
de  mémoires  par  La  Placs,  Dblawbre,  Zach,  Flaugbiigubs, 
Maraldi,  Bouvard,  DuvAUCEL,  et  par  moi;  une  in)uvelle  suite 
d'observations  de  Mercure,  pa^  Vidal;  un  mémoire  du  C."  LÉ- 
VÈQtiB  sur  fusage  des  cartes  horaires  de  Margetts  ;  des  tables 
d'aberration  pour  les  étoUes  |»incipaies,  calculées  à  Gotha  par 
une  personne  qui  ne  veut  pas  être  nommée;  l'histoire  de  l'astro- 
nomie pour  1798,  avec  la  notice  des  travaux  de  Carouoe  et  de 
,Callbt;  le  catalogue  des  600  étoiles  principales,  perièctionné 
par  Michel  Le  Français  Ta  T.anuk,  d'aprc*  set  propres  obser- 
vations. Ce  catalogue  fondamental  est  celui  dont  les  astronome» 
ont  le  plus  besoin,  et  dont  ils  font  le  plus  d'usage. 

^799'  ^^'ris,  in-^"  Mémoire  contenant  des  explications  théoriques 
sur  une  carte  trigonométri<]ue  servant  à  réduire  la  distance 
apparente  de  la  lune  au  soleii  ou  à  une  étoile  en  distance 
vraie,  et  A  résoudre  d'autres  questions  de  pilotage;  par  le 
Maingoh,  lieutenant  de  vaisseau. 

Ce  mémoire,  et  la  carte  qui  l'accompagne,  gravée  en  1-98, 
contiennent  une  méthode  ingénieuse,  facile  et  exacte,  pour  faire 
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la  rcduction  dei  distancei  «avec  ia  règle  et  ie  compas,  sut  une 
seule  cane,  an  lieu  du  grand  nomb»  de  celles  de  îtatgem.  Le 
rapport  que  ie  C."  Lcvêque  en  a  fiut  à  l'iimiiut,  contient  ow 
gnmde  érudition  et  des  réflexions  importantes  mit  la  même  matifae. 

^799*  jP*""'/-  '"--i-"  2.  vol.  Histoire  des  mathématiques,  par  Jetn- 

Éiienne  Mon  TU  CL  A. 

Cet  ouvrage  célèbre,  qui  manquait  depuis  long-temps,  contient 
une  très-bonne  histoire  de  l'astronomie.  Je  suis  occiq>é  de  la 

publication  des  deux  volumes  suivans  cju'il  av.iit  conmiencél  pQV 

le  dix-huiticme  siècle;  ils  paraiiront  ca  1802. 

17pp.  iModena,  in Meinorie  di  matemalica  ç  fisiça  délia  Società 
Itaiiana,  tomo  \  iil. 

Ce  volume,  c{ni  a  y6o  pages ,  est  dû  an  sèie  de  M.  Cagnou, 
qui.  est  prcsident  de  cette  Société.  On  y  trouve  des  éclipses 
d*étoiles,  par  M.  Casselli  ;  le  passage  de  Mercure ,  par  M.  Chi- 
MINELLO;  trois  mémoires  de  M.  Cacnoli,  ie  i."  siu-iacom» 
truction  des  cartes  géographiques ,  le  2.*  sur  la  rotation  du  solefl 
et  do  la  lune,  et  le  j.*  sur  les  diffi. renées  finies  dans  la  trigo- 
nométrie; des  observations  de  Slop  sur  la  planète  Her»cbel;les 
éloges  de  Toid^  et  de  Lorgna. 

1 75>5).  London ,  in      Philosophical  Transactions  for  the  year  i  y^^- 
Observations  sur  une  réfraction  extraordinaire  à  rhorizon,et 

des  remarques  sur  les  variations  auxquelles  la  partie  inférieure  de 
i'atmosphcre  est  queiqiteiois  sujette  ,  par  M.  ViNC£.  L'auteur 
rapporte  que  Ton  voit  quelquefois  deux  vanseanx  éuis  la  Innette, 
un  droit  et  l'autre  renversé. 

Méthode  pour  troux'er  la  latitude  par  le  moyen  de  deux  hau- 
teurs et  du  temp  écoulé,  par  W.  Lax,  protesseur  d'asuonomie 
i  Cambridge ,  dans  la  chaire  de  Lovndes.  L'auteur  donne  «ne 
méthode  rigoureuse,  des  approximations  et  des  tables  auxiliairei 
pour  résoudre  complètement  ce  problème  difiicile  et  important 
du  pilotage  ;  mais  les  tables  horaires  que  j'ai  publiées  dans  moB 
i^>Tégé  de  navigation,  peuvent  fournir,  ce  me  semble,  un  moyeo 
encore  plus  simple ,  avec  de  fausses  j)ositions. 

Quatrième  catalogue  des  étoiles  comparées  entre  elles  pour  leur 
degré  de  lumière,  par  W,  HbrSCHEL.  A  ht  suite  du  catalogue 
B  y  a  des  nmanpies  siv  les  étoiles  du  catalogue  de  Flamsieed 
qui  ne  se  trouvent  point ,  ou  dont  les  positions  sont  défectueuses. 

'^799*  ^^^oa,  in-^."  Meinorias  de  mathematîca  e  phisica  da  Aca^ 
demia  real  Jas  sciencias  de  Lisboa,  tomo  II. 

On  y  trouve  diverses  observations  faites  en  Portugais  en  Anur- 
lique  et  à  ia  Chinr* 
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ijpp»  London,  in-^.'  Asiatic  Researches,  or  TnuuactkuiS  of  the 
i"  Society  institiitcd  in  Bengai,  &;c. 

Le&  cinq  premiers  volumes  ont  été  réimprimés  d'après  l'édition 
.'i  de  Cdoma. 

Tome  I."  Observations  astronomiques  Tiites  par  M.  Pearse. 
Mémoire  sur  les  parallaxes  de  la  lune.  Mémoire  sur  ks  observa- 
tions de  la  iuiie  pour  trouver  les  longitudes. 

Têm  IL  Mémoires  sur  l'astronomie  des  IndwDi  et  sur  leur 
zodiaque.  Journal  mctt'orofogique.  ObservatiollS  det  SMelliiei  de 
Jupiter  faites  en  diiférens  endroits  de  l'Inde. 

7W  ///.  M^ohe  sur  le  cycle  hidieii  de  foixante  ans.  Mânoire 
sur  Tannée  lunaire  des  Indiens. 

Tome  IV.  Cinq  mémoivea  comanaot  des  observations  fàitts  en 
Asie. 

TWr  V,  Détaib  rdadft  ans  travanz  astronomiques  de  Jata» 

SlNHA  ,  rajah  d'Ambhere  ou  Jayanagar.  Observations  astrono- 
miques faites  dans  les  provinces  supérieures  de  l'Indoustan. 

^799'  ^ff^^ourg,  in-^."  Analyse  des  réfractions  astronomiques  et 
terrestres,  par  le  C.'"  Kramp,  professeur  de  chimie  et  dt 
(  physique  expérimentale  à  1  école  centrale  du  département 

de  la  Roer. 

f  21 G  pages.  L'auteur  a  entrepris  ds  donner  dans  cet  ouvrage 

f  la  solution  de  ce  problème,  en  supposant  simplement  l'élasticité 

,  de  l'air  proportionnelle  à  la  densité  ,  sans  y  introduire  aucune 

hypothèse  Arançère ,  eC  sans  y  employer  une  méthode  pnmnant 
,  approximative  ;  il  y  avdt  une  difficulté  analytRpie  i  vaincie,  H 

l'auteur  l'a  surmonté  comme  un  habEe  géomètre. 

^799*  LfîpZ'S ' GoLDBACH,  Neuesler  Himmels-Atias. 

Çet  Atlas  des  constellatiom  est  imprimé  sur  un  ipnd  noir ,  les 
^toiles  sont  en  blanc ,  et  cette  méthode  réussit  parfaitement. 

lypP'  Lisbocin-^."  Descripçao  e  uso  dos  instrumentes  de  reflexao, 
por  FxBRC.  Ant.  Cabral. 

1 7 .  Modena,  itt'S/  Notizie  astronomiche.adfttt^te  ad*  uso  comune» 
da  Antonio  C A  6NOLI,  t.  L 

1799'  Rcma,  m-S,'  In  typis  spécula  Cafetanu  Tavofe  variabili  delIe 
^fièi||ieri<Ii  sstronomiche  delT  anno  VIII  repubbllcano,  cal- 
colate  per  uso  délia  specola  Gaciani ,  dal  cittadinoGiiiseppe 
Oddi,  professore  di  mafematica  neiia  Sapienza, 

Ces  Éphémérides,  tirées  de  la  Connaissance  des  temps  de  Paris, 
-  ont  été  calcdéesdiBS  le  temps  que  les  Fnnçaisétaiattan  possession"' 

Naaa 
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<b  Rom,  suhrant  le  désir  dnconit  d»  Conta  Gaeuno,  proprié* 

taire  du  palais  où  est  l'observatoire  dont  il  s'agit.  CalandrellI 
et  Eusebio  V£1CA  les  avaient  calculées  jusqu'à  175^8  ;  M.  OOM 
a condimé  pour  17^9  et  iSoo. 

1 7pp.  Paris,  iM'B.^  Hiitoire  naturelle  abs^  4a  dd»  dfe l'air  tt  de 
la  terre,  par  Philibert. 

Le  véritable  nom  de  l'nutenr  est  Le  Gendre,  ancien  OOOldht 
au  Châtelet,  difiéreni  du  célèbre  gcoinctre  de  ce  nom. 

I7p^.  Pans ,  in-i8.  Annuaire  de  la  République  française,  présente 
au  Corps  législatif  par  le  bureau  des  ionuiiudes,  pour  l'ao 
VIII  de  l'èK  française. 

Ce  peth  volume,  qae^^  r^^|^>  condent  un  abrégé Aiiyi- 
tcine  du  monde  et  les  derniers  résultats  de  la  imsure  de  la  terre. 

^799*  Po'^'^'  Annuaire  météorologique  pour  l'an  Vlll  delà 

République  française,  contenant  l'exposé  des  probabiiiiés 
acqubes  par  une  longue  suite  d'observations  sur  l'état 
ciel  et  les  variations  de  l'atmosphère  pour  divers  temps 
de  f année;  l'indication  des  époques  auxquelles  on  peut 
s'attendre  à  avoir  du  beau  temps,  des  pluies,  des  gelées, 
&c.  par  le  C.*"  Lamarck. 

Ce  célèbre  botankte  croit  avoir  observé  que  quand  la  lune 
est  au  nord,  on  a  le  plus  souvent  des  vents  de  sud  et  on  temp 
pluvieuEi  mais  fcxpérience  ii*a  pas  été,  cettt  «nuée»  &Tonbie  i 
son  liypothèse. 

^799*        Caire,  in -S."  Mémoires »ur  l'ÉgypIe. 

Le  générai  Bonaparte  étant  arrivé  en  Egypte  ie  x  juillet  ty<^i< 
«TCCiuMcoMedèimnsetd'affliMe*,  étabUtanCairevn  Institut- 
Cette  société  s'assembla  le  6  fructidor  an  VI ,  et  fit  imprimer  plu- 
sieurs caluan  par  décade.  On  les  a  réimprimés  à  Paris  en  1 800.  Oa 
7  trouve  des  observations  de  NoillT* 

ij^p.  Pragœ. . .  .Planetometrk  P.  Ignatii  Kautsh. 

On  trouve  dam  ce  livre  l>eancoapde  calculs  sur  les  <£stajices  dei 
planètes,  et  beaucoup  de  dissertations  siu  i'bistoire  ecclésiastique. 

^799*  P^^'^'  in- 8."  Ex^Wcmon  deTédipse  de  soleil  annoncée  pst 
le  C.*"  La  Lande.  . 

Ge«e  ftaiUe ,  qui  se  cririt  dam  Paris  le  té  mai,  esc  si  ricEcde, 
qu'on  a  peine  à  concevoir  qu'dle  ait  eu  lieu  dans  ime  ville  comnie 
Paris,  et  je  fus  obligé  de  le  dire  dans  le  Journal  de  Paris  du  i7« 
Je  n'en  parle  ici  que  pour  faire  voir  ce  que  peiu  et  ce  qu'oM 
r;i|gpioranG«.  On  «n  a  en»  en  iSooi  mt  pifnve 
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^  piw  MigulKre  par  les  articles  mie  le  C."  Mercier  a  mis  dam 

m  fautamx  contn  U  systèn»  M  pins  dénontré.  On  peut  dire 
h  méine  chose  des  annonces  du  C."  Picot  sur  les  tacbci  dn 

I,  fokS,  annonces  répandues  avec  pio6uion  en  1801. 

»    "  1800.  Berlin,  in-fol.  max.  Bode,  Allas  cœlesds. 

La  quatrième  livraison  de  ce  grand  atlas  a  paru  en  mai  1 800. 
On  y  vohde  noaveUes  comicflaiions,  Afpantustktmkns,  Afachîam 
tltctrica ,  Harpa  Gurgii ,  Lochîum funis  [le  Loch ] ,  Fel'is  [ le Chac] , 
Oficina  typographica.  Une  partie  avait  convenue  dans  le  ccngm 
astronomique  tenu  i  Gotha  a  1798»  comne  ob  fe  vota  ouïs 
rhatoÎM  de  l'aMffOMHM  pour  la  «âne  année. 

1 8.00.  Paris,  in -8.'  Connoissance  des  temp*  pour  l'an  XI  [  1 803  ]. 

Les  additions,  qiii  ont  270  pnges,  contiennent  un  catalogue 
de  887  étoHes  australes,  par  ViDAL^un  de  i  joo  étoiles  nouvelles , 

rrMicfael  Li  Français  La  Lamdb, ponant  le  nombre  total 
10500  ;  de»  obsenatîons  ou  des  mémoires  de  La  PlaCE, 
1>ELAMBRE,  ViDAL,  FlAIJGERGUES  ,  DUVAUCEL,  QUENOT  , 

SosLiN,  MouGiN,  Le  Français,  Burckitardt,  Thulis, 
Duc-LA-ChapELLB,  BeANIER;  des  calculs  faits  par  moi;  mon 
histoire  de  l'astronomie  pour  l'an  "N'II  [1795)']  -  ''^  notice  des  livres 
nouveaux  qui  ont  paru  en  astronomie  ;  un  extrait  fort  étendu  des 
devx  pièces  de  BOAO  et  BotnrAftD  sur  la  ihéoiie  de  la  inné,  qui 
nnt  nmpoité  le  prix  de  l'InMhok 

1 8  00.  Amsterdam»  In -S,*  S^eemiiis-Tafelen,  van  CorneBs  DouwBS. 

MM.  Flortn  et  Cai.koew  donnent  dans  ce  volume  une 
CoUeciiua  de  tables  int«ressantes  pour  la  marine;  une  nouvelle 
dAioa  stéréotype  des  tables  de  Domns  po«r  ironfer  la  bthude 

en  mer  par  deux  hauteurs  ;  un  mémoire  de  N  lEUWLAND  ;  les  ^bles 
de  KocH  pour  trouver  l'heure  par  les  baïueiu-s  égales  de  deux 
étoiles,  ce  qui  peut  être  souvent  tuile  en  mer;  et  plusieurs  autres 
tables  utiles  aux  navigateurs ,  avec  des  expIicaxioas«  des  fbonales 
et  des  considérations  dignes  de  ces  habiles  professeurs. 

1800.  Lm  Rochelle,  in-^'  Modèle  de  calculs  pour  déterminer  en 

mer,  par  des  observations  astronomiques,  la  longitude  et 

la  latitude  d'un  vaisseau;  par  Charles  Romme,  professeur 

de  iMthéantiqoef  des  aspirans  de  la  marine,  &c. 

%%  pages.  C'est  à  cette  occasion  que  leC.**  Delambre  a  fait  un 
lippori  qu'on  avudans  In  6*t»nn/7/xx/7ffff  del'an  XI,p.  263. 

Dans  le  journal  anglais  intitulé  tke  British  Critic,  j'ai  lu  l'an- 
tfonce  dW  gMBd  «ké  mr  h  ifcéoiieei  k  pratique  des  longinuies , 
par  If.  Maceat,  chca  Einiiy,  1791. 

Nnaas 
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1800.  Pittis,  h'$»*  st  toi,  0tnc  éts  tmîês  et  Jet  wusi  Noarcm 

Voyage  dans  la  haute  et  basse  Égypte,  en  Syrie  et  dans 

le  Darfoiir ,  où  aucun  Fiiropceii  n'avoit  encore  pénétré, 
fait  dans  les  années  i/^z-i/pS  par  W.  G.  Browne, 
avec  des  noies  criti(^ues  sur  les  ouvrages  de  Savary  et 
de  Voliwy;  traduit  par  Castera. 

tSoo.  Bordeaux,  in-8,*  Précis  des  travaux  de  la  Société  des  sciences, 
belles-lettre*  et  arts  de  Bordeaux. 

25  pages.  Qn  y  voit  que  le  C.'"  T. escan  a  donné  une  méthode 
pour  réduire  ia  distance  apparente  à  la  distance  vraie,  à  l'aide  de 

ritre  qaanthé*  qa*!!  iéummt»  p«r.  le  qaanier  de  réduction ,  avec 
précision  que  donnerait  le  calcul. 

Le  C."  BR£i&ONTl£a  a  fait  un  mémoire  sur  les  globes  de  feu, 
dans  ieoiwl  B  anuie  qne'le  j;Iobe  dont  l'expiosion  se  fit  à  Dax  il 
y  a  quelques  années ,  n'était  pas  le  même  que  ceiix  que  l'on  vil 
I  Bordeaux,  à  Cambes  et  dans  quelques  contrées  de  fa  France 
à  ia  même  heure;  ce  qui  me  paraît  bien  ditBcile  à  .idmettre. 

l8oo*  Madrid t  in -fol.  max.  Coieccion  de  cartas  de  America. 

Cette  Iwile  coUecdon  de  ctnet  est  due  su  nourel  ftsliiiufmsm 
du  d^l  de  ia  maifoe  à  Madrid. 

ij^oo.[aii  VIII].  Au  Cotre,  m-^»  La  Décade  ^^tienne,  joamal 

littéraire  et  d'économie  politique,  tomes  II  et  III. 

On  trouve  dam  ces  deux  volumes  des  observatioiu  de  NouET 
■u.Ciira  et  i  Syçne,  et  les  posiiioitt  de  ploiiean  villes  imcr- 
médiaires. 

tSoo.  Paris,  in -8.'  Mémoires  sur  l'Égypte,  publiés  pendant  les  cam- 
pagnes du  général  Bonaparte  dans  les  années  VI  et  VII. 

4i  I  pages.  C'est  la  réimpression  des  Décades  du  Caire.  On 
y  trouve  un  mémoire  du  C."  Gaspar  MONGE  sur  ie  mirage  dans 
les  déserts ,  qu'il  .itirihuf  à  l.i  chaleur  de  la  couche  inférieure  el 
à  la  reflexion  faite  par  la  surface  de  la  couche  plus  dense  ;  la  sur- 
face qui  sépare  les  deux  couches ,  fait  comme  un  miroir  qui  envoie 
à  l'œil  placé  dans  la  couche  dertse  l'iinage  renversée  des  parties 
basses  du  ciçl,  que  l'on  voit  alors  au- des&ous  du  véritable  horizon. 

On  commence  (en  180a)  un  grand  ouvrage  qui  contiendra 
1.1  totalité  des  oh servadoiH  et  dés  descriptions  que  cette  glande  expé- 
dition a  fournies. 

1800.  Paris,  de  l'imprimerie  de  la  République ,  in-^'j  vol.  Voyage 
autour  du  monde,  de  175)1  à  17^5,  par  Vancouyeb. 
Ce  Toyage  m  un  dn..plw.  inpottut  cl  des-plns  compkti 
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qu'on  ait  faits  pour  la  géographie.  Le  ministre  Bruix  l'a  fait 
tndure  par  Deshbuhlers  et  MOKBLLST,  et  FleurIeu 
l*a  enrichi.  L'auteur  partit  d'Angleterre  en  1791  ;  il  alla  à  la 
nouvelle  Hollande,  à  Taïti  et  aux  îles  Sandwkb,  d'où  il  partit 
à  tfob  fon,  en  1792,  1793  et  1794*  pour  alJ«  examiner  et 
détailler  la  càie  de  l'Amérique,  de  30  à  60*  de  latitude  nord: 
il  n'a  trouvé  aucune  communication  avec  notre  océan  Atlan- 
tique. Cet  intéressant  navigateur  revint  en  1795 1  il  mourut  en 
mai  1798.  Le  capitaine  Baiiaiii  mpènle  rempucer  par  un  voyage 
à  la  nouvelle  Hollande  commencé  en  l'Boo. 

1800.  Paris,  in-S."  j  vol.  avec  it  cartes.  Description  historique  et 
géographique  do  l'Incîostan.  traduite  de  i'angloû  de  James 

ReNNELL,  par  J.  B.  BOUCHESEICHE. 

1800.  Paris,  in-jjJ  j  vol.  Relation  du  voyage  à  la  recherche  de 
La  Péiouse,  frit  par  ordre  de  i  Assemblée  constituante 
pendant  les  années  175)  i  et  ijpa ,  et  pendant  la  première 
et  la  seconde  année  de  la  Répubtique  française,  par  le 
C.*"  Labillardière. 

Le  Voyage  de  La  Pérouse  avait  paru  en  1798.  Celui-ci 
cdmiem  des  tues,  des  cosmmes,  des  plantes,  des  <Mscaiix,  un 
vocabulaire»  des  tables  de  route,  des  poniions  géograpliiqiics. 

1800.  Paris,  de  f Imprimerie  de  la  RépubR^Uê ,  in-jf.*  Voyage  de 
Néarqiîe,  des  bouches  de  l'Indus  jusqu'à  l'£uphrate,  ou 

Journal  de  l'expédition  de  la  flotte  d'Alexandre;  traduit 
de  l'anglois  de  William  Vincent,  par  Billecocq. 

661  pages.  On  y  trouve  une  dissenation  sur  le  lever  des  cons> 
teiladons.  .  ^ 

1800.  Paris, in-i2.  Éloge  de  J.  B.  G.  BocHARD  DE  Saron,  premier 
président  du  Parlement  de  Paris,  et  membre  honoraire  de 

l'Académie  des  .sciences. 

1800.  Paris,  in- 18.  Entretiens  sur  la  pluralité  des  mondes,  par 
FoNTENELLE,  avec  <ies  notes  par  Jérôme  DE  la  Lande. 
Bernard  le  Bovier  de  FonteneUe  naquit  ft  Rouen  le  1 1  février 
1657  ;  il  mourut  à  Paris  le  9  janvier  1757,  i  cent  ans  moins 
trente-trois  jours.  Cet  ouvrage,  qui  parut  en  1686,  a  été  réitn- 
piimé  un  grand  nombre  de  ims,  mais  toujours  avec  les  mêmes 
butes  :  cette  édition  eiK  donc  la  sctde  qu'on  puine  Ihe,  sans  s'ex- 
poser à  cire  induit  en  erreur. 

CODRiKA ,  savant  Aiiiénien ,  a  traduit  cet  ouvrage  en  grec,  et 
J  à  mis  des  édairriiscnisni  tirés  de  mon  AsooiMinfe. 
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■  800.  Ametfft,  im'i.*  VAmommic,  poème,  p»  le  C**  GuoiK. 

Ce  po^me ,  d'environ  600  vers ,  contient  l'histoire  de  Pastro- 
aomie  et  ton  éut  actuel.  Il  est  aussi  remarquable  par  ia  venificatioa 
que  pari'«sactittufe;  i'anteur  y  a  joint  des  notes  fort  étendue*  ccibct 
Mm  ftlMi.  Ce  potee  en  prap9  à  6b»  mw  intnictîaii  agréable 
pour  la  feunesse. 

Le  C.*"  Gudin  est  revenu  sur  cette  matière  dans  un  beau  pocrae 
de  19000  vers  qu'il  a  donné  en  iSeï»  hCtnquitt  deNapUs  par 
Charles  VJIJ ;  il  y  a  dans  ce  poème  autant  de  savoir  que  d'ima- 
gination. On  y  trouve  un  tableau  très-bien  fait  du  système  solaire, 
d'après  non  Aunnowie,  II  y  •  dam  ce  tablcm  des  cakids  qne 
î'ai  fournis  an  G.**  Godin,  et  qn  ne  ae  trouvent  pis  «hne  num 

ouvrage. 

l8oo*  Parts,  in-^."  j  vol.  Principes  naturels  ou  noiions  générales 
de  l'immensité  de  l'espace,  de  l'univers,  des  corps  célestes, 
&c.  par  Cl.  Fr.  Lbjotavd. 

L'auteur  prétmid  détrun»  las  sfiièiiiei  de  Newton,  i  fat  honie 
de  notre  siècle  et  de  notre  pays. 

l8oO«  Paris ,  in -S."  6  vol.  Nouvelle  Géographie  universelle,  par 
William  Guthrie;  trad.  de  l'angiais»  «ur  la  dix-buiiiàme 
édition,  par  Noël. 

Celle  Géographie  est  la  plus  compttte  que  Ton  ait  pdUiée; 
car  celle  de  Busching  ne  l'était  que  pour  l'Europe.  La  partie  astro- 
nomique a  été  revue  par  La  Lande  ;  ie  traductetur  v  a  fait  entrer 
ni£me  les  nouvelfea  déconrertes  de  Yanconveren  Amaique  et  cdk» 

de  MungO  Park  en  Afiique.  Unf-  I<onne  g<iographte  dok  «a  «dfec 

se  réimprimer  au  moins  tous  les  dix  ans  avec  des  addtiioiu»  ytiiiy 
les  voyages  ne  cessent  de  nous  procurer  de  noaTcfles  cmwiaHaances 
MT  qnrlqura  parties  du  globe.  Le  voya^  du  capitaine  Bautfin , 

entrepris  cette  année  même  pour  les  régions  lointaines  les  moins 
connues,  nous  foiunira  dam  deux  ans  d'autres  articles  pour  la  géo- 
mpliie.  Le  C.*"  Noël ,  autrefois  professeur ,  ensuite  ambassa- 

deur,  actuellement  préfet,  était  hicn  diurne  de  donner  à  la  France 
un  ouvrage  qui  lui  manquait ,  puisque  toutes  nos  géographies  sont 
trop  abrégé^. 

Le  Dictionnaire  de  la  France,  par  EXPILLT,  en  six  volumes 
in-fol'u,  1763- 1770 ,  contient  pour  la  France  d'immenses  détails; 
mais  il  ynanqoe  les  lcttiasT,V,  X,Y,  Z,et  tons  les  noms  qui 
commencent  yAT  Saint,  Je  suis  surpris  que  personne  n'ait  entrepris 
de  compléter  un  ouvrage  aussi  important  potu  la  France  y  en  y 
aloMiiit  un  Mpdème  volaHi.  Le»  «k  pMdm  lont  dans  «n  |pe- 
jMar  à  Av^non,  oik  Ton  poomit  las  acquAir  à  bon  nmaé* 
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Vfjci  les  remarques  de  Mercier-Sauu-L^£;er  j  Journal  ius€v«*s, 
octobre  1791 ,  p.  593. 

1800.  Paris,  in'2jf*  Horloge  du  laboureur,  ou  Méthode  facile  pour 
comioltre  Hieinw  de  ia  nuh  à  l'aspect  des  éloHes. 

Ce  petit  Ihrre,  i  douze  sons,  contieni  une  figure  des'éioUes  de 
tout  ïe  tour  du  ciel;  il  est  du  C."  Tail lardât,  qui  avait 
déjà  donné,  en  17^3 ,  l'Almanach  des  bergers ,  et  un  petit  cadran 
fert  commode  pour  aoavcr  llieim  par  le  moyen  des  étoiles  dr- 
compobâies. 

1800.  Gotha,  in- 8.'  Monadiche  Correspondenz.  ztnr  BcfberdeniDg 

dcr  £rd  und  Himincis  kunde»  herausgegeben  von  Fr.  yon 

Zach. 

.  Ce  nouveau  journal  de  M.  le  baron  de  Zach  est  la  suite  de 
celui  qui  s'imprimak  à  ▼einur  depuis  deux  ans}  et  fl>«  coatimitf 
d'être  le  dépôt  de  l'astronomie  de  toutes  les  paiîjes  de  l'Europe. 
On  trouve  dans  les  premiers  mois  une  notice  des  cartes  marines 
de  la  Sucde,  au  nombre  de  douze;  des  notices  des  lagtmes  de 
Vente,  par  ieC.«*  Forfait;  le  voyage  de  M.  Svamberg  & 
Torneo  ,  pour  examiner  les  stations  qui  servirent,  en  1736,  à  la 
mesure  du  degré;  de»  cakuls  du  C.*"  Burckuardt  sur  le 
fëdcnle  liiomMIe;  dts  observadons  de  Biavchamp  en  Asiei 
des  positions  de  la  comète  de  décembre  1 799  s  dm  positions  <ie 
cent  cinquante-trois  endroits  de  la  Suabe  ;  le  voyage  de  HOR- 
MEMANN  en  Afrique;  la  longitude  de  Madrid  et  de  Danzig;  des 
obserradonsd'éeiipees;  des  posidons  dTAmérique  par  Hvmboldt  ; 
on  poniaitde  Rumousky  ,  asH-onome  de  Pétersbourg ,  &c. 

BemonHi  avait  fini  en  1779  son  Journal  d'astronomie,  et  nous 
>  «von»  vLrfigacton  k  M.  d*  Zach  d*  nous  l'avoir  rendu. 

I  800.  Paris,  in '8.'  Magasin  encyclopédique. 

*  Les  volumes  dl  floiéai  et  dé  prairial  condeMMot  demc  grands 

extraits  de  la  Mécanique  céleste  du  C."  La  PlaCE  ,  faits  par  nn 
habile  géomètre,  le  C.*"  BlOT.  On  peut  y  prendre  une  idée 
très -satisfaisante  de  tous  les  résultau  impunans  de  cette  belle 
analyse. 

1 801.  Paris,  Je  t Imprimerie  de  la  République,  in-^'  Histoire  céiesie 

française,  contenant  les  obtervations  raites  par  plusieurs 
'  astronomes  français;  publiée  par  Jérdme  DB  LA  I^Andb/ 
de  l'fiisiiiiit  national  de  France,  des  Académies  de  Londres, 
de  f|erlin,  de  Pétersbouig,  de  StockhoUD»  de  Copenbaguei; 
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de  Bologne,  &c.  ancien  directeur  de  l'observatoire  national 
de  Paris;  tome  I. 

Ce  vohime  contient  le  reste  dt*  50000  âoifes  dont  le  xobi~ 
mencement  était  dans  les  Mémoires  de  l'Acadrtnie  pour  17896! 
1790 ,  les  observaiioos  du  C"  Darquier  ,  celle»  de  d'Acelet  , 
k  dHo^itioo  du  moral  de  i'Écok  niliiain,  l'IiiMate  et  l*éia- 
Uisfement  de  cet  obaenrMdie. . 

j  80 1.  Palermo,  in-i^.  Risultati  delle  ossenrazioni  ddla  niiova  stetla 
scoperta  il  di  i .°  gennajo  ail' ocfervatorb  reale  di  Pakrmo, 

da  Giuseppe  P  i  a  z  z  i . 

Ce  sont  les  premières  obsenations  de  ia  neuvième  planète, 
avec  set  éiénuens ,  calculé  par  celui  i  qm  nous  en  devons  la 
découverte.  On  verra  l'histoire  de  cette  nouvelle  planèM  deas 

.l'Histoire  de  l'astronoiuie  pour  1801  et  i8oi.  I 

1801.  Gottingen.  i/i-S."  S£ïFF£ft,  Resultate  der  Ëeobachtungoi  des 
neuen  Sierns. 

On  y  trouve  les  observadont  de  PlAZZi.et  des  renuorqoes  j 

sur  la  formule  qu'on  avait  déjà  proposée  depuis  long-tempe  pOUT 

exprimer  icj  diitances  des  planètes  par  leur  situation. 

1801.  Philadelphui .  in-^.°  Astronomicai  and  thermometrical  obser- 
vations made  in  the  years  17^6-1800  at  the  confluence 
of  the  Ofaio  and  Mississipi  riven,  the  town  of  Natchez,  ' 
Miller*»  place  on  the  Coenecuch»  on  the  wathem  hoim- 
dary  of  the  United  States,  at  point  Peter,  and  OD  the  south 
end  of  Cumberiand  island ,  by  Andrew  Ellicot  ,  A.  M. 
—  M.  A.  P.  S.  and  luic  ccMuiiiissloner  on  behaif  of  the  1 
United  States  for  ascertaining  the  boundary  between  the 
.  sald  States  and  his  CatboUc  Majesty's  provinces  of  east 
and  west  Florida. 

1 80 1 ,  Ushoa,  in-foUo.  Obienraçoes  astronomlcas  feitas  no  oitfem- 
torio  reai  da  marinha. 

7  pages.  Manoel  do  Espiriio-Santo  LlMPO ,  capitaine  de  iiré- 
gete  et  Aectenr  de  Pobienratdra  de  Lnbonne ,  est  Tanieiir  de 
ces  observations ,  les  seules  qpi*c»ii  ait  itçae»  de  PoRugil  dirais 
un  grand  nombre  d*annto. 

}  80 1  •  Loiuhn ,  m-^."  Tables  for  facilitaiing  thç  calcuiations  of  nau- 
ticai  asironomy,  by  Mendoza. 

Ce  nscMil,  tri»-&itinss«nt  pour  la  marine,  contient  de  imnh 
vellcs  niéchoÀ  pour  rtfduin  lei  cBsiances  de  û  Inné  aux  étoile;. 
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1801.  Lontha,         Scriptores  lagari^unici ,  vol.  IV. 

M.  Francis  Maseres  a  réuni  dans  ce  volume  plusieurs  trnitcs 
reiatiis  aux  logarithmes  ;  des  problèmes  de  navigation ,  tels  que 
celui  de  Halley  (connaissant  les  milles  parcourus  et  la  différence 
de  longhodCy  trouTcr  la  route  et  la  latitude)  ;  une  dissenatkm  de 
Wli.sON  sur  les  progrès  de  la  navigation;  des  (tfobièines  MT 
les  st-ries,  et  sur  d'autres  parties  de  la  géométrie. 

*  801  [an  IXJ.  Paris,  in-8.^  Connoissance  des  temps  pour  l'an  XII. 

On  y  troirre  iu  Catalogne  «ftftoflcs  da  C.**  La  Landb;  des 
tables  de  Mars  du  C/°  La  Lande  neveu;  des  recherches  ou  des 
observations  de  plusieurs  autres  astronomes,  ViOAL,  CHABROL» 
CiccoMNi,  Dernier,  Burckhardt,  Humboldt,  Que- 
mot  ,  ftc*  :  en  sorte  que  ce  livre  est .  aussi  nécesnire  qu'il  est  satis- 
faisant pour  tous  ceux  qui  s'intéressent  à  l'astronomie  ;  aussi  le 
bureau  des  longitudes  l'envoie  aux  principaux  astronomes  de  tOOS 
les  pays.  L'utdîtë  de  ce  livre  n'est  pas  bornée  à  celle  d'une 
excellente  éphéméride;  c'est  encore  le  journal  ou  le  dépôt  de  la 
meilleure  astronomie ,  et  il  n'y  a  aucun  livre  qui  puisse  rempla- 
cer celui-ci  poiu'  ceux  qui  aiment  cette  science  :  les  Mémoires 
des  Académies  état^^èees  ne  cominmrnt  pas  .antam  de  choies 
utiles  en  astronomie. 

l$OI.  AmsUrJdin ,  in -8."  Lettres  cosmoîogîques  sur  l'organisation  de 
l'univtrs ,  écrites,  en  1761,  par  J.  H.  Lambert,  tra- 
duits de  i'aileinand  par  M.  Darquier,  publiées  et 
augmentées  de  lemarques  par  J.  M.  C.  d'Utbnhotb» 
1 8 o  t  •  lAUtUn  ',  in-^*  Philoaophicei'Traiisactkms  fox  the  yev  1 8 o  i . 


O. 


Rios,  i.  R.  S. 

1801.  C^//e,  in -8,"  Geographische  Ortsbestimmungen VOn  F.  A. 
Ffcihefn  VON  Ën&b. 

M.  le  baron  de  £nde  y  donne  beaucoup  d'observatmis ,  et 

des  déterminations  de  longitudes  dans  la  basse  Saxe.' 

l8oi.  Paris,  iti-^."  Mémoires  de  l'Institut  nationaL^  Sciences  ma- 
thématiques et  physiques,  tome  III. 

636  pages.  Ces  Ménmres  se  rapportent  i  l'année  175)8.  On 
y  trouve  l'éloge  de  Le  Momiier,  des  mifmoirt  s  du  C.**  La  PlacB 

sur  les  orbites  des  satellites  et  sur  h  théorie  de  la  lune  ;  un  grand 
mémoire  du  Delambre  sur  les  passâmes  de  Mercure  devant 
le  soleil.  .  . 

1801.  ^berdeeti,  m-^.'The  theory  «nd  practke  of  finding  the  bn- 
gitttife,  to  which  «ce  adiled  varkms  méthode  of  detenmnmg 

Oooo 
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the  latitude  of  •  piaœ  ;  with  oew  tables  :  hy  Ànànw 

Mackay;  the  second  édition. 

Cet  ouvnu^e ,  très-esiimé  en  Angleterre ,  est  cité  avec  éloge 
par  M.  TiB  SwMm,  iam  Poimage  qu'il  a  pubHé  en  hoEcndu» 
mr  la  aiâme  matière. 

i9of.  Paris,  in-^.'  L'An  du  calcul  ailioiioiDl4]iie  des  iiavi|piteiirs, 

par  D  UBO  u  RC  u  f:t. 
l8oi.  Aîarscil/e,  in-i^.  Mcmoire  sur  i'aberralîon  des  astres  mobiles 
et  sur  l'inégalité  dam  l'apparence  de  leur  mouvement,  par 

J.  HOEHNÉ. 

Ca  mémoire  est  fondé  flv  vn  paraloaiane  qu'un  habile  astro- 
nome avait  déjà  fait»  co  cloyanc  que  rabeoRMiontk  la  liioe  devait 

cire  de  20", 

1801.  Norimèerga ,  iu'jf,*  Notltia  trium  codicum  autoffraphorum 
Jdunnls  Regiomontani  in  lubliothiecà  CLrbtophorI 
Huophili  de  Murr. 

2)  pages ,  avec  vna  planche. 
l8ot*  Francfort ,  Almanach  séculaire,  survi  d'une  Disserta- 

tion sur  la  question  :  A  quelle  époque  Joit-oa  fxer  la  réao- 
vatiott  {bt  siècle  ! 

La  condndon  de  hmear  est  qne  la  dàcié  a  îaA  avec  1799. 
II  n'avait  pas  connaissance  de  I4NU  ce  qui  a  été  écrit^  ce  sujet. 

l8oi.  pans  ,  in^S."  Concordance  perpétuelle  de  l'annuaire  répu- 
blicain avec  l'ancien  calauirief ,  ptr  A.  C.  LjSF£BVM£» 

^      «iùr»«WMr  «lo*  po«i««(   *  * 

On  y  tfoave  les  fêtes  de  chaque  jour  pour  les  soixante-  douze 
pifUmi  années  de  l'ère  française,  ou  jusqu'à  i864>  On  y  voit 
qna  depu»  l'année  20  jusqu'à  l'an  .j a.»  la  nuurche  est  celle  du 
cakndner  grtgorien  ;  les  années  sezm  vont  avec  les  basextiles: 
mais  vers  1^  $  3  l'irrégularité  leeonunance. 
l8oi.  Hamburgi,  in-S."  J.  F.  Benzenberc,  philos,  doct. ,  De 
determînatione  longitudinis  geographicae  pet  stellas  trans- 
voiantes.  Loco  manuscripti  pro  amicis, 

Vunmt  dit  qu'il  y  a  an  moins  cinquante  éioiat  fibnics  dns  nn^ 
belle  noie  If.  Lyon  l'avait  pioposé  dans  iesTfamacdonsde  i7a7. 

l8cil»  Rafisbona,  in-^.'  De  longitudinectlâtitudîne  geographicâ  Ra> 
tisbonae»  i  P.  Placido  HfiiNRiCH.  ^8*"      47"  et  3  8'  5  2'. 

1  $0  A.  Paris,  ùt'iS,  Tables  de  logarithmes  pour  les  oombies  et  pour 


Djgitized 


by  Go 


ASTRONOMIQUE.  ^jp 

les  sinus,  avec  îes  explications  et  les  usages  principaux 
pour  l'astronomie,  la  gnomoni(}ue,  ia  gconiéirie,  la  navi- 
gaiion,  la  géographie ,  ia  physique,  l'an  miiiiaire,  l'archi- 
tecture,  l'arpentage,  la  statistique,  et  les  rentes;  par  Jérôme 
DE  LA  Landb,  andoi  direcleiir  de  rOèiervateire  :  édhkm 
•téréotjrpe* 

1802.  Pûlermo,  iu-B»*  Ddh  sooperta  de!  nuovo  pianeta  Ceiere  Fer- 
dinandea  (PiAZZi). 

1 80A.  Paris,  iM-^'  Tnké  de  mécankiiie  câesta,  par  P.  S.  La  Place  , 
membre  du  Sénat  conservateur,  de  l'Institut  national,  Ju 
Bureau  des  longitudes  de  France;  des  Sociétés  royales  de 
Londres  et  de  Gottingue;  des  Académies  des  sciences  de 
Russie ,  de  Danemarck ,  d'Italie ,  &c.  :  tome  111. 

Fii»y<"^  p.  874. 

180a.  MeJiolani ,1n-8,'  Ëphemerides  astronomicae ,  ab  Ângelo  de 
Cesaris. 

On  j  ttcmt  des  obsermions  d*ORiAifi  et  de  RaOGio  swr  les 

\  deux  planètes  de  Piazzi  et  d'OIbers;  le  calcul  des  inégalitcs  de  la 

première;  et  des  formules  analyti<]iies  pour  les  perturbaLons  des 
planètes,  par  Oriani. 

1802.  Paris,  in-^"  Histoire  des  malhcmatiques ,  dans  laquelle  on 
rend  compte  de  leur  progrès  depuis  leur  origine  jusqu'à 
aof  jours;  où  l'on  expote  le  tabieau«ct  le  dévelopoeméit 

lie»  |nIiivi|Milc«  J^«ouv«ctM  dam  toutet  I«s  parties  des  ma* 
dbématiques,  les  contestations  qui  se  sont  élevées  entre  îes 
mathématiciens ,  et  les  principaux  traits  de  la  vie  des  plus 
célèbres  :  nouvelle  édition,  considérablement  augmentée, 
ec  prolongée  jusque  ver»  l'époque  actuelle  ;  par  J.  F. 
MONTUCLA,  de  ilnsdtut  natiomd  de  France. Tomes  HI 
et  IV,  achevé  et  publiés  par  Jérôme  delaLande. 

Le  quaoièaw  vofaune  condait  i'histom  de  l'ascronooiie  juscni'i 

1802.  " 

180a.  Amsten/am ,  tn-8.'  Verhandeling  over  het  bepaalen  der  lengte 
op  zjse  ;  door  J.  H.  V  AN  S  w  1 N  D E N. 
^  Cm  iâ  «luiiiiiM  édidon  de  b  DisKrtatioo  sur  fadéicnniaA- 
don  des  longitudes  au  oioycti  des  distances  dftia  luiW  aux  étoileSy 
«▼ec  les  tables  nécessaires  aux  naT^ateuis. 
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1803.  '  if'-^»"  Astronomical  and  geographical  essays ,  con- 

taining  a  fîiU  and  comprehcDave  viewof  the  gênerai  prin- 
ciples  of  astronomy  ;  tne  use  oCtlie  cdeitial  and  terrestrial 
globes;  the  description  and  use  of  tbe  mott  împroved  pla» 

netarîiim,  tellurian  and  lunarian;  and  afso  an  introduction 
to  practical  astronomv  :  l)V  tlie  late  Ceorge  AOAMS;  ihe 
fifih  édition,  eiiiarged  by  William  JoN£S. 
5 17  pages  et  16  plandics. 
1 803.  Paris,  i/i'S,*  GNinoissance  des  temps  pour  l'an  XIII  [  1 805]. 

On  trouve  dans  ce  volume  l'histoire  et  les  observations  des  nou- 
'veïïes  planètes  et  des  dernières  comètes  ;  un  nouveau  catalogue 
qui  porte  à  1  3000  le  nombre  des  étoUef  cdcaiém  t  des  m^offcs, 

des  observations  et  des  calculs  des  C."*  MÉCHAIN,  DE  7aCH, 
CiccouMi,  Delambre,  Messier  ,  Vidal,  Flaugercues  , 

BURCEHARDT,  GOUDIN  ,   NOU£T ,  ChABROL  DE  MUROL, 

Thulis,  et  La  Lande  oncle  et  neveu. 

Je  suis  entré  dans  ce  détail  sur  les  derniars  volumes  de  la  Con- 
naissance des  temps,  pour  ikire  voir  aux  amateurs  de  la  biblio- 
graphie combien  f  ai  laissé  dé  cIkmcs  en  arrière  en  annonçant  les 
autres  volumes.  Il  en  est  de  mcine  des  F.pfiémcrîdes  de  Berlin  , 
de  Vienne  et  de  Milan,  qui  sont  aussi  d'excellens  dcpôts  de  la 
BOBViOe  astronomie. 


LIVRES  SOUS  PRESSE. 

La  MèridiemM  depuis  Dunkerque  ju:>quà  Barcelone,  par  MÉCHAiXt  et 

DlLAMBXl.. 
Les  Aniiftf  chênes  du  dix-septième  siècle ,  de  PiNCRÉ. 
Tables  et  cataiogna  d'àoiles,  par  M«  la  baron  Ol  Zacb,  deux  Toiumes. 

Tables  de  la  lune  ,  par  M.  Bu  RG. 
Tables  du  soleil,  par  Delambre. 
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DE 

L'ASTRONOMIE, 

DEPUIS  1781  JUSaUÀ  l8o2. 


Dbpuis  l'Histoire  de  l'astronoide  de  BaîDy,  qui  finissait  à  1781,  j'û 
indiqué,  dans  le  Journal  des  savans,  les  progrès  annuels  de  cette  science;  on 
le$  a  vus  aussi  dam  les  derniers  volumes  de  ia  Connaissance  des  temps  :  mais 
dès  matériniz  raflu  dispersés  mérituent  d'être  téom  dans  cette  Bibfiographie, 
et  on  les  y  trouvera  avec  de  grandes  augmentations. 

Le  Gouvernement,  par  un  arrêté  du  13  ventôse  an  ior4  ma"  »8oa],  » 
chargé  l'Institut  national  de  hii  faire  un  rapport  sur  l'état  des  sciences  depuis 
1789,  et  de  lui  proposer  lés  moyens  qu'il  faut  prendre  pour  en  accélérer  les 
progrès.  J'espère  qu'on  aura  dans  C«  qui  ndt,  COUS  ks  matériaux  nécessaires 

.  pour  ce  qui  concerne  i'astrononùe. 

1781, 

L'année  1781  est  sans  cToiite  une  des  plus  remarquables  daiu  l'hisfoîre  de 
l'astronomie,  à  raison  de  la  dt:couvene  d'une  huitième  planète.  Ce  tut  en 
eflêt  le  1 3  macs  1781  que  M.  Hcisciiel  eut  o»  boiAeiir.  Il  regardait  avec  nu 
télescope  de  sept  pieds  les  étoiles  qui  sont  vers  le  pied  boréal  des  Gémeaux, 
.  entre  Propus  et  ia  134*'  du  Taureau  ;  il  en  vit  une  cnii  paraissait  plus  iaiga 
et  moins  iumhwsw  qne  Jcs antres.  U  coatiaaa  de  fexammer;  en  vingt  minutes 
4t  temps ,  fl  s'aperçut  qu'elle  avait  en  un  momfement  :  il  la  traita  de  comète. 
II  nous  en  donna  avis,  et  je  l'annonçai  dans  le  Jonmal  de  Paris  du  27  avril 
1 78 1 .  En  publiant  le  quatnenie  volume  de  mon  Astronomie,  le  1 4  juillet  1 78 1 , 
)'en  parlais  de  même ,  piggt  j9i.  Bailly ,  ft  fa  datnièie  page  de  son  dernier 
volume,  qui  parut  au  mois  d'avril  1-82,  disait  :  <r  L'astre  qui  nous  occupe 
3>  maintenant,  cet  astre  crai  est  peut-être  une  planète,  semble  nous  indiquer 
»  que  Sarame  n'est  pas  le  dernier  dé  notre  système;  H  y  en  a  peut-être 
»  beaucoup  d'autres.  »  Mais  il  renvoyai  «U  gén^mioill  sahmitCS  l'aTaniage 
de  fixer  les  dimeminna  de  soa  oibitc. 


66z 


HISTOIRE  ABRÉGÉE 


I 


■  ■  Des  îe  8  mai ,  le  président  de  Saron  reconnut  qu'elle  devait  être  beaucoup 
I  / 8  X .  plu»  cioignce  qu  oa  ne  le  supposait  jusqu'alors ,  quand  on  la  uaitait  comme  uoe 
comète,  et  qu'elle  était  an  rnoin»  doose  toh  pèu  lom  que  le  soleil.  Tous  ki 
astronomei  s'en  occupaient  alors,  comme  on  peut  le  voir  dans  le  huitième 
volume  de  OMS  Épbéméndes  ( '7S}-i792)»/>.  Ixxxvj,  où  j'ai  donné  l'histoire 
de  cette  déeomrene,  et  dam  les  Ifândies  de  l'Académie  pour  1779,  qu'on 
Imprimait  cette  année-là , />.  J28. 

Ce  n'est  que  le  6  août  1 789  que  le  C/"  Dclambre  parvint  à  avoir  des  table» 
exactes  de  son  mouvement ,  qui  représentaient  l'observation  de  Flamsteed, 
ceOe  de  llayer,.et  celle  d»  Le  Moimier;  car  on  a  trouvé  cette  planète 
obser>'ée  comme  étoile  par  ces  trois  astronomes  ,  qui  s'étaient  appliqués  à 
suivre  les  plus  petites  étoiles.  Ainsi  cette  planète  s'est  trouvée  aussi  bien  dctet- 
BÛnée  me  celles  qui  ont  été  obsnvéet  il  y  a  deux  raille  ans. 

Le  Gentil  publia  le  second  volume  de  son  Voyage  aux  Indes,  qui  nous 
fit  connaître  les  Philippines ,  Madagascar,  les  pcMÏtions  de  beaucoup  d'endroit», 
dans  kl  Indes.  On  y  iranve  une  cane  de  Undaunoa  de  i'ainunit,  obaerrée 
en  titcn  piQrs. 

Le  C.**  M^chain  difcouvrit,  le  28  Juin  ,  une  comète  dans  la  grande  Ourse, 
et ,  le  p  octobre  ,  il  en  découvrit  une  auue  dans  le  Cauc^  ;  c'était  I4  soixante- 
aeptîAnie  comète  connue;  0  augmenta ,  dans  la  Connaiwence  des  tempe,  le 
catalogue  des  néluileiises ,  que  I  on  confond  souvent  avec  des  comètes. 

M.  Maskelyne  publia  pne  nouvelle  édition  de  ubles  pour  la  marine.  On 
7  trouve  les  t^fes  nécessaiics  pour  avok  la  laiinide  par  drâx  liantei»*  du  solefl 
ou  d'une  étoile ,  prises  hors  du  méiidlen,  et  de  nouvelles  méthodes  pour  abcé- 
ger  la  réduction  des  longitudes  en  mer. 

Les  Mémoires  de  l'Académie  de  Copenhague  nous  firent  connaître  pinsieun 
positiom  géographic[ues  dans  le  Nord. 

Beauchamj>  fit  des  observations  à  Alep;  il  y  ol)servn  !'cclîi)se  du  17  octobre, 
qui  fui  vue  aussi  i  Faris  et  à  Kome  ,  où  le  cardinal  Zelada  tu  faire  un 
oliservatOBe,  dont  M.  Caiandrdli  profita  pour  faire  quelques  observations. 

Du  Séjour  fit  un  grand  travail  sur  la  parallaxe  du  soleil,  dans  les  Mémoires 
de  l'Académie.  Il  calcula  toutes  les  observatioiu  des  passées  de  Venus  en  1761 
•t  1769,  par  ses  fiNmulesaïuiIy tiques,  et  en  coadnt  l*rpoar  b  pwdaae  de 
soleil. 

Méchûn  s'occupa  d'une  grande  et  belle  carte  d'Allemagne ,  en  neuf  feuilles, 

nie  duc  d'Ayen  avait  fait  entreprendre  par  Cbauchard ,  nuis  pour  laquelle 
iHaii  lawaMÉLIfr  et  calcnfcr  tm  giand  nombm  d*olNanrations. 
Le  quatrième  volume  de  mon  Astronomie  procura  tm  traité  complet  du 
flux  et  du  reflux  de  la  mer,  avec  quantité  d'observatiom  faites  dans  tous  les 
pays  du  monde,  cc  «|ui  n'aivaient  fenuis  éé  fiubfiém  t  eBes  ott  serei  de  taar 
dément  aux  savantes  recherches  de  théorie  de  La  Place. 

On  y  trouve  aussi  les  recherches  curieuses  par  lesquelles  Dupuis  a  fiut  vosr 
que  les  dieux  du  paganisme  n'étaient  que  des  alli^ories  astfoaonnqpm  ;  V» 
détaftet  les  ptcovesoiic  pain, en  1795,  di«l'£li^|tepiÉir«iAKr. 


Digitized  by  Gopgle 


'     *  D£  L'ASTRONOMIE.  66i 

178a. 

Au  mob  4*avril  1782  parut  le  troisième  volume  de  l'Histoire  de  i'astron»» 
mie  moderne  de  Bailly ,  qui  complétait  cet  ouvrage  aussi  utile  gu'agréable. 

Dans  les  Mémoires  de  l'Académie  pour  1 781 ,  je  donnai  une  nouvelle  déter- 
mination de  la  durée  de  l'année,  365'  5 48"  48'  :  t'est  celle  qui  fut  employée 
dons  les  Tables  du  soleil  dn  C."  Deiambre  ;  mais  il  pense  actuellement  q|u'il  y 
•  6*  4s  pha.  n  M  pMië  da  ce  vohaie  too»  l'aantfe  17S4. 

Deux  comètes  noanraOcs  d»  t/ti ,  tfd.*  U  67/  d»  b  «dbk  911  cft  du» 
mon  Astronomie. 

Un  passage  de  Mercure  sur  le  soleil.  —  Journal  its  stnaas ,  1 78  3  »  p.  243  • 
Dam  les  obtenrathau  rapportées  par  M.  Casnni,  on  voit  qna  Dom  Nouai» 

Bernardin,  commençait  à  travailler  a  l'Observatoire.  Il  n'a  cessé  de  s'y  occu- 
per depuis  ce  temps-ià,  et  ses  observations  ont  «té  fort  utiles,  juisqu'à  i'aïuiée 
1795  qu'il  a  été  lever  des  trian^aa  sur  le  RUa.  U  esc  ailé  cb  Egypt»  en 
175)8  ,  où  il  a  fait  d'utiles  observations. 

Ce  lut  vers  la  fin  de  cette  aimée  que  j'eus  la  satisfaction  de  connaître  le 
C.*"  Daiambre,  dé  Toir  le  takitt  raie  qtra  annonçait»  et  dé  lut  procurer  de» 
occasions  de  l'employer  au  progrès  de  l'astronomie,  à  laquelle  personne  n'a 
été  plus  utile  que  lui ,  comme  on  le  verra  par  la  suite  de  cette  Histoire.  Jean- 
Baptiste- Joseph  Deiambre  est  né  à  Amiens  le  19  septembre  174^  ;  il  fut  reçu 
à  1  Académie  des  sciences  le  1 5  février  1792. 

Beauchamp  partit  poux  Bagdad.  —  Journal  des  savans»  p.  447- 

L'éloge  du  P.Beccaria,  mort  sur  la  fin  de  l'année  précédente»  fut  publié 
è  Turin.  —  JmrluJ  dis  SSfMS,  p. 

Dans  le  Journal  des  savans  du  mois  de  février,  p.  121 ,  on  trouve  les  élc- 
mensde  la  nouvelle  planto  que  M.  Ueiscbel  avait  découverte  l'année  pré» 
VKÊKm\  et  que  favo»  caSculeè  dés  la  fut  de  1791. 

Établissement  d'une  Académie  à  Lisbonne,  p.  j/. 

M.  Tricmecker,  i  Vieime,  commença  à  seconder  M.  Hell  dans  le  travail 
des  éphémérides;  et  U  a  continué  après  la  mort  de  ce  dernier,  qu'il  a  surpassé 
par  son  zèle  et  par  son  lubileté. 

M.  Toaldo  donna,  sur  la  période  lunaire  de  dix-huit  ans,  des  réflexions 
intcressantes »  pour  prouver  qu'elle  ramène»  du  moins  eu  Italie,  les  «uuities 
sèclMS  at  liuBsides. 

Le  premier  volume  des  Mémoires  de  la  Société  italienne,  fondée  à  Vérone 

rie  chevalier  Lorgna»  contient  de»  mémoires  du  P.  Boscovich  et  du 
Ximcnis  t  M.  Cagnofi  a  cnrinhi  les  voiwMi  tnsvm.  Casi  la  vingt-iixièm* 
Académie  qui  ait  publié  des  Mémoires. 

Herschel  donna  ,  dans  les  Tfaosacdoo»  phUosQfrfûqWf  »  la  poiiliQn  d»  269 
étoiles  doubles  ou  triples. 

Dans  les  Éphémérides  de  Berlin  pour  178$»  fonnani  le  dixième  volume 
di  cent  ndlt  cdkcdon,  M.  Boda  naît  anvina  cénc  pagai  d'obamatiom 
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— — —  nouvelles  ou  de  remorques  utiles  à  rasuonomie ,  comme  il  continue  encore 
1789»  de  le  ftire. 

M.  Haies ,  de  Dublin ,  publia  une  Astenation  sur  le  moinmnent  des  pla- 
nètes. On  y  vit  la  nouvelle  de  la  constraction  d'un  observatoire  pour  M.  Usher. 
^Jtumal  eUs  savons,  1783  ,  p.  760;  1786,  p.  503.  Mais  cet  «tablissement 
n'eut  pat  de  ndie. 

Le  2 1  novembre  y  -Beauchamp  aithra  à  Bagdad.  Jtmnul  éu  tamu, 
1784,  p.  ÎÎ3  » 

Darquier  pubu ,  k  Tonlonie,  m  second  vohne  d'obMnrationi  amcno- 
miquos,  dom  la  suite  a  paru  dui  ki  IféBdDmft  de.rAcadénaie  dé  TodooNt 

et  dam  mon  Histoire  céleste. 

M.  Bayly  publia,  i  Londres,  les  obsmations  de  longitudes  ftites.dai 
le  tvmdèBie  voyage  de  Cook'  «otow  dn  nonde»  4b  1776  à  1780. 

Je  tr;ivnill.ii  à  Ta  partie  astronomique  de  la  nouvelle  Encyclopédie  métho- 
dique ou  par  ordre  de  maiicres  ;  le  premier  volujne  du  Dictionnaire  de  maihc- 
WÊiàBgm  pai«r«A  »j%^t  m  tettoiaane  en  178^. 

Le»  MAnohres  de  t'Acadëmie  pour  1^9 ,  qui  parurent  cette  année ,  con- 
tiennent mon  mémoire  sur  les  changemens  d  inclinaison  du  troisième  saiel- 
bte,  dont  Je  déterminai  U  période,  en  prouvant  que  l'inclinaison  avait  ce^é 
d'angmcnter.  C'est  la  méthode  fevab  employée  dois  les  Mémoim  d» 
1762  ,  pour  expliquer  le  mouvement  direct  observé  dans  les  noeuds  du  (pu- 
trième  satellite ,  et  dopt  on  cherchait  la  cause  depuis  long-temps. 

La  période  de  iumièie  de  i*étoîfe  Algol  en  a»  ao''  49"*. 

M.  Bode  apcfÇttt'que  l'étoBe  964  de  Mayer  étah  la  planète  de  Hencliel» 
et  le  C.**  La  Place  Axa  une  oihhe  cUiptique  pour  cette  planète.  Vftr  Ut 
Transactions  philosophiquct.  Sw  ces  démens,  Nowt  cafcola  det  tabla  «nt 
on  s'est  servi  jusqu'au  temps  OÙ  le  C."  Delambre  publia  les  siennes ,  en  1791. 

Le  déplacement  du  soleil ,  que  j'avais  démontré  en  1776  ,  fut  employé  par 
M.  Herschel  pour  expliquer  les  mouvemeiu  propres  des  étoiles. 

Edwards  tionva  une  nouvelle  composition  pour  kt  mifoin  des  télescopes , 
qui  procure  autant  de  luinière  que  dans  les  lunettes  acitmtpcpes  i  pareille 
ou.\ eituie. Nduticai  AimottOf ,  ly^j.^  Journal  du  ttf au,  1784»  p<  S3* 
9sAs»mêmk,  tome  II.  Sa  veove  cakidah  le  Nawthal  ÂtiMiuu  en  1786. 

Lct  Mémoires  de  l'Académie  de  Berlin  pour  1780  nous  procurèrent  un 
des  plus  beaux  ouvrages  de  M.  de  la  Grange,  son  mémoire  sur  la  libration 
de  la  lune  et  le  mouvement  de  son  axe.  J  en  ai  donné  l'extrait  dans  mon 
Astronomie. 

Toaido,  dans  une  brochure,  établit  les  droits  des  Vénitiens  pour  les  pro- 
|^rès|de  l'astrononiie ,  en  réfutant  un  passage  de  l'Histoire  de  l'astrouoroie  de 

•  Le  tene  VIU  4m  Éphénétidw,-  qm  |e  pMU  c«ae  anode,  contient  une 

nouvelle 
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nouvelle  édition  du  Catalogue  britannique  de  FIuuMcd,  hàm  tuSBiem  que 
celle  d'Angleterre ,  à  raison  du  grand  nombre  de  corrections  que  j'avais  ras-  1 
semblccs  ;  un  grand  nombre  d'observations  nouvelles  sur  Mercure  ;  des  calculs 
du  C.*"  Ddambie. 

Le  P,  Boscovich  publia ,  à  Bassano  ,  le  prospectus  de  ses  ouvrages  mr  Fop- 
tique  et  l'astronoinie ,  qui  parurent  en  1785  ,  en  j  volumes  in-^' 

Nouvelle  édhkm  de»  Tablai  de  logarithmèt  de  GndiiiCT,  ?" 
bert  et  Callet ,  qui  les  corrigèmift  avec  beaucoup  de  soin.  L'édhkm  de  1795 
c»t-  encore  plus  complète. 

M.  Maskelyne  publia  le  commencement  du  second  volume  de  ses  Obaem- 
tioos  angonomiquçs ,  dont  le  premier  avait  para  en  1776.  Ces  obsenradons, 
qui  commencent  à  1765  ,  sont  les  plus  exactes  et  les  plus  nombreuses  qu*i! 
y  ait  ;  et  l'on  peut  regarder  cette  collection  comme  un  trésor  pour  i'a<>tro- 
nomie. 

Le  20  mars,  première  observation,  imprimée  dans  le  Journal  de  Paris-,  de 
l'éclijpse  de  lune ,  par  Michel  Le  Français  de  la  Lande,  mon  parent,  devenu 
emuite  un  de  nos  plus  utiles  astnAtomes. 

Le  4  »  M.  Herschel  aperçut  un  point  lumineux  ou  volcan  dans  la 
lune.  Le  19  et  le  20  avril  1787»  il  parut  encore  plus  vif  [Journal  des 
saviuu,.  1788,  p.  830};  mais,  en  1794»  i'  ^  ^  p>f  deux  personnes  &  la 
vue  timple. 

Le  tome  VI  des  Mémoires  de  l'Académie  de  Bologne  cootiant  des  obser- 
vations de  M.  Slop  sur  les  comètes  de  1769  et  de  1770. 

Les  dende»  mois  de  cette  année  furent  marqués  par  trois  grandes  pertes 
pour  les  sciences.  Le  18  septembre,  Léonard  Euler,  le  plus  grand  géomètre 
de  ce  siècle  et  le  plus  utile  à  l'astronomie  ,  mourut  à  Pétersbours ,  âgé  de 
soîxante-sene  ans.  Son  âoge ,  par  Nicolas  Fuai ,  a  été  rniprimé  i  Pémdionrg, 
II  y  a  aussi  un  bel  doge  de  cet  illustre  gcomctre  dans  le  volume  de  l'Acadé- 
uijc  puur  1793,  par  CJondorcet,  et  un  autre,  par  Léonard  Meister,  dans  les 
Hmm»  ilbÊStm  dt  UtSuim,  tome  II ,  Zurich,  178  j ,  en  allemand. 

Jean  d'AIembert,  mort  le  octobre,  s'était  fait  connaître  par  un  grand 
nombre  de  belles  recherches  sur  k  système  du  monde.  Vv/tt  son  élose  dam 
ks  Mânoiies  de  Pilcadânie.  * 

Pkm  TatgeiMin,  mon  le  1 3  décesubra,  âgé  de  soixante-six  ans ,  est  cefid 
i  qui  nous  devons  les  premières  tables  exactes  des  satellites  de  Jupiter.  Son 
éloge  est  dam  les  Mémoires  de  1 7  83 .  On  a  frappe  une  médaille  en  son  honneur. 

1784. 

Cette  année,  d'Agelet  commença  ,  à  l'École  wBlaim,  à  observée  hs 
étoiles,  avec  le  mural  qu'il  avait  depuis  1778  ;  et  l'on  en  trouve  plusietin  mil- 
liers dans  ses  jourilaux  d'observations ,  qu'il  m'a  laissés  en  pasunt ,  l'aimée 
lohranie,  pour  le  voyage  «ntow  éx  moade.  J'en  ai  d^  fiée  s—pjitm  u* 

Pppp 
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— — ~  partie  dnns  les  Mémoires  de  PAcadénUB  pafnr  1789  et  1790,  CI  dou  flM» 
17  84.  Uiscoire  céleste  française. 

h*  com^e  de  cette  «mi^  ftt  me  à  Mrite  le  22  janvier ,  près  de  le  tpeoê 
de  la  Baleine  ,  et  à  Paris  le  a4>  ^Jmmal  des  savons ^  p.  3 19  ce  6a4* 

Le  I  I  avril,  M.  d'Angos  en  a  vu  une  dans  le  Renard;  meil  eacva  eotie 
astronome  ue  l'a  vue.  — Journal  des  savons,  p.  623. 

Le  6  août  1784  >  j'envoyai  à  lldte  un  qmnt-w-cercie  dom  mm  kt 
divisions  avaient  été  vérifices  avec  des  méthodes  ingénieuses,  et  exactes  de 
Mégnié;  mais  nous  n'avom  reçu  aucune  observation  :  en  1789 ,  on  a  «fit  que 
kt  pqiien  svekiw  été  bcAlét ,  et  i* obeerraraêre  c«  devemi  ImîtBe. 

M.  Beitler,  i  Mitiaw  en  Curlande ,  annonçB  un  cotus  ^«bierredom,  qeli 
a  continuées  pendant  plusieurs  années. 

Les  Éphémérides  de  Milan,  pour  1784  et  1785,  contiennent  des  observe- 
tions  et  des  mémoires  de  MM.  de  Cesaris,  Reg|^o,  Oiieniet  AOotfio.  L 'obser- 
vatoire de  Milan  est  devenu  un  des  pi»  lOiponeM,  per  iei  MOI»  «I  l'Iiabiieié 
des  astronomes  qui  y  résident. 

Herschel,  avec  son  télescope  de  vingt  pkdi»  cootmiie  de  parconfk  toat 
le  ciel.  Il  distingue  44^00  étoiles  dans  un  espnce  de  8*  sur  3. 

Cassini  de  7  hury,  en  publiant  une  partie  de  la  description  géométrique  de 
le  Fmce ,  qu'on  tttennôt  depuis  quaiante  ans ,  y  joignit  dei  taéautùtt»  wm 
la  latitude  de  l'Observatoire,  wr  Tobliqiiiiié  de  i'écUpiiqae ,  et  nv  le  noue^ 
ment  propre  des  étoiles.  ' 

Dupuis  publia  une  lettre  où  il  explkpie  les  attributs  de  Minerve  par  la 
famièie  et  les  conweileiioaevohineg  de  rëquâicwedn  piiatanpfe.— /miimi/^ 
savans ,  p.  Sjp. 

Les  Mémoires  de  TAcadémie ]}Our  1780,  publics  cette  année,  contiennent 
un  gruid  nAiwmdBDioiwdiiSëfoariar  Péçlipsede  1764,  mdaC.» La 

Place  sur  les  comètes,  et  mes  recherches  sur  l'obliauitc  de récliptiqu 

M.  de  Choiseul-Gouffier,  ambassadeur  à  Constantinople»  emmena  avec  lui 
Tondn  fe.cadet ,  qui  y  a  lût  beaucoup  d'obmvatioi»,  et  qai  y  en  mon. 

Le  Monnier  publia  des  MAflfliwt  concernant  diverses  questions  d'astrono- 
mie, de  navigation  et  de  ^kfwqm^'^JownMl  éks  savans ,  1784,  p.  814.  La 
première  partie  est  de  1781.  ' 

Scheibel  publia,  à  Breslaw,  une  Bibliographie  astronomiqpie, pranîèfe  pai^ 
tie.  Elle  n'allait  qu'à  1  joo,  il  l'a  étendue  juMju'à  i6jo. 

M.  Bu^ge,  astronome  de  Copenhague,  publia  un  recueil  intéressant  d'obser> 
vatiom  fanes  de  1781  à  1783. 

A  la  fin  de  l'année,  Pingré  publia  sa  Cométographie  en  2  vol.  in  - /f..' , 
ouvrage  le  plus  important  et  le  plus  complet  qu'on  ait  eu  sur  cette  panie  de 
reMfcnoreîe. 

li'Académie  d'Upsal  publia  le  quatrième  volume  de  ses  nouvciux  Mé- 
moires ;  il  contient  une  collection  précieuse  d'observations  du  troisième  satel- 
lite ,  et  la  vie  de  Stromer ,  professeur  d'astronomie  à  Upsâl ,  moit  «n  177^* 
—/Mme/  éts  smfMtf  1788,  p.  %}6, 
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César-François  Cassini  de  Thury  mourut  le  4  septembre  1 784  f  i  l'âge  — 
dé  loîzante-dîx  ans.  II  étah  pedl-fils  'de  Dominique  Catsmi ,  et  il  a  laicté  «n  X 

fils,  qui  est  le  quacriènw  astronome  de  cette  famille.  II  s'occupa  beaucoup  de 
la  grande  carte  de  France,  en  1 8 5  feuilles.  La  méridienne  véiiâée  porte  son 
nom';  mais  La  Cnlle  en  ftt  le  principal  auteur. 

Claude-Etienne  Trebuchet,  né  i  Auzerre  le  17  fufflac  fjaa,  mort  le 
novembre  17B4,  cultivait  déjà  l'astronomie  à  Paris  en  1750.  II  était  officier 
de  la  reine  à  la  panetcrie.  Travaillant  chez  de  l'isle ,  il  découvrit  l'erreur  de 
Hallcy  pour  le  passage  de  Vénus  de  1761.  Il  calcula  plusieurs  tables  des 
hauteurs,  qui  sont  dans  les  Taljles  du  nonagésime  de  Pierre  Lévêque.  Il  cal- 
cula une  bonne  table  des  passages  de  Vénus  dans  la  seconde  édition  de  mon 
Astronomie.  II  engagea  M.  de  Mond>aron ,  conseiller  d'Auceire ,  à  établir 
un  observatoire  dans  sa  maison,  et  ils  firent  ensemble  diverses  observations; 
mais  celur-ci  mourut  trcs-jeune.  yeye^  le  Joiurnal  des  savana,  1786,  et  i'Al- 
manach  d'Aascne  pour  h  même  année. 

Jean  Caitnill,  mort  à  Paris  le  16  octobre  1784,  avait  été  premier  com- 
mis de  la  marine.  Il  aimait  tellement  le  calcul,  qu'il  avait  calculé  250000 
logarithmes,  dont  j'ai  le  manuscrit.  Il  fit  beaucoup  de  calculs  de  la  lune. 

178J. 

Cette  année,  trois  élèves  fondés  par  les  soins  du  baron  de  Bretcuil  com- 
mcncèmt  à  l'Obserratoiie,  sottt  b^divection  dtt€."*  Casifaiî ,  nn  coun  cohh 
plet  et  continu  d'observations.  — Afémoïns  de  l'Acadépiie,  1784,  p.  6^%, 

Les  Mémoires  de  l'Académie  pour  178 1,  qui  ont  paru  cette  année,  con- 
tiennent un  grand  travail  de  Dionis  du  Séjour  poiu  les  passages  de  Vénus  sur 

11  y  a  eu  cette  année  deux  comètes.  —  Mémoires  de  l' Académie.  itS^. 

Les  (Euvres  de  Boscovich,  sur  l'optique  et  sur  l'astronomie,  sont  publiées 
en  %  volumes  in-^* 

Le  second  volume  des  Mémoires  de  l'Académie  de  Toulouse  contient  des 
observations  par  Darqujcr,  de  1781  i  1783,  fonnam  la  suite  des  deux  volumes 
la-^*  qu'il  avait  publiés. 

.  Benûmlli  publie»  i  Berlin ,  les  ol^servations  de  "V^olf ,  faites  lDaii%  dspids 
1774  |nsqii''en  ij^l^,--^  Journal  du  savans,  1785 ,  p.  761. 

I)am  us  Mémoires  de  l'Acadésiie  pour  178a ,  qui  ont  paru  cette  animés, 
le  C.*"  La  Place  donne  la  théorie  de  la  figure  et.  dcs  atinciiobis  dei  spbé» 

roïdes.  Il  calcule  les  nscillntinns  d'un  fluide  qui  recouvre  une  sphère;  et  ces 
recherches  l'ont  conduit  à  celles  des  marées,  qu'il  a  données  en  17^3  »  et 
plus  au  long ,  dans  sa  Mécanique  céleste. 

Le  volume  des  Mémoires  de  rAc.uîémie  de  Berlin  pour  1-82  contient  un 
grand  traité  des  variatium  séculaires  des  éicmens  des  planètes,  par  M..jde  la 
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■■         Grange.  II  trouve  que  les  dimncw  moyennes  et  ks  moyens  mouvemens  sont 
178^.  constaïu. 

Dans  les  Transaction:,  de  1785 ,  menm  d'taw  base  de  ^i%6  toises,  vers 
Hounslow-heath ,  par  le  gcncral  Roy,  avec  des  pcécaittîons  eztiêacs.  Le 
grand  pyromctre  de  Ram&den  y  est  aussi  décrit. 

Le  C.**  lléchdn,  chargé  de  h Conneimce  des  temps,  ptiMb  le  Toi— • 
de  1788  ,  calcule  tcnc  m  nowrean  soin  «t  «vac  une  pcifcciion  <fi*ou  s'y 
avait  jamais  mise. 

L«  C.*"  Delambre  y  dmma  les  iong^cndes  ce  les  iadnides  des  ^98  éto&s 
du  catalogue  de  Mayer ,  que  M.  Kocli  «  données  cnwile»  d»  son  côté,  dans 

les  Éphcmcrides  de  Berlin. 

On  y  annonce  les  1300  nébuleuses  observées  par  H  erse  bel ,  ses  nébu- 
leuses planétaires ,  et  ses  observations  SUT  le  rotation  de  Mars. 

Au  mois  de  juillet,  L.i  l'cmuse  partit  pour  faire  le  tour  du  monde.  D'Age- 
let  s'embarqua  avec  lui.  — Journal  des  savons,  1787,  p.  4^8.  il  tît  des  obser- 
v«lioiu  importantes  sur  les  cAtes  d'Amérique  et  d'Ade  t  cUes  sont  impiiwéet 
dans  le  Voyage  de  La  Pérouse.  Voye-^  ci-après  l'année  1-91. 

L'Académie  de  Boston  publia  un  volume  de  Mémoires.  —  Journal  dts 
ssfns,  1787,  p.  38.  On  y  trouve  beaucoup  d'obaatvatîaiit  amonomiqucs , 
entre  autres  l'éclipsé  du  27  octobre  1780,  qiu  fut  presque  totale  ;  3  ne  restait 
qu'un  trait  de  lumière  si  fin ,  qu'on  ne  pouvait  le  mesurer.  Des  astronotnes 
étaient  allés  à  Penolescot-bay  pour  l'observer;  mais  l'erreur  des  cartes  du 
pays  fit  qu'ils  ne  tombèrent  pat  exactement  sur  l'encfroit  où  elle  devait  être 
totale. 

fiergeret,  mort  le  ai  février  178$  ,  est  celui  que  je  déterminai  à  faire  faire 
le  grand  nraïal  de  l'École  mifitdre,  avec  lequel  on  a  déietmnié  50000  étotlesK 

Nouet ,  Villeneuve  et  Ruelle  commencèrent  à  travailler  à  l'Obeervatoire » 
et  ils  continuèrent  jusqu'en  1794**  _ 

J'acquis  de  M.  Robert,  cnrt  de  Todl  ;'ttiï"maiîiâscni'des'  smus  eT  des 
tangentes  pour  toutes  les  secondes  :  je  las  ai  compares  avec  ceux  de  Taylor, 
qui  partuent  en  1792;  je  n'ai  trouvé  qu'une  unité  sur  le  dernier  chifiïe,  et 
cela  vient  de  ce  que  Taylor  a  employé  des  logarithmes  de  ii  cfailRes. 
'  Chailes-Joaeph  Ksenig,  qui  était  l'astronome  de  l'électeur  Palatin ,  fit  gra-. 
ver  une  constellation  sous  le  nom  de  Léo  Palatinus ,  entre  le  Verseau  et  Anti- 
noiisi  mais  elle  n'a  pas  éic  adoptée  par  les  astronomes.  Cette  planche  est  dédiée 
an  comte d'Obemdorf,  ministre  d'état,  qui  protégeait  beaucoup  l'astrono- 
mie. Kœnig  ne  sut  pas  se  maintenir  à  Mnnheim  ,  et  les  Lazaristes  furent  chargés 
de  procurer  des  astronomes  :  ce  iul  à  cette  occasion  que  j'en  eus  trois  chez 
mot.  Voyi^  l'année  i7t(. 

■  •  .      .     .  1786. 

Le  4  matin ,  passif  die  Mercure ,  qui  arriva  plus  tard  que  par  les 

tablas.  —  «/««tm/  des  Mnmts,  p.  7)5^.  ^Éflàmiridu  Je  BaÙM  pour  1789 
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et  1790.  11  a  été  observé  à  Bagdad.  — Journal  des  savons,  1787,  p.  361.  ■ 
^Èpkémérides  de  Milan,  1789.  11  a  donné  lieu  à  mes  nouvelles  tables  de  \j^6,' 
Mcrcura.  -~  CtHMÊstann  éa  temps ,  •  1 789. 

Le  10  mai,  le  C."  La  Place  annonça  à  l'Acndémie  la  découverte  impor- 
tante des  équations  séculaires  de  Jupiter  et  de  âatiurne,  dont  la  période  est 
de  877  ans.  —  Jâanal  des  savons,  p.  760.  Pim^imon  dé  la  Pbce«c  né, 
l«  23  mars  1749»  à  Benmont-en-Auge ,  pièi  de  Pont-l'Évêque  m  Nor- 
mandie. Cette  découverte,  suivie  de  plusieurs  autres,  l'a  placé  au  rang  des 
plus  grands  géomètres  :  on  peut  dire  même  qu'aucun  d'eux  n'a  jamais  rendu 
d»  A  grandi  serrioes  à  l'aicfonomie. 

Le  Traite  de  trigonométrie  de  M.  Cagnoli,  qui  parut  cette  année  {Jour- 
nal dis  savons,  p.  aoi } ,  est  le  plus  complet,  le  plus  savant  et  le  plus  utile 
à  l'istionoinie.  L'mtear»  né  à  Xaof  le  39  septarobre  1743  ,  é(u<&  VmttO'' 
nomie  à  Paris.  II  recoimia  à  Vérone  en  1786 ,  et  y  établit  un  oLicrtatoire. 

Dans  la  Connaissance  des  temps  pour  1-^89  ,  je  donnai  mes  nouvelles  tabici 
de  Mercure  et  de  Vénus,  fruit  d'ime  multitude  d'observations  et  de  calculs. 

Le  C.**  Cwini  puUie  pour  h  pranttre  foh  ks  czmitt  des  .obMnratkn» 
nombreuses  faites  à  rObsefratoife,  ai  1785 ,  par  Ini  ec  les  éHtn»  astiononws 
dont  i'ai  parlé. 

On  commença  bomI  1  tiwraHIer  à  de  nonreaiix  inimmens;  ma»  cette  entre- 
prbe  n'eut  pas  de  suite ,  i  cause  du  départ  de  Mégnié  pour  l'Espagne. 

Du  Séjour  publia  le  premier  volume  de  son  grand  Traité  analytique  des 
mouvemens  célestes,  dont  le  second  volume  panu  en  1780.  11  y  a  traité  toutes 
les  parties  de  l'astronooiie  par  des  fiMumliB  analytiques»  on  l'on  ugoim  tome  la 
généralité  qu'un  géomètre  babiie  pouvait  y  mettre*  ~  /tanmi  des  sëwm, 
1780 ,  p.  a87. 

Pingré  piAfia  fa  traénctton  du  poème  astronomique  de  Kaniiitu ,  que 
Dreux  du  Radier  nv^ît  purwiprif  ■n^^jijr,  A  m»  ■oiiirif ation ,  mais  que  Pm- 

gré  seid  pouvait  exécuter. 

Lo  I."  août,  mi»  Caroline  Herschel  découvrit  une  petite  comète  dans 
ie  Bouvier;  C'est  la  première  dont  nous  Im  avons  eu  obligation  ;  man  elle 
en  a  trouve  jilusieurs  autres  depuis  ce  temps- là. 

L'Astronomie  des  Dames,  que  je  pttbliai  ceue  année,  contient  d'autrei 
exemples  dés  travaux  astronomiques  des  lêmmes,  et  cet  ouvrage  était  destiné 
i  augmenter  leur  émulation. 

Dans  une  séance  publique  de  l'Académie  de  Dijon  ,  le  ai  août  1785  , 
je  Ins  nn  mémoire  sur  l'état  actuel  de  l'astronomie.  —  Journal  des  savons , 
1786,  p.  58. 

Le  20  novembre  ,  je  fis  l'acquisition  ,  pour  l'École  militaire  ,  du  grand 
murai  de  7^  pieds  que  Bergeret  avait  fait  faire  par  Bird  en  1775 ,  et  qui  était 
placé,  dépoli  1778,  dansTobservMo  de  iïcofe  milititfio.  - 

M.  Ludiam  publia  des  notes  et  des  éclaîrdssemens  utile*  ov  h  médiodt 
de  Bird  pour  la  division  des  instrumens.  —  Journal  des  savons,  1787,  p.  761, 
Beandwmp,  qui  était  parti  en  1781 ,  ât  bâtir  un  observatoire  à  Bagdad. 
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■  — Journal  (fcs  s/ivnvs,  i-'87,  p.  301.  Il  fit  beaucoup  d'observations  dans  le 

i^S6.  pays  où  l'astronomie  avait  pris  naissance  il  y  a  2)00  axis,  il  fut  obligé  de 

Tvnak  en  1790.  Joseph  de  Betadump  naquh  à  Vesoul  le*  29  fvàa  175a.  II. 

fût  n<Hiiné,  CB  1791 ,  conml  de  Fcnoe  à  Meican  en  Anbie.  Il  momvt  en 

iSor. 

J'engageai  Bernard  à  faire  des  observations  sur  les  satellites  de  Saturne, 
oïdbfiét  defMii»  foizante-dix  am»»'—J»mnÊ^éu mmiu-,  1717»  p-  |Oi*  D*Êptè$ 
ces  observations,  j'ni  fait  de  nouvelles  table»,  qaî  MMIt  dint  la  CfinniiMMire 
des  temps  de  175^2  »  publié  en  1790. 

Montîgnot  fit  îinpriiner  à  Nancy  le  catalogue  dm  étofles,  fait  par  Hîp* 
parque  1 28  ans  avant  l'ère  vulgaire. 

M.  de  la  Coudraye  donna  une  Théorie  des  vents,  pièce  couronnée»  en 
1785  ,  par  l'Acadcmie  de  Djjon.  —  Journal  des  savons,  1787,  p.  52.4» 

Le  second  yolume  desTnmiacCKmsde  la  Socitfié  pfaiImopiifc{iie  américata» 
de  Philadelphie,  jmbiié  cette  année,  contient  des  observations  de  MM.  Rit- 
tenhouse  et  Williams,  etdeM.  Craucbain,  major  général  de  l'escadre  tirançaise» 
qni observa  l'écIipse  de  loIdDda  27 octofaiie  1780,  àNewport,  dam  rÉiat  tfe 
«hode-island.  Cette  éclipse  n'était  point  vnfl>fe  en  Europe. 

L'Académie  de  Turin  publia  le  premier  volume  de  ses  nouveaux  Mémoires, 
arec  l'Histoire  de  cette  Académie. — Journal  des  savans,  17^8,  p.  jji.  11 
y  avôt  dnq  voiunw  des  premiers  JHiutUmm,  depub  1759  jusqu'à  1771» 

L'Académie  des  sciences  de  Paris  proposa  un  prix  de  12000  livres  poW  le 
flintelass;  mais  il  n'a  rien  produit.  — Journal  des  savans,  1780,  p.  laa.  . 

l^>yages  à  de  MM.  Shepherd ,  Onanî  et  Jean  TieoUey»  atlfonowwst 
dbm  les  rq>poitt  avec  nous  intàeanisnt  ramononiie. 

.  .  1787,  

M.  Herschel  termina ,  au  commencement  de  cette  année ,  son  télescope  de 
quarante  pieds  ;  il  supprima  le  petit  miroiT,  ce  qui  est im  avantage prédeuz*  Le 
1 1  janvier,  il  découvrit  deux  satellites  à  sa  nouvelle  planète;  mais  c'était  encore 
avec  son  télescope  de  vugt  pieds.  —  J^anui/  des  satMs,  1787»  P<  ^53  » 
1788 ,  p.  4*7- 

Les  Méinoires  de  l'Académie  pour  1784»  qui  parafent  celte  année,  con- 
tiennent un  grand  mémoire  du  C.*"  La  Place,  où  il  démontre  que  les  attractions 
mutuelles  des  planètes  ne  produisaient  point  de  changemens  dans  leurs  révo- 
lutions; nuis  (^ue  i^our  les  saselliics,  efles  établissaienf  des  rappoits  iii^^;dien 
entre  ces  ftfvoiutions.  On  y  trouve' die  obMSValîDns  de  Mcrcuie,  qui  sont 
toujours  rares  en  Europe. 

Borda  donna  la  description  du  cercle  de  réflexion  pour  la  nuuine;  et  son  . 
IBage  pour  l'astronomie  a  produit  une  révohttion  ûnportantè,  par  l'exacti- 
tude singijièM  des  observMÎOBS  muliipliées  sur  t^  les  poèitt  de  I»  oroon- 
férence.  ' 
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Alexis  'Wilson  mounit»  en  1787,  à  Glassotr  en  ÉcoM.  Son  fib»  né  wm  — 
1758,  lui  a  succédé  dans  la  place  de  professeur.  *7^7* 

Le  Traite  de  l'asuonoinie  indienne,  par  Bailiy,  qui  parut  cette  année»  «Il 
■n  ouvage  profond  ec  iGfficHe.  — /Nmw/ éfs  smms,  p.  ^z^.  Il  t'effbioa  ds 
prouver  que  les  tables  indiennes  ont  été  faites  3  102  ans  avant  Tire  vuIgainB} 
mail  j'ai  fait  voir,  dans  mon  Astronomie,  que  cela  est  fort  douteux. 

Cousin ,  qui  expliquait  depuis  long-temps,  au  Collège  de  France ,  les  grandi 
cdcnb  de  rattwcthm,  piibin  une  Introduction  à  l'étude  de  l'astronomie  phy- 
sique ,  où  l'on  trouve  M»  nouveaux  calcnb,  dont  il  mak  difficiie  d'epprtndit 
ailleurs  les  élcinens. 

Le  Gentil  rapporte ,  dans  le  Tolqme  des  Mânoncf  pour  1784,  qaH  t  racomnt, 
par  un  grand  nombre  d'observations ,  que  le  vent  d'ouest  règne  constamment 
à  Paris  dans  la  paitie  stqpdneure  de  i'atmosphèfe,  comme  le  vent  d'est  entre 
les  tropiques.  •  • 

La  Connaissance  dès'temps  pour  %^%^  contient  de  nouveaux  élémens  pour 
le  soleil,  par  le  C."*  Delambre;  il  en  est  résulté  les  meilleures  tables  dnsoleii: 
elles  sont  dans  la  troisième  édition  de  mon  Astronomie. 

Roger-Jowph  Boscovkh  moimit,  le  1  )  ftriier ,  ligé  dé  soneanie-senEe ans. 
J'ai  fait  imprimer  son  éloge  dans  le  Journal  de  Paris  du  i  3  mars  1787,  et  dans 
le  Journal  des  savans,  1792, ^ti.  Il  était  connu  sur-tout  par  la  mesure 
du  de^ré  en  Italie ,  qui  a  fait  le  sujet  d'im  ouvrage  important ,  traduit  eu 
françau  en  1770.  Voye^  page  40^- 

Le  10  avril,  !e  C.'"  Méchain  découvrit  une  comète  :  c'est  la  septième  que 
nous  devons  à  cet  habile  agronome.  11  tmvaillait  aussi  à  la  rédaction  des  obser- 
vations et  des  jonniattz  de  voyage  de  Chabcrt,  pour  fiure  ism  caite  nouvelle 
de  la  mer  Méditerranée.  — Journal  des  savons,  p.  74 1 .  Mais  le  dépuit  de  Cha- 
bert  en  1792,  et  le  travail  de  la  nouvelle  méridienne  entrepris  par  Méchain» 
ont  suspendu  la  confection  de  cette  carte  qui  doit  contenir  l'Archipel. 

i7ans  les  £phémérides  de  Berlin  pour  1789,  le  P.  FiximiUaer  publb  des 
tables  de  la  planète  Herschel ,  fondées  sur  la  position  de  la  trente- quatrième 
étoile  du  Taureau  dans  i  iamsteed,  que  l'on  reconnut  eue  cette  planète. 
•^Journal  des  savMt,  1788,  p.  538.  0is  le  ao  octobie  1788,  je  regarda» 
cette  identité  comme  certaine ,  et  je  raonatt^ail  dam  la  CoDOflnute  dc*  leaipt 
de  1791 ,  qu'on  imprimait  alors. 

M.  ▼ntm ,  vicaoe  à  Nttrtingen ,  pr^  de  Tulungen ,  y  donna  les  variations 
de  lumière  d'AlgoI  et  de  «  d'Andoious.  C«t  babife  attranonie  est  acnwOenent 

à  Blaubeuren  près  d'Ulm. 

M.  Prosperin  y  donna  les  calculs  de  la  comète  de  177^1  dans  une  orbite 
elliptique  dont  la  période  setaii  de  mflle  ans. 

M.  Schroeter  y  annonça  des  observations  sur  les  taches  de  Jupiter. 

M.  de  la  Grangey  cstpliqua  une  nouvdk  méthode  pour  détenniner  l'oibiic 
d'une  comète  par  tiais  cteervationsi 

On  y  annonça Pétablnament  d'un  bel  observatoire  à  Gotha,  pour  lequel 
M.  de  Zach  desimt  avoir  le  nmial  de  l'École  militaiie,  -i-^/Mrsi/.  smmu. 
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— —  p.  7j8.  Cet  obscrvMtoIre  a  produit  une  multitude  d'excellentes  ohseirationSf 
-  '7^7'  ^ach  étant  un  des  plus  habiles  et  des  plus  zélés  astronomes  que  noni 

ayons.  II  ettntf,  le     fum  1754»  i  Peic en  Hongrie. 

L'obsenratoire  de  l'Ecole  militaire  fut  reconstruit  par  ordre  du  maréchal  di 
Ségur  :  on  en  est  redevable  au  zèle  et  à  la  vigilance  d'Antoine-Jenn  Mclin , 
intendant  des  ordres  du  roi,  et  chef  du  bureau  de  la  guerre  uù  c-tait  l'admi- 
nistration  de  l'Écofe mflittiie ;  c'eic  à  lai  qu'on  doit,  par  coméqaent,  toat  et 
qui  s'est  fait  d'important  dans  cet  observatoire,  comnw  on  iû  «fait  tant  d'aMBCt 
bientaiu  envers  l'humanité,  yoyei  1 794. 
Dans  les  Transactions  pliflosophiques ,  on  tranve  Toincrvaiiott  <h  vofea 

dans  la  lune.  — Jounuil  des  savons  ^  1788  ,  p.  )  17.  U  a  4|ié  apatÇV  d^UM 
manière  plus  incontestable  en  i794r* 

Legénénd  Roy  y  donnelaplan  des  optetions  qu'il  pr^arait  pour  joindre, 
par  des  triangles,  l'Angleterre  avec  la* France. 

Pingré  calcula  les  éclipses  arrivées  pendant  mille  ans  avant  notre  ère. 
^  Aléatoires  de  l'Académie  des  inscriptions ,  tome  XLII  ,  publié  en  1786. 
séjournai  des  savans ,  1788,  p.  267. 

L'éclipsé  de  soleil  du  1 5  juin  fyi  nbiarv^  à  Paiji  et  à  Difoo.—- /«mm/ 
des  savans,  p.  50}  et  57t. 

Rocfion  m  Aire  à  la  Muette,  par  Carodié,  on  tâaKope  de  platiae,  di 
six  pieds,  qui  se  trouve  meilleur  que  cchl  de DoMowd  yi  est  à  f  Oing  1  auiiw  ■ 
Ce  télescope  a  été  porté  à  Brest. 

Les  canes  des  limites  de  France  et  d'EqMgne  ont  donné  occasiott  à 
'   Gautier  et  à  Junker  de  faire ,  mr  ht  H&Êtùom  letmiies,  dae  oliaunradii 

intéressantes. — Journal  des  savans,  p.  joj. 

Dans  les  Éphémérides  de  Milan  pour  1788 ,  on  trouve  la  descriptioa  da 
le  glande  miiManne  de  Milan ,  dont  le  gnomon  a  7)  pieA  de  hamenr» 
et  qui  a  été  construite  par  MM.  de  Cesaris  et  Reggio .  et  un  erand  mémoire  d» 
M.  Oriani  sur  1^  réfractions  astronomiques  traitées  d'une  manière  ana/ytiqtae. 

L'éclipsé  de  hme  du  30  jujn  fitt  oiMenrée  à  Càd^  en  Pcne  par  Beau- 
champ  [Journal  des  savans,  i  788,  p.  187);  ce  qei  décida  fa  yaitkm  de  la 
ôtuation  de  la  mer  Caspieiuie. 

Le  C."  La  Place  annonça  à  TAcadéroie,  le  19  déccndire,  h  déuXiveiie 
impcmante  de  la  cause  de  l'accâération  de  la  lune.  —  Journal  des  savans , 
1787,  p.  101.  C'est  la  diminution  de  l'équation  du  soieiL Cmmucah'^ 
dts  temps ,  x-j^o.^^  Mémoires  de  l'Académie ,  1786. 

Les  Éphémérides  de  Vienne  pour  17S6  et  1787,  contiennent  ia  uliecm* 
lions  faites  à  Budp  en  Hongrie,  par  MM.  Weiss  ei  Bruna;  àTymaw,  par 
M.  Taucher;  à  Prague,  par  M.  Strnadtj  à  Agria  [Egerj,  par  M.  Mada- 
rassy  ;  1  Insprucit  dans  le  Tirol,  per  M.  ZalUngert  à  Sfiitaw,  par  M,  Bcit- 
1er;  à  Copenhague,  par  M.  Bugge;  à  Rot  en  Bavière  ;  à  Cremsmuoaer» 
par  le  P.  Fixlmillner;  et  à  Vienne,  par  Hell ,  I  riesnecker  et  Gerstnar. 

Dans  les  Éphémérides  de  Milan  pour  1789,  M.  Oriaui  peib  dW  cicfl- 
lant  chranonèm  ftii  par  M.  Emcry  à  Londms,  dont  M.  le  comte  de  Briihi 
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$V<;t  servi  pour  dctcnniner  les  longitudes  de  plusieurs  villes.  II  y  donne  aussi  ' 
des  tables  des  incgaiités  de  Saturne»  découvenes  par  le  C"  La  Place;  mais  1787. 
ks  tables  qw  ie  C.**  E^dambre  en  a  publiées  en  1 789 ,  sont  beaucoup  plus 
étendues  t  et  établies  sur  une  ample  discussion  d'observations. 

Cette  année  est  remarqualile  encore  par  le  voyage  de  Cassini  et  de  M,é- 
chain ,  au  mois  de  septembre ,  sur  les  côtes  de  France  et  d'Angleterre ,  dont 
les  résultats  sont  dans  l'ouvrage  qtii  a  panifn  septembre  1791,  et  qui  a  pour 
titre  :  Exposé  des  opérations  faites  en  Fnout  «  iySjr  poinr  la  j9»etàm  du  «kstr^ 
vatoins  de  Paru  et  <U  Grtenwich. 

L'Acadénie  de  Dublin  pobiiamivolnme  de  Mémoires,  oèM.  Usher  donna 
,  la  description  de  l'observatoire.  — Journal  des  savons,  1788 ,  p.  813. 

Dans  les  Mémoires  de  l'Académie  de  Berlin  pour  1784,  le  C.*"  La  Grange 
donne  la  suite  de  la  théorie  des  variations  périodiques  des  mouvemens  des  pla- 
nètes qui  ne  dépendent  pas  des  excentricités  et  des  inclinaisons.  Celles  qui 
en  dépendent  étaient  Jes  plus  difficiles  à  calculer  :  c'est  le  C."  La  Place  qui 
s'en  est  chargé;  et  elles  paraîtront  dans  le  troisième  volume  cte  sa  Mécanique 
céleste. 

Le  P.  Piaxzi,  professeur  à  Paferme,  vint  habiter  avec  moi,  pour  obser- 
ver ,  et  pour  se  préparer  à  établir  à  Paierme  en  Sicile  cet  observatoire  oii  il  fit 
depuis  des  choses  importantes  pour  l'astronomie. 

Jacques  Thulis  est  entré  à  l'observatoire  de  Marseille,  où  il  a  été -très- 
utile  à  l'astronomie.  Nous  citerons  plusieurs  fois  des  observations  Bl^MntUltCf 
dont  nous  avons  obligation  à  son  intelligence  et  à  sou  zèle. 

1788. 

M.  d'jUsY  fait  bâtir  dans  sa  maison ,  sue  de  PanuSs,  Ht  obssrfSloilB  »  pib 
fa  O.^»*-  Pewmbre  a  fait  des  observations  intéressantes. 

Les  Mémoires  de  l'Académie,  publiés  cette  année,  sont  ceux  de  .  178,5; 
ils  contiennent  un  mémoire  sur  rapiatissemcnt  de  b  tente  »  oà  liât  voir 
qu'il  n'est  pas  de  plus  d'un  trois-cemicme. 

Le  C,*"  La  Place  y  a  publié  sa  nouvelle  théorie  des  dérangemens  de  Jupi- 
ter et  de  Sanam»,  qnll  avait  annoncée  à  l'Académie  ie  i  pdécembre  1787. 

J'y  ai  donné  aussi  le  mouvement  de  Vénus ,  discuté  par  de  nouvelles  obser- 
vations, qui  ont  produit  en  1786  de  nouvelles  tables  de  cette  planète»  inpp- 
méasduis  la  Connaissance  des  temps  de  1789. 

Cai^ni  a  publié  une  cane  de  la  Jom,  où  l'on  voit  les  changemena  qu'on 
y  a  remarqués ,  et  |c»  yolpvis  dom  tw  «  VfM,  '-^mnml  éu  mpsêu,  tvS'S  . 
p.  4*7  et  8a8.  .  '  .  '  ' 

La  Connaissance  des  temps  de  1790  contient  mes  nowveflei  tables  de 
Man,  et  de  nouvelles  tables  d'aberration  du  C/'  Ddambro,  pow  Ml  gngld 
nombre  d'étoiles  qui  n'étaient  pas  dans  le  livre  de  Mesger. 
,  |f •  Schroeter,  qui  venait  d'établir  un  observatoire  à  Lilienthai ,  près  de 
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-  Breinen,  et  d'acquérir  un  télescope  de  Herscbel,  y  observa  les  variations  de» 

1788.  b«id«c  de  Jupiter ,  et  rinégdiié  de  nMmvemciit  des  caches.-- /fwiM/  éit 
savons ,  i-'SS,  p.  2j9ei  811. 

L'Âcadcinie,  qui  avait  proposé  successivement  pour  17841  1786  et  1788, 
les  attractioiu  sur  la  comèie  de  15)2-1661  »  n  ayant  reçu  aucun  mémoire, 
retira  le  prix  [Journal  des  savou,  1788»  p»  )6|)t  et  proposa  la  théorie  de 
la  planète  Herschei}  ce  qû  000$  ftocan,  m  17^0» d'earoeUentei  labktparle 
C"  Deiambre. 

Dans  les  Éphémtfridcs  de  Berlin  pour  1790 ,  on  crowt  le  caïalogae  de 

Mayer  réduit  à  1800  par  M.  Koch  ,  avec  les  longitudes  et  les.  latitudes;  mai»  - 
il  y  a  en  général  6  ou  7  de  trop,  parce  qu'il  a  tait  la  prccession  des  équi* 
BOxes  un  peu  trop  fime. 

M.  Bode  y  doime  une  nouvelle  coiutellation  ,  qu'il  nomme  Trophée  de 
Frédéric,  et  beaucoup  de  longitudes  déterminées  en  Suède  et  en  Danenwcfc 
par  des  observadons  astronomiques  et  des  opérations  trigonométriques. 
*         Le  roi  xle  Danemarck,  établit  des  observatoires  dans  la  Norr^ie,  l'Islande, 
le  Groenland  ,  et  aux  Indes  orientales.  — Éphémérides  Je  Vienne,  1 790  ,  p.  383. 

M.  Schroeter  publia  un  volume  ia-S,*,  en  allemand,  d'observations  sur 
les  taches  de  b  lune  et  de  Japiier;  la  description  de  son  t^cscope. 

L'Académie  d'Édimhoiirg  a  publié  un  volume  de  Mémoires,  où  il  y  adtl 
observations  de  M.  Robison.  —  JounuU  dis  savons,  1788,  p.  8i4* 

Le  tionlènie  Toinnie  des  Mémoires  de  l'Acnttnie  de  lirai  contient  de 
nouvelles  tables  de  la  planète  Herschel ,  par  M.  de  Caluso. 

Le  célèbre  ouvrage  de  Barthélémy  sur  la  Grèce ,  intitulé  Voyage  d'Ana- 
(àarsis,  contient  des  recherches  savantes  sur  l'histoire  de  l'astronomie  des  Grecs. 

Le  Gentfl  publia,  dans  les  Mémoires  de  1785 ,  un  mémoire  sur  l'origine 
du  zodiaque,  ei  sur  le  sodiaqne  indien  qui  eit  dans  les  Tiansaciions  pUb- 
sopbiqncs. 

Condoreet  et  le  C.«*  Lu  Crofcc  pubBent  lu  second  et  le  trotsième  volune 

des  Lettres  d'Eulcr;  le  troisième  volume  contient  une  idée  de  h  terre,  des 
longitudes  et  des  latitudes.  Euler  y  traite  des  lunettes,  et  de  la  grandeur  dëme- 
sorée  que  la  lune  parait  avoir  à Hiorfion.  '-"JmniMléts  xévms,  1789,  p.  740. 

Dans  le  Journal  de  Paris,  du  i{  man,  Je  fus  obligé  de  rassurer  Paris  sur 
le  danger  d'une  prétendue  comète,  dont  on  parlait  comme  en  1775.  On  a  vu, 
page  l'histoire  de  la  terreur  extraordinaire  que  causa  un  méfnoùre  M 

les  coinèM»  i|ui  pouwaient  ^procher  de  la  terre. 

Le  I  j  avril ,  mourut  Jean-Paul  Grnndjean  de  Fouchy,  âgé  de  quatre-vingt- 
un  aju.  11  s'était  occupé  d'astronomie  dés  sa  jeunesse  ;  et  U  publia  beaucoup 
d'observations  ef  de  mémohes  étm  les  volttines  de  l'Acadëmiu. 

M.  Veiga  publia,  à  Rome,  des  Éphémérides  pour  I78pt 

M.  Cagnoli  publia  aussi,  à  Vérone,  un  alroanacb. — Jowmal  des  savons, 
1789,  p.  4^3.  Il  remporta  le  prix  de  l'Acadénie  de  Copenhague,  mt  h 
manière  de  calcider  les  observations  des  éclipses.  — /iM  p.  193- 

M.  Aairy»  «moiMaae  du  réfecteur  Palatin ,  vînt ,  an  mois  de  juillet ,  tiavaiUer 
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avec  moi  ;  il  alla  ensuite  à  Manheim ,  où  il  s'occupa  à  placer  mieux  le  mural ,  et  — — 
où  ii  commença  un  cours  d'observations  astronomiques,  dont  j'ai  parié  plu-  1788. 
ÛeimfoM. — Journal  des  savans ,  1789,  p.  ^^6, 

Au  mois  de  septembre ,  M.  Henry  y  vint  à  son  tour ,  d'oit  ii  M  icndh  à 
Manheim,  où  ii  seconda  M.  fiarry  pendant  quelques  années. 

Au  iBOH  de  novanbre»  M.  Ungesduck  ibut  dm  moi  «vec  le  mime  projet; 
mais  la  mon  l'empêcha  d'être  utile.  •> 

Au  mois  de  décembre,  le  C.*"  Duc-la-ChapclIe ,  de  Montauban ,  qui  depuis 
c'est  fait  connaître  par  des  observations  nombreuses  et  importantes,  vint  aussi 
se  préparer  à  loinie  cette  cmièie; 

La  Pérouse  et  d'Agelet  arrivent  à  la  nouvelle  Hollande  ,  où  ils  trouvent 
M.  Dows,  astronome  anglais,  âgé  de  vingt-trois  ans»  qui  s'y  occupait  d'as- 
mmomie»  et  qui  depuis  a  quitté  ce  pays-là.  La  ieitm  qa'ib  éuifuiem  aion 
todt  ks  dernières  qu'on  ait  reçues  de  ce  voyage  autour  du  monde. 

Le  cinquième  volume  des  Mémoires  de  l'Académie  de  Bruxelles  contient 
des  observations  de  M.  Pigott ,  et  un  mémoire  de  M.  de  Zach  sur  la  nouvelle 
planète  de  Henchel. 

Les  Mémoires  lus  dans  les  assemblées  puI)!iquos  de  l'Académie  de  Montpellier 
contiennent  un  écrit  de  Poitevin  sur  i'inâuence  de  la  révolution  de  l'apogée 
hmun  duw  la  wBâtiionio§jm,'^Jmtmd     ta^mu,  1789,  p.  489. 

L'Acadéab  fitufi»  vnk  propoié,  pour  cette  année»  l'éloge  de  d'Alam» 
bert.  Il  y  en  a  en  phisîeun  d'imprimés  ;  mais  le  meilleur  est  celui  qui  se  trouve 
dans  l'Histoire  de  l'Académie»  par  Condorcet,  et  cjue  j'ai  cite  sous  l'année 
1785. 

M.  "W^oIIaston  publia  l'annonce  de  son  grand  recueil  des  catalogues  d'étoiles , 
qni  a  paru  en  1789 ,  et  qui  a  été  fort  unie  aux  astronomes»  en  leur  doimaai 
ée%  réducdom  txnam  fatet»  dn  préceanons  bin  caktdééi ,  «t  dei  compa- 
nûsons  de  toutes  les  déterminations  tju'on  avait  SW  iec  dlOilti. 

Mort  ûe  l'alitsch,  paysan  saxon,  <fà  étah  oomm  en  auronooit. — Mtr- 
(tut  étFmte,  30  man  1788.  * 

Le  voyage  ^  )•  fi»  en  Angleiem  m  i7tt»  me  firocan  H  wdifàctNMi 
de  voir  de  nouveaux  observatoires ,  et  d'être  témoin  des  ))rogrès  qu'y  fait 
notre  science.  Ce  voyage  fUt  utile  k  la  troisième  édition  de  mon  Astrono^ 
mie»  pnUiée  en  1701. 

Je  ni  wr-tout  1  observatoire  d'Oxford  ;  odoi  dn  duc  de  Marlbofough  à 
Blenhcim;  cdui  de  Herschel  à  Slough;  celui  du  comte  de  Briihl  à  Londi^; 
ccn  de  M.  Bayly  i  Portsmouth,  et  de  M.  Shepherd  à  Cambridge}  celui  du 
fui  k  Richmond  ;  celui  de  M.  Avfcert  è  LottBpfit-InH. 

Je  vis  avec  intérêt  les  in^tnimens  de  Ramsden,  qui  faisait  un  grand  mnitl 
pour  Milan,  un  cercle  entier  pour  M.  Piazzi,  de  Païenne»  et  un  immcme 
éqoatorial  pour  le  cHeyaKer  Sfcnckburgh.  Voyei  la  lettK  «tr  ies  ouvrage»  de 
Ramsden,  Journal  des  savans,  i7tt«  p.  744-  Le  télescopo  de  quarante  fMs 
de  Hendid  n'était  pM  abaotmacm  inrminéj  H  Mi  m  tetfond  miroJr  ponr 
oe  tâeicope. 

Q'14'l  » 
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-  Enfin  je  vis  les  chronomètres  d'Emery  et  d'Arnold,  les  hygioiiiitict  de 
l^oo*  'M.  tie  Luc,  etbuncoup  d'autres  objets  curieux  pour  les  sciences. 

Je  fus  témoin  (fai  zèle  que  le  roi  d'Angleterre  avah  pour  l'astroïKMnie.  Il 
me  dit  que  c'était  lui  qui  avait  voulu  que  Herschel  port'it  son  télescope  jusqu'à 
quarante  pieds  ;  et  comme  je  lui  taùais  des  remercimens  pour  les  astronomes, 
il  rat  fit  cette  réponse  édffinM  :  N9  «M«^/  fta  trinx  employer  son  argm  à  ttU 
qu'à  faire  tuer  des  hommes  ! 

Je  terminerai  la  notice  de  1788  par  la  vie  de  M."«  Lepaute,  que  noi» 
pev£knéf  le  6  déccmbie.-  Cent  pote  étth  noim  miMie  pour  l^Htrononfe- 
que  pour  moi  :  mais  on  pardonnera  bien  ce  pedt  MN»-«r«euvre  à  la  sensi!»-- 
Jité  de  l'auteur;  ce  sera  une  consolation  pour  moi,  et  un  objet  d'émulation 
pour  un  «exe  que  nous  avons  intérêt  d'a:>»ocier  à  nos  travaux  ;  témoin  ceux 
d»  miw  HaKM,  de  IL»*  de  i*  Lande,  *c. 

Nw  hoc  praeipuma  amiconm  mumu  est  prouqui  defunctum 

i§Êtmt»  fwMK.  Tacit. 


,   Le  devoir  d'un  imi  n'est  pas  d'honorer  par  de  Stérilet  làr 
k  mémoire  de  celai  qull  a  perds.  * 

M."*  Lepaute  mérite  d'être  citée  pemile  petit  nombre  des  femme*  d*eipiic  ' 
i  donnent  l'exemple  à  leur  sexe  par  Pémdatkm  et. le  goâut  dea  lejencei 


Nicole-Reine  Étable  de  la Brière  naquit, le  5  janvier  172),  à  Paris,  dans  le' 
palais  du  Luxembourg,  où  demeurait  son  père,  qui  avait  été  attaché  à  la  reine 
d  Espagne ,  Elisabeth  d'Orléans ,  veuve  de  Louis  qui  fut  roi  d'Espagne  en  1 707, 
pendant  sept  mois.  Celte  pvinceae  mourat  an  Lnxenboarg  le  t6  juin  1742.- 

M."*  Lepaute  se  distinguait,  dès  son  enfance,  par  son  esprit.  Une  de  se»" 
sœurs,  encore  enfant,  disait,  Jeisuis  ia  fUts  blanche  i  l'autre  lui  r^oadaitf 
Mimûllà  fthu  éTofrtt  t  éÊm  Vvnh  entendu  de  oewt  qui  fenviroMiaient;  ataie 
avant  de  savoir  en  quoi  consistait  cet  .tvantage  qui  devait  l'élever  un  joar|. 
non  au-dessus  du  reste  de  «a  famille ,  mais  au-dessus  de  la  plupart  des  femmes. 

Dès  sa  première  jeunesse,  elle  dévorait  les  livres;  eiie  passait  les  nato  i- 
des  lecnues,  et  ae  «fciingnair  du» la  sodéitf  aMmi  p«  mm  •ipik4iÉ»|pr'«  ' 
vivacité  et  par  ses  grâces. 

Elle  fut  raisonnable  de  très-bonne  heure  ;  et  quand  il  fut  question  de  la 
marier,*!  Tige  de  seÎM  ans ,  son  picmier  cÂcix  tondie  snr  wi  homme  res- 
pectable ,  dont  la  disproponion  d'âge  était  si  grande  ,  que ,  quoique  sensible 
'aux  grâces  et  au  mérite  diie  cette  jeune  personne,  il  ne  cnu  pas  devoir  accepter 
le  présent  qui  lid  ^Hit  oArc. 

Elle  épousa,  le  27  août  1748 ,  M.  Lepaata  l'abé,  qui  comoMnÇiit  à  atf 
faire  connaître ,  qui  a  été  ensuite  horloger  du  roi ,  et  qui  a  fait ,  avec  son  frère, 
les  plus  grandes  et  les  plus  belles  horloges  que  nous  ayons.  Ce  frère  cadet  a 
lait,  én  1786,  la  nipaÂa  boliofa  da-iMiMa^vik  de  Pvii-, 
de  cent  htM^  fiança* 


Digitizedby  GopgI<; 


DE  L'A  STRONOMIE. 


6-7 


.£n  1 7$  3>  j'avais  pour  observattûie  la  coupole  qui  est  sur  ia  pone  principale  — 
du  ndm  éa  Lionnuioarg^,  où  de  TIiIb  «m»  6b»ené  «mt  ion  â^an  pour  1 
la  Russie.  M.  Lepaute  venait  de  faitt,  pour  ce  p«b»»  k  jMemière  horloge 
horizontale  qu'on  ait  faitfe  à  Paris  avec  une  grande  perfection  ;  et  cela  iui 
avait  mérité  un  losement  au  Luxembourg.  11  avait  lait  aussi,  en  i7J3>  une 
pmdal»  à  nue  wnle  rone ,  cl  féuk  aUé  chts-  loi ,  ccnmm  coiimiiwini  dt 
l'Académie  pour  l'examiner.  Ces  deux  circonstances  suffisaient  pour  établir 
des  relations  entre  deux  personnes  dont  les  travaux  avaient  beaucoup  d'analo' 
gie.  Gène  tiamoa  a  été  uâe  i  tom  deux  r  |'ai  coatrfimé  i  la  peiftcdon  dM 
imans  de  M.  Lcpmie  en  horlogerie ,  et  M.  Lepaute  a  été  utile  à  l'astrono- . 
mie;  car  il  y  a  des  pendules  de  ce  célèbre  horloger  dans  fa  plupart  de» obuff» . 
vatoires  de  l'Lurope,  et  elles  sont  de  la  plus  grande  pertection. 

M."*  Lepmite  eotni  biemAt  dans  cène  réunion  de  tisvMDc;  eBt  avA  non 
d'esprit  pour  n'avoir  pas  de  la  curiolité  :  die  obtcnrab,  ctte  CtàoSA,  4m 
décrivait  les  ouvrages  de  son  maii. 

Non»  enmprfmcs  «n  conmnm  un  nonvcen-Tniié  dliorlogerie ,  qui  parut  en 
'7 H*  '"-^'z         l'on  trouve  plusieurs  objets  nouveanz  de  M.  Iiffentp; 
entre  autres ,  des  pendules  d'équation ,  où  le  cadran  du  temps  vrai  change  par 
une  courbe  d'équation ,  en  sorte  qu'une  seule  aiguille  marque  le  temps  moyen 
et  le  Mmpe  Trai  ;  une  antre  qui  suit  k  lenpt  wni  par  k  changement  da  poH . 
dule  :  méthodes  que  l'on  emploie  souvent  avec  succès.  M.""  Lepaute  calcula 
pour  ce  livre,  une  table  du  nombre  des  oscillations  pour  des  pendules  de  diâe> . 
ventes  loogneun,  on  dai  keigueurs  oonr  chaque  nomUe  donné  de  vflifa*. 
tions,  dqNÛs  cduide  i9  ligiies,  qui  unit  iBooovibiaiMn» par  henve,  jna^*à 
cdnt  de  3000  lieues. 

An  mois  de  juin  1757,  j'engageai  Clairaut.  à  appliquer  sa  solution  dut 
proUème  de»  troi»  corps  k  k  ooniète  qu'on  awendak  »  et  i  calcukr  l'at-. 
traction  de  Jupiter  et  de  Saturne  sur  la  comète ,  pour  avoir  exactement  son 
rctvui.. M."^' i^epaute  nous  ru(  d'im  si  grand  secoiurs,  que  nous  n'aïuion» 
point  oU  sans  eik  cntvqMcnAe  cet  éaonme  menai,  <A  U  mUk  «vicuier  pour 
tous  les  degrés ,  et  pour  150  ans  ,  les  distances  al  les  fiwcas  de  chactme  des 
deux  planètes  par  rapport  à  k  comète.  Je  Ini  ai  lundu  |nMice,  à  cet  ^gard» 
dans  na  Théom  des  comètes ,  p.  110. 

En-  17 Glairaut  avait  également  cîlé.  M.**  LepauM  dans  son'iÏTva 
sur  la  comète ,  oîi  il  profitait  de  cet  immense  travail  ;  mais  il  supprima  cet 
article  par  complaisance  pour  une  femme  jalouse  du  mérite  d»  M.""  Lepaute, 
ce  qui  avait  de»  prétentions  san»  ancnne  «ipica  de  connainanoa.  £Ik  par- 
vint à  faire  commettre  cette  injustice  à  un  savant  judicieux  ,  maii  finbk, 
qu'elle  avait  sul>jugué.  On  sait  qu'il  n'est  pas  rare  de  voir  les  femmes  ordi- 
naivK  déprécier  celles  qui  ont  des  connaissances ,  les  taxer  de  pédanterie, 
et conteiserifnr mérita,  ponraetai^  de kiirsMpéforité;celtes»d  aoiit.cn  à 
petit  nombre ,  que  ks  anOM.  sQDt  piwqne  poivonais  à  kur  fiii»  cadMr  en 
qu'elles  savent. 

Ckimuc  m'écrivdt  :  «  L'aidenr.de  M."*  Lcpanat  m  wnniw»  m  Dans 
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■  lettn  »  il  l'appelle  U  swêatt  eédcwkâtkfk  On  compicnMi 
1^88'.  dkntot  le  coim^  qu'exigeait  cette  entrepiiw»  si  l'on  ne  tftvakque  pendaat 

plus  de  six  mois  nous  calculâmes  depuis  le  matin  jusqu'au  soir,  quelquefois 
même  à  table,  et  qu'à  la  suite  de  ce  travail  force,  j'eus  une  maladie  qui  chan- 
gea mon  tempérament  pour  le  reste  de  ma  vie  {  mm  M  éiak  iMi|»owil  qw 
le  résultat  fut  donné  avant  l'arrivce  de  Ii  comète,  pour  que  penonne  ne  pfil 
douter  de  l'accord  entre  l'observation  et  les  calculs  qui  serviraient  de  foo- 
dmcBt  à  b  pcédiciioii*  CoM  ce  qni  siiFfa  tActhmMnt  s  Ift  oonètsAt  icttf- 
die  de  600  jours  par  l'action  de  Jupiter  et  de  Saturne;  et  ce  retardeBMSt 
fut  annoncé  à  la  rentrée  publique  de  l'Académie  des  sciences  au  aob  de 
novembre  1758.  On  ne  vit  la  comète  k  Paris  que  le  21  janvier  I7$9f  et  en 
Allemagne  que  le  2  j  décembfft  Histoire  de  l'Àcûdimk,  17^9»  p> 

i.lle  ftat  observée  à  Beziers ,  comme  on  le  voit  p.  1^6. 

La  comète  de  1762  occupa  aussi  M.""  Lepaute,  quand  il  iaX  question  d'en 
caloder  les  âénem  par  le  moyen  des  obieifMioiii. 

L'éclip&e  annulaire  de  soleil ,  prédite  pour  1 764 ,  ^tatt  un  phénom^e  curieux 
pour  la  France,  où  l'on  n'en  avait  jamais  observé.  M."*  Lcpaute  la  calcula 
pour  tome  Téiendiie  de  fEnrope ,  et  publit  vm  cane  oà  l'on  voyait ,  de  qusit- 
tfheure  en  quart-d'heiu-e ,  la  marche  de  i'4d^iM«  «t  me  autre  carte  pour  Pariit 
où  l'on  voyait  les  différentes  phases.  Si  un  article  inconsidéré  de  la  Gazette 
de  France  Ht  croire  que  l'éclipsé  serait  totale ,  et  qu'il  fallait  avancer  l'office 
du  matin ,  il  suffisait ,  pour  être  détrompé  ,  de  jeter  les  y«nx  tor  les  caiMl 
de  M.""'  Lepaute,  dont  on  avait  distribué  plusieurs  milliers. 

A  l'occasion  <Ies  différentes  éclipses  qu'elle  avait  calculées  y  elle  sentit  l'avan- 
tage d^ne  table  des  angles  parallactiques,  «t  eUe  en  fit  une  tfii- 
qui  est  dans  la  Connaissance  des  toups  dt  IT^)**  «t  dam  1*  ihm  î 
Exposition  du  calcul  astronomique. 

M."*  Lepaute  fit  ansî  plusieurs  mémoires  pour  l'Académie  de  Beziers ,  dont 
«tte  était  associée,  entre  autres  le  calcul  de  toutes  les  observariom  qu  on  y 
avait  faires  lors  du  passage  de  Vénus  sur  le  soleil  en  1761.  Mais  parmi  lo 
services  qu'elle  a  rendu*  à  notre  science,  on  doit  citer  principalement  le  soi» 
qu'die  eut,  en  1768*  de  finie  venir  de  MontmtftH  un  neveu  de  son  mari, 
âgé  alors  de  quinze  ans  ,  pour  l'attacher  uniquement  à  l'astronomie  :  c'est 
Lepaute  d'Agelet ,  reçu  à  l'Académie  des  sciences  en  178J,  et  dont  le 
voyage  an  terres  anstraki  en  1773 ,  et  le  voyase  asMMr  di  monda,  «pï 
entreprit  avec  La  Pérouse,  prouvent  d'ttOa  namitt  bfcn  inponani^y 
M.""*  Lepaute  a  été  utile  à  l'astronomie. 

Ce  n'est  pas  la  seule  obligation  que lid  ak  la findBadè  son  maii  t  M.  LapaM» 
le  iewie«qu  fut  horloger  du  loî,  «tawàil» la cbafdafc  famille,  eut  desenfaiMi 
l'ainé  fût  élevé  par  M.'^'  I.cpaute  avec  un  soin  extrême.  Une  intelligence 
peu  commime ,  tous  les  agruneru  et  les  taiens  qu'on  peut  espérer  d'un  enfant  » 
caini-ci  les  possédait.  A  Pige  da  sis  arn,  I  fiiWt  déji  des  calculs  asooaof 


miques;  et  comme  il  a  maintenant  trente-sept  ans  [en  1802),  il  serait  connu 
dans  las  sdances ,  comme  d'Agelet  son  cousin ,  si  on  lui  eût  fait  embrasser 
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CMce  canicre  ;  nuis  on  pné£éra  de  le  mettie  ciiez  un  notaire ,  et  ensutte  »  ' 
dn»  les  emplo».  On  ot  surpris  que  ses  pavens  ne  râcnc  poinf  firft  pidi-  I78&. 
ter  des  circonstanees  heureuses  de  sa  première  éducation  pour  lui  donner  un 

état  plus  flatteur  pour  l'esprit  et  pour  la  gloire;  mais,  quoique  déjà  riches, 
ils  n'ont  pu  résister  à  l'appât  d'une  carrière  plus  lucrative  :  on  croit  toujours 
fiûre  mieux  pour  ses  enfuis  quand  on  leur  procure  le  moyen  de  gagner  pkn 
d'argent. 

£n  1759,  je  fus  chargé  de  la  Connaissance  des  temps,  ouvri^e  qi^e l'Aca- 
démie des  sciences  publiait  chaque  aimée  pour  l'usage  dn  annwomes  et  des 
navigateurs ,  mais  dont  les  calculs  pouiTsiwtf  occuper  plusieBrs  personnes.  J'eni 
le  bonheur  de  trouver  dam  M."**  Lepauteun  secours  sans  lequel  je  n'aurais  pu 
entreprendre  ce  travail;  et  elle  continua  jusqu'en  1774»  temps  où  un  autre 
académicien  m  cli»gea  de  ce  pénible  emploi  :  mais  tkm  elle  conmwnça  de 
s'occuper  du  travail  des  Ephémérides,  dont  le  septième  volume  ia-^/,  qui 
parut  en  1774»  va  jusqu'en  17S4»  et  dont  le  iiuitième,  public  en  1783»  s'étend 
jusqu'à  Tannée  1 792.  Dans  celui-ci,  elle  fil  seule  les  caknb  du  adetf,  de  la 
lune  et  de  toutes  les  planètes,  CMane  on  le  voit  dans  la  fNtéftce ,  oh  fntm 
soin  de  rendre  justice  à  mes  coopérateurs. 

Celte  longue  suite  de  calculs  aâaiblit  sa  vue,  qui  avait  été  excellente;  elle 
lût  obligée  3e  discontinuer  dans  les  dernières  années  de  sa  vie. 

Mais  combien  les  qualités  du  cœur  ajoutent  à  la  gloire  des  talens  de  l'es- 
prit !  Hâtons-nous  de  dire  que  pendant  sept  ans  M.""  Lepaute  fit  voir  l'hé- 
roibme  de  la  Terra  dans  les  soins  qu'elle  prit  ^va  moi  nnlade ,  perdus, 
et  séparé  de  la  société.  Elle  eut  le  courage  é$  s'cnftnnar  avec  lui  dans  la 
maison  où  il  fallut  le  placer  dans  les  premiers  temps  de  son  délire  ;  elle 
quitta  Paris,  et  se  retira  à  Saint-Cloud  avec  son  malade,  pour  lui  procurer 
un  metUenr  ai^,  et  pour  être  moins  détournée  dans  les  sons  qu'elle  voulait 
prendre  de  lui  sans  relâche  et  sans  partage,  et  auxquels  elle  sacrifia  son  temps , 
ses  occupations ,  ses  plaisirs,  et  même  sa  santé,  avec  une  assiduité  et  un  courage 
dont  il  y  a  peu  iTezemples.  C'est  an  maiett  de  cet  Ibnctions  respectables 
qu'une  fièvre  putride  l'enleva,  le  6  décembre,  à  sa  ftn^,  à -ses  amis  et  aux 
sciences.  Cet  infortuné  malade  ne  sentit  pas  la  perte  qu'il  faisait  :  il  ne  SOIV^CIR 
pas  long-temps  à  sa  bienfaitrice,  étant  mort  le  1 1  avril  1789. 

M."»«  Lepaute  avait  des  parens  dont  piwieun  ont  tmst  épmmé  sa  bien» 
fiisance  lorsqu'ils  ont  eu  besoin  de  son  secours,  et  elle  se  privait  des  agrémens 
que  son  aisance  pouvait  lui  procurer,  pour  augmenter  la  leur.  Les  parens 
mimes  de  son  mari  ont  éprouvé  son  déilm^wmmtm  :  elle  institua  son  héritisr 
M.  Lepaute  le  jeune,  son  bean-Aèlt,  en  le  mariant  avec  M."*  Chardon. 

Quand  il  s'agit  d'une  femme ,  on  ne  se  détend  point  de  parler  de  sa  fipure, 
etTon  demande  toujours  si  elle  était  jolie.  Nous  devons  donc  répondre  à 
cetiè question,  en  disant  que,  sans  Ion  lenjaiquaMe  par  sa  iigme,  M^*«  JLn- 
p:<ure  avait  une  grande  partie  des  agrémens  de  son  sexe;  une  taille  élégante, 
un  pied  mignon ,  et  une  si  belle  main ,  que  M.  Voiriot ,  peintre  du  roi , 
ayoït  lUt  ton  portrait ,  lui  demanda  la  permission  de  la  copier  ,  pour 
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'-  conserver  un  modèle  de  la  plus  belle  nature;  il  s'en  servit  depuis  dam  ses 
1788.  tablems.'  Le  portrah  di  M.**  Lepaute  «  été  plactf  dans  mon  cabinei,  i 

côté  d'un  portrait  rare  de  Copernic,  dont  la  notice  a  été  donnée  dam. le 
Journal  de  Paris  du  a4  mai  17S5 ,  et  qui  a  été  gravé.  Dans  son  portrait , 
M."*  Lepaute  est  représentée  traçant  la  figure  de  l'éclipsé  de  1764»  qu'elle 
tenait  de  calculer,  et  ayant  une  sphère  à  côté  d'elle.  Ce  portrait  ressemble 
UÎ1  peu  à  celui  de  M.**  la  nuuqiiiM  du  Châtcicc ,  qui  eit  chas  M.**  Dabo- 
ca£e  à  ^ahs. 

M*"*  Lepante  ne  lansa  ancnn  cdfint »  nm  me  torar  ;  vne  nUce»  ce  dcn 

frères,  dont  l'un  ctnit  M.  de  laBrière,  architecte  connu  par  des  talens  distîn» 
gués,  auteur  d'un  beau  portail  g/nvé  et  projeté  pour  Saint- Germain -l'Air 
xcfvon* 

•  M.  de  la  Lonptiife  «dressa  à  M."*.  LqMMe  ce  qvamiB,  qui  pant  dam  b 
-  McKine»  veo  l'aniiie  1776  : 

Pir  ro*  (Utniti  et  vos  talent 
Voat  chtrmerrz  toefoart  en  ttfe  s 

Vos  mains  ont  mrsun'  le  tenipt^ 
Vos  yeux  en  dctident  l'usage. 

Dans  des  yers  qu'on  lui  adressait  lorsqu'elle  commençait  à  faire  usage  d« 
lable»  de  nans ,  on  tnî  ébak  : 

De  tables  de  sinus  toujours  environnée, 
Vous  suivez  avec  nous  Hipparque  et  Ptolémée  i 
Mail  ce  «crait  trop  peu  que  de  tuivre  leur*  tncef* 
Et  d'être  au  ranc  de  ceux  que  nous  combloas  d'heeewi'i» 
Rcioc,  •!  vont  n  étiez  et  le  sinus  des  Grâces^ 
Et  U  tangente  de  nos  cœurs. 

■  Commerson  doniu  le  nom  de  Pautia,  que  le  G.*"  de  Jussieu  cbangea  eu 
eém  €HmmHë,  à  me  belle  phoie,  eppcMa  ami  mt  461 J^;  qw  r«e 

*  voit  sur  les  papiers  de  Chine. 

M,"*  Lepaute  était  la  seule  femme  en  France  cnii  eût  ac^  de  véritables 
«nmimiKet  dm  l'ammiomie ,  et  eOe  n'est  rmpiac^e  ■ctutHeamt  que  par 
M."*  du  Pierry ,  qui  a  publié  cfiven  calculs  astronomiques ,  et  qni  a  mérité  . 
qu'on  lui  dédiât  l'Astronomie  des  Dames,  qui  parut  en  i^S6. 

Ses  calculs  ne  l'empêchaient  poim  de  s'occuper  des  wSaàm  de  U  nafaoïi; 
les  livr»  de  commerae  teint  à  cActf  dM  tables  astronomiques  ;  le  goût  et 
l'élégance  ctaiem  dans  ses  afustemens,  sam  nuire  à  ses  études.  Les  étrangers 
que  son  mérite  attirait  aupcs  d'elle  >  ont  eonuibué  à  la  répuution  de  MM.  Le- 
|MMe,etlewowéiéadle*.  Son  mm  ayait  pow  «Hé  ctip  conridénuiqii  qri 
tient  du  respect  »  nais  qu'un  mérite  rare  inspire  à  ceux  qui  savent  le  sentff. 
£Ue  é^ait  cepenidint  remplie  de  prévenances  pour  lui  i  eUa  le  servait  avec 
enmimment,  et  dans  des  détails  qn'one  aane  annit  trovrét  an-dmMt  .dB 
VûhttàKm  de  son  caractère  et  de  son  esprit. 

•  Sa.JOciélé.nw  iiit  «ita  «t  çbètei  cita  a'^oigna  4«  liaisons  dangereuse»; 
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«De  ine  procura  ks  agiémua  d'un»  tîe  commode  ^^ee  des  gens  sûwahïes  et  — — — 
instruits^  elle  supjiortn  mes  défauts,  et  contribua  à  les  dimhmer.  Elle  avjït  if^SS»- 
assez  de  caractère  pour  être  impérieuse,  C|uand  cela  pouvait  être  utile;  inai^i  eJie 
avait  ânes  de  pnidaice  pour  céder,  Ams  les  occanons  où  fa  lâistance  eûc  été 
dangereuse.  Enfin  ,  elle  me  fut  si  chère ,  que  le  jour  où  j'assistai  à  son  convoi 
fut  Te  plus  triste  que  j'eusse  jamais  passé  depuis  celui  où  j'appris  la  mort  de 
mon  pcre ,  ie  plus  respectable  et  le  plut  tenue  de  tous  les  pères. 

Cette  femme  mtérename  est  souvent  présente  à  ma  pensée ,  toujout^  chère  à 
mon  cœur  :  les-momens  que  j'ai  pnssds  auprès  d'elle  et  dans  le  sein  de  sa 
famille  ,  sont  ceux  que  j'aime  le  plus  à  me  rappeler ,  et  dont  le  souvenir , 
mêlé  d'amertume  et  da  peine ,  répand  quelque  douceur  sur  les  dernières  annéea. 
de  ma  vie,  comme  son  amitic  fit  le  charme  de  ma  jeunesse.  Son  portrait, 
que  j'ai  toujours  sous  les  yeux ,  est  ma  consolation ,  quand  je  pense  qu'un 
ptiilosophe  ne  doit  pas  se  plaindre  des  lois  impérieuses  de  la  néoetlité,  et  der 
pcvies  qui  sont  une  suite  iiécessaire  de  f  oïdie  de  la  tuttuiv* 

1789. 

Le  journal  précédent,  depuis.  1782  jusqu'en  1788»  fut  imprimé  daiis  Ta 
Comiaissance  des  temps  de  l'an  V  [i 797].  L'histoire  plus détamée  pour  1789 
lût  imprimée  dans  le  Panthéon  littéraire  du  C.*"  Miilin ,  et  dans  le  Journal 
des  savans ,  juillet  1790;  celle  de  1790,  dans  le  Guide  astronomique  de 
Pemy  ,  et  dans  le  Jovumai  des  savans ,  avril  1 79 1  ;  celle  de  1 79 1  et  de  1 791 , 
dans  k  m£me  Journal,  novembre  1791  et  décembve  179a;  celle  de  179;  , 
dans  le  Journal  de  physique,  novembre  1793;  celle  de  i-'94  et  de';  a-iiues 
suivantes,  dans  le  Magasin  encyclopédique.  Des  matériaux  ainsi  dis^x^r^és 
ne  pouvdent  être  utiles  ni  amc  astronomes ,  ni  ans  amateurs  :  )e  crus  doftc 
qu'il  sL-rait  utile  de  les  inicrer  dans  la  Connai»ance  des  temps,  qui  ne  peut 
manquer  de  parvenir  entre  les  mains  de  ceux  qui  s'intéressent  à  l'astronomie  ; 
j'en  avais.6it»  dès  1760,  le  dépÀt  de  tous  les  progrès  de  l'astronomie.  £i^a 
fe  les  ajoute  à  ma  Bibliographie ,  parce  que  les  volumes- de  la  Omnalssanoe 

des  temps  sont  difficiles  à  rassembler. 

Je  venais  d'obtenir  la  cuiistruction  d'un  nouvel  observatoire  à  l'École 
militaire,  et  Tacquisition  d'un  grand  quan-de-ccrcfe  mural  de  sept  pieds  et 
demi  de  rayon  ,  destinés  l'un  et  l'autre  à  l'usage  de  I,e|iaute  d'Agelet  ,  de 
l'Académie  des  sciences ,  ancien  élève  du  Collège  de  rance ,  alors  absent 
avec  La  Pérouse  pour  le  voyage  autour  monde  :  mab  fe  n»  vodus'paa 
que  les  avantages  de  cet  établissement  fussent  retardés  par  son  absence  ;  je 
me  hâtai  de  mettre  en  place  le  grand  instrument.  L'observation  des  étoiles 
boréales  était  depuis  long-temps  un  des  besoiiu  de  l'astronomie  :  depuis  que 
Flamsteed  nous  en  avait  donné  ie  catalogue,  les  positions  avaism  changé; 
.celles  qu'il  avait  assignées  n'étaient  point  assez  exactes  pour  nous,  elles  n'é- 
taient point  assez  nombreuses.  Je  crm  donc  devoir  enueprendre  un  nouveau 
catalogue,  secondé  par  le  ada  du  C."*  Le  Fnmçaii  La  Lande,  mon- neveu, 
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-  et  de  M.  Ungeschick ,  iiussionnaire  de  Saint-Lazare ,  qui  s'occupait  avec  moi 
.  de  l'aitrononue.  J'ens,  dans  les  six  premiers  mois,  3000  étoiles  iiovéala,  joi- 
qu'à  la  dixicme  grandeur ,  dans  deux  tiers  de  la  surface  de  la  zone  arctique , 
depuis  le  uopique  jusqu'au  pôle.  £n  continuant  ainsi ,  nous  devions  en  avoir 
10000 ,  U  oa  r  laimtetd  n'en  avait  pas  600';  et  nom  édons  «An  d'avoir ,  àms 
toutes  les  parties  du  ciel ,  des  points  fixes  pour  les  comètes  que  l'on  pourrait 
découvrir,  et  de  fournir  à  ceux  qui  nous  suivront,  des  termes  de  comparaison 
pour  les  étoiles  qui  changent  de  place ,  et  pour  celles  qui  disparaisient  on  qu 
paraissent  de  nouveau.  Il  m'était  donc  pemiis  de  teguéa  dès-lo»  ies  |ooo 
ctoile-'i  ainsi  dcteriniia'es  ,  comme  une  chose  importante  pour  l'astronottnat 
et  que  la  i^raiicc-  pouvait  opposer  au  Catalogue  britannique.  On  verra  dans 
la  suite  combien  le  nombre  s'est  augmenté.  Ou  éîwSm  corapicnaieot  en  catiar 
la  constellation  du  Messier,  que  j'avais  formée  en  i"-'î  ,  en  publiant  un  nou- 
veau globe  ccleste.  On  y  trouvait  aussi  le  Renne ,  constellation  proposée  par 
Le  Ku>nnier,  mais  qui,  sur  mon  glolie,  est  un  peu  plus  près  du  pôle  que 
sur  le  planisphère  publié  en  174^  dons  les  Institutions  astronomiques,  et  sur 
le  petit  Atlas  publié  en  1776,  in-^.' ,  par  Fortin  :  quoi  qu'il  en  soit,  j'ai 
respecté  la  constellation  de  mon  illustre  maître,  et  je  l'ai  placée  entre  le  pôle 
ei  le  Mesrier.  On  appelle  meùiir  cdni  qui  est  préposé  à  la  garde  des  mois- 
sons :  la  consteliaiion  fjui  j)orte  ce  nom,  est  entre  Cci)hce ,  Cassiopée  et  la 
Girafe,  c'est-à-dire,  entre  les  souverains  d'un  peuple  agriculteur,  et  un  animai 
destmcienr  des  moiamos;  et  c«  nom  rappellera  au  souvenir  et  i  la  leconnais- 
s,ince  des  astronomes  à  venir ,  le  courage  et  le  zèle  de  notre  plus  infatigable 
observateur,  le  C."  Messier,  qui ,  depuis  17 semble  être  préposé  à  la  garde 
Al  dd  et  à  la  découTerta  de*  oonèics. 

J'avais  intention  d'employer  le  même  instnunent  pom  observer  Mercttre  dons 
deux  situations  importantes  où  il  devait  se  trouver  en  1789,  à  l'orient  et  à 
l'occident  du  soleil  dans  sa  plus  grande  distance ,  ou  dans  les  digressions  aphé- 
lie et  périhélie  de  cette  planète,  cpxi  sont  rares  et  cependaiiit"^  èisentidlBr 
pour  déterminer  l'excentricité  ou  la  figure  de  l'orbite  de  Mercure  ;  le  mau- 
vais temps  m'en  priva;  mais  j'en  fus  dédommagé  par  Beauchamp ,  alors  yicaire- 
génénl  Babylone,  et  correspondant  de  l'Académie  i  Bagdad,  où  U  avait 
etdlili  on  observatoire  dans  les  mêmes  climats  où  l'astronomie  reçut,  il  y  a 
deux  mille  sept  cents  ans ,  ses  premiers  accroisiemens ,  et  où ,  dam  le 
tième  dide,  les  caHfes  anbes  h  resrasdtèrent  apris  «ne  bogue  iummipdon. 
J'avais  recommandé  à  Beauchamp  les  observations  àa  Meicnie  :  eBaa  sont  si 
rares  et  si  difficiles  dans  nos  climats,  que  le  grand  Copernic  est  mort  sans 
avoir  jamais  vu  cette  planète.  Beauchamp  m'en  envoya  cent  cinquante ,  parmi 
IcKpielles  se  troinrèrent  ceik*  que  je  desirais  avec  empressement ,  et  j'eus  la 
satisfaction  de  voir  que  mes  tables  de  Mercure  de  i-8f)  différaient  à  peine 
3e  quelques  secondes  de  l'observation  :  ainsi  cette  planète,  cmi  semblait  iUifl 
pow  décréter  les  aNvonomas,  et  tpi'avant  1786  on-n'evut  pu  rédiâre  an 
calcul ,  se  trouva  dès4ofs  miiu»  comwe  qu'aucune  antie,  et  cBe  le  fut  nintf 
encore  en  i7j)d.  , 
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Le  pamge  de  Mercure  sur  le  soleil ,  obsenré  le  5  novembre  1 789 ,  était  ~- 
encore  un  des  phénomènes  curieux  de  cette  année.  II  fut  obser>'c  par  le  lyB^, 
C."  DeJambre,  qui  calcula  ses  observations ,  et  ne  trouva  que  trois  secondes 
d'erreur  dans  mes  tables.  Mercnre  ne  devait  plus  passer  sur  le  sole9  avant  iGx 
ans  ;  mais  nous  pouvions  être  tranquilles  sur  les  passages  à  venir  ;  ils  ne  pou- 
vaient plus  démentir  des  calculs  dont  la  certitude  était  si  bien  constatée  par 
ceux  qu'on  avait  observés  jusqu'alors.  Beauchainp  s'occupait  aussi  des  étoiles  : 
il  en  avait  déjà  6^00  dam  son  foumal;  mais  fl  y  en  a  probablemem  beaucoup 
de  répétées. 

Saturne  nous  ofirait ,  cette  année  »  un  phénomène  qui  ne  revient  que  toiu 
les  quinze  ans;  c'est  la  phase  ronde,  ou  la  «Bsparition  de  son  anneau  pen- 
dant quelques  mois.  Le  9  mai ,  la  terre  passa  par  le  plan  de  f  anneau  ,  et 
nous  cessâmes  de  voir  cette  couronne  large  et  mince  dont  Saturne  est  envi- 
ronné ,  et  qui  fait  un  spectacle  si  singulier  autour  du  globe  de  Saturne.  Le 
24  août ,  la  terre  repassa  an-dessous  és  la  direction  de  l^nneau,  et  l'on  com« 
inença  à  le  voir.  Le  5  octobre,  le  mouvement  de  Saturne  ayant  ramené  cet 
anneau  dans  la  direction  du  soleil ,  de  façon  qu'il  n'était  plus  éclairé  que  par 
atu  ëpaîsaeur,  on  cessa  de  le  voir  ;  et  comme  le  sohd  éclairak  alors  la  sur- 
face que  nous  ne  pouvions  pas  voir ,  la  direction  de  l'anneau  passant  entre 
le  soleil  et  la  terre ,  on  continua  jusqu'à  la  fin  de  janvier  à  voir  Saturne 
aussi  rond  que  toutes  les  autres  planètes  ;  awès  quoi  l'anneau  reparut  :  il  para!» 
tra  pendant  quinze  ans ,  jusqu'à  ce  que  Saturne ,  ayant  fait  une  demi-riévo- 
lution ,  se  trouve  dans  le  nœud  opposé,  et  qxie  les  mcmes  phénomènes  repa- 
raissent de  nouveau.  Mais  on  devait  présumer  qu'avec  de  plus  forts  instnuneiis 
on  pourrait  suivre  Panneau ,  malgré  la  petitesse  de  sbn  épaisseur.  M.  Herschel 
était  occupé ,  en  Angleterre  ,  de  la  construction  d'un  prodigieux  télescope 
de  quarante  pieds  anglais  de  loneuenr.  J'avab  été  le  visiter  en  1788  :  il  y 
avak  u»  ■■■'■■r  -J»  Cmt  »  pnwu  mm»  Millier* ,  «t  ayant  quatre  pieds  de  dia- 
mètre; mais  l'auteur  n'en  était  point  satisfait,  et  il  en  travaillait  un  nouveau. 
En  1789,  il  fut  en  état  de  s'en  servir  :  il  voulait  obser\'er  l'anneau  de  Sa- 
turne, par  lequel  il  avait  débuté  en  astronomie,  en  1774,  Çt  qu'il  espérait 
voir  encore ,  lors  mime  qu'A  serait  invisible  pour  nous.  C'est  ce  qui  arriva; 
la  grande  lumière  que  donne  ce  télescope  ,  fiit  que  la  petite  épaisseur  de 
l'anneau ,  que  nous  ne  pouvons  distinguer  avec  nos  télescopes  ordinaires , 
l'aperçoit  Âtns  celtû-li.  On  n'en  sera  plus  surpris  ,  quand  je  dirai  que  la 
nébuleuse  d'Orion  ,  qui  n'est  quHlIie  blancheur  pâle  et  invisible  à  la  vue 
simple  ,  répand  dans  ce  télescope  une  lumièfe  qui  ressemble  à  celle  du  jour 
en  plein  midi. 

Ces  observatîom  m'ont  servi  à  dléterminer  le  lieu  du  neeud  de  l'anneau ,  dsns 

les  Mémoires  de  l'Académie  pour  1790.  Les  mêmes  trfiservations  ont  occa- 
sionné une  découverte  encore  plus  curieuse  en  astronomie.  M.  Herschel ,  en 
observant  Satiune ,  y  vit  ce  qu'il  n'espérait  pas ,  deux  satellites  tournant  tout 
près  de  cette  planète,  l'un  en  trente-trois  benres,  l'autre  en  vbigt-trois  heures, 
an  dedans  de»  cinq  que  l'on  avait  découverts  en  1(55  ,  1^71 ,  i6y^  et  1684. 
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Il  a  fallu  plus  d'un  siccle  pour  compît'ier  cette  découverte  de  Huygens  et 
de  Cassini,  et  nous  avons  appris  que  Saturne  a  véritablement  sept  satellites; 
maïs  les  deux  nouveaux  sont  si  près  de  cette  planète ,  que  sa  humèfe  les  absoibe 
et  les  efface,  de  manière  à  les  rendre  invisibles  dans  les  instrumens  qu'on  avait 
eus  jusqu'ici  ;  il  n'y  a  en  effet  que  4"  de  distance  entre  le  bord  extérietu  de 
l'anoeatt  et  Toibite  da  sateHhe  iniâneur,  et  cet  intenraHe  «st ,  pour  «ni  dbe, 
insensible. 

La  nouvelle  planète  découverte  par  M.  Herschel  en  1781  ,  ayant  déjà 

{>arcouru  36  degrés  sous  nos  yeux  ,  on  pouvait  espérer  d'en  dcierminei 
'orbite  avec  quelque  précision  ;  i'syaac  sn^toitt  iclroavée  panni  les  étoSeï 
observées  en  i6po  par  Flamsteed  ,  en  par  Mayer ,  en  176^  par  Le 

Monnier  ;  mais  en  essayant  ces  recherches,  je  m'apervus  bientôt  qu'on  ne 
pouvait  accorder  ces  observations  ,  ii  cause  des  inégalités  que  cette  planète 
éprouve  par  les  attractions  de  Jupiter  et  de  Saturne;  j'entrepris  de  les  cal- 
culer ,  et  j'avais  déjà  fort  avancé  ce  travail ,  lorsque  je  reçus  les  recherches  à$ 
M.  Oriani,  de  Milaii,  et  dn  C.«*  Duval^Ie-Roy,  de  Brest,  fines  d'apiis  b 
théorie  du  C.*"  La  Grange.  Le  C"  Delambre  les  refît  par  la  méthode  Al 
C."  La  Place,  et  il  parvint  à  représenter  toutes  les  observations  avec  autant 
de  prccisiun  que  celles  des  planètes  anciennement  connues  :  ainsi  l'orbite  de 
cette  planète  fut  parfaitement  déterminée  cette  année.  Ses  tables  s'impii* 
nièrent  dans  la  troisième  édition  de  mon  Astronomie ,  qui  parut  en  t^^ia^et 
i' Académie  lui  décerna  le  prix  quelle  avait  proposé  pour  ce  travaS» 

Je  vis  avec  legiei ,  dans  des  papiers  publics  anglais ,  et  mène  éam  le  Cour* 
rier  de  l'Europe,  que  l'on  me  supposait  une  opinion  bien  différente  sur  fa 

Slanète  de  Herschel ,  et  je  me  lis  im  devoir  de  la  dàavouer  publiquement, 
'avais  dit,  il  est  vrai,  que  mes  calcub  m'avaient  assué  que  la  planète  éak 
la  trente-quatrième  étoile  du  Taureau  dans  le  Catalogne  britannique ,  obser- 
vée en  1690.  On  avait  travesti  cette  rraïAnciH*,  «omi»  «  Jtù^Vvàt' 
tence  de  U  nouvelle  planète.  C'est  au  contraire  une  noHvdIe  preuve  de  b 
dorée  que  nous  avions  assignée  à  sa  révolution ,  savoir  30589  jours  et  ao 
tiers,  ou  85  ans  et  9  mois,  sur  laquelle  il  n'y  a  pas  plus  d'incertitude  que 
sur  les  révolutions  des  planètes  les  mieux  cuimues;  et  c'est  de  ly^^  que  nous 
daterons  ce  nonvean  progrès  de  rastrononûe. 

Cette  nnnée  1789  a  encore  vu  éclore  des  tnhics  de  Jupiter  et  de  Saturne, 
qui  font  époque  dans  l'astronomie,  puisque  leur  exactitude,  qui  va  jusqu'à  b 
demi-ndnttte ,  était  non-aeidciMnt  inespérée ,  mab  paraissah  împossibie  i  ytmà 
montré ,  en  1 769  ,  <pi*fl  y  avait  dans  Saturne  une  inégalité  de  12',  faisant  une 
semaine  de  différence  dans  les  révolutions  de  cette  planète ,  et  dont  la  cause 
était  absolument  inconnue.  Le  C.'"  La  Place  ayant  poussé  le  calcul  des 
attractions  célestes  beaucoup  plus  loin  qu'Euler ,  reconnut  une  incgalité  de 
4s  ,  dont  la  période  est  de  900  ans.  Le  C/"  Delain!)re  l'introduisit  dans  de 
nouvelles  tables  qu'il  calcula  avec  autant  de  sagacité  que  de  courage  ;  il  con- 
bôia  tous  bs  résultats  de  la  théorie  dn  C.**  La  Place  avec  tontes  les  obser- 
vations  exactes  fiâtes  depuis  deux  mille  ans,  et  inm  de  wnmlks  tables  ds 
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Saturne  «t  '  enniite  de  Jupher ,  qui  sedafont  à  toint ,  avec  une  exactitade  ' 

incroyable.  '7^5^* 

Le  C.*"  La  Place  s'occupa,  avec  le  même  succès,  d'un  travail  aussi  neuf 
qu'important  sur  la  théorie  des  satellites  de  Jupiter.  Leurs  atcractiuns  mutuelles 
produisent  des  inégalités  qu'on  ne  pouvait  démêler,  sur -tout  pour  le  'wA^ 
sit  me  satellite.  Wargentin,  dont  j'avais  publié  les  dernières  tables  dans  mon 
Astronomie,  employait  deux  équations  empiriques,  dont  on  ne  connaissait 
pas  la  i(M,  et  qui  ne  satisfàinieiit  pas  encore  aux  d^serratioBs  j  le  C.**  La  • 
Place  veçonnttt  que  l'attraction  du  quatrième  satellite  en  était  la  cause,  ainH 
qu6  l'excentricité  du  troisième,  et  le  mouvement  de  leurs  apsides.  Jamais  la  géo- 
métrie n'a  été  aussi  utile  à  l'astronomie  qu'entre  les  mains  du  C.'"  La  Place , 
et  n'a  produit  des  décourertet  mai  new?es  et  aussi  âiSRdie».  Le  C.**  Delambre , 
qui  s'est  heureusement  associé  à  ses  travaux ,  travailla  à  de  nouvelles  tables 
des  satellites  de  Jupiter,  qui  ont  rendu  l'année  175)0  remarquable  pour  l'as- 
tronomie.  " 

Cette  année  vit  terminer  aussi  un  ouvrage  de  Pingré,  qu'il  avait  entre- 
pris  et  annoncé  dès  1756  ;  c'est  im  recueil  des  observations  du  dernier  siècle, 
discutées,  comparées  et  calculées  :  il  commence  même  à  Tycho-Brahé,  c'esi- 
à-dine ,  à  la  fin  du  seiiième  siècle.  Cet  ouvrage ,  que  Pii^ré  entreprit  avec 
des  forces  et  un  courage  peu  communs  ,  était  digne  du  savant  qui  avait  calculé 
toutes  les  éclipses  pour  l'espace  de  2800  aju^  et  qu'aucim  uavail  n'efirayait 
quand  il  devait  être  utile  à  rastranonrîe.  L'auteur  est  mort  en  1 796  ;  l'ou- 
vrage est  à  moitié  imprimé. 

Indépendamment  de  l'observatoire  de  l'École  militaire  dont  J'ai  parlé ,  et 
de  celui  du  Collège  de  France ,  où  nous  observions  jourtieilement ,  je  pro- 
fitais de  ceini  du  collège  Masarin,  que  le  C.**  Bruget,  grahd-mattre,  et  le  ' 
C.*"  Chauvot,  professeur  de  mathématiques ,  av.iicnt  bien  voulu  me  conserver. 
Gvr  ubservaiotre ,  forme  j)ar  le  célèbre  La  Caille,  est  remarquable  par  sa 
grande  solidité;  il  contenait  d'aillenrs  de  tvb-bons  instrumens,  sur-tout  un  sex- 
tant de  six  pieds,  que  La  Caille  employait,  il  y  a  quarante  ans,  pour  (dbsewer 
ies  hauteurs  solsticiales  du  soleil.  Je  crus  que  l'intervalle  était  suffisant  pour 
nous  donner  un  résultat  utile  sur  la  diminution  de  l'obliquité  de  i'ccliptique. 
Cette  année  1789,  les  Iiauieucs  du  bord  du  soleS ,  observées  plusieurs  joun 
avant  et  après  le  solstice ,  et  réduites  au  point  solsticial ,  donnèrent  la  dis- 
tance  au  zénith  plus  grande  de  ij'  que  La  Caille  ne  l'observait  en  i^^^  et 
1790  :  telle  est  la  dlminudon  de  l'obliquité  de  l'écliptique  en  quarante  ans, 
qui  résulte  de  «s  observations;  c'est  i  raison  de  38"  par  litefe.  Comme  il 
y  avait  plusieun  autres  observations  qui  la  donnaient  beaucoup  plus  forte, 
et'  des  réndiats  de  théorie  qui  semblaient  l'exiger,  j'ai  cru  devoir  supposer 
cette  dîminntion  de  jo"  par  siècle,  dans  tout  le  cours  de  la  tioisiènie  étfitîbn' 
démon  Astronomie;  mais  nctuellement  (en  1802)  je  ne  la  crois  que  de  33". 

hious  avions  espt-rc  compter  parmi  les  phénomènes  de  cette  année ,  le  retour 
de  la  comète  de  1 532  et  iddi ,  dont  les  mouvemens  avaient  été  calculés 
par  HaUe/  dès  1705 ,  et  qui  se  lemmblaint  asies  pour  donner  liea  du 
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croira  ipK  c'était  nue  leak  m  nâam  con^;  nuii  »  elle  n'a  point  pam, 

nous  avons  plusieurs  manières  de  nous  en  rendre  raison.  Premièrement  ,  si 
elle  éuit  descendue  à  son  périhélie  vers  ie  milieu  d'août ,  elle  aurait  été  si 
fort  engagée  dans  les  rayon*  solaires,  qu'elle  aunii  pa  fadlement  nous  écliap> 
per;  sur-tout  le  mois  de  septembre  ayant  eu  beaucoup  de  jours  nébuleux  et 
couveru.  Secondement,  les  comètes  sont  sujettes  à  être  retardées  par  les 
attractions  étrangères  ;  nous  avons  vu  évidemment  que  celle  de  i7;9  l'avait 
été  de  ^oo  jours  par  les  seules  attractions  de  Jiqrfier  CC  de  Satume.  é*Û  était 
arrivé  quelque  chose  de  semblable  à  celle  dont  nous  parlons,  nous  pouvions 
encore  la  voir  l'année  suivante  ;  mais  il  était  très-possible  que  la  comète  de  1)32 
ne  f&t  pas  la  mime  que  ccHe  de  i66i  ^  comme  le  C.**  Mécbain  paraissait  le 
craindre  dnns  la  pièce  qui  avait  remporté  le  prix  de  l'Académie  :  on  voit  que  le$ 
observations  de  1  j  )  2  étaient  si  imparfaites  et  si  grossières ,  qu'on  pourrait  les 
lepréienter  à-peu-près  aussi  bien  avec  des  élémens  fort  différens  ;  et  Halley  en 
avait  jugé  de  même.  Par  toutes  ces  raisons ,  nous  ne  devons  pas  être  fort  sur- 
pris de  n'avoir  point  vu  ce  retour  de  la  comète  de  1  66  1  ;  il  n'en  est  pas  moiu 
démontré  par  celle  de  1 7  jj,  que  les  cotnctes  sont  de  véritables  planètes. 

Nous  espérions,  pour  l'année  1790,  le  retour  de  La  Pécooie,  dont  le 
voyage  autour  du  monde  devait  prociurer  à  l'astronomie  de  nouvelles  con- 
naissances par  les  observations  de  d'Agelet  :  par  exemple ,  les  observations 
dupenthile  dans  l'hémisphère  austral ,  que  je  lui  avais  spécialement  recomman> 
dées,  et  qu'il  me  mandait  avoir  faites  dans  la  nouvelle  Hollande,  pouvaient 
nous  apprendre  s'il  y  a  une  différence  de  densité  entre  les  deux  hémisphères 
du  globe  terrestre;  mais  ces  observatiom  sont  perdues.  11  m'écrivit  qu'il  avait 
trouvé  ï  la  bue  Botanitiue  un  astronome  anglais ,  muni  dlnsoiunens  et  ae 

Séparant  à  faire  beaucoup  d'observations,  et  nous  auions peut-être  lasatit» 
Etion  de  correspondre  avec  nos  antqMdes. 

Le  roi  d'Espagne  avait  ordonné  m  semblable  voyage  auronr  dir  moadet 

M.  Malaspina,  qui  commandait  l'expédition,  partit  au  mois  de  septtmbia; 
il  m'écrivit  qu'il  espérait  s'occuper  de  toutes  les  observations  qu'on  lui  propo- 
serait ,  et  je  ne  négligeai  pas  cette  nouvelle  occasion  d'étendre  nos  connais- 
sances  astrtmomiques. 

J'avais  proposé  aux  C.'"'  Chomprc  et  Blachière  de  calculer  une  table  des 
heures  qui  répondent  à  chaque  hauteur  du  soleil  pour  toutes  les  latitudes  ter- 
restres ;  c'était  la  seule  chose  qui  manquât  aux  nav^ateitn  pour  la  ftcilité  de  leurs 
observations  de  longitudes.  •!•**  Le  Français  La  Lande,  ma  nièce,  en  comr 
mença  les  calculs  avcc  un  contaga  q^'on  n'aurait  pai  attendu  de  sa  jcuneiw  et 
de  son  sexe. 

Le  CoQ^  de  France  a  en  l'avantage  de  contribuer,  plus  que  tout  autre 

établissement,  aux  progrès  de  l'astronomie  ,  par  les  secours  qu'il  j)rocure  à  ceux 
qui  s'y  destinent.  C'est  du  Collée  de  France  que  partit  Véron ,  lorsqu'il  donna 
le  premier,  dans  la  marine,  l'exemple  de  l'observation  des  lon^tudesen  mer 
par  le  moyen  de  la  lune;  méthode  qui  s'emploie  actuellement  avoç  mccds» 
qui  «  commencé  une  révolution  dans  la  marine  française. 
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Le  vaste  ^(fifice  dn  Coll^  dé  France ,  dont  nont  fmàuom ,  nous  met  i 

portée  de  recevoir  nos  coojKrateurs ,  de  vivre  avec  eux ,  et  d'acc<.krcr  leurs  178^. 

f>rogrès.  J'en  ai  pu  citer  sept  depuis  un  an,  qui,  après  s'èue  exerces  assez 
ong- temps  avec  nom,  «Uocnt  porter  an  ioin  le  sHe  et  les  connaissances 
qw  doivent  pfOfM|^  Fattronomie. 

M.  Ilanna  partit  pour  la  Chine.  MM.  Barry  et  Henry  allèrent  à  Man- 
heim ,  où  il  y  a  mi  grand  observatoire  e(  d'exceliens  instrumens.  M.  Unges- 
cbick  se  préparait  pour  aller  aniri  duit  le  Palaiinat.  La  aevAm  conerégation 
de  Saint- Lazare  nous  fournit  ces  quatre  prosélytes.  M.  de  Cayht ,  supé- 
rieiur  général  de  la  mission  ,  s'y  portait  avec  un  zèle  qui  faisait  honneur  à 
ses  Inmièves  :  ainsi  les  missionnaires  de  Saint-Lazare  savaient  augmenter  par 
le  mérite  des  études,  cdni  d'une  institutioa  par-tout  leqi&ctée  pour  la  piété  et 
l'éditi  cation. 

M.  Lecuy ,  abbc  général  de  Prémontré  ,  nous  envoya  M.  £isenmann ,  qui 
était  destiné  à  cultiver  Fastrononiie  dans  cette  célèbre  abbaye,  et  à  7  former 
d'antres  sujets;  mais  les  circonstances  qui  sniviient,  nom  privèrent  de  ce 
secours. 

M.  Piazzi ,  Théatin  de  Palerme ,  retourna  en  Sicile  avec  d*exce!I«u  ins- 
tnimens ,  pour  y  établir  un  nouvel  observatoire  :  il  s'était  procuré  .sur  -toot 
un  cercle  entier  de  cinq  pieds  de  diamètre,  fait  à  Londres  par  Ramsden , 
et  divisé  avec  une  précision  dont  cet  artiste  célèbre  était  seul  capable  ins> 
tnnnent  aussi  nouvean  qu'ingénieux  par  sa  constraction ,  et  dont  l'exactituda 
surpassait  tout  ce  qu'on  avait  fait  jusqu'alors.  Je  rcijardais  cet  instniment 
comme  pouvant  faire  même  une  époque  dans  l'iistronomie;  et  les  ouvrages  que 
M.  Piazzi  a  publiés,  ont  justifié  mes  espérances. 

Enfin ,  ie  C."  Duc-la-Chapeile ,  receveur  des  finances  à  liontanban,  quitta 
le  Collège  de  France,  aprcs  y  avoir  travîiillé  de  même  assez  long-temps  pour 
pouvoir  être  utile  à  l'astronomie  sous  ie  plus  beau  ciel  de  la  t  rance  ;  il  se 
{MOCuM  des  instrumens,  «t  il  noils  envoya  l'observation  du  passage  de  Mer- 
cure sur  le  soleil,  en  1789;  nous  avons  re(;n  de  fui  beaucoup  d'observations, 
que  le  mauvais  temps  dérobe  souvent  dans  les  grands  observatoires  de  France 
et  d'Angleterre.  M.  Hencbel  me  cfoait  que  dans  365  jours  il  ne  comptait 
P'is  3<>j  heures  où  il  pût  faire  usage  de  ses  télescopes.  Cela  peut  pnmver 
l'utilité  qu'il  y  a  d'avoir  des  observatoires  dans  les  jîays  méridionaux.  Nous 
comptions  beaucoup  sur  celui  de  Malte  ;  mais  on  nous  écrivit  que ,  le  1  j 
mars  1789,  le  toimém  y  était  tombé. 

Les  séances  du  cours  d'astronomie  devenaient  plus  nombreuses;  nous  avions 
la  satisfaction  de  voir  le  goût  de  cette  science  se  répandre  dans  fè  public  ;  et 
M."»  du  Pierry  dtmmi  en  1789 ,  pour  la  première  fois,  l'exemple  d'un  cours 
d'astronomie  ouvert  pour  les  dames,  et  mis  à  leur  portée.  Ce  cours  a  été  utile 
aux  personnes  qui  craignaient  de  trouver  dans  le  iiAtre  trop  de  difficultés. 
L'exemple  de  M."'  Agnesi  à  Milan,  de  M."*  Laura-liassi  à  Bologne,  devait 
être  suivi  en  Fiance ,  ce  il  était  difficile  de  uonver  «ne  dame  qui-  «ût  pfas 
d'esprit  «I  de-savoir  en  tout  genre  que  M."'  du  Pieny. 
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-i»»    Min  CaraDne  HoKlieldiScoimfe  deux  cowètes,e<dI«;«n 
178p.  vert  dm  puécédemmeiit  ;  le  C.*"  Méchain  en  découvrit  une  à  Paris,  en  sorte 

que  nous  en  avions  dofà  soixante-dix-ncuf.  Bocliard  de  Saron ,  premier  prési- 
dent du  parlemeut  de  Paris,  profita  du  loisir  que  la  révolution  lui  laissa,  pour 
calculer  les  orbîtet  des  dernières  comètes.  Ce  n'étaient  pas  les  pveiiièies  ofali- 
gatiuns  que  l 'astronomie  eût  à  ce  savant  migjmaf,  dont  nous  tfinm  eomi» 
k  déplorer  la  perte* 

Enfin  fe  fis  constniire,  la  mime  ann^ ,  pow Vàbtsnuoàn  de  i'Écc^  mili- 
taire, une  lunette  méridienne  acromatique  de  quatre  piedi,  pour  vâifier  les. 
ascensions  droites  des-tftoiles ,  tandis  que  leC"  Delamhre  s*en  occupait  de  son, 
cAté,  avec  un  pareil  instrument,  dans  un  observatoise  que  le  C."  Geofiroy- 
d'Absy  avait  tait  élev'br  dans  sa  maisoii»  me  de  PanMlîs. 

Dans  l'Almanach  des  Muses  pour  i-'Sq,  on  trouve  un  poème  de  Fon- 
tanes,  intitulé  J:lssai  sur  l'astronomie ,  en  deux  cents  vers  pleins  de  savoir  et 
dliarmonie,  proptes  à  fiûn  admirer  le  ciel  et  aimer  l'astronomie. 

I,e  25  dt-cembre  1-89,  mourut  à  Londres  M.  Taylor,  à  qui  nous  devons 
les  tables  de  sinus  de  seconde  en  seconde,  il  était  né  en  1756,  dans  Ja 
pioivinoe  de  ITestmofland.  I!  avait  pour  le  caictd  mie  ^galière  fiîcilité.  Il 
avait  poliiié  en  1780  un  recueil  de  tables  sexagénmales  et  miliésimales ,  et 
il  s'était  livré  au  calcul  des  sinus  de  seconde  en  seconde ,  quoiqu'il  eût  été  déjà 
fait  par  im  autre;  mais  celui-ci  n'avait  employé  que  huit  chiâres,  et  Tay- 
lor voulait  en  employer  onse,  afin  qiw  le  huitième  f&t  d'mw  plus  grantfe 
précision.  Je  dois  dire,  pour  l'honneur  de  la  France,  que  l'un  et  l'autre 
avaient  été  devancés  par  un  Français.  M.  Robert ,  curé  de  Totd ,  m'envoya , 
en  1 784  »  deux  voinmes  in-folio ,  qui  contiennent  Im  sinus  et  les  tangentes  pouf 
toutes  les  secondes.  C'est  ainsi  que  Cartault  ,  commis  de  M*  Beaujon  ,  me 
doiuia,  en  1772 ,  deux  voliunes  in-foUo,  qu'il  avait  calculés,  des  logarithmes, 
dès  nombres ,  jusqu'à  2  5  0000.  Il  y  a  des  personnes  qui  ont  un  goût  inné 
pour  le  calcul,  pour  qui  calculer  est  un  besoin;  j'en  ai  rencontré  plusieurs, 
et  j'ai  tâché  d'en  tirer  parti  pour  le  bien  de  l'astronomie  :  le  C"  Lemery ,  qui 
a  travaillé  quinze  ans  à  la  Cotuuus»aoçe  4es  tem^s ,  eu  est  un  çxen^ple. 

1790. 

Celte  année  est  !a  seule ,  jusqu'à  présent ,  oft  l'on  ait  ofiservé  trois  comtes,. 
Le  7  janvier,  miss  Caroline  Herschel  en  découvrit  ime  dans  la  comtelia- 
tion  de  Pégase.  Deux  jours  après ,  le  9  janvier,  le  C.**  Méchain  en  découvrit 
ime  autre  dans  le  fien  des  Poîhoiis  :  c'est  la  Jniitiàme  cpnièw  ééeovnm  pv. 

cet  habile  astronome. 

Enfin ,  le  1 7  avril  ,  miss  Herschel  en  découvrit  encore  une  dans  An- 
Aomède  ;  les  C.""  Méchain  et  Messier  la  suivirent ,  sans  interruption  , 
Jusqu'au  a8  juin,  qu'on  la  perdit  de  vue  dans  le  Lion.  Le  grand  quart-de- 
cerde  mmai ,  que  j'avais  placé  du  côté  du  nord ,  à  i'^cow  militaire ,  me 

ibunit 
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fournît  quelques  observations  importantes  ,  lorsque  cette  comète  passait  au  ' 
méridien,  sous  le  pôle;  et  plusieurs  étoiles  dont  nous  avions  les  positions,  ij^O. 
scrvifent  an  C.**  Ifëcbain  pçpv  cilciiler  les  lieux  dé  cette  comète,  snr-tout 
qajuid  elle  approcha  da  p61e»  en  tiarenant  la  coautcUatioii  du  Menier  et 
celle  de  la  Girafe. 

Ainsi  le  nombre  des  comètes  observées  s'accrut  cette  année  jusqu'à  soixante- 
Ax-neuf,  dont  les  orbites  sont  connnes  par  leur  partie  inférieure  ;  il  ne  manqua 
plus  que  la  durée  de  leurs  révolutions,  pour  laquelle  il  faut  qu'elles  aient  paru 
une  seconde  fois  :  mais  ce  som-ià  des  pierres  d'attente  pour  l'astrunumie. 

Les  trois  comètH  1790  étaient  à  petites ,  qu'on  ne  pouvait  pas  espérer  de 
les  rencontrer  paimi  les  comètes  observées  dans  ie  seisièine  ou  le  dix  -  septième 
siècle  ;  car  alors  on  ne  les  cherchait  point ,  et  l'on  ne  pouvait  voir  dans  le 
ciel  que  celles  qui  faisaient  un  spectacle  pour  le  public.  Celle  de  130 1  a  bien 
(luekpie  rapport  avec  la  troisième  comète  de  cette  année  ;  mais  comme  on  ne 
connaît  qu'a  50°  près  le  lieu  du  pcrihclie  de  i  joi  ,  on  est  réduit  à  dire  que 
c'est  peut-être  la  même  comète.  A  l'égard  de  celle  de  1661,  qu'on  espérait 
.  levoir  cette  année ,  die  n*a  point  paru ,  et  le  C.*'  Méchain  a  fait  voir  qu'on 
devait  douter  de  ce  retour. 

Après  la  découverte  de  trois  nouveaux  astres ,  il  n'y  a  rien  de  plus  intéressant 
que  celle  que  fît  M.  Herschel ,  du  mouvement  de  l'aïuieau  de  Saturne.  Sun 
ônmense  tâescope ,  de  quarante  pledi  de  long ,  veneh  d'être  terminé.  Ce  n'est 
ni  le  soleil  ni  la  lune  qu'on  peut  observer  avec  une  pareille  machine,  ils  ont 
trop  de  lumière;  mais  Saturne,  la  plus  pâle  et  la  moins  lumineuse  de  toutes 
les  planètes ,  où  ies  meilleurs  télescopes  n'avaient  rien  fait  distinguer  jusqu'à 
présent ,  était  celle  qui  donnait  le  plus  d'espérance.  Cet  aimeau  si  extraonli- 
naire  dont  Saturne  est  environné,  venait  de  disparaître  pour  nous,  n'étant  vu 
que  par  son  épaisseur ,  qui  est  uop  petite  :  M.  Herschei  le  vit  sans  inter- 
ruption ,  avM  «on  gnmA  t^leM;upe  i  9  ^  le*  Mteilties  dé  Satume  suirie  l'an- 
neau, enfilés  comme  des  grains  de  chapelet  ;  enfin  il  vit  dans  cet  anneau 
lui  pobt  iutmneux ,  assez  remarquable  pour  lui  faire  voir  que  l'anneau  a  un 
mouvement  mx  lui-même,  et  dans  la  direction  de  son  plan ,  dans  l'espace  de 
lO^  Cette  observation  curieuse  explique  paiftttement  comment  cette 
couronne  de  66000  lieues  de  diamètre  peut  se  soutenir  par  elle-même ,  quoi- 
que si  mince;  car  le  C.'"  La  PJace  avait  reconnu  par  la  théorie,  que  si  l'an- 
neau tournait  en  dix  heures,  la  force  centrifuge  suffirait  pour  soutenir  todtee 
ses  parties.  Cet  accord  de  la  théorie  et  de  l  ubservation  est  une  chose  bien 
.  saiisfaisantç  pour  nous ,  et  qui  fait  autant  d'honneur  au  C.*"  La  Place  qu'à 
BC«  Hewchpr. 

Le  télescope  de  quarante  pledi,  auquel  nous  devons  cette  ottrieuse  décou- 

.  verte,  se  perfectionnait  encore  :  vers  le  milieu  de  septembre  1790,  M.  Hers- 
chel  était  si  content  de  son  miroir,  qu'il  disait  n'eu  avoir  jamais  eu  d'aussi 
parfait  à  proportion.  La  machine  qu'il  avdc  imaeince  pour  le  travvller,  n'exi- 
geait que  deux  hommes,  au  lieu  de  dix-huit  qini. avait  employél mpanvant; 
et  pour  ies  plus  petiu  télescopes»  il  se  propoiait  d'employer  un  mouvencoif 
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— —  d'hurlogerie  avec  lequel  le  miroir  touraerail  sur  ia  foime»  Mm  ipie  TaMTO- 
iy^o-  nome  tut  oblige  d'y  être  continuellement. 

Le  catalogue  des  ét<»ki  boréale*,  que  ysftkmunptk  Pannée  deniièie,  était 

le  trayail  le  plus  pénible  et  le  plm  important  qu'il  y  eût  à  faire  dans  Tastrpno- 
mie.  J'en  ai  parlé  dans  l'histoire  de  1789;  mais  cela  demande  plus  de  détails. 

Flanmeed ,  célèbre  astronome  d'Angleterre ,  fit  un  catalogue  de  28  84  «toiles  , 
fl  y  a  un  nède,  et  ce  catalogue  a  été  contuttieUamat  aaiployé  par  les  astro- 
nomes, pour  toutes  leurs  observations,  depuis  171 2. 

Mais  Le  Monnierdès  1741 ,  et  La  Caille,  Mayer  et  Bradley,  peu  de  temps 
après ,  sentimit  la  nécemté  ^aroîr  dss  positions  pins  exactes  et  plus  nom- 
breuses. Mayer  <4bserva  et  calcula  1 000  étoiles  dans  le  aoAaque  seulement. 
T  a  Caille  alla  au  cap  de  Bonne- Espcrance  pour  observer  les  étoiles  du  midi  ^ 
tl  il  en  pitMirva  environ  1 0000  ,  dunt  aooo  turent  calculées  et  réduites  à  i7JO.r 

Les  étoiles  shuéas  du  cAlé  dn  nord  eongcrient  un  semUaUe  «nvaft;  et  lors- 

que  je  fus  parvenu  à  procurer  à  d'Agelet  un  grand  quart  -  de  - cercle  mural 
de  feu  Bergeret ,  ce  fut  le  premier  objet  de  travail  que  je  lui  proposai  :  ii 
s'en  occupa,  jusqu'à  son  dépan  pour  son  voyage  autour  du  monde ,  dans 
l'observatoire  de  l'École  mimalve,  que  le  C.**  Jeanral  avait  obMnB  dn  miniitr» 
Choiseul  dès  i^éS. 

Les  nouvelles  constructions  de  rjb.cole  militaire  ayant  exigé»  en  1786,  It 
démolition  de  ce  premier  observatoire»  je  n'oubfiai  rien  pour  en  obtenir  h 
reconstruction.  Le  maréchal  de  Ségur ,  alors  ministre  de  la  guerre ,  Melin , 
chef  des  bureaux,  et  Brongniard ,  habile  architecte  de  l'École  militaire,  s'y 
prêtèrent  avec  zèle^  et  cçt  ob^rvatoire  a  toute  la  solidité  et  tous  les  bons 
instrumeoi  «pie  |*ai  pu  désirer;  |aniais  un  astronome  n'a  été  mieœc  secondé. 
Dans  le  temps  qu'on  annonvait  une  nouvelle  destination  de  l'École  militaire, 
Bailly  avait  obtenu  de  M.  de  Breteuii  ia  coiuervation  de  l'observatoire  :  et 
rAstemblée  nationale  concourat  mrmm  U  miuiKIiieihrf-»»  W-mi»ti>»t  à  ras- 
surer encore  mieux. 

Je  ne  voulais  pas  qu'un  si  bel  établissement  fut  inutile ,  en  attendant  le 
retour  de  d'Agelet ,  à  qui  l'observatoire  était  destiné  ;  et  comme  les  étoiles 
qui  sont  du  cAlé  du  nord  n'avaient  point  été  obsitvéas  avec  le  mural ,  qui 
avait  toujours  été  placé  du  côté  du  midi,  je  commençai  par  le  diriger  du 
côté,  du  nord,  pour  déterminer  toutes  celles  qui  sont  depuis  le  pôle  jusqu'à 
45**  Le  Catalogne  de  Flannteed  en  coiuieiii  4B6  pour  cène  pame  (ht  cÎbI, 
qWM&bgnère  plus  de  laseptiànie  partie  de  toute  la  surface  du  |^obe  céleste: 
mais  avec  une  lunette  acromatique  de  sept  pieds  et  demi  ,  qui  montre  dis- 
tinctement des  étoiles  de  la  dixième  grandeur,  il  était  facile  d'en  observer 
beaucoup  plus)  aMii  en  eibnes-iKMs  8000  dis  1790. 

Toutes  les  étoiles  données  par  Flamsteed  se  trouvaient  dans  ce  nombre  de 
8000;  et  cela  était  bien  nécef«aiie,  les  positions  de  Flamsteed  étant  souvent 
déAc^enses  *.  H  était  vieux  et  infinne  fwsqu'il  s'occupait  de  cette  partie , 
comme  3  le  dit  lui-mime;  il  y  a  de  grandes  portions  de  zone  où  H  n'y  a 
anane  étoile  dans  «on  ctiîdogne.  Depuis  m  aède,  plusiraïf  de  ces  étoilM 
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ont  eu  des  mouvemem ;  quelques-unes  ne  se  trauTent  point  à  la  place  qu'il  ■ 
leur  aisigne ,  soit  qu'elles  aient  été  mal  placées ,  soit  qu'elles  aient  dbpam.  Ainsi ,  1 7pO. 
à  tons  égards ,  le  travail  que  j'avais  entrepris  était  nécessaire  à  l'astronomie. 

Beauciiamp,  qui  airivait  de  Bagdad,  où  il  avait  passé  en  revue  une  erande 
partie  cb'  cm,  ntk  éêj^  fenuun^  ébau  le  catalogue  de  Flam$ieed  mmem 
fautes  ;  tous  ceux  qui  avaient  emené  des  étoiles»  en  avident  tromr^ 

Une  partie  de  ces  différences  vient  probablement  du  mouvement  propre 
des  étoiles.  Pour  ô  de  la  grande  Ourse,  il  y  a  6j"  de  moins  qu'en  17JO, 
et  le  C.*"  Defambre  est  d^ccord  «vee  mol;  le  catalogue  de  Fiamsteed  dif- 
fère  de  j  minutes  :  cela  vient  donc  du  déplacement  réel  et  particulier  à  cette 
étoile,  qui  a  reculé  progressivement  depuis  1690  jusqu'à  17JO  ,  et  depuis  17JO 
jusqu'à  1790.  Mais  on  ne  doit  pas  en  être  surpris,  puisoue  beaucoup  d'antiei 
sont  soumise»  à  tan  mouvement  pareil  ;  le  soleil  Iiu-meme,  qni  n'est  c^u'une 
étoile ,  éprouve  un  déplacement  dont  j'ai  donné  les  preuves  en  1776 ,  et  que 
M.  Heischel  a  employé  avec  beaucoup  de  vraisemblance,  pour  expliquer  les 
cfiangemeRS  de  position  obsevrés  dans  dSflîÎKiites  étoiki. 

Je  n'aurais  pas  osé  entreprendre  seul  un  semblable  travail  ;  mais  le  C*  Le 
Français  La  Lande  ,  mon  parent ,  qui  s'y  préparait  depuis  dix  ans ,  y  a  mb 
du  zèle,  de  la  dextérité ,  de  l'intelligence  et  du  courage,  tandis  qu'une  jeune 
épouse ,  occupée  eUe-inème  de  calcub  pàiS>ies  et  umcs ,  Tencoungeait  par 
son  exemple. 

Pour'  être  sûr  de  ne  manquer  les  étoiles  d'aucmie  partie  du  ciel,  je  le  divisai 
par  bandes  de  deux  degrés  t  mais  quelqueftrfs  les  étoOes  étrient  si  nombreuses, 

qu'on  ne  pouvait  suffire  à  les  observer  toutes.  Ainsi  il  en  aura  échappé  plu- 
sieurs :  mais  nous  y  suppléerons  peut-être  dans  une  seconde  révision  du  ciel. 
Cette  seconde  révision  serait  nécessaire  pour  éviter  les  fautes  qui  se  glissent 
tottjoun  dans  un  si  grand  nombre  d'obserrations. 

La  zone  totale  que  je  terminai  en  1-90  depuis  le  pôle  jusqu'à  .<5*,  n'est 
que  de  trois  vingtièmes  de  la  surface  entière  de  la  sphère;  il  en  restait  autant , 
ou  même  un  peu  plus,  pour  iSkx  jusqu'au  tropique  du  Cancer  :  mais  d'Age- 
let  en  avait  beaucoup  oI)servé  dans  cette  partie.  Entre  les  deux  tropiques, 
il  y  a  un  cinquième  du  total;  mais  pour  celle-ci,  le  zodiaque  de  Mayer  et 
IfS  olkserTations  de  d'Ageiet  pouvaient  suppléer  ce  qui  manquait.  Depuis  le 
tropitjue  |usqn'au  pôle  austnd,  il  y  a  trois  dixièmes  de  la  surface  du  ctd;  mah 
cette  partie  a  été  donnée  par  La  Caille,  et  il  serait  impossible  de  l'entre- 
prendre à  Paris.  Ainsi  nos  étoiles  boréales  remplissaient  déjà  le  vide  qui  restait 
ibns  les  cartes  câestes  et  dans  les  catalogues ,  et  l'on  verra  dam  rhmoira  des 
années  suivantes,  que  nous  avons  continué  avec  êtàSaki  cet  immense  travaîT; 

Ces  oljservations  ne  sont  pas  toutes  réduites  comme  celles  de  Fiamsteed  ; 
ce  sera  un  travail  énorme  :  il  est  d^à  commencé  ;  mais  H  n'est  pas  de  la 
même  importance  que  fet  observations*  En  eflêi ,  les  réifactiont  de  Flanmeed 
ne  nous  dispensent  pas  de  recourir  à  ses  observations  pour  les  calculer;  ses 
réductions  sont  même  souvent  défectueuses ,  et  les  mouvemens  mal  calculés. 
Ppur  moi ,  je  me  contente  de  doimer  les  positions  de  toutes  les  étoiles 

Siss  a 


6^%  HISTOIRE  ABRÉGÉE 

"         auxquelles  on  peut  comparer  chacune  de  mes  tones  ;  fe  n'ai  pas  cm  dév<Mr 

17^0*  "■'^  presser  tîe  faire  ces  réductions.  La  publication  des  observations  est  ce  qui 
intcres&e  le  plus  les  progrès  de  l'astronomie ,  et  je  crois  qu'il  est  de  mon  devoir 
de  ne  point  la  différer  ;  c'est  l'exemple  que  m'ont  donné  les  C/"*  Le  Mon- 
nier  et  Darquier  en  France ,  Flamsteed  et  Maskelyne  en  Angleterre.  Aind 
j'ai  présenté  les  observations ,  en  attendant  les  calculs  ,  qui  exigeaient  plu- 
sieurs années.  Peut-être  que  quelque  amateur,  privé  du  piai&ir  d'observer  avec 
de  gnaâ»  instnunem  ;  Toudra  s'en  dédommager,  ou  dédormni^er  Tastrono- 
mie ,  en  se  livrant  à  une  panie  de  ces  calculs ,  qui  peuvent  se  faire  par-tout  : 
mais  pour  les  observations,  il  eût  été  bien  difficile  de  se  les  procurer  ailleurs; 
à  peine  osais-je  me  les  promettre  à  Paris.  La  Caille  avait  eu  intention ,  en 
.1755  •  de  se  transporter  dans  une  des  provinces  mémSpnales  de  la  France» 
pour  entreprendre  un  semblable  travail ,  et  n'être  pas  contrarié  par  les  mau- 
vais temps  qui  affligent  si  souvent  les  astronomes  à  Paris  et  à  Londres.  J'avais 
moi-mone  écrit  i  rAcadénie  de  Montpellier,  en  1 78 8 ,  pour  saTov si  je  pour- 
rais placer  dans  son  observatoire ,  pendant  un  an ,  le  grand  mural  de  j{  pieds» 
qui  était  mon  principal  instrument ,  et  je  me  serais  exilé  volontairement  pour 
ce  temps-là:  Mais  j'y  voyais  bien  des  obstacles;  j'ai  donc  voulu,  eu  atten- 
dant ,  essayer  ce  que  je  pouvais  espérer  Ai  climat  de  Paris.  Nous  awms  quel» 
quefoib  cent  belles  nuits  dans  un  an  ,  et  cela  suffit  pour  remplir  mon  objet. 
On  observe  facilement  cent  étoiles  duu  une  nuit  :  qe  serait  dix  mille  dans 
nne  oméei  si  toutes  les  parties*  âu  dei  étaient  également  ricim  en  étoOes;  mais  • 
H  y  a  des  xones  qui  sont  très-pauvres,  sur-tout  les  environs  dn  pAle  boréd. 
II  nous  est  arrivé  de  n'avoir  qu'une  seule  étoile  dans  une  heure,  en  parcourant 
4  à  j  degrés  de  hauteur;  une  autre  fois,  trois  étoiles  en  deux  heures,  de 
19  heures  &  ai  heures  :  mais  enfin  fai  vu  que,  dans  ce  climat,  dont  les  * 
astronomes  se  jilnignent  sans  cesse,  et  qui  véritablement  les  tourmente  bien 
souvent»  on  peut  entreprendre  et  exécuter  tout,  ce  j^uj  eu  nécessaire  pour 
rastronomie}  tandis  qu'an  milieu  dè  l'Asie,  dois  lâ  t^Bmats  où  râsôtonomie  ^nt 
naissance,  tout  fnH  de  Bd>ylone,  Beanchamp,  qui  l'a  ressuscitée  pendant 
quelques  années,  se  trouvait  réduit,  pendant  les  trois  mois  de  l'tté,  à  une 
inaction  pénible,  mais  forcée,  par  les  chaleurs  dévorantes,  qui  rendent  un 
observatoire  inhalniablè ,  même  pendant  la  nuit. 

Le  quart-de- cercle  mural  avec  lequel  j*ai  entrepris  ce  travail,  quoique  fait 
par  le  célèbre  lîird ,  ne  pouvait  être  dans  un  plan  assez  uniforme  pour  que 
toiu  les  passages  observés  fussent  dans  le  méridien  ;  d'aflknn,  lUIait  néces- 
sairement s'en  assurer ,  et  cela  étsit  sur -tout  essentiel  pour  les  étoiles  dr- 
compolaires ,  dont  le  mouvement  est  trcs-lent ,  et  où  une  seule  seconde  en 
produit ,  par  exemple ,  trente-deux  pour  l'étoile  polaire.  Pour  remédier  à  cet 
inconvénient ,  fe  demandai  qu'on  fit  fane ,  pour  l'observatoire  de  *l*Écde 
militaire,  un  instrument  des  passages,  dont  la  lunette  eût  trente-deux  lignes 
d'ouvenure  ,  comme  celle  du  quart  -  de  -  cercle.  M.  de  la  Tour-du-rin, 
alors  ministre  de  la  guerre,  s'y  prêta,  et  cet  instrument  fut  placé  sur  tm  mur 
que  f avais  fait  âefcr  exprès»  qui  a  quatre  jneib  de  laige  et  deux  pieds 
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d'épaisseur  ,  avec  des  fondations  profondes  ,  et  qui  est  fortifié  par  un  escalier  "'  ■'  ■'  • 
tournant.  Cet  instxument,  dont  ïàxe  a  trente-quatre  pouces,  a  si  bien  réussi  IJ^O* 
daitt  lei  nains  du  C.*"  Lenoir ,  qne  fomrent  on  trouve  à  on  dixièiM'  de 
seconde  fa  même  situation  vers  le  zénith  et  vers  l'horizon.  Par  ce  moyen  l'on 
peut  déterminer  les  erreurs  du  pian  dans  le  quart-de-cercle ,  ou  bien  les  ascen- 
sions droites  de  deux  ou  tron  étoiles  dam  chaque  zone ,  auxquelles  on  peut 
comparer  toutes  celles  qu'on  a  observées  dans  un0  mil.  Cette  lunette  est 
éclairée  par  l'intérieur  de  r.ixe,  ce  qui  réussit  beaucoup  mieux;  et  elle  porte 
cinq  iils  que  l'oculaire  parcourt  successivement  :  en  réduisant  tous  les  pas- 
sages au  mflieu»  9  anrre  souvent  qttU  n'y  a  pas  plus  d'un  dixième  de  seconde 
d'incenicnde. 

Il  fallait  encore ,  pour  la  perfection  de  ce  travail ,  une  pendule  excel- 
lente :  mab  à  c«c  ^ard  U  n*  m'a  rien  manqué:  celle  dont  je  me  sers  depuis 
plusieurs  annccs,  et  qui  est  des  C/"'  Lepaute,  a  été  quelquefois  pendant 
un  mois  à  la  même  seconde.  Elle  retardait  en  été  de  deux  dixièmes  de  seconde 
par  jour;  mais  pendant  trois  mois  ii  n'y  avait  pas  eu  sur  le  mouvement  journa- 
mt  une  £fi%rcnce  tfun  vingtiènie  de  Seconde.  Je  ne  crois  pas  qu'en  Angle- 
terre ni  en  France  on  ait  jamais  obtenu  une  plus  grande  précision;  la  nattuna 
seule  des  huiles  qu'on  est  obligé  d'employer  ,  produit ,  de  l'hiver  à  Tété ,  une 
demi-seconde  par  four  de  différence.  Le  comte  de  Briihl ,  riche  amateur  d'hor- 
logerie, me  faisait  voir  à  Londres,  en  1788  ,  un  joumal  de  la  marche  de 
plusieurs  pendules  des  plus  célcljres  artistes  d'Angleterre  ,  qu'il  suivait  jour  par 
jour  dans  toutes  les  saisons ,  avec  une  exactitude  astronomique  ;  et  aucune 
n'aTah  pu  éviter  ces  pedtn  «Gfféieiices  d'une  deniirseccnide  par  jour  entre 
l'hiver  et  l'été. 

Le  travail  n'était  pas  encore  fini,  que  j'eus  la  satisfaction  d'en  recueillir  le 
finit  à  l'occasion  de  la  conicte  découverte  par  miss  Caroline  Herschel,  le  17 
avril  1790.  dans  la  comiellation  d'Andromède.  Elle  passa  fort  près  du  pôle, 
et  j'avais  les  positions  des  étoiles  qu'elle  traversait;  il  s'en  est  aussi  trouvé  du 
côté  du  midi ,  parmi  les  nombreuses  observations  de  d'Agelet ,  dont  les  jour- 
naux sont  restés  encre  mes  mams.  Ccst  un  dépôt  précieux ,  dont  je  lui  pro- 
mis la  publication  si  le  malheur  voulût  qu'il  ne  pût  la  fiÂe  lui-même;  et 
j'ai  commencé  à  remplir  mon  engagement  dans  le  premier  irohune  de  l'His- 
toire céleste  française ,  qui  a  paru  en  i  So  i . 

Le  C."vDelambre ,  aussi  supérieur  pour  l'observation  que  pour  h  tbéone 
de  l'astronomie,  entreprit,  en  1790,  avec  un  instrument  des  passages 
iement  bon ,  de  concilier  ou  de  corriger  les  ascensions  droites  des  catalogues 
pour  les  principales  étoiles;  3  trouva  des  fautes  dans  ceux  de  Bradley,  de 
Ifayer,  de  La  Caille,  et  il  détermina,  par  plusieurs  observaUons  de  chaque 
étoile ,  les  correctiolW  qu'il  fallait  fiire  à  chacun  des  catalogues  ,  du  moins 
pour  les  ascensions  droites.  La  situation  de  son  observatoire  ne  permettait  pas 
d'y  placer  un  assez  grand  quart-de^cerde  pour  observer  de  m»ne  les  ^Sdi- 
SUÙsons  ;  mais  j'y  ai  suppléé  avec  le  mural  de  l'École  militaire. 

Les  amateurs  des  sciences  durent  voir  avec  plaisir  qu'au  mUieu  des  cooyubion» 
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-    qui  agiuienc  la  France ,  et  des  gTan<i«  intérêts  qui  partageaient  l'esprit  et  l'at- 

i/j^o.  tentioii  de  tout  le»  citoyens,  un  iftTafl  long  et  pénilM  s'esécntak  du»  le 
silence  des  nniis ,  et  préparait  aux  astronome*  à  venir  nn  secoun  deidné  à 
Airer  plus  que  les  révolutions  des  empires. 

Dam  le  cours  de  ce  travail,  j'éprouvai,  comme Tycho-Brahé ,  les  artK[ues 
de  Peinrie  et  de  la  maligatté  :  mais ,  plo»  heaieta  qae  lui  •  fe  triomphai  de 
ces  nhst.iclfs  ;  et  if  suffi<  pour  cela  que  fn  Tottr-du-Pin,  tt  OMUite  Duportoi» 
■jninistre»  de  la  joierre ,  les  eussent  connus. 

OnJMendMtà  TOliMnratoire  im  ezcell«it  instniment  des  passages,  fait  par 
Rainsden.  Le  C.**  Cassini  espérait  ami  un  cercle  entier  cet  artiste  lui 
avait  promis;  mais  en  attendant,  il  essaya  à  l'Observatoire  une  méthode  qui 
réussit  au-delà  de  toute  espérance.  Un  cercle  de  quinze  pouces  seulement 
de  «Bamètre ,  employé  k  mmmm  le*  haMeon  sefakiale»  dn  soleS ,  en  ftinuit 
cinquante  observ  ations  sur  divers  points  de  la  circonférence ,  afin  de  subdi- 
viser et  de  compenser  les  erreurs,  donna  des  résultats  si  bien  d'accord,  qu'on 
polirait  se  flatter  d'sfOirlapvédsion  d'une  ou  de  deux  secon<fes.  Le  C.*"  Le- 
noir  commença  pow  rOtMoratoin  un  cercle  de  trois  pieds  ,  avec  lequel 
on  aura  par  conséquent  une  précision  encore  trois  fois  plus  grande.  Les  trois 
astronomes  alors  attachés  à  l'Observatoire ,  Nouet,  Perny  et  Ruelle,  secon- 
daient le  C."  Casrini;  9s  s'étaient  ser^  de  fa  hauteur  sobtidale  du  soleil , 
prise  avec  le  cercle  de  qufaise  pouces ,  pour  corriger  celle  que  donnait  le  grand 
quart-de- cercle  de  six  pieds  de  rayon  ,  qui  était  le  principal  instrument  de 
l'Observatoire ,  et  le  C.'"  Cassini  augmenta  de  i4'  l'obliquité  de  l'éclip- 
liipte  qu'A  en  avait  déduite  ;  par-U  il  se  rapprochait  de  celle  que  j'avais  trou- 
vée avec  l'instrument  de  La  Caille,  qui  était  encore  au  collège  Mazarin  :  la 
moyenne  était  23*  zy  jS  'pour  1790;  le  C.*"  Cassini  trouva  2"  de  plus.  En 
1801,  nous  trouvons  ij*  %V  5" ,  en  fai  rédidMnt  I  h  même  époque  de  1 790. 

Le  nom  de  Cassinî  ,  coium  depu»  cent  tjusrantc  an»  don»  i'aMvonomie  , 
m'avait  inspiré  l'idée  de  le  consacrer  par  une  espèce  de  monument  public  :  les 
.  hommages  rendus  aux  hommes  célèbres  sont  des  gages  pour  la  postérité.  Je 
en»  pouvoir  représenter  k  la  mnnicipaliié  de  Pans ,  à  laquelle  piéridait  un 
astronome  célèbre  (Bailîy^ ,  que  le  nom  de  Cassini  devrait  être  le  nom  de  la 
rue  qui  règne  le  long  de  l'Observatoire,  au  lieu  du  nom  obscur  de  Maillet, 
et  l'on  décida  qu'elle  s'appellerait  rue  A  Ottâài  t  ce  nom  y  fut  placé ,  et 
le  C.**  Vemiqiiet  le  consacra  sur  le  grand  d  beau  plan  de  Paris  qu'il  venait 
de  terminer,  et  dont  jamais  n'approcha  aucun  plan  de  ville,  par  rezactitnde 
incroyable  qu'il  y  a  mise  :  ce  plan  parut  en  72  feuilles,  en  1800. 

M.  Cagnoli,h«bifeasin)nome,  q^avritmtblffrunolMerrattnreàParis^ 
1 782 ,  et  qui  y  avat  fait  d'exccOentes  observations ,  les  a  continuées  à  Vérone: 
il  y  a  trouvé  la  latitude  45*  7"*»  1**  réfractions  plus  petites  d'im  vingt- 
cinquième  qu'à  Paris ,  oî^  celles  de  BraAey  conviennent  parfaitement  ;  la  hau* 
teur  du  p6le  dt  Pa^,  48*  jo'  i4"  à  l'OtMOnratoim;  l'obliquric  moyenne  dé 
l'écliptique  en  1790,  23*  27'  56".  Son  mémoire  est  imprime  dans  le  cin- 
quième volume  des  Mémoires  de  la  Société  italienne  ;  mais  il  voulut  bien  nous 
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le  communiquer  par  lettres ,  et  s'élever  au-de&sus  de  U  faiblesse  de  quelques  ■ 
Mtrononiet  »  qui  aiment  k  recevoir  des  obaemraiiQm,  nab  fans  ùSn  conmrftre  1 7po* 

les  leurs ,  si  ce  n'est  par  la  voie  de  l'impression  :  c'est  un  amour-propre  mal 
entendu ,  qui  tendrait  à  détruire  la  contiance  et  l'harmonie  qui  régnent  entre  les 
astronomes  de  toute  l'Europe,  et  qui  sont  utiles  à  la  science. 

M.  Cagnoli  nous  a  aussi  appris  la  vrue  distance  de  Vérone  au  méridien 
de  Paris,  3  !'  ^1" ,  sur  laquelle  il  y  avait  près  d'une  minine  d'incertitude. 

Lorsque  M.  Cagnoli  nous  envoyait  se»  cakuU  sur  la  hauteur  du  p6ie  de 
Paris ,  on  wnk  qiwiquee  sicoiides  d'inceitltad»  s  les  dbaenratîoas  cpi'il  avak 
faites  à  Paris  avant  son  dépaR,  dbcutées  avec  m  iKNlTCin  soin ,  lui  donnaient 
48'  50'  i4  ,  la  même  seconde  que  La  Caille,  et  la  même  qu'on  a  trouvée 
depuis  ;  et  comme  M.  Cagnoli  y  joignait  une  nouvelle  détermination  de  la 
réfraction  àia  bauMur  du  au  bupielle  noiis  avioas  A  OU  3''d1nceitlMMie, 
il  fut  prouvé  que  cet  clément  était  enfin  bien  connu. 

La  tiuiorie  des  satellites  de  Jupiter  fit ,  cette  année ,  un  grand  pas.  Le  C.*"  La 
Place  aTait  employé  la  plus  scvanie  analyse  p>our  déterminer  V^Êht  de  leniv 
attractions  lécipioqnas,  fl  il  avait  obtenu  les  résultats  les  plus  curieux  ;  il 
restait  à  trouver,  par  les  observations,  les  parties  que  la  théorie  ne  donne 
pas  :  le  C"  Delambre  était  seul  capable  de  cet  immense  travail  ;  il  calcula 
près  de  500  observatioiis  pour  le  premier  salcHite,  <^  est  le  plus  important 
pour  les  astronomes;  il  parvint  i  faire  des  tables  phis  exactes  que  les  observa- 
tions mêmes ,  et  elles  parurent  dans  la  troisième  édition  de  mon  Astronomie. 

Le  décret  de  l'Assemblée  nationale  qui,  le  8  mai,  ordonna' la  réiforme  des 
mesura  en  France,  en  indiquant  le  pendule  à  secondes  pour  mesitfe primitive, 
exigeait  que  la  longueur  du  pendule  fut  dctennince  avec  une  nouvelle  pré- 
cision. £n  173  jf  Mairan  avait  fait  ses  observations  avec  bien  du  soin  ;  mais 
alon  on  ne  pourair  gnère  s'assurer  iFun'qfrfnsIèitie  do  Sg^o.  Btwda  espéra 

obtenir  u«»  pr«cicion  l>î«»»  plue  grande  par  des  moyens  nouveaux;  if  l'en- 
treprit donc  cette  année  à  l'Observatoire  ,  avec  des  instrumens  faits  d'après 
ses  idées  par  le  C.*'  Lenoir,  et  if  en  résulta  enfin  ime  détermination  du 
pendule  de  jtfr  8'  60,  réduite  à  la  tempéranu»  de  lO^,  et  dans  le  vide;  co 
résultat,  qui  est  à  un  cinquantième  de  ligne,  et  mienx  encore,  a  été  obtenu 
avec  un  pendule  de  douze  pieds  de  long.  C'est  ainsi  que  le  progrès  des  art« 
amène  pcn  à  peu  celui  des  sdences  oè  n  théorie  dépend- nécessabcmcHt  de 
l'observation. 

De  nouveaux  secours  à  l'astronomie  s'annonçaient  de  toutes  parts  :  on  bâtit' 
un  observatoire  à  Turin ,  un  à  Madrid ,  et  un  à  Palerme  en  Sicile  ;  celui-ci 
était  destiné  à  M.  Piaszi;  que  nous  comptions ,  en  17^7,  parmi  les-  éfèm* 
du  C^ollcge  de  France,  et  qui  séjourna  deux  ans  en  Angleterre,  pour  se  pro-* 
curer  un  cercle  entier  de  Ranuden ,  instrument  le  plus  pariait  cpt'pn  ait  eu* 
jusqu'ici. 

Le  pifaice  de  Caramanico,  vice-roi  de  Sicile,  fit  I>itir Pobscnritotre  dans- 
son  propre  palais  à  Palerme ,  sur  la  plate-forme  d'une  ancienne  tour  bâtie' 
par  Roger ,  premier  roi  de  Sicile  ;  c'est  l'endroit  le  plus  élevé  et  le  plus- solide 
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■      I  ■  de  U  ville.  Ce  prince ,  amateur  de  l'astronomie ,  surmonta  tous  les  obstaclef 
lypO»  <jue  rûpnorance  suscitait  de  toutes  parts,  et  nous  lui  dâmet  un  des  établisse- 
mens  Tes  plus  utiles  par  la  heauté  du  climat  et  la  situation  à  j8°  de  latitude. 
Un  homme  de  génie  devance  son  siècle  et  son  pays  ;  mais  ii  est,  rare  qu'il 
Nous  fiffidUMM  rmronomie  de  ce  qne  le  prince  db  CmoMoico 
fût  vice-roi  de  Sicile.  (Il  est  mort  en  1795.) 

L'électeur  Palatin  nous  accorda  aussi  des  augmentations  importantes  dans 
son  observatoire  de  Manhemi  :  M.  Barry ,  missiomiaire  de  Saint-Lazare ,  fit 
élever  des  piliers  pom  porter  une  excellente  lunette  méridienne  de  RarasdEm, 
qui  n'avait  point  encore  été  employce;  et  il  fit  placer  mieux  le  grand  secteur 
-  pour  observer  au  zénith,  et  rendre  utile  de  plus  en  plus  cet  observatoire,  l'ua 
des  meSleiin  qui  ensient* 

Ramsden  termina  un  tquatorial  d'une  granfîcnr  singn?i<"  r*- ,  povir  M.  !e  cheva- 
lier Shuckbiurffh ,  dans  uoe  province  d'Angleterre  :  ce  sont  des  cercles  de  quatre 
pieds,  etoaemnettejplaoéèeiicie  «futrem^^  on  en  «vu  depuis  le 

description  dnas  les  Transactions  pliiioso|4iiques  de  1 703. 

La  compagnie  des  Indes  d'Angleterre  résolut  de  faire  mesurer  un  degré 
dans  les  Indes ,  sur  la  cùte  de  Curuinandel ,  ou  au  Bengale ,  et  llamsden 
entrepiit  «pi  seçt^  pour  observer  au  zénith  les  diffiiKnoes  de  laiiBBaè ,  «vec 
ieqim  on  pouvait  avoir  une  demi-seconde. 

Les  astronomes  de  Milan,  MM.  Reggio .  Oriani  et  de  Ccsuis,  entre- 
prirent on  semblable  tnvail  pour  k  mesuie  du  degré,  et  les  raesmcs  ti^ono- 
1|iiétrii|iies  furent  aciievées  jiûque  près  de  l'état  de  Gènes. 

Les  Portugais  formèrent  ausâ  le  projet  de  pareilles  opérations  pour  une 
cane  de  leur  pays ,  et  ils  firent  faire  pour  cela  de  très-beaux  mstrumens  en 
Angleterre;  mais  ce  projet  n'eut  pas  de  suite. 

Le  major-gétiéral  Roy  avait  exécute  en  Angleterre  un  çpml)lal)le  travail  ; 
ia  distante  de  Londres  à  Paris  iîit  déterminée  avAc  U  prt-ciùuo.  de  qtieiques 
'  loiseï  s  le  dtftafl  de  cette  op^tion  parut ,  cette  année  1790 ,  dans  les  Tran- 
sactions phîiosopiûques.  Nous  perdîmes  l'auteur  le  -jo  juin;  mais  M.  Dalby, 
qui  était  déjà  son  coopérateur ,  l'a  remplacé  pour  la  suite  de  cette  enue- 
prise ,  qui  doit  nous  procurer  la  mesure  d'un  degré,  et  une  d^Ang^MV* 
pour  laquelle  on  devra  pm^»  pour  modèle  la  grande  cffte  de  Fiance  en 
183  feuilles ,  qui  est  heuretisement  açhevée. 

Les  cartes  des  côtes  d'Espagne  sur  la  Méditerranée  furent  aussi  entière- 
ment tenninées ,  et  peuvent  duis  format  des  grandes  cartes  du  DépAt  de  la 
Marine  de  France.  M.  Tofino  ,  officier  de  vaisseau  du  roi  d'Espagne,  sous  les 
ordres  de  M-  Valdez ,  ministre  de  la  marine,  s'était  occupé  iong-temps.de 
ce  travail.  Je  lui  avab  envoyé  phanenKs  obeerratkuis  coireqpondantei  I  oeÛci 
qui  se  làiasicnc  en  Espagne;  Ferdinand  Benhond  avait  fait  des  montres  qui- 
rines ,  pour  y  déterminer  les  longitudes  ;  enfin  Ton  n'avait  rien  négligé  pour 
donner  à  ces  cartes  toute  ia  précision  des  nôtres.  Les  Anglais  n'ont  pas  encore 
cet  avantaffe ,  qpudqe'envireiùiés  de  tons  cèU»  par  d«  mets  qnUs  oqi  si  grand 
fanéilt  de  bien  connaliie. 

Dans 
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Dans  le  cours  de  cette  ann^  fût  commence  un  ouvrage  très-utile  à  la  naviga-  ^^^a» 
tion,  et  que  j'avais  promis  il  y  a  vinet  ans;  ce  sont  des  tables  pour  trouver  l/po. 
l'heure  en  mer  par  la  hauteur  du  soleil  ou  des  étoiles,  dont  je  parlerai  plus  au 
long  à  l'année  175^1,  jfage  yoi.  M."'  Le  Français,  ma  nièce,  les  entreprit  avec 
«n  courage  au-dwiit  de  son  et  de  ton  sexe.  CooMcciée  &  rntronooiîe  fiar 
son  mariage  et  par  mon  adoption ,  elle  voulut  encore  y  consacrer  sa  fîUe  dès  sa 
naissance.  Cet  enfant  de  l'astronomie  naquit  le  20  janvier,  jour  où  nous  vîmes 
à  Paris ,  pour  la  première  fois ,  la  comète  que  miss  Caroline  Herschel  venait 
de  découvrir  ;  on  domia  donc  à  i*enfànt  ie  nom  de  Caroline  t  ton  parrain 
fut  le  C."  Delambre,  un  des  premiers  astronomes  que  nous  ayons  ;  les  céré- 
monies furent  suppléées  par  M.  Ungeschick,  astronome  de  l'électeur  Pala- 
tin, qui  travafllait  alors  avec  nous;  et  j'espérab  qu'apprenant  im  four  tontes  les 
circonstances  qui  avaient  •nvîronn«î  <.i  naissance,  elle  tâcherait  de  justifier  les 
présages  qui  avaient  devancé  sa  vocation.  Trop  long-temps  les  femmes  ont 
été  écartées  des  études ,  qui  pouvaient  cependant  les  rendre  plus  intéressantes 
et  phis  heoienies,  et  donner  anz  sciences  plus  d'activité  et  plus  de  prosélytes. 

Il  parut  en  «790  quelques  ouvrages  utiles  à  l'astronomie.  M.  \  ince  donna 
en  anglais  lue  astronomie  pratique ,  où  il  décrit  les  insurumens  les  plus  usités 
en  Anffletem. 

Le  Monnier  publia  un  mémoire  sur  la  navigation  ,  dans  lequel  il  établit 
l'existence  des  courans  dans  la  mer  du  Sud  ,  et  l'utilité  des  hauteurs  de  la  lune 
pour  trouver  les  longitudes;  il  y  explique  l'observation  du  C.**  de  Guignes, 
6ite  à  la  Chine ,  d'une  éclipse  qui  devait  être  totale ,  suivant  le  Monnier , 
et  qui  fut  annulaire  ,  selon  lui ,  à  cause  de  l'atmosphcre  de  la  lune.  Enfin 
je  doiuiai  la  traduction  de  deux  ouvragei  de  Ramsden,  qui  contiennent  la 
description  de  la  machine  à  diviwr  les  cercles ,  et  de  la  machine  i  diviser  les 
lignes  droites,  avec  une  notice  dés  travwuc  de  cet  habile  artiste.  , 

Nous  vîmes  dans  les  Épbémtfrides  de  Wamt  des  observations  faites  par  des 
Danois»  en  Norvège ,  en  Uande ,  et  même  dam  le  Groenland ,  près  du  détnwt 
de  Davb,  qui  conduit  i  la  -bde  de  Baffin ,  à  64°  de  latitude.  Ce  détroit  sembhtt 
devenir  important  par  le  passage  de  la  mer  Glaciale  à  la  mer  du  Sud,  que 
l'on  annonça  à  l'Académie  d'après  un  journal  espagnol  de  i  jpB.  Ces  observa- 
tions danoiies  nous  donnent  la  position  d'une  partie  de  l'iunérique  qui  avait 
été  presque  inconnue  jusqu'à  présent  ;  elles  font  honneur  au  courageux 
missionnaire  M.  Ginge,  qui»  daiu  ces  aâreux  déserts,  cultive  encore  l'astro- 
nonne. 

11  nous  raconte  que  les  aurores  boréales  y  paraissent  assez  constamment  dl 
côté  du  midi;  ce  qui  est  fort  singulier,  mais  donne  lieu  de  croire  que  Térup- 
lion  du  fluide  électrique,  qui  les  produit,  selon  toute  apparence,  se  fait  abon- 
damment dans  ces  parages.  La  déclinaison  de  Taimant  y  est  de  51*;  ce  qui 
prouve  que  le  pôle  magnétique  de  la  terre  est  en  effet  au  nord  de  l'Amé- 
rique, comme  l'avaient  déjà  établi  Jiuler,  Le  Monnier  et  Buâbn,  à  70*  de 
latitude  »  et  10*  à  l'occident  de  la  baie  de  Baffin  ;  car  cela  donnenit  4^ 
pour  là  déclinaiioa  dan»  le  point  dont  il  s'a^  :  dépnii  ce  temps-là,  je  l'ai 
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I.  trouvé  à  77*  da  iathude,  et  1 10°  à  i'occkknt  de  Paiis.  —  ConnoMontt  du 

17^0.  ttmps  de  l'an  XII. 

Après  avob  parlé  de  nos  acqniâtmit,  ie  mit  obfigé  de  parler  de  nos  pertei. 
L'astronomie  en  fit  plusieurs  en  i-yo;  la  principale  fut  celle  de  M.  MaUet, 
ascronume  de  Genève,  sur  laquelle  je  dois  m'arrèter  spccioleinent. 

Jacques- André  MaUet-Ferre ,  dtoycn  de  Genève ,  proffewr  d'anronomie 
Abu  la  même  ville,  correspondant  de  l'Académie  des  sciences,  membre  des 
Académies  de  Londres  et  de  Pétersbourg,  naquit  en  septembre  1740;  il  était 
iim  de  deux  fânifllea  de»  pkft  andeniiea  et  dés  ^h»  coorid^^ 

Il  reçut  dans  son  pays  une  excellente  éducation,  et  le  câèbre  Sausmie, 
un  de  ses  condisciples,  contribua  peut-être  beaucoup  à  lui  faire  aimer  la 
phvsique  et  les  maihématiques.  A  lage  de  dix- neuf  ans,  il  alla  étudier  ï 
uOt,  et  il  demenia  pcnduM  dMi«  «Im  I>«M  ■■mwilll ,  qM  l'âMit 
tendrement. 

11  était  encore  fort  jeune  lorsqu'il  concourut  à  Berlin  et  à  Lyonpoiu*  des 
prix  «ur  dei  n^et»  de  mécannue  ;  et  ms  pièce»  fmM  €iliém  tenc  éom. 

Il  publia  dans  le»  Aoâ  Htîfitàsë,  dei  recherches  sur  b  doctrine  £c  p»- 
babilitcs  et  des  hasard». 

Dans  les  Transactions  philosophiques  de  1767,  il  donna  on  mémoiie  sar 
la  construction  des  roues  i  eau. 

Mais  de  toutes  les  sciences  mathématiques  ,  l'astronomie  fut  celle  dont  il 
s'occupa  le  plus;  il  voyagea  en  France  et  en  Angleterre  en  176}  ;  il  fté- 
qoenta  les  astnmonM»;  il  s'exerça  avec  emr;  et  de  retour  dans  son  pays ,  il 
se  fit  cotmaitre  pour  un  vériiable  astronome.  En  1768,  l'Académie  de  Pc- 
lersbouig  me  chargea  de  lui  procuier  des  astronomes  poiu*  aller  faire  l'obser- 
vation importante  du  passage  de  Véims  mr  le  soleil ,  dan»  les  parties  les  phi 
doi^iées de  l'empire  russe.  Je  Hs  à  Mallet  la  proposition  dtca  Voyage  ;  il  l'^ic- 
Cqwa  arcc  courage,  ainsi  que  Jean-Lnuk-  PiMM,  ^rf  in  W  «muite  son 
beau -frère,  et  qui  iiit  conseiller  d'état,  mais  qoe  noos  arons  perdu  il  y  a 
plvsieiin  années. 

Au  commencement  d'avril  1768,  ils  partirent  de  Genèvé  ;  ils  arrivèrent 
le  15)  juin  à  Féiersbourg.  Mallet  en  partit  au  commencement  de  ffvfiff 
1769  pour  Ponoï;  la  veille  de  son  départ,  il  m'avait  envoyé  des  tables  dt 
,  Saturne  qu'il  venait  d'achever,  et  qui,  de  1750  à  1767,  ne  s'écartaient  jamais 
de  4  des  observations.  11  arriva  le  1 1  mars  à  Ponoï,  67°  4  latitude,  près 
d^Archangel ,  vers  la  mer  Glaciale;  il  passa  quatre  mob  du»  cet  affieu  cft* 
mat.  II  faillit  manquer  l'observation  du  passage  de  Vénus;  il  n'en  vit  méai* 

Se  l'entrée.  Le  dé^taii  de  ses  observations  est  dans  la  seconde  partie  des 
émoirai  de  l'Académie  de  Pétenbourg  pour  1769.  II  fit  dns  ce  voyage 
phnieun  antres  observations  intéressantes  qui  auraient  méllté  d'être  pnblîéê. 

A  son  retour  à  Genève  ,  il  olnim  de  la  republique  un  einplacemeot  VOS 
le  rem|)art  pour  y  élever  un  observatoire.  Il  tit  en  grande  partie  la  dépens» 
de  cette  construction.  £n  1772»  8  fit  fttfe  en  Atigleteme  de»  inaorumcos  à 
ses  fiais;  il  les  plaça  avec  autant  d'exactinadè  qnt  d^tteUtgence;  et  kmi^^ 
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17S2  l'invasion  des  troupes  étrangères  l'eut  obligé  d'abandonner  cet  obser- 
vatoiie,  il  e&  fit  faire  un  autre  dans  sa  maison  de  campagne  à  AvullVi  oix  l/j^O. 
fl  psHth  une  partie  de  l'année.  iOf .  Jean  Tiembley  ec  Maic-Auguste  Pictet 
concotiniienc  avec  lui  i  la  dépense  de  l'observatoire  de  Genève  et  aux  obier>'' 
▼ations.  On  trouve  la  description  et  le  plan  de  cet  observatoire  dans  le  premier 
volume  des  Lettres  de  Bemouili,  imprimées  à  Berlin  en  1777-  C'est  un  octo- 
gone de  neuf  pieifc  de  eèté. 

Dans  la  Connaissance  des  temps  de  i?"';  ,  je  jiubliai  beaucoup  de  tables 
d'aberration  et  de  nutation ,  calculées  par  Mailet.  Dans  le  septième  volume  des 
Éphémérides ,  publié  en  1 774 ,  fe  fis  imprimer  une  grande  table  calculée  par  lui 
pour  les  aberrations  en  déclinaison ,  que  La  Caille  avait  données  trop  en  abrégé. 

Il  fonda  dans  l'université  de  Genève  une  chaiie  d'attroomnie,  dont  uf  a 
fait  le  service  pendant  sa  -riv.-     •  •  * ,  • 

Il  se  proposait  d'entreprendre  les  Éphénérides,  à  paitfr  de  l'année  ty^6f 
lorsque  je  lui  écrivis  que  j'avais  déjà  commencé  ce  travail. 

Chaque  année  il  m'envoyait  un  recueil  d'observations  sur  les  planètes,  le» 
satellhet  et  ka  écUpies.  Quand  if  j  arût  quelques  observations  importantes , 
dont  je  crakpnais  que  le  mauvais  temps  ne  nous  privât,  je  les  lui  recomman- 
dais de  préférence.  Dans  les  Mémoires  de  l'Académie  de  1786, "j'ai  employé 
ses  observations  de  Mercure;  et  daiis  ceux  de  1787,  il  y  a  de  lui  une  con- 
jonction de  Vénus,  pour  laqacUe  fanrab  éoit  au  princ^panc  astronones  de 
l'Europe ,  et  il  était  du  nombre. 

Il  avait  été  élu,  en  1772,  correspondant  de  l'Académie;  et  peisotue  ne 
s'acquittait  mienz  de  ce  devoir,  qui  était  fort  mal  rempli  par  la  plupart  de  nœ 
correspondaiu  en  titre.  Mallet  était  tm  correspondant  enèctîf ,  assidu,  et  sur 
lequel  on  pouvait  compter.  En  1774»  on  voulut  établir  à  Leyde  une  chaire 
d'astronomie ,  qui  manquait  et  qui  manque  encore  dans  l'université  de  cette 
ville  :  on  ma    iniéi»  «ur  U  «hoix  du  pioftMwir,  ec  fê  pvoposai  Mallet. 

Il  fit  à  Genève  une  méridienne  du  temps  moyen  ,  pour  que  tous  les  hor- 
logers de  cette  ville  pussent  régler  leurs  pendules  avec  plus  de  précision  ;  et  U 
y  a  un  sonneur  qni  tons  les  |onfs  avertit  én  vàâi  moyen. 

Mallet  a  levé  une  carte  très-exacte  du  lac  de  Genève,  qui  manquait  aux 
États  limitrophes  de  ce  lac ,  et  il  commença  des  opératioiu  trigonométriques 
pour  le  reste  du  territoire. 

Il  a  donné  des  observatkms  dam  les  Transactions  philosophiques  de  la 
Société  royale  de  Londres  pour  \y6j  et  1770;  dans  les  Mémoires  présentés 
à  l'Académie  par  des  savans  étrangers,  et  publiés  en  1773  ;  dans  les  Ephé- 
méridas  de  Bcnn;  ém»  pfaniein  Tolnmes  des  Mémones  de  l'Académie ,  et 
dans  le  Journal  de  Genève.  L'opposition  de  Herschel,  arrivée  le  8  janvier 
1786,  et  la  conjonction  de  Vénus,  du  4  janvier  1787,  sont  fes  dernières 
observations  que  j'aie  reçues  de  lui.  Sa  santé  l'avait  obligé  de  se  retirer  à  sa 
campagne  d'AviÂy  ;  mais  il  y  observé»  et  il  y  faisak  uatà  des  expériences 
d'agriculture. 

11  observa  peu  c^ns  U  dernière  année,  sa  santé  ne  le  lui  pennettant  plus.  U 
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lit  bien  qu'il  ne  verrait  pas  le  passag^e  de  Mercure  sur  le  soleif ,  qui  derak 
1 7p  O.  armer  en  i  yo^,  et  il  avait  du  regret  de  n'avoir  pu  observer  celui  du  $  novembie 
1789 ,  que  M  maimns  tempt  lui  dinbë,  II  mmk  mtcan  iêm  déâté  de  voir 
la  comète  de  1 661 ,  qu'on  attendait  cette  amét»  mail  dont  le  fMoor  n*a  po 

été  observe.  Une  espèce  d'apoplexie  lente,  une  augmentation  extraordinaire 
du  cœur,  gênait  la  circulation;  il  s'endormait  malgré  lui;  ses  périodes  d'assuu- 
mnement  étaiem  tonfoun  plus  longue»,  et  âiudemcnc  il  t'endormit  poor  ton* 
foms ,  sans  douleur,  sans  .ironie .  le  31  janvier  «790.  Il  conserva  jusqu'à 
ton  dernier  roomem  la  tranquillité  d'un  sage ,  et  même  de  la  gaieté  ;  il  donna , 
deux  lonn  amm  sa  mort,  une  leçon  d'astronomie.  Le  sèle  de  non»  acfanoe 
le  nuint  fmqsfk  ses  derniers  momens ,  et  sa  patrie  en  WCUrilItf*  ict  fiuitty  mAM 
Mprès  sa  mort  ,  par  la  fondation  dont  j'ai  parlé. 

Mailet  menait  un«  vi«  fort  retirée.  Il  nrait  étd  du  coiisefl  des  deuX  CentS; 

mécontent  ensuite  de»  opérations  de  ce  conseil,  il  l'avait  quitté.  li  penchait 
pour  les  représentans  ;  nuis  il  trouvait  qu'ils  allaient  trop  loin  d;ins  leurs  pré- 
tentions, comme  les  négatifs  de  l'ancienne  aristocratie  genevoise  refusaient  trop 
à  ceux  mn  n'en  étalent  pas.  Cependant  l^.  guem  de  Uenè?»  n^dtaic  pas  oefle 
dn  penfN»  contre  les  gnuuh,  puisque,  sur  vingt -cinq  mille  haintans,  il  n'y 
nrait  pas  quinze  cents  personnes  qui  eussent  part  aux  élections  :  mais  c'était 
ceDe  des  aristocrates  les  uns  contre  les  autres;  et  dans  l'iiuurrectiun  de  Tan- 
née 1 789 ,  il  était  question  seulement  d'augmenter  le  nombre  de  ceux  qui  ont 
droit  de  bourgeoisie ,  de  rendre  les  armes  aux  bourgeois ,  natifs  et  habitans , 
CI  de  lenvojer  la  garnison ,  en  metunt  à  la  place  tuie  .milice  pa^ée  ,  mais  non 
dnetnée.  Amn  le  peuple  avait  ga^né  quelque  chote  :  and ,  le  i  o  février  1 7^0 , 
il  câébra  l'annivenaire  de  la  paix  de  1789. 

M.  le  professeur  Picot  a  prononcé  un  éloge  plus  étendu  de  MalleCt 
l'assemblée  de  la  Société  des  arts  de  Genève,  le  i.*'  avril  1790. 

Ontie  la  perte  de  Mallet ,  asuoaomm  — gixtiAictit  encore  «><»M»  iafl}or* 
général  Roy ,  dont  j'ai  raconté  les  travaux  pour  la  géograj)hie  d'.4ngl«terre,  et 
qui  mourut  le  30  juin»  dans  les  bras  de  sa  maîtresse.  Le  colonel  Caiderouth» 
dont  fl  pi^  un»  ton  picraier  traTafl,  moimit  en  Soitte  en  1785  ;  il  éiak 
deyenn  fbn  à  !•  mort  de  sa  femme. 

Nous  perdîmes  aussi  Jean  BemoulU ,  de  Bâle  ,  père  de  l'astronome  de  Ber- 
lin ,  frère  et  compagnon  des  travaux  du  célèbre  Daniel  BernouUi ,  mort  en 
178a  ;  ib  étaient  tous  deux  fils  de  Jean  Bernoulli,  mort  en  1748,  l'tm  dei 
premiers  créateurs  de  la  géométrie  nouvelle  dans  le  dernier  siècle  ,  ami  de 
Lc3»nitz,  rivai  de  Newton;  lui  et  son  ùèn  ainé»  Jacques  fiemouili,  coo- 
itibuèrent  à  la  lévohdon  qd  t'opéra  dans  le»  mathénatiqiies  1(80:  et 
depuis  cette  époque  la  famille  des  Bemoidli  n'a  cetlé  de  fournir  des  matbé- 
maticiens  distingués  :  celui  qui  est  à  Berlin  a  beaucoup  d'enfiuu,  qui  darnient 
conserver  aux  sciences  le  nom  illustre  qu'ils  ont  reçu.  , 

Dans  le  moit  de  mai ,  Usher  mourut  en  Irlande.  II  avait  «n  beanconp  dé 
part  à  l'établissement  de  l'Académie  et  de  l'observatoire  de  Dublin  ;  je  vis  même 
chez  Rorosden,  à  Londres,  im  cercle  entier  de  dmize  pieds  de  diamèue , 
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dsiib^  pour  lui.  U    été  remplacé  par  H.  Brinkley,  qui  irait  été  takum 

da  raMnmome  toyû  deGreenwicli.  Le  lord  primat  d'Iiludè  avait  Al  goût  ty^On 

pour  notre  science;  i!  avait  même  commande  à  Londres  un  grnnd  TtistmiUHlt 
à  son  usage  :  cela  donnait  quelque  espérance  pour  l'astronomie  en  Irlande. 

Enfin  »  an  im»  de  novoalira,  ocwi  apprîmes  qne  Un^eschick  était  vott  à 
Luxembourg ,  dim  le  moiBem  où  il  allait  piendie  poflKuioii  cb  l'obienratoin 
de  Manheim. 

Pierre  Ungeschick ,  astronome  de  l'âectenr  Paiatia,  nnnomiaiie  da  Siiai- 

La2are,  naquit  à  Hesperange  dans  le  Luxemboiu-g,  diocèse  deTrèvci,  ter- 
ritoire de  France,  le  3  juillet  1760.  1!  entra  à  Ssint-Lazare  Fe  3  janvier  1779. 
Au  mois  d'octobre  on  l'envoya  dans  le  Palatinat,  où  sa  congrégation 

était  chargée  des  étndes.  Son  ^ût  pour  Us  matliéniatiqnet  fit  qn*oa  le  dea- 
tina  à  diriger  le  bef  «l»««rvatoiro  «!•  Manheim  ,  en  qualité  d'astronome  de 
l'électeur  :  mats  il  voulut  se  préparer  à  ces  nouvelles  fonctions ,  en  visitant 
les  grands  observatoiies  de  Fiance  et  d'Angletem;  et  le  ;  novôidNe  1788 , 
-  il  vînt  habiter  avec  moi  au  Collège  de  France.  Il  y  demcnra  pmpi^KÊ  iO  mal 
1 790.  Il  prit  part  à  mes  travaux  et  à  ceux  du  C.'"  Le  Français  mon  neveu,  et 
il  coopéra  aux  observations  de  8000  étoiles  boréales  observées  à  l'École  raili-  • 
taiie  f  comme  on  le  iroit  dans  la  Gaaette  de  France  du  22  septembre  1789. 
Plvriennfois  il  passa  les  nuits  dans  mon  ohservatoife  ;  il  travaillait  jusqu'à  se 
rendre  malade.  £a  même  temps  il  calcula  beaucoup  d'observations  d'éciipses 
et  de  planètes  mnéildicn;  il  s'occupa  aunt  des  d^MUsdeb  troiôènw  comèl» 
de  1770 ,  découverte  par  miss  Caroline  Herschel. 

Le  10  mai  1790,  il  partit  pour  l'Angleterre,  où  il  fut  reçu  par  MM.  Shep- 
herd,  Maskelyne,  Ramsden,  Herschel,  &c.  avec  les  égards  qu'il  méritait; 
il  préparait  la  oonsuiiction  dtm  grand  équaiorial ,  qci  maiiqMk  i  robser- 
vatcnre  de  Manheim  ,  mais  qid  n*a  point  cté  exécuté. 

Le  a8  .  Mptamhya  ,  il  MuiaC  à  Paris,  »t  »n  partit  le  la  octobre  potUT  aller 

remplir  ses  Ibnctioiis  i  Manlwim.  il  passa  à  LmEembonig  pour  y  voir  sa 
ftmilie*  Sa  mère  et  sa  sœur  tombèrent  malades  ;  il  les  servit  avec  le  cèle  du 

cœur  et  celui  de  la  religion ,  au  péril  de  sa  vie.  En  effet ,  cette  maladie , 
d'une  espèce  contagieuse,  dont  elles  moururent  l'ime  et  l'autre ,  le  saisit  bientôt 
lui-même,  et  il  mourut  an  commencement  de  novembie. 

Il  fut  regretté  dans  son  pays,  dans  sa  congrégation  ,  et  dans  tous  |ei 
endroits  où  il  avait  été  connu.  Il  s'était  concilié  l'aifection  de  ma  famille  et 
la  mieniie ,  au  point  que  nos  mSaoL  fiucnt  accompagnés  de  aoi  lanncs  ;  et 
cependint  nous  étions  loin  de  penser  que  c'étaient  les  «femien  atSemc  d*an 
ami  que  nous  allions  perdre  pour  toujours,  et  qui  nous  était  si  cher. 

M.  Barry ,  depuis  deux  ajis ,  était  à  la  tête  dè  l'observatoire  de  Manheim  ; 
a  7  lût  )oint  par  M.  Henry ,  autre  mistiommira  de  ^aîM-Lasare,  qui  avala 
travaillé  également  au  Collège  de  France  en  ,  et  qui  était  déjà  exercé 

aux  observations  et  aux  calculs  astronomiques  i  et  je  fus  témoin ,  en  1 79 1  » 
de  leur  atsitbiité  «t  da  lenn  aucoès,  qui  n'ont  été  intenrompus  que  par  la 
Cucnra  de  i7p4* 
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*  ■  Nous  aurions  dù  être  consolés  de  ces  pertes  par  l'arrivée  de  La  Péroiue 

i/po.  «t  de  d'Agelei ,  doBt  ie  voyage  «utonr  du  monda  dmk  non  proancr  «m 
aodwn  aModnne  iTobienraaoïu  gtognphiqnes  ce  amonomiques  ;  mais,  n 

contraire,  mes  espérances  commencèrent  à  faire  place  à  la  jilus  douloureuse 
inquiétude  pour  un  élève  qui  s'était  donné  à  moi  depuis  sa  première  jeunesse, 
que  faiman  comme  un  de  met  mùm,  qoe  son  sèie  poar  l'anoaonle  ne 
rendait  encore  plus  cher ,  et  qui  a  mpoeoMi  ie  nombie  des  niaityn  de  ras> 
tronomie,  déjà  si  considérable. 

Mais  tai  mour  qui  kuérasa  les  amosomei ,  fti  céviêt  Bcandiamp,  cor- 
respondant de  l'Académie  i Bagdad,  où  il  écah  depuis  sept  ans,  et  d'où  il 
rapporta  des  observations  nombreuses  de  plusieurs  milliers  d'étoiles ,  et  phis  de 
cent  cinquante  observations  de  Mercure ,  que  l'un  voit  bi  rarement  dans  nos  cK- 
mats  ;  toaalekMCRMMniM  ^  VWkmmpo  n'en  avaleni  pa<k  t'ait  autant  dans  leur  vie. 
Beauchamp  nous  rapporta  une  carte  de  l'Asie  depuis  le  golfe  Persique  jusqu'à 
la  mer  Caspienne,  sur  laquelle  il  y  avait  une  incertitude  de  plusieurs  degrés; 
son  sèie  mcrayaUa  avah  timnpiié  d*m  ctimat  brûlant  oà  rardcnr  fhmçiiia 
.  s'éteint  presque  toujours,  et  d'un  pnys  dont  les  habitans,  encore  barbares, 
ne  présentent  aux  savans  que  des  dangers  et  des  obsucles.  On  verra  quil 
n'attap^BtquNme occasion d*y  wtonmer, et  efle  sVst présentée  en  1795. Noms 
rendrons  compte  de  ses  derniers  travaux  lorsque  nous  en  serons  à  l'aovMSa  1801 1 
qui  a  été  marquée  par  la  mort  de  ce  courageux  obsen'ateur. 

Les  astronomes  se  félicitèrent,  en  1789,  de  voir  un  de  leurs  confrères  les 
plus  disdagnés  par  leurs  travisue  ascroiMmiiques ,  se  trouver  à  la  tête  des  Étais- 
'  généraux,  et  mériter  d'être  proclamé  maire  de  Paris  par  la  voix  de  l'en- 

tbousiasme  public.  £n  1790,  ils  eurent  une  satislaction  pareille,  en  voyant 
ëlaver  au  mnistèra  de  la  marine  le  C.**  de  Fktirieii ,  dont  la  réputation  avait 
commencé  par  un  voyage  astronomique,  fait  en  i-^  >,  torsqu"il  c  ommandait 
ia  iri^ate  i'IsU.  £a  1773  i  ii  p«blin  9»  obscmtknu  de  iongittttics  «v«c  la 

wérificaiion  4k$  mohiws  marines  de  Bewhond,  et  ^cBcellentes  cartes,  fe  tout 
en  deux  gros  votenes  fti»^*  de  800  pages  chacun.  Si  la  marine  a  besoin  des 
astronomes ,  les  astronomes  ont  besoin  du  ministre  de  la  marine  ;  et  la  réunion 
de  ces  deux  titres  dans  ia  même  personne  était  d'im  heureux  augure  :  mais  le 
C.**  de  Fleuriea  n'est  pat  naté  fong-tempt  disM  la  ministère. 

Ovide  disait  que  tes  premiers  astronomes  ne  pensaient  point  à  la  titlfe,rien 
ne  pouvant  les  détourner  de  leurs  sublimes  occupations  : 

Ojjicumwe  f.  ri ,  mililia've  Idl'or. 

Mais  les  savans  de  notre  siècle  ne  sont -ils  pas  plus  utiles  et  plus  louables: 
qniiifl  ffrndi  a  mf  1  Vi-  -"^ — j^'  j"^ — .  d'application,  deimnièieB 
et  de  philosophie ,  ils  en  of&ent  les  fruits  à  leurs  concitoyens  pour  le  ser- 
vice de  la  patrk  ;  prêts  i  retourner  ensuite ,  comme  Cincinnatus ,  à  leurs 
'  premières  occupations.  Les  C."'  Monge,  Tbeveiurd  et  Forfait,  qui  ont  été 

onsoite  ministres  de  la  marine ,  nous  ont  fait  TOir  ^alcnmt  firwHfP  ttt 
bcwcax  d'avoir  des  savans  dans  la  ninisière. 
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La  plus  grande  entreprise  qui  ait  été  formée  ou  décidée  dans  cette  année 
17^1  pour  le  bien  de  l'astronomie,  fut  la  mesure  de  l'arc  du  méridien, 
depuis  Dunkeique  jusqu'à  Baicdone,  «r  on»  étendue  d»  a4o  lieues.  Cette 
menue  a  dooné,  à  deux  ou  trois  loiies  près,  U  valeur  du  degré  sous  le  4t** 
parallèle  :  nous  l'estimions  de  5T027  toises;  maintenant  on  trouve  15  toises 
à  ôter.  La  circonstance  d'une  mesure  universelle  à  établir  dans  toute  la  i-  rance 
méritait  bien  un  nonvetn  travail ,  fidt  avec  une  nenvellé  pvéciiion.  L'Assem- 
blée nationale  décréta  une  somme  de  cent  mille  écus  j>our  cette  grande  entre- 
prise ,  et  les  commissaires  de  l'Académie  s'empressèrent  de  seconder  ses  vues. 
Les  C.«"  Omkà,  U4eh^,  L<g>nJw,  iCaag.  mt  UmuÛÊt  étaient  destinés 
&  panir,  dès  que  la  saison  le  permettrait  ;  on  termina  des  cercles  entien  qui, 
avec  dix-huit  pouces  seulement  de  diamètre ,  pouvaient  donner  les  boueuia 
à  ime  seconde»  comme  on  l'a  vu  ci-dessus. 

En  connii»am  par&itement  la  valeur  du  dtgié  de  la  lane,  on  devait  con- 
naître  sa  circonférence  entière  ;  le  quart  de  cette  circonférence  étant  partagé 
en  dix  miliiom  de  parties ,  chacune  devait  avoir  trente-sept  pouces  de  notre 
ancienne  mesure ,  et  c'est  la  baie  de  toutes  les  entres  menlies.  On  ne  pou-, 
vait  trouver  dans  la  nature  un  fondement  plus  direct  que  cefaii  de  la  terre 
même  que  nous  habitons ,  ni  une  donnée  qui  convînt  mieux  à  toutes  les 
nations  :  ainsi  nous  avons  lieu  d'espérer  qu'elles  adopteront  successivement 
notre  méthode. 

Un  des  plus  grands  travaux  astronomiques  qu'on  ait  faits,  fut  terminé,  la 
même  annce ,  par  le  C.*"  Oelambre  ;  ce  sont  de  nouvelles  tables  des  satel- 
fiies  de  Jupiter.  Le  C.*"  La  Place ,  par  une  théoiie  ingénieuse  et  sevanie, 
avait  aperi.-ii ,  Hotiï  loLir  cy«tùn« ,  det  luit  «t  d«s  riéraiigemens  dont  on  ne 
s'était  pas  douté  :  il  fallait  un  astronome  plein  de  sagacité  et  de  courage ,  qui 
disciuât  toutes  les  observations  faites  depuis  cent  trente  aiu ,  pour  en  tirer  la 
valeur  et  la  n^esure  de  ces  inégalités  liimt  la  théorie  ne  donne  que  le  prin- 
cipe et  la  loi;  le  C.'"  Delambre  y  travailla  pendant  deux  ans,  et  ces  tables^ 
tcnninces  en  17^0 ,  ont  paru  ensuite  dans  la  troisième  édition  de  mon  Astro- 
nomie. 

L'observatoire  de  l'École  militaire  continua  de  foiunor  ime  suite  à  l'im- 
mense entreprise  de  la  détermination  des  étoiles  ;  le  C."  Le  Français  La  Lande , 
mon  parent ,  s'en  occupa  avec  un  zèle  proportioimé  à  l'utilité  de  ce  travail , 
et  nous  eftincs  toooo  étoik»  dans  la  partie  du  noid  t  en  cootfauant  ahist, 
nous  sommes  parvenus  à  cn  déterminer  plus  de  50000  dut  la  partie  viabfo 
sur  l'horizon  de  Paris. 

M.**  Le  Français  termina  de  son  cdté ,  avec  le  même  iriSt  que  son  aseiiy 
ias  tables* bondres  qui  doivent  ser\'ir  à  trouver  les  longitudes  en  mer ,  en  don- 
nant l'heure  qu'il  est  par  la  liaïueiir  du  soleil  ou  d'une  étoile,  dans  tous  le» 
pays  du  monde,  dam  tous  les  temps  de  l'année,  et  à  toutes  les  heures  du  jour. 


7o4  HISTOIREABRÉGÉE 

— L'Assemblée  nationale  en  dticréta  l'impre&sion ,  le  9  juin  17^1 ,  c<Nnme  d'uoe 
175)  I  •  chose  qui  tmdm  aa-bien  public ,  et  cette  impression  fat  cotmiiBncée  la  WÊâm 
année.  Let  Anglais  avaient  calculé  des  tables  pour  toutes  les  antres  pardei 
de  la  n.ivierition  ;  ils  avaient  laissé  celle-ci  ;  et  elle  n'était  pas  la  moins  impor- 
tante, pui:><^u'avec  les  tables  horaires  on  abrégera  une  moitié  du  calcul  des 
longitudes,  et  odieioù  II  ot  le  plut  iadle  &  M  tromper.  Cet  tables  ont 
d'ailleurs  beaucoup  d'autres  usages ,  comme  je  l'ai  fait  voir  dans  IW»  Alli%é 
de  navigation,  qui  a  pam  avei:  ces  tables  horaires  en  1793. 

L*Anmiblée  natkmaie  décrète  aiuti  llmpreisioii  det  Amulet  auronomiqees 
du  dix  -  septième  siècle  ,  ymi  Pingré  :  c'est  un*  reoifil  précieux  de  toutes 
les  observations  importantes  faites  dans  toutes  les  parties  de  l'Europe,  pendant 
le  siècle  du  renouvellement  de  1  ;isironomie.  Pingré  les  avait  rassemblée! 
ivec  beaucoup  d«>  poinf>,  dan»  4k»  niaiiuM.iii&  ijuj  afmwttent  jamais  été  im* 
primés,  dans  des  brochures  t'parses  et  difficiles  à  trouver,  dans  des  collec- 
tions rares  ;  il  les  choisit ,  ita  diM.uta  et  les  compara ,  de  manière  à  former 
un  corps  d'ouvrage  qui  sent  tiét-ntiie  aux  attronoinet.  Dé)i  M."*  du  Piory 
y  avait  cherché  les  observations  d'éclipsés  tant  de  soleil  que  d'ctoiles ,  et  en 
avait  calculé  quelques-unes  pour  en  tirer  le  mouvement  de  la  iujie  depuis  un 
tiède ,  ph»  exectenent  qu'on  ne  Vwrvi  duu  ht  tables.  Cet  ëcHpaet  de  tolei 
et  d'étoiles  sont  si  longues  à  calculer ,  que  les  astronomes  doivent  savoir  gré 
à  M.*"*  du  Pierry  d'avoir  cnti^pri»  ce  invail»  quoique  sa  tenté  ne  lui  att  pas 
permis  de  le  suivre. 

Un  décret  du  1 2  septembre  1 79 1  forma  l'étabOiaMBem  da  Bwm»  de  emad» 
tation  des  arts ,  qui  fut  chargé  de  distribuer,  chaque  année,  j  00000  francs  pour 
récompenser  et  encourager  les  artistes  :  Cet  établissement  a  été  fort  utile  ;  plu- 
ricun  optkiMit ,  phuieurs  ingénieurs  pour  let  inttniment  d*8tiioiioniie ,  y  ont 
trouvé  des  secours  que  la  révolution  leur  avait  rendus  nécessaires. 

Dondi  le  commencement  «Lu  aj^do  ,  le»  MUtouotnc*  4m  1'A««mU«mm  avaient 

iMiiQé  dti  ÉpbëmétMet,  dfac  années  d'avance;  La  Caflle  aveh.fini  à  1774  ; 
|e  Bi*étiit  chargé  de  la  contmuation ,  et  )e  terminai  en  1791  le  voliune  qui 
finît  ce  siècle  avec  l'année  i  800.  Le  C."  Le  Français  avait  fait  une  grande 
partie  des  calculs  de  ce  volume.  On  m'a  demandé  souvent ,  Quand  est-ce  donc 
que  nous  aurons  une  éclipse  totale  de  soleil  !  Louis  XV  eut  sur-tout  cette  cu- 
riosité; et  c'est  ce  qui  fit  que  j'engageai  leC"  Duvaucel  à  calculer  les  éclipses 
jusqu'à  l'an  1900,  sans  qu'il  s'en  soit  trouvé  une  seule  totale  à  Paris.  Dans 
les  cfix  dernières  ennéet  ét  ce  tiède,  fl  ne  t*ett  troovtf  que  quatre  édipcat  de 
eoleil  visibles  en  Euro|)e ,  dont  une  seule  annulaire  dans  le  nord  de  l'Allemagnet 
en  Danemarck  et  en  Pologne.  Ces  phénomènes  sont  assea  important  en  astro* 
Boode  pour  occasionner  d«  voyages  ;  Le  Monnier  die  en  Écosm  obeurer 
rédipte  ammlaire  de  1748,  et  l'espérais  qu'on  irait  observer  celle  du  ;  sep« 
tembre  179}  ,  dans  les  endroits  où  elle  devait  être  annulaire.  Il  y  a  long- 
temps que  l'on  dispute  sur  la  véritable  quantité  du  diamètre  de  la  Imie ,  de 
•on  etmoqpbère,  des  cames  pbytqnai  qui  peuvent  le  fane  paraître  plus  ou 
noins  grand  :  BM»  lonque  h  inné  «it  toiM  oMÎèie  ««r  k  »okv« 
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tout  autour,  la  largeur  de  l'aimeau,  ainsi  que  sa  durée  »  peuvent  nous  c'clai-  ■ 
nr  jor  ces  ififlSSranie»  quenions;  et  Ton  vem  en  effet  que  cette  éclipse  y  a  i  i . 
lervi. 

Parmi  les  observations  remnrquahles  de  cetie  année ,  je  me  contenterai  d'en 
citer  deux  :  l'éciipse  de  soleil,  du  3  avril,  qui  rcus^it  (^re^que  par-tout ,  et  cnii 
nous  fMrocnn  une  mnnrdie  déiemiiitation  des  longitudes  de  plnmuB  endroits 
qui  n'étaient  pas  encore  bien  connus  ;  et  l'éclipsé  de  Mercufe  par  la  lune,  qui 
fut  observée  à  Milan ,  et  à  Viviers  par  le  C"  Flau^^rgues. 

La  conjonction  de  Vénus ,  du  1 9  octobre ,  était  attenA»  depntt  hnh  ans , 
parce  qu'elle  devait  noos  piociner  une  luniTcJle  détermination  du  mouTemani 
de  Vénus,  indépendamment  du  mouvement  de  son  aphélie ,  deux  cboteiqui 
sont  diâiciles  à  séparer  :  j'en  ai  déjà  publié  les  résultats. 

Je  ne  dirai  quSm  nm*  4m  owrr^gt  qiif  nnr  paru  sur  l'astronomie ,  tels  que 
les  Mémoires  des  Académies  de  Paris,  Londres,  Herlin ,  Turin,  Éclimljourg, 
et  ceux  de  la  Société  italienne  ,  qui  reniennent  tou&  des  mémoires  d'astrono- 
mie ;  la  Coimaissauce  des  temps ,  et  les  ÉphémériiiBS  de  Berlin»  dé  Viennedet 
de  Milan,  oà  Ton  trouve  ausM  des  observations  ou  des  tables  d'astrcmoniie. 
On  en  trouve  les  annonces  dans  le  Journal  des  savans  de  1791. 

Je  me  contenterai  d'indiquer  le  livre  des  C."*  Cas&ini,  Méchain  et  Le 
Gendre,  qui  condent  la  opéradonsTahes  sur  nos  c6tes  pour  la  fonction  de 
l'Angleterre  avec  la  France,  pat  des  triangles  qui  lient  les  deux  états.  Pui«e 
leur  liaison  morale  et  politique  se  former  également  pour  la  paix  de  l'Europe 
et  le  bonheur  de  l'humanité  ! 

M.  Vurm,  célèbre  astronome,  alors  i  Nfiitingen,  actuellement  à  Blau- 
beuren .  près  de  Ulm  ,  publia  une  histoire  et  des  tables  pour  la  plancte  de 
Herschel.  £n  Angleterre,  M.  Herschel,  qui  avait  terminé,  l'année  dernière, 
son  pro£giemt  t^escope  de  quarante  pieds  de  foyer ,  chef-d'œuvre  dlndus- 
trie  «t  de  pat;.:iive  ,  continua  d'ofi  p«jr(«cttonn»r  ie  miroir;  il  imagina  une 
machine  pour  le  polir;  il  Ht  plusieurs  miroirs  semblables,  afin  de  revenir 
toujours  sur  le  moins  bon,  et  d  arriver  ainsi  à  un  nouveau  degré  de  per- 
fection ,  sans  courir  le  risque  de  perdre  celui  qu'H  aurait  eu  le  bonheur  d'at- 
tf'indre  une  fois.  Il  publia  de  nouvelles  observations  di-s  satellites  de  Saturne, 
que  je  lui  avais  demandées  avec  empressement  lorsque  j'allai  le  voir  en  1788; 
et)'eus  la  satbftction  de  vobqne  mes  tables  des  satellites  de  Saturne ,  publiées 
dans  la  Coniuinaiice  dès  temps  de  179a,  s'acctndaient  evec  ces  ivmvcllefl 
observations. 

L'Allemagne  nous  offrit,  cette  année,  un  objet  bien  digne  d'intéresser  les 
astronomes.  L'^ectcnr  Palatin  avait  Ait  bitir,  en  177a,  un  magnifique 
observatoire;  c'est  une  tOUr de  cent  pieds  de  haut,  et  de  vingt-deux  pieds  de 
diamètre ,  sans  compter  les  murs ,  qui  ont  jusqu'à  sept  pieds  d'épaisseur ,  et 
des  bdctms  en  saillie.  Ce  prince  l'avait  fait  augmenter  pour  y  placer  une 
lunette  méridienne  du  célèbre  Ramsden;  H  voulait  ftire  élever  une  pyramide 
dans  la  plaine  ,  à  une  lieue  de  distance  ,  pour  marquer  la  direction  du  méri- 
di«n.  MM.  Barry  et  Henry,  missionnaires  de  Saint -Laxare,  attaches  îi  cet 
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■  observatoire ,  se  donnaient  toutes  les  peines  ntîcessaires  pour  tirer  parti  des 

l/j^i.  exceileiis  mstrumens  qui  leur  étaient  confiés;  îb  m'envoyèrent,  en  1791, 
quatre  mille  hauteurs  de  )jo  étoiles  principales  du  côté  du  midi,  pcw  secon- 
der le  travail  que  j'avais  entrepris  du  cote  du  nord;  je  m'empressai  d'aller 
applaudir  à -leur  zèle ,  les  encourager,  et  concerter  avec  eux  la  &uite  de  ce 
tnvail.  Monvoyag»  à  Minliefin  iiit  uuâ  «giéible  qaNiifle,  et  fe  vit  avec  om 
extrême  satisfaction,  que  de  tous  les  gr.inds  obsenntoires  de  l'Europe  i!  n'y 
en  avait  aucun  où  l'on  travaillât  avec  plus  d'assiduité ,  d'intelligence  et  de 
fruit  ;  il  n*y  avait  que  ceux  de  Paris ,  Gotha ,  Milan  et  Païenne ,  que  l'on  pAc 
lui  ' comparer*  Cette  activité  dura  jusqu'en  1793  :  à  cette  époque  les  imI- 
heurs  de  la  guen»  filent  abandonner  robser\atoire  ;  Henry  alla  à  Pétersbourg, 
d  on  il  revint  en  1801.  Lorsque  j'allai  à  Gotha  en  1798 ,  j'eus  le  regret  de 
voir  à  Manlienn  l'obcarvatofa*  ^«^r« ,  «t  io  marqnev  dr  vingt  coups  de  canon 
qui  l'avaient  endommagé;  mais  la  paix  de  180 1  y  a  ramené  M.  Barry, 

Les  triangles  de  la  France,  prolongés  à  l'orient  jusqu'à  Manheîm,  par 
Canini  de  Tnvry ,  devaient  trouver  nne  vérification  dans  la  tatitode  de  cetia 
ville.  Jusqu'à  présent  elle  était  mal  connue  ;  celle  que  nos  astronomes  détermi- 
nèrent de  49"  29'  'S»  était  plus  grande  de  20"  que  celle  qui  repliait  des 
distances  à  la  méridienne  et  à  la  perpendiculaire  ;  et  cette  différence  indiquait 
nue  révision  à  faire  dans  toutes  les  opérations  de  la  perpen<ficulaira  à  la  méri- 
dienne de  Paris,  du  côté  de  l'orient.  Ainsi  l'observatoire  de  Maoheini  avait| 
pour  ia  ir'rance  en  particulier ,  im  nouveau  degré  d'utilité. 

En  Italie,  les  astronome»  dé  Milan,  MM.  Oriani ,  Reggio  et  deCesaris, 
continuèrent  les  opératioru  trigonoméliiqiMS  fnsqu'à  Gènes ,  pour  ia  mesnve  du 
degré  et  la  carte  de  la  Lomliardie  ;  ils  reçurent  de  Ramsden  un  grand  mural 
dé  sept  pieds  et  demi ,  dont  ils  étaient  certainement  capables  de  faire  un 
excellent  usage ,  et  qui  est  un  des  meilleurs  imuuiuem  qui  ekisteni.  Ils  corn- 
mencèrent  à  s'en  servir  au  nioi,i  de  juiHci  1791- 

M.  Tranchot ,  chargé  du  terrier  de  l'île  de  Gorse ,  réunit  cette  île  avec 
la  Toscane  par  de  gnukb  triangles  qui  perfectionneront  la  géographie  de 
i'Italie. 

M.  Piazzi ,  :\  Palerme ,  plaça  son  cercle  de  cinq  pieds,  fait  par  Ramsden, 
et  qui  est  un  des  plus  beaux  instrumens  d*astroâiomie  qu'on  ait  fiûts  ;  fl  le  mit 
dans  le  nouvel  observatoire  que  le  prince  de  Caramanico,  vice-roi  de  Sicile, 
avait  fait  disposer  dans  son  palais,  et  M.  Piazzi  commença  à  y  fiire  des  obser- 
vations suivies ,  entre  autres  celles  de  Mercure ,  qui  étaient  si  rares  avant  celles 
du  C.**  ViAd.  Cet  observattnre  de  Palerme  est  i  ) 8*  dé  latitude;  c'est  le  plus 
méridional  que  nous  ayons,  depuis  le  malheureux  incendie  de  l'observatoire 
de  Malte  ,  arrivé  le      mars  et  c'est  celui  où  le  beau  temps  nous 

promet  la  plus  abondante  moisson.  M.  Piasxî  s'est  procuré  un  assistant  ou 
collègue  d'observations  ;  ce  qui  est  absoiumenc  nécôiaire  dans  un  pays  où 
la  chaleur  rend  le  travail  d'un  observateur  extrêmement  pénible.  Nous  verrons 
ci -après  qu'il  a  publié  deux  volumes  ffobservatiom  intéressantes,  et  qu'il  a 
découvert  une  nouveiie  inanité. 
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Cette  aaaée  vit  terminer  i'ob»ervatoire  mie  le  C/"  Mégnic  avait  obtenu  — 
da  miniRra  des. finances  en  Espagne,  où  n  avidt  été  appelé  pour  faire  des  lypi, 
immimens.  Ce  célèbre  artiste ,  qui  joint  à  ce  talent  cdtd  d'en  savoir  Aife 
usage ,  et  qui  ,  à  Madrid  ,  suppléait  au  défaut  d'astronomes ,  m'envoya  les 
observations  qu'il  y  avait  faites.  Dans  ie  même  temps,  M.  Chaix,  cnroyé 
par  b  cour  d'Espagne,  s'exerçait  à  Tobierratolre  de  Paris,  pour  ftire  usag» 
de  celui  de  Madrid  lorsqu'il  y  serait  de  reUMir.  Il  est  né  «n  1766. 

En  Portugal,  M.  Pinto  de  Sosa,  ministre  d'état,  me  promit  d'envoyer  ici 
des  élèves  pour  se  former  aux  observations,  et  d'établir  enfin  rastronomie  i 
Lbbonne  :  on  avait  défi  ftit  fidre  des  instramcns  en  Angleiare»  et  des  oiMeff- 

vatoires  à  Lisbonne  et  à  Coïmbre  ;  mais  nous  n*«IVOins  pU  ICCevoir  eOCOie  qjHt 
bien  peu  d'observations  faites  dans  ce  pays^ 

Le  voyage  BUlUlu  *m  mmumim  |  •«mmannrf  ^  I^S  >'  ,  SOUS  ift  COOlbnte  de 

Le  Pérouse ,  a  produit  beaucoup  d'observations  astronomiques  et  géogra- 
phiques ,  faites  à  la  côte  occidentale  de  l'Amérique  septentrionale  et  à  la 
côte  orientale  de  l'Asie.  L'Assetnblce  nationale  décréta  l'impression  de  tout 
ce  qui  noos  était  penrenu  ;  le  9  €éma  1 79 1 ,  elle  décréa  qu'il  serait  Bit  un 
nouveau  voyage  aiitfuir  du  monde  ,  qui  devait  commencer  pnr  I;i  nouvelle 
UoUande,  pour  suppléer  à  ce  qui  avait  manqué  dans  le  premier.  M.  d'£n- 
tiecasteaux,  qui  commandait  la  noaveile  expécBtfon,  partit  le  27  septembre 
'  de  le  lade  de  Brest ,  avec  les  gabares  /a  Rechmkt  et  l'Espinuut,  de  seize 
canons  et  décent  dix  hommes  d'équipage.  Il  y  avait  deux  astronomes,  l'ahbé 
Bertrand,  qui  ctait  directeur  de  l'observatoire  de  Dijon,  et  Pierson  ,  ci- 
devant  Béné<fictin  de  l'abbaye  db  Senones  ;  quatre  naturalisies ,  Labillar- 
dicrc  ,  Deschamps ,  Riche  et  Ventenat  ;  deux  ingénieurs ,  un  peintre  et  un 
jardinier.  Les  astronomes  avaient  quatre  horloges  marines  de  Ferdinand  Ber- 
thoud  ;  deux  chronomètres  ou  montres  à  secondes ,  d'une  grande  perfection  » 
par  Lmw  Bcrdiond  neven;  de»  ceMlc*-à  rMcxion  pour  observer  en  mer  ;  des 
cercles  astronomiques  pour  observer  i  teite  ;  des  bcaissoles  d'inclinaison  ;  enfin 
tout  ce  qui  était  nécessaire  pour  rapporter  de  ce  voyage  d'utiles  observa- 

•  tions.  Ce  voyage  n'a  pas  été  très-henrenz  ;  il  y  a  cependant  des  pocidoni 
géographiques  dans  la  relation  publiée  par  Labdiardière  en  1800. 

On  avait  peine  à  croire  que ,  même  en  faisant  le  tour  de  la  nouvelle 
Hollande  ,  qui  est  de  près  de  deux  mille  lieues,  et  en  parcourant  les  îles  adja* 
centes,  nos  voyageurs  passent  découvrir  La  Pérouse  et  ses  compagnons  dé 
voyage,  OU  apprendre  quelque  chose  de  leur  sort.  Une  lettre  que  j'avais  reçue 
de  d'Agelet,  contenait  un  fait  qui  pourrait  expliquer  le  malheur  que  nous 
redoutions.  «  Étant  au  large  ,  m'écfivaii>il ,  dans  la  mer  4n  Sud ,  i  deux 
»  heures  Ai»  matin,  nous  nous  sommes  tnnnrée  sur  les  brisans ,  de  manière 
»  qu'une  minute  plus  tard  la  frégate  et  tout  ce  qu'elle  ponait  étaient  perdus. 
s>  Ainsi  se  terniijiait  toute  l'expcdiiion  ,  sans  que  jatnais  vous  eussiez  eu  des 

'  »  nouvelles  de  Totre  enfant.  C'est  ime  chose  à  laquelle  les  marins  croient 
»  peu  en  général,  que  de  trouver  des  basses  au  large  :  mais  celle-ci  a  con- 
»  verti  «ptdques  incrédules  ;  elle  brise  par  instaiu,  dans  une  étendue  de  sept 
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■  »  à  huit  lieues ,  et  il  y  a  det  roches  et  des  bancs  de  sable  qui  découvrent  de 

X/p  I  •  »  tempi  en  temps.  »  ' 

Mais  enfin  ces  circonstancet  «ont  assez  rares  pour  que  nous  pnssions  con- 

sen'er  encore  quelque  espi-rnnce  que  les  deux  frc'g.ites  n'auraîent  pas  suc- 
combé tûut-à-ia-iois  à  un  pareil  accident.  L  exemple  de  Wilsun  et  de  Bligh, 
qui  sont  revenus  de  n  loin  {Jtunutldes  sawëns»  1791 ,  p.  582),  contrilHuil 
à  nous  rassurer;  mais  cette  espérance  est  perdue. 

'l'outes  les  sciences  ont  eu  des  martyrs,  que  le  zèle  et  le  courage  ont 
ponÀ  è  braver  les  émugen  et  la  mort ,  et  qui  en  ont  été  les  victime*.  Com- 
merson  me  disait  antierois  qu'il  avait  c(imp<Méie  martyrologe  de  UboMniqDe» 
et  il  a  lui-même  augmente  le  nombre  dt-  ceux  qui  devaient  y  entrer. 

L'astronomie  en  tuurnit  plusieurs  exemples  ;  mais  d'Agelet  est  le  plus  récent, 
le  plus  propre  à  «>Trîter  d—  P»ytn  »  l«*  mien»  «nr-tom  ,'|IUCe  Cpîé  cVlt  nOÎ 

qui  l'avais  appelé  à  l'astronomie,  et  qui  Tai  ianié  se  dévouer  à  des  dengcn  que 

je  pouvais  lui  éviter. 

Joseph  Lepante  d'Agelet  (i  ),  de  l'Académie  des  sciences  de  Paris ,  naquit ,  le 
A5  novembre  1751,  à  Thone-la-Long ,  près  de  Montmédy,  de  Pierre  Le- 
paute  et  de  Martine  de  Mouzon.  H  avait  à  Paris  deux  oncles  célèbres  dans 
l'horlogerie.  Son  frère  y  était  venu  pour  s'en  occuper  avec  eux  ;  retoiuné 
ensuite  ém  son  pays  pour  y  former  des  âèvee ,  H  commençait  à  mstruim 
son  jeune  frère,  lorsque  M.*"*  Lepaute  ,  voyant  que  j'avais  besoin  d'an  é^lt 
astronome,  le  fit  venir  à  Paris,  où  il  arriva  le  25  février  1768. 

D'Ageiet  avait  .de  la  raison  et  de  l'esprit  ;  il  fut  bientôt  en  état  de  me 
seconder.  L'observatoire  du  collège  Mazarin ,  que  j'occupais  dcpuia  la  moit 
du  célèbre  La  Caille,  fut  le  premier  endroit  où  i!  exerça  son  zèle  pendant 
plusieurs  années  :  au  bout  de  deux  mois  il  commençait  à  observer  très-bien; 
car ,  le  4  mai ,  H  avait  ptis  des  hanienis  conespondantes  du  wsML  qui  étaient 
très-bien  d'accord.     

li  travaillait  depuis  cinq  ans,  lorsqu'au  mois  dfe  mars  ly'?^  on  eut  besoin 
d'tm  astronome  pour  le  voyage  aux  terres  australes,  commandé  par  Kergue-> 
lin,  et  qui  était  destiné  à  «urefabr  la  géographie  et  la  physique.  D'Agcnet  y 
observa  assidûment  les  longitudes,  les  marées,  les  variations  de  l'aiguine  ,  &c. 
comme  on  peut  le  voir  dans  le  Journal  des  savans  de  jub  1775  ,  et  dans  les 
Mémoires  oe  fAcedAnie  pour  1788  ;  il  rapporta  même  des  plantes  rares  de 
ce  Ttofage.  II  éuh  éÊm^titi  de  ne  pouvoir  en  rapporter  des  observations 
astronomiques  et  géographiques;  et  il  en  aurait  fait  l)eaucoup,  si  Kerguelin 
ne  lui  en  eût  pas  ôté  le  temps  et  les  moyens  :  aussi  K.ergueiui  tut-il  jugé  et 
'oondamné  à  son  retour. 

«  Le  1 8  janvier  1 774 ,  dit-il  dans  sa  lettre ,  étant  à  la  vue  des  terres  aus- 
30  traies ,  nous  vîmes  le  signal  qui  indiquait  que  nous  allions  abandonner  cette 
»  tene  si  deskée.  Tous  ceux  qui  ont  le  désir  d'acquérir  des  connaissances,  et 


(1   II  y  a  Pautt  duu  Texinit  de  baptCoM}  nuii  h r^aittioB  dé  wr  «odn  a  été  fiitsioM 
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»  de  mériter  l'estime  de  leurs  concitoyens ,  s'imagineront  aitânent  quel  regret  1 
a»  nous  avions  iTabandonner  tons  nos  projets  et  notre  ndnion ,  et  de  voir  ijcfi- 
»  dispanitve  tous  les  motifs  de  counge  et  d'énulation  qui  nous  avaient  jus- 
»  qu'alors  fait  supporter  avec  tant  de  constance  les  fatigues  d'une  navigation 
39  dure  et  dc^sagrcabie,  dans  .mi  climat  aussi  rigoureux ,  où  les  plus  beaux  jours 
a»  peuvent  i  peine  être  comparés  i  nos  f oun  d'hiver.  » 

Il  revint  au  mois  d'août  177 Ai  "I  reprit  ses  travaux  astronomiques.  —  Jour- 
tiûl  des  savons,  1773,  P-  7î7'  '775»  P*  1^9'  publia  une  lettre  daiu 
laquelle  il  corrigeait  une  faute  dans  les  cartes  de  d'Après ,  qui  avait  ftit  de  la 
Trinitc^  et  de  TAscençaon  deux  fies  différentes  à  cent  lienes  de  <fistaaçe.— /»ar- 
nal  des  savais  ,  juin  i''7  5  et  novembre  1786. 

Une  place  de  professeur  de  mathématiques  à  l'École  militaire ,  fut  en  1 777 
la  récompense  ife  «M  «ayog*.  JZn  t^R^  Imiurat  avait  obtenu  du  ministre 
Choiseul  la  construction  d'un  ()1)Scr\'atoire  ;  j'y  avais  demande  expressément  un 
mur  isolé ,  d'une  grande  solidité ,  destiné  à  placer  un  grand  mural ,  que  je  solli- 
citais depuis  long-temps  des  ministres  :  enfin  |e  déMnnînai  Bergeret ,  receveur 
général,  à  en  faire  construire  un  de  7  pie&  \  par  Bird,  en  Angleterre  »  et 
a  le  confier  à  d'Agelet  ;  celui-ci  eut  im  moyen  d'être  plus  utile  à  l'astrono- 
mie que  la  plupart  d'entre  nqus,  dénués  de  grands  et  bon^  imtrumens. 

Cet  insiroment  était  très- bien  entre  ses  mains;  et  lonqu'il  se  prërenta 
i  l'Académie  en  1780,  il  offrit  des  journaux  qui  contenaient  plus  de  1600 
observations  sur  les  planètes,  sans  en  compter  un  bien  plus  grand  nombre  sur 
les  étoiles ,  dont  je  lui  avais  dcjà  conseillé  de  faire  un  nouveau  catalogue; 

Au  mois  d'avril  178:1,  il  eut  les  secondes  voix  à  l'Académie,  et  le  i  $  jan- 
vier 1785  il  fut  élu  unaniincinent.  On  trouve  ]>lus!eurs  de  ses  obser\aiions  dans 
les  Mémoires  de  l'Académie  pour  1784»  et  dans  les  volmnes  suivans  ;  celui  de 
1789  (pag.  6^1-662)  contient  plus  de  miUe  dtsenranoos  d'étofles;  il  y  en  a 
beaucoup  4an«  la  voiiMiM  do  17^0,  M  dam  lUÎMoire  céieae  finçaise  que 
j'ai  pubiic'e  en  i  80 1 . 

Le  quatricme  volume  de  mon  Astronomie ,  publié  en  1781 ,  et  le  huitième 
vobme  de  mes  Éphémérides,  publié  en  1783 ,  contîeiuient  un  gnnd  nombra 
d'observations  de  d'Agdet,  et  penoone  en  £ttr<^  ne  rendait  puis  de  services 
que  lui  i  l'astronomie. 

*  On  sera  étcimé  quand  on  apprendra  que  ce  jetme  astronome,  après  avoir 
passé  six  ou  sept  heures  de  la  journée  avec  ses  élèves  à  l'École  militane,  en 
passait  encore  sept  à  huit  pendant  la  nuit  i  sa  lunette,  où  il  déteiminait  ^el- 

quefois  plus  de  cent  étoiles. 

II  avait  encore  formé  le  projet  d'ëtd»lir  un  cabinet  de  physique ,  et  die  fàJm 
un  cours,  avec  le  C.*"  Monge,  aux  élèves  de  l'École  militaire;  en  sorte  que  le 

zèle  de  l'astronomie  ne  diminuait  point  celui  qu'il  avait  pour  l'éialilissement 
auquel  il  était  attaché.  Heureusement  il  n'eut  point  ce  nouveau  surcroît  d'oc- 
Cttpatioiu ,  et  il  continua  son  grand  travaH  suf  les  étoiles.' 

C'était  à  lui  qu'on  était  oblige  d'avoir  recours  pour  les  positions  des  petites 
ctoibs,  dont  il  avait  seul  la  coonaissance.  Le  C/"  Mcchain,  calculant  l'orbite 
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■Il  de  la  comète  de  1781 ,  se  servit  des  positions  d'étoiies  que  d'Ageiet  lui  avait 
1.7^1.  fournies;  et  la  même  chose  «t  arrivée  d'autres  fois.  — Mimtms ,  1782, 
p.  $89  et  596;  1783 ,  p.  646;  1784»  p.  36;. 

Le  29  avril  1-85  fut  son  demieF  jour  d'olnervation ,  et  à  ce  jour-là  même 
!•  trouve  des  étoiles  auxquelles  j'ai  eu  recours  pour  la  troisième  comète  de 
1790,  qui  les  a  trivegiée>  «1  mois  dé  fum. 

Dès  le  mois  de  septembre  178a,  il  observait  les  petites  étoiles ,  jusqu'alors 
trop  néglii^ces  par  les  astronomes.  Au  mois  de  juin  i"S;  ,  ii  avait  déjà  800 
étoiles  qui  n'étaient  pas  dans  le  grajid  catalogue  de  Flaïusteed.  —  Ephémi' 
rides,  tome  VIII,  p.'  xxvf. 

Il  travailla  aux  Éphcmcrides  de  1785  à  1792. 

11  donna  à  l'Académie  le  résultat  d'un  grand  ndmbie  d'éclipsés  de  soitril 
diservées .  et  qui  n'uviiiMit  ^mmim  <m  «iJcaMn  »  à  mom  de  \»  longueiur  fit  de 
la  difficulté  de  ce  travail. 

Il  fit  des  mcmoiref;  pour  l'Acadcmie ,  sur  la  théorie  de  Vénus,  et  spécia- 
lement sur  le  lieu  de  i  aphélie  de  cette  planète,  sur  lequel  il  y  avait  im  degré 
d'inoeititiide ,  et  sar  la  longueur  de  i'ann^.  II  avait  de  ^M>i  mmr  bien  d'année 
clémens  dans  les  orbites  planétaires:  mais,  disaient  les  commissaires  de  l'Aca- 
démie dans  leur  rapport  dU  17  avril  178a,  il  a  cru,  avec  raison,  qu'il  valait 
■Kl»  employer  ion  tempe  à  tiûie  ane  moisson  diondante  d'obaenraibiis  dan 
l'âge  et  ke  drccMMancei  o&â  poavah  se  les  procurer,  sachant  qall  anraii  raot 
le  temps ,  ainsi  que  les  autres  astronomes,  d'en  tirer  à  loisir  tootte  les  consé* 
qoences  que  le  calctii  pouvait  fournir. 

Atisti  le  C.**  Delambre ,  commençant  à  s'ezeroer  dans  l'astronomie ,  qid 
lui  eut  depuis  de  si  grandes  obligations ,  se  servit  des  observations  de  d'Agoei 
potu  rectifier  les  époques  et  les  moyens  mouvemens  de  la  lune. 

Dans  mon  grand  mémoire  sur  la  durée  de  i'annce,  les  observations  lespblS 
rccentes  et  lesplos  concluantes  4UC  j'employai ,  lurent  celles  de  d'AgcUt. 

Dans  un  autre  mémoire,  d'Ageiet  ex})liquait  les  précautions  nécessaires 
pour  placer  le  contre-poids  d'un  mural ,  sans  s'exposer  i  fausser  le  centre , 
qui  CSC  b  partie  la  plus  délicate.  Il  y  proposait  une  méthode  pour  fine 
servir  le  mural  pour  les  étoiles  boréales ,  sans  le  déplacer ,  au  moyen  de  la 
réflexion  d'un  miroir.  Il  y  avertissait  les  astronomes  ,  des  variations  que  les  hor- 
loges peuvent  éprouver  par  les  oscillations  du  poids ,  quand  il  passe  près  de 
la  fenâUe  ;  vaiiaiions  qn'il  avait  observées  avec  soin ,  et  dont  il  indiqaait  le 
Nmècle. 

Dans  la  Cormaissance  des  temps  de  1775),  on  employa  l'obliquité  de  i'c- 
ciiptique ,  d'après  les  observations  qn*!!  avait  faites  m  collège  Mazarin  en 
1775  et  1776  :  elle  ne  diffère  que  de  2  de  celle  que  domèrott  les  obser- 
vations faites  au  cercle  entier  de  l'Observatoiie;  Ce  qoi  prOOTO  Combien  tt 
était  exact  et  sûr  dans  ses  déterminations. 

En  1785 ,  Loms  XVI  ibrma  personnellement  le  projet  dNm  voyage  amour 
du  monde,  qui  pût  suppléer  à  ceux  du  célèbre  Cook  ,  et  donner  à  la  France 
une  nouvelle  part  aux  progrès  de  la  géographie ,  de  l'histoire  nanueile«  et  de 
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la  physique.  Le  maréchal  de  Castries  avait  destine  pour  cette  entreprise  l'élite  '  ' 
des  équipages  de  la  marine.  Il  fallait  un  astronome;  d'Agelet  était  le  plus  IJ^i» 
jeune  de  l'Académie  ;  on  connaissait  aon  xèle  et  son  intelligence;  3  avait 
déjà  navigué  :  on  ne  put  jeter  les  yeux  que  sur  lui  pour  la  nouvelle  expé- 
dition; et  quoiqu'il  eut  grande  envie  de  continuer  ses  uavaux  sur  les  étoiles , 
quoique  le  voyage  aux  tenes  anunde*  l'eût  foK  d^oûté  de  ces  grandes  navi- 
gations, qnoiqu'd  fût  sur  le  point  de  contracter  un  manage  intéressant  et 
agréable  avec  sa  cousine  Henriette  Lepaute,  il  ne  résista  point  au  dosir  que 
les  ministres  et  l'Académie  lui  témoignèrent  de  le  voir  s'embarquer  de  nouveau. 
II  demamh  seulement,  pour  atm  père  et  sa  mèie,  une  pension  de  750  livres, 
dans  le  cas  où  il  ne  reviendrait  point  ;  la  Convention  nationale  la  leur 
assura,  sur  1#>  rapport  du  C/"  Jard-Fauvillieis,  qui  prit  à  cette  affaire  l'intérêt 
qu'inspire  à  mi  dtoyen  <claînf  tout  ce  qui  a  rapport  aux  sciences,  quoique 
l'esprit  de  justice  dont  il  est  animé  n'eût  pas  besoin  de  ce  nouveau  moûf. 

D'Agelet  partit  de  Paris  le  25  juin  fS),  La  veille,  en  me  faisant  ses 
adieux  ,  il  me  remit  ses  journaux  d  observations  ;  je  lui  promis  de  les  publier, 
s'il  ne  pouvut  le  fidre  lui-même ,  et  )'ai  déjà  rempli  ce  devoir.  II  m'écrivait 
de  toutes  les  relâches;  mais  il  ne  m'envoyait  point  d'ubscrvations  :  La  Pérouse 
l'exigeait  ainsi  ;  et  la  grande  confiance  qu'il  témoignait  à  d'Agelet,  ne  permet- 
tait {)as  à  celui-ci  de  dire  la  plus  petite  chose  contre  le  gré  de  son  capitaine. 
Cette  funeste  précaution  de  jalousie  OU  d'amour- propre  nous  a  privés  des 
fruits  de  ce  travail  :  l'Académie  n'a  pas  reçu  de  lui  la  moindre  position  ;  je  sais 
seulement  qu'il  observait  l'aiguille  aimantée  et  la  boussole  d'inclinaison ,  les 
marées ,  les  sondes ,  les  gisemens  des  ports ,  le  pendule  simple.  Je  lui  avais  stur- 
tout  demandé  d'observer  la  longueur  du  pendule  daiulliémhphère  austral ,  pour 
savoir  s'il  y  a  une  diffi  rence  sensible ,  pour  l'aplatissement  et  pour  la  densité 
intérieure ,  entre  les  deux  hcmisphcres  de  la  terre  ;  je  lui  remis  pour  cet  elîet  un 
pendule  Invariable ,  que  je  tenais  de  mon  ancien  ami  La  Condamine  :  ce  pen- 
dule avait  été  fait  en  Amérique ,  et  je  l'avais  déjà  envoyé  en  Afrique  et  en 
Sibérie.  J'ai  donné  dans  mon  Astronomie  le  nombre  d'oscillations  qu'il  fai- 
sait dans  ctiacun  de  ces  pays;  et  je  regretterais  la  perte  de  cet  instrument, 
si  l'idée  de  pertes  plus  affligeantes  pouvait  laisser  quelque  place  à  celle-là. 

D'Agelet  île  put  fliire  ces  observations  à  l'île  Sainte-Catherine,  qui  est  à 
28*  de  ia'titude  sud,  parce  qu'on  était  pressé  ,  par  la  saison,  d^  doubler  le 
cap  de  Hom  [Jmmm  des  sataas,  novembre  1786,  p.  7j8);  nuds  il  1^ 
avait  faites  à  Ténériffe.  Il  m'écrivait  de  Sainte- Croix ,  le  xy  août  178  j, 
qu'il  travaillait  depuis  six  heures  du  matin  jusqii'au  soir  ,  et  souvent  bien 
avant  daiâ  la  nuit,  en  sone  qu'il  était  exposé  à  l'ardeur  du  soleil  et. à  l'hu- 
midité du  soir  :  sa  santé  ne  résista  pas  à  ces  fàt^nes* 

«Jamais  vaisseau,  m'écrivait- il  de  l'Amérique  septentrionale  le  22  sep- 
»  tembre  17^6,  n'a  passé  autant  de  temps  en  mer.  La  France  pourra  se 
»  glorifier  Savoir  fàx  le  plus  grand  voyage  dont  llditoire  ùê»  mention  , 
3»  San»  lâire  de  mal  à  un  seul  être,  et  ca  répondant  por^toot  des sidiflittanccs, 
a»  dès  insmunens  et  des  secoun.  » 
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— —     La  relâche  de  Monterey ,  au  nord  de  ia  Californie ,  lui  donnait  liett  ' 
•  175}  I*  ^  que  les  peuples  saurages  sont  ▼erraeu  et  bumahis,  que  Hiomme  ctt 
natuidlement  bon  ;  et  c'est  le  résultat  consolant  que  j'ai  toujours  tiré  de  U 
ieciiire  des  voyages  faits  d-ins  les  pays  Ics  ffioins  6é(ptnté$  et  ks  piltt  vot- 

iim  de  l'ciat  piimitit  de  la  nature. 

-    II  souffiit  prodigietisement  de  It  traveisée  dé  ht  mer  êa  Sud,  qui  dura  trois 

mois  sans  aucune'  reMcht".  Le  29  de'cembre  t"96y  six  jours  avant  d'arriver  à 
Macao,  étant  encore  en  mer ,  ii  m'écrivit  ses  derniers  adieux  :  «  Je  suis  abimc, 
»  Asah-il ,  par  le  scorbut  ;  je  me  sens  près  de  me  fin  :  j'étais  trop  faible  pour 
»  une  campagne  wam  teiijblefiat  celle-ci.  Souvenee-voiis  de  moi;  mon  ami 
«  d'Arbaud  vous  remettra  mes  papiers,  &c.  Heureusement  je  ne  reçus  ces 
cruels  adieux  qu'avec  une  lettre  de  Macao  qui  m  apprenait  sa  ronvalew^nce. 

ÎOL  campagne  suivante,  le  long  des  cotes  d'Ade  fusqa'an  Kamtschatka, 
fût  encore  très-pénible  pour  d'Agt-Ict  ;  on  donna  son  nom  à  une  des  îles 
dont  il  détermina  la  situation.  Mais  lorsqu'on  aborda,  en  1788,  à  ia  nou- 
velle HoHande ,  sa  sant^  ^tah  très-fidble.  Comme  dans  tontes  les  idlches  il 
f.iii.iit  établir  un  observatoire ,  il  n'y  prenait  point  de  repos  ;  et  ce  qui  était 
im  soulagement  pour  les  autres,  était  un  surcroit  de  fatigue  pour  lui.  11  fallait 
déttnainer  la  marche  des  montres  :  le  jeune  d'Arbaud ,  élève  de  l'École  mi* 
litaira,  qu'il  était  emmené  à  Tige  de  dix -sept  ans,  devenu  excellent  astio- 
nome,  le  secondait  de  tout  son  pouvoir ,  et  il  ne  cessait  de  m'en  faire  l'éloge; 
il  ajoutait  que  plusieurs  de  ses  compagnons  seraient ,  à  leur  retotur ,  de  bons 
pbsenratews ,  et  que  les  marins  n'aun&nt  plus  besoin  des  astronomes ,  parce 
qu'ils  acquéraient  l'habitude  des  observations  de  longitudes. 

Il  m'écrivait  ,  le  4  septembre  1787,  aux  approches  du  Kamtschatita  : 
m.  Depuis  notre  départ  de  Manille ,  nous  avoiu  exploré ,  avec  tme  exacti- 
»  dide  rigoiueuse ,  plus  de  six  cents  lieues  marines  de  c6tes  incoimues  ;  tons 
»  nos  points  géographiques  sont  placés  d'une  manière  rigoiu^use.  Nou>  avons 
»  ime  si  grande  habitude  des  distances  de  la  lune  aux  étoiles ,  mon  cher  d'Ar- 
»  bond  et  mai ,  que  nous  Térifions  les  montres  marines  sans  aucune  biceni- 
»  tude.  Nous  sommes  un  peu  vains  de  réformer  les  Anglais  et  de  les  surpasser 
M  dans  notre  dernier  travail  ;  nous  voyons  que  les  successeurs  de  Cook  s'étaient 
»  trompés  comme  les  autres ,  maigre  le  ton  doctond  quHs  affiKtaient.  Nous 
a»  ayons  navigué  soixante-dix  jours  dans  des  brumes ,  sans  avoir  éprouvé  les 
M  ravages  du  scoibst;  et  la  partie  la  plus  effrayante  de  notre  voyage  esc 
»  terminée.  » 

Il  voyait  avec  plaisir  se  rapprocher  le  temps  où  il  reprendrait  à  Paris  ses 

paisibles  et  utiles  travaux;  il  me  recommandait  son  nliservatoire,  qu'il  avait 
qLiiiic  avec  tant  de  regret,  et  où  il  espérait  se  dédommager  à  loisir  d'tme  si 
longue  privarioR  :  il  ignorait  que  depiib  un  an  cet  observatoire  avait  été  démoli 
pour  prolonger  l'aile  gauche  Je  l'Ecole  ihilitaire;  mais  j'en  avais  déjà  obtenu 
la  recoiutruction ,  par  le  zèle  de  Melin,  intendant  des  ordres  du  roi,  qui,  dans 
les  bureaux  de  la  guerre ,  avait  heureusement  l'administration  de  l'école  mili» 
I  taire,  comme  celle  des  Invalides,  à  qui  il  a  été»  mile*  Reliés^  cbaigé  de  la 
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reconnaissance  de  d'Agelet ,  je  me  suîs  trr)iivc  bientôt  dans  îe  cas  J'y  joindre  — 
la  mienne;  Melin  nous  procura  de  nouveaux  imtnunens,  m'affranchit  de  tous  l/^)!" 
les  obstacles,  et  je  lui  écrivus,  le  18  décembre  178^  :  «Jouissez,  Monsiettr, 
»  du  plaisir  d'avoir  fait  pour  les  sciences  un-  bien  que  tous  nos  nmiisiies  et 
»  tous  nos  Mécènes  n'avaient  pas  encore  procure  :  vous  l'avez  fait  sans  qu'il 
a»  y  ait  eu  entre  le  bien  et  vous  ni  imcrct ,  ni  solliciteur ,  ni  crédit ,  par  ce 
»  seul  sentiment  qui  vous  est  naturel ,  et  qui  tous  a  fih  faire  de  ai  belles 
»  choses  jjour  rhutnanité.  » 

Au  Kamtschatka,  en  septembre  1787,  d'Agelet  eut  la  satisfaction  d'élever 
"***,^P***  *»  monument,  et  de  graver  m-mdme  «ne  tpitaphe  sur  le  bronze, 
en  I  honneur  de  Louis  de  i'isie  de  la  Croyère,  astronome  de  l'Académie,  qui, 
^27^»  y  *ît^t  mort  à  la  suite  d'une  expédition  sur  les  côtes  d'Amcrique. 

Dans  sa  «Snème  et  dernière  lettre ,  écrite  le  i."  mars  1788  ,  de  la  bais 
Botanique  ,  .dans-  la  nouvelle  Hollande  ,  il  m'écHvalt  «ju'il  avait  eu  la  viiitB 
de  M.  Doves,  astronome  anglais,  qui  préparait  un  observatoire,  et  à  qui 
l  expérience  et  les  conseils  de  d'Agelec  ne  furent  pas  inutiles.  Il  voulait  aller 
ie  voir  à  son  tour  au  port  Jackson  :  man  comme  il  ndlait  suivre  des  chemiiu  où 
chaque  voyageur  est  oblige  de  se  frayer  un  passage  au  travers  des  montagnes, 
des  précipices ,  des  bois  et  des  marais,  La  Pérouse  cnit  que  sa  faible  consti- 
tuoon'n  y  résisterait  pas  ;  et  au  moment  de  se  remettre  en  mer,  il  crut  devoir 
marinier  et  /.tie  dastronoiiiie,  .  ■ 

•  Nous  ignorons  si  sa  santé  se  rétablit  et  se  soutint ,  puisque  noua  n'avom 
pas  reçu  de  nouvelles  ultérieures  de  cette  malheujcuse  expcxiition. 

Je  termineiai  donc  cette  notice  sur  d'Agelet ,  en  faisant  lemarquer  que  sa 
curiosité  et  son  goût  d'observation  s'étendaient  encore  à  l'histoire  naturelle; 
je  trouve  dans  ses  papiers  des  observations  sur  des  insectes. 

J  ai  des  plantes  Cap  et  de  Madagascar,,  qvi'il  me  rapporta  de  son  pre- 
mier voyage.  Mais  c'était  par  son  txavuisur  les  étoiles  cju'il  espérait  contribuer 
je  plus  à  l'avancement  des  sciences;  et  c'est  en  cela  qu  i!  est  plus  difficile  de 
le  remplacer.  Mon  neveu,  Michel  Le  Français,  devait  être  de  cette  expédi- 
tion; heureusement  on  voulut  bien  me  le  laisser,  et  c'est  lui  qui  a  continué 
le  grand  travail  que  d'Agelet  avait  entrepris,  et  sans  lequel  j'aurais  quitté  la 
vie  avec  quelque  regret ,  parce  que  c'était  le  plus  grand  besoin  de  l'asuo- 
noraie ,  et  par  cons<>quent  l  objet  de  ma  pins  ardente  aolfiânida. 

Le  caractère  de  d'Agelet  était  aussi  estimable  que  son  application  et  son 
5  .  ?*Jf  ^        P"*  ^  "  jeunesse  et  de  son  instruction .  était  pour 

Im  I  ob^  d'uie  reconnaissance  qui  ne  s'est  jamais  dcmemie  :  je  n'ai  pas 
éprouvé  ce  sentiment  de  la  part  dé  tous  ceux  pour  qui  j'ai  fait  des  sacrifices, 
et  c'est  ce  qui  amené  naturellement  cette  réflexion  :\  l'honneur  de  d'A;;*  k  t. 

Q»  voit  la  semiliilité  de  son  ame  dans  l'doge  qu'il  fit  de  Mersois jeune 
astronome  que  favais  fait  embarquer- «vec  hii  dans  sa  .pronière  expéditiao  t 
cet  éloge  est  imprimé  ri.ms  le  premier  cahier  des  Nouvelles  tittûaties  iTatflO* 
nomie ,  publiées  pac  BwpouUi i  Uprliu ,  en  1776 ,  /r.  JJ* 

I  • 
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1792. 

La  premiùrp  observation  reyiarqiiahle  que  nous  eûmes  f  ii  i  -92  ,  fut  la 
découverte  d'une  comète  par  miss  Caroline  Uerschel.  Cette  comète  fut 
obsarvée  à  Paris  jusqu'au  a»  |anvier.  Elle  ponait  à  80  k  nondnv  daa  comècei 
caicnlées  jusqu'alors;  mas  de  ces  80  comètes  il  n'y  a  que  celle  de  17^9 
que  nous  connaissions.  La  comète  de  cette  annce  est  du  petit  nombre  de  celles 
qui  sont  plus  éloignées  du  soleil  que  n'est  la  terre.  11  n'y  en  a  même  que 
quane  doôt  la  dsuuice  surpasse  celle  de  la  comète  de  179Z  :  naà  étÊk-iUiB 
petite,  s:ins  queue,  et  difficile  à  voir.  Elle  n'aurait  point  été  aperçue  sniis  le 
zcie  et  l'assiduité  de  miss  Herschei  pour  la  recherche  des  comètes.  Cette  partie 
mtérenante  de  l'affrououiie  ne  pourra  faire  des  progrès  rapides  que  qtuuid  il  se 
nouvera  des  curieux  qui  vou<ironi  sacrifier  des  soirées  à  chercfaCT  des  comètes; 
cela  est  si  facile  ,  et  la  curiosité  est  un  véhicule  si  actif,  qu'on  a  lieu  de 
s'étoimer  que  personne  encore  n'ait  essayé.  Les  astronomes  sont  en  trop  petit 
nombre ,  ils  sont  trop  occupés  de  la  mUtitnde  d*ob|eti  et  de  calculs  que  le  ciel 
leur  fournit ,  et  ib  ne  penvcM  donner  que  trop  peu  ds  temps  à  la  recherche 
des  comètea. 

Vcfs  le  même  temps,  nous  leçAmes  «vis  de  M.  Hcfsehel  qu'A  vrah  obsenrtf 

l'anneau  de  Saturne  avec  son  télescope  de  quatante  pieds.  Il  avait  >u  Hij 
tînctement  la  séparation  des  deux  parties  de  l'anneau  ,  qui  n'est  que  d'mie 
demi-seconde  :  on  l'avait  soupçonné  depuis  long- temps  ;  mais  il  est  parvenu 
à  s'en  assurer.  U  dit  même  qu'il  a  distingué  le  fond  du  cid  entre  les  deux 
parties.  Ainsi  cette  couronne  si  singulière ,  si  mince  et  si  large ,  qxii  environne 
Sattime  sans  le  toucher ,  est  composée  de  deux  parties  séparées ,  et  qui  tournent 
probaUemcnt  avec  des  vlteiiis  diffibfentsf.  La  théorie  piottve  qoe  cela  doh 
être  pour  que  le  Riouvement  potte  entretenir  la  Ibmie  et  la  Attanœ  de  ses 
diâé  rentes  parties. 

Cette  observation  curieuse  nous  fit  désirer  d'avoir  à  Patfe  un  télescope  sem- 
blable à  cehû  de  M.  Herschei.  Le  C."  Caroché  avait  fait  un  télescope  de 
vingt -deux  pieds,  qui  égale  ceux  de  M.  Herschei  qui  sont  à- peu- près  de 
même  lungiteiur;  il  était  digne  de  s'essayer  plus  en  grand.  L'Académie  présenta, 
le  19  mai,  «m  mémofae  i  l'Assembl*  natlonaie.  L.9  comité  Jlnsiroction  m 
fut  point  effrayé  d'une  dépense  de  cent  mille  francs  ;  il  accneillit  notre  demande; 
et  le  rapport  le  plus  favorable  eût  été  fait,  si  les  circonstances  fâcheuses  où  se 
tfouTut  la  Franœ,  ae  t'eossem  ùk  diffitor  :  mais  ia  guerre,  ce  fléau  destivcienr 
de  tout  bien,  a  ccaaé,  et  l'astronomie  profitera  de  la  paix. 

Des  observations  de  rnême  genre  sont  celles  que  M.  Schroeter  ,  grand- 
bailli  de  Liiieiuhal  prcs  de  Breiuen,  tit  sur  les  taclies  de  ia  iune ,  et  dont  il 
nous  envoya  im  gm  vofaune  ««-.^''■'«i  allemand,  imprimé  en  1791.  On  y 
voit  les  détails  de  toutes  les  montagnes  de  la  lune,  et  des  cavités:  fe  Chiin- 
boraço,  la  plus  haute  montagne  de  la  terre  ,  n'a  que  19000  pieds;  il  y  en 
a  une  de  25000  pîtdi  dans  la  Inné.  Cela  peut  veiûr  de  ce  qoe  ia  pesanteni 
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«îtant  six  fois  moindre  dam  la  lune  que  sur  la  terre ,  les  explosions  pareilles  ' 
des  Tolcans  incérienn  paivent  y  produire  six  fim  phu  (Temt,  en  supposant  17^2.. 
que  les  fluides  élastique*      développent  avec  la  même  force. 

Il  y  a  dans  la  lune  une  quantité  innombrable  de  bassins  ou  cratères  de 
volcans,  environnes  de  montagnes  circttlaires  :  il  y  en  a  de  trois  ou  quatre 
cents  toises ,  et  il  y  en  a  de  cinq  cents  lieoes  «b  dhmètve;  quelques-mis  ont 
quelques  centamcf  «le  toiies  de  profondeur;  il  y  en  a  qui  om  plut  de  troit 
mille  toises. 

On  ne  voit  dans  la  lune  aucun  vestige  de  incn  «I  4»  fleuves.  Les  parties 
grises  ou  obscures  qu'on  a  appelées  des  mets ,  présentent  des  Inégalités,  des  élé-  ■ 
varions ,  des  profondeurs.  11  y  a  de  vastes  plabes,  qu'on  pounait  gendre  pour 

des  forêts  et  des  bruyères. 

On  y  voit  de  petits  bassins  dans  les  gémis ,  de  petites  montagnes  dam 

les  bassins  ,  des  montagnes  sur  des  montagnes  ;  et  tout  cela  paraît  être  le 
produit  des  éruptions  successives,  M.  ôviirwrtcr  a  vu,  le  27  août  1788  ,  un 
cratcre  ou  bassin  de  deux  lieues  de  diamètre,  qui  n'y  était  pas  (selon  lui) 
le  a4  octobre  1787;  ce  qui  paraSt  prouver  que  les  éruptions  ont  encore  fieu. 
Une  montagne  qui  lui  avait  paru  oblongue  plusieurs  fois,  lui  a  paru  ronde; 
ce  qu'il  attribue  à  l'atmosphère  de  la  lune  ,  dont  il  admet  l'existence.  Il  a 
même  observé  dans  la  lune,  dnsi  que  dans  Vâms,  un  crépuscule  qui  lut 
paraît  indiquer  uno  Atmosphère  Enfin  il  annonçât  un  traité  sur  la  rotation  de 
Vénus,  sur  laquelle  on  disputait  depuis  long-temps.  Cassîni  la  croyait  de  25 
heures;  Bianchini,  de  23  jours  :  mais  M.  bchroeter  la  croit  de  23  heures 
ai  minutes. 

Le  15  février  1792  parut  la  troisième  édition  rîe  mon  Astronomie,  dont 
l'impression  était  commencée  depuis  plusieurs  aimées ,  et  qui  contient ,  entre 
autres,  des  tables  nonvdles  pour  les  mouvemens  de  toutes  les  planètes,  cal- 
culées soit  par  le  C.*'  Delambre,  soit  par  moi  ;  des  tables  des  satdfites  de 
Juj)iter,  ouvrage  qui  avait  occupé  le  C/"  Delambre  près  de  deux  ans,  et 
daiu  lequel  cet  habile  astronome  fut  aidé  sur-tout  par  la  savante  théorie  des 
attraciiom  réciproques  de  ces  sateOites ,  tjue  le  C»'*  La  Place  a  poussée  beau- 
coup phis  loin  qu'on  ne  l'avait  fait  avant  lui. 

Les  tables  de  Jupiter,  de  Saturne,  de  Herscheî,  que  le  C/"  Delambre  a 
aussi  calculées ,  et  où  le  C'"  î.a  Place  lui  a  été  du  même  secours,  sont  aussi 
im  grand  pas  que  l'astronomie  a  fait.  On  ne  se  serait  pas  douté,  avant  1^96, 
que  les  grandes  inégalités  de  Saturne  pussent  être  si  bien  conimcs  ,  et  que 
l'orbite  de  la  nouvelle  planète  découverte  en  178  i  pût  être  déterminée  avec 
autant  de  précision  que  celles  des  autres  planètes  qu'on  observe  dqniis  deux 
mille  ans. 

M.  de  Zach,  astronome  célèbre,  pour  qui  îe  duc  de  Saxe-Gotha  avait  fait 
bâtir  un  gra^id  et  superbe  observatoire ,  en  profita  pour  déterminer  les  ascen- 
sioiu  droites  exactes  d'environ  4oo  étoiles  principales.  Le  C.**  Delambre  avait 

fait  le  même  travail  ]iour  les  étoiles  du  midi  ,  et  moi  pour  celles  du  nord. 
L'accord  qui  se  trouve  dans  nos  résuluts,  forme  ime  preuve  de  l'exactitudo 
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à  bqpielle  nous  sommes  tout  trois  parreiras.  Ce  sont  ratant  de  pomti  fiza 
jy<^l,  qui  servent  à  donner  actuellement,  tous  les  jours,  les  positions  exactes  des 

j)I:incics.  M.  de  Znch  les  a  publiées  en  i-<;2,  avec  ses  tables  du  soleil. 

Mais  ces  deux  liabiles  astronomes  n'avaient  pas,  comme  moi,  la  laciiitc  de 
disposer  à^vn  grand  qiiart-de-cercie  mural  de  huit  pie<b  de  rayon,  pour  obser- 
ver les  dccliniiisons  de  ces  étoiles.  Je  m'occuiiai  de  te  travail  avec  le  C."  Le 
Ir  rajiçais,  mon  ueveu,  qui  ne  cesse  d'être  utile  à  l'astronomie  depuis  piusieiiis 
années.  Le  C.**  Lesne ,  mon  autre  neyeu ,  observait  et  cslooiût  déjà  des 
dc'clinaisons.  Nous  avions  icooo  étoiles  du  côte  du  nord,  et  3000  du  cM 
du  midi ,  dont  une  partie  a  paru  daiu  ies  Mànoires  de  l'Acadàme  pour  1789, 
et  le  reste  dans  l'Histoire  céleste. 

Ce  qu'il  y  a  de  plus  singulier  dans  cette  suite  d'observations  d'tfiofles, 
c'est  de  voir  combien  il  en  m;mque  p:trnii  celles  qui  sont  dniis  les  catalogues 
faits  par  iiamsteed  et  Hévclius,  il  y  a  cent  ans;  j'en  compte  dcjà  i44  ^ 
ne  se  trouvent  point  i  leur  plncv  *  «om-ce  ck*  Amies  dans  le  calcul  ou  <bns 
les  obsenations  anciennes  !  soiu-ce  des  étoiles  qui  ont  disparu  et  se  sont 
éteintes,  ou  qui  ont  diminué  de  lumière  î  C'est  ce  qu'il  est  impossible  de 
décider;  mais  les  «strcmomes,  bienaveitis  actudleraent ,  n'auront  plus  à  {  ave- 
nir de  paieiOes  incertitndes ,  chaque  étoile  étant  déterminée  par  plusieurs  jours 
d'observations  calculées  séparément  et  fjui  donnent  le  nu  nie  résultat.  Si 
fiainsteed  nous  eut  laissé  de  pareilles  données,  la  disparition  rf»  ^intles 
aérait  réelle ,  elle  serait  certaine;  et  il  est  probabk»  qu'il  y  en  a  plusieurs  dans  ce 
cas-là.  Peut-cire  aussi  quelques-unes  se  trouveront  tire  des  planètes,  comme 
h  |4**  étoile  du  Taureau ,  qui  est  recomiue  aujourd'hui  pour  être  la  piancie 
de  Mcndiel. 

Le  C.**  Cassini,  directeur  de  TObservatoire ,  fit  mi^  do  cercle  entier, 
qoi  donnait  une  précision  plus  grande  que  les  autres  instrumens.  Il  dtiormina 
«rreurs  du  quart- de-cercle  qui  servait  depuis  cinquante  ans,  et  avec  iequeli 
il  avait  trouvé  ies  décUnaÎBons  de  beaucoup  d'étoSes ,  et  ii  les  donna  wmfi 
corrigées.  Cette  iniportante  vérification  d'un  instrument  de  six  pieds  va  rendre 
aux  observations  laites  jusqu'à  présent,  et  sur  lesquelles  il  poumit  y  avoir  du 
doute ,  toute  VvaBté  &nt  «les  sont  susceptibles;  et  c^est  ainsi  que  ron  poom 
mettre  en  valeur  toutes  celles  de  Joseph  de  l'Isle  et  du  C.*"  Messier  i  l'obser- 
vatoire de  la  Marine ,  rue  des  Mathiuins  dont  le  demi-cercle  était  si^ec  à  la 
même  incertitude  ,  à  cause  dés  Irrégularités  de  la  divisioil. 

MM.  Barry  et  Henry ,  astronomes  de  l'électeur  Palatin  à  Manheim ,  m'en- 
voyèrent bcanroup  de  déclinaisons  d'étoiles.  Le  prince  leur  promit  de  faire 
élever  une  p)  rainide  ei  un  fanai  pour  la  nuit  dans  la  plaine  du  Rhin ,  afin 
âe  diriger  leur  limette  méridBenne  ;  esp^  de  fbn&rion  asnonomic|ae  dont 
il  n'y  avait  point  eu  d'exemple  :  mais  la  guerre  en  empêcha  l'exéi  uiion. 

Marc-Auguste  Pictet ,  professeur  de  philosophie  à  Genève,  habile  astro- 
nome, mit  dans  les  Transactions  philosophiques  un  mémoire  sur  la  mesure  d'un 
degré  du  méridien  et  dé  deux  degrés  du  parallèle  qui  se  coupent  à  l'obsen^atoire 
do  Genève;  il  fiit  reçu  à  cette  occadon  niÎBmbre  de  Ja  Société  royale  de  Londies. 
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L'écIipse  de  soleil  du  1 6  septembre  ctait  remarquable  en  ce  que  la  limite     ■  ■  ■ 
traversait  la  France  dqmis  Cherbourg  jusqu'à  Strasbourg ,  en  sorte  que  dans  1 7^^* 
le  nord  de  la  France  il  n'y  avait  point  dVcIipse  :  il  y  en  avait  à  Sentis;  il 
n'y  en  avait  point  à  Compiègne ,  quelques  lieues  plus  au  nord.  Cette  écJipie 
fut  très-bien  observée  à  Paris  et  à  Madrid. 

Mais  ii  y  avah  dans  cette  annëe  d'aunes  éclipses  tout  aussi  remarquables 
pour  les  astronomes ,  quoiqu'elles  ne  fussent  pas  un  spectacle  pour  le  public  : 
deux  éclipses  de  Jupiter»  caché  par  la  lune  le  7  avril  et  le  28  juin ,  et  (juatre 
éclipses  de  la  belle  étoile  Aldébaran  ou  l'œil  dn  Taureau.  Il  est  rare  c^u  il  y  en 
ait  autant  Ams  noe  année. 

Nous  rivions  aussi,  cette  année,  cîeux  phénomènes  rares,  importans  pour 
l'astronomie ,  des  digressions  de  Mercure  dans  son  aphciie  et  dans  son  péri- 
hélie ;  circonstances  les  pins  fâyorables  pour  bien  déterminer  l'excentricité  ou 
Talongement  de  son  orbite,  qui  est  considérable,  ot  *ur  k-que!  j'avais  fait  un 
grand  travail  en  1786.  Le  temps  tut  peu  favorable  à  Paris;  mais  Thulis 
robsenra  à  Marseille,  Dtic-!a-Chapeile  à  Montanban,  M.  Bany  à  Manheim, 
et  M.  Piazzi  à  Païenne. 

Ces  obseivui'jns  ont  confirmé  mon  résultat  cr  mes  tables  pour  l'équation 
de  23'  4©';  et  celte  planète,  qui,  suivant  i'expresiion  d'un  astronome  cclèbre, 
était  desnnée  à  décréditer  les  astronomes»  fut  dès-Ion  la  -mieux  connue  de 

Le  C"  Méchain  partit  le  25  juin  pour  mesurer  la  partie  du  méridien  de 
Paris  qui  est  entre  Perpignan  et  Barcelone.  Il  fut  de  retour  i  Barcelone  le 
octobre,  après  avoir  mesurd  tous  ics  angles  de  cette  première  chaîne,  et 
il  y  commence  ses  observitions  astronomiques;  il  voulait  même  étendre  ses 
triangles  jusqu  à  i  île  de  Cabrera,  qui  est  au  midi  de  l'île  Mallorca  [Majorque] , 
pour  avtnr  un  triangle  de  cinquante  fienes  de  lon^,  et  tin  arc  de  12* ,  depuis 
39*  jusqu'à  51'  de  latitude  ,  dom  le  milieu  serait  exactement  à  4$''>  C'est 
ce  milieu  qui  décide  de  tous  les  autres  degrés.  Le  gouverneur  de  Catalogne 
lui  procura  tous  les  secours  et  tous  les  encouragemens  qu'il  pouvait  désirer; 
mais  il  le  pria  de  ne  point  opérer  sur  la  frontière  de  France ,  de  petu*  de 
donner  des  inquiciudcs  sur  les  dispositions  pacifiques  du  loi  d'E^agne  à 
l'égard  de  la  République  française. 

Le  C.**  Delambr»,  tâdé  A»  C.""  Z>e  Françab  La  Lcnde ,  commença  à 
mesurer  des  triangles  au  nord.et  au  mlA  de  Paris;  ils  eurent  dans  cette  pre- 
mière campagne  près  de  trente  lieues  de  triangles,  quoiqu'ils  fussent  singu- 
lièrement contrariés  par  le  mauvais  temps  et  par  les  inquiciudes  des  habitans. 
Après  le  10  août,  le  C.'"  Deiambre  fut  arrêté  plusieurs  ifois ,  et  courut  risque 
de  la  vie  du  côté  d'Ei)innv  près  do  Paris. 

Le  mètre  que  l'on  devait  déduire  de  ces  nouvelles  mesures,  devant  servir 
pour  cuber  une  partie  d'eau  distillée  pour  former  la  livre ,  Lacrcààet  fit  ùin 
des  machines  de  la  plus  grande  exactitude  pour  connaîm  le  poitb  de  l'eau 

sous  un  TOltUne  déterminé. 

Borda  ,  aidé  par  le  C.""  Cassini,  termina  à  l'Observatoire  la  mesure  du 
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^•mm^mm  pen4ule  simple ,  avec  des  précautions  inouies.  Une  règle  de  platme  de  doue 
I7pi.  pie<b,  portant  un  thermomctre  métallkpie  et  on  vemier  qui  donnait  les  cen- 
licmes  de  ligne;  un  pendule  de  douze  pieds,  qui  oscillait  devant  la  lentille 
d'une  horloge  où  l'on  pouvait  distinguer  la  coïncidence,  avec  l'exactitude 
qui  ixpond  i  un  i  jo.*  de  ligne  pour  la  longueur  du  pendule  à  ttcondes; 
une  boule  de  platine  qui  diminuait  de  moitié  la  réduction  de  la  pesanteur  de 
l'air  qu'on  est  obligé  d'y  faire  ;  tout  fut  soigné ,  répété  et  calculé  au  point 
de  n'avoir  pas  un  centième  de  ligne  d'incertitude,  et  nous  en  avions  sept oa 
huit  de  différence  entre  Mainn,  LaCaHie  et  Bouguer. 

Il  est  vrai  qu'en  réduisant  tout  au  même  degré  de  chaleur,  on  trouve,  par 
les  expériences  de  Mairan,  le  même  centième  de  ligne  que  par  celles  de 
Borda;  mais  c'était  une  cxacritode  due  an  bâtard,  qu'on  ne  pouvait  préf«ir 
-  en  voyant  que  d'autres  avaient  plusieurs  centièmes  de  ligne  de  plus. 

L'usage  du  cercle  «ntîcr  à  l.i  place  du  quart-de-cercle  fit ,  pour  l'exacti- 
tnde  des  menues  auronomiques  ,  une  nouvelle  époque.  Mayer  avait  d^ 
remarqué,  en  1752,  qu'avec  un  fort  petit  cercle  on  pouvait  avoir  une  tth- 
grande  précision ,  en  multipliant  les  angles  sur  toutes  les  parties  de  la  cir- 
conférence :  mais  on  n'avait  pas  protité  de  cette  idée  heureuse  avant  le 
C.**  Bonfa,  qui  fit  construire  des  cercles,  soit  pour  la  navigation,  soit  pour 
l'astronomie,  et  qui  en  fit  sentir  l'utilité  ;  c'est  mûne  en  partie  ce  qui  If 
détermina  i  solliciter  l'Académie  et  le  Gouvernement  poiu*  entrepieiidirc  cett« 
nouvelle  mesure  dé  la  terre.  Noos  eûmes  ime  nouvelle  preuve  de  cette  VEMtXh 
tude  dans  le  premier  triangle  que  mesurèrent  les  C.*"*  Delambre  et  Le  Fmi' 
cais.  Le  triangle  formé  à  Clermont,  Jonquiùe  et  Saint- Christophe ,  termine 
le  4  août,  doiuia  les  trois  angles  si  exactement  de  360  degrés,  qu'il  n'y  avait 
pas  im  vingtième  de  seconde  de  différence,  tandb  que,  cbns  les  plus  pands 
opérations  faites  Jusqu'ici  pour  b  mesure  de  la  teire,  Mjy  avait  souvent  lOf 
I  j  et  20  secondes  d'erreur. 

La  iiauteur  du  p6fo  de  Paris ,  Pobliqnité  de  l'éciiptique ,  fondemens  eMcn- 
ûà»  de  rastronomie ,  et  sur  lesquelles  il  y  avah  quelques  seccmdei  d'incartinide, 
furent  vérifiées  cette  année. 

Le  Français  trouva  la  hauteur  du  pôle,  à  la  face  méridionale  de  l'Observ»» 
toire,  48*  50'  15";  et  lorsque  les  C.*"'  Méchain  et  Delambre  firent  ensuite 
mille  observations,  ii  -  «.urtfiit  pr^cisénieni  le  même  rù&uitat.  Il  trouva  aussi i'obii* 
quité  de  l'éciiptique  plus  grande  de  5  à  6"  que  dans  mes  tables  de  1 7^2. 
■  S'il  reste  encore ,  i  cet  égard  ,  -une  seconde  d*incertitu^ ,  c'est  sur  ii 
réfraction  à  la  hauteur  du  pôle  de  Paris ,  laquelle  influe  également  sur  l'obli- 
quité de  l'éciiptique;  mais  les  cercles  lèveront  encore  probablement  cette 
incertitude ,  en  nous  procurant  le  moyen  de  connaître ,  soit  la  réfractioo  abso- 
lue, soit  ses  variations  par  la  chaleur  et  le  poids  de  l'air,  OU  par  ffanmiiliié. 
Mais  c'est  bien  ici  une  des  grandes  difficultés  qui  s'opposeront  à  cette  extrême 
précision  de  la  nouvelle  astronomie;  car  si  i'éiectrieilé  de  l'air  ou  d'autres 
variations  dans  sa  comextnre  Rangent  la  râliacdon,  U  seia  bien  fSfficfle  d'en 
irottvcr  la  cause  ,  la  loi  et  la  mesure. 
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Le  nouvel  observatoire  établi  par  le  C"  Duc-la-Chapeile  ,  fils  du  receveur  « 
des  impositions  à  Montauban,  liu  terminé  cette  annc^,  et  il  était  en  pleine  17^2. 
activité  :  le  C.*"  Duc  envoya  beaucoup  «f  obcenrttiom ,  qni  fitrent  imévées 
dans  la  Connaissance  des  temps.  Il  est  né,  le  27  janvier  1765,  à  Montauban. 

Mais  l'ignorance  soupçonneuse,  qm  a  si  souvent  fait  tort  à  l'astronomie , 
a  contrarie  les  uavaux  du  jeune  astronome.  11  avait  obtenu ,  avec  beaucoup 
de  peine ,  du  propriétaire  d'un  champ  âoigné,  «ué  dans  sa  méridienne,  la 
faculté  d'y  placer  une  bortle  de  pierre  pour  lui  ser\ir  de  mire ,  afin  de  diriger 
mieux  sa  lunette  :  les  habitans  du  canton  s'y  portèrent  en  fouie ,  et  détrui- 
firent  m  dEipondom  et  le»  meanres. 

On  n'est  pas  étonné  que  M.  de  Chabeit,  observant  sur  la  côte  Afrique, 
ait  été  accueilli  à  coups  de  fusil,  et  que  le  C."  Mcchain  ait  été  poursuivi 
dans  les  Pyrénées  ;  on  se  rappelle  que  Cassini ,  dans  le  travail  de  ia  méri- 
dienne,  an  mBiea  de  ia  France,  fiit  reçu  de  la  mfiw»  manière.  Au  niois 
d'août  1-92,  à  cinq  lieues  de  Paris,  les  C.*'"'  Delnm!)re  et  l  e  Français, 
voulant  établir  im  signai  sur  ia  tour  de  Montjay,  munis  d'une  proclamation  du 
pouvoir  exécutif  et  d'un  ordre  du  département ,  furent  menacés  de  ta  même 
réception  :  que  <&>fe  !  dans  Paris  même ,  le  C."  Prony,  qui  avait  placé  une 
lunette  dans  la  coupole  des  Invalides,  ftit  forcé  de  la  retirer,  par  les  fiabitanj 
d'alentour,  qui  trouvaient  peut-êue  qu'une  lunette  ressemblait  à  uji  canon; 
eci*  10  août  1 79a ,  api^  i'arrinailon  dé  Loua  XVI ,  ia  lunette  de  mon  grand 
mural ,  à  l'École  railitain,  fin  fintnée  par  ceux  qui  dwrdiaiept  des  ann»  dans 
mon  observatoire. 

M.  Piazzi ,  astronome  de  Païenne  en  Sicile ,  ayant  rapponé  d'An^eterre 
vn  su])erbe  instrument  de  Ramsden,  carde  entier  de  cinq  piaib  de  diamètre, 

en  publia  en  1792  la  description  avec  les  premières  observations  qu'il  avait 
faites ,  en  un  volume  in-folio  de  272  pages«  ave«de  grandes  planches ,  dont  j'ai 
parlé  page  '  * 

On  trouve  dans  cet  ouvrage  iliq>ortant  la  détennination  exacte  de  la  lad* 
tude  de  l'oljservatoire  de  Palerme ,  38»  6'  44".  sa  longitude  44'  î  à  l'orient 
de  Paris,  et  la  rdraction  à  4j°  de  5  au  lieu  de  jô'p  que  Bradley  avait 
tronvées  à  Londres.  Cette  cEffifrenire  est  un  âén«lt  «sentîel  pour  fàlre  ttMge 
de  ces  précieuses  observ  ations.  Pin/^i  est  0CCiq>é  à  vénfier  tomes  ies  étomf 
comiues  ;  il  y  en  aiua  «nviron  7000. 

On.  est  surpris  de  voir  dans  ce  livre  ,  que,  dans  m  pays  ausri  méndk>nal  ^ 
le  ciel ,  qui  paraît  toujoius  I>eau  pour  le  public  ,  soit  tiès>pett  favorable  pour 
l'astronome  pendant  huit  mois  de  l'année.  M.  d'Angos  me  disait  la  même 
chose  de  Malte,  où  il  a  observé  long-temps,  et  qui  est  à  36°  de  latitude. 
On  asrare  qu'à  Syracuse  le  cid  est  Iwauconp  pins  pur. 

Il  parut  aussi  quelques  ouvrages  d'astronomie  qui  méritent  d'être  cités  , 
par  le  grand  nombre  d'observations  et  de  recherches  qui  s'y  trouvent  :  les 
Mémoiies  de  l'Académie  pour  1788;  les  Éphémérides  de  Beriin,  de  Vienne 
ec  de  BIHan  ;  l'Exposé  des  travaux  faits  pour  la  jonction  des  observatoires  di 
Fcpnœ  et  d'Angleterre,  qni  noua  donnècent  enfin,  à  la  soconde,  la  ^éreoce 
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■■         des  méridiens  entre  Paris  et  Greenwich  ,  sur  laquelle  on  avait  encore  quel- 
IJ^l.  ques  secondes  d'incertitude,  malgré  cent  vingt  ans  d'observatioiis  comparces; 
dfe  se  trouve  de  9'  21".  Le  C.*"  CaMÎni  y  ^^AfgàL  h  ^;;iiie  «t  Tuaige  dn 

cercle  entier  dont  j"  n  ywxK-. 

£n  Espagne  ,  ie  C/"  Mégnié,  appelé  pour  construire  des  iustrumens  d'as* 
tnmoinie,  s  ajipliqua  à  en  fibe  mage;  ii  «binii  un  obMnraioîie»  et  enroy» 
plnaieurs  observations ,  entre  autm  l'écUpie  de  Jupiter  par  lâ  hône  ,  du  28 

juin,  et  l'éclipsede  soleil  du  16  septembre,  qui  notis  ont  fait  connaître  la  dif- 
férence des  méridiens  entre  Madrid  et  Pans ,  ^4'  9"*  H  y  ^vait  à  cet  cgard 
phis  d'une  mhmte  dincenitiide;  tant  l'astnmomie  avak  M  négligé  à  Maoïid. 

Le  C."  Cassini  publia ,  sur  les  déclinabons  de  Tainiant ,  un  ouvrage  im- 
portant, où  l'on  voit  l'inHuence  de  la  chaleur  sur  la  direction  de  i'aigiiilie 
en  <Svenea  saisons  et  à  dilîcrentes  heures  du  jour. 

ICail  apffiès  avoir  bien  d«t<>rminé  les  variations  de  ratguille  ,  il  restait  enooiie 
\  connaître  avec  la  même  précision  [.i  direction  ,>I>>oIir-;  il  y  avait  Ijien  20  ou 
10'  d'incerUtude  y  à  cause  du  frottement  des  pivots  de  suspension  des  ineil- 
kuiea  bomoies.  Pour  y  ranédier,  iei  C.*"*  CaMni  et  Coulomb  fiicm  exé- 
cuter ime  grande  boussole,  dont  l'aiguille  est- suspendue  par  un  fil, et  dont 
la  direction  peut  s'observer  avec  une  lunette  ;  mais  le  fer  qui  se  trouve  dans 
le  bâtiment  de  l'Observatoire ,  obligea  le  C"  Cassini  de  chercher  ailleurs 
ime  station  commode  pour  les  observatiom. 

Dans  le  nicme  terrips,  M.  Churchinan  nous  envoya  d'Amérique  un  ouvrage 

r\  serait  bien  curieux  si  le  résultat  en  était  sur.  11  détermine  sur  la  terre 
mouvement  cnenlaiie  du  p6le  magnétique  veia  lequel  se  «Erige  l'aiguille 
aimant<^  ;  il  assure  que  ce  pÂle  ett  à  t4*  <ie  cdni  (fe  la  terre ,  et  qu'il  toome 
autour  de  celui-ci  en  \  ->6  ans,  sans  changer  de  distance.  Sa  place  était,  en 
1790,  à  298°  de  longitude  géographique,  comptée  du  premier  méri(&a. 
Mus  cette  hypothèse  me  paràt  peu  vraisemblable  :  nous  avons  ,  pour  h 
vérifier,  un  recueil  vaste  et  précieux  de  déclinaisons  observées  .sur  toute  h 
surface  de  ia  terre,  et  que  Bu^n  a  rassemblées  dans  sou  Traité  de  l'aimaa 
en  1788. 

Le  Tttké  du  fins  et  du  reflux  de  la  mer,  que  j'avais  donné  en  1781, 
contient  une  grande  quantité  d'obser\ations  faites  sur  les  marées  de  Brest  au 
commencement  de  ce  siècle;  mois  on  n'a  pas  pu  retrouver  les  registres  ori- 
ghianc  ;  et  nous  n'avions  pohit  la  tfirection  et  la  force  du  vent,  qui  peuveiM 
produire  plus  de  deux  pieds  de  différence  sur  la  hauteur  de  l'eau.  En  con- 
séquence ,  je  demandai  au  C"  Monge  ,  savant  académicien  ,  alors  ministre 
de  la  marine ,  de  faire  faire  ces  observations  à  Brest  quatre  fois  le  jotu*  pen- 
dant un  iin.  Le  C"  Thevenard,  correspondant  de  l'Académie,  tjui  avait  été 
lui-même  ministre  de  la  m.irine,  et  qui  était  alors  commandant  à  Brest, 
s'empressa  de  remplir  les  ordres  qui  lui  avaient  été  adressés ,  et  les  observa-^ 
lions  commencèrent.  Je  les  ai  reçues  depub;  mais  on  i^rait  négligé  d'y  mettre 
■  les  temps  vrais,  quoique  je  l'eusse  expressément  demandé. 

L'AÛembl^e  nationale  ayaiu  chargé  l'Académie  d'ad|nger  un  prix  national 
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d'ntHilé  de  1200  livres  pour  l'ouvrage  le  plus  remarquable  dans  les  sciences 
OU  dam  les  «ns,  M.  Henchd  eut  cdui  de  1791  ;  l'ouvrage  de  M.  Ma&-  1792. 
Cagnî  sur  les  vaisseaux  lymphatiques  lui  nnrit.i  cdui  de  Je  donnni , 

dans  le  Journal  des  savans  de  juillet,  l'hi^oire  de  ce  concoius  mcmorable,  ' 
où  Ton  eut  occaùon  de  discuter  le  mérite  et  la  câébiité  des  savans  les  plus 
'  dbtingués  de  l'Europe  en  tout  genre.  Je  aie  dissimulerai  pas  que  j'opinais  pour 
qu'on  adjiigcfii  le  prix  à  miss  llerschel ,  à  qui  nous  devions  dt-jn  cinq  comètes, 

«ui  sans  elle  seraient  restées  inconnues;  je  regardais  un  prix  donne  pour  les 
omites,  comme  pouvant  nous  en  procurer  d'autres  par  l'émulation  qui  en 
résulterait  :  mais  la  grande  réputation  du  frcre  étouffa  mes  réclamations  en 
faveur  de  la  sœur;  et  peut-être  aussi  craignait-on  que  les  étrangers  n'accusassent 
de  la  galanterie  française  la  compagnie  la  plus  savante  et  la  jplus  sage  de 
l'univen. 

II  me  reste  à  parler  des  pertes  que  l'astronomie  fit  en  1792  :  la  première 
est  celle  du  P.  Hell,  ex-Jcsuite,  asttunume  impérial  et  royal  à  Vienne  en 
Autriche,  mort  le  i4  «vril.  . 

Maziinilien  Hell  était  né,  le  15  mai  1720,  à  Schemnitz  en  Hongrie;  il 
était  entré  de  bonne  heure  chez  les  Jésuites  ,  qui  en  Allemagne ,  ainsi  que  dam 
les  autres  parties  du  monde ,  étaient  le  séminaiie  des  sciences  et  des  leitres.  Il 
professa  bientôt  les  mathématiqnes  à  Claasenbouig  en  Tran>>ilvanie;  il  fut 
appelé  k  Vinuie,  OÙ  il  occupa  pendant  trente-six  ans  le  grand  observatoire 
w  de  l'université,  disposé  pour  lui  en  17)6.  Dès  1757»  il  publia  des  Éphémé- 
rides ,  qui  parurent  chacpie  année  sans  imenuption,  et  dont  toiu'Ies  volumes, 
à  compter  de  1768  ,  contiennent  des  ohservatioM  et  des  calculs  faits  par  lui; 
en  sorte  qu'on  peut  compter  ireiue-sept  volumes  de  ses  ouvrages ,  indépen- 
damment de  plusieurs  autres.  La  plus  importante  de  ses  observations  est  celle 
qu'il  alla  faire  en  1769,  pour  ie  passage  de  Vénus  sur  le  soleil  ,  au  cap 
Wardhus,  extrémité  la  plus  septentri(jnale  de  notre  continent.  Il  fut  invité 
par  le  comte  de  BachoÀ  ,  envoyé  de  Danemarck  à  Vienne,  à  accepter  une 
commission  pour  le  Nord,  et  il  partit  dès  le  28  avril  1 768  ;  il  ne  lût  de  retour  1 
à  Vienne  que  le  1  z  août  1 770.  Il  ftudrait  avoir  hiverné  à  70*  aj'  de  latitude, 
pour  savoir  combien  de  souffrances  entraine  un  semblable  voyage.  On  jugera 
de  la  multitude  d'observations  qui  furent  le  fruit  de  cette  exj)tdition  ,  lors- 
qu'on verra ,  dans  le  Journal  des  savans  de  >  77  ■  >  pa£;e  ^çç  ,  que  le  P.  Hell 
annonçait ,  sur  ce  voyage  ,  trois  volumes  in-foiio ,  dont  le  premier  devait 
paraître  à  la  fin  de  177a,  et  le  dernier  en  1774»  mais  ils  n'ont  point  paru. 

Dans  ces  régtoiu  boréales ,  si  peu  ffé(|uentées  et  si  peu  connues ,  tout  est 
intéressant,  et  Te  P.  Hell  avait  tout  étudié  :  la  géognphie,  l'histoire,  le  lan- 
gage, les  ans,  la  religion,  la  physique,  l'aimant,  l'histoire  naturelle,  les 
marées,  les  veiUs,  les  météores,  la  chaleur  et  ie  froid ^-le  baromètre,  la  hau- 
teur des  montagnes  et  la  pente  des  fleuves ,  tout  avait  exercé  l'attention  de 
cet  haljile  observateur  ,  et  il  annonçait  des  découvertes  ,  ou  du  moins  des 
choses  toutes  neuves ,  sur  chactm  de  ces  objets.  11  avait  vu  des  rapports  entre 
la  langue  des  Lapons  et  cdies  de  la  Hongrie  et  de  feCMne;  3  assurait  avoir 
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— trouvé  une  loi  dam  les  variadont  du  baromètre,  Ac.  liais  M.  Triesnecker, 

habile  astronome  de  \'ienne  ,  m'ccrit  qu'il  n'a  pu  parvenir  à  voir  même  les 
manuicriu  ;  les  htîriiiers  lui  ont  retùsc  cette  satùtaction  :  c'est  un  nouveau 
motif  de  regrets  sur  la  pêne  dn  P.  H^.  Pent-étre  que  Timérêc»  qii  piibUe 
ce  que  la  jalousie  aurait  pu  receler,  nous  proCiuera  ia  publication  de  ces  ma- 
nuscrits. Quoi  qu'il  en  soit,  l'observation  du  P.  Hell  fut  le  résultat  principal 
de  ce  voyage  ;  elle  réussit  complètement  ;  elle  fut  annoncée  par  le  canon  du 
château ,  comme  un  ^àwment  important  ;  et  elle  s'est  trottré»,  en  effet ,  uii|| 
des  cinq  observations  complètes,  faites  à  de  grandes  distances,  et  où  l'éloigne- 
meni  de  Vénus  changeant  le  plus  la  durée  du  passage,  nous  a  fait  connaître 
Ja  Téiîtabie-distuice  ou  soleil  et  de  toutes  I«i  planètes  i  la  terre;  époque  remar-* 
qnable  dans  l'histoire  de  l'astronomie,  à  laquelle  se  trouvera  lié  à  juste  titre 
le  nom  du  P.  Hell,  dont  le  vgyage  fut  aussi  fructueux ,  aussi  curieux  et  aussi 
pénible  que  ceux  db  ia.mer  du  Sud,  de  la  Californie  et  de  la  baie  d'Hudson  , 
entrepris  i  l'occasion  de  ce  célèbre  passage  de  Vénus  sur  k  soleil. 

I.e  2a  octobre ,  nous  pcrdùnes  M.  Le  Gentil,  asutmome  habite  de  l'Aca^ 
demie  des  se  ici  it  es. 

GuiUanmc-Hyadntbe-Jotrpb-Jean-BaptiHe  Le  Gentii  de  le  Gafamètie 
c't;iit  ne,  le  i  i  septembre  1725  ,  à  Cout.inces ,  d'une  famille  noble  (comme 
un  dînait  alors).  11  vint  à  Paris  en  1745  »  et  dés  17^0  il  enua  à  l'Observa- 
toire; il  aida  Casnii  II ,  grand-père  de  l'académicien  actuel,  aoli  poiar  ia 
'  cane  de  France,  soit  pour  les  observations  astronomiques.  Pendant  bien  des 
années»  une  partie  des  observations  qui  se  sont  faites  à  l'Observatoire  était 
de  lui  ;  il  en  publia  beaucoup  ;  il  les  appliqua  à  la  recherche  des  élcmens  des 
planètes.  Dans  un  temps  où  les  astronomes  étaient  très-rares.  Le GentH  était 
un  de  ceux  qui  travaillaient  le  plus  assidûment  aux  observations  et  aux  cal- 
culs; et  les  volumes  de  l'Académie  contiennent  un.  grand  nombre  de  ses 
mémoires* 

Le  26  mars  1760,  il  partit  pour  les  Indes,  afin  d'observer  à  Pondichcry 
le  premier  passage  de  Venus  sur  le  soleil.  La  guerre  l'eropecha  d'aborder:  il 
y  resta  pour  attendre  celui  de  1769;  les  nuages  le  hd  dérabèiefit.  Ainsi  il  fil 
douze  mille  lieues  et  employa  douze  ans  de  sa  vie  pour  une  observation  qu'il 
ne  put  faire;  mais  il  parcourut  les  Indes  dejuiis  Madngascar  jusqu'à  Manille. 
La  géographie ,  l'asironomie  et  la  physique  protitcreni  du  ses  voyages,  et  son 
travail  produisit  deux  gros  volumes  in-^' ,  publiés  en  1779  et  1782,  i  Tlm- 
primcrie  royale.  Il  y  traite  du  commerce  de  l'Inde,  des  sciences,  de  l'histoire, 
du  climat ,  des  vents ,  de  i'aiitiant ,  et  de  beaucoup  d'autres  objets  importans. 
Le  Gentil  avait  aussi  beaucoup  d'étudidon ,  et  nous  avons  de  lui  de  savan» 
•  mc'moircs  sur  l'ancienne  aslrono|nie,  sur  les  ouvrages  des  Grecs,  et  sur  l'astro- 
nomie dts  Indiens.  Enfin  il  fut  à  tous  égards  un  astronome  haliile,  un  voyageur 
utile  et  un  .icadtnucien  ztic.  Il  avait  épousé,  en  1774»  Marie- Michel -André 
Potier,  d'une  famille  noble  deCoutances,  cousine  de  celle  qui  a  épousé  le 
C.'"  Duhamel,  aussi  membre  de  l'Académie,  et  dcjiuis  de  l'Institut  n.iiional* 
Il  ne  lai;i»a  qu'une  tille  de  dix-sept  ans,  mariée  au  C*'"  Duhamel  his. 
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Nous  perdîmes  aussi  cette. année  l'abbc  Bertrand,  astronome  de  l'Acadc-  ■" 
raie  de  Dijon,  qui  it'ciiut  eini^arquc,  le  28  septembre  J791»  avec  le  capi-  j^j^Z. 
taine  d*£ntiecasieattx ,  pour  fûn  Je  tcm  du  iflbnde  «t  aller  m  les  traces  de 
La  Ptrouse.  Ils  arrivèrent  le  17  janvier  au  cnp  de  honoît-Espénnce  ;  Ber- 
trand ayant  voulli  gravir  la  montagne  de  la  Table  ,  il  roula  de  200  pieds  • 
de  haut.  Il  espcrait  cependant  se  rétablir,  et  je  reçus,  le  7  juin,  une  lettre 
dans  laquelle  il  m'écrivait,  le  1."  mir>,  ({Vil  s  embaïqnerah  pow  la  France 
le  piutùt  possible  ,  et  qu'il  emploierait  le  temj>s  de  sa  convalescence  à  faire  la 
réduction  et  les  caicuL»  de  ses  obseryatiom;  mais  notre  espérance  tut  vaine, 
«t  nous  apprîmes,  à  la  fin  de  luillet,  la  non  de  cet  astronome,  à  qnî  son 
sèle  avait  coûté  la  vie. 

Bertrand  était  né,  vers  i7yy,àAutnn,  ou  dans  les  environs.  Il  s'y  distingua 
assez  pour  déterminer  l'évêqtie  à  le  inetire  à  Paris,  où  il  tut  reçu  bachelier  en 
théologie.  Il  y  cultiva  les  sciences  et  ks  belles- iettr*»,  •«  ii  fut  toi^oars  remar- 
qué dans  les  séminaires.  L'évêque  d  Autun,  pour  le  placer  dans  son  diocèse, 
exigeait  qu'il  vicariat  quelque  temps.  Lu  1 782  ,'il  était  à  Braux  ,  village  près  de 
Semur  en  jlnzols,  ô&  H  s  occupait  déjà  d*astrononne;  ce  qui  déplaisait  beau- 
coup k  son  ctiré.  Un  de  ses  amis,  qui  était  indigné  du  peu  de  goût  de  ce 
curé  ,  fit  connaître  le  vicaire ,  comme  un  trésor  caché,  à  l'abbé  Fabarel,  grand- 
chantre  de  la  S.iinte-Chapelle  de  Dijon,  ({Ui  lui  proctura  la  chaire  de  profes- 
seur de  pliysique.  Il  s'en  acquiict  de  manièns  à  ^IVe  bientôt  reçu,  à  l'Académie 
de  Dijon,  que  le  C.'"  Guy  ton  de  Morveau,  un  des  plus  célèbres  physiciens, 
illustrait  .depuis  long- temps.  Bertrand  le  seconda  même  dans  ses  travaux 
aérostatiqoes,  puisque,  le  25  avril  1 784 >  ils  firent  ensemble  un  voyage  aérien, 
qui  fut  le  cinquième  dans  l'histoire  de  cette  nouvelle  science  ,  créée  par  le 
C"  Montgolrier.  La  relation  de  ce  voyage  ,  la  description  du  globe ,  le  détail 
des  expériences  qui  précédèrent  le  voyage ,  ont  lait  la  matière  d  un  ouvrage 
où  Ton  peut  voir  l'intérêt  qu'y  prit  l'abbé  Bertrand  ;  mais  c'était  le  xèle  dévo- 
rant de  P.ibbé  Fabarel  |)our  rastronomie ,  qui  avait  attiré  Bertrand  à  Dijon, 
pour  mettre  à  prutit  l'observatoire  qu'il  venait  d'y  établir,  et  ieâ  instrumens 
fju'fl  y  avait  procurés. 

Bertrand  commença  à  s'en  OCCUpCT  veis  1786;  il  pid^  les  tibfes  néces- 
saires pour  cet  observatoire. 

Il  calcula  ,  dans  le  sphéroïde  .Tpbti ,  les  longitudes  et  les  latitudes  des  villes 
de  Bourgogne. 

Il  Vcduisit  à  1-786  les  étoiles  du  catalogue  de  Mayer ,  comme  on  le  voit 
dans  la  Coiuiaissance  des  temps  de  1787,  et  il  avait  commencé  à  en  calculer 
les  longitudes.  —  CnauUttaMi  des  tm^  de  1788  ,  p.  297.  Dans  l'édipae 
du  1 5  juin  178-7,  nous  n'avioitt  observé  à  Paris  que  le  commencement  ;  Ber- 
trand m'envoya  la  tin  qu'il  avait  observée  à  Dijon  ,  et  nous  eûmes  par-là  ime 
observation  complète ,  comme  on  peut  le  voir  dans  les  Mémoires  de  l'Aca- 
•démie  pour  17S7. 

On  trouve  dans  les  Mémoires  de  l'Académie  de  Dijon  des  observations 
physiques  et  asuonom^ues,  des  rapporu  et  des  mémoires  de  £ertr;uid ,  et  son  . 

Y  y  y  y  1 
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éhge  de  Gueneau  de  Monibeiiard,  qui  est  piein  de  senciment  et  de  goûi;  et 
2.  aou  «viom  lieu  d'espérer  de  kâ  beaucoop  d'autics  travaux  académiques,  lors- 
que le  desrr  d'être  |>Iu.s  itiiîc*  encore  le  jxirta  à  m'ecrire,  au  mois  de  mars  179'* 
pottf  que  je  sollicitaÂ&e  &on  embarquement  dans  ie  voyage  autour  du  monde. 
«  f  e  m*acqiàttaî  de  cetto  commoHon  avec  quelque  répugnance ,  et  cependant 
|e  ne  prévoyan  pat  que  j'anrais  k  me  reprocher  la  pene  d'un  conmi*  qui 
m'était  cher.  • 

Les  deux  frégates ,  /a  Recherche  et  l' Fspénince .jgfAnireni  du  Cap  le  1 6  février, 
pour  aller  dans  111e  de  Jlava  prendre  des  provisiom  avant  d'entrer  dans  la  mer 
du  Sud.  D'Lntrecaste.mx  devait  visiter  d'nhord  les  îles  de  l'  Amirnuté,  où  l'on 
croyait  avoir  vu  des  vestiges  du  désastre  de  La  Pérouse ,  et  il  devait  faire 
ensuite  le  tour  de  la  nouvelle  Hollande  :  c'est  la  seule  partie  vaste  et  impor- 
tante de  fa  géographie  sur  laquelle  les  voyages  des  Anglais  et  des  Français 

•  ne  nous  ont  rien  appro;^  et  c«Juî  de  d'Entrecasteaux  ^  quoiqu'il  ait  peu  réussi , 
n'a  pas  Usé  de  nous  procoter  des  connaissances. 

« 

•795- 

Cette  année  fut  remarquable  jiar  î,i  découverte  de  quatre  comètes.  Le  10 
janvier,  le  C.'"  Méchain  en  aperyut  une  à  Barcelone,  où  il  était  occu|>é  des 
triangles  de  la  mérttfietme.  M.  Piazsi  l'observait  le  même  four  en  Sicile ,  et 
M.  Rittenhouse  la  vit  à  Philadelphie  le  13  janvier  [Amer.  Traniact.  t.  III); 
elle  était  dans  le  Dragon  :  on  la  voyait  à  la  vue  sim]>le;  ce  qui  a  fait  que 
dans  tous  les  pays  où  ie  ciei  était  très-serein ,  les  astronomes  l'ont  vue  sans 
la  chercher.  Les  éicmens  de  cette  coineie  ont  été  calculés  séparément  par  le 
président  de  Saron,  le  C.'"  .N^tchain  et  Nf.  Piaz/i ,  qui^ont  très-bien  d'accord. 

Le  17  mai,  le  C.'°  d'Angos  écrivit  de  I  arbes  en  fiigorre,  qu'il  en  avait  vu 
me  dans  ie  Coibeau;  mais  quoiiin'ii  nous  en  eftt  doimé  av» ,  on  ne  pot  la 

•  trouver  à  Pari-s.  Ce  serait  la  quatre-vingt-deuxiènie  COmète  dont  l'orbite  serait 
connue,  en  suivant  la  table  qui  est  dans  le  troisième  volume  de  mon  Asiro- 
nonie.  Il  n'a  pas  cru  avov  de  (juui  en  calculer  l'orbite. 

Le  a4  septembre ,  le  C"  Pemy  ,  alors  à  ^Ob^ervaloire ,  découvrit  une 
petite  comète  dans  Cassiopée.  Le  C,.'"  Messier  l'apprit  le  26  par  le  journal 
inliiuie  l'AhnvuiUur,  et  il  la  suivit,  de  son  côté,  avec  le  même  soin  qu'il  avait 
suivi  tontes  les  autres  comètes.  Celle-ci  traversa  la  considlarion  de  C^>hée, 
et  on  la  vit  jusqu'au  décembre  dans  le  Dragon;  le  22  octobre,  elle  avait 
passé  à  1 1  °  du  poie  du  monde ,  et  ie  22  novembre  à  2"  du  pôle  de  l'édiptique. 
Le  président  *de  Saron  calcula  le  premwr  les  élémens  de  soaoïbîte  avec-  une 
grande  promptitude  ,  quoique,  dans  ces  soitcs  de  tediercfacs ,  les  prcnias 
calculs  soient  les  plus  difhciles. 

Le  septembre,  le  C/"  Messier  en  découvrit  une  quatrième  dusie Ser- 
pent ii  .  où  il  l'observa- jusqu'au  it  octobre.  Le  président  de  Saron,  qkd  eo 
calcula  les  élément,  y  icncootia  me  «fifficnlté  que  l'on  trouve  rareapit,  et 
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qu'il  n'aurait  pu  vaincre  sans  la  sagacité  et  l'habitude  singulière  qu'il  avait  «— — — 
dam  cette  partie  de  l'astronomie.  Cette  comète  pa&sant  fort  près  du  pole  de  17^3  ' 
l'ëcfiptique  ,  et  ayant  très'peu  de  monveiiienf  en  longitude ,  la  position  dé 
son  nœud  et  la  direction  de  son  moiivfment  tenaient  à  trcs-j)eu  de  chose;  et 
le  moindre  changement  dans  la  supposition  de  sa  première  distance  au  soleil 
en  ùkak  un  prodigieux  dant  ses  élànens  :  nuus  en  fanant  Yaiier  la  troisiiine 
^rtance,  la  difficulté  disparut. 

Ces  éléinens  furent  publiés  dans  l'Abréviateur  du  8  décembre.  On  y  voit 
la  position  que  U  comète  devait  avoir  au  mois  de  |an\icr,  où  l'on  pouvait 
b  fetiottver.  Measier  la  revit  en  effet  le  30  décembre  au  matin.  « 

Nous  eûmes  cette  année  une  éclipse  de  soleil ,  cjui  était  d'autant  plus  re- 
marquable, qu'elle  devait  être  centrale  et  annulaire  en  Allemagne,  en  Pologne 
ce  en  Danemarck.  Je  comptais  l'observer  à  Bonrg-en-Bresse,  0I1  |e  venais 
de  faire  bâtir  un  observatoire  dans  une  position  trèt  agréable  tt  tics-avanta- 
geuse,  puisqu'on  découvre  le  Mont-Blanc ,  qui  est  à  67  milles  de  distance; 
auBS  le  del  rot  couvert  tonte  la  journée.  L'éclipsé  fut  observée  &  ?arn  le  jour 
où  Cassinî  IV  quiiMii  l'Observatoire,  dégoûté  par  les  circonstances  de  la 
révolution  ;  elle  le  tut  aussi  à  Marseille  par  le  C.*"  Thulis.  Le  calcul  que 
j'ai  tait  de  ces  observations  ,  m'a  donné  un  résultat  remarquable  :  c'est  une 
différence  des  méridiens  de  1  a'  1 5",  |^  grande  de  7  à  8"  que  par  le  calcul  des 
ttiangies  de  la  carte  de  France  ;  et  comme  cette  même  différence  se  trouvait 
pour  l'éclipsé  du  a4  juin  1778  ,  on  peut  en  conclure  qu'il  ne  làut  p.is  négli- 
ger les  observations  astronomiques  pour  la  géographie,  m^me  dans  un  pays 
où  la  carte  a  été  levée  avec  un  détail  et  un  soin  que  l'on  ne  trouve  dans  aucun 
autre  pays  du  monde.  D'ailleurs,  le  calcul  des  triangles  pour  une  distance  de 

Elusîeurs  degrés  exigeant  une  hypothèse  sur  l'aplatissement  de  fa  terre,  dont 
i  quantité  n'est  pas  encore  parfaitement  connue^  il  en  résulte  une  petite 
incertitude  cjue  les  observations  seules  peuvent  lever.  Le  C"'  Méclinin  l'ob- 
serva à  higuera^  sur  la  iiunticre  d'Espagne;  elle  lut  annulaire  en  Norvège; 
et  j'ai  donné  le  calcul  de  ces  (rfMerrMioiis* 

Les  digressions  de  Mercure  aphâlc  «t  péllbélie,  au  commencement  d'août 
et  au  nulieu  de  septembre ,  étaient  loipoitantes  poiu:  déterminer  encore  mieux 
rezcennicité  de  l'orbhe  ;  elles  furent  «duervées  à  Paris;  elles  le  lurent  à  Mar- 
seille par  Thulis ,  directeur  de  l'observatoire  de  la  Marine ,  et  i  IConiauban 
par  Duc-la-Chapelle ,  qui  s'était  fait  un  observatoire  commode  et  intéressant, 
où  il  a  fait  beaucoup  d'observations  utiles.  J'en  conclus  que  l'équatiun  de 
l'orbite  employée  dans  mes  nouvelles  tables  de  Mercure  pouvait  être  augmen- 
tée d'environ  45";  ce  qui  ne  fait,  après  tout,  que  8  ou  10  sur  la  longi- 
tude observée  :  ainsi  cette  planète ,  qui  ^vait  si  long-temps  fatigué  et  intri- 
gné*les  astronomes,  qu'9  étnt  si  difficile  de  soumettre  au  calcofi  cause  ds 
la  rareté  et  de  la  dif!icitlié  des  observations»  se  trouva  itn  la  mieux  connnd 
de  toutes  les  planètes.  * 

Le  tmvaU  des  50000  étoiles  que  j'avais  entrepris  avec  Michel  Le  Français 
La  Lande -mon  parent ,  était  l'ob^ec  le  plus  fanponant  pour  rastronomie. 


e 
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■  ■  L*«anée  1793  nous  en  fournit  environ  6000,  m  sorte  que  nous  étions  i. 
P***      15000  en  comptant  les  étoiles  de  neuvième  gnmiknr.  On  y  mm- 

vera  près  de  1000  étoiles  qui  ont  servi  depuis  trente  ans  pour  les  observa- 
tions des  comètes,  et  dont  les  positions  n'ctaient  pas  assez  bien  connues.  Nous 
fottmhaes ,  cette  «nnée  ménie,  bemcoiqp  de  poshioas  d'étoifes  pour  les  comètes 
observées  par  les  C.""  Messier  et  Perny. 

Environ  jooo  observatious  d'ctuiies  furent  imprimées  dans  le  volume  des 
Mémoires  de  rAcadéiAK  pour  1 7B(^ ,  et  dans  celui  de  1790 ,  qui  étpit  d^i  sous 
presse.  Je  fis  aussi  imprimer  dans  la  Connnssoioe des  temps  pour  179} ,  les  dé- 
clinaisom  de  \r6^  étoiles  réduites  à  1790,  et  les  ascensions  droites  de  139 
étoiles  borcales  qui  devaient  servir  à  déterminer  toutes  celles  dont  les  observations 
étaient  rappcctéts  dans  le  lolame  des  Mémoiies  de  l'Académie  pour  1790. 

M.  Harry,  astronome  de  l'électeur  Palatin,  m'envoya  aussi  OO  dédâiai- 
sons  d'étoiles  dctenninves  avec  le  grand  mural  de  Manbeim. 

M.  Slop ,  astronome  de  Ptse ,  publia  on  volume  d'obserrations  ftifcs  de 
1-S2  à  1786,  et  calculées  avec  soin  et  avec  intelligence.  C'est  le  troisième 
volume  de  cet  habile  professeur ,  qui  depuis  long-temps  enrichit  l'astronomie. 

M.  Piazsi  àPaieraie,  et  le  C.*"  Duc-la-Chapelle  à  Montauban ,  s'occupaient 
atf&si  des  étoiles  méridionales  que  nous  voyons  plus  difficHemcnc  i  Pai». 

Le  décret  de  la  Convention  nationale  du  8  août  i''9},  qjd  supprima  toutes 
les  Acadcmies  eu  I  rauce,  n'interrompit  point  nos  observations  a  i'iicole  mi- 
litaire ,  oà  les  instrumens  restèienc  en  plaoe  sous  la  garde  «bi  C.  Le  Fiançais , 
.    en  qualité  de  directeur  de  cet  observatoire. 

Le  grand  travail  de  la  mcridienne  se  continua  cette  année;  le  C.*"  De- 
hmbre  fit  tous  les  triangles  qui  ini  manquaient  jusqu'à  Dnnlterque ,  et  ^ 
retourna  à  Pithiviers  pour  les  continuer  vert  le  midi  :  mais  la  forêt  d'Oiiéans 
et  le  peu  de  hauteur  des  clochers  le  retinrent  lon^-temps  à  Bois-Commun  , 
qui  est  à  45  milles  au  midi  de  Parts  ,  et  il  fut  long-temps  à  taire  élever  à 
CbâtiUon  un  signal  de  soixante  pieds  de  hauteur.  • 

Les  embarras  de  la  guerre  arrêtèrent  le  C.'"  Méchain  sur  la  frontière  d'Es- 
pagne, où  il  arriva  au  mois  d'octobre,  après  avoir  tenniné  les  triangles  depuis 
Barcelone. 

Lavoisier  et  Borda  préparèrent  et  mirent  en  expérience  à  Paris  quatre  règles 
de  douze  pieds,  en  cuivre  et  en  platine,  destinées  à  mesurer  la  base  :  ils  en 
déterminèFent-les  dilatations  à  tous  les  degrés  de  chaleur,  et  tout  était  prêt 
pour  exécuter  ce  travail. 

Le  nouveau  pendule  décimal  en  piaiine  fut  terminé  et  mis  en  expérience; 
il  a  vingt-sept  pouces  et  un  tiers  ;  il  toit  70  oscillations ,  comme  le  pouls 
humain, 'en  une  minute  de  l'ancienne  division;  3  en  iâk  100  dans  la minuie 
déc^iale.  et  il  servira  à  détenno» les n^jpcHts eoitre  kf  longncuis des  pcnéoles 
à  différentes  latitudes. 

La  base  qu'on  se  proposait  ée  mesurer  fin  redbanue  depnii  Montgcron  jus- 
qu'à Melun ,  sur  ime  longueur  de  1  1  zoo  toises,  pour  siervir  de  càté  commun 
à  deux  grands  triangles  sur  Brie  et  Montihéry. 
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En  même  temps  on  monta  les  ateliers  qui  devaient  fournir  à  tous  les  dis-  ' 
tricts  de  la  Répiiblique  des  étalons  exacts  ou  modelés  de  nouvelles  mestues,  I75>J* 
soit  de  longueur ,  soû  de  capacité ,  et  du  nouveau  poids  divisé  en  décinale» ,  , 
dont  le  décret  du  1 août  ordonna  l'usage  dans  tous  les  départemens. 

Le  C/"  Cassini  ût  terminer  par  le  C.*"  Michel  ime  boussole  suspendue  à 
un  (U,  avec  un  cerde  et  une  lunette  qui  fonnent  un  théodolite»  pour  «voir 
b  déclinaison  absolue  de.  i'aiguille  avec  phu  de  précision  que  n'en  peuvent 
donner  les  suspensions  à  pivot  :  on  ne  pouvait  pas  répondre  auparavant  de 
30  minutes;  on  put  alors  s  assurer  de  2  ou  3  minutes.  La  déclinaison  fîit 
ttouvcc  de  22°  45'  pour  le  I.**  août  1793  ,  en  la  fféduisamdin  maximum  qui  a 
lieu  de  midi  à  trois  heures ,  comme  on  peut  le  YOÎT  daus  le  lÏTie  du  C/'Canni 
sur  les  déclinaisom  de  l'aiguille  aimantée. 

Les  nmnunens  d'astronomie  qui  étaient  au  cabinet  de  Passy ,  fiirent  trans- 
portes à  l'Observatoire;  on  monta  (!,  r -,  I.i  »alle  de  !;i  mcfridienne  le  télescope 
de  vingt-deux  pieds^  commencé  par  Noël,  perfectionné  par  Caroché,  noue 
plus  hwiie  opticien  ;  et  cet  instrument ,  comparable  à  ceux  de  vingt  pieds 
de  Hersciiel  ,  devait  ser\'ir  aux  astronotnes  qui  haliitent  l'ObsenratCMie  :  c'é- 
taient alurs  les  C.*"'  Nouet,  Perny ,  Ruelle  ei  liouvard  ;  celui-ci  fut  admîs 
après  la  démission  du  C.*"  Cassini,  quauiéme  du  nom.  Le  dccret  du  j  i  août, 
rendu  sur  le  rapport  du  représentant  Lakanal ,  consolida  rétaMasemeni  dé 
l'Observatoire,  en  assurant  aux  quatre  astronomes  les  mêmes  appointemens 
de  i42j  trancs,  et  en  leur  doiuiant  la  liberté  de  choisir  entre  eux  ,  chaque 
année ,  un  directeur  temporaire ,  au  lieu  du  directeur  perpétuel  qui  étaiuaupa- 
ravant  à  la  tête  de  l'Observatoire.  Ils  y  restèrent  jusqu'au  17  mai  1795  ,  que 
le  comité  d'instruction  publique  me  nomma  directeur. 

Ce  changement  empêcha  l'impression  des  observations  de  1792  ,  que  le 
C:'"  Cassini  avait  coutume  de  publier.  Ce  recueil  intéressant,  commencé  en 
I  r'S  5 ,  a  fini  en  i  ^9 1  ;  mais  .il  se  continuera  dans  la  nouvelle  Histoire  céleste» . 
dont  j'ai  pubhé  le  premier  volume  en  1801. 
^  Les  Amialcs  célotes  ést  dix-septième  siècle,  par  Pingrë ,  commencèrent  i 
s'imprimer;  on  y  trouve  un  recueil  précieux  d'observations  qu'il  eût  été  dif- 
ficile de  se  procurer  ailleurs,  et  qui  vont  de  1600  à  1700.  li  y  en  avait 
I  )  o  pages  d'imprhnées  i  la  fin  de  1 792  ;  mais  les  difficultéi  que  ie  C.*"  Bairois  % 
a  éprôuvées  pour  i'imprawion ,  ont  âit  que  l'auteur  est  mort  sans  avoir  pu 
en  voir  la  fin. 

Cette  année  je  publiai  lui  Abrégé  de  navigation  ,  avec  300  pages  de  tables 
horaires  pour  trouver  l'heure  en  mer  par  la  hauteur  du  soleil  et  des  étoiles, 
objet  qui  m£  parut  devoir  être  utile  pour  la  jiratique  des  longitudes  ;  et  je 
rassemblai  dans  ce  hvre  tous  les  principes  et  toutes  les  méthodes  dont  les 
astKMMMnes  ont  bMoin. 

M.  Margetu  ptiblia  à  Londres,  en  179),  de  nouvelles  planches  pour 
trouver  avec  ie  compas  l'heure  qu'il  est ,  et  la  correction  des  distances  obser- 
vées pour  avoir  les  longitudes.  Prix    j  guinées. 

André  Mackajr  pubUa  à  Londres  un  nouveau  Traité  de  nafvigaiion ,  ta 
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'■■  2  volumes ,  intitidé  The  theory  and  practke  vf  finding  tke  longitude  at  sen  or 
^793'  aii"0"V*      nouveau  Traiic  d'astronomie      3  volumes,  dans  lequel 

on  devdt  timnrer,  comme  du»  le  mien ,  b  daetipàan  et  l'unee  de  tous  les 
înstrumens  d'astronomie,  et  une  suite.  com|)lt  te  de  toutes  les  tables  astrono- 
miques du  soleil  et  de  la  lune ,  des  planètes  et  des  étoiles  ;  nuis  cet  ouvrage 
n'a  pas  para. 

M.  Shuckburgh  publia,  dans  les  Transactions  philosophiques  de  1793 ,  la 
description  d'un  grand  c(juaiori.il ,  dont  l'axe  a  huit  pieds  ,  que  Ramsdeii  avait 
employé  dix  ans  à  construire  ;  les  cercles  ont  quatre  pieds  de  diamètre. 
.  Noos  reçûmes  les  Mémoires  de  l'Acadéniede  Berim  pour  1787 ,  où  il  j 
a  un  grand  travail  du  C"  Duval-Lcroy  ,  de  Brest  ,  sur  les  incgalitcs  de  la 

i)lanète  Herschel ,  des  observations  laites  par  M.  Beitler  à  Mituw  en  Cour- 
ande,  et  une  notice  des  nombrenx  craTanz  de  cet  habHe  astronome;  les 
Ephcmtrides  de  M.  Bode  pour  179J,  qui  contiennent  beaucoup  d'obser- 
vations faites  par  lui  à  Berlin  ,  et  par  beaucoup  d'autres  de  ses  correspondans 
k  Paris,  à  CoÙAf  à  Manheim ,  à  Copenhague ,  et  poiu  lesquelles  il  lit  impri- 
mer à  Gotha  an  supplément  qui  en  contient  beaucoup  phis  ;  le  cinquième 
•  volume  des  Mémoires  df^  l,i  Société  italienne,  qui  contient  des  mémoires  de 
M.  C^agnoli  sur  les  latitudes  et  les  rétractions  à  Paris,  et  sur  la  longitude  de 
Vérone  ;  le  sixième  vofamw  de  cette  même  Société ,  c|tti  leufome  4fes  obiei* 
vations  faites  par  M.  Cagnoli  à  Vérone  ,  et  pu  ^^.  SIop  à  Pise. 

.  Les  Éphcmerides  de  Milan  pour  17^^  contiennent  de  nouvelles  tables  de 
Henchd ,  par  M.  Oriani  ;  des  observations  de  Mercure  et  des  antres  pla- 
nètea.,  par  MM.  Reggio  et  de  Cesaris;  Une  occultation  de  Mercure  par  la 
lune,  du  51  août  1791  ,  j>hénomène  rare  et  difficile  à  obser\er.  Il  y  a  des 
observations  faites  au  nouveau  murai  de  itainidea,  par  M.  de  Cesaris;  plusieurs 
de  M.  Reggio  au  secteur  équatorial  >  mais  c'est  on  mauvais  instrument  quand 
on  change  de  déclinaison  dans  l'intervalle  des  passages.  M.  Reggio  y  donne 
la  latitude  de  l'ubservatoire,  45*^7'  S?"'  employant  mes  dcclinaisons  je 
trouve  4j'>  a8'  3  ;  mais  le  sextant  de  six  pie&  avec  letpiel  ces  obscrvatiom 
ont  été  faites,  no  vaut  pas  le  imixal  de  Ranuden  qui  avait  été  placé  au  mois 
de  mai  1 79 1 . 

On  acheva  l'impression  des  Mémoires  de  l'Académie  des  sciences  pour 
1789  ,  qui  cependant  n'ont  paru  cpi'en  i79<S  :  ib  contiennent  un  grand 
nombre  de  mémoires  d'astronomie,  <-t  des  mémoires  importans  du  C.'°  La 
Place  sur  l'etîet  de  l'aplatissement  de  Jupiter  pour  les  nœuds  et  les  aphélies 
des  satellites;  et  l'action  du  soleil  et  de  la  lune  sur  le  sphéroïde  terrestre,  qui 
réduit  au  quart  l'étendue  des  variations  de  ToUiquité  qui  auraient  lieu  si  la  tepv 
était  sphénque. 

On  trouve  cette  théorie  plus  au  long  dans  le  grand  et  important  ouvrage 
de  la  Mécaïuque  câeste,  en  2  volumes  iitr^**,  que  le  C."  La  Place  a  publié. 

Dans  les  Mémoires  de  1790,  cjui  s'imprimaient  déjà,  le  C.'°  La  Place 
mit  un  mémoire  de  1 37  pages  sur  le  flux  et  le  re^ux  de  la  mer,  où  il  com- 
para ies.obsorvations  mm  à  Brest  avec  la  théorie  de  i'attiwtion  :  l'accord 

est 
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est  51  satisfaisant,  qu'on  pourra  dire  qu'il  ne  manque  plus  rien  à  cette  théorie.  — — — 

Pendant  toute  l'année,  leC."  Thevenard,  commandant  de  Brest,  m'en-  ^Jpy 
voya  des  obsemtkms  ndfîn  de  ia  marée ,  fahes  arec  som  par  le  C."  Raiilard , 
lieutenant  de  vaisseau.  Moo 'objet ,  en  sDlIicitant  ces  observations ,  était  de  pOF- 
fectionner  le  Traité  du  fîux  et  retîux  de  ia  mer  que  j'avais  publié  en  1781. 

Le  C.'"  La  Place  formait  le  même  vœu  dans  le  mémoire  que  j'ai  cité.  Les 
embanas  de  ia  révoludon  et  de  la  gncne  n'ont  point  empêché  ce  travail  pour  les 
sciences;  mais  im  savant ,  qui  était  aloR  ministre  de  la  marine  (  le  C.*"  Monge) , 
donnait  les  ordres ,  et  un  commandant ,  ex-ministre  et  correspondant  de  l'Aca- 
démie, se  chargeait  de  les  exécuter.  On  ne  rencontre  guère  im  concouis  de 
circonstances  aussi  favorable  pour  les  sciences. 

A  Gotha,  M.  le  major  de  Zach ,  qui  habitait,  depuis  le  10  août  1792  ,  le 
grand  observatoire  que  le  prince  venait  d'élever  stur  ia  colline  de  Seeberg, 
y  fit  beaucoup  d'obseiretioiu;  on  en  trauv*  une  partie  dans  le  supplément  des 
Éphémérides  de  BmIbi  ,  qui  parut  cette  année. 

Le  C.'"  Carouge  se  chargea  de  convertir  toutes  les  tables  qui  sont  dans 
la  troisième  cdiiion  de  mon  Astronomie,  en  décimales  du  quart-de-cercle  et 
en  décimales  de  ionn,  suram  rétabfissenient  proposé  le  9  man  par  TAca- 
cléiiiie,  et  adojné  pp.r  le  décret  de  la  Convention  nationale  du  5  octobre,  sur 
le  nouveau  calendrier  de  ia  République  iirauçaise  ;  mais  cela  n'a  pas  encore  été 
mis  k  exécmion. 

Cet  établissement  du  calendrier  français  fut  concerté  avec  les  astronomes 
de  l'Académie.  Elle  fut  invitée,  le  1."  février,  par  le  comité  d'instruction, 
à  envoyer  des  astronomes  pour  conférer  sur  l'établissement  d'un  calendrier 
de  ia  République.  J'y  allai  avec  Pingvé.  Je  fis  des  représentations  sur  ce  pro- 
jet î  mais  Romme  et  Dupuis  y  tenaient;  nous  finies  donc  un  calendrier.  On 
peut  dire  qu'il  est  naturel,  sijnpie  et  commode.  La  première  année  de  l'ère 
nrançaiae  -commença  au  %i  septembre  179a.  La  troisième  année  fiu  sextile, 
c'est-à-dire ,  de  366  joins ,  pour  que  l'éqainoxe  arrive  toujours  le  premier 
jour  de  l'année ,  et  on  retranchera  une  sextile  quand  cela  sera  nécessaire  pour 
ramener  i  cquinuxe  au  premier  jour  de  l'année.  Les  noms  des  mois  sont  signi- 
ficatifi.  Letur  division  par  décades  répond  au  calcul  dédmai  adopM^  éua  tous 
les  autres  calculs;  mais  la  difficulté  de  faire  «dmeitM  ce^CalewbW  m'obligea 
d'en  solliciter  moi-même  la  suppression*  « 

Le  C.***  Mégnié  ,  qui  fkÎMÎt  à  Bladt»!  des  observaticms  mtâeoabies,  fut 
obligé  de  quitter  cette  ville  comme  tous  les  Français ,  i  cause  de  la  décla- 
ration de  guerre.  M.  Lerena,  ministre  qui  aimait  les  sciences,  l'y  avait  attiré 
en  1786,  et  lui  avait  lait  bâtir  un  observatoire;  mais  ce  ministre  était  mort  en 
1791  ,  et  l'observatoiie  fut  démoli. 

L'observatoire  du  duc  d'Allée  et  celui  de  M.  Ximenez  n'étaient  pas  finis, 
non  plus  que  le^rand  observatoire  qu'on  devait  faire  dans  le  Musée  de  Madrid; 
en  sorte  que  nous  en  sommes  encore  à  former  des  voeux  pour  l'établissement 
de  rastronomie  dans  la  capitale  de  fE^N^pie. 

On  commençait  à  imprimer  en  1793  un  ouvrage  d'érudition  où  l'astronomie 

Zsss 


Digitized  by  Google 


i 


750  H  1  s  T  O  I  R  E   A  B  R  É  G  É  £• 

• 

— — —  joue  tin  gnnd  rô!e;  c'est  cefui  du  C."'  Uupuis,  nlors  dcputé  à  la  Convention 
173^3*  nationale.  Cet  ouvrage,  annoncé  depuis  long-temps,  et  dont  le  commenQe- 
ment  purut  dam  le  qiutrièiiie  volmne  de  mon  Astrônotme  en  1 78 1 ,  est  imi- 
lulé  Origine  dts  cultfs;  il  y  a  }  volumes  ht-^*  qui  furent  publiés  en  1795.  On  y 
voit  que  l'astronomie  a  fourni  les  religions  et  les  ùhk'S  de  l'antiquité. 

La  chaleur  extraordinaire  qu'il  y  eut  en  179  J  ,  donna  occasion  au  C.*"  Ca$- 
sini  de  faire  un  relevé  des  observations  météorologiques  faites  à  l'Observa- 
toire depuis  1682  jusqu'en  1-93.  Il  y  en  a  un  extrait  dans  l'Abréviateur  du 
16  septembre  :  on  voit  que  le  thermoinctre ,  qui  tut  cette  année  à  iO',y, 
ne  fut  en  177a  et  1773  qu'à  28",tf;  en  1764,  a8%a,  et  en  1705  seulement 
à  30°  :  souvent  il  ne  va  pas  à  24";  aussî,  quand  le  thermomètre  monte  à  30', 
on  est  à  Paris  d^fu  un  accablement  général ,  quoique  cd«  ne  dure  que  quei- 
V    ques  hemes. 

Le  huitième  volume  des  Éphémérides  de  la  Société  météorologique  Pala- 
tine, établie  à  Manheim ,  parut  cette  année;  il  contient  les  obser\  ations  de 
1788.  La  publication  avait  été  retardée  par  la  mort  de  Jean-Jacques  Hem- 
mer,  arrivée  vers  le  mois  de  mai  1790.  Il  était  secrétaire  de  cette  Société, 
et  il  en  avait  été,  pour  ainsi  dire,  le  fondateur.  — Journal  de  physique,  0€l(4»e 
^79i  *  P'  3°°-      '"^^  ^  entraîné  la  chute  de  cet  utile  établissement. 

L'astronomie  fit  f^nsiettn  pertes  cette  année;  la  supiireasion  des  Acadé- 
mies en  était  une.  Le  représentant  Lakanai,  qui  nous  fût  enstiite  si  ntile, 
signala  son  zèle  pour  les  sciences,  d'abord  t-ii  faisant  décréter,  le  22  mai  tVpj , 
que  les  traitemens  de  l'Académie  seraieiu  payés ,  maigre  les  dctrt  ts  qui  dcfen- 
daiéntd'en  avoir  deux.  Il  avait  disputé  pendant  deux  séances  au  comité  des 
finances,  contre  T***  et  C***,  qui  ne  voulaient  pas  y  accéder.  Il  fut 
même  menacé  d'arrestation  par  V***  au  comité  de  sijreté  générale,  parce 
qa^  soutenait  PAcadémie.  Les  Vannes  attatjuaient  alors  les  savans  et  ceot 
qui  voulaient  les  défendre.  Cejiendant,  lors  de  la  suppression  des  Académies, 
le  8  août  1793  ,  Lakanai  vint  à  bout  de  faire  rendre  un  décret  qui  exceptait, 

Jour  ainsi  dire,  l'Académie  des  sciences  :  mais  alors  le  terrorbme  commençait 
s'établir;  bientAt  les  arrestations  arbitraires  achevèrent  d'inquiéter  tout  le 
monde,  et  personne  n'osa  profiter  du  décret  pour  former  des  assemblées. 
reste,  cela  m'étonne  moins  que  la  brochure  calomnieuse  et  révoltante  faite 
contre  les  Académies  par  Cliamlbrt ,  qui  voulait  plaire  i  Mirabeau ,  maî^qae 
cette  bassesse  ne  sauva  pas  de  l'arrestation  et  des  dégoûts  qui  le  conduisirent 
au  tombeau.  Je  réfutai  avec  force ,  dans  le  Journal  des  savans  de  février  17^1  » 
cette  satire  qui  le  déshonora  parmi  les  gens  de  lettres. 

Une  des  premières  victimes  du  régime  révointionnure  fbt  Jean  -  Sylvain 
Baiily,  c[ui  jicrit  le  i  i  novembre  de  cette  année. 

Cet  homme  cékbre  naquit  à  Paris  le  15  septembre  1736.  Soa  père  était 
le  quatrième  de  la  fàmHIe  qui  se  dbtinguait  (bns  la  peinture,  et  son  grand-oère 
était  mort  en  faisant  des  expériences  pour  pénétrer  le  marbré  avec  dei  coiuenn 
qu'il  avait  apportées  de  la  Chine. 

Le  jeune  Bailiy  était  auSM  destiné  à  la  peinture ,  et  il  y  fit  des  progrès; 
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mais  bientât  il  sentit  des  dispositions  pour  les  belles-lettres  :  son  premier  goût  — — — 
fut  pour  la  poésie;  il  fit  même  des  tragédies  que  Lanoue  trouva  bonnes,  sans  l/^J. 
cependant  consdUer  au  jeune  Bailly  de  se  livrer  à  ce  genre. 

M,"'  Lejeuneux,  qui  fut  ensuite  M."''  de  la  Cliennye  [  i  \  s'occupait  aussi  , 
de  peinture  ;  elle  était  amie  de  La  Caille ,  et  ce  fut  chez  elk  que  le  jeune 
BaiUy  fit  b  cornidasance  de  cet  flluitra  astronome  ;  9  n'en  fidhtt  pas  (bvantag* 
pour  décider  sa  vocation  vers  les  sdcnces,  et  dès  l'année  1762  il  présenta  k 
l'Académie  des  observations  de  la  lune,  que  La  Caille  lui  avait  tait  réduire  avec 
toutes  les  attentions  et  les  détails  que  comportait  le  nouvel  état  de  l'astronomie , 
et  qu'il  cita  avec  éloge  dam  le  sixième  voloine  des  É])hcméridet. 

II  calcula  l'orbite  de  la  comète  de  1759,  ^O"'  retour  avait  occupé  let 
astronomes  ;  et  le  25)  janvier  1 76^ ,  il  tîit  reçu  à  l'Académie  des  sciences. 
.  En  1763 ,  Bailiy  publia  un  long  et  utSe  travaO  :  c'est  la  réduction  des  obser- 
vations que  l  a  Caille  avait  faites,  en  17^0  et  17^1,  sur  les  étoiles  zodia- 
caies,  au  nombre  de  ;  1  j ,  parmi  lesquelles  il  y  en  a  132  qui  ne  sont  point 
ém  les  autres  catalogues.  Le  surplus  te  trouve  iMcn  dim  le  lodaque  de 
Mayer  :  mais  il  est  reconnu  que  les  positk»s  de  La  CaHIé  aolU  encore  plus 
exactes.  Ainsi  Bailiy  rendit  service  à  l'astronomie ,  en  nous  faisant  jouir  d'un 
travail  qui  avait  coûté  la  vie  à  son  auteur ,  et  qui  serait  demeure  inutile  sans 
le  zèle  de  son  élève. 

En  1763  ,  il  commença  à  s'occuper  de  la  théorie  des  satellites  de  Jupiter, 
dont  la  difficulté  et  l'importance  avaient  déjà  attiré  l'attention  de  l'Académie, 
qui  proposa  ce  sujet  de  prix  an  mois  d'avril  1 764  ;  man  Baflly  s'en  étah  dt^à 
occupé  l'année  précédente. 

La  Grange ,  qui  était  déjà  un  des  premiers  géomètres  de  l'Europe  ,  tra- 
vaillait pour  le  prix  de  1  Académie.  Le  nouvel  académicien  calculait  les 
mêmes  perturbations  par  la  théorie  de  Clabaot;  leim  efibru  réunis  nous  firent 
connaître  pour  la  première  fois  les  dcran£jemeiv>  singuliers  de  ces  petites  pla- 
nètes 1  et  produisirent  des  tables  nouvelles ,  dont  les  équations  n'étaient  plus 
purement  empiriques. 

En  i-'66,  il  publia  un  traité  important ,  sous  le  titre  modeste  Essai  star 
la  théorie  des  satellites  de  Jupiter,  avec  des  tables  de  leurs  mouvemens,  et  l'his- 
tmre  de  cette  partie  de  l'astronomie,  en  53  pages  /n-^.' ;  car  dès- lors  la 
panie  de  Péraditioa  paraissait  l'intéresser. 

La  découverte  que  j'avais  faite  de  la  cause  des  changemens  d'inclinaisons 
dans  les  orbites  des  satellites»  et  dont  il  se  servit  sans  me  nommer,  occasionna 
entre  nous  une  quetdle  tinéndre ,  ém  laquelle  il  sortit  de  son  caract^  en 
publiant  une  lettre  contre  moi  dans  le  Journal  encyclopédique  de  juin  i-'rj  ; 
mais  dans  son  Histoire  de  l'astronomie ,  t.  Ul,p.  180,  il  a  exposé  mes  dioiu 
avec  la  candeur  qui  lui  était  naturelle. 

Le  mémoire  le  pim  curieux  que  Bailiy  ait  fait ,  est  celui  qu'il  publia ,  en  1 77 1 , 
sur  la  himicre  des  saK^iiitcs.  Il  se  >«.rv;i  iiahilctiK.  nt  de  l'idJe  cpi'av.iit  t-ue  Kouchy, 
■  

(  I  )  Elle  «  pcéeipiii  ém»  la  Mkc  io  jour  qa'on  décféia  Vêxkfpmtati  4ei  asIlM. 
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— — —  de  diminuer  l'ouverture  de  l'objectif  par  des  diaphragmes ,  jusqu'il  faire  dis- 
ly^).  paraîtra  un  satellite ,  pour  en  mesurer  le  éegté  de  lamiè« {  il  oiiwfff a  et  il  . 
calcula  les  changemeiu  que  produisent  leur  proxiiiiiic  de  Jupiter  et  leur  hau- 
teur au-dessus  de  l'horizon  ;  il  détermina  leurs  diamètres ,  les  durées  de  kun 
immersions  ;  ef  il  <Ionna  le  moyen  de  rapprocher  les  observations  Inies  «rec 
diffirentes  lunettes,  ce  qui  devait  apporter  un  degré  de  perfection  ÎPCOiilWi 
jiisqti'alors  dans  cette  partie  di-  l'astronomie.  Ce  travail,  plein  de  sngacité,  ne 
pouvait  être  fait  que  par  un  de  nos  plus  grands  asuonomes;  et  je  lui  disais, 
dans  le  temps  de  sa  gloire ,  que  fahnenis  nneitz  Vwrck  fille,  que  cTavoir  été  le 
premier  sur  la  liste  des  prcsidcns  des  Étatf-génénuz  CI  des  maiics  de  Paris, 
quoique  son  mérite  l'y  eût  placé. 

Son  ffoAi  pour  la  ihtâratttw  le  éékmÊÎi  de  ae^  mvanz  asmmoraiqBes.  En 
1767 ,  TAcadémie  proposa  pour  prix  Téloige  de  ChaiIca  V  :  La  Harpe  rem- 
porta le  prix  ;  mais  TAcadt-mie  fit  une  mention  distiii^iu'e  de  l'ouvrage  de 
Bailly.  En  1768,  il  envoya  à  l'Acadc'mie  de  Jîuulii  i  ciuge  de  Corneiiie,  et 
il  eut  l'accessit  ;  Gaillard  eut  le  prix.  II  envoya  à  l'Académie  de  Berlin  l'élogo 
de  Leihnitz  ,  et  il  remporta  le  prix,  i:  11  1-69,  son  éloge  de  Moliàtt  CUl 
l'accessit  à  i'Acadcmie  française;  Chami'ort  eut  le  prix. 

Les  âoges  de  Cook  ,  de  La  Caille  et  de  Grasset ,  signaUiem  encore  son 
talent  pour  les  btlk-i-feiires  ,  et  le  firent  désirer  par  Runon  et  par  plusieurs 
autres  membres  de  l'Académie  des  sciences  ,  pour  être  secrétaire  de  cette 
iilusue  compagnie;  et  li  CondoKset  «al  la  pluralité  des  suffrages  en  1771 , 
c'est  peut-Mc  à  n  nahiance  ec  an  crédit  actif  de  d'Aknbert  qu'il  en  fut 
redevable. 

L'Académie  française  l'en  dédommagea  dans  la  suite;  et  le  26  février  1784 
il  y  fut  reçu  à  la  place  de  Trassan. 

En  1775  ,  Bailly  donna  le  premier  volume  de  son  Histoire  de  l'astrono- 
mie. Ici  son  talent  pour  les  sciences,  et  son  goût  pour  la  littérature  ,  se  réu- 
nirent pour  prodidra  im  ouvrage  important  ce  agnfable  tont'-à-Ia-f<À ,  ram- 
pli  de  diisenations  savantes,  d'idées  lumineuses,  de  peintures  brillantes;  propie 
à  faire  connaître  l'astronomie  et  à  la  faire  aimer;  qui  sera  peut-être  plus  utile 
à  cette  science,  en  lui  procurant  des  prosclytes,  que  les  traites  prot'onds,si 
rarement  recherchés,  plus  rarement  entendus.  L'Histoire  de  l'asuonomie  est, 
pour  ainsi  dire,  un  traite  de  cttte  science;  mais  ce  traite  est  si  clc'mentaire, 
si  simple ,  si  attachant ,  que  souvent  on  n'en  voit  pas  les  épijies ,  mais  tou- 
jours In-  agrémens  tt  les  ûem.  Ce  livra  eut  le  plus  grand  succès  ;  mais  je 
vis  dès-lors  avec  regret  que  Bailly  allait  cesser  de  travailler  aux  progrès  de 
l'astronomie,  en  travaillant  à  son  histoire.  Cependant,  en  1787,  il  donna 
im  cinquième  volume ,  qui  est  un  traite  de  l'astronomie  indienne  ;  et  ce  traité 
ne  ptravait  être  fait  que  par  un  très- habile  astronome. 

Il  envoya  son  li\re  à  Voltaire  ;  c(  lui  -  ci  ,  en  le  remerciant,  lui  fit  des 
objections  ;  ils  entrèrent  en  correspondance ,  et  il  en  résulta  deux  voiiunes 
intérastanss  ses  Lettna  sur  rongnieddt  adwces,  et  ses  Lettres  sur  rAtlantided» 
Platon  et  sur  l'andemie  histoira  de  VAm,  publiées  en  1777  ci  1775^.  Voliaira 
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avait  de  la  peine  à  croire  à  ce  peuple  dt^iroit  et  oublié ,  qui  avait  prcccdt 
et  éclairé  tous  les  autres  ;  il  était  persuadé  que  les  Brames ,  qui  nous  ont  en- 
seigné tant  de  choses ,  étaient  les  anteim  de  la  philosophie  et  des  sciences  : 
Bailly  ne  les  regardait  (]ue  comme  dcpontufCi. 

Quant  à  l'Atlantide  de  Platon  ,  Plutarque  nous  dit  formellement  que  c'était 
une  table  (Journal  de  Paris,  1 5  octobre  1780).  M.  Bartoli ,  dans  ses  Réflexions 
impartialet,  publiée»  en  1780,  soutient  que  c'est  une  «Hégorie  des  malheurs 
d'Athènes  {Journal  des  savons  »  janvier  1781  )  ;  et  je  ne  doute  pas  qu'il  n'ait 
raison  :  mais  ce  n'est  pas  ici  le  lieu  de  discuter  cette  ancienne  question  ;  il  suffit 
de  dire  que  Bailly  la  traita,  avec  autant  d'érudition  que  de  goût. 

£n  1781  et  1782,  il  composa  un  grand  ouvage  sur  l'origine  des  lâbles 
et  des  religions  anciennes  ,  rempli  d'érudition  et  de  recherches  ,  et  qui  est 
intitulé  Essai  sur  Us  fables  et  sur  leur  histoire  ;  ii  en  a  paru  deux  volumes 
en  1 799  :  mais  il  n'y  fait  point  usage  de  l'astronomie;  et  c'est  ime  perte,  ce 
me  semble ,  et  pour  l'ouviage  et  pour  nous. 

Bailly  ne  donna  point  tout-à-fait  dans  le  système  allégorique  des  tradi- 
tions anciennes,  que  ie  C.'"  Dupuis  a  établi  d'une  manière  victorieuse.  Les 
idées  de  Baflly  étaient  fixées ,  son  parti  était  pris  ;  et  malgré  mes  efforts ,  f« 
ne  pus  le  ramener  à  ce  qui  me  semblait  la  vcritc.  Au  reste,  comme  enthou- 
siaste de  rasoronomie ,  je  regrettais  le  temps  qu'il  employait  à  des  recherches 
et  i  des  Ascuniom  plus  conenses  qn'toHes ,  et  qui  ne  contribuaient  point  aux 
progrès  d'une  science  OÙ  il  était  si  capable  d'influer. 

Ses  idées  sur  l'ancienne  Asie  se  rapprochaient  de  celles  de  Buffbn  sur  le 
refroidissement  de  la  terre  :  aussi  fut-il  très-lié  avec  lui ,  jusqu'à  ce  que  i  élec» 
tion  de  i'abbé  Mainry  i  l'Académie  française  les  brouilla  inéTociJ>lement  ; 
Bailly  non -seulement  refusa  sa  voix,  mais  il  refusa  de  s'absenter  de  l'Aca- 
démie le  ^oiur  de  l'éle<ition  ;  et  dès-lors  il  n'y  eut  plus  de  relation  entre  celui 
qui  voulait  ^tre  maître,  et  cdnî  qui  Tonint  être  fflnv* 

L'Histoire  de  l'astronome  avait  engagé  Bailly  dans  des  recherches  d'cru- 
ifition  qu'il  poussa  très -loin,  et  que  TAcadcmie  des  inscriptions  et  belles- 
lettres  consacra,  en  178J,  par  mie  ciection  bien  juste,  mais  bien  rare,' 
puisqu'il  n'y  avait  Jamais  en  que  FonteneOe  qm  eftt  été  des  troîi  grandes 
Âcndc'iTiies  ;  et  certainement  Fontenelle  était  !)ien  loin  d'avoir  mérité  la  palme 
de  l'érudition  ancienne  au  même  degré  que  Bailly.  L'Académie  des  sciences 
devait  l'adopter  comme  m  de  nos  plus  habiles  astronomes,  celle  des  inscrip- 
tions  comme  mi  de  nos  plus  savans  clinmoi<^psies ,  et  l'Acadâmie  firançûse 
comme  un  de  nos  meilleurs  écrivains. 

bon  Histoire  de  l'astronomie  indienne  et  orientale,  qui  parut  en  1787, 
justifia  bien  ce  choix  ;  car  die  exigea  one  infinité  de  recherches  que  per- 
sonne que  lui  peut-être  n'aurait  pu  faire  aussi  bien  ,  parce  qu'elle» demandaient 
une  immensité  de  calculs  que  les  érudits  ne  soiit  presque  jamais  en  état  de  faire. 
Je  ne  crois  pas  à  l'ancienneté  qu'il  donne  aux  observations  et  aux  fables 
indiennes;  mais  son  ouvrage  est  précieux  par  l'émftion t  par  ia  sdeoce  wno* 
nonique  et  par  U  manière  dont  il  est  écik. 
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■■  £n  17841  le  magnétUine  animai  d«  Mesmer,  pratiqué  par  Deslon,  occa- 

lypy  sfodi»  «fans  Pwfa  une  «gitation  «  «ngulière ,  f|a'on  aura  peine  i  la  coiMprendre. 

Le  roi  nomma  des  médecins,  l'Académie  nomma  des  physiciens,  pour  éclai- 
rer enfin  le  public.  Bailiy  fut  l'un  des  commissaires,  et  ils  le  choisirent  pour 
rédacteur.  Son  rapport,  qui  a  108  pages  in-8.' ,  l'occupa  long-temps;  mais 
c'était  un  fait  important  à  consigner  dans  l'histoire  des  erreurs  de  l'esprit  Inmainy 
et  une  grande  expérience  à  constater  sur  le  pouvoir  de  l'imagination. 

£n  1786,  l'Académie  ayant  nomme  des  commissaires  pour  l'examen  du 
projet  d*ttn  nouvel  HAid-Dieu  par  Poyet ,  archiiecie ,  Baiily  rédigea  en- 
core un  rapport  de  ajo  pages  in-8.' ,  qui  est  un  ouvrage  précieux  et  par 
la  physique  et  par  le  sentiment  d'humanité  qui  dirigeait  l'auteur.  Il  proposait 
quatre  hôpitaux  diifcrens.  Breteuii ,  alors  ministre ,  qui  avait  en  lui  la  plus 
grande  confiance»  était  bien  décidé  pour  l'exécution,  qui  cependant  n'était 
pas  encore  comqwnGée  lorsque  1*  révolution  de  1789  lui  fit  quitter  le  mi- 
nistère. 

Le  %6  avril  1789,  les  électeurs  de  'Paris,  assendblés  pour  nommer  les 

députés  aux  États-gcnc'raux ,  choisirent  Bailly  pour  tenir  la  plume.  II  y  .ivait 
dans  cette  assemblée  beaucoup  d'académiciens  :  mais  Bailiy  était  de  toutes 
les  Académies  ;  son  talent  pour  écrire  éuit  connu  ;  les  rapports  intéressant 
qu'il  avait  faits  sur  les  hôpitaux ,  sur  le  magnétisme  ,  avaient  fait  sensation 
dans  le  public  ;  son  caractère  d'austérité  et  de  raison  lui  avait  fait  une  répu- 
tation quant  au  moral ,  et  persomie  n'avait  autaiu  de  titres  que  lui  pour  être 
secrétaire  de  cette  graefde  assemblée.  Ce  choix  était  trop  flatteur  pour  ne  pas 
y  déférer  ;  et  ce  jour- là  les  astronomes  perdirent  un  coopérateur  dfmt  on 
avait  lieu  d  e.spcrer  encore  beaucoup.  Les  mêmes  raisons  le  tirent  bientôt 
,  nommer  député ,  et  le  firent  choisn*  pour  présider  le  tiers-état,  dès  tp'fl  lût 
•  rasseinblé  le  5  mai  à  Versailles.  Le  17  juin,  les  contmunes  s'étant  consti- 
tuées en  chambre  nationale ,  Bailly  fut  continué  président ,  et  il  s'y  distingua. 
Ce]  fut  lui  qui,  le  lo,  conduisit  l'Assemblce  au  jeu  de  paume;  et  il  présidait 
encore  le  37,  las  deux  autres  ordres  se  lénnirant  an  tiers-ctat ,  il  pré- 

sida jusqu'au  2  juillet ,  qu'on  noinni.v  d'Orléans,  et,  au  refus  de  celui-ci,  l'ar- 
chevêque de  Vienne.  L'Assemblée  nomma  une  députation  pour  aller  remercier 
BatOy  de  le  manière  dont  9  anrak  rampli  ses  fonctions  de  présitloit. 

Le  I  {  juillet ,  le  roi  étant  venu  à  I^aris  après  la  prise  de  la  Bastille ,  Bailly 
fut  nommé  par  acclamation  publique  poiv  être  à  U  téte  de  la  ville  j  sous  le 
nom  de  maire  de  Paris. 

Nous  ne  le  suivrons  point  dans  sa  carrière  politique  :  le  seul  résultat  qui 
nous  paraisse  incontestable  ,  c'est  qxi'il  porta  dans  ses  fonctions  de  député , 
de  président  et  de  maire,  les  liunicres,  la  termetc  et  la  modération  d'un  |>hilo- 
sophe.  Les  uas  Font  accusé  d'avoir  avili  la  royauté ,  les  entra  de  rav<m'  trop 
ménagée  :  c'est  en  vain  qu'on  agiterait  maintenant  cette  question  ;  la  décision 
en  est  réservé  à  la  génération  future.  Je  ne  sais  s'il  se  trompa;  mais  je  sais  qu'il 
avait  tout  l'esprit  et  toute  la  droiture  qu'on  pouvait  de&irer  dans  un  magistrat, 
Ipints  an  désir  de  faire  le  Uen  de  son  pays,  «ufoel  ii  avait  dévoué  son  toaps 


Digitized  by'Coogle 


9 


DE  L'ASTRONOMIE.  755 

et  sn  vie» ,  et  auquel  U  avait  fait  le  sacrifice  de  ses  émdei,  c'ctc-i-dire ,  de  ■ 

son  bonheur.  ^79^* 

Les  corps  aaxqneb  tenait  Baflly  loi  vendaient  bien  ce  témoignage  :  son  ' 
buste  Alt  placé  avec  appareil  i  la  municipalité  et  à  l'Académie  des  sciences» 
où  l'on  n'avait  jamais  admis  ceux  des  académiciens  vivans.  Sa  gloire  était  au 
comble  ;  place  entre  le  peuple  et  le  roi ,  il  les  protégeait ,  pour  aimi  dire , 
l'an  et  i* anire ,  quoique  sonmis  à  tous  deux  :  son  influence  leur  était  ^gale* 
ment  utile,. et  le  philosophe, maintenait  i'éqailibn  que  les  passions  attaquaient 
de  pan  et  d'autre. 

.  Le  moment  le  ptm  désagnéshk  et  le  plus  funeste  de  son  admtnistratioii 
•iriva  le  17  juillet  179a,  Iqfsque  le  parti  qui  s'opposait  à  la  constitution 

monarchique ,  provoqua  le  peuple  à  des  aitroupemens  que  l'Assemblée  natio- 
nale força  Bailly  de  dissiper,  il  tut  obL'gé  d  <dler  au  Cliamp- de-Mars  ;  il  y 
courut  risque'de  la  vie;  n  y  eut  des  coup»  de  ibsil  tirés  malgré  lui»  et  deux 
ans  après  il  les  paya  de  sa  tète,  lorscjue  l'unique  moyen  et  l'unique  objet  du 
tyran  étaient  de  il  itter  le  peuple,  de  caresser  ses  passions,  et  d'aller  au-delà 
de  ses  ressentimem. 

Bailly  fut  maiie  de  Paris  depuis  le  15  fuillet  1789  jusqu'au  U>  u' vembm 
1791  ,  c'est-à-dire,  pendant  deux  ans  et  demi.  Pction ,  qu'on  voulait  mettre 
à  sa  place ,  lui  suscita  des  embarras  qui  lui  tireiit  prcicrer  la  reuaite ,  d'au- 
tant plus  que  sa  santé  Pexigeait  absolument.  Il  voyagea  pendant  l'ann^  179a 
et  une  partie  de  1793;  il  écrivit  les  évcnemens  dont  il  avait  tic  le  témoin, 
et  souvent  un  des  acteurs  principaux.  Ces  mémoires  ne  vont  que  jiuqu'au 
a  octobre  17^^,  et  ils  feront  plus  de  600  pages  in-^.'  Ce  travail  paraîtra 
sans  doute ,  et  l'on  y  verra  le  caractère  et  m  motift  de  ceux  qtii  dirigèrent 
ces  événemens ,  et  l'enchaînement  de  circonstances  qui  entraîna  las  autres. 

Dans  les  discours  et  mémoires  recueillis  et  imj>riincs  en  2  «olumes  en 
1790,  on  ne  trouve  ses  dbcours  que  jusqu'au  30  août  iy9</.  Quand  la 
suite  aura  cic  rassemblée,  on  y  verra  avec  intérêt  son  caractère  et  sa  con- 
duite. Dans  le  cours  de  son  voyage,  il  n'ignora  point  les  machinations  qui 
se  tramaient  contre  lui  :  on  lui  offrit  des  occasions  de  quitter  la  >  rance.  Catoii 
disait,  Ingmta  patr'ia,  mtû  ntt  9ssa  habebis.  Il  fut  plus  ferme  que  Caton;  il 
ne  voulut  point  abandonner  sa  patrie  :  il  préféra  l'exemple  de  Socrate. 

Un' tel  homme  ne  pouvait  être  condamné  que  pour  une  erreur,  ou  par 
un  ciime.  L'article  i4  des  droits  de  l'homme  porte  que  l'eflêt  tétioacttf 
donne  à  la  loi  serait  un  crime  ;  mais  ce  crime  se  commettait  tous  les  fou», 
pendant  les  neuf  mois  que  dura  le  règne  de  la  bête  fëroce  dont  les  mages 
finirent  enfin  le  y  thermidor. 

Le  9  novembre,  Bailly  publia  une  justification  complète,  comme  on  peut 
le  voir  dans  le  tome  II  des  Procès  fameux  ;  cela  n'empêcha  pas  qu'il  ne  fût 
condamné  le  10,  et  assassiné  le  11 ,  victime  de  ce  tribiuial  de  sang  ;  et  ceux 
qui  avaient  provoqué  <sa  condamnation ,  trouvèrent  le  moyen  de  prolonger 
ton  supplice,  en  suscitant  contre  lui  la  canaille,  qui  l'accabla  d'outrages,  et 
en  exigeant  qu'on  changeât  la  place  de  son  écbafaud  ;  ce  qui  dun  plus  da 
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'  deux  heures.  II  est  le  seul  envers  qui  i  on  ait  exercé  ce  surcroît  de  barbarie. 
l/P)-  Un  blanchnseur  du  Gros-CaSIou  était  le  moteur  de  toute  cette  camdlle  ( i  ). 

Baiily  avait  cpousé  ,  en  i~87,  Jeanne  Leseigneur,  veuve  de  Raymond 
Gaye,  caissier  du  clergé,  son  ami  depuis  vin|;t-cin()  «is.  Elle  était  d'un  âge 
i  inspirer  de  la  considération  et  de  Panacbement  k  un  homme  de  métke ,  qui 
ne  pouvait  être  détenuiné  par  les  motifs  ordinaires  de  fortune  ou  de  beauté , 
sur-tout  ayant  huit  neveux  auxquels  il  voulait  servir  de  père.  La  douleur  , 
ics  maladies,  la  pauvreté,  l'ont  conduite  jusqu'en  octobre  liioo,  qu'elle  e»t 
morte  de  la  petite>vérole. 

Bailly  ciait  grand,  d'une  physionomie  sérieuse,  mais  majesiucuse  ;  d'un 
caractère  terme ,  mais  sensible.  Son  désintcressoneut  s'est  montra  plusieurs  fbi| 
enTcn  «es  parens  d'une  mani^  très -rare  et  très-extraordinaire,  et  enren  les 
pauvres,  pendant  sa  magistrature,  où  il  a  dé{>ensc  une  partie  de  sa  fortune. 

Jamais  savant  ne  s'est  distingué  de  tant  de  façons  diricreiiits*  et  n'a  réuni 
tant  de  titres  de  gloire  et  tant  d  esj>éces  d'applaudi»eineai.  Majs  un  témui^nage 
bien  pktf  beau  et  bien  plus  grand ,  c'est  celui  qu'on  a  rendu  à  sa  vertu  ,  tou- 
jours intacte,  toujours  respectée,  toujours  admirée  à  l'Atadèmic,  à  la  ville, 
»  la  tête  des  plus  grands  corps ,  dans  les  plus  grandes  places,  connue  au  sein 
de  ses  amis ,  dcmt  irtf tait  chëri ,  et  de  sa  famille ,  dont  il  était  adoré. 

Le  4  novembre  179}  [14  brumaire],  nous  perdîmes  l'abbé  Fabarel ,  âge 
de  quatre-vingt-six  ans ,  ù  qui  nous  avions  obligation  de  l'établissement  d'un 
observatoire  à  Dijon.  11  avait  employé  son  crédit ,  sa  fornine  et  son  activité 
à  procurer  des  réparafions  dans  une  grande  tour  nationale,  et  la  construction 
de  très-bons  instrumens  :  il  y  avait  attaché  successivement  les  C.*"'  Roger, 
Kuiaud  et  Bertrand.  Le  zèle  de  ce  respectable  vieillard  était  véritablement 
rare  ;  -et  dam  une  science  qin  a  si  peu  de  prosélytes,  on  doit  bien  regretter 
ceux  qui  ont  autant  de  zèle  pour  ses  ]irogrcs. 

Le  23  déceq^re,  l'astronomie  lit  encore  une  perte  dans  Philippe  Lesne  mon 
parent,  né  à  Micon  le  26  octobre  1774.  Je  ravab  fine  venir  a  l'âge,  de  .dix 
aiu.  A  qnînxe  ans  il  commença  l%alculer  et  à  observer.  Au  mois  de  mai  1 791  * 
îl  entreprit  un  cours  d'observations  de  3000  étoiles  principales  du  côté  du 
midi,  et  au  bout  de  deux  ans  il  avait  déjà  six  à  sept  mille  observations,  dont 
une  grande  partie,  pour  les  déclinaisons,  était  déjà  réduite  au  i."  janvier 
17^0.  Le  28  avril ,  il  fit  une  zone  difficile  :  ce  fut  sa  dernière  nuit.  Au  mois 
de  mai,  il  partit  pour  la  Vendée,  où  les  troubles  exigeaient  qu'on  envoyât  des 
secours,  et  où  la  diwpation  naturelle  i  son  âge  le  contbiisit  nuâgié  jiuA,  La 
fièvre ,  si  fréquente  et  fi  <bngefense  sur  tes  cAtes  de  h  Rocbelfe,  fiii  causa  d» 


{ I  )  On  cracha  sur  lui,  on  lirûli  un  cir.ipcau  «ou$  sa  figure;  dei  hommes  furieux  t'appro- 
cbw«nt  pour  le  frapper ,  mii^rc  les  bourreaux  indignes  cux-mim«s  de  tant  «le  fureur.  On 
k  couvrit  de  Ikhic.  Une  piuic  froide ,  qui  tomluit  à  verse ,  ajoutait  encore  à  Chorrettr  de 
M  altiiKion.  Le*  main*  lices  derrière  le  dos ,  il  denundiit  quelquefois  le  terme  de  tant  de 
■iMUCt  aMlf  CM  puoica  éaitm  proffréca  avec  le  ralme  dûm  d'un  dc<  premiers  philMOpiM 
i»  l'Europe.  11  r^oadlt  à  wi  koaine  qui  lui  disait,  «Te  WcwMu,  Baflljr !  —  Mon  amt. 
("est  éf  fnU.'  ^M^kti  /in  diim,  par  Aiwft. 
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obstructions  et  une  hydropisie  dont  il  mourut  près  de  moi ,  en  me  laissant 
d'autant  plus  de  regrets  qu'il  m'avait  donné  plus  d'espérance  et  inspiré  plut  I/p^* 
d'attachement.  Je  le  fi!»  ouvrir  en  présence  de  mon  lilustrc  ami  le  doCtClUr 
Portai ,  qui  en  a  parlé  dans  son  Memoirç  sur  cette  funeste  maladie. 

Le  aS  décembre ,  Pierre-Marie  Tondu ,  plus  connu  sous  le  nom  dé  Lebrun, 
fitt  décapité,  âgé  de  trente- huit  am;  il  était  né  à  Noyon  en  I7$4-  H  ^ut 
quelque  temps  ministre  des  affaires  ctrangères,  et  on  le  regardait  comme  !a  meil- 
leure tête  du  conseil.  Mais  son  premier  état  avait  été  celui  d'astronome;  il  avait 
demeufé  &  l'Observatoiie,  sous  les  Canini ,  |usqu'en  1 778.  Ensuite  il  s'eiurAla. 
Depuis  il  fut  succecdvonent  imprimeur  et  journaliste  à  Liège.  1!  se  fît  connaître 
comme  politique;  ce  qui  le  fît  a|)|)(.'Ier  à  Paris.  Il  avait  formé  à  l'astronomie 
Achille  Tondu  son  cadet ,  qui  accompagna  à  Comtantinople  l'ambassadeur 
Choiseui-Gouffier,  et  qui  y  movatiten  1797,  à  l'âge  de  vingt-huit  ans,  apvès 
avoir  fait  des  observations  très-utiles  pour  la  j^cngr.iphie  ,  ju'^qu'à  l'embou- 
chiu-e  du  canal  dans  la  mer  Noire.  Les  Turcs  ne  voulurent  pas  accorder  aux 
Français  la  permission  d'aller  observer  an  fond  de  la  mer  Noire,  à  TrAîxbnde 
et  i  Sinope  :  le»  Anglab  et  In  Russes  s'y  oppçsèrent  égdenwiK.  Nous  pér- 
imes d'ailleurs ,  vers  ce  temps-là  ,  les  deux  Turcs  les  plus  instruits  :  le  visir 
Halil'Pacha,  décapité  à  Ténédos,  qui  avait  formé  une  école  d  artillerie  et 
de  génie»  pour  laquelle  on  traduisait  nos  livfcs  élémentaimi  et  le  vice^uni- 
ral  Capitan-  Hey ,  décapité  en  octobre  1 787,  qui.avait  des  insthunens  et  qui 
faisait  traduire  mon  Abrégé  d'astronomie. 

Depuis  la  mort  de  Tondu,  M.  Jumelin,  médecin,  M.  Lechevdier»  et 
M.  Racurd ,  pilote  sur  un  brig  français,  ont  fait  quelques  observations  i  Cous- 
tantinople.  Mais  pour  fixer  à-peu-prcs  la  partie  orientale  de  la  mer  Noire  en 
même  temps  que  le  midi  de  la  mer  Caspieime,  lieauchamp  était  passé  en 
Pene  ft  ma  soUldsadon;  et  ayant  été  fût  ensuite  consul  à  Mascate  eo  Aia- 
bie ,  il  parvint  à  détemiiwr  Ja  partie  oikotale  e|  la  partie  méricBonale  de  b 
mer  Noire, 

1794. 

Cette  année  n'offiit  pas  de  phénomènes  extraordinaires;  mais  il  y  eut  tm 
grand  nombre  d'observations  et  de  tiavanx  utiles  qui  méritent  d*éoe  dtét; 
et  nous  fîmes  des  pertes  cpû  doivent  exciter  les  legiets  de  ceiu  qui  s'inté- 
ressent à  l'astronomie. 

On  me  fait  souvent  cette  question  :  Avons-nous  cette  année  des  éclipses'. 
On  ignore  que  les  écfipies  de  lune  sont  très-peu  importantes  pour  l'astrono- 
mie, à  cause  du  peu  d'exactitude  dont  ces  oi)Scrv.it!ons  sont  susceptibles,  et 
<pie  les  éclipses  de  soleil  sont  moins  importantes  et  moins  exactes  que  celles  des 
belles  étoiles.  II  n'y  eut  cette  année  qu'une  petite  éclipse  de  soleil ,  mak  il  y  eut 
plusieurs  éclipses  d'étoiles.  L'éclipsé  de  soleil  arriva  le  j  \  janvier  [12  pluviôse]. 
Elle  ne  put  être  observée  à  Paris;  mais  elle  le  fut  à  Toulouse  par  le  C.'"  Dar- 
quier  j  et  à  Montauban  par  le  C."  Duc-la-Châ|)elIe.  Je  trouvai  que  le  temps 
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..,  .  —  vrai  de  la  conjonction,  réduit  à  Paris,  était  i  i*"  30'  ij".  Depuis  1752,  mon 
'  usige  ■  toulonn  été  de  calculer  le»  éclipses  aussitôt  qu'elles  avaient  été  obser- 
vées ;  ce  qu'on  ne  faisait  point  avant  moi  ,  à  cause  de  l'extrême  longueur  de 
ces  calculs.  Pendant  près  d'un  acde,  on  n'avait  vu  dans  les  Mémoires  de 
f  Acadénie  que  denc  éclipies  celcukSeï  (dm»  les  vdtunet  de  1 744  et  17  j  j  )  t 
quoiqu'on  en  publiât  continueUeinent  des  obiemiioD».  II  n'y  en  «fait  pas 
plus  dans  les  Transactions  philosophiques.  Ce  qui  m'a  fait  exécuter  ces  cal- 
culs tant  de  fois,  c'e&t  que  j'en  avais  beaucoup  simplifie  la  méthode  ;  et  cepen- 
éKM,  en  calcolant  Tobsenration  dp  cette  denddie  éclipse ,  fe  trowai  le  moyen 
de  la  simplifier  encore  ,  quoiqii'aprcs  quarante  ans  d'hahitudc  ,  et  d'éviter  six 
opérations,  en  réduisant  d'abord  le  mouvement  horaire  à  la  région  de  l'étoile. 
Enfin  j'ai  v^itl  le  calcul  de  la  confoncrion  au  travail  d'une  heure  et  demies 
C'est  ainsi  que  Ic»  Ûéomu  de  i'astronomfo  te  mnittpliant  de'  jour  en  jour, 
l'industrie  des  astronomes  parvient  à  en  sauver  une  partie.  Les  choses  les  plus 
élémentaires  et  les  plus  rebattues  sont  encore  susceptibles  d'une  nouvelle  per- 
Action. 

Le  C"  Delambie,  dans  un  mémoire  sur  l'équation  du  temps-,  a  fait  voir 
que  La  Caille,  Maskeiyne  et  moi,  ou  plutôt  tous  les  astronomes  avec  nous, 
ont  été  dam  renenr  en  ftnant  entier  U  teconde  uanie  de  la  nutation  dans 
le  calcul  de  l'équation  du  temps,  et  en  réduisant  à  rétpMteiMr  ka  petites  équiK 
tions  du  soleil.  —  Astronomie ,  art.  971. 

Mais  ce  quii  y  a  de  remarquable  et  d'important  cette  année,  et  ce  qui 
n*eat  peut-être  famab  anhré,  ce  sont  dfat  écflpies  d*étoiks  de  la  prenûèra 
grandeur,  Aldébaran  et  Régulus ,  visi!)îes  à  Paris  dans  l'espace  d'environ  treize 
mob  ;  plusieurs  ont  été  observées  avec  exactitude ,  entre  autres  celle  du  8  no- 
vembre [  18  fHmaire].  Le  C.*"  Miessier,  à  i'hôiel  de  Climi,  a  observé  l'im- 
mersion à  7''  3 }'  3 1  ^ ,  temps  vrai ,  et  l'immersion  i  8*  a4'  J*  4»  J'ai  trouvé 
la  conjonction  à  8''  51'  27"  à  l'Observatoire.  Quelques-unes  de  ces  éclipses 
furent  observées  à  Marseille  par  le  C"  Tbulis,  i  Toulouse  par  le  C.*"  Dar- 
quier ,  à  Montanban  par  le  C.**  Dnc-la-Chapelle  :  |e  les  ai  toutes  adculées  ;  ces 
uljstrvatioiis  ont  donné  des  termes  de  comparaison  pour  vérifier  mieux  les 
longitudes  des  villes  où  elles  aiuront  pu  eue  observées.  11  n'existe  pas  dix  posi- 
tions géographiques  où  l'onrptiiiie  répondre  de  3  ou  4"  de  temps,  et  il  n'y 
a  que  les  édipies  d'étoiles  qm  pnisMnt  now  assurer  de  cette  prccision.  Elles 
auront  encore  l'.ivantage  de  nous  faire  connaître  la  figure  de  ia  terre  plus 
exactement  même  que  les  mesures  des  degrés ,  lorsqu'on  les  aura  observées 
souvent  et  dans  des  dfconstances  fiiTonbles ,  comme  M.  Cagnoli  l'a  fiit  voir 
.  expressément  dans  le  Journal  des  savans  de  i-r)2.  et  dans  les  Mémoires  de  h 
Société  italienne ,  et  Triesnecker  dans  les  Éphémérides  de  Vienne. 

Ce  quil  restait  à  faire  de  plus  important  et  de  plus  difficile  en  astronomie, 
c'énk  une  revue  exacte  de  tout  le  ciel  étoilé ,  et  la  détermination  que  favaii 
entreprise  en  t7S9,  avec  mçn  parent  le  C.*"  Le  Français,  des  positions  de 
4jooo  étoiles;  elle  fut  continuée  en  175^4  svec  le  même  zele  :  nous  en 
a^ns  à  la  fin  pins  de  %}oooi  ec  cet  habile  observateur  y  mit  me  adresse 
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et  une  précision  dont  je  ne  connais  guère  d*exemj)Ie.  M.""  Le  Français  secon-  ■■ 
dait  avec  zèle  son  mari  dans  ses  observations  et  ses  calculs  ;  deux  ou  trois  cents  1 7^4* 
éloila  sont  le  fhiit  d'une  unit  souvent  tvès-fixnde  et  bien  pé^ie.  Les  du- 
gen  dont  nous  édons  environnés  pendant  neuf  mots ,  ne  nous  ont  point  dé- 
tooRiéi;  je  ne  consolais  avec  nés  étoiles,  et  j'étais  lenié  de  dite  avec  Horacet 

La  première  partie  de  ces  observations  parut  dans  les  Mémoires  de  i'Aca- 
éimk  des  sciences  pour  1789  et  1790.  Nous  avions  défà  ia  certit»de  de  i44 
étoiles  qui  ne  sont  pas  à  la  place  qu'on  leur  avait  assignée,  et  2000  de  cin- 
quième ou  de  sixième  grandeur  qui  n'avaient  jamais  été  observées.  Flamsteed , 
dAiis  son  grand  catalogue  de  2800  étoiles,  n'en  avait  que  1700  de  sixième 
grandeiir  et  au-dessous.  Cela  fait  voir  combien  il  était  important  de  fine  la 
revue  exacte  de  tout  le  ciel,  sans  laquelle  nons  n'aurions  actueOenent  aucun 
progrès  sensible  à  espérer  pour  l'astrunumie. 

La  Connaissance  des  temps  pour  179)  parut-  seulement  dans  le  mms  de 
juin ,  i  cause  'des  diverses  circonstances  dont  j*ai  parlé  page  f»ft  J'y  ai 
donné  les  déclinaisons  de  1063  étoiles  observées  et  calculées  rigoureusement 
I)Our  179D.  On  m'envoya  d'Angleterre  les  déclinaisoiu  de  8  étoiles  princi- 
pales ,  déterminées  avec  grand  soin  par  d'ezcellens  instrumens.  J 'ai  eu  le  plaisir 
de  voir  qu'il  y  en  avait ,  à  la  même  seconde  ,  d'autres  où  les  différences 
n'allaient  qu'à  ime  ou  deux  secondes.  J 'y  ai  joint  les  ascensions  droites  de 
1 39  ctofles  l>oréaIes,  choisies  snr^es  8000  que  nous  avons  déterminées  depuis 
le  p6le  jusqu'à  45°»  et  qui  devaient  servir  de  terme  de  comparaison  pour  les 
autres.  11  y  avait  déjà  beaucoup  d'ascensioiu  droites  dans  les  deux  volumes  de 
nos  Mémoires  que  j'ai  cités. 

A  l'Observatoire ,  les  C.*"  Nouet  et  Pemy  continuèrent  de  déterminer 
avec  le  cercle  les  déclinaisons  des  priiicijiales  étoiles;  ils  en  avaient  déjà  4?, 
observées  chacune  plusieurs  ibis  avec  im  cercle  qui  multiplie  les  observatioiu , 
au  point  de  donner  la  ptécidon  d'tane  on  deux  second»  :  on  en  peut  voir  la 
description  dans  l'ouvrage  indtulé  Eiqftsi  des  opérations  faites  en  France  pour  la 
jonction  des  chservatoins  de  Paris  et  de  Greenwich,  par  MM.  Cassini,  Méchain 
et  Le  Gendre,  1791»  et  m^ux  encore  dans  la  Connaissance  des  temps  de 
Tan  VI  [1798].  Pemy  se  ptopo&e  de  faire  imprimer  une  nouvelle  description 
du  cercle,  avec  une  gravure  et  la  méthode  de  s'en  servir. 

M.  le  baron  de  Zach,  astronome  de  Gotha  en  Saxe,  possesseur  d'un  grand 
et  hA  dMerraioiie,  et  «Tune  lunette  méridienne  de  huit  pieds,  de  Rarasden, 
repassa  à  plusieius  reprises  toutes  les  ascensions  droites  des  étoiles  zodiacales 
du  catalogue  hritannKjue  de  Flamsteed  ,  et  il  va  en  publier  un  catalogue 
très-exact,  avec  de  nouvelles  tables  d'aberration  et  de  nutation  ,  qui  s'im- 
priment aux  fiais  de  mylord  duc  de  Marlborough.  Cet  ouvrage  sera  bien 
important  pour  l'astronomie.  Il  y  manquait  des  déclinaisons  observées  aveC 
un  grand  instrument;  mais  je  lui  ai  envoyé  celles  de  ijoo  étoile». 
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— —  L'opposition  de  M.irs,  le  24  avril  [  j  florcal] ,  près  de  l'cpi  de  h  Vierge, 
^79^*  formait  un  spectacle  remarquable  poux  le  public;  les  a:>uonomes  ont  observé 
avec  soin  cette  opposition ,  d'autant  phu  importante  qn'etle  n'a  lien  que  tout 
les  deux  ans.  Nous  avons  vu  avec  sati!>raction  que  l'erreur  des  tables  de  Mars 
était  très- petite;  et  il  en  est  de  même  pour  les  autres  planètes,  dont  la  théorie 
est  portée  à  ce  degré  de  précision,  dans  les  tables  que  nous  avons  faites,  le 
'  C."  Ddambre  et  moi ,  lui  pour  trois  planètes  les  plus  doignéea,  et  moi  pour 
les  trois  autres  ,  dins  In  troisicme  édition  de  inon  Astronomie. 

J'ai  trouvé  le  temps  moyen  de  l'opposition  de  Mars,  23  avril,  18*  8'  ai", 
ttmps  moyen,  la  longitude  7*  4*  13'  ^  comptée  de  l'étpnnoxe  moyen f 
et  la  latitude  géocemrique  i'  12'  53"  borcale.  L'erreur  de  mes  tables  s'est 
troirvée  de  3 1"  par  les  observations  du  C.*"  Duc-la-Chapelle  à  Montauban  ,  et 
du  C.*"  Le  Français  à  Paris  ;  accord  bien  singulier  et  bien  satisf  aisant ,  vu  la 
distance  des  lieux  et  la  di£fifience  des  înstrumens. 

L'erreur  n'est  que  de  1  5  pour  les  t.ibles  de  la  planète  Herschel  :  l'opposi- 
tion arriva  le  i4  tcvrier  à  8**  3';  longitude,  4'       ^6'  j";  latitude,  4^'  4>''* 

Pour  Saturne,  jt  trouvai  )a*  à  6ter  des  tables  an  mois  db  novenfri>re. 

La  conjonction  infVrii  urt-  de  Venus  fut  observce  à  l.i  fin  de  l'année;  mais 
elle  appartient  plus  directement  à  l'année  179)  :  l'erreur  s'est  troutt'e  de  30". 

Le  24  fiîvrier  [16  pluviôse] ,  il  y  eut,  dans  la  soirée,  une  éd?|Me  totale 
de  lune.  Ceux  qui  sont  chargés,  à  Paris,  d'allumer  les  réverbères,  n'y  étmt 
point  tenus  dans  la  pleins  lune,  et  ne  consultant  point  nos  almannclis  pour 
les  éclipses,  laissèrent  Paris  dans  une  obscurité  effrayante.  Cela  était  arrivé 
dé  mime  le  1 8  mars  1783 ,  OÙ  H  y  eut  beancoup  de  confiuion  i  la  sortie  des 
spectacles.  Mais  ce  sont  les  astiolUNneé  qui  ont  tOH,  C»  pareil  cas,  de  M 
pas  avertir  les  administrateurs. 

On  avança  l'impresnon  du  grand  recneit  dV>l>9ervations  du  dhc-septième 
siècle,  rédigé  par  Pingré,  qui,  malgré  son  âge  de  quatre-vingt-trois  ans, 
continuait ,  avec  un  zèle  et  des  forces  qu'on  aurait  peine  à  comprendre ,  ses 
utiles  travaux  pour  le  bien  de  l'astronomie.  Il  y  avait  déjà  360  pages;  mais 
sa  mort  retarda  la  fin  de  cette  impression. 

On  continua  aussi  la  réimpression  de  l'Abrcgc  d'astronomie,  dont  la  pre- 
mière édition  avait  paru  il  y  avait  vingt  ans ,  et  qui  est  nécessaire  à  ceux  qui 
suivent  les  cours  d'astronomie  du  Collège  de  Fiance.  J'espérab  cfue  ce  livre  t 
revu  avec  beaucoup  de  soin,  renu  liriit  ,  y<n\r  mn  petite  p.irtic,  l'objet  des 
livres  élémentaires  d'instruction  que  l'on  demandait  alors  pour  les  écoles 
normales. 

•  J'espAaii  annoncer  l^ipreadon  du  grand  ouvrage  du  C.*"  La  Place  sur 

les  .ittr.Ktions  cclestes  :  on  sait  que  c'est  à  cet  habile  géomètre  que  nets 
devons  les  dernières  et  les  plus  belles  découvertes  qui  aient  été  faites  dans  ce 
genre ,  la  cause  des  accélérations  de  Jupiter  et  de  la  hme.  Mais  il  avàit  quitic 
Ti  crt|>!i.i!t*  quiiid  lIIc  iui  .ngiiLp:  i!  continua,  dans  sa  retraite,  à  meure  la 
dernière  main  à  ses  savaiues  recherches,  jusqu'à  ce  qu'il  tut  rappelé  à  Paris 
pour  les  école»  Monnaies ,  où  il  profoia  quelques  mois  avec  le  C**"  La  Gnnge. 


Digitized  by  Google 

J 


DE  L'ASTRONOMIE. 


74» 


L'Histoire  des  mathématiques,  publiée  en  1758  par  Montucla ,  nianquait  ■ 
depuis  long  -  temps  ;  il  en  commença  une  nouvelle  édition  qui  devait  avoir  ij^^ 
quatre  vohunes  au  lieu  de  deux.  Il  naquit  à  Lyon  le  j  septembre  172J ,  et 
mourut  le  4  novembre  1799 • 

On  continua  l'impression  des  Mémoires  du  voyage  de  La  Pérouse  autour 
du  monde,  et  la  gravure  des  cartes  et  des  dessins  qui  l'accompagnent.  Les 
réinitats  des  observations  de  d'Ageiet  dans  ce  voyage  seront  une  richesse 
pour  la  gcographie,  sur-tout  la  partie  occidentale  de  l'Amérique,  au  nord  de 
la  Californie,  et  la  partie  orientale  de  l'Asie,  au  nord  du  Japon,  qu'ils  ont 
parcourues  et  dëtaîllëes,  et  qui  étaient,  pour  ainsi  dire,  inconnues.  Le  géiâeal 
Milet-Mureau ,  ingénieur,  chargé  de  l'édltioa  de  Cet  OUTiage,  s'cn  OCCU|Mit 
^vec  autant  de  zèle  que  d'intelligence. 

De  mon  côté ,  je  m'occupai  ét  l'impression  des  observations  que  d'Ageiet 
fit*,  avant  son  départ ,  à  l'École  militaire ,  sur  plusieurs  miliien  d'îitoiles;  elles 
parurent  dans  les  Mémoires  de  1790  et  dans  l'Histoire  céleste. 

Tandis  qu'on  imprimait  le  Voyage  de  La  Pcrouse ,  nous  apprîmes  la  moit 
Ài  cajMtaine  d'Entrecasteanx ,  qui  était  parti  de  Brest,  le  t8  septembre  1791 , 
pour  aller  à  la  recherche  de  La  Péiouse,  et  compléter  le  voyage  de  cet  illustre 
et  malheuieux  navigateur  en  faisant  le  tour  de  la  nouvelle  Hollande.  Les  ga- 
bares  ta  Rtckmh  et  t'Ejpinniee,  qu'il  commandait ,  étaient  à  Java  au  moia 
d'octobre  179);  mais  la  divsion  s'y  était  mise.  Le  capitaine  Doribeau»  qui 
avait  pris  le  commandement ,  s'était  emparé  de  tous  les  mémoires  et  de  toutes 
les  cartes  taites  par  le  géographe  de  l'expédition  ,  le  C."  Beaupré ,  élève  du 
C.*"  Buache.  L'astronome  Pierson  était  mort,  ainsi  que  soixante  personne* 
de  réquijiagc.  La  navigation  autour  de  la  nouvelle  Hollande  avait  été  très- 
dangereuse  et  très-pcnible ;  et  quoiqu'elle  n'ait  pas  com{>lctement  réussi,  elle 
a  produit  des  connaissances  importantes  pour  la  géographie  de  cette  partie 
du  monde,  qui  a  trois  mille  lieues  de  tour,  et  qui  commence  à  devenir  utile 
à  la  société.  Nous  ne  savons  pas  quand  nous  jouirons  de  ces  mémoires;  mais 
il  y  a  tout  lieu  de  cnnre  qu'ib  ne  seront  pas  perdus  pour  les  sciences.  Ln 
attendant  ,  nous  avons  eu  la  tntAlcdon  d'un  voyage  intéressant  à  la  nouveUa 
Hollande,  })ar  White,  chirurgien  anglais  de  la  colonie  de  Botnny-bav;  tra- 
duction que  nt)us  devons  au  C"  Pougeas  :  niais  l'original  anglais  contient 
soixante  planches  /'n-^'  sur  des  ob|ets  importans  d'histoire  natnreUe. 

Le  C'.'"  Delamhre  ,  un  des  premiers  astronomes  qu'il  y  ait ,  s'occupait  à 
calculer  les  perturbations  mutuelles  de  toutes  les  planètes,  par  la  méthode  du 
C.*"  La  Place,  qui  a  li  bien  réussi  pour  Jupiter  et  pour  Saturne.  Ce  tra- 
vail a  été  continué  par  plusieurs  astronomes;  il  en  résultera  de  nouvelles  tables 
encore  plus  ])arfaites ,  sur-tout  pour  Mars  et  pour  Véuus ,  dont  les  penurba- 
lions  sont  sensibles. 

Après  cela,  ces  deux  sa  vans  comptaient  s'occuper  ensemble  de  la  théorie 
de  la  lune,  pour  fiiire  des  tables  encore  plus  exactes  que  celles  de  Mayer, 
perfectionnées  par  Mason  :  c'étaient  là  les  deux  hommes  qu'il  fallait  pour  une 
pareille  entrepiise.  HenreasMMiu  le  général  Calon  les  avait  fik  anadMr  l*mi  et 
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■  l'autre  au  DépAt  de  la  Marine  ;  et  3  eAt  ét^  impoidbb  de  6m  tSBem  vne 

'75^4"  réunion  plus  avantageuse  à  i'astronomia  :  nuis  lôui  OCCnpiliailt  ont  changé 
cToblet,  comme  on  le  verra  ci-après. 
Le  C.«*  Ddanibra  fit  «Mi  m  mcnSL  sur  les  éqniiilxes,  poor  déteraâier, 

dans  l'esprit  du  calendrier  républicain ,  quelles  seraient  les  années  où  il  y  aurait 
des  sextiles  omises.  11  trouva  que  ce  seraient  les  années  ^oo ,  ^oo,  1300» 
1800,  &c.  en  prenant  alternativement  des  intervalles  de  quatre  .et  de  ci«| 
siècles.  Par  ce  moyen  les  astronomes  pouvaient  élendn  lents  calculs  pour  les 
siècles  à  venir;  ce  qui  était  nécessaire  pour  donner,  par  une  règle  simple  et 
perpétuelle,  au  nouveau  calendrier  tout  l'avantage  de  l'ancien.  Après  un  exa- 
men plus  approfondi ,  nous  avons  pensé  qu'il  valait  mieux  len^  sextiles  le* 
années  4,  8,  12,  &c.  supprimer  la  sextile  dans  les  années  100,  200,  300, 
et  la  remettre  dans  les  années  4oo ,  800 ,  1 200 ,  &c.  Cependant  ce  changement 
n'a  pas  été  effisctné. 

Le  C.**  Delaodbra  avah  été  chargé  de  lever  tous  les  triangles  de  la  mâi- 
dienne ,  pour  parvenir  à  une  nouvelle  détermination  de  la  grandeur  de  la  terre 
et  du  nouveau  mètre  qui  doit  être  le  fondement  de  toutes  les  mesures  tran* 
çinses.  Depuis  le  mois  de  juin  1791 ,  il  avait  mesuré  quatre-vingt-dix  lieues,  ' 
lursqu'Ofii  rappelé  pnr  Ic'  vandalisme  de  ce  temps-là.  Il  avait  trouvé  l'arc  du 
méridien  compris  entre  Dunkerque  et  Châteauneuf  près  d'Orléans,  180994 
toises,  en  panant  de  U  base  de  Villejuif,  et  30  toises  de  moins  en  partant 
des  bases  menivées  en  ibigleietre.  Cette  difficulté  de  )o  toises  a  été  levée, 
lorsqu'on  a  eu  mesuré  une  base  près  de  Paris ,  avec  les  nouveaux  instrumens 
que  Borda,  Lavoisier  et  Lenoir  avaient  fait  exécuter  en  1793 ,  avec  un  génie 
et  ime  précision  qui  surpassent  ce  qu'on  avait  lint  en  Ansletene  ,*  kmqne 
Ramsden  et  le  général  Roy  voulaient  nupasier  b  France  «ns  ce  gesae  de 
travaux. 

Le  C.**  Méchain,  <ni  étét  à  Baicdone  deptdi  le  10  fuiDet  1792 ,  potir 
mesurer  la  partie  auitrue  dtf"  celte  méridienne ,  et  i  (jui  l'on  ne  pemiattait  ]xis 

de  revenir  en  France  ,  obtint  sa  liberté.  II  fut  trapsporté  à  Livoume;  et  mal- 

Sré  la  persécution  des  Anglais,  il  arriva  dans  le  mois  de  juillet  à  Gènes,  d'où 
revînt  enswte  à  Perpignan.  Ainsi  cette  |grande  opération  fut  repirise  sous  les 
auspices  de  la  Convention  nationale. 

Le  C."  Darquier,  qui  avait  un  observatoire  i  Toulouse,  avait  déjà  publié 
deux  vdumes  <robserv«doas.  Ses  observations,  qnH  contimia  avec  le  même 
sdè ,  Huent  toutes  téiCgées ,  calculées  et  préparées  pour  l'impression  ;  il  nous 
envoya  son  manuscrit ,  que  j';u  public  duns  l'i  lisioire  céleste.  Cet  iiabile  astro- 
nome nous  a  souvent  dédommages  de  ce  que  ie  mauvais  temps,  en  hiver, 
nous  6it  perAt  ft  Londres  et  àlParis. 

L'obsen'atoire  b.lti  à  Toulouse  par  Garipuy  fut  confié  nu  C"  Vidal, 
connu  pour  être  un  habile  observateur,  et  le  département  y  atucha  un  traite- 
mept  qvd  a  tonnié  an  profit  de  Pastrononne. 

Duc-la-Chapelle,  qui  fît  élev  er  un  observat^be  &  Bfontaubanm  sous  tin 
beau  ciel,  où  ii  A  le  moyen  d'observer  Mercuw  an  méri^en,  lois^  nous  ne 
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pouvons  le  voir  à  Paris ,  continua  de  m'envoyer  des  observations  importantes ,  i^i.» 
anrec  les  calculs  qu'elles  exigent.  Son  sèie  et  «on  assiduité ,  dans  l'âge  des  plai-  i  j 
sirs ,  étaient  aussi  édifians  que  Tusage  qnH  iàîsah  de  sa  fortune. 

Les  C.'"'  Saint-Jacques  et  Thulis,  directeurs  de  l'observatoire  de  la  marine 
à  Marseille,  m'ont  aussi  adresse  beaucoup  d'ol^servations;  le  dernier  a  observé 
plusieurs  éclipses  d'éiofles  qu'on  n'a  pu  Toir  i  Paris.  Nous  apprfUws  avec  une 
ezirême  sadmctlon ,  que  la  commission  de  la  marine  faisait  faire  à  l'obstrva- 
toire  de  Marseille  des  réparations  considérables  qui  étaient  devenues  nécessaires. 

M.  Vega  publia  à  Leipzig  im  grand  et  imponant  lecueH  de  It^aritlinies, 
dont  J'ai  parle  p.  62S. 

Les  tables  de  logarithmes  de  dix  en  dix  secondes  pour  les  sinus,  et  jusqu'à 
cent  mille  pour  les  nombres,  dont  Jombert  et  Caliet  donnèrent  luie  édi- 
tion hb-S,*  en  1785  ,  étaient  épuisées;  Finnin  Didot ,  imprnneur  distingué , 
secondé  toujours  par  Callet ,  professeur  de  mathématiques  ,  commença  une 
nouvelle  édition  qui  fut  terminée  en  1 79  5 .  Comme  il  a  une  fonderie  de  can<î- 
tifes,  il  a  pu  s'en  procurer  assez  pour  conserver  toutes  les  fi>rmes,  et  il  le» 

soudées  en  plomb ,  pour  que  rien  ne  se  dénuigeit  dans  le  tirage.  Par  ce 
nouveau  moyen  appelé  stéréotypage ,  nous  avons  une  édition  de  logarithmes 
qui  deviendra  la  plus  parfaite  qu'on  puisse  imaginer  :  car  lorsque ,  par  l'usage 
foumalier  ou  par  de  nouvdies  vérificatitMis»  tm  aura  découvert  des  iautes  et 
qu'on  les  aura  corrigées  dans  les  formes  stéréotypées,  on  aura  pour  toujours 
tme  édition  parfaite  qid  durera  autant  que  le  métal  des  caractères  ;  alors  la 
découverte  d'une  nouvelle  faute  formera  un  événement  pour  les  astronomes, 
qui  souvent  ont  perdu  un  temps  précieux ,  quelquefois  pin|  ^irii  le  fiait  de 
ieun  travaux  ,  par  des  fautes  dans  les  tables  de  logarithmes. 

Le  C.*"  Prony ,  ingénietir  et  matliématicien»  dont  l'esprit  et  le  savoir  étaient 
défi  comnis  des  savans,  se'tiouva  à  la  tite  des  buieauz  du  cadastre.  II  o>btint 
des  calctilatetu-s ,  et  il  fit  de  nouvelles  tables  des  sinus  pour  les  dix-millièmes 
du  quart-de-ce|cie,  ou  pour  les  degrés  et  minutes  de  la  nouvelle  division  déci- 
male adoptée  par  la  Convention  nationale ,  sur  la  demande  des  astronomes* 
Les  intenrdles  sont  d^environ  30*  ordinaires.  Ces  tables,  dont  on  commença 
rimpression  en  1794,  ont  vingt-deux  chiffres,  avec  les  différences  jusqu'au 
cinquième  ordre  \  et  ce  sont  les  différences  qui  ont  servi  à  faire  ces  calculs  par 
le  tliéorème  de  "Taytor  sur  ki  diffiirances  de  tous  les  oidras  (mtA§diu  bun- 
mentonm ,  &c.),  qui  donnentHa  idaiion  entre  Ici  diffitams  finies  et  les  «fif- 
fërences  inâniment  petites. 

On  publiera  en  même  temps  les  logaritlunes  des  sinus  et  des  tangentes  pour 
les  cent  mille  parties  du  quart-de- cercle  (chacune  d'environ  trois  secondes), 
à  douze  décimales  et  deux  coh)nnes  de  différences;  les  logarithmes  des  nombres 
jusqu'à  deux  cent  mille ,  à  douze  décimales  et  deux  colonnes  de  différences  ; 
les  logaiitlinies  des  dix  mille  preiiilets  nondbies,  à  vingt-cinq  décknaies;  les 
logarithmes  des  rapports  des  sinus  et  des  tangentes  aux  arcs  pour  les  cinq 
mille  premières  cent-millièmes  du  quart-de-cercle ,  à  douze  décimales  et  deux 
colonnes  de  différences. 
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JLe  C."  Prony  avait  une  quinzaine  de  calculateurs  formés  par  lui ,  qoi 
]  y p^,  font  foùs  let  calcub  deoz  fon  :  on  obtient  600  lémltats  par  jour.  La  nation 
fait  les  frais  de  IlnpiCttion,  qui  lera  en  planches  stéréotypées,  ou  en  planches 

solides  qui  seront  conservées  en  entier.  Cet  immense  ouvrage  était  déjà  en 
pleine  activité,  et  c'est  un  des  objets  les  plus  iinponons  de  1  histoire  de  l'as- 
cronomie  dans  cette  année;  mab  l'hnpiesston  n*a  pas  été  contîmiée. 

Le  comité  d'instruction  publique  de  la  Convention  nationale  s'occupa  des 
progrès  de  l'astronoinie  et  de  l'organisation  des  observatoires  de  la  Répu- 
blique. On  espérait  que  ceux  de  Marseille,  Toulouse,  Montauban,  Mont- 
pellier, Bordeaux  ,  Brest,  Strasbourg ,  Lyon,  Dijon  ,  et  même  celui  que 
l'avais  fait  bâtir  à  Bourg-en-Bresse  ,  pourraient  devenir  plus  utile>.  Le  C.'"  La- 
kanal  prit  sur-tout  en  main  la  cause  des  astronomes ,  au  nom  desquels  je  m'em- 
piesiai  de  lui  adresser  publiquement  notre  ceconnansance.  11  avait  déjà  méM 
celle  des  savans  de  l'uni  vt  r^  par  ses  bienfaits  envers  la  ci- devant  Académie  des 
sciences,  qu'il  avait  soutenue  et  dcfendue,  et  qu'il  a  eu  le  bonheur  de  faire 
senvfB  par  1*Institut ,  pour  la  gloire  de  fa  France  et  le  bien  de  l'humanité , 
en  m^me  temps  qu'il  a  procuré  l'établissement  du  bureau  des  longitudes. 

J'avais  demandé  au  comité  un  fonds  pour  l'impression  des  observations, 
sans  quoi  nos  travaux  sont  perdus  pour  la  patrie.  J'avais  plus  de  quarante 
nâfle  observations  i  pid>Uer  t  celles  de  rObservaiohv  dèpub  cent  Tnigt  ans» 
et  celles  de  Joseph  de  l'isle ,  qui  sont  au  Dépôt  de  la  marine  et  de  la  guerre. 
Celles  de  Le  Monnier,  qui  a  observé  depuis  1731  jiuqu'en  1791  ,  mérite- 
raient pent-être  encore  plus  l'établissement  d'une  mesiue  générale  pour  leur 

rblintion.  J'ai^jà  publié  an  voiiimet  et  le  bmean  des  lopgitndes  s'occa|ie 
procurer  la  suite. 

La  commission  temporaire  des  arts ,  qui  s'occupa  à  recueillir  les  instrumens 
dbpenéi  dans  les  maisons  religieases  et  ém  cdies  d'émigrés  on  de  condamnéi* 
forma  des  dépôts;  elle  accorda  au  C.'"  Delamhrt.*  et  à  mni  ceux  dont  nous 
avions  besoin  ,  et  la  répartition  s'en  fit  avec  autant  de  zèle  gue  de  sagesse. 
Cette  commission  s'occupa  même  de  racquiniioii  dn  grand  mntal'de  Le  Mon- 
nier, que  le  comité  de  salut  public  avait  ordonnée  le  xp  messidor,  et  dont 
l'Observatoire  a  esientidiemeot  besoin;  mais  cette  n^goaaiiim  a  trouvé  dtven 
obstacles. 

Le  boiean  de  consnltatioa ,  chargé  de  distri'baer ,  chaque  muée ,  cent  rnBls 

écus  de  récompense  aux  artistes,  distingua  les  C.'"  Carochc  ,  Fortin,  Le- 
noir,  Haupois;  le  Ç.*"  Grateloup»  qui  le  premier  avait  imaginé  de  coller 
les  verres  des  limettes  acromatiques  ;  et  le  C.**  Potois ,  qui  avak  navaiilé  avec 
fan ,  et  qui  avait  rapporté  d'Angleterie  une  méthode  de  niie  des  hmettes  acio> 
matiques,  dont  je  parlerai  ci-après. 

Le  Lycée  des  aris,  quoique  dépourvu  de  moyens  pécuniaires ,  contribua 
.  l  l'émulation  générale ,  en  décenumt ,  dms  des  assemblées  nombreuses  et  bril* 
lantes,  des  couronnes  et  des  médailles  aux  savans  et  aux  artistes  distingué5  ; 
entre  autres,  à  Caroché,  Fortin,  Lenoir,  et  à  M."*  Le  français ,  qt4  avait 
caIctUé  300  page!  de  tables  bordres  pour  la  marine. 
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Le  C"  Calon,  député  à  la  Convention  nationale,  chargé  du  dépôt  de  — — > 
ta  gttcm  ec  de  la  marine,  perfèctioiina  cet  étabfluement  avec  lui  sèle  qui  17^4* 

annonçait  ses  Iiimicres  et  qui  méritait  toute  notre  reconnaissajicc  ;  il  en  forma  : 
lui  musée  complet  de  géographie.  II  y  attacha  les  C.""  Mcchain,  La  Place, 
Dèlamlne»  Gossenin,  dcc.  Il  fit  décider  la  continuation  de  la  mâidienne; 
il  fit  graver  une  cane  qui  manquait  aux  183  feuilles  de  la  grande  carte  de 
la  France,  et  i!  établit  des  ingénieurs  géographes,  des  !t\ drographes  et  des 
graveurs  pour  continuer  les  travaux  du  dépôt;  il  prit  des  mesures  ]>our  nous 
procurer  des  observations  en  Asie ,  et  pour  perfectionner  la  géographie  dans 
toutes  ses  parties.  Cela  peut  bien  être  regardé  comme  un  événement  qui  inté- 
resse l'astronomie.  Celui  à  qui  nous  en  avons  obligation ,  Etienne  -  Nicolas 
Ciilon ,  est  né  à  Grandviliiers ,  près  de  Beauvais ,  le  2  novembre  1-16. 

Le  trésor  géographique  <fo  dépAt  devait  être  enrichi  de  la  helle  coilectioa 
de  cartes  anciennes  et  modernes,  françaises  et  étrangères,  laissée  par  d'An- 
vilie,  et  qui  était  aux  Afî'aires  étrangères  à  Versailles.  Le  C.^Tessier,  qui  en 
«vait  ta  garde ,  était  occupé  k  former  tm  catalogue  général  de  géographie  ; 
il  avait  déjà  7000  articles.  Ce  travaH  sera  d^^  d'être  publié»  et  consulté, 
en  attendant ,  par  les  savans. 

Un  grand  nombre  de  cartes  dispersées  dans  les  couvens  et  dans  les  mai- 
soa»  d'émigrés  furent  rassemblées  par  les  soins  du  C.**  Buache,  et  déposées 
à  la  commission  des  travaux  publics.  •  ■ 

Celles  (pti  étaient  à  la  compagnie  des  indes,  sont  à  la  commission  d*agri> 
culture  et  des  arts ,  me  de  l'Université ,  avec  bîeaucQUp  de  mémoires  curieux 
sur  !a  géographie  et  la  navigation. 

Le  C.*"  Perny  publia  un  rapport  fait  nu  T-ycée  des  ans  sur  l'instrument 
universel  ou  équatorial  du  C.*"  Hautpois,  qui  lut  acheté  10000  francs  pour 
l'Observatoire.  Ce  grand  instrument  sen  à-ia^fois  d'éqpuuorial ,  de  lunet» 

méridienne  et  de  cercle  entier;  ce  qui  lui  doOlie  Utt  SVaUtage  SUT  Ics  ItUtTU' 
mens  mobiles  construits  jusqu'à  présent. 
11  y  avut  aussi  un  bel  éqnat<yiid»  tm  quan-de-cerde  asimutal  de  wh$ 

pieds ,  et  une  lunette  méridienne  à  grande  ouverture ,  ouvrages  de  M^piié  «t 
de  Lenoir;  ils  ont  été  acquis  par  le  C"  Duc-Ia-Chapelle. 

Le  C.*"  Pemy  publia  une  histoire  de  l'astronomie  potur  l'an  II  de  U 
République,  dans  le  journal  jptitulé  /a  Décatie  philosophique,  littérain-  et  poli- 
tique,  n.°  16  ,  pour  le  10  vendémiaire.  Il  y  parle  des  objectifs  du  C  "  Ro- 
chette,  qui  ont  été  comparés  avec  les  meilleurs  de  Dollondi  et  il  en  rt$ulte 
qu'on  doit  le  compter  parmi  les  plus  hd>3cs  opiidens,  ainsi  que  le  G.*"  Le- 
rebours ,  dont  j'ai  vu  des  objectifs  excellens. 

Le  C"  Cassini  ayant  fait  faire  une  boussole  dont  l'aiguille  est  suspendue 
àjin  fîl,  s'en  servit  pour  déterminer  la  déclinaison  de  Paiguille  aimantée, 
beaucoup  mieux  qu'on  né  l'avsat  pu  ftfaMjusiiu'ici.  Le  C."  Perny  fît ,  cette 
ttinée ,  la  même  obsen'ation  :  on  en  peut  voir  le  résultat  dans  la  Décade  du 
fto  vendémiaire.  J'en  conclus  que  la  déclinaison  moyenne  était  de  22"  4^' 
en  1791*  en  pienant  un  miQni  entre  It»  dUfifinentes  saison»  de  l'année  et  les 
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— — -  diffcrentes  heures  de  la  journée,  suivant  les  vaiiadom  obiCrrées»  CC  que  le 

'75^4*  ^*'"  ^''^^  ^  rapponées  dam  «on  ouvrage. 

Notre  com^ndance  avec  l'étranger  dut  êin  BUtRompue  pen&nt  h 
guerre  ;  il  me  parvint  cependant  quelques  nouvelles  par  lis  pays  neuttes,  sur- 
tout de  M.  de  Zach. 

Nous  reçûmes  un  volume  in'filio  d'observations  faites  à  Palerme  par 
M.  Piazzi  t  qui  contient  des  Kchcrchcs  sur  les  féTiacUons  ;  des  dédiiuusoos 
d'étoiles ,  observées  avec  un  cercle  entier  de  cinq  pieds  de  diamètre  ;  des 
observations  d'éclipsés  et  de  planètes  :  enfin  c'est  un  ouvrage  précieux  pour 
l'astronomie,  et  c'est  déjà  le  second  volume  que  nous  lui  devons.  Voyc^^  ci- 
dessus  p.  628. 

Herschel  pulilia  des  observations  sur  Venus  ;  et  il  nv.iit  peine  à  croire  que 
sa  rotation  durât  vingt-quatre  jours.  11  détermina  la  rotation  de  Saturne  autour 
de  son  axe,  de  10^  1 6',  et  B  reconnut  sur  Saturne  une  bande  quintuple ,  an*- 
logue  ans  brades  de  Ju|Hier. 

Deux  personnes  virent,  le  7  mars,  une  lumicre  dans  la  lune  ,  semblable  à  une 
étoile  de  troisième  grandeur  ;  ce  qui  contirme  l'observation  que  M.  Herschel  en 
avait  fiùte  eni783  :  il  était  le  seul  jusqu'alors. 

On  publia  à  Londres  le  Nautical  Almanac  pour  1797»  179.8,  1799  et 
1800.  Cette  éphéméride,  précieuse  pour  les  marins  et  pour  les  astronomes, 
contient  de  nouvelles  tables  de  John  Brinkley,  successeur  de  Usher  à  Du- 
blin ,  pour  rendre  plus  générale  et  plus  ftcile  la  méthode  de  Dowes  pour 
^       trouver  la  latitude  par  deiiv  h:iuteurs  du  soleil  hors  du  mi'ridien. 

Le  grand  et  important  recueil  des  observations  de  Maskelyne  continua  de 
paraître  jusqu'en  1792, 

Krafft»  géomètre  de  Pciershouig,  envoya  au  bureau  des  longitudes  de 
Londres  une  nouvelle  méthode  pour  coo^^  les  distances  observées  en  ncr 
dans  la  pratique  des  longitudes. 

Thomas  Mudge,  horloger  célèbre,  mounit  à  Londres  su  mois  de  novcmbs 
I  -  9  t  ;  mais  son  fils  établit  une  manufiictuif  pour  les  garde- temps  on  montres 
marines  de  longitudes. 

On  perdit  aussi  Josiah  Emery ,  né  en  Suisse ,  mais  qui  fmaSn  à  Londics, 
depuis  long-temps ,  d'excellentes  montres  de  même  espèce.  ^ 

Dans  les  Transactions  ou  Mémoires  de  l'Académie  d'Ecosse  ,  on  trouve 
tm  mémoire  de  Robert  Blair  sur  les  lunettes  qu'il  appelle  aplaniiiques  ou 
sans  aberration.  If  remplit  ses  ob|ecdfi  creux  de  «Bsiolutions  métalliques,  par 
exemple ,  de  beurre  d'antimoine  :  en  y  a|olttant  de  l'acide  muriatique  ,  du 
sublimé  corro>it ,  du  sel  atninoniac  cru ,  les  cercles  des  couleurs  disparaissent 
totalement  ;  et  en  continuant  d'ajouter  de  l'acide ,  les  couleurs  reparaissent , 
mab  dans  un  ordre  lenvené.  Il  observe  que  Hook  en  i-ddi ,  et  David  Gre- 
gory  en  1^)97,  avaient  dcj^i  eu  ("fiée  des  objectifs  acromatiques. 

Nous  eûmes  d'Angleterre  une  observation  décisive  sur  le  volcan  de  la  lime, 
que  j'avais  marqué  sur  la  figure  gravée  cfons  la  troilttme  ddBtioit  de  mon  Asoo- 
nomie.  Le  3  ne»,  M.  Inilins  vit  une  hmière  sur  la  partie  non  éclairée  de 
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la  fuiio ,  semblable  i  une  ét<»le;  c'était  à  Norwich ,  à  trente  lieues  de  Londres;  i 
la  lune  était  dam  son  premier  quartier.  M.  Maskelyne  apprit  qu'un  domestique  typ^ 
intelligent  de  M.  Bootb  disait  avoir  vu  aussi  luie  étoile  siur  lalutie  à  Londres, 
sans  pouvoir  ^àn  le  four;  il  se'  fit  conduire  sur  la  place  où  le  domestkj^e ^tait 
alors;  celui-ci  lui  désigna  la  maison  sur  laquelle  il  avait  vu  l'étoîle;  et,  calcul 
fait ,  il  fut  reconnu  que  c'était  le  même  jour  et  à  la  même  heiu-e  que  cette  lumière 
avait  été  vue  dans  les  deux  villes ,  sans  lunettes  et  par  des  gens  qui  ne  la  cher- 
chaient pas.  J'ajouterai  que  c'est  au  même  endroit  de  la  lune  où  M.  Hendbel 
l'aViiit  vue  le  20  avril  ["Ht,  et  le  C."  Caroché  le  27  février  1-^9. 

Les  astronomes  de  Milan ,  Oriani ,  de  Cesaris  et  Heggio  ,  les  plus  utile» 
de  tonte  l'Italie ,  finirent  les  triangles  de  leur  grande  mérituenne  jusqu'à  Gènes, 
et  mesurèrent  la  base;  mais  ils  n'avaient  pas'  encore  ieçn  gnoid  secteur  avec 
lequel  ils  espéraient  mesurer  l'arc  céleste  :  peut-étie  notre  code  entier  J  sup- 
pléera, Méchaiii  leur  en  ayant  ccdé  un. 

Ils  publièrent  leurs  Éphémârides  pour  1794»  dans  lesquelles  ils  continuèient 
de  donner  des  obser\'ations  et  des  mémoires  intcres^ans. 

Le  docteur  Slop ,  astronome  de  Pise,  publia  un  nouveau  cahier  d'observa- 
tions de  178a  à  1786 ,  avec  les  calculs  qui  en  dépendent;  recueil  important 
pour  l'asaonomie. 

En  Espagne,  M.  Mnl.ispina ,  qui  était  parti  en  1789,  revint  d'un  voyage 
intéressant ,  dons  lequel  il  a  visité  les  côtes  orientales  et  occideiuales  de  l'Amé- 
rique ,  travené  deux  fais  la  mer  dn  Sud,  et  déwminé  un  srand  nombre  de 
points  géographiques  ;  mais  M.  Malaipina  a'  été  arrêté ,  et  Von  attend  encore 
la  publication  de  ses  mémoires. 

En  Allemagne,  M.  Klugcl,  professeiur  à  Hall,  dotma,  dans  les  Mémoires 
de  l'Académie  de  Gottingen,  des  recherches  sur  les  perturbations  des  planètes. 

M.  W'urm ,  à  Nilrtinc^en  dans  le  Wirtemherg,  fit  un  tnivail  sur  les  diamètres 
des  planètes,  où  il  uouvoit  beaucoup  d'incertitudes  :  par  exemple,  le  dia- 
mètre de  Saturne  est  1 1*  suivant  M.  Bugge ,  1 5  "  suivant  M.  de  Zacfa ,  et 
20*  suivant  M.  Hertchel. 

M.  Mayer ,  fils  du  célèbre  astronome  de  Gojtincfcn  ,  donna",  à  Erlang, 
un  ouvrage  allemand  très-estimé ,  sur  la  manicre  de  tracer  les  cartes  géogra- 
phiques et  les  fuseaux  des  globes.  Toutes  les  méthodes  de  projection  y  sont 
expliquées  et  dcmontrce^. 

M.  Barry,  astronome  de  Manlieim,  continua  ses  observations  avec  zèle 
et  assiduité.  Il  venait  d'envoyer  3  5  o  déclfaïaîsons  d'étoiles  observées  et  réduites 
avec  soin  ;  mais  les  bombes  et  les  boulets  de  l'armée  française  ,  tirés  sur  la 
ville  de  Manheim,  ayant  atteint  neuf  fois  l'observatoire,  qui  est  un  des  points 
les  plus  remarquables  et  les  plus  cleves ,  on  obligea  les  astronomes  de  démon- 
ter les  instrumens  pour  les  mettre  sous  les  voâtes.  En  attendant ,  la  Fran« 
y  a  suppléé  abondamment,  comme  on  l'a  vu  par  ce  qui  précède  poiu*  les 
déclinaisons  d'étoiles.  M.  Henry  ,  qui  aidait  M.  Barry  depun  quelques  Années, 
quitta  Manheim  pour  aller  en  Russie.  .> 

La  révolution  de  Genève ,  en  1 7^4 ,  ne  poru  pas  atteinte  à  l'obscrvatoiie  : 
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''^"^^^  Marc- Auguste  Pictet-Tuiretin ,  né  le  23  juillet  1752 ,  qui  en  «raie  la  tfirec- 

'7P4"        '  espérait  le  rendre  utile  à  l'astronomie;  mais  i!  est  devenu  tribun. 

Le  professeur  Trailes  i  Berne,  aide  du  C."  ilassler  à  Arau  dam  le  can- 
ton de  dokme,  a  mesuré  en  Sirine  des  triangles  et  do  baie»  pour  Ifer  la  cane 
des  cantons  de  Berne ,  de  Bâte  et  dis  Soleure ,  avec  celle  de  France  :  |*cn  ai  dëfà 
paricf.  J'aiouicrai  que  les  op<?rat!ons  sont  faites  avec  des  instrumens  assez  exacts 
pour  qu  on  puisse  dans  la  suite  en  déduire  la  mestue  d'un  degré  de  iongi- 
tude.  Ib  se  sont  servis  das  pointes  les  plus  hantes  oà  sont  les  signaux  de 
guerre  et  de  feu,  élevés  pour  la  sîirctc  des  cantons  et  îenr  prompte  rcunion 
dans  le  cas  de  danger.  Les  observations  leur  ont  donné  pour  la  latitude  du 
clocher  de  Berne  46°  5 6'  ;  j"  »  et  20'  aj*  à  Totlent  de  Paris. 

L'observatoire  de  Leq>^  ftc  tenuné}  est  occupé  par  M.  Rudiger,  éIèY« 
du  professeur  Hiiidenburg ,  et  l'on  a  demandé  des  instrumens  à  Londres. 

M.  i)chrocier,  à  Lilicntlial ,  prcs  de  Bremen,  fit  un  télescope  de  vingt- 
cinq  pieds ,  qui  a  parfaitement  réussi. 

M.  Schrader,  professeur  à  l'université  de  Kiel  dans  le  Holstein,  qui  dépend 
du  Danemarck ,  Ht  un  télescope  de  viugt-six  pieds ,  qui  a  également  réussi. 

M.  ét  Hahn ,  riche  panicufier  dans  leMecUenbonrg ,  reçut  de  M.  Herschel 
un  télescope  de  vingt  pieds»  d'une  bonté  supérieure,  qu'il  plaça  dans  sa  terre 
de  Remplin  près  de  Hambourg;  le  petit  miroir  est  supprime  suivant  la  mt- 
tiiode  de  Herschel,  qui  avait  été  proposée  en  France  dés  1718  par  Lemaire, 
—  Recvtil  Je»  nuukines  t^tpnwftu parl'Ac^dhiih ,  t.  VI. 

M.  Bode,  qui  pui.lie  ch.ique  année  des  Fiiliétnérides  allemandes,  enrichie» 
d'observations  et  de  mémoires  de  lui  et  de  ses  correspondans ,  se  trouva  cetfV 
aiwée  plus  de  matëiiamt  qu'il  n'en  pouvait  employer;  il  avait  défà  publié  en 
179)  un  Toltnne  de  supplément  :  il  donna»  cette  année,  les  Éphéméfides  de 
'"97'  renferment  égaletnent  des  choses  importantes.  Ces  volumes  sont 
assez  intéressans  pour  m'avuir  déterminé  à  étudier  uii  peu  l'allemand ,  et  à 
demandas  un  profèiaeuf  dé  langue  aUemandè  pour  le  CoUége  de  France,  oi 
tous  lis  genres  d'instruction  se  trouvent  heureusement  rassemblés. 

M.  Vega  publia  le  grand  et  précieux  recueil  de  logarithmes  à  oiue  chiffres, 
in-folio,  dont  ttOUS  avons  parlé  p.  St8. 

M.  Bode  commença  un  Atlas  céleste  en  vingt  grandes  feuilles. 

Les  dixième  et  onzième  volumes  de  l'Académie  de  G ottingen  parurent  :  le 
premier  contient  un  mémoire  de  M.  Kiugel  sur  les  perturbation  des  corps 
câestes,  et  des  observations  de  la  planète  Herschel  par  M.  de  Zacb;  lé  second 
contient  un  mémoire  de  M.  Koestner  .-^ur  l'usage  de  l'étoile  polaire  pour  di  ti  r- 
miner  la  direction  des  triangles,  et  la  description  d'un  excellent  télescope  de 
'  trôze  piedi,  par  M.  Schroewr,  avec  des  <M)9ervaii<}ns  6ites  par  lui. 

Nous  ne  leç&mes  qœ  cette  année  les  trfMexvations  de  P.  Fhclimllner  depoà 
1776  jusqu'en  1791  ,  qui  avaient  pnni  en  1791  sous  ce  titre  :  Acta  astro- 
nomica  Crcmijanensia  ;  le  livre  est  dcdic  à  l'empereur  Lcopoid  II  :  mais  nous 
avons  perdu  l'auteur ,  qui  depub  long -tempe  -iàiBBit,  dans  son  couvent  dé 
Crenismunsicr,  d\ttiles  observaiiom;  et  c'en  îd  l'occanon  d'en  padcr. 
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Placide  Ffadmillner  naquit,  le  28  mai  1711 ,  m  château  d'Achleiten,  prcs*-»-^ 
de  l'ancienne  et  riche  abbaye  de  Bc'ncdictins  qui  est  à  Cremsmunster  dans  - 
l'Autriche  supérieure,  sept  lieues  au  midi  de  Lintz  sur  ie  Danube,  et  près  des 
confins  de  b  Bavière.  Voyti  le Dictionnaife  de  fa  Mannyire,  an  mot  Krms- 
munster,  ou  mieux  encore  l'ouvrage  intitulé ///j/lt/^?  Nor'ica,  cvm  Annalibus  mo- 
nasterii  Cremifanensis ,  auctore  P.  Simone  RitUnpach(r,  Salisburgi,  lô;"-.  li  était 
iîls  du  bailli  et  régisseur  des  biens  du  comte  de  Thun.  Il  nt  sa  philosophie 
à  Saitzbourg  en  175J.  II  y  prit  Al  goût  pour  les  mathématiques;  mais  son 
entrée  dans  l'ordre  dfs  Bénédictins  en  i73'7  l'en  détourna  pendant  quelques 
années,  par  i'étude  de  la  théologie,  du  droit  et  des  langues  orientales.  11  l'ut 
bientôt  en  état  de  les  ensd^pwr  ;  et  ayant  été  teçu  docteur  à  Sdtzbourg ,  il 
INib&  en  1756  un  petit  traité  intitulé  Beipublkœ  sacra  Origines  divinte,  qu'il 
se  proposait  alors  de  contuiuer  :  mais  heureusement  en  1761  ,  à  l'âge  de  qua- 
rante ans,  il  lui  fut  permis  de  s'occuper  d'astronomie,  à  l'occasion  du  pas- 
sage de  Vénus  sur  ie  soleil.  Son  oncle ,  le  précédent  abbé  de  Cremsmunster , 
Alexandre  FixImiUner,  avait  tait  bâtir  en  i;'4S  ,  à  grands  frais,  un  observatoire 
dans  le  couvent.  Son  successeiu ,  l'abbé  Berthold  Vogel ,  voulut  ie  rendre 
utile;  il  destina  le  P.  FixindUner  aux  obienrations  astrcmomiques ,  et  ceftii-ci 
s'en  occupa  pendant  trente  ans  avec  abtant  d*asndnité  que  de  succès.  Le 
P.  FixImiUner  étudia  l'astronomie  dans  mes  livres,  comme  il  le  dit  lui-mCine; 
■'mais  dès  176)  il  publia  un  ouvrage  intitulé  Meridianus  sptculx  astronomie^ 
Cremifanensis,  dans  letind  il  détermmait,  par  beaucoup  d'observations,  la  lon- 
gitude et  la  latitude  de  son  oljservatoire. 

II  fit  faire  par  Un  charpentier  nomme  Illinger,  dont  il  fit  un  observateur, 
un  miu'al  de  neuf  pieds,  et  beaucoup  d'autres  instrumens  dont  il  est  parlé  dans 
le  quatrième  voliune  des  Voyages  de  BernouUi.  Il  publia  ensuite  un  recueil 
in-^*  [Decennium  astronomicuw.  Styr»,  1776) ,  qui  contient  une  grande  quan- 
tité d'ol>£«rvations  de  toute  espèce,  jRûtes  avec  soin,  et  comparées  avec  les 
tables;  recueil  précieux,  doiK  nous  nous  serrons  encore  avec  avantage  pour 
toutes  nos  recherches ,  et  qui  serait  di£iie  de  servir  de  modèle  à  beaucoup 
d'astronomes  qui  observent  beaucoup  él«{ui  ne  publient  point  leurs  observa- 
tidiu.  Cet  ouvrage  fut  dédié  à  l'abbc  Erenbenus  Mayer,  qui  vit  encore  pour 
le  bonheur  de  sa  maison.  Malheureusement  ie  P.  Fixlmillner  était  détouml 
parime  pension  établie  dans  l'abbaye,  en  1744 >  P"^""  'a  jeune  noblesse,  dont 
H  a  été  directeur  pendant  quarante  ans ,  et  dans  laquelle  on  donnait  une  excel- 
lente éducation  en  tout  genre  :  mais  aussi  on  lui  avait  donné  im  suppléant 
pour  l'ttder  dans  les  observations  et  les  calculs  ;  et  il  avait  formé  piusieun 
religieux  de  son  abbaye,  qui  lui  étaient  de  quelque  secours.  Ce  serait  un  grand 
bonheur  pour  les  sciences,  si  les  ordres  religieux  et  les  couvens,  si  long-temps 
inutiles,  ppuvaient  enfin,  cbm  les  pays  où  ils  subnstent  encore,  suivre  le  bel 
exemple  que  l'abbaye  de  Cremsmunster  a  donné. 

Les  observations  de  Mercure  étant  les  plus  rares  et  les  plus  difficiles ,  j'en» 
gageai  le.  P.  Fîxfmîlhicr  à  ^en  occuper  spécialement  ;  et  il  m'en  envoya  un 
grand  nombre  lonqne  ye  travaillais  à  me^  tables  de  Meicuie.  U  fiit  un  dès 
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I  ■  ■!  I  jM^mien  qui  calculèrent  l'orbite  de  ia  |  laucte  Henchel ,  et  il  en  dei  tables 
'7^4*  fl*"' '  ^"  s'accordaient  encore  iort  ijien  avec  les  observations. 

Les  c-clipse»  de  soleil  et  d'ctoiies,  que  i  on  observait  beaucoup,  et  que  l'on 
calculait  rarement ,  i  catue  de  leur  cDfficnIttf ,  eacittîem  sur-tout  son  attauion  ; 
il  nVii  mantfuait  aucune ,  et  il  les  calculait  toujours. 

Lntin  cet  habiie  astronome,  qui  t'était  fonné  seul  au  tond  d'une  province , 
élo^é  des  villes,  des  académies,  des  seyans •  cVsi-à-^iie,  dé  tous  les  objets 
qui  soutiennent  le  cotu-age  et  excitent  l'émuiation  »  a  donné  fusqu*à  ia  fin  de 
sa  vie  un  exemple  rare  de  zèie,  d'assiduité  et  de  constance,  qui  méritait  bien 
d'être  cité  et  proposé.  11  mourut  le  27  août  i75^i>  11  a  été  remplacé  par  le 
P.  Derfflinger. 

Une  seconde  perte  de  1794  est  celle  d'Achille-Piene  Dionis  du  Séjour, 
de  l'Académie  des  sciences ,  des  Acadanies  de  Londres ,  de  Stockholm ,  de 
Cotdngue ,  conseiller  de  grand'ciiambre  au  Parlement  de  Paiis.  11  était  në 
dans  cette  capitale,  le  11  janvier  1734  •  <le  Louis- Achille  Dionis  du  Sé- 
jour, conseiller  à  la  cour  des  aides,  (|ui  lui  survécut,  et  qui  jouissait  depuis 
lui  grand  nombre  d'annces  de  la  rcpuiation  d'excellent  magistrat.  Il  était 

fiaient ,  mais  à  un  degré  éloigné ,  de  Pierre  Dionis ,  premier  chirurgien  de 
a  dauphine,  connu  par  des  ouvrages  estimés,  et  de  M."'  Dionis,  auteur  d'un 
poème  charmant,  auoiqu'en  prose,  intitulé  l'Origine  des  Grâces.  Du  Séjoiur 
lit  ses  études  au  collège  des  Jésuites  de  Paris,  de  174$  à  1750.  11  fut  reçu 
conseiller  an  Parlement  le  21  avril  1758,  d'abord  à  la  quatrième  chambre 
des  enquêtes,  puis,  en  i^^p,  à  la  grand'chainbre.  Malgu-  les  r<>iictioiis  de 
cette  charge,  U  s'occupait,  par  goût,  des  calculs  analytiques,  sur-tout  dans 
leur  application  à  Tastronomie.  Dès  1761 ,  il  publia,  conftmitement  avec  le 
C.'"  Goudin,  un  ouvrage  qui  contient  des  mémoires  sur  le  calcul  analytique 
des  éclipses ,  les  rétrogradations  des  planètes ,  et  la  gnoinonique. 

En  176  j  ,  il  fut  reçu  de  TAcadéinie  comme  associé  lib».  Sc«  confrères 
an  Parionent  prétencfadeiu  qu'a  ne  devait  accepter  qu'une  place  d'honorairej 
nais  il  ne  tint  pas  compte  de  cette  vanité  :  il  trouvait  honorable  d'apparte- 
nir à  cette  réunion  de  savans ,  sous  ^|plque  dénomination  que  ce  tût;  il  voulut 
même  ensuite  être  associé  ovffinaiie,  pour  ne  pas  occuper  une  place  qui, 
j>ara;ssain  plus  distinguée  à  certaines  penonnct»lui  semblait  par4à  même  Itre 
moins  digne  de  lui. 

Dans  M  même  année,  il  entreprit  un  travail. qu'il  suivit  pendant  trente  ans 
avec antantd'assiduité  que  de  succès;  c'est  l*usage  de  l'analyse  algébrique  appli- 
quée à  toutes  les  branches  di;  Pastronomie  ,  et  d'abord  au  calcul  des  éclipses: 
il  épuisa  ce  problème  daus  toute  sa  gciicraiité.  Les  astronomes  ont  toujours 
trop  négligé  l'analyse  ;  les  observadons  et  le*  calculs  qu'elles  exigent  pow 
en  tirer  des  résultats,  demandent  tant  de  temps,  (ju'il  ne  leur  en  reste  guère 
pour  des  spcculatioiu  abstraites  et  diâîciles.  Du  Scjoiu  est  le  premier  qui  se 
soit  adonné  tout  entier  à  ce  travaS;  il  en  fit  une  applîcadon  importante  â 
la  détermination  des  longitudes  d'un  grand  nombre  de  villes,  par  les  éclipses 
de  1764  tt  de  1765),  dans  les  Mémoiies  de  TAcadémie  pour  1771*  U  donne 
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plus  qu'aucun  antre  astronome  ,  de  ces  calcnk  que  Ton  ûiiaît  si  larament 

avant  i"6o,  comme  je  l'ai  dit  ci-des5us.  ty^^ 

A  l'occâ&ion  d'un  mémoire  que  j'avais  tait  en  1773  sur  les  comètes,  et  qui 
«vah  cÂbiyé  toute  h  France,  il  fit  tm  trahé  mr  cette  matière;  H  lepubib  en 
177 j.  On  y  trouve  la  manicre  de  calculer  Torbite  d'une  comète  par  troii 
observations;  prohlèine  le  plus  ditîicile  de  toute  l'astronomie.  Il  y  démon- 
trait combien  les  L-vcneinen:>  de,  ia  rencuntre  entre  une  comcte  et  la  terre 
étaient  ififfidies  dans  l'ordre  des  probabilités ,  ou  même  impossibles  ;  car  il  ' 
allait  presque  jusque-là.  Je  crois  que  cette  assertion  demande  des  restrictions} 
mais  il  fallait  alors  écarter  la  terreur,  et  rien  n'était  plus  propre  que  son  ouvrage 
pour  rassurer  le  public. 

Je  fis  aussi  un  mémoire  sur  la  <Sq>«rition  de  l'aïueau  de  Saturne  ;  «fisparitîoil 
qui  arrive  tous  les  quinze  ans,  lorsque  cet  anneau  est  dirige  vers  la  terre  et  ne 
nous  présente  que  son  épaisseur.  Ce  fut  une  occasion  à  du  Séjour  de  publier, 
en  1 776 ,  un  Tohune  sur  cette  espèce  de  phénomène  pris  dans  toute  sa 
génâalité ,  avec  des  formules  analytiques  qui  en  renforment  toutes  les  circons- 
tances, et  qu'il  appliqua  aux  disparitions  passées  et  à  venir  pour  plusieurs  siècles. 
'  Apres  avoir  ainsi  parcouru  toutes  les  parties  de  l'astrononiie  pour  )'  appli- 
quer l'analyse ,  il  rassembla  tous  les  mémoncs  qu'A  avait  publiés  dans  let 
volumes  de  l'Académie;  il  les  perfectionna,  les  reunit  pu  un  encliaîncincnt 
méthodique ,  en  rendit  les  principes  plus  élémentaires ,  les  applications  plus 
nombreuses,  et  il  en  forma  un  grand  ouvrage  en  deux  gros  volumes 
qui  parurent  en  178^  et  1789  ,  sous  le  titre  de  Traité  analytiqMt  des  mtwe- 
mens  apparens  des  corps  célestes.  Quoique  ses  méthodes  ne  soient  pas  toujours 
les  plus  commodes ,  cet  ouvrage  est  important  poiu*  l'astronomie. 

L'usage  de  l'analyse  pour  l'astronomie  ne  sumsait  pas  enc<He  aa  cèle  de 
cet  habile  géomètre;  la  résolution  générale  des  équations,  dont  on  s'occupe 
depuis  un  uàcl«,  attira  son  attention.  Il  me  fit  voir,  peu  de  temps  avant 
sa  mort ,  un  grand  mémoire  sur  le  cinquième  degré ,  où  il  en  développe  tous 
les  cas ,  OÙ  il  donne  la  spluiion  de  tous  ceux  où  elle  est  pooible,  ec  l«  carac- 
tère des  racines  pour  tous  les  autres  ;  il  n'attendait  qu'une  occasion  de  publier 
ce  travail ,  pour  s'occiiper  du  sixième  degré.  11  m'a  lait  rhoimetu  de  demander 
que  ce  mémoire  me  fat  remis  :  mais  le  G.**  Leblanc  n*a  pas  touIu  me  le 
remettre;  et  les  géomètres  qnH  a  consultés  ont  pensé  que  ce  mémoire  n'était 
pas  en  état  de  paraître. 

C'est  au  milieu  de  ces  utiles  travaux  ,  avec  i  apparence  d'une  santé  robuste, 
qu'il  fut  attaqué  d'une  fièvre  maligne.  Ses  inqiiiétudes,  depuis  qu'on  avait 
fait  périr  I  reteau ,  son  confrère  au  Parlement  et  à  l'Assemblée  constituante, 
rendirent  sa  maladie  plus  dangereuse  ,  et  il  en  tnourut  le  22  août ,  à  T'i^'e  de 
soixante  ans,  dans  sa  campagne  d'Angervilie  près  de  Fontainebleau,  qui 
avait  appartenu  au  t  ueux  lord  Bolingbroke. 

Du. Séjour  est  digne  de  nos  regrets,  non-seulement  comme  ^omèire,  mais 
comme  citoyen.  On  était  surpris,  au  Parlement,  de  la  mj)nière  dont  il  rap- 
poftait  les  procès,  et  de  la  quantité d'afiâirei  qu  il  expédbJt.  Nommé  t^ptité  de 
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"  la  noblesse  à  l'Asieniblce  constituante,  il  y  pona  le  dcsintéreisement  d'un 

^79^  philosophe,  et  il  fut  toujours  du  nombre  de  ceux  qui  sacrifiaient  au  bien 
public  et  à  l'cgalitt;  les  privilèges  dont  le  tiers-t-tat  réclamait  l'abolition. 

Sa  philosopliie  et  son  humanité  se  signalèrent  |4itt  d'une  foa  dam  iet  ft^^e* 
mens  criminels  de  la  Tournellc ,  où  il  y  avait  t-ncnre  des  magistrats  qu'une 
dévotion  aveugle  rendait  Icroces.  Un  prêtre  de  province ,  en  mettant  une 
hostie  dans  l'ostensoir  an  saint  de  l'après-midi ,  avait  de  la  peine  à  la  fàft 
entrer;  il  lui  échappa  de  dire,  Entre  dont...,  avec  un  mot  qui  ne  s'imprime 
point.  Il  fut  entendu  et  dénoncé.  Le  lieutenant  -  criminel ,  oblige  de  suivre 
la  rigueur  des  anciennes  ordonnances,  le  condamna  à  mort,  lleureusenieni  il 
y  as  ut  tjipei ,  et  du  Séjour  était  de  toomelle.  Il  fouissait  d'une  considéra^ 
tion  bien  incrittc;  il  fit  rcinriner  la  sentence,  et  le  prêtre  imprudent  en  fut 
quitte  pour  une  année  de  «àninaire.  C'est  de  du  Séjour  même  que  je  tiens  cette 
anecdote. 

Son  caractère,  sa  simplicité,  sa  bienfidiance,  le  rendirent  cher  à  tous  les 
habitans  de  sa  campagne.  Ce  savant  nvait  l'air  distrait;  et  il  l'était  effective- 
ment ,  probablement  à  r^iison  de  ses  occupations.  Cependant  il  était  extrê- 
mement agréable  dans  la  société  ;  il  plutaniait  continueliement ,  et  toufoun 
avec  esprit;  il  raillait  souvent  même  les  personnes  les  plus  élevées  en  dignité: 
la  charge  qu'il  remplissait  lui  donnait  ime  liberté  dont  |es  conti:ères  abu- 
saient; çar  les  «Cspcnsaieiin  de  la  jusdct  ezerçaîenf  soavcnt  «ne  «liHOcniie 
bnmiliante  pour  les  autres. 

Du  Séjotir  était  simple  autant  qu'il  étnit  juste  et  savant  ;  il  n'y  avait  rien 
^hns  son  cusiume  m  dans  ses  manières  qui  annonçât  un  grand  savoir ,  lUM 

grande  place  et  une  grande  fortune;  il  était  supérieur  à  tout  cda  ;  ce  sera 
(  dernier  trait  de  son  éloge. 
Une  troisième  perte  également  déplorable  fut  celle  du  premier  président 
de  Saron ,  l'on  des  honorabcs  dé  TAcadénde. 

Jean- Baptiste 'Gaspar  Bochnn  de  baron  naqdt  à  Paris  le  id  fanvier  17)0, 
d'une  famille  illustre  dans  la  magistrature  et  dans  les  lettres,  Samuel  BocIiarCs 
mort  en  1667 ,  fut  im  des  auteurs  les  plus  célèbres  du  dix-sepuème  siècle.  II 
y  eut  beaucoup  d'amies  personnages  distingués  dans  sa  famille ,  comme  on 
peut  le  voir  dans  l'Éloge  historique  j)uhlié  en  1800  par  F.  L.  C.  Mon^ye» 
fur  des  mémoires  trés-détaillês  que  le  C"  Messier  lui  avait  procurés. 

M.  de  Saron  s'occupa  de  matfiématiques  dès  sa  jeunesse  ;  les  besoins  de  l'astro- 
nomie le  portèrent  vers  le  calcul  des  comètes.  Ce  fut  lui  qui  ie  premier  recon- 
nut, le  S  niai  i-Si  ,  que  la  })lanèie  de  llerschel  était  beaucoup  plus  éloignée 
que  toute»  les  planètes  et  les  comètes.  Il  avait  acquis  une  facilité  étonnante  dans 
ce  genre ,  et  â  ét«t  le  seul  à  qui  nous  eusnons  recours  pour  ce  travail.  Il  en 
calcula  même  une  dans  sa  prison  ;  mais  sa  modestie  nous  forçait  à  ne  pas  le 
nonuner.  Il  faisait  venir  des  instnuneiu  à  grands  ixais;  ii  avait  le  tndlleur 
«chronomètre lila  meilleure  liuetM,  et  il  les  prétait  «ux  astronomes  avec  une 
générosité  exempl^re.  Il  était  horloger  et  optiden';  H  avait  poli  lui-même  le 
télescope  4^  trente  pouces  dont  le  C<"  Menier  ae  serrait  dés  lydj.  C'était 
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•    pour  lui  !e  cEAoïemenc  des  fonctions  les  pfais  imponantes  de  la  plus  haute  ■ 
magistrature,  qui  ne  rempêchaient  point  d'être  utile  aux  savans;  ii  les  ras-  I/^i^» 
semblait  chez  lui;  il  faisait  des  expériences  avec  les  cliimistes.  I!  fît  imprimer  à 
ses  Trais  un  ouvrage  du  C/"  La  Place,  dont  il  cunnaissait  l'importance.  Il 
publia  fa  vie  du  cnancelier  d'Ag^uessean  en  un  vohinw  in-8,*  ;  mais  on  n'en 
tira  que  trcs-peu  d'exemplaires. 

Pendant  la  terreur ,  il  vécut  dans  la  plus  grande  retraite ,  pour  ne  point 
se  rendre  suspect;  mais,  le  lo  avril  tyj^^,  les  membres  qui  avaient  composé 
la  chambre  des  vacations  du  Parieroent  de  Paris,  furent  traduits  au  tril>uiuii 
révolutionnaire,  pour  avoir  fait  une  protestation  lors  de  la  dissolution  totale 
du  Parlement ,  et  ils  furent  envoyés  à  la  mort  avec  beaucoup  d'autres  ma^ 
gbtrats.  Le  président  de  Saron  a  laissé  cinq  enfâns ,  deux  garçons  et  trois 
filles,  dont  l'aînée  est  M.""  de  Menou.  Il  était  veuf  depuis  dix  ans. 

Je  ])uis  compter  aussi  parmi  les  pertes  de  l'astronomie,  celle  de  Lavoisier, 
décapité  le  8  mai ,  à  l'âge  de  cinquante-un  ans  ;  car  il  s'était  beaucoup  occupé 
des  instrumens  qui  dèvaîeni  senir  à  la  mesure  d'une  nouvelle  base  pour  la 
méridienne  :  mais  cette  perte,  la  jiius  irréparable  de  toutes  pour  la  physique, 
occupera  une  place  reman|uable  dajis  l'histoire  des  sciences,  auxquelles  son 
génie ,  son  activité  et  M  fortune  ont  été  si  ut3es,  et  l'auraient  été  encore  long- 
temps. 

Le.  baron  de  Marîvetr  mountt  sur  l'cchafaud ,  le  25  février,  à  l'âge  de 
soixante- treize  ans.  11  était  de  Langres,  et  avait  été  écuyer  de  Mesdames.  Il 
étdt  auteur  de  1k  Phynque  du  monde,  publiée  de  1780  i  1787,  en  sept 
volumes  in-jf..'  If  la  faisait  conjointement  avec  le  C."  Goussier,  qu'il  encie^ 
tenait  pour  ce  travail.  Cet  ouvrage  n'est  pas  ce  qu'il  aurait  été  si  l'auteur  ^en 
At  occupé  dans  sa  jeunesse  ;  mais  il  avait  passé  ce  tempe  dans  les  dissipation» 
de  la  cour,  et  il  ne  tétait  véritablement  appliqué  que  dans  l'âge  o&'l'cn  a 
peine  &  renoncer  à  ses  anciennes  habitudes.  Les  tomes  II  et  Ili  ont  pour 
•bjec  l'astronomie,  il  a  cxt  ri^fme  j^ar  M.  d«  Bernstorf  en  1784,  conune  on 
le  vpit  dans  le  Journal  des  savani»  17S5 ,  /.  ni.  Voici  le  contenu  de  chacun 

des  volumes  de  cet  ouvrage. 

Cosmogonies  et  systèmes  de  la  terre,  tomt  l"  (publié  en  1780}. 
Tableau  du  dd ,  ensuite  des  planètes»  des  étoiles,  de  la,  pesanteur,  t,  U 

(en  1781  ). 

Théorie  des  planètes,  de  la  Inmièft,  optique,  i^eKOpes»  Mm  ///  (en 

1783). 

De  la  vinon  et  des  couleurs,  tvmt  IViea  1784)* 

Sur  le  feu  ,  résume  et  preuves  des  principes  de  la* physique  du  monde,  sur 
le  fluide  déférent  de  tous  les  corps,  ou  âuide  universel,  tome  V,  t."  partie 
(en  1785  ).=:Histoife  de  la  clûmie,  du  feu  et^  la  lumière,  2/  partit  (.en  ' 
1786).  =  Du  Ini,  du  pcfaicipe  inflammable ,  de  la  transmutation  des  méuauK 
(il  n'y  croyait  pas) ,  eumep  des  théories  du  feu  de  ia  Méthérie  et  aiaies, 
oartie  (en  1787). 

Il  annonçait  on  vohiniei  suivant,  ui  dictionnaiie,  des  ptancfacs,  et  m 
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I  ,         traité  du  gaz.  Les  canaux,  qui  devaient  y  entrer,  eussent  été  la  partie  la  plu» 
iiitâesMnte  de  son  ouvrage. 

Il  d  inna  en  1788  la  premicre  partie  de  son  Sysiime  gcru'rnl,  phvMque  et 
économique,  des  navigations  naturelles  et  artiticielics  de  1  intérieur  de  lai^raace, 
H  de  leur  ordonation  avec  les  routes  de  terre ,  j  p^g(-^  in-9.*  Je  ne  cros 
pas  que  la  seconde  partie  ait  jamais  paru. 

En  1771  il  s'était  occupé  du  canal  de  Berry ,  entre  le  Cher  et  l'Allier. 
yoyei  mon  Traité  des  canaux ,  1778 ,  in-folio,  p.  387.  Son  livre  de  physiqae 
•  été  vendu  i  Tépider  par  la  suit*  de  set  procès  et  dn  dérangemoit  de  la 
affaires  ;  il  est  Ton  cher  i  présent.  II  y  en  avait  ches  Bafiob  w  jende,  qd 
les  livra  à  la  nation  d'après  la  confiscation  prononcée. 

Il  avait  en  1758  la  manufacture  des  glaces  à  Rouelle,  qui  dérangea  SI  Ibr- 
tune,  et  qui  finit  en  1779  par  rinexpéiwnce  de  d'Antk  et  les  procès  dn 
associés.  Son  livre  acheva  de  le  ruiner. 

li  avait  envoyé  à  Rome  des  dessinateurs  qui  ne  firent  rien ,  en  sorte  que 
M9  idées,  son  lele  ec  sa  (brtane  fiiient  également  imidlet. 

Le  27  juillet  [9  thermidor],  Wailot,  âgé  de  dnqaante-un  ans,  fut  nae 
des  dernières  victimes  du  système  horrible  du  tyran  ,  qui  fut  arrêté  le  inême 
jour,  et  subit,  le  lendemain  10,  la  j>eine  de  tous  ses  crimes.  Wallot  était  du 
Palatinat  ;  mais  il  cultivait  rastronomie  en  France  depuis  phisiems  années. 
Il  avait  demeure  chez  le  comte  de  Mercy,  qui  aimait  l'astronomie.  Il  avait 
fait  le  voyage  d'Amfûique  en  1768  avec  le  C.*"  Casani,  pouj-  l'observatioa  des 
longitudes  et  Tépreuve  des  montres  marines  :  la  reladon  a  paru  en  1 770.  IFal- 
lot  a  donné  quelques  mémoires  dans  les  volumes  de  l'Académie  de  Manheim. 
Il  observait  depuis  quelques  années  le  solstice  d'été  à  la  belle  méridienne  de 
Saint-Sulpice ,  et  il  préparait  im  mémoire  sur  la  diminution  de  l'obliquitc  de 
Pédiptique  qui  en  rtedte.  Ces  observadom  utiles  (ment  reprises  en  1794  P'' 
les  C.'"'  Nouet  et  Perny  ;  et  la  diminution  d'obliquité  ne  r.irut  que  de 
a.  I  secondes  par  siècle.  Mais,  j'ai  iica  de  croire  cni'il  y  a  eu  lui  petit  tassenieni 
dans  le  gros  mur  de  l'cgltedéSalni-Sidpicei  car  les  mcilleares  obtenrations  m 
«amblem  en  général  exiger  qii*<m  admette  an  moillt  36  sectMidei  par  lièdei 
et  peut-être  plus. 

Nom  perdîmes  aussi  M.  Nieuwland,  astronome  de  Leyde,  qui  avait  tait  uo 
ouvrage  mt^essant  sur  rascnmomie  nautk|ue ,  dont  les  H<dlandais  ont  tarit  de 

besoin  ,  et  qui  est  si  fort  négligée  dans  leur  pays.  Il  avait  passé  un  été  dir\s 
ie  grand  observatoire  de  M.  de  Zach  à  Gotha;  et  nous  espérions  beaucoup 
dé  son  zèle  et  de  son  habileté.  On  peut  voir  une  notice  détaillée  dans  M 
Ifwasfai  cncydopéfique  ,  messidor  an  X  ,  p.  )j(  ttsuiv. 

Je  ne  puis  oublier  parmi  les  pertes  de  l'astronomie ,  celle  d'un  citoyen  res- 
pectable, plein  de  mérite  et  de  zèle,  à  qui  je  dus  la  reconstruction  de  l'obser- 
vatoire de  fÉcofe  ndBtaire,  et  l'acquisition  des  instnnneiu  précieux  «Ju'B 
renferme.  Antoine- Jean  Melin ,  dont  j'ai  déjà  parlé  page  ji2 ,  était  né ,  le  J 
mars  1 726 ,  à  Surène;  il  mourut  le  9  juillet  [21  messidor] ,  à  l'âge  de  soixante- 
neuf  ans.  Il  était  à  la  tête  des  bureaux  de  la  guerre  et  des  finances;  son  inâm 
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lui  avait  procure  cette  double  confiance,  dont  ii  n'y  avait  pas  d'exemple  dans  — — 
le  Gonvcnwoieitt*  Sa  mort  ftit  un  des  plus  grands  crimes  de  la  tyrannie,  lyp^ 
puisque  penonse  n'avait  fait  plus  de  bien  »  mérité  plus  de  cunsidcration  et 
de  respect  dans  son  adininiitration ,  et  n'avait  marque  plus  d'enthousiasme  et 
de  zcle  pour  la  science  et  la  vertu.  Il  a  fait  mon  bonheur  pour  le  reste  de 
ma  vie ,  et  |e  ne  ceneni  de  le  répeter  que  lorsque  je  cesierai  d*écrin  et  de  parier. 

•    -  1795- 

L'astronomie  avait  fait ,  l'anne'e  prcccdcnte  ,  des  pertes  déplorables  ,  des 
pertes  multipliées;  mais  en  179$  les  temps  étaient  changés,  et  j'eus  le  plaisir 
de  l'annoncer  i  la  rentrée  publîtine  du  Collège  de  France ,  qnl  lût  maintenu 

par  un  décret  s])écial  du  25  messidor.  C'est  sur  tout  au  reprt^entant  Villar  que 
nous  en  eûmes  l'obligation  :  il  fut  le  principal  organe  du  comité 4'imtnictiott 
publique  pour  cette  résolution  reman{uable. 

-  Le  représentant  LakanaJ  fit ,  sur-tout  pour  l'astronomie  ,  une  chose  im- 
portante, en  faisant  décréter  rétablissement  du  bureau  des  longitudes,  où  il  a 
réuni  quatre  astronomes ,  Cassini ,  Méchain ,  Delambre  et  La  Laiide  ;  deux 
géomètres,  La  range  et  La  Place;  deux  marins,  Borda  et  Bougdnvifle; 
Buache ,  comme  géographe  ;  et  Caroché  ,  opticien  célèbre ,  qui  remplace 
M.  Herschel  dans  ce  pays  ,  puisque  le  télescope  de  vingt  pieds  que  nous  avons 
de  lui  à  l'Observatoire,  égale  ceux  de  même  longueiu  que  j'ai  vus  chez 
M.  Herschel  en  Angleterre. 

Dès  le  14  novembre  1794»  le  représentant  Lakanal,  alors  président  du 
comité  d  instruction  publique ,  m'armonça  le  projet  qu'il  avait  formé  de  réu» 
bllr  i  rObaervaioiie ,  Cassini ,  qu'on  en  tvut  «xcIq  ,  et  d'en  ûcUgatt  les  intii* 
mins  et  »..«^j.«4«..rr  ]j  f^t  nommer,  le  17  mai  1795  ,  p»  le  comité 
d'instruction  publique,  directeur  de  ioi«w^,^^  quoique  mes  opinions  ' 
politiques  duaoiC  m  donner  de  VéUngammi  pour  im«s.  n  detnanda  un 
mémoire  sur  les  observatoires  à  conserver  ou  à  établir  en  France ,  ei  n 
cuta  son  projet  par  la  formation  du  bureau  des  longitudes.  Le  député  Arbogast 
en  avait  aussi  l'idée,  et  cet  habile  géomètre  était  bien  digne  de  concevoir 
cette  belle  institution.  Le  représentant  Grégoire ,  défà  si  coiwu  par  son  cèle 
et  ses  discours  véhémens  contre  le  vandalisme ,  fit ,  à  ce  sujet ,  un  rapport  élo- 
quent et  savant,  sur  lequel  intervint  le  décret  du  7  messidor  [aj  juin  179}  ]• 

Cet  établissement  du  bureau  des  longitudes  est  destiné  à  suvre  les  progrec 
de  l'astronomie  pour  la  marine ,  à  diriger  les  observatoires,  à  en  procurer  de 
nouveaux  ,  à  diriger  les  calculs  de  la  Connaissance  des  temps  pour  l'usage  des  ' 
astronomes  et  des  navigateurs ,  et  de  plus ,  à  procurer  im  cours  d'astronomie  ; 
enfin ,  i  proposer  tout  ce  qui  sera  utfle  i  la  poftction  de  la  maiine.  Noue 
obtînmes  une  décision  pour  des  observatoires  à  Brest  et  à  Toulon ,  oh  la  marine 
les  réclamait  depuis  long- temps.  On  nous  promit  des  observations  sur  les 
marées  de  i3rest,  pour  servir  de  suite  à  ceijes  que  le  C.'°  Monge  nous  avait 
'  Cccee  a 


Digitized  by  Google 


HISTOIRE  ABRÉGÉE 


procurées  en  1793  ,  lorsqu'il  était  ministre  de  la  marine ,  mais  où  les  heures 
.  n'avaient  point  été  marquées. 

On  commença  rimpressioii  de  la  Connainaiice  des  temps  dé  1797»  et  kl 
calculs  de  Tannée  suivnnie. 

Le  C."  Prony  ,  directeur  du  cadastre ,  voulut  bien  nous  donner  pour 
«ides  ses  adadateun,  et  nous  ne  courûmes  pins  le  risque  du  d&tâ  qu'avaii 
éprouvé  le  volimie  de  179$ ,  comme  on  l'a  vu  ci^dessiu ,  /mt^'J'  ^rj7  et  f>ji, 
où  j'ai  raconté  tous  les  genres  d'obstacles  qui  s'étaient  réunis  pour  causer  un 
retard  qui  n'était  jamais  arrivé ,  et  qui  n'arrivera  probablement  pas  une  seconds 
lois. 

Je  fis,  pour  le  volume  de  1797,  un  catalogue  de  icoo  étoiles  circom- 
polaîres,  observées  plusieurs  fois,  réduites  à  1700;  ascensions  droites  et  décli- 
neiMiu;  ouvrage  imponant  et  qui  manquait  à  rasiron<nniet  finit  de  phiskna 
années  d'observations  et  de  calculs,  et  par  ietpiei  nous  commençfimes ,  mon 
neveu  et  moi ,  ia  publication  de  cette  hnmeiue  collectioa ,  pounée  ensuite  jus- 
qu'à joooo  étoiles. 

M."*  Le  Fnn^  commença  à  uder  son  mari;  die  avait  déjà  réduit  plus 
de  ijoo  éioilis,  et  chaque  réduction  exige  ttent^sîx  opénttioim  decakid; 
elle  a  été  ensuite  k  12000,  et  elle  continue. 

Le  grand  travail  de  la  méiitSenne,  entrepris  pour  servir  de  base  aux  noo- 
veOes  mesures  de  la  Répubfique,  avait  été  iniôrrompii  par  les  factions  etpar 
la  guerre  ;  mais  il  fut  repris  ,  cette  année ,  avec  une  nouvelle  activité.  Le 
C."  Méchain,  après  avoir  été,  pour  ainsi  dire,  prisonnier  en  Lspagne  et  en 
Italie»  re^t  enfin  du  cAté  de  Perpignan,  pour  contimier  les  triangles  qu'A 
avait  faits  depuis  Barcelone  :  mais  les  difficultés  le  désoliient.  II  nous  ccrt- 
■vait,  le  8  .  brumaire  ,  du  pic  de  Bugarach  ,  où  l'on  ne  gravit  qu'au  risque  de 
h  vie.  n  jL\a.k  porté  ime  tente  pour  y  coucher  :  mais  Te  pic  a  tout  au  plus 
Tétenducf  néceisail»  pour  les  étais  du  sicrp  il  >'  "'v  ■  ""^  ^iv«wu:>  cji,r?  Hes 
précipices  ;  la  pente  cn  »  ^  ramper  et  s'accrocher  aitx  buii 

et  aux  caillr»*^  i**'  *^ouIcnt  soos  les  pieds;  le  vent  y  est  si  dangereux ,  qu'on 
pu  trouver  personne  ipu  voulût  y  pa«er  la  mut»  ni  mime  y  rester  seul 
pendant  le  jour.  Les  hommes  qui  ont  eu  le  courage  d'y  porter  les  instrumens, 
ont  déclaré  qu'auctm  intérêt  ni  aucune  autorité  ne  pourraient  les  déterminer 
4  le  faire  une  seconde  fois.  Cependant  il  n'y  a  pas  d'autre  endroit  où  l'ai 
poisie  avoir  un  signal  qui  corresponde  à  quatre  triangles  principaux,  et  d'où 
l'on  puisse  voir  six  signaux  diôérens.  11  était  donc  obligé  d'y  gravir  tous  les 
jours;  et  souvent  les  nuages  ou  les  bnunes  (jui  enveloppent  les  momagnes* 
rendent  les  peines  inutiles.  Quand  oo  a  élevé  des  signaux  k  grands  fifwi  et 
avec  des  peines  incroyables  sur  ces  montagnes,  les  ouragans  les  renversent  1 
les  malveilkns  les  détruisent  pour  en  voler  les  clous,  et  il  faut  retourner  à 
I^usienn  lieues  de  éfatance  pour  rétablir  un  signaL  On  n'Âait  pas  aninti  d'qi- 
prendre  qu'il  n'y  eût  encore  (pM  quatre  triangles  fermés  ou  tenninéi  dans 

cette  panie  de  la  méridienne. 

Pelambre,  entre  Bourges  et  Orléans,  trouva  aussi  bien  des  obstacles;  mai» 
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il  ferma  ses  triangles,  et  presque  tous  ù  une  demi -seconde  ,  m  moyen  des 
cercles  entiers ,  introduits  en  France  depuis  «quelques  années. 

DelamJîre  se  rendit  ensuite  à  Dwikerque,  à  U  fin  de  décembre ,  pour  obser- 
ver la  latitude  avec  la  même  prccision  que  Méchain  avait  observé  celle  de 
Barcelone  en  ly^z;  et  nous  eûmes  en  degrés,  minutes  et  secondes ,  l'arc 
total  com]Mjs  entre  Barcelone  et  Dunkerque  :  ainsi  l'on  peut  dire  <jîie  les 
calamités  qni  avaient  attaqaé  l*eitronomie  de  toutes  parts,  avaient  cessé  et 
qu'elle  commença  à  regagner  ce  qu'elle  avait  perdu. 

Le  reprcsentani  Caion,  directeur  du  Dépôt  de  iagueire,  à  qui  nous  dûmes 
une  partie  des  succès  <%  ces  opératioiis  par  le  zèle  qu'il  y  mit ,  fit  aussi  ter- 
miner la  grande  carte  de  France  en  183  feuilles.  Cette  grande  entreprise  avait 
commencé  dès  1754»       les soitis  des.Cassini. 

Le  général  Galon  distribua  aussi  des  ingénieurs-géographes  et  des  astronomes 
sur  nos  fioniières ,  pour  étendre  cette  carte  de  Fnnce  tUns  les  Alpes ,  dans  la 

Belgique  et  sur  le  Rhin. 

Beaucharap ,  nonuné  consul  à  Mascate  en  Arabie ,  partit  pour  aller  faire 
ie  tour  (te  la  mer  Noire,  et  en  déceramier  la  partie  orientale ,  depuis  le  mont 
Caucase  jusqu'à  Tauris  et  Erzerotun,  et  la  lier  avec  la  mer  Caspienne,  près 
de  laquelle  il  avait  observé  une  éclipse  de  lune,  ;!  Casbine,  le  30  juin  1-^8" 
Il  était  le  27  brumaire  à  Gentve ,  prêt  à  pasier  le  mont  Saint-Goihard  pour 
«lier  i  Venise ,  et  de  là  à  Constantinople.  Le  C.*"  Calon  procura  encore  à 


|e  fais  voif  {Importance  et  les  moyens  de  tntvener  l'Afiique ,  du  Sénégal  a 
la  iner  Rouge.  Il  fît  dessiner  et  graver  pour  la  Connaissance  des  temps  lerncb 

entier  ,  qui  est  actuellement  l'instrument  le  plus  important  de  l'nstronomie. 
Lnlin,  le  zcie  actif  et  éclairé  du  C"  Calon  ne  cessa  de  conuibuer  au  biea 
de  j'astiiJiioiiihr,  c»  o»  n^tmr  tt  «wrnnnaluance  des  astronomes. 

Un  phénomène  important  marqua  le  premier  joui  a*  i'T,-,néê  i-oc  •  W 
la  conjonction  intérieure  de  Vénus.  Depuis  onze  jours  le  ciel  était  cu'u»cii 
il  sVcfaircit  dans  la  nuit,  cpii  iiit  tris^froide,  et  nous  vfmes  Vénus  au  méri- 
tfien.  L'erreur  de  mes  tables  s'est  trouvée  de  30  secondes. 

Le  lendemain  il  y  eut  une  éclipse  d'Aldebaran,  qui  fut  observée  à  Gothat 
fl  y  en  eut  une  autre  ie  24  mars ,  mais  on  ne  la  vit  point  à  Pans. 

L'hiver  ibt  vemaïquable  par  sa  durée  de  50  jotm,  du  décembre  an 
î  février,  et  par  l'intensité  du  froid.  Le  23  janvier  if  y  eut  x6  étgt^  d» 
Iroid,  à-peu-prcs  comme  en  1709  et  1788.  Mais  ce  que  je  dois  sur -tout 
«marquer,  c'est  que  deux  lois  le  périgée  de  la  lune  et  i'équinoxe  ascen- 
dant de  la  lune  furent  marqués  par  un  diangement  de  temps  très-sensible 
comme  je  l'avais  déjà  annoncé  dans  le  Journal  de  Paris  en  1-85)  ,  où  trois 
ijassages  de  la  lune  par  l'équateur  furent  suivis  par  des  changeraens  de  temps 
Il  est  naturel ,  en  eflêt,  que  si  la  lune  est  capable  d'arfr  sur  l'atmosphère 
«Tune  manière  sensible ,  ce  soit  principalement  qtumd  eUe  approche  le  plus 
de  la  terre ,  et  qu'elle  uaverse  l'équateur  pour  passer  dus  notre  héaisphèn 
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■  et  agir  plus  peipendiculaironent  sur  la  partie  de  i'atmocpiicre  qui  nous  arot 

Après  l'éclfpae  d*AIA9>ann ,  nous  n*aTon$  pas  eo  «Técfipse  rananiiMble , 

si  ce  n'est  celle  de  Jupiter,  le  25  septembre,  qui  fut  observc'e  n  Pnns ,  à 
Montauban,  à  Berlin,  à  Gotha  et  à  Gottingue,  où  M.  Pt'aii'vit  l'immersion 
totale  à  6"  4 j'  7",  et  l'émenion  totale  à  7''  j  «  3  ".  C'est  la  dix-huitième  fob 
que  l'on  observait  une  éclipse  de  Jiqiitcr  par  la  lune  depuis  t6^6,  comme 
le  remarqua  M.  de  Zach.  Ces  éclipses  ont  quelquefois  tait  sensation  dans  le 

Ïublic  ,  parce  que  Jupiter  étant  trés-bhilant ,  on  le  voit  totu  près  de  la  lune 
la  Tae  simple.  ^ 

Au  mois  de  janvier,  malgré  la  rigueur  du  froid,  le  C.'"  Perny ,  l'un  des 
astronomes  de  l'Observatoire,  fit  une  suite  d'observations  sur  l'étoile  polaire, 
au  cercle  entier,  au-demu  et  au-destotu  du  pôle;  d'oh  il  a  conclu  la  bau- 
leur  du  pôle  à  i'Obwrratoire  de  Paris,  4^*  $0'  11",  plus  petite  de  qae 
celle  dont  nous  faisions  usage  depuis  quarante  ans  :  peut-être  cette  difîcrence 
de  3"  était  produite  par  l'incertitude  des  réfractions ,  ou  par  l'inclinaison  du 
phn  du  cercle.  Le  C.**  CMnni  avaii  tromrë  48'  50' -ta  en  1793  •  m*k>*>* 
fevenons  actuellement  ù  i4'. 

Le  i4  novembre  [aj  brumaire],  leC."  Bouvard,  astronome  de  l'Obser- 
vatoire ,  découvrit  une  comète  prêt  de  la  cooMeilation  d'Hercule  ;  c'était 
notre  quatre-vingt-quatrième  comète  :  il  y  avait  éeux  ans  qu'on  n'en  avait  vu. 
Celle-ci  était  petite;  elle  n'avait  point  de  queue,  et  n'tiait  pas  visible  à  la 
vue  simple.  Depuis  ce  temps-là,  nous  apprunes  que  M.  Bode,  à  Berlin, 
l'avait  observée  trob  foui*  auparavant ,  averti  par  un  amateur  d'attronoiaie, 
nommé  Cari.  M.  de  Briihl  écrivait  de-  Londres,  le  30  novembre,  qu'elle 
n'avait  pas  échappé  à  la  vigilance  de  M.  Henciiel.  M.  de  Zach  calcula  l'or- 
bite de  cette  comète,  qui  passa  par  son  périhélie  le  i4  décembre,  à  15**  p', 
temps  moyen,  à  Gotha,  la  distant  ■    ■•  — .^i  u,2z  oans  io  féâhéiiB, 

Le  G.*"  Bouvar'i  i«  vittcuia  de  son  côté,  et  il  en  diâérait  peu. 

Le  ministre  de  la  marine ,  Pleville-le-Peley  ,  fit  ûin  an  Havre  une  fié- 
gate ,  la  Cmhr,  par  Ilngénfoir  Tellier ,  sur  Ici  destins  de  Foifiût.  Elle  pom 
quarante  canons  et  trois  cent  cinquants  hommes  ;  elle  est  commandée  (cn 
1801)  par  le  capitaine  Second. 

Le  C.**  Duc-1»-Chapelle ,  astronome  de  Montauban ,  et  le  C.«"  Vidal  d» 
Toulouse,  nous  envoyèrent  des  observations  de  Mercure >  que  l'inclémence 
des  saisons  nous  permet  rarement  à  Paris.  J'en  ai  déduit  une  petite  augmen- 
tation de  4}"  i  ^ive  dans  l'équation  de  l'ori>ite  de  Mercure ,  et  une  augmen- 
tation de  2"  seulement  dans  les  époqties  des  longitudes  :  aiiv^i  cette  planète, 
qui  désespérait  tous  les  astronomes  depuis  deux  mille  ans ,  dont  je  m'occupais 
depuis  trente  ans,  et  qui  avait  donné  encore,  le  4  mai  1788 ,  un  démenti  âmes 
jMeinifcret  tables,  fiit  enfin  ramenée  à  de»  calcob  certdns,  et  la  nnenz  connue 
de  toutes  les  planètes. 

L'activité  du  C"  Duc-la-Chapeile  a  détenniné  le  bureau  des  longitudes 
à  lui  envoyer  le  secteur  de  six  pieds  qui  avait  servi ,  il  y  a  quarante  atU) 
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aux  observations  les  plus  importantes  de  La  Caille ,  à  Paris  et  «u  cap  de  ■■ 
Bonne-Espérance.  ^795* 

Dès  que  je  fus  nommé  directeur  de  TObservatoire ,  }e  m'occupai  de  solli- 
citer des  instrumens  ,  des  réparations ,  une  bibliothèque  ;  et  les  comités  de 
gouvernement  me  secondèrent  dans  tous  les  genres.  L'agence  des  domaines 
nadoiuiuz ,  et  ai  particulier  les  C.***  Reneçon  et  Duclute! ,  se  prêtèrent  aux 
besoins  de  i'asiroiUMnie  avec  un  empressement  et  un  zèle  dgnes  d'adminiitra- 
teins  éclairés ,  en  nous  donnant  à  l'Ecole  militaire ,  près  de  l'observatoire  , 
tous  les  logemens  dont  nous  avions  besoin.  Des  militaires  peu  instruits,  arri- 
yré$  dam  cette  maison ,  semblaient  nous  dédaigner ,  et  commençaient  à  nous 
inquiéter;  le  minisire  de  la  guerre,  Auben  du  Bayet,  donna  les  ordres  les  plus 
précis ,  avec  l'empressement  le  plus  marqué ,  pour  qu'on  respectât  l'astrono- 
mie et  qu'on  favorisât  ceux  qui  la  profèsMnt.  Ainsi  i'observatobe  de  l'École 
militaire ,  le  plus  commode ,  le  plus  Ibumi  dlnstrumens ,  le  pliu  utile  qu'il  y 
eût  alors  en  France,  reçut  par-là  un  nouveau  degré  d'utilité  :  aussi  le  repré- 
sentant Lakanal  le  lit  comprendre  expressément  dam  le  décret  de  restauration 
que  M  dut  rastronomie.  Ce  n'était  pas  la  première  fô»  que  Lakand  sigiulait 
son  zèle  pour  les  sciences ,  comme  on  l'a  vu  pdges  y 30  et  7//. 

Enfin,  l'Institut  national,  qui  devait  remplacer  l'Académie  des  sciences, 
fut  installé  solennellement  par  le  ministre  Bénézech  ,  qui  s'empressa  de  mettre 
en  activité  un  établissement  où  l'astronomie  allait  poÎMr,  comme  toutes  les 
autres  sciences,  une  partie  de  sa  perfection  et  de  ses  progrès,  par  la  réttoioa 
des  efforts,  qui  en^ta  toujours  l'émulation  et  ses  prodiges. 

La  première  classe  de  l'Institut,  qui  correspond  i  TAcadémie  des sdeBoei, 
s'est  occupée  des  mêmes  travaux  avec  la  même  activité,  comme  on  en  peut 
juger  par  les  volumes  de  ses  Mémoires  qui  ont  déjà  para,  et  que  l'on  trou- 
vera successivement  annoncés  dans  cette  liistoire.  • 

Quelqu*»*  iivj*«  >»«a»«  #»nrichirent  l'astronomie  cette  année;  et  ^aboid  une 
nouvelle  édition  des  ^inus,  de  dix  en  dix  secona^ ,  Hont  le  C,"  Ca&t  prit 
soin,  qu'il  augmenta,  et  dont  le  C.*"  Didot  fit  souder  les  caractèm  pour 
les  conserver  en  entier,  afin  que  les  iàutts  qu'on  y  décounka  soient  confiées 
pour  toujours. 

L'Atlas  céleste  de  Flamsteed ,  réduit  par  le  C.'"  Fortin,  fut  revu  pour 
ime  nouvelle  édition.  Je  refis  l'explication;  j'y  ajoutai  les  nouvelles  constel- 
Iati<»is  et  beaucoup  d'étoiles  sur  les  fdandies;  fy  corrigeai  beaucoup  de  ftutest 
et  ces  cartes  célestes ,  dont  les  astronomes  se  servaient  déji\ ,  acquirent  un  nou- 
veau degré  d'utilité.  La  nouvelle  constellation  du  Quart-de-cercle  mural  que 
j'y  plaçai ,  fut  «usntôt  gravée  «bns  le  Journal  do  M.  Hindenburg ,  par  les 
soins  de  M.  de  Zach ,  dont  la  correspondance  active  est  extrêmement  utile  à 
l'astronomie ,  en  même  temps  qu'il  l'enrichit  par  ses  travaux. 

Mon  Abrégé  d'astronomie ,  qui  manquait  depuis  quelques  armées,  quoiqu'il 
f&t  absolument  nécessaire  pour  nos  cours  d'astronomie,  fût  réimprimé  (dioi 
Didot  )  avec  beaucoup  d'augmentations ,  tjue  plusieurs  années  d'expériencv 
et  les  progrès  annuels  de  l'astronomie  avaient  d&  amener.  Je  ne  compte  pas 


Digitized  by  Google 


1 


yéo  HISTOIRE  ABRÉGÉE 

rAscronomîe des  Dunes ,  qui  ett  un  abrégé  de  l'abrégc ,  et  qui  (at  Kéfanprimée 

17^5*  augmentations. 

L'Histoire  ccle^ste  du  dix-septième  siècle,  par  le  C"  Pinçrc,  cominin  de 
s'inij)riinei'  ;  inai^  la  diltîcuitc  d'avoir  des  ouvriers  ddiis  le&  iuiprimeriei  retarda 
l'impression  de  cet  imponant  ncndi  d'obsenratioiis. 

Les  Mémoires  de  La  Pcroiise  s'imprimaient  aussi;  on  en  était  à  la  moîtîc 
du  uoisicme  volume,  à  l'endroit  où  il  raconte  la  mon  de  M.  de  Langle,  tue 
dans  nie  du  Nav^ateim. 

On  annonçait  en  Angleteire  le  Voyage  du  lord  Macartney  à  la  Chine , 
rédigé  par  sîr  George  Stamiton ,  et  le  \  o\  âge  du  capitaine  Vancouver  à  la 
ciite  nurd-ouest  de  l'Amérique,  avec  le  vaisseau  appelé  tJie  Discovtry.  C'est 
.  un  des  voyages  les  plus  intérassans  qu'on  ait  faits. 

L'histoire  de  l'astronomie  s'est  aussi  enrichie  d'un  grand  ouvrage  d'cni- 
dition  en  trois  volumes  in-^',  où  le  C."  Dupuis,  l'un  des  prolesscurs  du 
Colic^e  de  France,  et  Ftin  dèi  membres  dn  Corps  iégislaiif,  prouva  que  le 
culte  des  astres  a  fourni  les  pins  ancieiuMS  religions ,  et  que  la  plupart  des 
fables  anciennes  sont  basées  sur  des  levers  ou  des  couchers  d'étoiles.  Cet 
ouvrage,  qui  prit  naissance  à  mon  cours  d'aiironoinie ,  le  18  mai  1778,  n'a 
cessé  de  se  perfectionner  et  de  s*accroîire ,  et  il  en  est  résulté  un  corps  de 
doctrine  aussi  neuf  qu'intéressant  pour  l'érudition. 

La  correspondance  avec  les  asuonomes  étrangers ,  interrompue  sous  le  règne 
de  la  terreur,  fût  rétablie  cette  année»  et  nous  enrichit  des  observations  da 
MM.  Maskeiyne  et  Herschel  en  Angleterre,  de  M.  de  Zach  à  Gotha,  de 
MM.  Oriani  ,  de  Cesaris  et  Reggio  à  Milan  ,  de  M.  Piazzi  à  Palerme ,  de 
M-  Bode  à  Berlin ,  et  de  plusieurs  autres  astronomes  d'Allemagne  ,  dans  les 
Éphémérides  de  Beilin  et  dans  celles  de  Vienne  en  Autriche.  M.  Bode  pubfi& 
ses  Êphéjnérides  pour  1797  et  1798  ,  et  de  plus  deux  volumes  de  supplémeilSi 
en  1793  et  17^} ,  dans  lesquels  il  renferma  des  mémoires  études  observations/ 

?û  niî  étaient  parrenus  m  trop  grand  nombre  pour  pouvoir  entnr  dans  sa 
phéméridcs.  Le  second  volume  contient  une  table  des  matiàm  iniéressaniCS 
contenues  dans  les  Éphémérides  de  Berlin  depuis  1 776. 

M.  Bode  était  occupe'  d'un  Atlas  céleste,  en  vingt  grandes  feuilles  qui  ont 
deux  |neds  et  demi  de  large  sur  vingt-deux  pouces  de  hauteur ,  pour  lequel  }e 
lui  ai  envoyé  successivement  les  j)ositions  de  1  2000  étoiles  qui  n'étaient  point 
dans  le  Caudogue  britannique  de  1- lainsteed.  Ce  célèbre  observateur  n'en  ayait 
mb  que  1722  de  nxième  on  de  septième  ^antor;  ft  celles  de  sixième,  qui 
sont  visibles  à  la  vue  simple ,  se  sont  trouvées  de  j)lus  de  6000.  —  Hîsto'm  cclesUt 
p.  iv.  J'engageai  aussi  M.  Bode  4  ne  point  suivre  la  projection  de  Bayer  et 
de  Flamsteed ,  qui  diffère  trop  dû  dn ,  puisque  les  cercles  paitans  du  pôle 
et  qui  nous  parainent  des  lignes  droites,  y  sqnt  tous  des  courbes ,  et  que  les 
parallèles  qui  nqus  paraissent  nécessnieniem  combes ,  sofu  des  lignes  droites  sur 
çes  figures. 

M.  van  Sw&iden,  en  Hollande ,  préparait  la  iroMne  édidon  de  son  Traité 
dès  Ioii|^nides,  on  des  plus  complets  qu'il  y  *it  i  mais  H  est  en  hollandais. 
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M.  de  Mendoza  ,  habile  officier  de  la  marine  d'Espagne ,  nous  envoya  un  — — — 
mémoire  sur  les  longitudes,  où  il  a  simpUtié  encore  la  méthode  employée  I/jj^J* 
fusqu'icî.  Ce  mémoire  puni  Ans  h  Comuinanoe  dm  taims  dePaa  V  [i  797  ]. 
II  nous  annonça     recudl  de  tables  qni  slmpiimatt  à  Kadiid,  pour  l'osage 

de  la  marine. 

M.  de  Zach,  astronome  de  Gotha,  fit  imprimer  de  nouvelles  tables  d'aber» 
lariom  pour  ks  éiofles,  avec  un  catalogue  tvb-ëten&,  taré  en  partie  de  ses 

propres  observations  ,  jîour  lequel  je  lui  envoyai  environ  3000  déclinai- 
sons déterminées  avec  notre  murai  de  huit  pieds.  Cet  ouvrage  n'est  pas  encore 
publie. 

Les  Transactions  philosophiques  de  1795  contiennent  un  mémoire  comî- 
dcrable  de  M.  Herschel  sur  les  taches  du  soleil,  dont  la  traduction  est  dans 
la  Décade  philosophique  du  mois  de  janvier  1796.  Il  assure  avoir  observé 
qu'elles  sont  eu-dessons  du  nhreen  Ai  ^ique  on  du  globe  solafae,  et  «pi'eUës 
sont  le  fond  du  soleil,  qui  nous  est  cache  ordinairement  par  la  matière  lumi- 
neuse dont  il  est  recouvert.  11  croit ,  en  conséquence ,  que  cette  matière  n'est 
point  un  fluide  élastique;  il  la  r^arde  comme  lugeant  dans  une  atmosphère 
tnnq>arente.  Mais  comment  expliquer»  par  ce  moyen ,  les  taches  que  l'on  a 
vues  sur  le  bord  même  du  soleil,  y  fomiant  une  échancrure  !  D'ailleurs,  je 
crois  avoir  prouvé  que  les  grandes  taches  que  l'on  a  vues  depuis  quelques 
années  sur  w  soleil,  Paient  sur  le  mime  point  physique  Ai  Aque  solnie; 
et  cela  est  difficile  à  expliquer  par  des  ouvertures  de  la  partie  lumineuse,  s'il 
n'y  a  pas  des  montagnes  qui  produisent  ou  occasionnent  les  ouvertures. 
M.  Herschel  dit  plusieurs  fois,  dans  son  mémoire,  que  les  taches  sont  cer- 
tainement au-dessous  de  la  surfiwe  solaire  :  mais  Une  <&  pas  de  cpielle  manière  ' 
il  s'en  est  assuré;  et  dès-lors  cette  allégation  ne  me  paraît  pas  décj^ive.  Dans 
les  Transactions  de  179$,  il  y  a  encore  un  grand  mémoire  de  ce  cclèbre  astro- 
nome, qui  «oMSMkft la  «kct-ription  dn  son  &nenz  tâesct^  de  quarante  |Heds» 
et  de  la  mécanique  ingénieuse  qu'il  y  a  «nployée. 

N  ous  reçûmes  le  troisième  tome  des  Transactions  américaines  de  Philadel- 
phie ;  j'y  trouvai  une  observation  curieuse  de  l'édipse  annulaire  du  3  avril 
1791.  La  durée  de  l'anneau,  4'  ^7",  m'a  donné  ime  confirmation  mtéves- 
sante  des  diamètres  du  soleil  et  de  la  lune  ,  que  j'avais  déterminés  par  mes 
observations,  et  de  la  diminution  que  j'avais  assenée  dans  la  troisième  édition 
de  mon  Astronomie,  qui  est  de  3  sectmdes  et  demie  pour  !e  rayon  du  soleil, 
et  de  2  secondes  pour  celui  de  la  lune  ;  espèces  d^Bradiations  ou  d'amplifi- 
cations qui  viennent  de  la  himière  de  ces  astres,  mais  dont  l'effitt  n'a  pas  lien 
dans  la  formation  et  la  rupture  de  l'anneau. 

Nous  appitmes  aussi,  par  les  Tnmsactkms,  que  M.  Hencliel  avait  obserré 
des  bandes  ou  une  ceinture  quintuple  autour  de  Saturne,  ce  qui  lui  fît  recon- 
naître la  rotation  de  Saturne  en  lo**  16';  observation  curieuse,  mais  difficile, 

fi'on  ne  pouvut  attendre  que  de  l'auteur  d*nn  télescope  cfe  quarante  pieds , 
qui  nous  devons  tant  d'observations  nouvelles  qui  ont  enrichi  l'astronomie. 
On  déconviit  dans  la  bibliothèque  de  Vienne,  des  cartes  plates,  faites  en 
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'  I  ?  1 5  »  V^^  Pierre  Vesconte  di  Janna ,  quoiqu'on  ah  cru  que  le  duc  de  Viieo 

^795'  employces  le  premier  vers  i4i$* 

On  publia  le  volume  des  Mémoires  de  l'Acadihiiie  de  Berlin  pour  17(1  • 
et  1789.  Il  contient  un  mt'moire  de  M.  Bodc  sur  les  poirys  lumineux  obsef^ 
vés  dans  la  partie  obscure  de  la  lune  ,  et  un  de  Bernotilli  sur  le  calcul  dec 
longftttdes  par  les  édrpaes  de  aoleil,  qu'il  a  nmpiitié  par  dca  tables  nomelks 
qu'il  a  déjà  calculées  en  partît* 

Le  D.'  Koch,  de  Danzig,  publia  une  méthode  utile  pour  trouver  le  temps 
vrai  par  deux  étoiles  observces  a  la  même  liauieur ,  a  1  oritni  et  à  l'occident, 
presque  en  même  temps ,  et  il  en  fit  des  tables. 

Le  volume  des  Mémoires  de  Pétershourg  pour  qoi  nous  parvint, 

contient  peu  d  observatioiu,  quoiqu'il  y  eut  dans  Çfllie  CHmaie  deux  astro- 
nomes, dont  diacon  avah  un  obsenratt^  WBoà  cb  bons  instnuncm.  On  y 
trouve  seulement  quelques  observations  de  M.  RflnKMiky  sur  les  satellites  de 
Jupiter  depuis  1775  jusqu'à  178  5  ,  et  une  occultation  d'étoile.  On  y  inséra  des 
observations  du  C.*"  Flaugergues,  laites  à  Viviers  en  Vivarais,  et  des  letures 
du  baron  de  Pacassy  sur  la  déieraiinatioa  dès  oibhes  des  planètes  et  des 
comètes.  Le  volume  tie  1791  contieiit  des  caicnls  de  If.  Henry,  qni  était 
ci-devant  à  Manheira. 

Noos  avions  coutnine  de  vecevaîr  du  flltMnratkms  d»  M.  Batry»  fiâtes  ft 
Ifanheiio  ;  mais  le  bombardement  obligaa  de  démomer  les  insmunciu  et  cn^ 
dommagea  l'observatoire. 

On  termina  l'impression  des  Mémoires  de  l'Académie  des  sciences  de  Paris 
pour  1789  et  1790;  mais  la  publication  fut  retardée  par  des  obstacles  de 
commerce.  Le  jiremier  de  ces  voluines ,  publié  en  1796  ,  contient  un  grand 
et  beau  travail  du  C/"  La  Place  sur  la  théorie  des  satellites  de  Jupiter,  et 
les  rénitats  qiie  le  C.**  Defambre  avait  tîréi  des  djeei  nations  ;  les  obaer> 
vêtions  et  les  mémoires  que  j'ai  faits  sur  V»n«M  et  Meiconri  le»  observa- 
tions de  1790  ,  par  Cassinl ,  &c,  ;  celles  de  d'Agelet  avant  son  dépan  pour 
le  voyage  autour  du  monde;  le  commencement  des  observations  de  8000 
étoiles  ciicompolaires  ,  que  je  commençai  avéc  mon  neven  en  1789  ;  les 
mémoires  que  j'ai  faits  sur  le  calendrier  des  épactes  et  sur  les  marées  de  l'c-qui- 
noxe;  les  observations  de  la  seconde  comète  de  1788,  par  le  C.*"  Messier; 
ini  iiiéiiHihe  sur  la  figure  des  planètes,  par  ie  C.*"  Le  Gendre;  des  ntémoiies 
de  ièu  Le  Gentil  sur  le»  réfractions  et  sur  l'anciennéié  de  la  sphère  ;  des  obser- 
vations do  NLiraldi  sur  ies  satellites  ;  de  Le  Monnier  sur  les  tables  du  soleil 
et  l'accélération  de  la  lune ,  et  sur  les  étoiles  de  la  nébuleuse  de  l'Écrevisse. 
Ce  finent  k»  demten  travaux  de  cet  illustre  doyen  de  rastronomte ,  né  en 
ir\6  ,  mais  dont  les  infirmités,  dejuiis  le  10  novembre  1791  ,  ne  nous  lais- 
sèrent plus  d'autre  espérance  que  celle  de  voir  publier  le  recueil  immense  de 
ses  observadons  depuis  1731  ,  qui  n'ont  Hé  imptttnées  que  jusqu'à  i  ji6. 

Le  vtlume  de  1790  ,  publié  en  1797»  contient  un  grand  travail  du  C."  La 
Place  sur  le  flux  et  le  reflux  de  ia  mer,  par  la  théorie  et  les  observations» 
trois  mémoires  sur  ies  comètes  de  17^0»  par  le  C.*"  Me»ier  ;  la  sttite  des 
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observations  de  d'Agelet  sur  les  étoiles;  l'application  du  cercle  entier  aux  1 
observations  asuonotniques ,  par  Cassini  ;  les  mcmoires  que  j'ai  faits  sur  la  IJ^^» 
gcographie  de  Tintérieiar  de  l'ÂfHque ,  sur  la  di^aritioii  de  i'unwmde  Saturne 
en  1789 ,  et  la  seconde  panie  de  mes  8000  étoiles  boréales.  J'avais  plusieurs 
autres  mémoires  d'astronomie  destines  pour  îe  volume  de  t-'oo;  le  libraire  n'a 
pu  se  déterminer  à  augmenter  les  trais  de  l'impression  :  mais  je  les  ai  publiés 
dans  la  Connaissance  de?  temps  de  Tan  V  {1797]  et  des  année*  suivantes. 

Cette  courte  indication  suffit  pour  montrer  combien  l'astronomie  est  culti- 
vée en  France.  On  a  vu,  .par  les  articles  précédens,  que  les  troubles  et  les 
dansen  de  la  révolniion  nIhientMnpiiem  pas  I*actrritë  des  ascronomet  firanqds. 

Mous  perdîmes ,  au  commencement  dé  179$  ,  Don  Vincent  Tofino  et  Don 
Joseph  Varehi ,  officiers  de  la  marine  d'Espagne  ,  l'un  mort  à  Cadix ,  l'autre 
à  la  Vera-Cruz.  Ils  s'étaient  occupés  ensemble  des  observations  à  Cadix ,  et 
ib  avaient  publié  deux  volumes  iiUéwsiMU  en  1776- et  1777.  Le  C.'"  De> 
lamhre  a  calculé  plusieurs  de  ces  observations,  et  elles  nous  ont  été  fort  utiles* 
lis  s'occupèrent  ensuite  de  la  carte  des  côtes  d'Espagne ,  qui  pamt  en  1786. 

Nous  eûmes  aussi  i  regretter,  cette  année,  un  géographe  câèbre,  Rigo- 
bert  Bonne,  né ,  le  6  octobre  1727»  à  Rancourt ,  deux  lieues  au  midi  de 
Sedan.  Il  apprit  les  mathématiques  sans  maître;  il  était  ingénieur  à  diy-huit 
ans ,  et  servit  en  cette  qualité  dans  la  guerre  de  Flandre ,  oCt  il  se  trouva  au 
siège  de  Berg-op-Zoom. 

II  s'appliqua  de  bonne  heure  à  la  physique,  aux  mnthc'matîques ,  et  il  fiit 
pendant  quinze  ans  un  des  maîtres  les  plus  recherchés  à  Paris.  Son  goût  le 
tounmliieMACTenla  géographie  :  d*ab<wrd  drgssii  pour  Lettré ,  graveur  en  géo- 
graphia!,  das  cams  de  toutes  les  pwlies  du  monde,  lesquelles  composent  l'Adat 
moderne,  ouvrage  recherché  encon  actuellement  par  tous  ceux  qui  étu^eiu: 
la  géographie.  Il  fit  aussi  des  cartes  séparées,  parmi  lesquelles  on  distingue 
celle  de  ta  MéJlieiioiiée-,  «•■c«li«  golfe  du  Mexique,  qui  fit  sensation; 
elle  lui  procura  en  1775 ,  après  la  mort  de  Hêlin  ,  la  place  de  premier  ingé- 
nieur-hydrographe de  la  marine,  qu'il  remplit  avec  distinction,  et  qui  lui 
doniM  l'occasion  de  Aire  d'excellentes  cartes  pour  perfêetiomier  ec  éimdi» 
les  grands  ouvrages  du  Neptune  français  et  de  l'Hydrographie  française.  Cette 
place  importante ,  qu'il  ne  sollicita  point ,  fut  donnée  à  sa  réputation  et  au 
besoin  qu'on  avait  d'un  grand  géographe  pour  un  grand  établissement  qin 
influe  sur  la  perfèçdon  de  la  navigation. 

Bonne  dressa,  au  Dépôt  de  la  Marine,  le  Neptune  amér!co-<;epff  ntrîonal , 
ouvrage  pour  lequel  il  se  livra  à  un  travail  iôrt  étendu  ,  afin  de  déterminer 
la  position  des  principcnn  Renx  <ie  rAméiiiiQe  incéieasans  pour  la  marine ,  et 
sur  lesquels  il  n'y  avait  eu  que  des  obsenradoi»  insuffisantes. 

Parmi  les  difitîrens  moyens  dont  il  se  servait  pour  déterminer  la  position  de 
ces  lieux  ,  on  doit  (|litingu«  les  méthodes  d'interpolations  qu'il  s'était  faites, 
pour  preiubns  un  milieu  entre  plusiears  quantités  qui  ne  croissent  point  en 
progression  arithmétique;  de  manière  que  celles  qui  s'écartent  le  plus,  et 
qui ,  pour  cela ,  sont  présumées  plus  inexactes,  o'uiduent  sur  le  résultat  qu'eu 
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raison  de  leur  exactitude.  On  lui  a  rej>roch<i  d'avoir  porte  uop  loin  l'tisa^e  <fe 
ces  inteipolatioiis ,  en  le  pnîfifnuit  qudqiiefob  i  de  vëficabics  obicrvaiiom  ; 
BMÛ  3  était  trop  cclairc  pour  donner  dans  un  pareil  abus. 

Ce  fut  Bonne  qui  ht  sentir  le  premier  l'usage  qu'on  pouvait  faire  de  l'apla- 
titteinent  de  la  terre  dans  la  construction  des  cartes  gcogra|ihiques.  Rissi- 
Zlannoniei  Robert  de  Vaugondi  écrivirent  contre  lui  ;  mais  il  les  ii^fiua  Wcto- 
rieusement.  Il  calcula  une  table  de  latitudes  croissanPes  de  minute  en  minute 
dans  le  sphéroïde  aplati ,  dont  il  coutiniu  de  se  servir  avec  avantage  pour  la 
ComtniGtion  des  cartes  du  DépAt. 

Loisque  Raynal  publia  son  HÎNOÎre  des  établbsemens  et  du  commerce  des 
Européens  dans  les  deux  Indes ,  Bonne  se  cbaigea  de  l'atlas  considciable  qui 
accompagne  cet  important  ouvrage. 

Il  fit  aussi  l'atlas  qui  ftit  panie  de  la  nouvdie  Encyclopédie  méthodique  par 
ordre  de  matières,  entreprise  par  I*anckoiicke  ;  car  toutes  les  (ois  qu'il  y  avait 
un  uavail  considérable  à  taire  dans  la  géographie ,  c'était  toujours  à  lui  qu'on 
s'adressait,  comme  étant  le  géographe  le  plus  laborieux  et  le  phis  instiuit. 
Cet  atlas  est  précédé  d*inM  analyse  qui  fenfatme  beancoup  de  rechefcbes  sur 
la  longueur  des  mesures  itinéraires  anciennes  et  modernes;  car  îl  avait  WUtWlt 
d'érudition  que  de  connaissances  mathématiques. 

Il  publia  un  Adas  à  l'usage  des  collèges ,  dMm  ietfdd  on  «foit  wuiaïqwet 
la  France  en  vingt-une  petites  feuilles ,  projetée  avec  toute  l'exactitude  pos- 
sible,  et  réduite  d'après  la  grande  carte  de  France»  après  avoir  calculé  la 
longftndè  et  la  latkuife  des  angles  des  cent  qiiatn-viQM>tiiob  ftuHes  de  cstt» 
immenie  carte»  dTapnès  une  formule  qu'il  av^  cÂwcmi,  «t  avec  laqudie, 
connaissant  fa  distance  d'un  lieu  à  la  méridienne  et  à  la  peipcndicttlaiie ,  on 
trouvait  la  longitude  et  la  latitude  de  ce  lieu. 

Lorsqu'on  commença  à  s'occuper  de  la  réforme  des  pol&  et  mesures ,  9 

publia  un  ouvrage  dans  lequel  il  fit  voir  comment  on  poun ah  faire  dcpcndre 

la  mesure  primitive  des  mouvemeiu  du  soleil ,  de  la  lune  et  d'ime  étoile  »  com- 
parés à  la  grandeur  de  l'équateiir  terrestre  ;  Taccoid  on  le  rapport  nmpte  <fe 
cette  mesure  avec  les  mesuMS  Ics  pbis  cd^Kes  de  la  plus  haute  antiquité,  lui 
«  donnait  lieu  de  soupçonner  que  les  ancieni  ftTaient  employé  les  mêmes  dé- 

mens pour  la  déterminer. 

La  Construction  des  globes ,  que  nous  publiâmes  ensemble ,  fan  donna  occa- 
sion de  faire  des  recherches  de  théorie  et  de  pratique  sur  la  manière  de  tracer 
les  fuseaux  :  on  peut  les  voir  dans  mon  Astronomie,  art.  4o77-4o86,  ainsi 
que  son  travail  sur  les  projections  des  cartes  de  diâerente  étendue  ;  c'est  ce 
qnH  y  a  de  mieux  pour  la  pratique. 

Bonne  fut  le  premier  qui  entreprit  de  détenniner  la  dilatation  de  l'air  par 
des  expériences  ingénieuses  :  j'en  rapportai  le  résultat  dans  mon  Astronomie 
en  1771.  Il  en  dâÉirit  la  correction  des  réfractions,  dépentfante  de  la  hau- 
teur dn  theimomètie  et  du  baromètre  »  et  en  fit  une  t^le  dont  tous  les  astro- 
nomes ont  fait  usage  pendant  vingt  ans ,  parce  qu'elle  était  établie  SUT  des 
fondemens  plus  iiunineux  que  celles  de  La  Caille  et  de  Bradley. 
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n  avait  calculé  des  formules  pour  trouver  les  variations  d«  la  honmo^  pour 

un  lieu  et  pour  un  temps  déterminés.  II  devait  même  l'aire  paraître  un  pla-  17^^* 
nisphcre  où  les  dcclinaisous  de  l'aiguille  seraient  marquées  i  mais  ii  n'a  pas 
été  gncfé, 

ir»'est  anai  ùccapi  d*un  dicdonnaira  de  gëognpitw  anrifitwi»  pour  i*  Italie  ; 

mais  il  n'n  pas  eu  le  tem])s  de  fe  terminer, 

11  avait  eu  une  attaque  de  paralysie  il  y  a  vingt-deux  ans,  dont  ii  lui  ctoit 
lesté  une  înfinnîié  pour  le  mte  de  sa  vie;  maïs  caa  ne  l'empêchait  pas  d«  tra- 
vailler avec  assiduité,  et  souvent  une  partie  de  la  nuit.  Ce  ne  fut  qvie  quelques 
années  avant  sa  mort  qu'il  suspendit  son  travail  au  coucher  du  soleUj  mais 
alors  il  le  levait  de  grand  matin. 

La  vie  sédentaire  et  laborieuse  qu'O  menue,  lui  causa  ,  vers  le  milieu  de  cette 
année  1795,  une  enflure  aux  jambes,  et  ensuite  une  hydropiiie.  Il  faisait  cas 
de  la  médecine»  mais  n'avait  point  de  confiance  aux  médecins  :  aussi  eut-on 
beaucoup  de  peine  è  le  fun  consentir  à  en  appeler  un  lorsque  les  progrès 
de  la  maladie  ne  laissaient  déjà  plus  d'espoir  pour  l'efficacité  des  remèdes. 
II  souffiit  cependant  deux  ponctions;  mais  le  mai  était  incurable:  la  mort  suivit 
de  près  ces  deux  opérations ,  ie  a  décembre  1 79  j  [11  frimaire  ] ,  à  neuf  heures 
du  soir  ;  il  était  dans  sa  soixante-neuvième  année. 

Bonne  était  extrêmement  doux  ,  d'une  patience  exemplaire ,  d'une  humeur 
égale  et  toujours  prc  venante  ;  mais  quand  il  était  exaspéré  ,  il  avait  de  la 
roideur,  et  n'aurait  pas  fait  une  démarche  pour  se  réconcilier.  On  remasqpm 
tm  peu  d'aigreur  dans  ses  réponses  à  Rizzi-Zannoni  et  à  Robert  de  Vaueondi» 
au  sujet  de  l'aplatissement  de  la  terre  dans  les  cartes  géographiques.  Il  était, 
au  reste,  d'tme  probité  austère  et  d'un  désintéressement  peu  commim  :  aussi 
il  alaisié  peu  de  bnn,  mais  beaucoup  de  mairascrits  qui  attestem  son  mérite, 
ses  connaissances  et  son  assiduité  au  travail. 

Il  a  laissé  un  fils  qui  court  la  incmt:  carrier»,  et  qui  travaillait  utilement  au 
D^>6t  de  géographie,  dirigé  alors  par  le  général Ciuon,  dont  noos  avons  fiût 
lemainner  plus  d'une  fjïs  le  zèle  pour  la  géographie.  Le  jcniie  Bonne  est 
actuellement  à  Munich,  occupé  de  la  cane  de  jfavièie. 

•  1796. 

L'érénement  le  phis  h»p<manc  de  cette  année  pour  tes  sdencet  en  gàié- 

ral,  et  pour  l'astronomie  en  particulier,  c'est  l'établisMiMllt de  l'Institut  nft- 
tional  ;  il  avait  été  installé  le  6  dtcemlire  179J.  Voyf?  page  759.  Le  premier 
mémoire  lu  à  la  première  assembice  de  la  première  classe ,  le  i."  janvier  17^6, 
iat  mon  mânoire  sur  la  théorie  de  Mercure.  Le  Gouvernement  assigna  dm 
traitcmens  pour  l'Institut  le  5  juin  [9  messidor].  Parmi  les  prix  propo- 

sés par  l'Institut ,  qui  sont  chacun  une  médaille  d'or  du  poids  d'un  kilo- 
ipamme,  ou  3400  fines  de  notre  ancienne  monnaie,  il  y  en  a  eu  plu- 
«un  pour  fastraoomie.  Ces  nouTeanx  «ecooit  nmpbcèiatt  ce  cpt'eUe  «vait 
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■  *ii     pcffdn  pir  U  nq^praifoii  de  rAcadémie  des  sdeoces,  gni  sTilt  en  liai  le  I 
l/p^.  août  179). 

A  U  fin  de  février ,  je  parvins  à  avoir  du  C.**  Lenoir  un  cercle  entier  de 

dix-neuf  pouces,  que  j'attendais  depuis  deux  ans  :  insirument  précieux,  avec 
lequel  (e  C.'"  Le  Français  I.a  Lande  détermina  la  latitude  de  Paris,  4^°  5°' 
i4"i  l'obliquitc  de  i'ccliptique ,  25*  27'  j S",  à  la  fin  de  juin  1796,  plus 
grande  de  5"  que  par  iet  labiei  dn  eokil  qui  sont  dans  h  tioîsièine  éSAvi  de 
mon  Astronomie. 

Le  C/"  Mechain,  à  Perpignan,  trouva  exactement  fa  même  chose;  elles 
observations  des  années  suivantes  ne  changèrent  pas  ce  résultat. 

Le  bureau  des  longitudes  avait  envoyé  à  Montauban  ,  au  C.'"  Duo-^pClMt- 
pelle  fils,  le  sextant  de  six  pieds  avec  lequel  La  Caille  avait  fait  ses  meil- 
leures observations ,  et  nous  étions  certains  que  ce  jeune  et  habile  astronome 
en  drarah  le  meifleur  parti  ;  il  fit  en  efik ,  cette  année,  beaucoup  d*crfMerv»> 
tions ,  et  il  se  propose  d'en  faire  imprimer,  à  ses  frais ,  un  recueil  considérable. 

Le  3 1  mars,  M.  Olbers  découvrit,  à  Bremen,  une  comète  dans  la  Vierge  ; 
il  l'observa ,  et  il  en  calcula  les  élémens  :  c'est  la  quatre-vingt-cinquième  que 
nott  connaiMom ,  snivant  It  catalogue  qù  esc  dans  mon  AstrotuMnie.  Les 
erreurs  du  3 1  mars  au  1 4  aviil  M  vont  qu'aile  fim  à  six  nrinnine. 

Nœud»  o  signe  17'  a'. 

IndnuÂon,  64* 

Périhélie,  six  signes  1 1*  44'» 

Distance  périhélie,  1,578. 

Passage,  le  a  avril  1796  ,  ao*  23',  temps  moyen  à  Bremen. 
Comète  rétrograde. 

L'opposition  de  Mars,  arrivée  le  i4  juin,  oii  l'erreur  de  mes  tables  était 
de  j4\  1^  donna  lieu  d'examiner  l'éauation  de  cette  planète,  en  comparant 
«eite  opposidbn  à  ceOe  de  1788 ,  qtd  étâifr  dans  la.  partie  opposée  de  for- 
bite.  Pour  cela  j'ai  eu  égard  aux  perturbaiion*;  que  j'avais  négligées  jusqu'à 
ce  jour,  quoique  j'eii  eusse  doiuié  le  calcul  en  1758  et  1761.  Je  vis  qu'il 
faudrait  ajouter  environ  1  y"  à  l'équarion  de  Mars ,  qui  est  Anis  mes  demîèns 
tables.  Mais  ces  recherckes  ont  été  faites  ensuite  avec  plus  de  détail  jiar  le 
C-  Le  Français,  et  il  a  ttouvé  lo*  4>' Ce  ne  senût que  lo' 4i' ^6  »  sui- 
vant M.  I  rîesnecker. 

L'équation  de  Man,  rànitant  de  mes  nonrdles  vediercbes,  serait  10*  4 1' 
5",  plus  petite  de  34  que  celle  de  M.  Triesnecker,  à  l'endroit  de  SOU  mémoîte 
où  il  emploie  les  perturbations.  —  Éphéméridis  de  Vitnne,  1789. 

L'opposition  de  Mars  ,  observée  par  M.  de  Zach  ,  airim  le  i4  f*^ 
1796,  i  1-4*  49'  5®*»  temps  moyen,  à  Gotha,  dans  8*  24°  j 4'  J/"»  comptés 
de  i'équinoace  i^pareot;  buitode  aus^ralet  y  37'  54*9  »- latitude  bëliocentiî^t 
1-6'/. 

La  confonction  de  Vénus ,  observée,  fe  d  aoAt,  par  le  C.*"  L«  Françdit 

n'a  donné  pour  Terreur  de  mes  tai)Ies,  que  cinq  à  six  secondes;  et  comme 
Vénus  était  aphélie ,  c'est  une  confirmation  satisfaisante  de  la  déiemunotioS 
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que  j'avais  donnée  dt  €CK  aphélie  difficile  à  constater.  —  AUmmts  it  l'Aeth 

demie,  1785. 

M.  de  Zacfa,  à  Gotha,  a  trouvé  Vamar  de  aiestàUcs»  ie  29  jniflec ,  -1- 4" 

en  longitude,  et —  15"  en  latitude. 

L'oppo&ilion  de  Jupiter,  observée,  le  29  août,  par  fe  C."  Bouvard,  a 
donné  l'emur  des  tables  du  C.*"  Delanibre  de  7"  ;  ce  qui  prouve  que  la 
grande  mégaJité  annoncée  par  le  C."  La  Place,  te  10  mai  1786»  ett  par- 
ÉUtement  confirince  par  les  observations. 

Dans  l'opposition  de  Saturne,  le  ij  décembre  1796,  l'erreur  des  tables 
s'est  tronvée —  31*}  c'est  une  confinnatioa  de  cette  découverte  et  dr  ilmel- 
ligence  avec  laquelle  ie  G.**  Delambic  a  coosmilt  ses  table*  dé  Jupiter  et  da 

Saturne. 

L'ctlipse  de  i'ctoiie  3  du  Sagittaire  par  Mars  est  mie  observation  rare  .et 
singulière  cjui  fut  faite ,  le  17  avril,  par  le  G.*"  Flaugergues  à  Vivien ,  et  par 
M.  Englefîeld  en  Angleterre.  T  e  premier  ia  vit  lorsqu'elle  venait  de  sortir;  elle 
touchait  encore  ie  disque  de  Mars.  —  Connaissance  des  temps  pour  1 799,  p.  428. 

Le  26  décembre ,  nous  eftmes  une  conjonction  moins  remaR|nd»Ie  pour 
les  astronomes ,  mais  qui  l'était  plus  pour  le  public.  On  voyait  Mais  au-dessus 
et  très-près  de  Jupiter;  on  estimait  cinq  à  six  doigts  une  distance  qui  «Çiaît 
réellement  de  quatorze  minutes;  cela  taisait  un  spectacle  pour  ceux  qui  font 
attention  i  l'éclat  des  corps  câesies.  Le  G.**  Duc-la-Chapelle  Pa  observée 
avec  soin  à  Montauban. 

Le  Gouvernement  s'empressa  de  favoriser  les  sciences  et  ceux  qui  les  cul- 
tivent; le  ministre  Bénézech  onlotma,  le  6  floréal ,  l'impression  de  l'Histoire 
câesie,  qui  comprend  tontes  les  observation  faites  à  Paris ,  et  d'abord  les 
5 coco  étoiles  qiie  nous  avom  déterminées  an  muial  de  l'École  mffîiiiie.  Get 
ouvrage  a  paru  en  1801. 

J*B<pa>e  ^'on  y  cvofMmra  «mirite  tOQtes  fes  obsewadons  làiies  à  Paiis<dqMm 
ciiupjante  ans  par  Joseph  de  l'isie,  Le  Monnier ,  ^Messier ,  et  même  celles 
du  dernier  siècle,  que  le  G."  Le  Monnier  n'a  ptibiiées  que  jusqu'à  168^  ; 
celles  de  l'Observatoire  de  Paris  depuis  1 79 1 ,  où  finissent  les  extraits  qui  ont 
été  publics  par  le  C.'"  Cassîni,  de  1785  à  1     i . 

J'y  ;ii  iiiscrc  des  observations  de  Dctrquier  ,  qu'il  a  envoyt^es  au  burenu 
des  longitudes,  et  qui  s'étendent  depuis  le  19  avril  1791  jusqu'au  19  mai 
1798.  G'est  la  sfarième  suite  de  ses  observations,  dont  H  avait  doimé  deux 
volumes  in-4.* ,  imprimés  en  1781  et  i782,ettrob  caÙen  dans  la  Mémoîtei 
de  l'Académie  de  Toulouse.  Les  deux  volumes  se  trouvent  à  Paris,  cfaes 
Laporte ,  rue  Christine. 

Le  grand  travail  dé  la  méridunne  lut  conânoé  autant  qnH  était  posrible. 
Dès  le  commencement  de  l'anm'e  ,  le  C."  Delamlire,  étant  à  Dunkerque, 
observa  la  latitude  avec  tm  cercle  entier,  pour  déterminer  une  des  extrémités 
de  la  nouvelle  méri£enn»;  l'antre  avait  été  déterminée  par  Méchain  i  Barce- 
lone, en  1792. 

Le  9  juâtet ,  le  G.*"  Delambie,  retardé  long-Mmpa  par  ia  difficulté  d'avov 
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— — —  des  fonds  eC  par  la  lenteur  des  bureaux  ,  partit  pour  Bourges  ;  il  commença 
17^ 6.. par  placer  des  signaux  jusqu'à  Herment ,  qui  est  vis-à-vis  de  Clermom. 

Lf  9  novembre  il  arriva  à  Sermur  »  ayant  achevé  huit  statfons  et  terminé 

g tout  288000  toises  de  la  méridienne;  il  se  proposa  de  passer  l'hiver  à 
Vuz  pour  observer  la  ladtude  vers  le  milieu  de  l'arc  total ,  afin  d'avoir  l'iné- 
galité <KS  degrés,  indépendammem  des  hypothèses  sur  l'aplatissemeiu  de  la 
terre. 

Le  C."  Méchain  fut  moins  heureux  ;  il  ne  put  commencer  aussitôt;  il  fut 
contrarie  par  les  mauvais  temps  dans  la  moniagne  iNiuirc ,  au  nord  de  Car- 
cnsomie.  Il  se  détemmu  à  passer  l'hiver  dans  cette  ville  pour  anendre  les 
premiers  jours  favorables  à  son  travail»  et  y  iAnnetttt  des  azimuts  pour  mieaz 
Winier  la  direction  de  ses  triangles. 

.  Nouet  fit  les  Alpes  une  campagne  pénible ,  mab  très-utile  »  ai<fê  du 
C.**  CarfueC,  ingénieur-géographe;  iTfornia  de  grands  triangles  qui  com^ 
prennent  l'espace  renfermé  entre  Thonon  au  nord,  Saint -Jean -de- Mau- 
rienne  au  midi,  le  Mont-Blanc  à  l'orient,  et  le  Mont- Colombier,  vers  Beliey  , 
&  Poccidenc.  Il  continue  (en  1 8oa). 

Le  giTicral  Calon ,  à  qui  la  géographie  et  l'astronomie  avaient  de  nouveiks 
obligations,  nous  procura  encore  des  triangles  levés  dans  la  Belgique  par 
Perny ,  qui  les  continuera  dans  la  Hollande  si  les  circonstances  le  permettent. 

La  Connaissance  des  temps  pour  i*anV  [1797]  parut  au  mois  d'avril  ij^6. 
Les  additions  étaient  considérables;  OU  y  trouve  le  catalogue  de  lOQO  étoiles 
circompolaires ,  dont  j'ai  pari^. 

Qn  y  trcmve  ans^  beaucoup  d'observations  d'éclipsés ,  avec  les  résultats  que 
l'en  avais  tirés  par  le  calcul  ;  des  observations  de  planètes ,  et  sur-tout  de  Mercure» 
que  j'ai^calculces  pour  achever  d'en  perfectionner  la  théorie;  un  journal  d'astro- 
nomie depuis  1782,  temps  où  finissait  l'Histoire  de  l'astronomie  de  B.iilly, 
jusqu'en  1 788  ;  des  observations  de  M.  de  Zach  à  Gotha ,  d»  M.  B«iTy  à  Man* 
heiin,  du  C.*"  Duc-la-Çhapelle  à  Montauban  ,  de  Vidal  à  Toulouse,  &c. 

J'ai  donné  ime  détermination  du  diamètre  du  quatrième  satellite  de  Jupi- 
ter, et  de  nouveaux  éiémer»  de  Toibltf  de  Mevcuie. 

La  ConnaisMnce  des  temps  pour  l'an  VI  [1798]  parut  au  mois  d'août. 
Les  additions  y  sont  encore  plus  considérables  que  dans  Içs  voluines  précé- 
dens.  On  y  trouve  plusieurs  mémoires  que  j'ai  faits  sufle  mouvement  propre 
des  étoiles,  sur  les  satellites  de  Saturne ,  sur  la  cjwrbure  de  l'orbite  appavouè 
de  la  lune  dans  les  éclipses,  à  l'occasion  d'une  erreur  de  K^Jerj  une  noa- 
velie  détermination  de  la  préçession  des  équinoxes. 

On  commença  d'imprimer ,  dans  la  Connaîssance  des  temps  de  175)9 , 
t;88  étoiles  de  la  sixième  grandeur ,  toutes  réduites  à  1790,  et  qui,  pour  la 
plupart ,  n'avaient  jamais  été  observées  ni  calculées  par  personne. 

Le  C"  La  Place  publia  son  Exposition  du  système  monde,  où  l'on 
voit  celle  de  ses  découvertes ,  et  des  îdé^  nouvdles  sur  plusieun  objets  de  la 
physique  céleste. 

i^a  uoisième  édition  de  l'Atlas  de  Fiamsteed ,  /a-^',  parut  ( chez  Lamarche } . 
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J'y  ai  ajouté  beaucoup  d'étoiles  et  corrigé  beaucoup  de  fautes,  comme  on  l'a  vu 
ci-devaiit.  Le  C.*"  Méchain  a  aussi  contribué  à  perfectionner  cette  édition.  I 

Le  comhé  dMnstinctîon  publique ,  sur  le  rapport  de  Lakanal ,  a  fait  rendra 
un  décret  le  6  avril  1 796  [  1 7  germinal  an  4  ]• 

ce  Le  Conseil  des  Cinq-cents ,  considérant  qu'il  est  de  l'intérêt  comme  de 
».  h  ^oire  de  la  nation  française  d'encourager  l'étude  de  l'astronomie,  dont 
»  l^imnence  sur  la  prospérité  des  empires  ett  aujourd'hui  reconnue  par  COUS' 
»  les  amis  de  leur  indépendance  et  de  leur  pro^«irîté» 

»  Déclare  qu'il  y  a  urgence. 

»  Le  ConseH ,  après  avoir  dédarë  l'urgence ,  prend  la  rétt^don  suivante  : 

»  Le  cours  d'astronomie  pratique ,  fondé  par  l'anicle  VI  de  la  loi  d'orga- 
»  nisation  du  bureau  des  longitudes  ,  du  7  messidor  an  3  ,  sera  ouvert  dans  le 
M  chdevant  collège  des  Quatre- Nation».  En  conséquence,  l'obsenratoire  connu 
»  sous  le  nom  ^Oèmfoum  de  La  CalUe  est  mû  iJaifi^osîiioa  dudii  bureau 
30  des  longitudes.  » 

Le  1 9  »  le  Conseil  des  Anciens  a  approuvé  ladite  résolution. 

Ce  dtorec,  quand  il  sera  exécuté,  nous  procurera  un  observattme  de  plus; 
et  cet  observatoire  a  sur  beaucoup  d'auircs  l'avantage  d'une  grande  solidité. 

Le  poème  sur  la  sphère,  publié  par  le  C."  Ricard,  n'est  pas  une  chose 
indifférente  pour  l'astronomie ,  puisqu'il  peut  la  propager.  Le  m^te  de  l'exacti- 
tude y  est  joint  i  celui  de  la  poésie.  Je  l'tt  m  avant  l'impression ,  suivant  le 
désir  de  l'auteur ,  qui  craignait  de  n'être  pas  assez  sûr  de  tOUS  ics  détails,  mais 
qui  avait  }>eu  besoin  de  mes  conseib. 

M.  Dalby  publia  à  Londres  un  mémdn»  de  vingt  pages,  qui  contient  le 
récit  de  la  mesure  d'un  degré  de  longitude  et  d'un  degré  de  laritude,  exécu- 
tée aux  Indes,  en  1791  et  1792 ,  par  M.  Reuben-fiurrow ,  au  nord  de  Cal- 
cutta. Le  degré  de  longitikfe,  sous  le  tropique,  s'est  trouvé  de  ^i6%o  tofset, 
«c  le  degie  de  latitude  entre  tz"  44'  et  23*  48'*  c'est-i-dire,  vers  le  tropique 
du  Cancer ,  de  5  6" 26  toises ,  plus  petit  de  27  toises  que  celui  du  Pérou  :  mais , 
comme  il  n'avait  qu'un  quart-de-cercie  d'un  pied,  on  ne  peut  regarder  cette 
détermination  comme  bien  conduante  ;  cependant  M.  Ddby  ne  croit  pas 
qu'il  y  ait  plus  de  dix  toises  d'incertitude, 

La  mort  de  M.  Burrow  ,  arrivée  au  mois  de  mai  179a ,  nous  a  privés  de  la 
smte  de  ce  travail ,  qu'il  se  proposait  (fe  continuer  db  qu'il  mrait  reçu  un 
grand  secteur  qu'il  sollicitait  depuis  1789. 

Une  montre  d'Arnold,  avec  laquelle  il  allait  et  revenait  de  l'orient  à  l'oc- 
cident ,  d'une  extrémité  à  l'autre  de  son  degrc  de  longitude ,  lui  a  procuré 
la  différence  des  longitudes  de  a'  ;  a"  de  temps. 

M.  Dalhy  trouve  que  ces  degrés  donnent  raplatis?cinent'de  -y^  :  mais, 
comme  cela  ne  s'açcorde  pas  avec  les  degrés  mesures  ailleius ,  il  en  conclut 
que  b  teire  n'est  pas  un  eilipseiNfe  régulier  ;  et  ce  rérahat  est  aussi  celui  du 
C.*"  La  Place  dans  ses  Recherches  sur  la  figure  de  la  terre. 

Dans  le^  Transactions  de  1 796 ,  M.  Ucischel  a  donné  deux  grands  mé- 
moires sur  la  iumicre  des  étoiles. 
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■  On  annonça  un  h.ihile  opticien  de  Londres,  M.  Waisrm  ,  qui  tennin.î't 

lj^6.  un  ttiescope  grégorien  de  9^  pouces -d'ouverture,  dont  le  prix  devait  eue  de 
aoo  louis. 

M.  de  Rossel ,  seul  oflRcier  vivant  de  l'cquipage  du  feu  capitaine  d'Entrec^;- 
teaux ,  «'occupait  à  Londres  de  la  rédaction  de  ce  voyage ,  dont  il  avait  reciKiiii 
les  fomnauz  et  les  observations,  et  i'amiraiité  d'Angleterre  promeitaic  de  fm 
les  fiais  de  la  publication  ;  mais  il  ett  levem  «a  Fiance. 

Les  ^.phomcrides  de  Vienne  pour  1797  contiennent  beaucoup  d'obser- 
vations faites  à  Vienne,  à  Bude,  à  Prague,  à  Creimmunster  ;  des  calculs  de 
longitudes  pour  un  grand  nombre  de  Vnles;  me  nonrelle  déieiiuinaiion  des 
distances  des  satellites  de  Jupiter,  par  Triesnecker.  Les  voici  en  denii<db* 
mètres  de  l'équateur  de  Jupiter ,  qu'il  ttouve  de 

Le  I."  satellite,    j'  S6. 

Le  2.*. .  * . •  «  •    9») 3*  * 

Le  j.*   14,99. 

Le  4>*  ••••••  •  26,3 1 . 

Un  mémoire  de  M.  finiv  m  l'oMiqnittf  de  Péclrptique ,  par  les  obsem- 
ti<»is  des  solstices  d'éltf  Cf  #liiver ,  observés  à  Creenwich.  Il  lui  par.vit  quel«s 
réfractions  de  Cassîni  sont  préférables  à  celles  de  Bradley  ;  il  les  établit  de  b 
manicre  suivante  ,  pour  diticrentes  distances  au  zénith  ,  le  baromètre  éiaa 
à  30  ponces  anglais,  et  le  thannomètre  à  )4î*  A        . .  e'  3 1'4. 

38 .  . .  .0  4  5 ,4« 

*    .  7Î*  •  •  -  3  37.9- 

M.  le  major  de  Zach ,  astronome  célèbre  de  Gotha ,  dont  la  coneqioo* 
dance  est  la  plus  mile  et  b  plus  agréable  que  j'aie  jamais  eue ,  m'a  fait  coiuiaîirt 

plusieurs  ouvrages  anglais  et  alleinands,  dont  sans  lui  je  n'aurais  jamais  eu  con- 
liaissance ,  et  plusieurs  anecdotes  qui  amioncent  la  plus  vaste  érudition,  li  * 
tradhiit  mon  éloge  de  Bailly ,  a««e  der-adiflcionf  pfos'  éicnchies  que  1*oirm^ 
qu'il  traduisait  ;  il  se  proposait  de  traduire  mon  Abrégé  de  l'histoire  de  l'astre 
nomie,  qui  est  dans  la  Connaissance  des  tetnps  de  1797,  avec  des  additioi» 
considcrables.  C'est  lui  qui  devait  faire  cette  histoire  :  il  veut  bien  me  la 
ébaucher  ;  mais  il  se  charge  de  la  perfectionner. 

11  a  terminé  depuis  [leu  l'impression  d'un  volume  de  tables  d'aberrations, 
«vec  im  nouveau  catalogue  d'a^icensioiu  droites  de  1200  étoiles  zodiacal«| 
qui  auront  tomes  la  même  précision  que  les  34  étoHes  de  M.  Maafcelyiie;i> 
Us  A  détciminées  avec  une  lunette  méridienne  de  Ramsden ,  qui  est  si  p^J' 
fàitement  placée  ,  qu'il  ne  trouve  pas  de  différences  de  plus  d'un  dixième  « 
seconde  de  temps  entre  huit  étoiles  distribuées  sur  cent  soixante-deux  àeff^ 
dn  méridien,  d^pnb  Antavès  jusqu'à  la  Chèvre,  sous  le  pôle.  Cette  )nuf» 
est  placée  sur  des  blocs  de  granit  jiesant  chacun  six  milliers. 

Le  duc  de  Saxe-Gotha,  à  qui  nous  devons  rétablissement  de  ce  sup^ 
observatoire ,  n'épargne  rien  pour  le  compléter.  ^ 

LeC."  Louis  B réguet ,  horloger  de  Paris,  ctmtinuaft  de  s'occuper  à  fti«^ 
montics    iongjttude»  chronomètres  ou  gaide-tcmpe;  ii  fit  des  czpâricDCC»  «t 
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lecherches  curieuses;  ii  découvrit  sur-toui  un  nouvel  échappement  absolument  — 
indépendant  de  ia  force  motrice  et  de  tuutt-s  les  inégalités  du  rouage.  Je  l'ai  l'ait  1 7^^* 
graver  dans  l'Histoire  des  mathématiques  de  Montucla.  Cet  habile  artiste  est 
né  à  Neuchàtei  au  mois  de  janvier  i'/A^j;  mais  il  habite  en  France  depuis 
*7^i*     ^  1780  il  coounença  à  s'occuper  de  la  perfection  de  son  art. 

Le  C.*"  Oreily ,  qui  avak  uns  manafiictiiie  de  crÎMaiix  m  Gm- 
Caillou ,  fit  du  flintglait  ptmr  les  lunettes  «oomati^ies  ;  le  C."  Carodié  en 
fît  l'épreuve ,  et  le  trouva  d'une  assez  bonne  qualité  :  ses  SUCCesseuct ,  les 
C""  Caioire  et  Besson,  se  proposaient  de  le  perfectionner* 

Don  Denis  Alcala«GaIiano,  capitaine  de  Taînean  en  Espagne ,  a  envoyé 
au  bureau  des  long^itudes  deux  mcinoires  sur  le  calcul  des  longitudes  et  des 
latitudes ,  qui  prouvent  qu'on  cherche  à  accréditer  ces  utiles  méthodes  dans 
la  marine  d'Espagne.  Le  voyage  de  Don  Alexandre  Malaspina  4  la  mer  du 
Sud  y  en  1789  ,  lut  l'occasion  de  ces  recherches,  et  nous  proctira  anssi  des 
observations  sur  les  marées,  aux  deux  côtes  de  l'Amcrique.  J'en  enrichirai 
mon  Traite  du  flux  et  du  reflitx  de  ia  mer,  dont  la  première  édition  ,  publiée 
en  1783,  a  déjà  procuré  beaucoup  d'obswvacions  intéresiantei  dès  <fimfnnie> 
parties  du  rponde ,  poiu*  améliorer  la  seconde  édition. 

C'est  la  méthode  que  j'ai  suivie  depuis  trente  ans.  Dès  que  j'ai  publié  un 
ouvrage ,  je  m'en  sers  pour  me  procurer  des  additions ,  des  corrections ,  afin 
de  le  ren<be  meillettr  dans  une  autre  édition.  11  y  en  a  qui  préféreraient  d'at- 
tendre, pour  faire  mieux  des  la  première  fois;  mais  ils  perdraient  les  secours 
que  procure  une  première  cbauche.  Je  suis ,  d'aiiieturs ,  le  conseil  de  Quin- 
dlien ,  qui  £t  :  Jnwita  dtim  perpolimtuir  internait. 

Les  lettres  d'E^M^gn*»  «D  dM»  dtt  8  novembre ,  nous  ont  appris  <^  le 
prince  de  la  Paix,  premier  ministre,  avait  établi  des  professeurs  d'astronomie 
thcc)ri(]ue  ,  pratique  et  physique,  et  pour  les  applications  à  la  géographie  et 
à  la  nitvigAtiun  j  de»  proftiMours  tatmMuoMm»  OU  supplëans;  des  dlves  desti- 
nes à  les  remplacer  :  il  en  a  formé  un  nouveau  corps  militaire,  avec  le  nom 
àUngénieurs  -  cosmograpkts  d'état.  Le  30  octobre,  ils  ont  été  présentés  au  roi 
et  i  la  reine  :  mais  les  observatoires  «to  Madrid  ne  sont  point  encore  terminés. 

Il  a  aussi  demande  à  M.  Herschel  im  télescope  de  vingt-cinq  pieds,  dont 
M.  de  Mendo/a,  officier  espagnol,  actuellement  i  Londres,  int  chargé  da 
presser  l'éxecution ,  et  qui  est  en  chemin. 

Joseph  Chaix,néiSaint-Phai^,iiniil!ienesdeyalcnce,Ieaftvrier 
1766,  vicr- directeur  de  ^obser^  atoire ,  après  avoir  cultivé  l'astronomie  et  la 
géométrie  en  France  et  en  Angleterre  pendant  plusieurs  années ,  alla  prendre 
poMession  du  grand  et  bel  oI>servatoire  que  l'on  a  commencé  à  Madrid. 

En  Allemagne,  on  imprima  les  Fragmens  aphroditographiques  dé  M.  Schrôe* 
ter,  c'est-à-dire ,  ses  obsenations  sur  la  figure ,  les  taches  ,  les  montagnes  de 
Vénus ,  «t  sur  sa  rotation ,  dont  il  a  beaucoup  parlé  dans  les  Transactions 
philosophiques  de  Lombes,  dm  les  Mémdres  de  Gottmgue ,  d'Erfort ,  dé  Ber- 
lin ,  et  dans  les  Éphémérides  de  Berlin.  Il  trouve  qu*i!  y  a  dans  Vémis  des  mon- 
tagnes tiès-clevées  comme  sur  la  terre  et  sur  la  bme;  que  les  hautemt  4e* 

£c  c  ce  i 
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-■  '  ■  -  montagnes  de  Vénus  sont  au  diainetie  de  cette  planète  à -peu -près  dam  le 
17^6,  même  nppon  qne  celles  de  b  bne  an  diamètre  de  œlle-ct»  que  h  pbpandi 
CCS  momagnes  et  les  ^im  hantes  sont ,  comme  dans  b  famé ,  sur  b  pmie 

australe. 

La  rotation  de  \  cnus  lui  parait  de  23"  zï  ;  les  altérations  observées,  dans 
l'espace  de  dans  bewes ,  dans  bs  cornes  de  cette  planète,  hn  peraintni  indi> 
quer  que  son  t'quateur  fait  un  grand  angle  avec  Técliptique,  et  qne»  ptrCOOl^ 
quent ,  les  cbaugemens  des  saisons  y  sont  très-considérables. 

Il  pense  que  M.  Herschd  fait  le  diamètre  de  Vénus  trop  grand ,  en  f éia> 
blisiant  de  t8*8  ,  vu  à  la  distance  du  soleil  ;  il  ne  le  fait  que  de  1 6" 6 ,  comme 
moi ,  et  comme  M.  de  Zach  .dans  le  second  supplément  ans  Éphànéiidei  de 
Berlin. 

-  M.  Sdianbach  pnbUa  les  Cetattérismes  dxratostiiènes  en  grec  et  en  faiin. 

M.  Amman  publia  des  opérations  faites  pour  la  topographie  de  Suabe. 

M.  Woitman»  directetu  des  eaux  à  Cuxhaven ,  ou  Ritzebuttel,  à  l'em- 
bouchure dii  Weser ,  fit  des  observations  curieuses  et  des  expériences  sor  lé 
lâifactlons  terrestres  et  sur  leurs  variations  près  des  eaux  et  des  terres;  et, 
suivant  les  degrés  du  thermomètrë  et  du  haromctre  ,  il  trouva  quelquetob 
de  la  dépression  au  lieu  d'clévaùou.  il  donna  un  mémoire  sur  ce  sujet  i 
l'Académie  de  Gottingue. 

M.  Frédéric  Homemann ,  né ,  le  18  septembre  1 772 ,  à  Hifdesheim  en 
basse  Saxe,  fut  destiné  n  un  voyage  dans  l'intérieur  de  l'Afrique,  pour  l'as- 
sociation anglaise ,  qui  a  déjà  fait  des  tentatives  à  cet  égard.  11  sait  les  langues 
orientales  ;  if  entend  la  médecine;  il  travaflb  dans  les  ans  dn  serrurier  et  do 
Menuisier;  il  va  facilement  à  pied;  il  est  robuste,  courageux,  enthousiaste  des 
voyages,  et  l'on  doit  tout  en  espérer.  M.  de  Zacb  lui  a  proposé  de  le  meitR 
an  état  de  iîdre  encore  quelques  obsenrations  astfonomtco-^éographiquei;  9 
qui  lendtait  ce  voyage  le  plus  intéressant  y'w  •♦ût  jamais  tah.  On  peut  vos 
dans  mon  mémoire  sur  l'imérieur  de  l'Afrique  [Académie  dts  sciences ,  i79o|r 
tout  ce  que  l'on  peut  attendre  d'une  pareille  entreprise.  Nous  avons  vu  passa 
à  Paris  ce  conn^genz  voyageur  an  mois  de  |uiilet  1797  ;  et  nom  «vous  qifMt 
qu'il  avait  envoyé  son  journal  en  Angleterre. 

M.  Neickenbrecher  avait  donne,  à  Berlin,  tm  Traité  général  des  poitfe  ^ 
mesures ,  en  allemand.  M.  Gerhardt  y  a  a^ooté  les  nottvcfles  mesntes  r^MUi- 
caines,  et  a  rendu  ce  volume  plus  complet  que  b  Métrologie  de  Paneton,  sur- 
tout pour  l'Allemagne,  duni  les  détails  nous  manquaient.  An  resté%  les  détails 
des  mesures  mêmes  de  la  Irance  y  manquaient  également;  on  ne  les  trouve 
nulle  pan.  Il  y  avait  à  la  bibfiouièque  de  rAcadéaye  un  manuscrit  où  eil« 
étaient  rassemblées  ;  et  lorsque  je  proposai  à  M.  Paucton  le  plan  et  les  pnn- 
dpaux  fondemens  de  son  ouvrage,  j'espérais  qu'il  y  ajouterait  ces  détails»  ^ 
intéressaient  spécialement  la  1-  rance  ;  mais  on  les  imprime  actuellement* 

M.  Prosperin ,  dans  les  Mémoires  de  Stockholm ,  donna  une  sniie  ds 
calculs  sur  les  distances  des  comètes  à  la  tCire;  iia'CH  a  pM  tTOUVé  cpB  f»"** 
approcher  plus  près  que  mille  lieues. 
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M.  Hï-nnert  ,  astronome  d'Utrecht,  remporta  le  prix  de  l'Académie  de 
Pciersbourg  &ur  ïti  incgaiitti  du  mouvement  diunie  de  la  terre.  Sou  rûultat 
est  qu'il,  y  a  bien  quelques  inégalités  dam  la  rotatton ,  nAn  qu'^es  se  réta* 
blissent  et  se  compensent ,  de  manière  qu'on  peut  !a  supposer  uniforme. 

Les  Éphémérides  de  Milan  pour  1796  nous  procurèrent  une  théorie  des 
perturbations  de  Mercure  par  M.  Oriani ,  et  des  observations  de  cette  pla- 
nète, faites  par  M,  de  Ceiaris  avec  reaccettent  nmral  de  Raïuden,  «pd  a  hvH 
pieds  anglais  de  rayon. 

Lorsque  les  troupes  âsnçaises  firent  ia  conquête  du  Miianez ,  des  académi-^ 
•ciens  fiançais  allimic  y  lecneiiiir  les  objets  miles  pour  les  sciences  et  les  arts; 
nous  respectâmes  le  mural,  drat  les  astronomes  Oriani,  de  Cesaris  et  Reggto 
foiTt  un  si  bon  usage ,  et  nous  demandâmes  au  Directoire  executif  de  les  recom- 
mander nommément  au  général  Bonaparte,  qui  commandait  l'armée  française: 
fionapoie  les  leçut  avec  distinction ,  entre  autres  M.  Oriani ,  et  leur  donna  toute 
la  protection  dont  ils  avaient  besoin  pour  fa  continuation  de  leurs  trnvaiix. 

M.  Toaldo  traduisit ,  à  Padoue,  mon  Abrégé  d'astronomie,  et  même  i'As- 
trononde  dn  Dames  ;  il  joignit  à  ce  dernier  oorrage  im  aecond  Tolnnie  qui! 
ayait  fait  pour  Adiiier  leurs  progrès  dans  la  connaissance  de  Taitronomie. 

Je  visitai,  cette  année,  en  allant  au  Mont-Blanc,  l'observatoire  de  Genève, 
qui  a  pris  de  nouveaux  accroissemens.  11  fut  ctabii  en  1771  par  André  Maliec, 
dont  éomé  Tâoge  /tage  éfS,  Cet  obacrvatoiie  a  vingt -quatre  pieds  de 
«fiamètre  :  on  y  voit  une  lunette  méridienne  acromatique  de  cinq  pieds  ;  un 
quart-de-cercle  fait  par  5isson ,  qui  a  pieds  ;  ime  lunette  acromatique  de 
pieds;  ime  autre  limette  acromatique  de  3^  pieds,  qui  a  37  poucea  d'où* 
■verture  ,  et  qui  a  un  monvenent  parallacticpie  :  elle  appartient  au  jeune  Fré- 
déric Maurice  ,  astronome  et  géomètre.  Il  y  a  aussi  un  cercle  de  dix  pouces  ; 
on  peut  le  citer ,  parce  que  cet  instnunent  est  encore  rare  :  celui-ci  a  été  cédé 
par  !•  C>«"  Tratâdm-,  «tSuSm  davdmeau.  On  y  tronre  encore  une  Ittnene  pa- 
rallactique  de  Ramsden  ,  qui  a  trente  pouces  ,  nvet  un  micromètre  tracé  SUT  une 
gbce  par  Brander ,  d'Augsbourg  ;  une  excellente  pendule  de  Shelton,  qui  ne 
varie  pas  d'une  seconde  par  jour  de  l'hîrer  i  l'été  ;  une  chaise  roulante  ,  dont 
l'observateur  peut  élever  le  dossier  à  volonté  par  le  moyen  d'an  cric,  pour 
se  placer  à  la  hauteur  de  la  lunette  méridienne.  On  peut  juger,  par  ce  détail , 
de  l'utilité  des  observations  qui  nous  arrivaient  de  Genève,  où  M.  le  profe>»eur 
Marc-Auguiie  PIctec  et  M.  Frédéric  Maurice  en  avaient  Ait  déjà  plusieurs.; 
m  us  le  premier  n'est  plus  occupé  que  de  physique,  et  le  second  de  géon^tlie. 

Le  comte  Ignace  Batthiani ,  évêque  de  Weissembourg ,  ou  Alba  Caro/ina,  en 
Transylvanie ,  établit  im  observatoire ,  et  M.  Martonfi  commença  à  y  faire 
des  observadou. 

Parmi  iea  pcrt»      fit  l'aiironoinie  en  i^j^6 ,  ia  pfa»  gnmdé  m  ceUs  de 

Pingré. 

Alexandre- Gtd  Pingré,  géographe  de  la  marine,  d-devant  uMOcié  libm 

de  l'Académie  des  sciences  de  Paris ,  bibliothécaire  de  Sainte*Geiieviève  ec 
du  Panthéon»  naquit  à  Paris  ie  4  Mptembie  171 1.  U  fit  as  émdes  in  coO^ 


774 


HISTOIRE  ABRÉGÉE 


de  Scnîis,  tenu  alors  par  les  chanoines  réguliers  de  la  congrégation  de  France, 
iyp6,  appelés  vulgairemait  Chuvéfiàiu,  ec  en  1727  il  entra  dans  cens  congré- 

gaiion. 

La  théologie,  à  laquelle  on  le  destina  d'abord,  fut  long-temps  sa  prin- 
cipala  occupation  ;  il  s'y  distingua  au  point  d*être  ptofêtsenr  à  iringi-quatre- 
ans,  avant  même  que  d'être  prêtre  :  mais,  en  1 7^5  >  les  trouilles  du  jansénisme  le 
firent  condamner  à  enseigner  les  basses  classes  dans  les  collèges  de  Senlis , 
de  Ctiarires  et  de  Rouen,  il  tut  déplacé  et  persécuté  par  l'autorité  ;  et  ce  ne 
fut  qu'en  1749  que  M.  Le  Cat,  làmemc  clmwgien  <fe  Reven ,  qui  venric  de 
procurer  à  son  pays,  en  1748,  l'établissement  d'une  Acadtmie,  le  fit  choisir 
t'omme  im  des  membres.  On  n'avait  point  d'astronome  à  l'Académie  ;  Fingré 
dît  qu'A  s'occuperait  d'astronomie ,  et  il  deyint  un  grand  astronome.  — Magû" 
fin  encycltipé^^iu t  tOlM  III ,  p.  l\2.o.  • 

Il  s'en  occupa  avec  succès  dès  ir-^o.  Le  a  mai  17J3  ,  il  fut  élu  correspon» 
dant  de  l' Académie  des  sciences  de  Paris,  ayant  envoyé  l'observation  du  pas* 
sage  de  Mereure,  qu'il  ivaitiidte  à  Rouen  «vecleC.**  Boom ,  son  confîèie  et 

son  ami. 

La  considération  dont  il  jouissait  dans  son  ordre  le  fît  envoyer  à  Paris, 
où  il  pouvait  fiûre  honneur  à  sa  congrégation;  il  y  connut  Le  Monnier,  dont  le 
zèle  pour  l'astranomie  saisiscah  tous  les  moyens  de  faire  des  prosélytes.  Le 
Monnier  venait  de  me  lancer  dans  la  carricip;  il  en  fit  autant  pour  Pingre, 
quoiqu'il  eût  vingt  ans  de  plus  :  mais  l'application  et  le  talent  de  celui-ci 
compeiwaient  blea  le  défan  de  jeunesse.  Notre  makre  lut  pro])osa  font  de  sriw 
de  se  faire  connaître  par  le  travail  le  plus  pénible  qu'un  astronome  pût  entre- 
prendre ;  ce  tut  de  calculer  un  almanach  nautique ,  pour  déterminer  les  navi- 
gateurs à  observer  les  longitudes  par  le  moyen  de  la  lune ,  en  les  dispensant 
de  la  partie  la  plus  difficile /qû  cst  oeUe  des  calculs  qu'exige  cette  méthode. 

Pingre  calcula  donc  ,  pour  it54i  son  it««  du  ciel ,  où  le  lieu  de  la  îun* 
était  calculé  rigoureusement  sur  les  tables  de  Halley ,  potir  midi  et  pour  mi- 
nnk,  airec  l'ésceniion  drehe  en  secondas  de  temps  dnoe  fois  le  four;  Paign- 
ment  annuel  et  les  distances  de  la  lune  au  soleil  ,  qui  pouvaient  serv  ir  à  pré£ie 
les  erreun  des  tables,  d'après  les  observatioiu  de  Halley  et  celle»  de  Lf 
Monnier,  que  Ton  avak  commencé  d'imprimer  dès  17J  i. 

L'année  d'après ,  il  {leicta  ies  tables  des  Institutions  asinNioaiiqiies  de  Le 
Monnier ,  et  il  calcula  les  lieux  de  la  lune  plus  rigoureusement  encore  ,  c'est- 
à-dire,  en  secondes.  «  Je  doutais,  l'année  dernière,  dit-il  dans  la  préface-, 
»  qu'un  seni  homme  pAr  suffire  pour  cilcdcr ,  dms  tome  la  perfection  pos- 

3»  slble»  les  mowremens  de  la  lune;  je  n'en  doute  plus  maintenant  ,  et  c'est 
»  par  ma  jnopie  expérience.  »  Pin^ré  aurait  pu  dire  qu'il  était  presque  le 
seul  qui  put  faire  une  pareille  expérience.  Aussi ,  quand  il  fut  question  des 
caicnls  de  la  Connaissance  des  temps  en  1759,  Le  Monnier  TOnUCt 
raison,  qu'on  la  confiât  à  Pingre;  et  il  l'eût  faite  bien  mieux  que  moi,  qui 
en  fus  chargé.  La  petite  pension  qui  y  était  attachée ,  et  qu'on  ne  voulait 
pas  dosmer  à  na  religieux,  fiit.Ui  seule  gmie  de  «ette  préfifrence,  ou  jphnAt 
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de  cette  erreur  ;  mais  il  en  r^ulta  quelque  bien  { car  Pmgré  eAt  fah  cet  onrragc  » 

avec  mi  scrupule  et  un  détail  qui  lui  aimient  pris  tout  son  temps,  et  nous  17^6, 
auraient  prives  de  travaux  plus  utiles  que  cet  almanach  ne  pouvait  l'être  alors, 
et  dans  lesquels  d'autres  ne  pouvaient  le  remplacer  :  c'est  à  de  bons  caictt- 
lateurs,  et  non  pas  à  un  grand  astronome,  qu'iu  pardi  owrrage  doit  être 

confié. 

£n  1756» il  fut  reçu  de  l'Académie  comme  associé  libre,  et  pendant qua- 
tante  ans  il  ne  cessa  de  travailler  pour  cette  compagnie ,  et  de  Im  être  utile 
et  cher ,  d'enrichir  les  Tohimea  de  ses  Mânoites,  et  d'aUer  aa-deii  des  mers 
pour  seconder  ses  projets. 

•Dès  17$  j  y  il  avait  obtenu  la  construction  d'un  observatoire  dans  l'abbaye 
de  Surite-Geneviève;  l'abbé  et  le  chapitre  lui  donnèrent  un  télescope  de  ùi 
pieds ,  une  pendule  et  une  lunette  ;  l'Académie  lui  confia  un  quart-de^cercle; 
et  l'on  voit  que  le  25  septembre  il  observa  l'occultation  des  Hyades  :  mais 
ce  qtii  était  plus  difiïcile  et  plus  rare  ,  il  commença  à  en  tirer  des  coiuéquences 
eu  calculant  les  ])araliaxes.  On  voit,  daiM  ce  mémoire,  qnlil  n'épargnait 
point  les  calculs,  et  qu'il  en  fit  beaacovp  pbs  que  cecie  obscnration  n'en 
méritait. 

£n  17  J7,  H  encra  dans  une  nouvelle  carrière,  qu'il  parcourut  avec  la  pins 
grande  distinction  ;  c'est  celle  des  calculs  des  comètes.  La  déteiminadon  des 

orbites  cométaires  était  le  problème  le  plus  difficile  de  l'astronomie,  celui  qui 
exige  le  plus  de  .calculs  et  le  plus  de  sagacité ,  à  cause  des  diiicrens  cas  qui 
embarrassent  le  calciU  :  mais  Pingré  n'était  jamais  embarrassé ,  et  il  calcula  i 
lui  seul  plus  d'orbîtei  de  comètes  que  tous  les  astron&mes  ensemble  pendant  un 
pareil  intervalle  de  temps,  comme  on  peut  le  voir  daju  l'immense  ouvrage  ^ 
de  sa  Coméiographie  ,  qui  parut  en  1 784 ,  en  deux  volumes  m-^* 
£n  1760,  te  passage  de  Vâms  sur  le  soleil ,  qu'on  attendait  pour  le  6  fnin 

1761  ,  engage*  le»  puis£anc»Ê  et  les  académies  à  envoyer  des  astronomes  dans 
les  différentes  parties  du  monde.  Pingré  se  chargea  d'aller  dans  les  mers  des 
Indes,  «t  il  choisit  sa  position  à  f^e  Rodrigue,  où  l'on  devait  voir  l'entrée 
et  la  sortie.  Le  mauvais  temps  contraria  Pingré ,  ainsi  que  Le  Gentil,  etliasko» 
lyne  à  l'iie  de  Sainte- H clcne.  Le  Gentil  était  allé  aux  Indes,  ainsi  que  Mason, 
astronome  anglais.  Les  évâiemens  de  la  guerre  nous  arrachcrent  encore  ces 
observations;  niais  le  voyage  de  Pingré  iw  ndle  à  la  géographie  et  à  la 
marine. 

On  demanda ,  en  1 764 ,  à  Pingré  de  tracer  im  cadran  solaire  sitr  la  colonne 
de  l'hAiel  de  Soissom,  où  l'on  venait  de  consiroire  la  haUe  an  lilé.  Il  hna- 

gina  un  cadran  ingénieux  et  savant ,  dont  les  styles  environnent  me  partie 
de^  la  colonne ,  et  sont  tous  horizontaux  ;  il  en  publia  la  description  ,  que 
I ai  encore  étendue  en  y  ajoutant  les  démonstrations,  dans  la  nouvelle  Ency-  , 
clopédie,  au  mot  Cadran. 

En  1765  ,  il  publia  une  description  de  Pékin  ,  pour  accompnffner  un  })îan 
que  Joseph  de  l'isle  avait  fait  graver,  et  il  y  donna  les  rcsid|au  de  beaucoup 
de  calculs  d'éclipsés  pour  la  pusidoa  de  P&in.  Depuis  H  ta  a  calculé  beaucoup 
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pour  déterminer  les  longitudes  qui  étaient  incertaînes ,  ce  que  personne  ne 
>7P^»  îaisaii  auparavant;  car  en  Lurope  ,  aiiiii  qu'à  la  Chine,  on  observait  toutes 
les  éclipses  de  suleii  et  d'ctoiles,  'nui»  OU  M  Calculait  iaoïais  les  obaeiratioiii 
pour  en  tirer  des  conséquences. 

En  i7<$d,  il  calcula  les  édipies  lie  1900  ans  pour  l'Ait  de  vérifier  les  dates, 
dont  la  seconde  édition  fut  donnée,  en  1770,  par  D.  Clément.  La  Caille  les 
avait  calculées  pour  la  première  cdition  ,  donnée  par  D.  Clémencet  et  D.  Du- 
rand; mois  Pin|;ré  y  mit  encore  plus  de  deuil»  et  plus  de  suiu».  11  était  seul 
capable  de  leAne  ce  travail  de  Le  Caille ,  TastroDome  le  plus  ëtoiuunt  qat 
j'aie  connu. 

Pinsré  a  été  bien  pitis  loin;  il  a  ensuite  calculé  les  éclipses  de  mille  ans 
avant  l'ère  vulgaire ,  et  l'Acadànie  des  insciiptioiis  les  a  publiées  dans  le  qm- 
Tante-4^uxième  vofanne  de  ses  Ménoones ,  quoic|ue  Pingré  nef&t  p«s  meflftbra 

de  cette  Académie  :  mais  on  sentit  bien  qu'un  travail  immense  et  iinport.int 
pour  la  chronologie,  et  que  nulle  autre  persoiwe  ne  pourrait  entreprendre, 
devait  mériter  i  l'auteur  cette  honorable  exception. 

En  i-C->7  ,  le  marquis  de  Courtanvaux  forma  le  projet  de  vérifier  les  hor- 
loges marines,  dont  Leroy  l'aîné  s'occupait  depuis  1754-  Pingré  l'accompagna 
en  HoUande,  sur  la  corvette  l'Aurore,  de  soixante -six  pieds  de  long,  et 
publia.  Tannée  suivante,  un  voltune  snr  ce  voyage. 

En  1769,  il  tut  question  d'un  voyage  en  Anicrique,  soit  pour  le  passade 
de  Vénus  sur  le  soleil ,  soit  pour  l'examen  des  montres  moines.  Le  duc  de 
Prasiin ,  à  qui  nous  en  eûmes  Pdi^ation  ,  avait  choisi  le  capltafase  Fleu- 
rieu  pour  commander  le  Bâtiment ,  et  celui-ci  m'avait  désigné  pour  les  obser- 
vations :  mais  Pingré  était  déjà  accoutumé  à  de  grandes  navigations  ,  et  d'une 
santé  robuste  ;  il  voulut  bien  prendre  ma  place ,  et  je  lui  promis  de  payer  la 
cnmjiiaitanre  par  des  travaux  de  cabinet  qui  ne  souffimieiit  auonne  ouer- 
lUptlOn  ,  pour  le  bien  de  l'astronomie. 

Ce  Voyage  de  i  Isis ,  un  des  plus  importans  qu'on  ait  faiu  pour  la  géo- 
graphie, parut  en  177} ,  en  deux  voliunes  in-^'  Pingré  avait  fait  la  plupart 
des  observations  ;  il  fit  encore  une  partie  des  calculs  ;  il  en  aurait  fait  beau» 
coup  plus  si  le  C"  Fleurieu  n'eût  désiré  de  s'en  occuper  lui-même»  comme 
il  le  fit  avjêc  autant  de  zèle  que  d'intelligence. 

En  1 77 1  ,  il  y  fut  encore  un  autre  voyage  4a  même  eqpèce ,  procuré  par 
le  ministre  de  Boynes,  sur  la  frégate  In  Flore ,  commandée  par  Verdun  ;  Hord.\ 
était  de  ce  voyage,  aiiui  que  Pingré.  La  relation  qui  parut  en  1778  ,  en  deux 
volumes ,  est  presque  toute  entière  l'ouvrage  de  Pingré.  L'Europe  jusqu'au 
cercle  polaire»  l'Africpie  et  l'Amérique,  furent  eiuoie  le  théâtre  de  sa  gloire 
astronomicjue  ;  et  plusieurs  années  de  calculs  ne  furent  pas  de  trop  pour  mettre 
toutes  les  observations  en  état  de  servir  à  la  géographie,  à  la  correction  ^* 
cartes  marines ,  k  la  détermination  des  longitudes  et  des  latitndesi  H  7 
les  variations  de  l'aimant,  les  courans  ,  les  sondes  et  les  marées. 

En  1786,  il  publia  une  traduction  français  du  poème  astronomique  àa 
Manilhit»  fait  sous  le  règne  d'Auguste  »  et  qui  n'avait  jamais  été  ^"^^ 


Digitized  by 


« 


DE  L'ASTRONOMIE.  777 

français.  J'avais  cherché,  depuis  plus  de  dix  ans,  à  procurer  une  traduction  — 
de  ce  poème.  Dreux  du  Radier  ,  avocat  retiré  ,  l'avait  faite  à  ma  sollicita-  I 
tion,  à  condition  que  je  l'examinerais  avant  qu'il  la  publiât.  Quand  je  vouliu 
m'en  occuper,  je  m'aperi^us  que  souvent  le  tr.uîucttur  n'entendait  pas  Mâni- 
iius ,  et  quelquefois  je  ne  l'entendais  pas  non  plus.  Ce  travail,  long  et  diffi- 
cile ,  était  plus  du  ressort  de  Pingré ,  qui  connaissait  })arraitement  le  latin  et 
le  çrec ,  avec  l'ériMfition  de  rancioine  asnrologie.  Je  le  priai  de  »*ea  charger, 
et'if  trouva  plus  court  de  refaire  !tû-même  la  traductioa»  telle  qu'elle  a  été 
imprimée  en  178^},  en  deux  volumes  in-S.' 

Il  y  joignit  la  traduction  du  poème  d'Aratus ,  si  cticbre  dans  l'antiquité, 
sur  les  comcdlatioiu  et  les  cercles  de  la  sphère  ;  et  qui  n'avait  famais  paru 
en  français.  En  en  rendant  compte  dans  le  Journal  des  savans ,  je  rappelais 
quelques  ouviages  de  Pingré ,  et  je  finissais  par  ces  mots  :  On  ne  peut  entendre 
sans  étmnment  U  rfck  d'un  si  grand  nomht  eu  travaux. 

Dès  1756  il  avait  publié  le  projet  d'une  histoire  d»  l'aMimioniie  du  diz- 
septicme  siècle,  où  il  voulait  rassembler  et  calculer  une  quantité  immense 
d  observations  éparses  dans  les  ouvrages  du  dernier  siècle  et  dans  beaucoup 
de  manuscrits. 

Le  Monnier ,  qui  lui  mspîra  ce  projet ,  lui  avait  communiqué  les  manus- 
crits de  Boulliau  ,  et  il  en  avait  rassemblé  beaucoup  d'autres.  U  avait  eu 
Ijeaucoup  de  pièces  détachées,  que  personne  peut-être  n'eût  été  en  état  de 
réunn-.  Ce  travail  iiit  faiterrompu  par  tous  les  autres  travaux  dont  fe  viens  dé 
parler.  Pingre  ne  put  le  reprendre  qu'en  1786;  il  le  termina  en  17^0,  c'est- 
à-dire,  à  quatre-vingts  ans.  J'en  rendis  compte  à  l'Académie,  au  mois  de 
février  1701  ,  avec  un  enthousiasme  que  j'eus  le  plaiâr  d'inspirer  à  d'autres. 
L'Assemblée  nationale  accorda  fin  secowi  pour  l'impression  de  cet  immenso 
travail ,  qui  serait  finie  sans  les  entraves  du  commerce  :  il  y  en  a  déjà  364  P^g^s 
d  impnmtes;  ce  qui  fait  environ  les  deux  lier».  Le  C/"  Barrois  me  promet 
de  continuêr  bientôt ,  et  sans  dame  que  la  p«z  ren<fra  asaec  d'activité  an  eom-^ 
merce  de  l:i  librairie  pour  qu'il  ait  intérêt  à  finir  cet  ouvrage. 

On  a  vu ,  par  ce  qui  précède  ,  que  l'extrême  complaisance  de  Pingré  et 
sa  prodigieuse  facilité  pour  le  travail  suffisaient  à  tout  :  on  découvrait  une 
comète,  c'était  à  Pingré  à  la  calculer;  on  avait  besoin  de  deux  ou  trois 
mille  ans  d'éclipsés,  il  ne  fallait  que  les  lui  demander;  d'un  voyage  au-delà 
des  mers,  il  était  prêt  à  panir;  de  deux  volumes  de  traduction  ,  ce  n'était 
rien  pour  lui,  non  plus  tjue  des  hymnes  pour  le  bréviaire  <fe  sa  congrégation:  - 
car  on  les  lui  demanda ,  parce, qn'cm  savait  qu'il  pouvait  suffire  k  tout ,  et  que  • 
ses  grands  ouvrages  n'en  souffraient  presque  poilu  ;  il  n'y  avait  qœ  l«S  astro» 
nomes  qui  voyaient  avec  regret  cette  perte  de  temps. 

On  a  inséré  dans  la  Relation  de  La  Pérouse  un  Voyage  intéressant  de  Ma- 
nille au  Mexique,  fait  par  I.i  frégate  espagnole  /a  Princesse,  en  i-8r  ,  et 
traduit  par  Pingré.  On  le  trouve  dans  le  quatrième  volume  de  cette  Relation , 
où  sont  dBven  mémc^Ns  des  savans  qui  étaient  de  ce  voyage. 

Le  dérintércssement  «le  Pingré,  sa  modestie»  son  insouciance  pour  tout  ce 
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 ■'  -  qui  n'ctaii  point  son  travail ,  lîrent  qu'il  n'obtint  ni  pension  ni  récompenses 

I y ^6,  littéraires  suffisantes  pour  le  dédommager  de  la  perte  que  la  révolution  a  causée 
à  tous  les  gens  de  lettres  :  aussi  pa^a-t-il  les  dernières  amnées,  non  dans  la 
nicdiocritc  ,  inai.s  dans  le  besoin.  II  perdit  un  domestique  mile  et  cher,  et 
cette  perte  l'affligea  profondément.  Il  travaillait  depuis  quatre  tieures  du  maun 
â  dei  calcnbabttnia,  et  !'<m  anrapenie  àciNiqfinndirequssa  ttteet  ses  yeux 
aient  résisté  si  long-temps. 

Au  commencement  de  1 796 ,  je  lui  demandai  s'il  pouvait  encore  calculer 
i'orbite  de  la  comète  qu'on  avait  déjà  observée  ;  il  l'essaya  ,  mais  il  me  dit 
que  cela  lui  panioah  pénible.  C'était  la  première  fois  c{u'il  trouvait  qoeiqne 
difficulté  :'i  un  ouvrage  difficile;  mais  il  avait  plus  de  quatre  -  vingt- qoilie 
ans,  et  il  ne  restait  à  ses  organes  que  quatre  moi»  de  force  et  de  à^ée* 

Le  6  floréal  H  émt  cncora  à  rinMltat  ;  mai»  le  7  H  se  seniii  aflbM.  Il 
rit  approcher  sa  fin  sans  aucune  inquiétude.  Le  1 1  il  lisait  encore  ie$  pipios 
publics.  11  aimait  beaucoup  Horace;  il  se  faisait  l'application  de  ces  mors, 
uti  conviva  satur.  Le  12  [i."  mai],  à  quatre  heures,  il  s'éteignit  tranquille- 
ment ,  sans  soaffieancet  et  sans  regret ,  donnant  lieu  i  As  continèves  d^enviar 
tou(- à-la-fois  et  sa  vie  et  sa  mort. 

Pingré  était  heurettsetnent  constitué  pour  le  mord  et  pour  le  physique. 
Avec  une  force  et  tui  talent  tvès-raics  pour  runootMoie ,  il  n'avait  aucune  pré- 
temion;  il  était  simple»  modeste ,  complaiiam  à  un  degré  également  rare.  Sa 
piété  ne  le  rendait  poijii  intolérant  ;  il  avait  pour  amis  des  Jésuites  et  des 
athées  ;  il  n'avait  point  d'ennemis.  Lntin  je  n'ai  connu  personne  qui  ait  rcuoi 
plus  qne  ki  les  snffirages ,  la  considération  et  rafièction  de  tout  le  monde. 

Aussi,  lorsqu'à  la  rentrce  du  Collège  de  France,  où  j'étais  auprès  de  lui, 
en  179J,  j'annonçai  l'impres-sion  de  son  dernier  ouvrage,  et  que  je  montrai 
l'auteur  au  public ,  un  applaudissement  universel  et  long-temps  prolongé  ini 
fit  voir  cotnl)ieii  on  s'intéressait  à  sa  vieillesse  et  i  ses  trayaux.  On  trooffl 
SOI)  éloge  pluh  étendu  dans  les  Mémoires  de  l'Institut. 

Jean- Dominique  Cassini  IV,  né  en  1748,  s'étant  retiré  à  la  campagne  en 
1796,  sa  place  dn  bureau  des  longitudes  fiit  donnée  au  C.*"  Mesder,  et  ceBe 
de  l'Institut  au  C."  Bory  ,  chef  d'escadre ,  ancien  goweniflur  des  iks,  et 
d-devant  associé  libre  de  l'Académie  des  sciences. 

Don  Antoine  de  Ulloa  mourut  i  Cadix,  au  mois  de  juin  1795 ,  à  l'âge  de 
quatre-vingts  ans.  C'est  lui  qui  avak  été  chargé ,  en  1736,  avec  Godin ,  Bou- 
guer  et  La  Condaminc,  de  la  mesure  du  degré  .lu  Pérou  :  il  avait  publié  un 
ouvrage  important  à  ce  sujet,  en  trois  volumes  in-^.' ,  de  concert  avec  Dun 
Geoijg^  Juan,  mort  en  1773 ,  comme  le  l'ai  «fit  page  les  obserratîoos 
furent  réimprimées  en  1 77 }  • 

Il  fiit  un  des  grands  promoteurs  de  l'astronomie  en  Espagne;  il  contribua 
beaucoup  à  la  construction  de  l'observatoire  de  Cadix  ;  il  fui  gouverneur  ds 
la  Louisiane.  Son  mérite  lui  avait  donné  un  grand  créiSt  en  Espagne»  et â 
s'en  senit  toujours  pour  le  bien  des  sciences. 

£n  Amérique ,  nous  perdîmes  David  Kittenhoiue.  Il  était  né  ,  ie  8  avril 
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1732  ,  à  Cermantown  en  Amérique.  Ses  ancêtres  éiaient  sortis,  au  com- 
mencement de  ce  siècle,  de  ia  Hollande.  Il  était  d'abord  destiné  à  l'état 
de  labonreur  :  mais  dès-Ion  H  montra  du  penchant  pour  les  madi^atiques; 
sur  sa  chafiue,  H  dessinait  des  figures  de  géométrie.  Comme  il  était  cTune 
constitution  trop  faible  pour  l'agriculture,  ses  parens  le  mirent  chez  un  hor- 
loger ,  et  il  apprit  à  faire  des  iiutrumens  de  mathématiques.  Il  fit  des  progrès 
de  lui-même;  il  lut  les  princ^Ms  de  Newton  dans  la  «adnction  anglaise  de 
Mott.  II  apprit  le  calcul  des  fluxions.  Dans  sa  solitude,  occupe'  de  ses  ctucîcs, 
il  construisit  un  orrery  que  le  D.'  Smith  a  décrit  dam  le  premier  volume  des 
Transactions  américaines.  Le  cdl^  de  Nevr-leney  raensofie  acheté.  Il  en 
fit  un  second ,  qui  se  trouve  encore  dans  la  collection  des  instrumens  de  l'uni- 
versité de  Pensylvanie.  Son  gendre  M.  B.irton,  le  D.'  Smith  et  M.  John  La- 
pons ,  le  dctertninèrent  à  quitter  la  campagne.  Il'  le  fit  à  regret ,  et  alla  en 
1770  à  PikHadelpIiie,  où  il  faisait  des  montres  et  des  iiunumens  de  mathéma- 
tiques. II  fût  aussi  reçu  comme  membre  de  la  Société  américaitie.  S.i  première 
observation  fut  le  passade  de  Venus,  le  j  juin  i76(^  ,  à  Norrîton  ,  dont  il 
fut  chargé  par  la  Socictc  Le  D.'  Smith  en  a  donné  la  relation  daru  le 
]N«mier  voliune  des  Transactions.  La  même  année,  il  y  observa ,  le  9  no- 
vembre, pn  passage  de  Mercure.  En  177 5  ,  il  prononça  à  la  Société  le 
discours  annuel ,  qui  fut  très-applaudi  :  c'était  un  précis  de  l'histoire  de  l'as^ 
*  tronomie.  En  1 779 ,  fl  fui  nommé  commistaire  pour  r^er  le»  limites  entre 
la  Pensylvanie  et  la  Viigime,  ffà  étaient  en  procès  :  c'est  princîpdement  à  lui 
qu'on  attribue  l'arrangement  de  cette  affaire,  qui  fut  terminée  en  1785  ,  à 
l'ojniable.  En  1784,  il  aida  à  mesurer  cinq  degrés  de  longitude  d'im  point 
pris  de  la  Ddaware ,  pour  fixer  la  limite  occidentale  de  Pensyiiranie.  En  \jt6t 
il  détermina  la  ligne  au  nord  qui  sépare  la  Pensylvanie  de  New-Yorck.  En 
1789,  il  avait  d^à  été  employé  à  assigner  les  Imiites  entre  New-Jersey  et 
New-Yorck;  et  en  1787,  entre  les  états  de  Maisachuset  et  New-Yorck.  En 
1791 ,  il  fût  élu  président  de  la  Société  à  la  place  de  Franklin.  Bientôt  après 
sa  nomination  à  cette  place,  il  fit  un  présent  de  300  louis  à  la  Société. 
Outre  les  mathématiques ,  il  avait  des  connaissances  en  théologie  et  en  méta- 
pliysique;  Q  avait  du  ndient  pour  la  musique  et  la  poéde;  fl  comprenait  le 
français,  l'allemand  et  le  hollandais;  il  était  TCrsé  dans  la  littératuie  étrangère» 
11  fut  reçu  membrç  de  la  Société  royale  de  Londres  en  1 795 .  Depuis  1 7"'7  jus- 
tju'en  1 789 ,  il  fut  trésorier  de  Pensylvanie.  En  1 79a ,  on  l'engagea  à  accepter 
la  direction  de  la  monnaie  dans  la  États-Unis.  Il  se  démit  de  cette  duvge 
en  179  s  ,  à  cause  de  sa  santé.  II  était  d'une  constitution  trcs-faible;  sa  der- 
nière maladie  fut  courte,  mais  violente.  Il  mourut  le  zo  juin  1796.  C'était 
im  homme  intègre,  d\m  otfactére  doux  ,  afifable,  désmtéressé;  il  a  été  très- 
regrettc.  Beniamin  Rush  a  lîût  son  éloge. 

Jean-Mathieu  Mitsko,  astronome  de  Cassel ,  mourut  le  19  novembre;  il 
était  né,  le  j  décembre  1721  ,  à  Presbourg  en  Hongrie.  Il  avait  publié  des 
observations  à  Cassd  en  1770  et  1781 ,  et  im  programme  où  il  revendique 
pour  Rotfaman  l'invendon  de  la  pnntapliârèae.  —  ÉpkémMdts  de  BrrUn ,  1 783 , 
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■■  I  ■  ■     p.  i6o.  II  y  a  aussi  quelques  observations  de  Maisko  dans  les  hphéincrides  de 
iy^6,  1780.  Il  publia,  en  1786 ,  un  doge  du  landgrave  Frédéric  II ,  qui  aimait  les 
scince»»  et  «pécUJemait  Païuoiioiiiie.  On  craiat  <pie  l'exanqile  de  ce  prince 
ne  soit  |>ns  suivi  actuellement. 

En  F  rance ,  nous  perdîmes  ie  C."  Fortin ,  professeur  de  mathcmatiques  à 
Brest,  où  0  anrnt  ùk  tfivcnes  <^fTatioiu  lorsqu'il  y  avait  on  obierraloire. 

Rocheblave ,  qui  avait  lait  dw  obacrvaiiotii  dan*  fa»  Pyrénées,  monrat  anià 
cette  année. 

Le  chevalier  Lorgna  mourut  à  Vérone  le  28  min  ;  c'ciait  un  des  plus 
câèbret  géomètres  de  l'Itdie.  II  viA  fondé  une  Société  italieiine ,  dont  il 
y  a  déjà  irait  volumes  de  publiés;  et  dans  chacun  de  ces  volumes  il  y  a 
beaucoi^  de  mémoires  d'astronomiei  :  lui-même  a  quelquefois  appliqué  sa 
géoittétrie  à  des  qiieniomd*attranoaiîe.  II  «  I^é ,  par  son  tcrtament ,  800  livra 
de  rente  pour  soutenir  cet  utile  établissements  cn  sorte  que  nous  ponvons  le 
regarder  comme  un  bienfaiteur  de  l'astronomie.  Le  général  Bonaparte  non- 
seulement  fil  conserver  ce  fonds,  mais  il  ie  fa  augmenter  en  1797. 

A  Londres ,  on  perdit  le  doreur  Antoine  Sbepherd,  proftwear  d'astrono- 
mie à  Cambridge,  à  qui  l'astronomie  avait  des  obligations;  il  naquit  dans 
le  Westmoreland  en  .  172a.  Sa  correspondance  était  active  et  instructive  ;  il 
avait  nne  belle  et  grande  hibiiotiièque.  Comme  3  était  ridie,  il  contAmÀ 
même  de  sa  fortune  au  bien  de  l'astronomie  :  il  avait  formé,  A  ses  fiais,  un 
observatoire  à  Cambridge,  et  acheté  des  instrumens.  Étant  ,  par  sa  place, 
membre  du  bureau  des  longitudes,  il  y  servit  plus  d'une  fois  l'astronomie  et 
les  astronomes. 

Ce  fut  lui  qui  publia,  en  1772  ^  les  grandes  tables  pour  corriger  les  dis- 
tances observées  en  mer;  il  nous  a  procuré  celles  de  Taylor  pour  les  sinus 
de  seconde  en  seconde.  Il  s'intéressait  à  toutes  les  entreprises  utiles et  U 
contribuait  toi^oiiii  à  lems  aiccès.  ■ 

1797- 

La  découverte  la  plus  curieuse  qu'on  ait  faite  depuis  long-temps  ,  est  celle  de 
quatre  satellites  de  la  planète  de  Herschel  ;  en  sorte  qu'elle  en  a  six  de  connus. 
Le  câescope  de  vingt-cinq  pieds  que  M.  Herschel  a  fait  pour  l'observatoire 
de  MaAid,  est  si  parfait,  qu'il  lui  |>tocura  cette  cnrieme' oheetvadon. 

Le  grand  travail  de  la  méridienne  de  France  ,  commencé  en  1  "92  ,  fut 
continué  avec  vivacité.  Le  C.'"  Delambre,  qui  avait  passé  l'hiver  à  Évaux, 
dans  b  ci-devant  Auvergne ,  lit  tieiie  stations  jusqu'à  Ro^}  et  le  27  août 
[10  fructidor],  il  termina  la  partie  dont  ii  était  chargé.  Le  G."*  Médiam 
était  parti  de  Carcassoiuie  pour  aller  au-devant  de  son  collègue  ;  le  C"  Tnua- 
chot  avait  placé  les  signaux  :  le  mauvais  temps  et  la  santé  du  G.*"  Méchain 
l'empéclièfent  de  terminer  sa  portion  cette  campagne.  On  a  de  la  peine  i  se 
figurer  combien  ce  travail  est  pénible.  Le  C.'"  Delambre  m'écrivait  de  Puy- 
Violan  :  «  J  'avais  pour  six  heures  d'ouvrage,  et  je  n'ai  pu  le  faire  q^'en  dix 
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3»  jours.  Dès  le  matin,  je  montais  au  signal  pour  n'en  descendre  qu'au  cou-  ' 

cher  du  soleil;  l'auberge  la  plus  voisine  ^ait  celle  de  S  al  ers  ;  le  chemin  ^797' 
»  était  de  trois  heures  pour  aller ,  autant  pour  revenir ,  et  la  route  était  U 
a»  plus  horrible  que  j'aie  rencontrée  jtttqnlci. 

jj  J'ai  pris  le  parti  de  me  loger  dans  une  vacherie  voisine;  je  dis  voisine, 
3»  parce  qu'il  n'y  avait  que  pour  une  heure  de  chemin ,  tant  le  matin  que 
a>  le  sob.  Poiduit  fes  Sx  )on»  qii'a  dnié  ce  cnvail,  fe  ii'ai>po  me  dériia^ 
»  bBfer  ;  je  couchab  sur  quelques  bottes  de  foin  ;  je  vivais,  de  lah  et  de 
»  fromage.  Presque  jamais  je  ne  pouvais  apercevoir  deux  objeis  à-Ia-fois  ; 
M  un  brouillard  é|>ais  couvrait  l'horizon.  Pendant  l'observation  ,  comme  pen- 
j»  dant  les  longs  intervalles  qa'eOe  me  Iai»ah ,  f'ai  été  successivement  brûlé 
»3  par  le  soleil  ,  refroidi  par  le  vent  et  trempé  pnr  la  pluie.  Je  passais  ainsi  dix 
»  à  douze  heures  de  la  journée  exposé  à  toutes  les  intempéries  de  l'atmosphère  f 
»  mais  rien  ne  me  contrariait  tant  que  l'inaction.  » 

Le  C."  Delambre  s'occupa  à  prendre  les  angles  aux  extrémités  de  la  base 
de  Lieursaint  à  Melun  ,  aidé  par  le  C."  Tranchot  ,  qui  avait  dc\:\  fut  ses. 
preuves  par  les  triatigles  de  Corse  et  d'Italie.  Cette  base,  qui  tut  mesurce  au 
printemps  suivant,  doima  une  éttaéut  de  9°  39',  ou  250  Beiies„  depuis  Diin- 
kerque  jusqu'à  Barcelone ,  qui  nous  fît  connaître  tout-à-ia-fois  la  grandeur 
de  la  terre,  la  quantité  de  son  aplatissement  et  la  valeur  exacte  du  mètre, 
qu'on  supposait  de  ^6^  ii'44  de  notre  mesure.  On  savait  qu'il  pouvait  y 
avoir  un  dixième  de  l^ne  à  ajouter  à  la  fin  du  travail;  mait  cela  est  nid  pour 
le  commerce.  Cet  établissement  des  nouvelles  mesures  est  si  imponant  et  si 
beau ,  que  les  savaiis  ne  pouvaient  trop  se  presser  de  le  répandre ,  et  le  public 
de  l'adopter  ;  nous  aviom  lieu  de  nous  étonner  de  son  in^SRience. 

On  continua  à  l'Imprimerie  de  la  République  les  Tabkt  de  sinus  pour  les 
degrés  décimaux  ou  les  centièmes  et  dix- millièmes  du  quart-de- cercle  ,  que 
le  C.*"  Borda  avait  tait  caicider,  ei  4U1  nuus  ont  procuré  l'espérance  de  voir 
employer  par  toitt  ks  matbématicicm  cette  manière  de  calculer,  plus  simple 
que  l'ancienne.  Les  nouveaux  progrès  de  l'astronomie  avaient  ajouté  tant  de 
longueur  à  nos  calculs ,  que  nous  devons  eue  empressés  d'adopter  une  mé- 
thode qui  les  abrège. 

L*iminense  travail  que  j'avais  entrepris  avec  le  C.*"  Le  Français  La  Lande  ' 
mon  neveu  ,  pour  la  description  du  ciel  étoilé,  fut  continué  par  ce  jeime  et 
habile  astronome  avec  le  même  zèle  ;  et  nous  avions  déjà  4i^^o  étoiles,  dont 
j 500  de  ainènie  ou  lepiiènie  ^andeur  défà  calcidées >  et  léduitef  'à'1790. 

Cette  année  iiit  une  des  moins  favorables  à  l'astronomie;  je  n'ai  pas  d'idée 
d'avoir  été  jamais  aussi  contrarié  par  les  brouillards  d'hiver  et  par  les  pluies  d'été 
que  nous  le  tûmes  cette  année.  £n  1796 ,  j'avais  annoncé  36400  étoiles  :  ainsi 
nous  n'en  aviom  gi^é  que  7000  en  im  an.  Mais  ce  qui  paraît  peu  pour 
nous,  doit  jMraître  extraordinaire  aux  autres  astronomes;  aucun  n'avait  osé 
entreprendre  un  pareil  travail ,  ou  n'eût  pu  en  espérer  le  succès.  Il  ne  man- 
quait plus  que  quelques  zones  qui  devaient  produire  7  à  8000  étoiles  :  ainsi 
je  me  voyais  bien  prb  des  50000  étoiles  que  devait  iôwmr  le  tour  du  cid,  en 
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^    ■  faisant  des  zones  de  2° ,  en  se  bornant  au  tropique  du  Capricorne,  et  eu  celai-  ' 

I  J^J.  rantlet  IHs  d'âne  fonetie  acionvitique  de  deux  pouces  d'ouminne» 

Je  rappelle  toutes  oe»  condidoiii,  parce  qu'ellet  IhmMnt  jModigîeiisenMnt 

le  nombre  des  étoiles  que  nous  pouvons  observer;  H  y  en  aurait  i)eut-être 
300000  dam  toute  la  wrtace  du  ciel ,  visibles  avec  la  même  itmette  ;  et  le 
télescope  de  M.  Hencbd,  <pn  •  dx-lmh  fim  pht  d*oiiveftuie y  c'esi4*diie»  I 
trois  cent  vingt-quatre  fois  plus  de  lumière ,  en  ferait  voir  96000000;  et  C*CSI  1 
sans  doute  bien  peu  de  chose  en  comparaison  de  ce  qui  existé.  , 

Le  ministre  de  la  guerre ,  le  C.'"  Schérer ,  ccriv  it  au  commandant  de  TÉcde 
nilitaiie  pour  que  l'observatoire  et  les  aitionomes  ne  fussent  point  coairariés 
par  les  opérations  du  service  militaire. 

Le  C.'"  La  Place,  qui  avait  déjà  fait  les  trois  plus  belles  découvertes  qui  j 
restassent  i  faire  par  le  secoms  delà  haute  géométrie ,  in*amioaça ,  le  »5  mais, 
qu'A  avait  trouvé  une  équation  séculaire  pour  l'apogée  et  pour  le  noetid  de  la 
lune  :  la  première  est  de  4  73  de  celle  de  la  lune;  la  seconde  en  est  les  —  ,  toutes 
deux  en  sens  contraire  de  celle  de  la  lune.  C'était  un  nouveau  pas  tait  daixs  la  1 
théorie  de  la  liuie;  il  a  été  suivi  de  pkuleun  auties,  qui,  avec  les  calcnb  de 
M.  Biirg ,  nous  ont  procuré  de  nouvelles  tables  de  la  lune  ,  qui  surpassent  celles 
qui  avaient  été  publiées  jusqu'ici ,  et  qui  assureront  un  nouveau  secours  à  la 
marine  pour  l'obsenradon  des  longitudes. 

Le  G.*"  Bouvard  a  cakulé  des  duervatioaa  de  la  lune,  de  Bradley  et  de 
H  Maskelyne,  entre  f^o  er  1^9  5,  pour  fixer  cette  éqmtion  de  l'apogée  que  le 

C/"  La  Place  avait  trouvée  par  la  théorie ,  et  qui  diminuait  les  erreurs  des  tables 
de  la  lune  ;  c'est  la  plus  belle  féunion  de  la  théorie  avec  les  observations  qui 
ait  jamais  été  faite  pour  les  ptOgris  de  l'astronomie  et  ^'lUffîtéde  la  navigation.  ; 

Nous  avions  pensé  i  employer  les  observations  faites  en  Angleterre  et  en  j 
France  il  y  a  un  siècle;  mais  notu  voici  arrivés  au  point  où  (et  observatîoiis 
des  siècles  passés  sont  inutiles;  car  entre  les  observations  faites  vers  1  750  par 
Uradley  et  Le  Monnier,  et  celles  qui  se  font  actuellement,  il  n'y  a  guère 
que  10'  d'erreur  à  craindre  pour  un  intervalle  de  cinquante  ans;  cela  ferait 
20"  pour  un  riède ,  et  certamement  3  y  a  bien  jo*  d*eneur  probable  dans 
les  meilleures  observations  du  dernier  siècle  ,  soit  à  cause  de  la  nature  des  j 
instrumens ,  soit  à  raison  du  mouvement  propre  des  étoiles ,  qui  rend  letir  posi- 
tion incertaine  à  cette  époque.  Dans  là  Méinpires  de  1781 ,  où  je  compa«  | 
rais  ai)  positions  d'étoiles  de  Flamsteed,  il  y  en  avait  4 <  où  la  différence 
siu"passait  une  minute,  et  86  où  elle  passait  30  ;  cela  suffit  pour  prouver  que  i 
nous  aurons  de  l'avantage  a  employer  les  observations  faites  depuis  cinquante  j 
ans  avec  les  noaveatuc  înttnunens  :  4  plus  Ibne  raison  pouvons-nous  abandon-  | 
I  ner  celles  des  Babyloniens  faites  il  y  a  2  5  oo*  ans  ;  elles  sont  cinquante  fois  plus 

éloignées  ;  mais  elles  sont  cent  fois  moins  exactes ,  comme  je  m'en  suis  sur- 
tout aperçu  quand  j'ai  discuté  les  observations  de  Mercure  qui  sont  dans  Ptolé- 
mée.  J'y  ai  passé  beaucoup  de  temps,  et  i'en  ai  tiré  peu  ^  firuit. 

Nous  eûmes,  cette  année,  une  comète  qui,  quoique  petite,  dtaît  cependant 
visible  à  la  vue  umple.  Le  C."  ii^uvard,  qui  travaille  à  l'Observatoire  avec 
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zèle  et  as^iduiic,  et  qui  ciierclie  souvent  des  comètes,  avait  eu  le  désagrément  — -  — 
d'appikcndie  que  celle  quH  arah  décoavcne  le  i4  oovembie  1793 ,  a^all  été  i/pj-» 
trouvée  en  Allemagne  deux  jours  nuparavant. 

Cette  année,  après  avoir  cherche  pendant  plusieurs  mois»  il  en  trouva  une 
le  t4  août  à  «fix  heures  du  soir  ;  ma»  quand  il  feut  trouvée  dans  la  lunette ,  il 
s'aperçut 'qa'OD  pouvait  la  diuingner  à  b  Tve  simple ,  et  il  prcsunu  qu'elle 
serait  vue  par  d'autres  astronomes;  il  a  ^  cependant  l'avantage  d'ôtre  le  pre- 
mier :  mais  le  lendemain  die  tut  vue  à  Leipzig  par  M.  Rudiger ,  à  Padoue 
par  M»  Xoaldo ,  à  Païenne  par  IC*  Piassi  »  et  même  à  Sinope,  dans  h  mer 
Noire,  par  le  C/"  Receveur,  qui  accompagnait  Beauchamp  dans  son  voyage 
en  Arabie.  Le  la  comcte  était  devenue  plus  grosse;  elle  fut  vue  à  Mirepoix 
par  le  C"  Vidal,  qui  nous  envoya  beaucoup  d'observations  exactes  et  dé- 
taillées, et  qui  nous  manda  que  piniieun  habiians  de  la  campagne  l'avaient  vue 
ce  jour-là.  Elle  fut  aper<,ue  en  Autriche  par  NT.  Tratinick  ,  à  Berlin  par 
M.  Bode,  à  Bremen  par  M.  Oibers,  a  Viviers  par  le  Flaiigergues,  à  Mar- 
seille par  le  C.**  Blancpain ,  et  du  côté  dé  Rodés  par  le  C.*"  Mécham. 

Le  1 7  elle  fiit  vue  à  Berne  par  M.  Tralles ,  le  1 8  en  Angleterre  par  M.  Wal- 
ker,  Elle  avait  fait  en  trois  jours  plus  de  60  degrés;  elle  passa  à  j'  du  pôle 
du  monde  et  du  pôle  de  i'écliptique  ;  le  16  elle  se  trouva  douze  fois  plus 
près  de  la  terre  que  le  soleil  et  c'est  ce  qui  a  été  came  de  la  n^>idké  de  son 
mouvement  apparent  :  elle  était  cependant  assez  petite  ;  ce  n'était  qu'une 
blancheur  faible ,  sans  apparence  de  queue;  le  diamètre  de  cette  nébulosité  était 
de  2  Y  minutes. 

Dès  le  1 9  son  mouvement  se  ralentissait  ;  on  m  b  voyait  plus  ft  la  vw 

simple,  et  l'on  jugeait  que  sa  distance  à  la  terre  avait  beaucoup  augmenté. 

Le  C"  Messier  l'observa,  avec  son  assiduité  et  son  exactitude  ordinaires» 
jusqu'au  30  août  qu'elle  devint  invisible.  Le  C.*"  Bouvard  calcula  les  dé- 
mens de  son  orbite.  Ib  ont  été  publiés  le  i4  octobre  dans  le  fonnial  intitulë 
U  Bien-informé.  Voici  ceux  que  M.  Olbers  a  calculés  à  Bremen  :  périhélie, 
i*  19'  ^7'  8  ;  passage,  le  o  juillet,  à  a*"  4©' 3»  "»  temps  moyen;  distance, 
0,^x66 ;  nceud ,  10*  19*  i  y  A?"*  incUnaiitHi,  $0*40'  }4''(niovvenMiit  rétro- 
grade. Le  C.'"  La  Pl:ue,  qui  les  cakidaît  cn  m^ôse  tempi par  sft méthode, 
a  trouvé  presque  la  même  chose. 

LeC.**  Le  Français  La  Lande  a  en  la  satisfaction  de  donner,  pour  ces  cal- 
culs de  la  comète  ,  des  positions  d'étoibs  qui  étaient  inconnues ,  mais  qui 
n'avaient  pu  lui  échapper  dans  cet  immoMe  travail  qù  lui  avait  déjA  iburai 
plus  de  43000  étoiles. 

Des  quatre  éclipses  de  Satome  par  la  lune ,  qui  devaient  avoir  Ben  celte 
année ,  on  n'en  observa  que  deux,  le  lO  janvier  et  le  2  avril.  L*éclipse  de 
soleil  du  24  juin  fut  observée  dans  un  grand  nombre  d'endroits;  nous  n'avons 
vu  à  Paris  que  l'entrée  :  mais  le  C.*"  Messier  était  d'accord  avec  moi  à  la 
demi-seconde  ;  ce  qui  est  rare  ponr  le  commencement  d'iule  écBpae.  Je  l'ai 
calculée  le  même  jour,  comme  je  fais  depuis  quarante  ans  tOUItS  MS 'ibis  que 
j  ai  le  plaiiii  d'ob»eiver  ime  éclipse  de  soleil  ou  d'étoile  de  première  grandeur. 
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■      I  I     Le  2  mars,  le  C,"'  Caroché  a  vu  le  volcan  de  la  lune  (n."  12.  dans  ma 
ly^J-  carte  de  la  lune)  semblable  à  une  chandelle  qui  s'éteint;  c'était  une  tache 
lumineuse,  moins  seiisil)le  que  le|>lus  gros  des  satellites  de  Jupiter  ,  mais  plus 

Ji;rande  ;  cela  confirme  bien  ce  ^ui  avait  été  vu  déjà  trois  ou  quatre  fois  sur 
e  riÀcan  de  la  ipae* 

Le  voyage  de  Beauchamp  en  Asie  est  une  des  choses  importantes  tjne  l'on 
ah  faites  pour  la  géographie.  Il  ;ivait  eu  !)ieii  de  la  peine  à  obtenir  un  firman 
delà  Porte  Uiioii)a4ie;  mais  cntiu  il  arriva  à  1  rcbizpnde  le  26  juin  ;  il  fut  de 
retour  à  Constaniinople  le  9  septembre.  11  a  rplev^  les  principaux  points  die 
la  mer  Noire  jusqu'à  l'embouchure  du  Phase.  On  avait  jusqu'ici  étrangement 
défiguré  cette  mer,  où  l'ignorance  des  l  urcs  et  la  jalousie  des  Russes  avaient 
empêçhé  nos  recherches,  il  a  trouve  la  latitude  de  6inope ,  42  '  2  ,  au  lieu 
de  4i*  qu^  meccaic  dans  nos  meilleures  cartes  ;  en  sorte  que  Im  largeur 
de  la  mer  Noire,  entre  le  cup  Karadrc  et  le  c  ip  Indgé,  que  l'on  croyait  de 
6x  lieues,  n'est  que  de  37.  Une  erreur  aussi  considcrobu  méritait  bien  le  travail 
d*an  astronome  ausâ  zéii.  MhNndate ,  qui  remOt  si  fiuneoi  le  royanme  de 
Pont»  n'avait  point  d'astronomefé 

Le  gênerai  Calon  ,  alors  directeur  du  Depot ,  avait  procuré  à  Beauchamp, 
comme  à  tous  les  savans,  tous  les  secoprs  que  le  zèle,  le  savoir  et  l'autoriié 
le  mectaiem  à  port^  «le  donner;  et  fe  loi  dois  ici  ce  nouvean  tânoignage 
de  reconnaissance,  au  nom  de  tous  les  savans  qu'il  a  encouragés,  accueillis  et 
favorisés  de  toutes  les  manières,  et  dans  les  circonstances  mêmes  où  taitt 
d'autres  craignaient  de  se  compromettre  et  semblaient  les  méconnaître. 

Beauchamp  se  louait  extrêmement  de  son  élève  Charles-Hyacinthe  Rece- 
veur ,  qui  à  dix-huit  ans  calculait  et  observait  d'une  manière  surprenante.  Ib 
partirent  le  1 1  novembre  pour  Aiep  ,  d'où  ils  devaient  aller  à  Bagdad  et  à  Mas» 
cfte  en  Arabie,  <^>iit  BMUchamp  avait  été  nommé  consnl  ;  mais  ce  projet 
n'a  pu  avoir  son  ei^ëcution.  11  envoya  au  Muséum  d'histoire  naturelle ,  des 
plantes  ,  des  graines  et  des  insectes  ;  il  avait  relevé  des  inscriptions  grecques 
pour  la  classe  littéraire  de  l'institut  ;  il  n'oublia  ri^  de  ce  qui  pouvait  rendre 
son  voyage  plus  utile. 

Les  positions  géographiques  les  plus  importantes  ont  été  mises  dans  la 
Connaissance  des  temps  de  l'an  IX  [1801J  ,  et  sa  nouvelle  carte  des  côtes 
méridionales  de  la  iner  Noire  fut  envoyée  an  mmistre  de  la  marine  ;  j'en  ai  reçu 
seulement  une  première  ébauche ,  que  Beauchamp  m'envoya  pour  satisAire  11m-  . 
patience  qu'il  me  connaissait  ;  et  Si.  de  Zach  l'a  fait  graver  dans  son  Journal. 

Il  observa  la  declmai:>on  de  l'aiguille  à  Constaniinople  »  12"  33  ;  à  1  rcbi- 
zonde,  8*  i4'*  H  se  préparaît  à  traverser  le  désert,  au  risque  d'étra  attaqué  par 
les  voleurs  arabes  :  mais  il  avait  le  bonheur  de  ne  tien  craindre  ;  ce  voyage 
pénible  et  dangereux  ne  l'avait  point  effrayé.  Il  ne  me  faisait  point  de  reproche 
de  l'avoir,  pour  ainsi  dire,  forcé  de  partir;  il  m'écrivait,  le  24  mai  :  «  S'il 
n  m'anrive  malheur ,  vous  vous  souviendrez  de  mon  dévonement  potur  voui  f 
»  pour  l'astronomie.  » 

La  montre  marine  du  C.**  Louis  Berthoud  lui  fut  d'un  grand  secourt  • 
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elle  se  trouva  d'une  exactitude  rare.  Cet  habile  artiste  commuait  de  s'en  occtO 
per,  et  nous  apprenions  que  M.  Earnshaw  en  faisait  i  Londres  un  grand  I7P7« 
nombre ,  qui  sont  d'une  grande  exactitude ,  et  qu'il  les  donnait  pour  i  aoomncs. 
Le  C/"  Perny,  que  le  gênerai  Calon  avait  envoyé  dans  la  Belgique,  fit 

Ëasser  au  C.*"  Prony,  directeur  du  cadastre,  les  triangles  qu'il  avait  tonnes  pour 
er  Anvers  et  Berg-dp-Zoom  avec  Dunkenjoe;  il  esp^nit  les  {»-olonger  jus- 
qu'au Texel ,  et  vérifier  le  degré  mesuré  autrefois  par  Sneilhis ,  sur  lequel  il 
reste  du  doute,  malgré  les  vénficationa  qu'on  a  d^à  eMayées  à  deux  époques  ' 
dilicrentes. 

Les  Espagiiob  publiirent  quelques  détaib  d'un  Toyage  anioar  du  monde, 

entrepris  par  les  ordres  et  aux  frais  du  Gouvernement,  par  le  zèle  de  Don 
Antonio  xle  Valdès,  ministre  de  la  marine  ,  pour  enrichir  la  géographie  et 
rhbtoire  naturelle.  On  y  trouve  des  détails  curieux  sur  les  mœurs ,  les  usages 
et  la  police  des  habltans  des  îles  Babacu ,  espèce  dfarcbipel  asscs  consiilfrable 
qui  n'avait  point  encore  ctc  visité  par  les  Européens. 

Les  navigateurs  qui  entreprirent  ce  voyage* intéressant ,  partirent  de  Cadix  le  •% 
30  juillet  1 785) ,  sur  deux  doops ,  la  Déeawnft.et  h  Suhil ,  le  premier  com- 
maïkdé  p»  D.  Alexandre  Maiaspina,  et  le  second  par  D.  Joseph  Bastamente , 
et  y  rentlèient  vers  la  fin  de  179^.  Dans  la  longue  traversée  qu'ik  firent,  ils 
visitèrent  plusieurs  «les  et  plusieurs  baies  sur  les  continens  du  nouveau  monde. 
Ils  ont  enrichi  la  botaniipie  .et  la  géographie;  Us  ont  même  c^ré  répandra 
des  lumières  sur  l'émigration  de  di^ientes  peuplades  et  sur  i'histonie  dii  • 
globe. 

Nous  vîmes  passer  aussi  M.  Homemann ,  dont  on  a  vu  ci-dessus  (p.  772)  l'en- 
Ueprise  pour  I  intérieur  de  l'Afrique.  Il  y  a  mille  lieues, de  pays  qui  nous  sont 
aussi  inconnues  que  les  déserts  de  la  lune,  et  cfla  était  bien  digne  de  l'émulation 
des  Gouvememens  ;  mais  c'est  une  compagnie  d'amateurs ,  dont  M.  le  che- 
valier Banks,  préilOnt  de  la,So«iécé  royue,  est  un  des  principaux  action- 
naires ,  qui  a  formé  cet  utile  projet.  Il  eut  assez  de  coftfiance  pour  demander 
un  passe-port  au  Directoire  exécutif,  et  il  reconnut  que  les  savans  qui  s'y 
trouvaient  n'oubliaient  point  les  sciences,  au  milieu  des  grands  intérêts  poli- 
tiiiues  dam  lesquels  ils  pouvaient  étn  absorbés ,  et  malgié  de  justes  ressentie  ' 
mens  de  tout  ce  que  la  France  peut  reprocher  au  Gouvernement  d'Angleterre. 
On  eut  aussi  des  nouvelles  du  major  Houghton,  qui  était  allé  à  Bambouk  dans 
l'intérieur  de  l'Afiiqne  en  1 793  :  l'association  angubeen  a  publié  lesdétaiis,  de 
même  que  cerne  du  voyage  de  Mtmgo  Park ,  qui  a  été  à  Houssa  sur  N^ger , 
ville  inconnue  jusqu'ici ,  quoiqu'elle  soit ,  dit-on  ,  plus  grande  que  Paris. 

La  géographie  s'accrut  encore  d'un  grand  ouvrage  sur  la  Chine.  M.  Staun- 
ton  donna,  en  deoz  volmnes  m»4J,  la  idation  de  l'ambassade  angidse  du 
lord  Makartney  en  1-^95  ,  avec  les  cartes  du  voyage,  par  mer  et  par  terre  , 
au  travers  de  la  Chine;  ce  qui  nous  fait  connaître  mieux  l'intérieur  de  ce 
vatte  empire.  L'atlas  qui  accompagne  cette  relation  contient  beaucoup  de 
vues,  de  {dans,  des  costumes,  des  céiémonki,  quelques  oiseaux  très-bien 
gravés,  et  sur-tout  le  détail  dm  canaux  q«  traversent  la  Chine ,  et  dont  je 
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Pavais  pu  parler  qu'imparfahement  Auas  mon  Tnké  des  diliiiz  en  1778. 
[7^7.  Ce  livre  «été  traduit  en  fran<,ais. 

J'y  vis  avec  plaisir  que  le  C/°  Hanna ,  missionnaire,  que  j'avais  formé  à 
l'astronomie ,  avait  obtenu  la  permission  d'aller  résider  à  PdJn.  Mais  depuis 
.    .    ce  iemp«-U  il  y  esc  mort. 

Le  prince  de  la  Paix  a  formé  en  Espagne  un  établissement  d'astronomes, 
avec  des  traitemens  av.miageux  ;  il  leur  a  conccdc  le  privilège  de  tous  les 
almanachs ,  comme  à  Berlin  :  mais  1  obiervaioire  n'est  point  iini ,  et  l'on  a 
détruit  celui  que  le  C.**  M tfgnié  avait  fint  bAtir  i  U  Vénerie ,  en  aorte  qnt 
l'astronomie  n'a  pas'  encore  en  Espagne  l'activité  que  nous  avions  lieu  d'es- 
pérer. M.  Chaix ,  que  nous  vîmes  cette  année  passer  à  Paris  pour  se  rendre 
i  Madrid ,  ne  cesse  de  solliciter  potir  qu'on  mette  l'observatoire  de  cette  vSa 
en  état  d'être  utile.  La  protection  qu'annonce  le  prince  de  in  Pais  y  noai 
donne  lieu  de  l'espérer,  et  nous  ne  cessons  de  le  solliciter. 

On  publie  à  Lisbonne  des  Lphéincrides  pour  la  marine ,  qui  annoncent 
4      l'émulation  et  fe  |^6t  de  l'astioiiomie  en  Portugal ,  et  le  tHe  de  l'Acadénne 
dé  Lisbonne,  qiu  a  publié  aussi  deux  volumes  de  Mémoires.  M.  le  chevalier 
d'Araujo,  ambassadeur  de  Portugal,  a  pris  à  notre  correspondance  im  intôrcl 
qui  prouve  ses  connaissances  et  son  zèle  pour  la^loire  de  son  pays. 

M.  Tralles ,  professeur  i  Berne ,  a  reçu  de  Kanudoi  un  tbéodolhe  sapé- 
rieur  int^'iiK:'  à  celui  dont  on  s'e^t  servi  pouT  ks  lTiai\glet  d'AnglettiTCf  et  lira 
s'en  servir  pour  ceux  de  la  Suisse. 

Le  C.*"  Jacques-Philippe  Maraldi ,  troisttme  aiOOttome«de  ce  nom ,  nom 
envoya  les  observations  qu'il  fait  habituellement  à  Perinaldo ,  près  de  Nice. 
Mais  il  fit  plus  ;  il  amena  à  Paris  i'ainc  de  ses  quatre  fils,  âgé  de  dix -huit 
ans,  pour  uavailler  avec  moi  à  l'astronomie.  Je  desirais  que  Maraldi  IV  sou- 
fhit  la  répotatfam  de  sa  ftmille,  et  ^eUe  det  .Caitini  leurs  p«reiu ,  qui  nul* 
heureusement  sont  perdus  pour  l'astronomie  depuis  la  révolution. 

M.""  la  duchesse  de  Saxe-Gotha,  la  princesse  la  plus  savante  que  l'cm 
connaisse ,  qui  aime  l'astronomie ,  qui  observe  et  qui  calcule  elle-même  <r«u* 
manière  surprenante ,  place  aujourd'hui  la  maison  de  Saxe  dans  l'histoire  de 
l'astronomie ,  comme  le  landgrave  Guillaume  y  plaça  ,  il  y  a  deux  cents  ans ,  celle 
de  Hesse-Cassei.  Elle  a  envoyé  un  de  ses  astronomes ,  M.  le  docteur  ieia- 
Charles  Bntckhardt ,  né  à  Leipzig  le  jo  avril  1773 ,  pour  travailler  avec  nois; 
et  il  est  arrivé  i  Paris  le  1 5  décembre ,  jour  icmai^piable  dans  l'astronoinie 
par  la  naissance  de  Tycho-Brahé.  Cette  princesse  a  pensé  que  mon  acuviW 
dévorante  pour  l'astronomie  ,  électrisant  tout  ce  qui  m'environne  ,  pouvait 
êtn  utile  même  encore  i  cdni  qui  vient  dliabiter  l'observatoire  de  Goilia  ,  un 
des  j)Ius  beaux  qu'il  y  ait ,  dirige  par  un  de  nos  plus  grands  astronomes,  M.ls 
baron  de  Zach  ,  dont  le  nom  vient  toujours  se  placer  par-tout  où  l'on  pa^'* 
d*aMronomie ,  et  que  son  amitié  pbur  moi  a  peut-être  trompé  pour  la  destination 
de  son  ami;  mais  sa  souveraine  et  lui  ont  cru  que  leur  astronome,  en  venant^ 
Paris,  faisait  le  voyage  de  la  Mecke.  .l'ai  cru  pouvoir  le  dire  pour  l'honnO''* 
la  France  ;  illusuce  par  tant  de  victoires,  elle  n*a  «en  perdu  de  sa  réputw** 
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dans  les  sciences;  et  c'est  l'obict  !c  plus  important  pour  les  êtres  pensanSy  qaî  — 
entraînent  toujours  le  jugement  de  l'univers  et  celui  de  ia  postcriié.  1 7^7* 

'  Le  baron  de  Kregèl  de  Stembach ,  mort  en  1788  ,  avait  légué  20000  francs 
pour  Ici  sciences  -,  ]e>  inttrcts  devaient  servir  à  faire  voyager ,  trois  ans  sur  huit» 
un  astronome.  Burchkardt  en  jouissait  quand  il  alla  à  Gotha  en  1796  ,  à  l'in- 
vitation de  M.  Hindenburg.  11  y  passa  deux  ans.  Il  est  venu  à  Paris,  où  il  a 
obtenu  une  place  que  l'on  dendc  à  son  méiite ,  et  qui  Ta  fixé  pour  toujoun 
en  France ,  où  H  est  devenu  un  de  nos  premiers  astrononwt. 

Les  Mémoires  de  la  ci-devant  Académie  des  sciences  pour  1790,  impri- 
més depuis  trois  ans ,  furent  enfia  publics  :  c'est  le  dernier  volume  d'une  grande 
ec  importante  coilectifin,  composée  de  1 39  Tolnnies.  On  trouve  dans  celui-ci 
un  savant  traité  du  flux  et  du  reflux  de  la  mer  par  le  C"  La  Place  ,  où 
l'on  voit  que  les  observations  sont  parfaitement  d'accord  avec  l'attraction  du 
soleil  et  de  la  lune  »  au  moyen  de  la  tliéorie  du  mouvement  des  fluides ,  qui 
est  plus  avancée  qu'elle  n'était  lorsque  Newton ,  Euler ,  Bemouili  et  Maclau- 
rin  |Hil)licrent  leurs  recherches.  J'avais  donné  en  178  i  les  premiers  résultats  de 
la  thc-orie  dans  mon  Traité  du  flilk  et  du  reflux  de  la  mer,  avec  plus  de 
deux  mHie  observations  des  marées,  ftites  i  Brest  an  ctnnmencement  du  cBs» 
huitième  siècle. 

Le  C.'"  Monneron  m'a  aussi  envoyé  sur  les  marées,  des  observations  qu'il 
a  recueillies  dans  ses  grands  et  utiles  voyages.  J 'en  ai  reçu  de  plusieurs  autres 
parties  du  monde ,  et  |*eqière  donner  ainsi  une  nouvelle  édition  de  mon  Traité 
avec  beaucoup  d'augmentations.  Le  C/"  La  Place  en  a  beaucoup  avancé  la 
théorie ,  et  j'aurai  beaucoup  augmente  ia  masse  des  faits  qui  doivent  en  être 
le  fondement. 

La  Coimaissance  des  temps ,  qui  est  le  manuel  des  astronomes  et  des  navi- 
gateurs ,  parut  pour  i'nn  VII  ,  et  celle  de  l'an  VIII  était  très-avancée.  On 
y  trouve  les  positions  de  plus  de  4ooo  «hoîles  qui  n'avaient  jamais  été  obser- 
vées ,  quoique  visibles  i  u  vue  simple;  nn  catalogue  de  t^6  AoHes  qui  ont 
disparu ,  ou  du  tnoîns  qui  ne  sont  point  à  la  place  qu'on  leur>avaît  assignée» 
sort  qu'elles  se  soient  éteintes ,  ou  qu'il  y  ait  des  fautes  dans  les  catalogues , 
OU  qu'enfin  il  y  ait  des  planètes  que  nous  ne  connaissons  point  encore ,  comme 
celles  que  HcfMhel ,  Piazzi  et  Olben  ont  découvertes. 

On  y  voit  encore  une  suite  de  vingt  années  d'observations  par  le  C."  Mes- 
sier;  des. observations  de  Mercure  faites  à  Mirepoix  par  le  C"  Vidal,  qui  a 
en  Tavunage  de  le  voir  plus  près  du  soleil  que  personne.  Cette  planète , 
si  difficile  à  voir ,  que  le  grand  Copernic  n'avait  jainan  obserrée,  et  dont  lé$ 
tables  étaient  sans  cesse  démenties  par  les  observations ,  se  trouve  enfin  connue 
avec  une  précision  plus  grande  même  que  les  autres  planètes;  et  les  tables  que 
favais  donnée»  Tannée  précédente ,  se  trouvaient  complètement  vérifiées  par 
ces  nouvelles  observations. 

Le  C.*"  Duc-la-Chapelle,  de  Montauban,  nous  en  envoya  aussi  un  grand 
nombre;  et  le  jeune  C."  Berner,  qui  travaillait  avec  lui,  nous  envoya  des 
observations  et  des  caicob'qas  psonvott  €t  soil  courage  et  son  habileté  :  c'est 
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—  une  acqiwiiioii  nouvelle  pour  i'ascnmomie  ;  ii  est  aauelleinent  dan»  la  mer 
17^7.  du  Sud. 

Lfc  C.**  Prony ,  directenr  du  cadaHie,  6t  tnvafller  à  la  Connaissuoe  ée* 

temjK;  yxnn  !'nn  X  f  1^:2]  ,  et  il  y  destina  deux  de  ses  calculateurs  ,  pour 
que  les  astronomes  ne  iu>sent  point  détournés  de  leurs  observations  et  de  leun 
cdkvb.  Le  Imiceu  des  longitudes  décida  que  ce  fine  amak  unijours  5  00  pages, 
<fà%  ne  ae  vendrait  que  4  Inncs,  et  qn'oo  l'cnvcnah  giatuitiwiifnf  ans  pini> 
cipaux  astronomes  de  l'Europe. 

Le  C."  Quenot,  officier  de  vaisseau ,  employa  le  loisir  que  lui  laissait  son 
a^onr  ft P^,  à  fane,  arec  nn  code  i  féflexkm ,  des  obseifaiîon»  de  Jupi- 
•ter;  il  les  calcula  mniprc-  l'extrême  longueur  du  travail,  et  ces  calculs  ont 
servi  à  vérifier  nos  observatioiu  de  l'opposition  de  Jupiter.  11  nous  a  calculé 
des  éclipses  et  des  Bcnk  de  Mercure  obseivéi  à  Moimnban.  Ce  conragen» 
nnrigatcur  nous  a  fàh  voir  que  nos  travaux  ne  seront  pas  perdus  pour  la 
marine,  puisqu'il  s'y  trouve  des  observateurs  aussi  exercés,  avec  autant  d'ému- 
lation et  d'ardeur  que  d'intelligence  et  de  iaciiitc  pour  les  observatiom  et  les 
caicttb.  • 

François-Marie  Quenot,  né  à  Lorient  îe  j  fc'vrier  17^1  ,  est  cnttîf  daM 
la  marine  en  1781.  il  a  fait  le  voyage  d'Égypte  en  1798. 

Le  C.**  Manin,  proiêsienr  d'hydrographie  k  Calais,  a  vonfai  aniii  cmi- 
courir  au  travail  qu'exigent  tant  (PdMervatioiu ,  et  il  en  a  calculé  plnnean; 
travail  pénible  qui  exige  notre  reconnaissance. 

Le  bureau  des  longitudes  s'occupait  de  la.  restauration  de  l'Observatoire  i 
Ramsden,  le  pluscél3>fe  artiste  d'Angfetene,  nous  avah  promis  depuis  <fix  ans 
un  grand  instrument  des  piSSages.  Lorsque  lord  Malmesbury  vint  à  Paris 
pour  les  négociations  de  la  paix ,  je  le  priai  de  négocier  à  Londres  pour  Tas- 
tronomie  française,  et  il  me  le  promit.  Mais  le  C."  Lenoir  nous  a  dédbtn- 
niagc-s  de  Ramsden  ;  il  a  fait  un«  lonet»  méfidienne  dont  l'Observatoire  avait 
besoin ,  et  il  nous  a  fourni  un  ccfde  entier  advant  la  méthode  de  Mayer, 
perfectionnée  par  Borda. 

J'ai  donné  dans  le  Magasin  encyclopédique  la  notice  des  tnivanz  dos 
C.**'  Lenoir ,  Caroché  et  Fortin ,  qui  sotttienncm  en  Fmioe  la  concnncnce 
avec  les  plus  habiles  artistes  d'Angleterre. 

Le  bureau  des  longimdes  nomma  les  C.***  Rochon  et  Ancelin  à^PolMer- 
vaidie  de  Bictt,  et  le  C"  Flangergues  à  cehd  de  Toulon;  niafc4a  g<m 
n'a  pas  encore  permis  au  Gouvernement  de  mettre  ces  établissemens  en  activité. 
£n  attendant,  le  bureau  des  longitudes  a  envoyé  au  C"  Flaugergues,  pour 
qu'il  pût  continuer  ses  observation»  des  satelBras  avec  plus  de  succès,  mie 
lunette  acromadque  du  C"  Caroché,  et  pour  la  lecbefoie  des  comètes.  Une 
lunette  méridienne  et  une  limette  de  nuit. 

Le  C/"  Jacques-JosephThulis,  né  le  6  juin  1 748  ,  a  achevé  les  réparad<nis 
de  l'observatoire  de  Maneffle,  et  repris  le  cours  de  sis  utiles  observaiionj. 

LeC."  Poitevin  nous  a  envoyé  des  observations  de  MontpfUicr,  où  l'hiver 
a  été  fort  beau  ;  et  quoiqu'il  eût  cinquaate-qtutr»  «as,  il  continuait  à  observer. 


DE  L'ASTRONOMIE. 


Le  C.**  Ferdiiiaiid  Bertlioud  avaii  lait  iinprimer  en  1 75)*  un  Traité  de*  ■ 
montres  à  ionghude;  il  acheva  en  1797  de  éàn  imprimer  la  sdie  da  même  ^7^7- 
Traité.  Ces  deux  ouvrages  n'étaient  pas  encore  publics  ;  mais  il  les  présenta  i 
l'Institut  le  i novembre,  avec  un  mcmoire dans  lequel  il  demande  qu'on  fasse 
régler  les  horloges  sur  le  temps  moyen,  et  tracer  au  Palais-royal  la  méridienne 
du  temps  moyen.  J 'ai  fait  aussi  i  i'Inttiint  la  motion  de  demander  an  Directoire 
que  l'horloge  de  la  ville  fût  mise  au  temps  moyen  ,  de  même  que  celle  des 
Tuileries,  que  le  C/"  Lepaate  construî^.iit.  Cela  se  l'ait  en  Angleterre;  à 
GctièTe  mmie  il  y  «  «n  homaM  cliargé  de  frapper  mr  les  doclm  de  Siimp 
Pieire  au  moment  dn  miiB  moyen»  pmiqu'enfîn  il  est  reconnu  qoe  le  aoJtil 
vrai  ne  donne  qu'ime  mesure  imparfaite  et  irrégulière  du  temps. 

Le  Gouvernement  a  donne,  le  17  octobre  [i4  vendémiaire],  des  ordres 
pour  l'împresâon  de  ma  Blbliogiaphie  attionomique  m  va  ^olume  de 
800  pages  ;  ouvrage  qui  manquait  à  rtstronomie,  et  qiii  coniîaidni  le  fnndi 
ment  de  l'histoire  de  cette  science. 

Nous  avons  reçu  de  Bologne  les  expériences  que  M.  Guglielmini  a  faites 
mr  la  tour  Asinelli ,  qui  a  24?  pieds.  Il  a  trouvé  que  les  corps  tombaient  liuii 
lignes  et  demie  à  l'orieni  du  fil  à  plomb  ;  la  théorie  donne  cinq  lignes.  Ces 
expériences  sont  très-difiiciles  à  faire  ;  mais  elles  prouvent  encore  le  mouve- 
ment  de  la  tene ,  qui  hemeuMment  n*a  phu  bénin  d'être  prouvé. 

En  Angleterre,  M.  Maskelyne  a  publié  tes  observations  de  1795  et  iy^6i 
et  dans  les  Transactions  de  1797»  M.  Pigott  a  donné  la  période  des  varia- 
tions de  lumière  de  deux  étoiles.  Ainsi  nous  avons  dcja  1  o  étoiles  changeantes 
dont  nous  connawom  iea  périodii ,  c'en-i-dire ,  Iti  diiréet  de  Itim  romioiif. 
Il  y  en  a  beaucoup  d'autres  dont  on  a  cbmvé  1h  variaiioilt,  mab  dpnt  OU 
ne  peut  pas  encore  assigner  les  périodes. 

M.'  Hersciiel  donna  une  troisième  suite  de  compannsont  pour  .la  lumière 
dès  étoiiei,  et  desob  erv  uions  sur  la  luaâin  dei  saiaiitca  de  Jupiter.  —  Cut- 
naîssance  des  temps  de  l'an  X  [1802]. 

Dans  la  Bibliotiièque  britannique ,  excellent  journal  qui  se  publie  à  Genève, 
on  lit  une  biitoive  de  Tobicnraioiie  de  Greenwicli»  qui  ftit  bâti  à  i'occaiioit  * 
d'tin  Français  nommé  Saim-Pieiie»  qui  piéiaidait  «voir  trouvé  les  longiOMles 
en  167J. 

£n  Hollande ,  M.  d'Utenhove  commença  à  faire  des  observations  à  Uuecht; 
M.  Simon  Speyert  vander  £yk  alla  i  Leyde  remplacer  M.  Nîeuwliiikl;  M.  Cal- 
koen  à  Amsterdam  ,  où  il  espérait  mettre  à  profit  i'obiarvatoire  de  le  Sodété 
de  Ftiix  mtrU'u,  où  il  y  a  de  bons  instnunens. 

En  Allemagne ,  M.  Olben  pubfia  un  Traité  des  comètes ,  où  M.  de  Zach 
en  mit  qui  n'étaient  pas  connties  ;  en  sorte  qu'il  porte  i  90  le  nombre  des 
orbites  calculées  jusqu'à  présent,  y  compris  celle  de  1797. 

M.  Schroeter  annonce  un  ouvrage  sur  la  structure,  la  rotation,  les  gnA> 
deurs  et  les  atmosphères  des  satdiite»  de  Jupiter ,  sur  SatimM  et  ses  satdfites. 

Un  grand  Traité  d'astronomie ,  publié  en  anglais  par  M.  Vînce ,  et  im  en 
suédçis  par  M.  MelandcriH«lin,  nous  annoncent  que  la  curiosité  devient  plus 
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"""■i»  gcncrale  pour  l'asaronomie  dans  les  pays  où  les  ouvrages  français  avaient  suiô 
I7P7.  fusqu'à  prêtent. 

M.  de  Meiufnza  puhlin  à  Londres  des  recherches  sur  les  solutions  des  prin- 
cipaux problèmes  de  l'astronomie  nautique  ,  avec  des  tables  de  sinus  verses, 
et  une  table  auxiliaire  qui  réduit  la  recherche  de  la  distance  vraie  à  une  addi- 
don  de  cinq  sinus  verses. 

Le  C.'"  Venturi ,  professeur  de  physique  à  Modcnc,  qui  avait  passé  mie 
Umée  avec  nous,  tît  le  dépouillement  des  manuscrits  de  Léonard  de  Vinci.  Je 
les  ifab  demandés  à  nos  commissafacs  en  Italie ,  pour  vérifier  It  déconrene  de 
la  cause  de  la  limiito  cendrée ,  découvene  attribuée  à  Léon  ird.  Le  C."  Ven- 
turi a  trouvé  le  passage,  et  il  l'a  consigné,  avec  beaucouj»  d'autres  choses  inté- 
ressantes ,  dam  un  Ls»ai  qu'il  a  publié  à  Paris  sur  la  vie  et  les  ouvrages  de  ce 
pcmiK  iimM«nc ,  dont  le  t'^endit  è  une  nraltknde  d'objets  inconnos  de 
son  tem]>s.  Léonard  lUiquit  en  i4)-  ,      mourut  en  1519. 

La  nouvelle  République  cisalpine  a  établi  un  Institut  à  Bologne,  ou  plu- 
tôt régénéré  celui  qui  y  subsistait  déjà ,  et  dam  lequel  il  y  a  un  observatoire 
intéressant. 

D:ins  les  Annales  de  chimie,  t.  XXIH ,  p.  /71,  et  dans  la  Bibliothèque 
britannique ,  mars  et  avril  ijjfS,  on  trouve  des  extraiu  du  mémoire  du  docteur 
Blair  »  inséré  dans  le  trobsème  volume  des  Transactions  d'Éifimbonrg ,  smr 
les  lunettes  aplanatitpws  ou  sans  aberrations  ;  il  lui  était  perm»  de  donner  un 
nom  à  une  découverte  que  nous  lui  devons.  On  y  voit  qu'il  est  parvenu  à 
construire  un  objectif  contenant  du  muriate  mercuriel  corrosif,  dissous  dans 
falood  on  dans  TeaB,  en  y  joutant  mi  peo  de  nmriace  d'ammoidac,  et  oft 
H  n'y  avait  point  de  dispeisîon  de  couleurs. 

Le  muriate  d'antimoine  dissous  dans  l'alcool  ou  bien  dans  Téther ,  avec 
eddition  d'un  j>eu  d'acide  muriatique ,  pour  empêcher  la  précipitation ,  a  la 
aséme  propriété.  Il  a  fait  un  très-bon  objectif  avec  une  solution  de  sel  anmM- 
niac  et  de  mercure  sublimé  [muriate  d'ammoniac  et  de  mercure].  Il  a  reconnu 
que  les  ditiérentes  substances  n'ont  pas  une  distribution  semblable  des  cou- 
lenn;  ce  que  Boacovicli  avait  déjà  aperçu  en  1765.  Enfin  H  a  caiciilé  les 
courbures  des  verres  de  manière  à  corriger  aussi  l'aberration  de  sphéricité.  Ce 
mémoire  curieux  a  été  traduit  en  français  ;  mais  le  C.'"  Leroy  avait  encore  le 
manuscrit  iorsqu  il  es»  mort.  On  doit  savoir  grc  au  C"  Pictet  de  l'avoir  fait 
connaître  en  détail  dans  son  exceiieni  joumu.  L'avantage  de  ces  composi- 
tions serait  de  n'avoir  pas  besoin  de  lecoiirir  au  fibUgboSt  qttU  est  si  diflidie 
d'avoir  avec  tue  grande  pureté. 

M.  de  Zach  termina  un  grand  ouvrage  en  deux  volumes  in -9.*,  qui  con- 
tient un  Catalogne  piédeex  de  1 200  étoiles  déterminées  avec  la  précbion 
d'une  seconde,  quant  aine  ascensions  droites.  Je  lui  ai  fourni  ^^oo  déclinai- 
sons déterminées  an  mural  de  l'École  militaiie ,  le  seul  observatoire  où  l'on 
ût  des  haniems  asses  nombreuses  et  asses  exactes  pour  pouvoir  accompagner  le 
grand  et  beau  travail  de  M.  de  Zach  ;  mas  son  ouvrage  n'est  pas  encore  public. 

M.  Bode  publia  à  Berlin  les  quatre  ptemières  fiNinles  de  sa  belle  coU««uon 
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de  cane»  astronomiques  de  aS  pouces  sur  20,  dont  j'ai  parlé  ci-devant.  Il  a  — ~ 
abandonné,  suivant  mon  conseil ,  la  projection  de  Flamsteed,  qiff ,  représen-  17^7. 
tant  par  des  lignes  drohas  les  panUèUs  à  Viqaattvur ,  défigurait  comidérabie- 
ment  les  constellations  et  les  espaces  célestes.  H  est  impossible  qu'une  boule 
soit  bien  représentée  sur  un  plan  :  mais  en  choisissant  le  plan  qui  touche ,  daiu 
le  pliu  grand  nonib]«  de  points,  h  partie  de  la  IxMaie  qu'il  s'agit  de  repré- 
senter ,  on  en  approche  autant  qu'A  est  possible  ;  et  c'est  ce  qu'on  n'avait  pot 
fait  jusqu'à  présent. 

Les  Èphémérides  de  Berlin ,  par  M.  Bode ,  pour  1 800  ,  et  celles  de  Vienne, 
par  M.  Triesnecker ,  pour  1798 ,  nous  pfocurèreni  un  grand  nombre  d'obser- 
vations et  de  calculs  faits  dans  toutes  les  parties  de  rAIIemagne.  Le  troisième 
volmne  des  suppkmens  de  M.  Bode  en  contient  encore  beaucoup,  ainsi  que 
les  Éphémérides  géographiques,  nouveau  joumd  de  M.  de  Zadi,  en  aUe- 
mand ,  qui  parait  totis  les  mois.  On  y  apprend  que  M.  TriesneciLCf  avaic 
calculé  plus  de  1 50  éclipses  de  soleil  ou  d'tioiles  pour  bien  corj^tater  les  posi- 
tions des  lieux  où  elles  ont  été  observées.  Ces  calculs  sont  si  longs,  qu'on 
peut  regarder  ce  travail  cpmme  important  et  ififfidle. 

MM.  de  Zach  ,  David  et  Kœhler  firent  des  voyages  en  Allemagne  pour 
déterminer  des  positions  géographiques.  La  carte  d'Ailetnagne  est  bonne  pour 
les  détails;  c'est  un  résultat  des  malheurs  de  la  guerre,  qui  ont  fait  lever  beau- 
coup de  plans  dans  les  difféiens  rantOM  de  ce  vaste  pays  :  mais  les  positions 
abiuliics  des  points  principaux  sont  encore  mal  connues.  M.  de  Zach  a 
répandu  en  Allemagne  l'usage  des  petiu  octans  à  rctiexion,  avec  lesquels  on 
obtient ,  pour  les  longinidès  et  pour  les  latitudes ,  une  ezactttude  qui  serait 
.  incroyable  s'il  n'y  avait  pas  des  preuves  multipliées  de  cette  précision. 

On  se  préparait  à  lever  le  royaume  de  Prusse  géométriquêment  ;  le  baron 
de  Schroeter,  ministre  d'ciat  a  Jvonigsberg,  était  le  principal  moteur  de  cette 
entreprise.  « 

M.  Lichtenberg  travaillait  à  nne  vie  de  Copernic,  pins  coraj^ète  que  cdle 
que  doiuia  Gassendi.  . 

La  Société  de  Bohème  pubfia  des  Mémdres  faitén^ns ,  où  l'on  voit ,  entre 
autres,  la  pesanteur  de  l'air,  mesurée  Sur  de  hautes  montagnes  par  MM.  Gira- 
sek  ,  HaenJie,  Grulier  et  Gerstner,  avec  des  balances  d'une  grande  eatacti* 
tude. 

A  Péieisbourg,  Pasuonomie  parut  reprendre  quelque  activité;  îiéUêimêm» 

question  de  bâtir  un  nouvel  observatoire.  £n  attendant ,  M.  Henry ,  qui 
était  parti  de  Manheim  le  7  juin  «794  pour  aller  visiter  les  observatoires 
d'Allemagne,  poussa  jusqu'à  Pt-tersbourg ,  et  ayant  été  reçu  à  l'Acadcmie  par 
la  protection  de  M.  Bacounin,  il  parvint,  en  1797,  à  placer  le  grand  mural 
et  la  lunette  méridienne  dans  l'observatoire  qui  est  à  la  pointe  de  l'ile  appe- 
lée VasUi-Ostrof,  dans  un  des  bàtimens  de  l'Académie,  Kunst  Kammtr,  Ce 
beau  moral  de  Bird  était  resté  en  caisse ,  et  M.  Riunousky  avait  négligé  de  Feu 
tirer.  neuvième  volume  des  nouveaux  Mémoires  était  près  de  paraître. 
L'impératrice  Catherine  «rwt^  venir  d'AngietOfe  un  télescope  de  dix  pieds. 
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 m    ei  M.  Rumousky  lui  faiidit  voir  les  astres  à  Sark,oe-$elo  ;  il  en  reçut  même,  à 

'7P7*  occasion,  tUW  montre  à  diamans. 

L'ambaisadeur  otUtann ,  Seyd-Ali-Effendi ,  qui  arriva  à  Paris  au  mois  de 
juillet ,  avait  pour  premier  interprète  l'Athénien  Codrika ,  qui  aime  l'asaonomie  » 
et  qui  a  éottaé  en  grec  moderae  une  traéiiction  des  Mondée  de  FonteneUe,  à 
laquelle  il  a  joint  des  notes  tirées  de  nos  ouvrages  :  ce  savant  espérait  poiter 
dans  son  pays  l'émulation  du  nôtre.  Heauchamp  m'avait  dcjà  envoyé  des  épreuves 
de  uu»  tables  de  lugariitiines,  inipiiinces  un  turc  puur  i  ecule  d'ingénieurs  établie 
à  Constantinople. 

Le  C.*"  Monnernn  l'ninc,  retiré  à  Annonai .  sa  patrie  ,  m'a  envoyé  un  grand 
nombre  de  notes  intéressantes  sur  i'jistronomie  de  i'inde,  où  il  a  été  long- 
temps; il  y  a  joint  une  gnuide  cane  des  constdlatîont  Indiens,  dont  il 
•  énuGé  l'astronomie,  ainsi  que  Le  Gentil  et  Baiiiy.  li  tfOinre  le  traité  de  ce 
dernier  au-dessous  de  la  rcputation  de  l'auteur.  Je  l'avais  trouvé  plein  de 
conjectures  savantes  ,  mais  peu  iuudces.  Baiiiy  s'étonne  de  l'antiquité  des 
connaissMiecs  m^tanet ,  et  â  me  semble  qu'il  n'en  (kHim  aiicnM 
cluante.  Les  C.*"*  de  Guignes  et  Anquetil  m'ont  paru  en  avoir  la  même  idée* 

L'histoire  de  l'asuonomie  doit  s'enrichir  d'un  trait  qui  fait  honneur  au 
général  fionapane ,  ainsi  qa'amc  attnonomes.  La  Société  italienne ,  dom  le 
ehe^lien  était  Vérone  ,  et  dont  le  président  est  M.  Cagnoiî ,  célèbre  amro» 
nome  de  la  même  ville,  avait  des  tonds  dont  la  municipalité  crut  pouvoir 
disposer.  La  maison  de  M.  CagnoU  avait  été  endommagée  par  luie  bombe  :  il 
erat  que  nous  pouvMms  contribuer  à  réparer  cet  inconTénem  ;  et  avant  de 
nous  adresser  au  Gouvernement,  dont  les  dispositions  favorables  nous  étaient 
ce{)endant  connues ,  je  crus  pouvoir  hasarder  wie  lettre  au  héros  de  l'Italit 
et  de  la  France.  Je  n'e^>érais  cependaiit  pas  qu'il  eût  assez  de  calme  et  de 
loisir  pour  faire  quelque  attention  à  ma  pricre.  Je  n'en  fm  que  plus  charmé  de 
recevoir  la  lettre  suivante  :  22  Pra'trial  an  f.  «  Au  moment  où  je  recors  votre 
»  lettre,  je  donne  des  ordres  et  je  prendrai  toutes  les  mesures  nécessaires 
3»  ponr  assurer  à  la  Société  de  Vérone  la  fouissance  de  ses  fonds  et  l'intégrité 
»  de  son  établissement.  Si  le  célèbre  astronome  Cagnoli  ou  quelques-uns 
M  de  ses  collègues  avaient  été  froissés  par  des  événemens  affiigeans  qui  se  sont 
»  passés  dans  cette  ville ,  je  les  ferais  indonniMr.  Je  saonu  loMcs  Ml  cncom* 
»  tances  pour  faire  quelque  chose  qui  voitt  soit  agréable,  et  pour  vous  con- 
»  vaincte  de  Testime  et  de  la  haute  considération  que  j'ai  pour  vous.  Avant 
»  de  finir,  je  dois  voiu  remercier  de  ce  que  voue  lettre  me  mettra  peut-ètie 
M  à  même  de  réparer  un  des  maux  de  la  gnene,  et  de  protéger  des  iiommes 
»  aussi  estimables  que  les  savans  de  Vérone. 

Dans  une  autre  lettre,  il  me  promet  de  faire  augmenter  de  10000  francs 
le  capital  de  la  Socijéic  italienne  de  Vérone,  et  cela  s'est  eflècmé.  Depuis, 
3  a  tait  atucher  Cagnoli  à  l'ohserratràe  de  Milan ,  a  fait  payer  ses  nutse- 
mens ,  et  l'a  fait  nommer  déjnué  ,  et  ensuite  professeur  à  Modcne, 

Le  général  Bonaparte  ue  s'en  est  pas  tenu  là;  il  a  voulu  donner  ■>  i  ob- 

aenratot»  de  llilan  une  pendule  meillenre  qiie  celle»     •'r  trouvaient.  On  > 

^  ^  écrit  . 
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«îcrit  à  Londres  poxir  avoir  une  pendule  d'Arnold,  dont  tous  les  pivots  tournent    ■  '  ■  ' 
sur  dei  rubu,  uù  les  plaiii  de  i'aiicre  sont  en  diamam ,  le  compensateur  de  '7^7* 
fer  et  de  sine  :  die  a  coûté  1 1  o  guin^  ou  aSoo  lianes ,  et  c'est  on  y^én- 
table  chef-d'ocuvre  ;  elle  a  ctc  pl  ictc  en  iHcz. 

Les  astronomes  de  Milan  ,  MM.  Oriani ,  de  Cesaris  et  Reggio  ,  avaient 
presque  hni  la  carte  de  leur  pays  :  le  Gouyenumenc  sntricbien  a  emporté  ievrs 
dessms  et  lenn  |4uiclies;  ma»  il  leur  reste  les  matériaux  essentiek  de  cet  ou- 
vrage ,  et  il  ne  sera  pas  perdu  pour  l'astronomie.  Ils  publièrent  leun.Ëphéoié* 
ndc»  pour  175^7,  enrichies  d'observations  et  de  mcmoires. 

M.  Pfaast,  à  Palerme,  s'occupait  d'un  nouveau  catalogue  d'étoiles  qu'A 
observe  avec  d'excelleits  instrumens.  Il  se  disposait  à  tnesurer  un  degré  le  long* 
de  la  Sicile;  Lenoir  a  fait  à  Paris  le  cercle  et  la  toise  dont  il  devait  se  servir. 

M.  Cagnoli  envoya  au  bureau  des  longitudes  une  nouvelle  méthode  pour 
réduire  les  distances  oht»rvé«s  »n  mer  ;  méthode  simj^'*  >  avec  des  tables  com- 
modes, par  le  moyen  desquelles  on  n'a  besoin  ni  de  logarithmes,  ni  de  multi- 
plications, ni  même  de  distinctions  de  signes»  eu  sorte  que  cette  méthode  lui 
panïît  à  la  ponée  des  pilotes  les  moins  instmiis  :  mais  elle  a»pam  on  peu  longue. 

Le  tome  VU  des  Mémoires  de  la  Société  kalleifhe ,  qui  parut  cette  année» 
contient  aussi  des  recherches  trigonométriques  de  cet  habile  astronome  ;  if 
continue  de  publier ,  chaque  annc^ ,  un  airaanach  qui  contient  successivement 
des  notions  d'astitmonue  âéniauaiie,  lôrt  utiles  pour  propager  ie  goût  de  la 
science  en  Italie. 

Le  nombre  des  astronomes  est  petit ,  nous  n'en  connaîssoiu  pas  cent  cin- 
(]uante;  cela  suffit  pour  qu'il  n'y  ait  point  d'année  où  noiu  n'ayons  quelque 
perte  à  déplorer.  Nous  perdîmes  «ï  1797  M.  Strzecki,  professeur  d'astro- 
nomie à  l'université  de  Vilna  ,  à  qui  nous  devons  beaucoup  d'observations 
exactes  et  importantes.  li  y  a  à  Vilna  un  mural  de  bitd ,  de  sept  pieds  et 
tfcnili  «  l'ai  publié  dans  tes  M^mrfm  ^  1786 ,  des  observations  de  Mer^ 
cure ,  qui  étaient  rares  et  difficiles  i  avoir.  M.  Poczobut ,  qui  était  premier 
asuonome  du  roi  de  Pologne  et  recteur  de  l'université  de  Vilna,  a  été  fort 
contrarié  pendant  la  révoludon  ;  mais  il  a  été  réintégré  sous  la  protection  de 
l'empereur  de  Russfe ,  qui  a  réini  Vilna  i  ses  vastes  états. 

J'ai  aj)pris  avec  regret  ,  par  Thomas  Muir  ,  échappé  à  sa  déportation  de 
Botany-bay,  que  l'asuonome  Doves  n'est  plus  à  la  nouvelle  tioilande  ;  c'est 
une  pêne  pour  l'astrcmomie ,  i  moins  qu'il  ne  porte  en  Afrique ,  où  il  ètt  illé 
le  même  goîjt  pour  cette  science. 

Joseph  Toaido,  né,  le  11  juillet  1719,  à  .San-Lurenzo  dans  le  Vicentin , 
mourut  à  Padoue  le  1 8  novembre  1797*  £n  1762  il  iut  fait  professeur  d'astro- 
nomie à  Padoue.  Il  parvint  à  avoir  en  1774  un  observatoire,  et  en  1778 
un  beau  mural  de  Bird ,  avec  lequel  il  a  fait  souvent  des  observatlom  Ulttes» 
aidé  de  M.  Chiminello ,  son  neveu  et  son  adjoint. 

Son  E«sai  météorologique ,  où  il  traita  de  i'inHuence  de  la  lime  sur  les 
saisons ,  en  177»,  ent  de  la  célébrité.  J'en  ai  pailé  fort  an  long  dans  l« 
Jonmai  des  savam,  aêit  tjju  U  fiu  léimpiiné  en  1781  et  en  1797.  Son  , 
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— •  saros  mctt*oroiogique ,  dans  le  Journal  de  physique,  /.  XXI ,  tjii ,  fit  voir 
IJ^y.  que  ia  période  de  dix-huit  ans  ramenait  les  années  chaudes  ou  humide».  Il 
contribua  beaucoup  à  l'établissement  de  la  Société  météorologiqw  ét  Mail- 
heim.  Son  mémoire  sur  !:\  inétcorologie  appliquée  à  l'agriculture,  remporta  le 
prix  de  Montpellier  en  1 774  >  et  tut  Féimprimé  à  Venise  en  1 786*  Depuis  1772 
il  publia ,  chaque  amiée ,  un  joumal  ascro^nkMoroiogique ,  dont  les  précé- 
dons furent  soaVMtt  vAîfiées  et  quelquefois  utiles.  On  travfa  «ne  notice  dé- 
taiiya  d»M»  aMtm  «Bmgaftduis  la  Magaânencjdiopédiqiia,  mm  VI,  ^,4^^, 

1798. 

Je  dob  commencer  l'histoire  de  cette  année  en  annonçant  la  fin  da  ia  plus 
grande  opération  qui  ait  «itc  f.iii^  rr^pin^  long  -  temps ,  ia  mesura  da  iatene» 
ou  de  9"  '  du  méridien  ,  depuis  Dunkerque  jusqu'à  Barcelohe. 

Dès  le  milieu  de  janvier,  le  C.'"  Delambre,  impatient  de  commencer  ses 
m9es  at  pénibles  tuvan ,  alla  préparer  la  baie  da  Liennabit  à  Mefan^  Ain 
achever  les  pyramides  «i*bois  qui  avaient  soixante-^ExHMnf  pieds  de  lun^  « 
teur,  et  mesurer  les  angles  :  !e  froid  et  la  pluie  ne  l'arrêtèrent  pas. 

Le  24  février  [6  ventôse],  il  avait  déjà  fini  sept  stations  pour  les  angles 
à  la  base  :  ikns  hommes  avaient  été  employés  pennuM  àx  semalnas  à  élaguer 
cinq  à  six  cents  aibics  de  la  gnuoderonte  de  IMon»  qui  cmpIdMkBCdft  voir 
les  signaux. 

Le  17  avril  [28  germinal]  ,  il  partit  pour  dkr  menror  la  base  de  IMni 
à  Lieunainc;  tiavaif  pénible,  dins  ieqoel  il  mettait  nne  si  glande  attentioii, 
f{u'avec  le  secouia  di  Mpt  pcnooncs  on  ne  meninit  ^g»  jjo  mèivef  on  tSo 

toises  par  jour. 

Le  3  juin  [  I  j  prairial] ,  la  mesaie  dé  la  base,  de  118)^  mènes  en  «075 
loises,  iîit  finie  à  Lieursahit. 

Le  30  juin  [  1 2  messidor] ,  le  C"  Delambre  partit  pour  aller  mesurer  la  bas» 
de  Perpignan  ;  elle  lut  terminée  le  premier  joiu*  complémentaire  de  l'an  VI. 

Dans  Te  même  temps ,  le  C.**  Mécbam  tennineit  ses  triangles  entre  Rodés 
et  Carcassonne  ,  après  avoir  essuyé  des  maladies ,  des  contrariétés  et  des  retards 
de  toute  espèce.  Plus  malheureux  et  moins  robuste  que  son  collègue,  son  zèle 
ne  servait  qu'à  le  toiumenter  davantage. 

Enfin,  le  17  novembre  [  27  fiimaire  an  VII  ] ,  ils  arrivèrent  à  Paris,  aprô» 
avoir  fini  des  calculs  qui  prouvcrent  que  les  deux  bases  s'accordaient  parfai- 
tement. Ainsi  cette  immense  entreprise  d'une  nouvelle  mesure  de  la  terre , 
commencée-  au  mois  de  fuin  1792  par  nos  deux  phu  habBe»  astronomes,  fiit 
enfin  terminée.  Ils  vooltuent  exterminer  encore  de  nouveau  la  latitude  de 
Paris,  que  j'avais  fixée  à  50'  14',  il  y  avait  trais  ans,  d'après  plus  de 
deux  cents  observations  faites  avec  le  cercle  que  nous  devons  &  Mayer  et  à 
Borda,  en  employant  h  léfiwakm  de  Biadley,  et  ib'oiit  «loivé  lo  ntei» 
résidtat* 
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Le  grand  travail  des  étoiles,  commencé  en  1789,  arriva  à  ^-rooo ,  et  if 
ne  nous  en  manquait  pas  2000  pour  avoir  fini  ie  tour  du  ciei  jusqu'au  tro-  ly^S» 
pique  mfifriettr  ;  il  y  en  a  eu  5  0000  en  prenant  deux  àtgté»  ^'4elà.  Le 
C.**  Le  Français  La  Lande  neveu  se  disposait  à  finir ,  et  déjà  d  fonisuit  de 
son  travail.  Les  comètes  sont  acnieilement  la  seule  partie  de  l'astronomie  qui 
»oit  peu  avancée  :  c'est  celle  dont  les  astronomes  vont  s'occuper.  J'ai  voulu 
leur  prépaiier  le  fed  lecours  qui  leur  manquait ,  en  leur  éonmnt  de»  poiidoat 
d*Aoiles  dans  toutes  la  perde*  du  dd  i  on  n'obserrera  pamak  de  comètes 
sans  être  obligé  de  recourir  à  nos  joooo  étoiles,  et  sans  être  siîr  d'y  trouver 
tout  ce  qu  un  peut  désirer;  j'en  fais  l'exptrience  depuis  plusieurs  années.- Mais 
un  grand  et  important  ouvrage  dmt  avoir  des  détracteuis  :  ib  ifiront  qu'il 
vaudrait  mieux  avoir  moins  d'étoiles  et  y  mettre  tjne  plus  grande  prc'cision. 
lis  se  trompent  ;  c'est  le  grand  nombre  d'étoiies  qui  remplit  l'objet  néces- 
saire de  oa  travail  :  une  pim  ^immdm  «neakndb-eM  inotiie  quant  a  présent, 
et  le  sera  long-t«nps  encore.  On  n'observe  les  comètes  qu'à  30"  près,  et  • 
l'on  voudrait  avoir  les  positions  d'étoiles  à  la  seconde  ;  c'est  une  inconsé- 
.  queuce  évidente  et  une  impossibilité  maniièste.  Nous  avons  donc  tait  tout 
ce  qui!  était  nécessaire  et  posÉ9>ie  de  fine ,  et  fe  m*esdme  henicoz  d'avoir 
terminé  ma  carrière  en  procurant  i  rastVOOOmieimmollOIMnt  qi»  SOn  inmeA- 
sité  pouvait  faire  croire  impossible. 

Pour  faire  juger  de  l'utilité  de  ce  travail ,  il  me  suffira  de  dire  que  dans  ime 
zone  de  trois  heures»  ayant  deux  degrés  de  largeur,  on  a  eu  )o  étoiles  nou- 
velles de  cinquième  et  de  sixième  grandeur,  et  de  six  à  sept ,  et  il  n'y  en  avait 
que  uois  ijui  tussent  coiuiues.  Le  1  o  décembre ,  sur  1 00  étoiles ,  dont  trdze 
de  sixième  grandeur,  il  n'y  en  avait  qu'une  seide  de  coiurae;  les  dovse  autres 
étaient  nouvelles  pour  nous.  Cela  suffit  pour  faire  voir  combien  on  était 
éloijgné  de  connaître  le  ciel  étoilé ,  et  de  savoir  ce  qu'il  y  avait  d'étoiles 
visibles  i  la  vue  simple.  Voilà  pourquoi ,  dà»  que  j'ai  pu  avoir  un  bon  ins« 
trument ,  je  me  suis  occtipé  de  ce  travail. 

M.  Herschel  a  aussi  entrepris  une  revue  du  ciel  avec  son  télescope  de  vingt 
pieds  ;  mais  c'est  pour  trouver  des  nébuleuses  ou  des  objeu  difficiles  à  voir.  . 
Notre  travail  est  plus  important ,  puisqu'il  fournit  des  positions  exactes  de 
toutes  I«  étoiles  dont  les  astronomes  peuvent  faire  usége.  If.  Henchd  obaeive 
de  préférence  les  choses  presque  invisibles  ;  il  a  raison  :  mais  les  astronomes 
ont  sur- tout  besoin  des  objets  sensibles  et  toujours  présens  à  leurs  regards. 

Lt  C.**  Le  Francaii  esi  donc  ccini  dntt  on  peut  dir»  ce  que  Virgile 
disait  de  Pa&nmt  ^  b 

.car  il  Ait  bien  réellement  ce  que  certainement  Palinure  m  fidnic  pai.  Il,*'  Le 
Français  en  avait  déjà  réduit  6000  ,  et  elle  a  COnrinilé  ce  Oavan,  quokf^Û.  J 
ait  trente-six  opérations  poîu  chacune. 

An  mois  de  iwpiemfaee  [fin  de  l'an  VI],  je  fis  mettre  dans  l'observatoire 
dé  Itcole  mittiBbe  une  nouvelle  lunette  néidieiiiw,  travaillée  par  Lcnoir , 
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avec  un  objectif  de  C  irochc  ,  à  grande  ouverture  :  elle  est  mieux  pfac<?e 
\I7^8.  que  la  première;  les  supporu  n'ont  point  de  liaison  avec  le  toit,  et  l'instru- 
meni  sera  moins  sofec  à  varier  pur  le  changement  de  température.  C'est  avec 
cet  instrument  que  nous  avons  continué  de  déterminer  les  ascenskMU  dltÀcs 
des  étoiles  fondamentales  de  toutes  nos  zones  des  50000  cioile<i. 

La  théorie  physique  de  Tastronomie  a  aussi  une  époque  remarquable  dans 
cette  année.  Le  C.**  La  Place ,  à  qui  nous  devions  i'expiicaiion  de  l'accé- 
lération de  la  lune ,  a  trouvé  que  l'apogée  et  le  nœud  ont  aussi  des  équations 
séculaires  ;  et  un  erand  nombre  d'observatiom  ont  constaté  ce  résultat  impor- 
tant «t  curieux-.  Il  ëtah  utile  de  le  ccMifiraier  encore  par  des  observations  dit  . 
moven  âge ,  et  il  y  en  a  très-peu.  Le  manuscrit  d'Ibn-Iunis,  Arabe  du  dizièine 
siècle ,  contient  des  observations  précieuses  ;  l'original  est  à  Leyde.  Nous  avions 
fah  des  efforts  inutiles  pour  en  avoir  communication  ;  le  C.'"  Caussin ,  l'un 
da  nos  professeurs  d'arabe ,  ofFrak  d'aller  1  Leyde  copier  lui-niême  les  obser^ 
valions,  et  il  a  étudié  l'astronomie  pour  cet  oI>itt  :  heureusement  j'en  ai  décou- 
vert une  copie  dans  les  manuscrits  de  J.  de  l'isle,  mon  illustre  prédécesseur 
wa  Collège  de  France;  H  y  a  près  de  cent  observations;  la  traduction  a  été 
lue  à  l'institut ,  et  a  été  imprimée,  l  e  C.'"  Bouvard  les  a  calculées,  et  Ir  rtlwltaf 
de  ces  précieuses  observations  a  ctc  une  confirmation  de  la  théorie. 

Le  19  mars  [29  ventôse] ,  l'Institut  proposa  pour  sujet  de  prix,  la  com- 
paraison de  cinq  cents  observations ,  au  miMns,aveGles  tables  *  pour  déterminer 
mieux  les  vingt-deux  équations  de  la  lune  que  ngus  employons  ,  quant  à  pré- 
sent ,  pour  le  mouvement  de  cette  planète  ;  et  déjà  nous  savions  qu'il  se  faisait 
des  caicttls  inmienses  i  ce  mxjet.  Notre  prix  a  lovi  à  faire  terminer  et  publier 
cet  imponant  travail ,  qui ,  réuni  à  la  théorie  du  C.*"  La  Place  ,  a  mis  les 
tables  de  la  lune  et  les  calculs  des  longitudes  à  un  nouveau  degré  de  préci- 
sion. Si  l'on  commettait  en  mer  des  erreurs  de  trois  royriimènces  [siepc  Ueues] 
par  la  faute  des  tables ,  elles  seront  doormais  réduites  k  la  moitié. 

Le  C.'"  Messier,  qui  continuait  à  chercher  des  comètes,  en  découvrit  une, 
le  12  avril  [ij  germinal],  vers  les  Pléiades;  elle  ctait  petite  et  sam  queue, 
mais  asseï  htmcan  t  on  ne  pomrait  rapercevoir  à  la  vue  simple.  C'est  la 
vingt-unième  que  le  C."  Messier  découvrait  depuis  1758,  la  quarante-unième 
qu'A  observait.  Le  nombre  des  comètes  connues  se  trouve  actuellement  de 
quatre-vingt-huit ,  suivant  le  catalogue  qui  est  dans  mon  Astronomie.  M.  le 
docteur  Burckhardt,  iiabile  astronome  de  Gotha,  qui  était  depun  quelques 
mois  à  Paris, ,  sVmpressa  de  calculer  l'orbite  de  cette  comète;  et  il  le  fit  en  deux 
jours,  ce  qui  était  extraordinaire.  J'ai  publié  les  observations  du  C."  Messier, 
que  M.  Burclilianit  a  réduites  et  calculées  en  employant  plusieurs  positions 
d'étoiles  nouvdics  qui  lui  ont  été  fournies  par  le  C.'"  La  Lande  neveu.  Cette 
comète  était  à-peu- près  aussi  éloignée  de  nous  que  le  soleil,  et  sa  distance  , 
changea  peu  pendant  un  mois  :  on  cessa  de  la  vyir  après  le  z4  [  5  P'^'' 
rial].  l'avids  lepréscnté  sa  route  en  carton  pour  mes  an£teurs ,  comme  je  le 
fais  ordinairement ,  et  chacun  pouvait  y  voir  la  distance  et  la  situation  de  la 
comète  pour  tous  les  jours.  Le  C."  Bouvard,  à  l'Observatoire,  fil  de  soi» 
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côté  diverses  observations.  l  e  docteur  Oiben,  à  Bielnen,  l'oblëhra'aiisrf  dès 
qu'il  en  eut  avis  par  ie  Journal  de  Paris.         '  '  "  .     >  .  ••  j 

Mm  avant  cette  comète  r^lle ,  Paris  retentit  du  bruit  d^me  comète  pré> 
tendue.  Le  i6  J.mvier  [27  nivôse],  on  criait  sur  le  Pont -neuf  In  nouvelle 
comète,  et  beaucoup  de  gens  en  étaient  eÛnyés.  Cependant  il  ne  s'agissait 
que  de  Venus ,  qui  fut  vue  en  plein  jour  SOT  ie  Luxembonrs ,  ie  four  ojk  vinst 
mille  personnes,  attendant  ie  général  Bonaparte,  avaient  les  yeux  dirigés  de 
ce  côte.  On  la  verrait  ainsi  tous  les  dix-neuf  mois  si  l'on  y  faisait  attention; 
mais  il  se  trouve  rarement  des  personnes  qui  aient  ie  temps  ou  l'occasion  d'y 
.piendngarde.  CMefevfonricnrfitt^igidièfe;on  ne  pariait  que  de  comètes 
dans  les  spectacles  et  dans  les  sociétés.  On  jouait  la  Com^u  ou  la  Fin  du 
monde  au  Vaudeville.  Ruggiéri  fit  une  comète  en  artifice  au  Lycée ,  et  elle 
ressemblait  à  la  belle  comète  de  1 744  ,  que  je  me  rappelle  d'avoir  vue  dans 
mon  enfance,  et  qui  a  été  la  pliu  etuiuiAinc  depuis  celle  de  t68l. 

Le  16  frimaire  an  Vil  au  soir,  le  C."  Bouvard  a  découvert  une  petite 
comète  dans  la  constellation  d'Hercule  :  c'est  la  quatre-vingt-neuvième  ;  elle 
a  Mé  observée  jusqu'au  si ,  qu'elle  a  diqnrtt  dans  le  'Veneau;  eUe  fnadt  18* 
par  four.  Ainsi ,  quoiqu'elle  n'ait  paru  tjue  cinq  joiuï,  M.  BiacUnidc  a  très- 
bien  calculé  son  orbite.  Le  docteur  Olbers  la  vit  à  Bremen. 

Le  21  novembre  [  i."  frimaire]  ,  on  jouait  au  théâtre  de  la  rue  Feydeau 
VÂsttmum*,  opéra  comique ,  par  Desfauchei'ets  et  Lebnm.  Le  fond  est  le  même 
(]uc  Cl  lui  de  l'éclipse  totale ,  dont  les  Mémoires  turcs  paraissent  avoir  donné  la 
premicre  id(«.  C'est  un  vieux  fou  qu'on  trompe  pendant  qu'il  prétend  observer 
une  comète. 

Un  voyage  important  et  célèbre  a  donné  à  l'astronomie  et  à  la  géogn« 
phie  de  nouvelles  espérances.  Le  16  mars  \i6  ventôse],  le  Gouvernement 
demanda  de«  asrronomf><  des  instrumens  choisis  pour  un  voyage  :  nous 
apprîmes  iMesMAc  que  Bonaparte  en  était  fe  chef.  Los  C.***  Nouet,  Qoenot 
et  Mcchain  fifs ,  jiartircnt  ie  z'\  avril;  ils  s'embarquèrent  \  Toulon  le  10  mai; 
le  débarquement  se  ât  en  Egypte  ie  x  juillet,  et  ce  voyage  a  été  utile  i  la 
géographie  et  même  à  rasiit>nomle. 

J'ai  écrit,  au  nom  du  bureau  des  longitudes,  à  totis  les  astronomes  de 
l'Europe,  pour  les  inviter  à  coopérer  par  des  observations  correspondantes  à 
celles  des  astronomes  de  cette  expédition ,  et  noiu  en  avons  reçu. 

Le  feime  BenUer,  de  Moainban ,  qui  s'occupe  d'astrenunde avec  succès, 
desirait  d'être  du  voyage  :  nous  nous  y  primes  trop  tard.  J'ai  racommandé  à  noi 
astronomes  le  niveau  de  la  Méditerranée  et  de  la  mer  Rouge,  entre  lesquelles 
on  a  dit  souvent  qu'il  y  avait  une  grande  dilTérence  :  je  ne  le  crois  pas.  J'ai 
écrit  en  Espagne  pour  avoir  celui  de  la  mer  du  Sud  et  du  ttoUSb  du  M erii|Be 
à  l'isthme  de  Panama  ,  sur  lequel  on  a  élevé  de  mcme  quelques  difficultés. 

L'oi>servatoire  de  Gotha  est  le  plus  l^eau  et  le  plus  utile  qu'il  y  ait  en 
Allemagne;  M.  le  Aie  y  a  dépensé  plus  de  200000  fiancs  :  aucun  prince ,  dans 
ce  siècle,  n'a  donné  ni  snlvi  cet  exemple.  La  «Bwctenr  de  l'observatoire, 
M.  la  baroo  de  Zach,  elt  un  des  plus  célèfag»  aRronomes  dt  I*£iiiope.  Je 
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-  desirais  depuis  iong-tamps  4e  visiter  et  de  connaître  le  seul  monuoNBt  il 

I7p8.  l'astronomie  qu'il  me  restait  i  voir,  à  l'exemple  de  Ualley,  qui  alla  d'Ange 
terre  à  Danzig  en  1679 ,  pour  Toir  robtervatom  étUéféma, 
avec  lui  et  juger  de  la  précision  da  aet  observations.  J'ai  vu  que  M.  ét  Zadi 
peut  observer  l't'toile  polaire  à  dix  secondes  de  degré  ^  au  lieu  de  centncowki 
au  moins  que  nous  avions  d'incertitude. 

Piarieai»  astronoaMsd'Allemagiie,  avenit  de  mon  projet ,  y  tout  vtM».  Cci 
conférences  ont  servi  à  augmenter  l'émulation.  J'ai  rapporté  1  aoo  ascensions 
d'étoiles  zodiacales ,  observées  par  M.  de  Zach  avec  le  plus  bel  instrument  des 
passager  qui  existe,  chacune  plusieurs  fois  :  elles  paraîtront  avec  3000  dédi- 
BaiMNU  qne  j*ai  envoyie»  à  M.  de  Zach ,  dans  un  ouvrage  important  qal 
prépare  sur  rastfODoone  »  oB  daut  vohmas  la-Z/f  ei  dont  laa  dans  ven  «al 
déjà  itnprimés.  * 

M.  Bode  raçnt,  à  ccti»  ocoaian,  da  roi  de  Pfww  une  «ngmaniation* 
pension  de  1 200  francs.  II  nous  apporta  les  deinns  de  sa  treizième  cane  du 
ciel  étoilé  :  il  y  en  a  vingt;  et  cette  collection  précieuse  pour  r.istroiiomie 
contient  17000  étoiles,  ou  12000  de  plus  qu'on  n'en  avait  auparavant.  11 
en  a  réâw»  )ooo  de  La  Caifle  ;  fl  en  a  obienré  1  ^00  hii'iB^tne  pour  rsa* 

plir  les  vides  ;  je  lui  ai  fourni  les  autres.  On  y  trouvera  les  2.0c o  nd)uletBO 
de  Herschel ,  et  ^  à  600  étoiles  doubles  de  ce  célèbre  astronome.  Nous  somms 
convenus  d'y  ajouter  deux  noweUes  coiMellations ,  la  Presse  de  Gnwnbaf  ■ 
et  le  Globe  de  Montgolfiar.  La  Caflle  avait  placé  dans  son  planfapbère  aus- 
tral les  principaux  instrumens  des  sciences  et  des  arts.  J  'ai  cru  que  k  |>to 
belle  découverte  des  Français  méritait  bien  d'y  occuper  une  place. 

M.  Wurm  esc  venu  de  ▼irtendMfg  (cent  lieueB  de  dbiance)  t  le  dK  de 
Wirtemberg  lui  a  donné  pour  cela  luie  gratification  de  800  francs. 

MM.  Klugel,  Gilbert  et  Pistor  vinrent  de  HaU»,  université  célèbre  de» 
les  états  du  roi  de  Pnisse  ;  M.  Schaubach,  de  Meintingen;  M.  ScySàt  é 
Gotthigen.  M.  Koehler  apporu  un  nouveau  photom&e  pour  owMV^ 
lumière  des  étoiles ,  et  un  sélénoState  à  rtflexion ,  qui  est  une  machine  ingè 
nieuse.  M.  Feer,  de  Zurich,  nous  apporta  ime  carte  du  Rhinthal,  ievce 
un  sextant  à  téÊKàoa. 

Tonssont  convenus  d'accréditer  les  nouvelles  mesures ,  d'employer  le  tm^ 
moyen  et  les  décimales  dans  les  calculs.  M.  Seyfter,  de  Dresde,  me  don»* 
même  un  compteur  décimal  qu'il  avait  exécuté  lui-même.  Nous  aliàino* 
la  monUfpM  d*Inscfabew  avec  des  chronométras ,  des  sextana,  des  bori^ 
artificieis  de  différentes  formes  pour  les  comparer ,  et  je  sub  reste  convanTCS 
que  bientôt  la  géographie  de  l'Allemagne  sera  très-avancée  par  l'usage  de  ce 
instrumens,  que  M.  de  Zach  a  accrédité  et  propagé. 

Je  portai  avec  moi  un  chronomètre  du  C."  Louis  Berthoud,  tt/ 
de  ceux  auxquels  l'Académie  avait  adjugé  le  prix  ,  et  i'ni  vu  avec  p'*^  ^ 
que  deux  cents  lieues  en  poste  n'avaient  pas  changé  d'ime  seconde  p»i  j<^ 
la  aiarche  de  ce  préciaiK  iattrumani.  Le  vict-emaal  Sndiy  t 
P4)dt»comiinie  de  iioiwhIaiwBfpourhcopespondspcedBdaquIiiM 


Digitized  by  Cop  ^le 


DE  L'AS  T  R  O  N  O  M  1  E. 


799 


de  Paris ,  qui ,  par  ce  moyen  ,  pCOTCM  comparer  ieus  pcodulcs  et  96  mppléèr 

quelquetois  l'un  par  l'autre.  i 
Cène  «de  réunon  det  wmùaomH  i  Gotka  nmh  éh  ètn  pios  nombieuie  t 

wm  If*  V^;a  m'écrivait  de  l'Autriche  qu'il  n'avait  pu  obtenir  la  permission  4e 
▼enirau  rendez-vous  de  Gotha;  et  ce  qui  était  pis  encore,  il  avait  été  obligé, 
pour  m'écrire ,  d'envoyer  au  ministre  ma  lettre  et  sa  réponse.  Cependant 
l'astronome  de  Gottingen ,  quokpw  m)et  dn  roi  d'Angletem ,  n'a  enoyé 

aucune  difficulté. 

Un  journal  anglais  avertissait  le  duc  de  Gotha  qu'un  astronome  français 
pourrait  très-bien  s'occuper  d'autres  réwéktkm  cpw  des  rérofutiom  câesiest 
mais  fe  ne  me  suis  pas  aperçu  que  œ»  menaces  aient  diminué  raccmil  que 
l'on  m'avait  fait  espérer.  Enfin  nous  nous  sommes  séparés,  bien  convaincus 
de  l'iuilité  de  ces  conférences ,  et  résolus  de  les  renoinreier  dès  que  -nous  en 
aurions  la  possUlité. 

Jia  vis  à  Strasbourg  les  premières  feuilles  d'une  nouvelle  carte  de  Suisse , 
levée  par  M.  Weiss,  à  qui  M.  Traites  avait  communiqué  ses  triangles  erses 
bases.  Cette  carte  est  très-bien  gravée ,  et  nous  donne  une  topographie  inté- 
ressante de  l'Hehréde. 

Je  visitai ,  en  passant ,  l'observatoire  de  Manheim ,  qui  m'avait  procuré  tant 
de  plaisir  en  175)1  >  mais  je  trouvai  1»  instrumens  encaissés  sous  des  voûtes 
que  les  bombes  avaient  I  peine  respectées ,  en  attendant  la  paix ,  sans  laqueflé 
il  n'y  a  point  de  science  et  de  bonheur.  Le  ministie  d*Ari>eii[ ,  que  j'ai  sol- 
licité de  seconder  le  zcle  de  M.  Barry ,  me  témoigna  la  mwettie  volonté; 
mais  elle  a  cté  inutile  pendant  la  guerre. 

On  cominuah  l'impnsnon  de  la  Mécankpie  câeste  éi  C.**  La  Phce ,  ce 
M.  Burckhard  la  traduisait  en  allemand. 

Les  Observations  de  Bradley  ,  que  nous  attendions  depuis  long -temps, 
panumit  enfin  cette  année  ;  j'en  ai  parlé  page  6^3. 

Le  I  $  décembre  1797,  je  demandai  au  gâiéral  Bonaparte  de  procurer  un 
bon  quart-de-cercle  à  l'Observatoire,  et  le  19  man  1798  le  Gouvernement 
accorda  1 0000  francs  pour  acquérir  le  quart-de-cercle  murai  de  7^  pieds  du 
C.**  Le  Monnier.  Depui»  long-temps  noiks  solicitions  dé  bons  insttumens 
pour  l'Observatoire  :  Cassini ,  lorsqu'il  était  ^recteur  en  178; ,  avah  obma 
des  fonds  du  b  iron  de  Breteuii;  ii  n'eut  pas  le  temps  d'ejî  faire  usajre.  Lors- 
que je  fus  directeur,  en  179J ,  je  renouvelai  mes  instances  ,  et  le  Ijurcau  des 
kngimdes  est  enfin  parvenu  à  obtenir,  pour  le  pins  bel  obsorvatohe  de  l'uni- 
vers (  I  ) ,  un  instrument  qui  fût  digne  de  la  France.  Il  y  a  fait  fiiire  une 
lunette  acromatique;  mais  cela  ne  suffisait  pas  :  il  a  demandé  des  fonds  pour 
placer  ces  instruriens,  et  tl  les  a  obtenus. 

Le  ao|lte  [12  messidor] ,  l'Insthnt  décerna  le  prix  des  montres  marines 
proptes  à  trouver  les  longitudes  en  mw»  à  deux  chrommièiicii  du  C.**  Looii 


(i)  On  estime  un  million  ei  demi  la  comu'uction  de  l'Observatoire,  mbs  c«lDPtcr  Im 
fendeMM  M  Jet  tmm  à  HHMit^fam  pMs  de  prafendear.- 
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Benhoud,  dont  îe  C."  Messier  et  moi  avions  suivi  la  marche  pendant  six  mob. 
ty^9*      L'Imdtut  proposa,  le  i  j  nivôse,  pour  sujet  du  prix  à  donner  dans  dm 
ans ,  li  théom  de  la  comète  de  1 770 ,  que  l'Académie  avait  déjà  proposée  en 
1 792.  Cette  comète  n'a  pu  ,  jusqu'à  présent ,  cire  calcuice  que  dans  une  orbite 
"  de  cinq  ans  ;  et  une  révolution  si  courte  paraissait  ioviaisembiabie  :  cqKmfaat 
le  râultat  a  été  même. 

Les  Mémoires  de  l'Institut  pour  Tan  IV ont  para;  ils  contiennent Bidtf^ 
nière  thtforie  de  Mercure ,  rtsultat  de  quarante  ans,de  recheiches. 

Le  bureau  des  longitudes  publia  un  volume  de  la  Cotuiaissance  des  temps 
pour  l'an  VIII,  dont  je  rédigeai  iei  addkiom ,  de  même  que  ceHes  dé  rio  IX, 
dont  je  parlerai  plus  loin.  Ces  deux  volumes  opoliennent  une  foule  de  chovfs 
intéressantes  ;  de  nouveaux  catalogues  d'ctoiles  ;  des  tables  du  mouvemeni 
boraire  die  la  lime, .par  le  C."  Delambre;  des  observations  de  Mercure,  pa 
le  C/"  Vidal»  le  gcaad  et  étnnnunt  nht«rv«tcur  de  Mercure,  véritable  Henno- 

£hile ,  à  qui  nou^  avons  l'obligation  de  pouvoir  dire  que  les  observations  de 
[ercure,  si  rares  et  si  difficiles  avant  lui,  sont  actuellement  aussi  aboiuiaxite 
que  celles  des  auirn  planètes,  «c  ne  laÎMent  plus  rien  à  denrar  :  il  en  a  ftk  U 
seul  plus  que  tous  les  autres  astronomes  de  i'univen  ,  anciens  et  modernes,  réu- 
nis ensemble ,  et  nous  pouvons  tous  nous  dispenser  de  nous  en  occuper.  L» 
C."  Vidal  doit  faire ,  à  cet  égard  »  le  désespoir  de  tous  les  autres  :  il  a  *■ 
Mercure  à  moins  de  trois  quarts  de  étgré  du  soWi;  ce  qni  n'était  jamafe  arrive 
La  beauté  du  eliitiat,  la  perfection  de  ses  instrumens ,  le  courage  et  l'excfl- 
lence  <}e  la  vue  de  i'asuooome ,  ont  produit  ces  observations  ausù  pre- 
dewes  qu'extraordinaires  :  il  croit  que  Mercure  a  une  fOUlioa  de  sein 
heures  qni  le  rend  quelquefois  invinble. 

II  parut  un  mémoire  intéressant  ,  accompagné  d'une  grande  carte  trig> 
nométrique ,  servant  à  réduire  la  distance  appareiue  de  la  lune  au  soleil  ou  i 
mue  étoile,  en  distance  vnie ,  a*  i  resoadie  d*aiitras  qneitkMis  de  fû'o'V'* 
par  J.  H.  Maingon  ,  lieutenant  de  frégate.  Cette  carte  ingénieuse  et  uta 
pour  la  marine  a  été  gravée  par  ordre  du  ministre  ,  et  publiée  au  Defài, 
elle  tient  lieu  des  grandes  cartes  de  Margetts ,  et  donne  aux  pilotes  le  moy* 
d'épargner  les  calculs,  en  y  substituant  l'opération  du  compas. 

Les  Éphémérides  géographiques ,  entreprises  par  M.  de  Zach  ,  à  Gotbii 
au  commencement  de  1798  ,  «ont  un  ouvrage  bien  remarquable  et  bien  utiiei 
puisqu'on  y  trouve  ,*  chaque  mois ,  des  observations  cwienses ,  des  annoac* 
de  liviàs  et  de  cartes  ,  des  voyages  nouveaux  ,  des  cartes  gcographîquej< 
comme  celles  d'Irlande  ,  d'Afriqxie ,  de  la  mer  Noire,  lorsque  les  regards»» 
public  s'ctaicnt  dirigés  vers  ces  pays  ;  des  portraits ,  comme  ceux  de  HcwtW»» 
Delambre ,  Banks ,  Mayer ,  &c.  ;' enfin  tout  ce  qui  peut  intéMsesr  les  siV^ 
nomes,  les  géographes  et  les  navigateurs.  Une  vaste  correspondance  avec  tous» 
pays ,  fait  que  M.  de  Zach  est  à  portée  de  mettre  en  relation  mutudie  io  *** 
vans  les  plus  éloignés  les  uns  des  autres.  Le  seul  inconvénient  est  que  b  bof" 
allemande  n'est  pas  assez  cultivée  dans  le  midi  :  mais  déjà  |»||uieais  astronom» 
commencent  à  l'apprendre;  ils  auiaieot  de  la  peine  à  le  pasiec  du  UvR^ 
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M,  de  Zrtcli  :  et  les  sav.ins  en  gém'r.il ,  d'une  des  Inngues  les  plus  fécondes  en  '■  '  ' 
ouvrages  importons  dans  toutes  les  sciences.  Je  sollicite  l 'établissement  d'un  I  jp8. 
professeur  d'allemand  au  ColUge  de  France ,  par  la  convicrion  que  j'ai  dé 
l'importance  de  cette  langue  pour  tous  les  genres  d'instruction  (  1).  L'astro- 
nomie et  la  gcographie  n'avaient  point  de  journal ,  et  l'on  ne  devait  pas  espé- 
rer qu'elles  en  eussent  ;  Adelbulner  et  Bernoulli  l'avaient  entrepris  sans  succès  : 
h  haute  considération  dont  fowt  M.  de  Zach ,  a  donné  assez  de  réputation  à 
celui-ci  pour  que  nous  s<n  om  :i-surds  du  dcbiCy  cc  par  conséquent  de  la  caor 
tinuation  de  cette  utile  eiitreprise. 

M.  Martonfi  publia  en  Transylvanie  h  deacription  de  robaervatoire  que 
M.  le  comte -évêque  Batthiani  a  fait  construire  à  Carlibonig  fAIiaJaÙaJ, 
appelé  aussi  Wcissi-mhourg  et  À/ha  Canylin/i. 

M.  Trie.'Uitcker  publia  à  Vienne  un  travail  considérable  sur  les  éclipses  de 
soleil  et  d'étoiles. 

Nous  reçûmes  les  iijihémcrides  de  Bologne  pour  douze  ans,  de  i^pp  i 
1810,  par  le  C""  Mateucci  »  aide  des  C.""  Alamanni ,  Guglielmini>  Sac- 
cbetti  et  CantereanI  fils.  Depuis  le  commencetnent  du  siècle ,  l'Académie  des 
sciences  avait  public  ,  dix  ans  d'avance,  des  Éphémérides.  Les  derniers  vo- 
lumes sont  de  Dcsj .l.iccs ,  La  Caille  et  mot.  J'avais  fini  à  iSoo;  les  embarras 
du  commerce  m'avaient  ôté  le  moyen  de  trouver  un  libraire  pour  la  suite , 
et  f 'ai  renoncé  à  ces  calcub.  Les  astronomes  de  Bologne ,  plus  heureux  que 
moi ,  supplccrenj  à  cet  inconvcr.ient ,  et  nous  eûmes  une  avance  de  douza 
ans  pour  tous  ceux  qui  voudront  taire  des  almuMChs  de  plusieurs  années. 

Les  Éphéniérides  de  MHan  »  pour  1798  ,  contiennent  la  suite  d'un  grand 
travail  de  M.  Oriani  sur  la  manière  de  corriger  les  élémens  des  tables  de 
Mercure  par  les  observations,  et  bcaacoup  d'observatiom  intéressantes  de 
MM.  Reggio  et  de  Cesaris. 

M.  Schroeter  publia  A  LOhnidiBl  fe  Moaad  volume  de  ses  Àstmumbeh 
Beytrcrge,  où  l'on  trouve,  entre  autres,  les  diamètres  nj)parens  des  satellites;  il 
trouve  neut  dixièmes  de  seconde  pour  le  second,  une  seconde  et  demie  pour 
le  troisième. 

M.  Bode  publia  à  Berlin  un  nouveau  volume  d'Éphâucrides  pour  1801, 
et  un  troisième  volume  de  supplcmens  pour  les  volumes  précédons,  qui  con- 
tieiment  beaucoup  d'observaiioiu  et  de  mémoires  d'astronomie  par  les  astro- 
nomes d'Allemagne,  de  France  et  d'Angleterre.  Cet  onrrage  est,  comme 
celui  de  M.  de  Zach  ,  un  réperioire  dont  les  astronomes  ne  sauraient  se  passer. 

M.  Schubert  publia  à  Pétersbourg  ,  en  allemand ,  un  grand  Traité  d'astro- 
nomie physique ,  en  trois  volumes  in-^.' ,  qui  font  en  tout  près  de  900  pages. 
II  y  a  mis  les  perturbations  des  jjlanètes. 

A  Lisbonne,  il  y  eut,  le  30  juin,  des  lettres  patentes  ponant  établissement 


(  I }  Noiu  avons  i  i'ln*titut  une  section  de  lUtiitiqnci  nuit  ici  mciiieurt  livres  de  sudstiquc 
ww  «il  alkmand,  •<  Ui  loM  eu gmd  aonbie. Noos avoiM  depitb  peu  un  joamel  de  «Miftiqne 
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— — ~  d'une  Société  royale  de  marine ,  qui  fut  installée  le  zx  décembre  par  D.  Kodrigo 
^79^'  deSouttf  mmiMfe.  Elle  a  pioduh pinnaiiis  méoKMniy  obienratioiit et  calcuB , 
qniiciom  utiles  à  l'astroiioinie  et  à  u  géographie { kpi^et  d'un  Neptune  por- 
tugais-, des  journaux  de  voynges,  dont  on  pourra  tirer  parti.  Le  catalogue  des 
mémoires  ^rœntcs  à  cette  Acadcinie  pendant  les  années  1 75)^  et  1 800 ,  est  im- 
primé ,  et  mdiqiie  bemcoup  d'activité  de  ia  p«it  des  membres  qni  le  composent. 

Je  pui)Iiai  une  nouvelle  tdition  de  la  Splière  et  du  C  ilt  ndrier  de  Rivard , 
livre  élémentaire  trè«-bien  fait ,  et  qui  a  été  utile  depuis  cinquante  ans  :  j'y  ai 
•footé  le  cafendiier  républicain ,  en  rédunnt  oontie  le  défimt  «flnccrceletion, 
le  décret  dn  )  octobre  179^  n'ayant  pas  été ,  à  cet  égard ,  confonne  k  ce 
que  l'avais  remis  au  C"  Romme ,  comme  cela  est  indique  dans  le  décret  du 
cinquième  jour  complémentaire  an  III ,  où  il  est  dit  qu  il  y  aura  six  jours  com- 
plémentaires, qnoiqiie  cette  dbposition  ne  soh  pas  rigoureusement  conforme 

aux  priiui]H'S  de  rastronom!*»  :  re  fin  moi  quî  rcdigerii  It  cÎLCtct  ,  n'os.int  pas 
rendre  mutiles,  la  veille  du  premier  jour  de  l'an,  tous  les  alinanachs  qui  étaient 
déjà  répandus. 

Le  C.*"  Franç<MS  de  Neurchâtem  s^nala  sa  première  entrée  au  ministère 
en  ordonnant  l'impression  de. ma  BiMiographie  astroiMMiiique.  On  a  vu  dans 
la  prciace  que  sans  lui  elle  n'aurait  pu  eue  publiée. 

Nous  reçûmes  des  observations  dn  C.*"  de  Ratte  à  Montpcffier,  et  du 
C."  Thulis  à  Marseille. 

L'observatoire  d'Amsterdam,  appartenant  à  la  Société  de  ftlix  mtritis ,  fut 
conlié  à  M.  Caikocn  :  H  avait  été  s'ezenwr  à  Gotha  avec  H.  de  2^h  ;  et 
il  allait  commencer  un  cours  d'observations  ,  qui  devait  être  trèt-ntile  dans 
un  pays  où  l'on  n'en  a  jamais  fait ,  quoique  le  besoin  de  la  marine  dût  faire 
ouvrir  les  yeux  du  Gouvernement  sur  un  objet  aussi  nécessaire  aux  naviga» 
teors.  Ce  fui  en  vain  que  j'allai ,  en  17741  &  Amtteidam  :  le  stathouder  et 
le  grand  pensionnaire  me  promirent  tout  ce  que  je  voulus,  et  ne  firent  rien. 
Le  C.*"  van  Swinden  y  a  doimé  ensuite  luie  impulsion  dont  j'espére  qu'on 
nasentira  les  cflêtSi 

Le  ministre  de  la  marine,  le  C.'"  Pleville-Ie-Peley ,  augmenta  le  traitement 
des  astronomes  de  l'ob.servatoire  de  la  marine  À  Marseille,  où  Thulis  tait  des 
observations  suivies  et  importantes. 

Le  tenier  de  Cone ,  ou  la  description  de  cette  île ,  qu'on  avait  commencé 
3  y  a  trente  ans,  fut  terminé.  Les  grands  triangles  avaient  été  levts  par  le 
C.*'  Tranchot  ;  les  détails  turent  faits  par  une  multitude  de  coopcraieurs.  Le 
nrinisiie  dm  finances  m'ayant  chargé  de  rezaminer ,  f  ai  eu  lieu  de  reconnaitre 
que  ce  tnnri^  est  d'une  exactitude  digne  d'être  prise  pour  modèle  ,  si  l'on 
entreprenait  d'en  faire  autant  pour  tous  les  départemens  de  la  F rance^  ce  qui 
serait  trcs-uiile. 

LeC.*"  Pemy,  qiû  avait  été  envoyé  dans  la  Belgique,  et  qui,  depuis  1^95  , 
avait  formé  quarante  triangles  à  Bruges,  Gand,  Ostende,  Anvers,  Middel- 
bourg,  &c.  partit  pour  la  République  batave ,  où  l'on  promettait  de  fournir  ce 
qui  serait  nécemire  i  h  continuation  de  ce  travail  ;  mais  cela  n'a  pas  été  exécuté. 


DE  L'ASTRONOMIE. 


Le  24  fanvier  [  j  pluviôse]  l'ImUtut  proposa  au  Directoire  de  demander  — 
Kox  puissances  amies  de  la-France,  des  savans  qui  vinssent  usister  et  pren^  i 
part  à  l'ctablissement  des  mesures,  et  en  sanctionner  la  fixation.  II  en  est  venu 
onze»  de  Oanemarck ,  de  Hollande,  de  Puisse,  d'Espagne  et  d'Italie  :  de 
Danemaick ,  If.  Bugge ,  directeur  de  robsenratotre  de  Copenhague ,  connu 
par  des  ouvrages  impociam;  de  la  République i>atave,  les  C.'"*  van  Swinden 
et  iEnear  ,  le  premier  connu  par  d'excellens  ouvrages  de  physique;  de  l'Hel- 
V^cn,  ie  C.*"  Trailes;  d'Espagne,  MM.  Gabriel  Ciscar  et  Augustin  Pedrayes^ 
de  Toscane,  M.  Fabn»n;  de  la  République  romaine,  fe  C.^  Fnmcliini; 
de  Sardaigne ,  M.  le  comte  Baibo ,  ministre  à  Paris  ;  de  la  Rcpul)lique  ligu- 
rienne, ie  C.*"  Moltedo;  de  la  République  cisalpine,  le  C.'°  Mascheroiù , 
géomètre  et  poète,  qui  lit  une  belle  élégie  latine  sur  ia  mort  de  Borda  :  nous 
•vous  eu  le  chagrin  de  le  voir  mourir  à  Paris. 

Le  2}  juin,  le  Corps  IcgUIaùr  Ht  une  loi  qui  donne  «u  bureau  des  lon- 

Situdes  la  garde  de  l'étalon  original  du  mètre  ou  de  cette  nouvelle  mesure 
estinée  à  S«e  désMmais  le  typa  de  toutes  les  neinres,  et  à  prévenir  pour 
iamab  ia  confusion  qu'il  y  «Tait  eu  jusqu'à  pcéMM  dans  les  mesures  de  tout 
les  pays. 

Le  général  en  chef  Bonaparte,  par  un  arrêté  du  20  août  1798 ,  établit 
l'Institut  du  Caire  en  Égypie  ;  et  l'on  commença  la  Décade  égyptienne , 
dont  il  y  a  eu  trois  volumes,  et  qui  contient  beaucoup  d'obswations  des 
C.*"  Nouet  et  Beaucbamp. 

Le  C.**  Ddambre  a  eu  pour  coopéraieuis  dans  son  immense  travail  »  le 
C."  Tranchot,  déji  connu  par  les  grandes  opéiatfom  qu'il  avait  iâilcs  en 
Corse,  et  le  ;etme  C.'"  Pomard  ,  qui  semblait  se  consacrer  à  l'astronomie,  et 
qui  ne  pouvait  manquer  de  laire  des  progrés  rapides  sous  un  tel  maître.  L'as- 
tronomie a  bien  besom  de  ûân  qudqnes  lecnitemens,  et  |e  ne  néglige  lien 
pour  m'en  procurer;  mais  la  «.«rricrc  «tt  pénible  ,  et  ffle  n'est  pas  faciUtiT» î 
cela  suffît  pour  expliquer  la  pénurie  où  nous  sommes. 

Blancpain ,  né  en  1 779 ,  qui  avait  vu  le  piemier,  i  MarKÎIIe ,  la  comète  de 
1797  ,  annonçait  à  dix-neuf  ans  autant  de  lèle  que  de  connaissances;  il  fai- 
sait des  observations  et  les  calculait.  Il  a  un  grand  fonds  de  littérature  et  des 
qualités  morales  qui  le  font  distinguer  :  mais  oblige  de  se  livrer  au  commerce , 
il  n'a  pas  pu  suivre  son  goût  pour  l'astronomie;  9  calcule  cependant  des  obser- 
vations ,  et  il  en  fait  lui-même. 

Le  n  novembre  [21  brumaire],  M.""  Le  Français  fit  faire  la  première 
observation  dans  l'observatoire  du  CoDége  de  France ,  au  C."  Cassini  V ,  âgé 
de  seize  ans ,  qui  était  VCnu  habiter  l'observatoire  pour  suivre  les  traces  de 
ses  ancêtres  ,  et  qui  annonçait  le  zèle  ([ue  le  nom  de  Cassini  devait  naiurel- 
lemem  inspirer  ;  mais  il  n'a  pas  continue ,  non  plus  que  Maraidi  IV  son  parent, 
pour  lequel  j'avais  pris  les  so^  que  son  nom  exigeait. 

l  e  29  m.irs  [9  germinal]  mourut  Bertrand- Augustin  Carouge,  asitonome 
plein  de  mérite;  il  était  né  à  Dol  le  8  octobre  1741.  Il  avait  calculé  mille 
ét<^  pour  le  globe  céleste  public  chez  ie  C."'  Lamarche ,  successeur  de 

lilii  a. 
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Foitin  ;  3  •▼ah  Ait  bemcoop  de  calcafs  pour  ia  Comiamanc»  dei  tenpc  tt 

.  pour  II  seconde  édition  de  mon  Astronomie.  Il  donna  divers  mémoires  dnis 
la  Connaissance  des  temps  ;  et  quelques  jours  avant  sa  mort ,  il  me  remit  des 
tables  pour  calctder  les  phases  de  la  lune ,  meilleures  que  celles  qui  sont  dans 
les  Élémens  de  aavîgatiun  de  Bouguer  et  de  La  Caille  :  elles  sont  dub  ;i  | 
Connaissance  des  temps  du  l'an  IX.  Il  ct.iit  très- pauvre  lorsqu'il  (ie\im  admi- 
nistrateur gcnd-al  des  postes,  par  la  considcration  que  le  C.*^"  directeur  Rcveil- 
lère-Lépanz  avaii  pour  son  màrhe  ;  et  cela  m  l'enipècha  pas  de  s'oocapv  | 
d'astronomie.  Il  est  rare  que  les  talens  soient  des  titres  à  la  fortune  :  cdan'»- 
rive  que  lorsque  le  pouvoir  est  réuni  au  savoir. 

Le  1}  juin  [20  prairial  j  mourut  Aiexis-Jean- Pierre  Paucton  ,  n<  le  lO 
février  17}» ,  près  de  Lustan.  Il  est  oonim  par  sa  Màrologie ,  vaste  recuefl 
de  mesures  de  tous  les  pa\s,  qui  avait  pnni  en  1-80.  Je  lui  avais  proposé 
ce  travail,  et  je  lui  avais  tbu/ni  la  plupart  «les  mesures  étrangères  [/hl<lnio-  1 
gie,  p.  B38  )  ;  mais  il  y  ajouta  beaucoup  de  recherches ,  de  duseTtatitnt,d» 
calculs ,  sur  les  mesures  anciennes  ,  la  population  et  l'agriculture.  Il  s'iiait  I 
exercé  sur  d'autres  parties  des  mathématiques,  comme  la  vis  d'Archimède. 

£n  1781  «  il  donna  une  Théorie  des  lois  de  la  nature  ,  où  il  réfutait 
Newton  et  NoUet  *  et  établissait  un  nouveau  pied  géométrie  de  0,278  mène 
ou  12}  lignes  28  ;  il  y  parlait  des  jiyramides  d'K^ypte,&c.  II  était  si  pemdé 
de  l'importance  de  ses  découvertes  ,  qu'il  prenait  pour  épigraphe ,  E  ftlf* 
vaimSé  Enfin  il  âait  occupé  k  réduire  en  mesures  décimales  cette  imaiouiié 
de  mesures  étrangères,  lorsque  l'économie  du  Gouvernement  fit  supprimer 
son  traitement.  Il  fut  ol^li^a  d'interrompre  ce  travail;  mais  le  Gouvemeraenl 
venait  à  son  secours  lorsqu  il  tit  mon.  L  liuiitui  a  sollicite  des  secours  paa 
sa  veure  et  ses  enfans. 

Beauchamj)  m'écrivit  d'Alo])  qu'il  avait  perdu  son  frôre  ,  compagnon* 
son  voyage  d'Arabie,  et  son  clève  Hyotimhc  Receveur,  qiu  annonçait  tout 
le  zèle  et  toutes  les  dispositîoiu  que  l'on  pouvait  desôrer.  Cette  perte ,  qui  en 
était  une  très -grande  pour  l'astronomie,  avait  désespéré  et  dégoûté  Be^u- 
champ  du  voyage  d'Arabie  :  mais  le  ministre  l'envoya  rejoindre  Bonaparte 
et  les  savans  réunis  en  F.^ypie  ;  et  il  commençait  à  conuibuer  au  succès  <b 
celte  importante  expédition  pour  la  partie  géographique  et  «ttnm(Hiii9>*,* 
lonque  le  gâléral  l'envoya  négocier  à  Consuintinople,  où  ii  fut  retenu  pii* 
"  sonnier. 

Le  3  octobre ,  Reccard ,  qui  avait  publié  diverses  observations ,  moiWt  t 
KonigdMig.  . 

Nous  perdîmes,  le  i4  novembre,  Jean- François  Callet.  Il  était  W  • 
Versailles  le  ij  octobre  i744«  H  fil      bonnes  études  et  y  prit  le  goûtd* 
mathémat^ues.  Il  vint  à  Paris  en  J74$8  ,  et  if  eut  occasion  de  slnsouiie 
à  fond.  En  1774 .    forma  des  élèves  distingués  pour  i'école  du  génie,  où** 
examens  étaient  sévères  et  les  réceptions  ditiîciles. 

En  1779,  il  remporta  le  prix  que  la  Société  des  arts  de  Genève  avsit  J*'»' 
posé  sur  les  écbappemens. 
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En  ,  il  termina  son  édition  des  Tables  de  Cardiner,  în-8.' ,  qiii  était  - 

très- commode ,  très-utile,  très- exacte,  et  où  il  y  avait  des  avantages  qui  I^p8* 
n'étaient  pas  <bns  les  autres. 

En  1788,1!  fitt  nommé  professeur  tfhydrographre  à  Vannes,  ensuite  à 
Dunkerque.  II  revint  à  Paris  en  1792,  et  il  fut  professeur  des  ingénieurs- 
géographes  au  Dépôt  de  la  guerre  pendant  quatre  ans.  La  place  ayant  été 
Mipprimée ,  il  s'occupa  à  professer  dans  Paris»  oÂ  il  fin  toujours  regardé  comme 
un  des  meilleurs  maîtres  de  mathématiques  auxquels  on  put  s'adresser. 

En  1795  ,  ii  publia  la  nouvelle  édition  stéréotype  des  Tables  de  loga- 
rithmes ,  augmentée  conaidénbfemem ,  avec  des  tables  de  logarithmes  des 
sinus  pour  la  noovetle  iSvirôn  décnnafe  da  cerde  \  ce  sont  les  piemièies  qui 
aient  j^aru. 

Vers  la  tin  de  1797 ,  il  présenta  à  l'Institut  l'idée  d'un  nouveau  télégraphe 
et  d'une  langue  télégraphiipie,  «coompo^nia  d*an  dictionnaire  de  douze  mille 
mots  français  qui  y  étaient  tous  adaptés  par  une  combinaison  mathématique. 

Ces  travaux  avaient  aitcré  sa  santé;  il  était  depuis  long-temps  asthmatiq[ue ; 
et  nuJgi^  son  état,  il  pitblia  enc<»e,  cette  année,  on  très-bon  mânoire  sur 
les  longitudes  en  mer ,  sous  le  titre  modeste  de  Supplément  à  la  Trigonométrie 
spkérique  et  à  la  Navigation  de  Be^out.  Il  a  laissé  une  fille  ,  née  à  Vannes  en  i  't<;  3 . 

Suivant  une  tradition  de  la  famille ,  sa  mère  descendait  de  la  famille  de 
Descartes  :  je  n'ai  pu  en  avoir  la  généalogie  ;  mais  il  suffit  à  la  mémoire  dé 
Callet  d'avoir  travaillé  à  soutenir  la  gloire  d'un  nom  aussi  célèbre. 

Le  17  novembre  [27  bnunaire],  nous  perdîmes  im  précieux  amateur  de 
l'astronomie,  Vér/ème  de  Traïuyivanie ,  comte  de  Batthiani,  qui  avait  étabU 
un  observatoire  i  Ôarisbomg.  Il  y  a  légué  30000  florins  ec  une  belle  bibKo> 
thèque.  II  était  né  le  30  janvier  1741»  <^  ^Mtt  évéqiie  depuis  le  25  janvier 
1781.  Kflyf^  ci-devant , Soi. 

1799* 

Cette  année  on  mit  le  complément  à  la  grande  opération  de  la  mesure  des 
degrÀ ,  qui  avait  duré  sept  ans.  Les  G.'"'  Delambre  et  Mécham ,  qui  Pavaient 

terminée,  étaient  arrivés  au  mois  de  novembre  t798  ,  et  dès  le  mois  de  jan- 
vier ils  furent  en  état  de  nous  donner  la  valeur  des  degré»  entre  Dunkerque 
et  Varcelone.  Mas  ces  degrés  ne  suivant  pas  uAe  marche  tmiferme ,  on  vit 
bientôt  que,  pour  en  déduire  la  valeur  du  mètre  ou  de  la  nouvelle  mesiune 
de  la  République  française  ,  il  fallait  se  décider  sur  l'aplatissement  de  la  terre 
qu'on  devait  adopter  :  si  Ton  s'en  était  tenu  à  l'arc  mesuré  entre  Diuikerque 
et  Barcelone,  comme  on  l'avait  espéré,  on  aniait  eu  d'aplatmement»  on 
1 9  lieues  ;  mais  en  le  comparant  tvec  k  degré  mesuré  sons  l'équateur,  on  ne 
trouve  plus  que  9  lieues. 


*  Cette  partie  a  été  imprimée  dans  la  Connaitsance  des  temps  de  Tu  XI ,  anb  avec  des 
rctranchcmcDS  de  plmiciin  article»  que     cm  devoit  lénUnr  ici. 


Digitized  by  Google 


M  HISTOIREABREGÉE 

-  Ce  fut  ic  8  avril  qu'après  une  longue  discussion  on  adopta  ce  dernier 

^799'  P^'*^^  >  ^  nowretn  mètre  fut  décidé  de  ^6  pouces  1 1  lignes  296 ,  et  l'aplatis» 
leraent  de  la  terre  de 

Le  2^  mai,  le  C/"  van  Swinden  ,  ccithre  physicien  de  Hollande,  fit  le 
rap|H)rt  du  grand  travail  de  la  incridienne  et  du  mètre  définitif^  Le  public 
i'enienA  cnnhe  tvec  intérêt  «bm  b  tteice  publique  de  i'Imtkut. 

Le  22  juin  ,  l'Institut  pri-sem.i  aux  deux  Conseils  les  étalons  prototypes  du 
mètre  et  du  kilogramme  [ou  de  la  double  livre]  ea  pblinei  qui  sont  placés 
dam  le  magnitique  dépôt  des  archives  nationales. 

Le  17  noveinbn,  le$  Consuls  proposèrent  une  loi  pour  déclarer  que  ie 
mètre  et  le  kilogramme  sont  les  étalons  définitifs  de  la  France ,  et  faire  fiap» 
per  une  mcdaiile  propre  à  consacrer  cette  grande  opération.  On  y  verrmd^ 
côté  la  République  tenant  le  mètie  et  le  kilogmrmne,  arec  cette  InciqitfiNi , 

j4  mis  A-f  temps  et  à  tous  les  ptuphs  1  «t  l'cxcrgue,  Répt^fU€ fitaflàsg »  «O  W, 
La  tigure  sera  sur  tuie  plinthe  de  cinq  centimètres. 

Le  rercn  offnra  le  globe  de  la  tem ,  on  conpai  omcic  de  i'équateur  au 
pôle ,  la  constellation  de  fa  petite  Orne,  et  cet  inscription*  :  Uuiti ét  tmumu, 

Dix-miliionieme  du  quart  du  méridien. 

Le  diamètre  de  la  médaille  sera  de  sept  centimètres  [deux  pouces]  ;  elle 
•en  exécutée  par  le  C*  Joufiiroy.  EOe  «v»t  été  arrêtée  dans  un  rapport  du 
28  vendémiaire ,  fait  à  l'Institut  par  les  C/"'  David  ,  Moitte  ,  Leblond  , 
Mongez  ,  La  Plaèe,  Delambre,  Lévêque  et  Gossellin,  et  elle  tut  adoptée 
par  une  loi  Al  19  ftimaire. 

Les  Consuls  demandèrent  des  prototypes  en  ]>lAtine  des  nouvelles  mesures: 
le  C."  Lenoir  fit  le  mètre  ;  les  C.'"'  Delambre,  Méchain  et  Lcfénre  furent 
chargés  de  l'examiner  et  de  le  vcritier. 

En  réduisant  ces  mesures  à  la  température  de  i  o  degrés ,  qui  est  le  dègri 
moyen  de  chaleur  à  Paris ,  et  celui  des  caves  de  l'Observatoire ,  je  trouve 
le  4i>*  degré  57012  toises,  au  lieu  de  $7031  que  j'avais  adopté  dans 
mon  Astronomie  :  c'est  1 9  toises  de  moins  ;  le  rayon  moyen  de  w  terre , 
3268159  toises,  plus  petit  de  1323  toises  que  dans  ma  table,  qui  servait 
jusqu'à  présent  de  règle  dans  les  livres  de  physique.  Mais  cette  diminution 
que  nous  faisons  à  la  grandeur  de  la  terre ,  n'est  que  la  distance  qu'il  y  a  depuis 
la  Maison  commime  jusqu'à  la  place  de  la  Révolution.  On  trouvera  sans  doiue 
que  c'est  bien  peu  de  chose  relativement  à  l'étendue  de  notre  globe.  Ainsi 
nous  connaissions  déjà  fort  bien  la  grandeur  de  la  terre ,  mais  nous  ne  con- 
naissions pas  asseï  ses  irrégularités  ;  et  c'est  du  moins  un  résultat  lmi>o>tttit  de  ' 
ce  nouveau  travail. 

MiM.  Mudge  et  Dalby  ont  publié  en  Angleterre  un  volume  in- 4..'  avec 
vingt-deux  planches,  qui  contient  tous  les  triangles  levés  en  Angleterre  de 
1784  i  1796,  et  qui  avaient  été  mis  dans  les  Transactions  philosophiques. 

Cette  année  nous  fournît  trois  nniiveHes  comètes.  D'abord,  le  6  décembre 
1798,  le  C.*"  Bouvard  en  découvrit  à  i  Observatoire  tme  petite  dans  la 
coiwdiatioa  d'Hevcnle;  db  ne  parut  que  six  jours,  et  dte  iagunt  b  11 
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décembre  dans  le  Verseau  :  mais  le  C.'"  Burckhardt  en  calcula  l'orbite  avec  ■ 
toute  la  prccision  possible.  —  Connaissance  d<s  tttnps ,  an  X  ,  page  380.  ^7^9* 

Le  C.**  Méchain ,  à  qui  nous  devions  ies  déconvene»  de  tant  de  co- 
mètes, trouva,  le  7  août  au  matin  ,  celle  qui  est  la  quurc  vingt-dixième  en 
suivant  le  catalogue  général  qui  est  dans  la  troisième  édition  de  mon  Astrono- 
mie ;  elle  était  très-petite,  sans  queue  ,  mais  assez  claire,  au-dessus  dn  Lynx  , 
dans  h  constellation  que  Hell  ronna  en  1790  ,  sous  le  nom  grand  Tilts- 
copf  Je  HerscktI.  A  trois  heures  du  matin  elle  avait  107'  4?'  d'ascension 
droite,  et  43"  54'  de  déclinaison  boréale;  elle  était  parmi  des  étoiles  que  ie 
C."  Le  Français  vnk  observées  le  9  mtn  1794»  en  qu'on  eut  tout 
de  suite  des  |)osiiiuns  très-exactes. 

Les  C.""  Mccliain  et  Burckhardt  calculèrent  l'orbite,  chacun  de  son  côté, 
avec  l'empressement  et  ia  promptitude  qui  sont  naturels  à  ces  habiles  astro- 
nomes. Le  C.*"  Messier  la  anhrh  ,  ««km  «on  usage,  avec  une  infatigable  assî- 
duitt- ,  pendant  plus  de  deux  rr.ois  ,  jusqu'au  25  octobre  qu'elle  disparut  sur 
le  ^enou  orientai  d'Ophiucus.  ii'endant  cette  longue  apparition ,  notre  coi- 
lecnon  de  ^pooo  étoHes  a  fourni  souvent  des  points  împortans  pour  la  réduc- 
tion de  ces  observations.  Le  dernier  four  elle  était  auprès  d'une  ^le  dé 
sixième  grandeur ,  dont  je  venais  de  donner  la  position  dans  la  Connaissance 
des  temps  de  l'an  X.  Toutes  ies  observations  des  C.""  Mcchain  et  Messier 
seront  publiées  en  détail  ;  mais  H  y  en  a  auari  quelques-unes  qui  ont  sur^tont  un 
degré  rare  de  perfection  ,  parce  qu'elles  ont  été  faites  à  une  excellente  lunette 
mcridieiuie ,  avec  un  cercle  multiplicateur  de  dix -neuf  pouces;  elles  ont  été 
faites  i  ta  maiton  du  Champ-de-Mars  [École  militaire]  par  les  C/**  Le  Français 
et  Burckhardt. 

lintin ,  le  26  décembre  1799,  5'' 7  du  matin,  le  C.'"  Méchain  découvrit 
une  iroisième  comète  dans  Ophiucus;  elle  était  vers  269"  d'ascension  droite,  et 
5*  de  dédinalMn  boréale,  ffne  panMt ,  à  la  vue  simple ,  comme  une  étoile 
de  cinquième  ou  de  sixième  grandeur  :  dans  la  lunette,  son  noyau  était  ttH^ 
lumineux  et  presque  terminé  ;  elle  avait  une  queue  fort  étroite ,  d'une  lumière 
asies  intense  et  dVnvntMi  7*  longueur  ;  elle  avançait  vers  le  sud  assez  rapi- 
dement pour  faire  craindre  qu'on  ne  pût  l*observer  long-temps ,  à  moins  qu'elle 
ne  parût  à  l'occident  après  avoir  parcouru  une  partie  de  l'hémisphère  austral, 
ce  qui  n'est  pas  arrivé.  Voici  ses  élémens  publiés  par  ie  C."  Méchain  : 
nœud,  lo»  %€•  49' ;  inclinaison ,  77"  a';  péfftdie,  fo»  ao  ;  zj  décembre 
1799,  zi^  40';  distance,  0,6258,  rétrognufe. 

Les  comètes  sont  actuellement  ce  qui  manque  le  jilus  à  l'astronomie  :  aussi 
je  les  recommande  à  tous  nos  correspondans.  Le  bureau  des  longitudes  a 
envoyé  une  lunette  dé  nuit  au  C.*"  Flangeigues ,  i  Vivieis ,  qui  nous  a  promis 
de  s'en  occuj)er. 

LeC."-  Mougin ,  dans  ie  département  duDoubs,  avait  pronus  la  même  chose.  " 
Ma»,  comme  prêtre,  il  avait  été  obligé  de  quitter  la  Grand'Combe-des-Bois, 
où  il  était  curé,  et  OÙ,  depuis  1766,  il  avait  fait  beaucoup  d'observations 
et  de  calculs,  et  il  était  relégué  dans  le  creux  d'un  vallon  où  il  ne  voyait  plus 
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le  ciel.  Le  Gouverueincut  voulut  bien,  à  notre  sollicitation,  le  rendre  à 
1 7  j;>p.  ses  travatoc  et  i  son  ancien  séjour ,  plus  favorable  i  la  recherche  des  comtio. 

Pour  rendre  cette  recherche  pltu  fructueuse,  j'ai  proposé  de  monter  un 
télescope  Newionien  mobile  amour  de  l'oculaire,  avec  une  manivelle  qui  le 
fera  mouvoir  s^ns  que  l'œil  change  de  place.  M.  de  Zach  a  fait  graver  ma 
machine,  et  fespère  que  dans  quelque  temps  die  sera  fort  employée  et  nous 
procurera  de  nouvelles  coinctes.  Si  depuis  quarante- troi>  ans  on  en  a  décou- 
vert quarante>troîs ,  en  les  cbercham  avec  de  simples  luiKttes  sans  soutien,  et 
an  peu  an  hasard,  condbien  ne  devntit-ra  pas  en  trouver  par  la  méthode  <pÊ 
fe  propose ,  à  laquelle  il  n'échapperait  pas  la  moindre  panie  du  ciel  î 

Le  C/"  Pitirt,  tclvhre  professeur  de  physique  à  Genève,  et  directeur  de 
l'observatoire  ,  nous  envoya  le  de^in  d'une  lunette  anglaise  ,  qui ,  avec  uiie 
charnière  et  ua  petit  arc  de  cuivre,  est  devenue  paraUacdque,  et  propre  à 

suivre  les  astres  et  :\  faire  la  plupart  cliiS  nl.iitrvations  astronomiques.  J'espère 
que  les  opticiens  qui  Ibnt  des  pieds  de  lunette  proliteronc  de  cet  avantage, 
puisque  les  amples  âmateius,  avec  une  haictie  aoomadque ,  seront  bien  mm, 
en  ne  dépensant  rien  de  plus ,  de  pouvoir  trouver  et  suivre  les  astres  en  pkb 
jour,  et  chercher  des  comètes. 

Le  grand  travail  sur  les  étoiles,  que  j'avais  entrepris  en  17S9,  a  été 
porté  par  le  C.*"  Le  Français  i  près  de  50000,  malgré  la  contntiété  des 
saisons  ,  qui  a  fait  de  celie  aiuiée  une  des  plus  ingrates  et  des  i>''.">  stérile» 
qu'on  ait  vues  à  Paris  :  ces  étoiles  ont  cte  imprinices  dans  mou  Histoire  ce- 
leste.  Le  G."'  ;3urckhardt  a  continué  de  faire  ,  avec  le  C.*"  Le  Français,  m 
grand  nombre  d'importantes  observations  sur  les  planètes  et  les  étoiles;  car, 
y  ayant  deux  excellens  in.truinens  à  la  maison  du  Cbamp-de-Ment  tt  y  »<lt 
quoi  occuper  ces  deux  habiles  astronomes. 

M.**  Le  Français  lit ,  pour  b  Connaissance  des  temps  de  Tan  X  et  poar 
celle  de  l'an  XI,  des  catalogues  d»  5000  cioîfes  rcdiutes  et  calculées:  air.M 
elle  en  avait  déjà  donne  10000.  Mais  le  C.'"  iiurckhardt  a  tait  des  tables 
d  une  nouvelle  louue ,  qui  la  mettront  à  portée  de  calculer  plus  fkcileawU 
la  totalité  des  j  0000  étoiles  qui  ont  été  observées. 

L'uMiquité  de  l'éclijnique  étant  un  des  objets  fondamentaux  de  l'astrono- 
mie, nous  avons  continué  à  l'observer  dans  les  deux  soUiices  de  cette  aiuice; 
nous  avons  trouvé,  au  nuNs  de  juin ,  y  àc  plus  que  par  ma  table  :  mais 
C."  Mcchaîn ,  au  mois  de  décembre  ,  a  trouvé  8  "  de  moins  que  par  ma 
table,  t'ette  différence  vient  probablement  de  la  réfraction  en  hiver ,  qui  n  cîl 
pas  assez  bien  connue  :  aiusi  M.  Jiurg,  qui  a  un  une  table  des  réfiacW** 
d'après  les  observations  de  Greenwkb ,  a  trouvé  8"  de  pfais  que  Biaifley  po*' 
15"  de  hauteur. 

L'Observatoire  manquait  de  bons  instrumens;  mais  enfin  nous  étions  par- 
venus à  en  avoir  :  le  grand  mural  de  Le  Monnier ,  que  le  général  Booa^ 
parte  nous  avait  procuré,  fut  mis  en  place,  cle  même  -que  cehii  de  cinq 
pieds  fait  par  Sisson  ,  (jue  Le  Monnier  m'avait  jirêté  en  17JI  pOUf 
observer  la  Iwie  à  Berlin,  et  une  excellente  Imieite  nicndieimc,  exécutée p"* 
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le  C"  Lenoir,  et  dont  l'objectif  est  du  C.  "  Carochc.  Celui-ci  innrulla  «nisi  ■ 
le  grand  miroir  du  télescope  de  vingt-deux  pied*  qui  avut  étc    la  Muette,  et 
qui  cj^.ilait  dcjà  ceux  de  Herï.t!iel  dt  p.irfille  longueur.  Ain^i  rien  ne  manquait 
au  plus  bel  observatoire  de  i'uuivers  pour  être  en  même  ttmp^  k  pluà  utile»  . 

Nous  espérions  même,  i  la'pauc ,  avoir  un  tâescope  de  quarante  pieds  en 
platine.  Le  ai  tliemiiddr  an  Vil  »  il  y  eut  un  arrêté  de  i'Instiiut ,  qui  réserve  le 
platine  que  nous  avons  pour" être  Cinpio)  c  ;i  ce  grand  tcle-scope  lorscjue  nous 
co  aurons  obtenu  d'Lspagne  ime  plus  grande  quamitc  ;  nous  .en  avons  lojz 

^  hectogrammes  [aoo  livres]  ;  il  en  faut  loo  myiîagrammes  [aooo  livres]  au 

moins  pour  kr  miroir  :  mais  les  relations  intimes  de  la  France  avec  l'Espagne 
nous  donnent  lieu  de  l'espérer. 

'  M.  Brown  »  habile  opticien  de  Londres ,  firdes  télescopes  dont  le  tnyap 

est  toujours  horizontal ,  et  où  un  miroir  pian  renvo»  l'image  de  l'i^jec  sur 

roculairc. 

*  Les  observ  atoires  des  C.*"'  Darquicr  à  l  ouiouse,  Duc-la-Ciiapelle  à  Mon- 
taubon,  Flaugergucs  à  Viviers,  ne  cessèrent  de  nous  fournir  d'utiles  obser- 
vations. 

'  Le  grand  et  important  ouvrage  du  C."  La  Place ,  iniituic  la  Mécanique 

céleste,  attendu  avec  tant  d'ini])atici)ce  ^amt  enfin  le  6  septembre.  C'est  li 
que  l'on  trouvera  les  méthodes  et  la  belle  analyse  qui  l'ont  conduit  aux  dé- 
couvertes importantes  que  |'ai  plusieurs  fois  annoncées  et  célébrées  dam  cette 

*  Histoire. 

Le  C.**  Bnrckhardt  le  traduisait  en  allemand ,  avec  des  notes  ezpficatives , 
en  même  temps  qu'il  lisait  les  épreuves  de  l'édition  française  et  refaisait  tous 
les  calculs.  Jamais  auteur  n'avait  eu  un  traducteiu-  de  ce  mérite,  et  n'était  plus 
digne  de  l'avoir. 

Le  bureau  des  longitudes,  qui  connaissait  depuis  long-tempi  le  talent  et  le 
I  zcle  du  C.""  Burckli.ucit ,  lu  <  hoi.sit  d'une  voix  unanime  pour  une  place  qui 

était  vacante  depui»  (rois  ans ,  quoiqu'elle  fut  demandée  par  plusieurs  savans 
i  tips-connus  et  nés  en  France.  Mab  le  C.*"  Burclchardt  s'était  nit  adopter  par 

i         ,  la  France  ;  il  l'avait  préférée  à  son  pays  ,  qu'il  n'honorera  pas  moins  en  travail- 
lant avec  nous.  C'est  ainsi  que ,  dans  le  dernier  siècle ,  Cassini  ,  Huygens , 
Roemer  et  Maralf ,  vinrent  renforcer  l'asuonomie  française  ;  mais  alors  elle 
r  en  avait  plus  besoin  :  il  n'y  avait  encore  que  deux  ou  trois  astronomes  fian- 

çais; nous  en  avons  sept  ou  huit  actuellement.  ' 

M.  Schubert  a  publié  à  Petersbourg  luie  Astronomie  physique  en  deux 
volumes  in-4,*  en  allemand,  où  Ton  trouve  les  calculs  d^  perturbations  des 
planètes. 

L'Iiistitut  a  arrêté  ,  le  1 1  frimaire ,  de  demander  au  ministre  des  relations 
extérieures,  d'emprunter  .à  Leyde  le  manuscrit  d'Ibn-Iutvis ,  pour  faire  impri- 
mer le  texte  arabe  :  nuu>  .wiuns  lieu  de  croire  c^u'après  avov  délivré  la  Hol- 
lande cette  année  même,  il  ne  serait  pas  difficile  d'emprunter  un  manuscrit 
dans  sa  bibliothèque. 

Le  C*  Canssin  ayant  achevé  la  traductiôii  ^  manwciit  arabe  iTIlNEi-Ittiib , 
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■  le  C.*"  Bouvard  calcula  les  cclipses  arabes,  et  ensuite  celles  des  Grecs,  et  3 

lypp-  trouva  qu'il  fallut  ajouter  3'  1 3"  à  l'anomilie ,  et  6'  30"  au  mouvement séco- 
laire  de  l'anomalie  de  la  lune  ;  ajouter  une  minute  au  supplânoil  Al  amil 
pour  1790,  et  diminuer  son  mouvement  séculaire  de  2'  48  "*. 

Le  C.*"  La  Place  détennina,  par  la  thcorie,  deux  des  équations  de  la  Kme. 
Le  8  mai  [18  floréal] ,  nous  observâmes  pour  la  ^-ieptième  fois  le  pas- 
snsrf  (Je  Mercure  sur  le  disque  du  soleil  :  c'tiait  le  premier  qu'on  eût  observe 
en  entier  dam  le  noeud  descendant ,  et  il  n'y  en  aura  pas  avant  trente-daix 
ans  dam  oe  nœud-U  ;  bum  tous  les  astronomes  râttendaieut.  II  fût  dbmté 
dans  toute  l'Europe  ;  et  le  C.**  Delambre  i  fidt  un  travail  avec  de  noa- 
velles  formules  pour  tirer  des  pasiages  de  Metcure  toutes  les  conséquences  fffi 
en  résultent. 

Le  C.«"  Vidal ,  notre  véritabfe  HcrmopMIe,  a  fiût 

nouvelle  suite  d'observations  de  Mercure  tfans  toutes  les  parties  df  son  orbite; 
en  sorte  qu'il  ne  manque  plus  rien  pour  cette  planète ,  si  diliicile  à  voir  dam 
nos  diraats.  Cet  ^nnant  observateur  nous  envoya  enco»  les  obiavadoM»  < 
de  plus  de  1 000  étoiles  australes,  que  Ton  voie  difficilement  à  Paiis,  à  anse 
de  leur  peu  d'élévatinn. 

Les  Éphémerides  de  Milan  pov  1799  procuré  une  nouvelle 

suite  d'observations  de  Mercure  par  M.  de  Cesiris ,  où  j'ai  en  le  piafair  de 
\  o'r  encore  que  les  erreurs  de  mes  tables  étaient  presque  insensililes.  J'ai 
la  mctne  satislaciion  pour  la  digression  de  Mercitre  dans  sou  aphélie ,  le  u 
août  t  la  dittance  au  solefl  et  l'excentticitë  de  cette  planète  se  sont  trouvée» 
conformes  i  mes  tables»  i  quelques  secondes  près. 

La  conjonction  inférieure  de  Vénus,  le  16  octobre  IT99,  était  aussi  un  j 

Ehénomcne  importajit  pour  la  théorie  de  cette  planète  ;  elle  n'arrive  que  lo» 
!s  hmt  ans- dans  cette  partie  de  son  orbite  :  elle  fin  observé  avec  sioat 
d'assiduité  que  de  succès  par  les  C Le  Frnn*jais  et  Burckh.trdt ,  d.nis  mcn 
observatoire  de  la  maison  du  Champ-de-Mars.  Je  l'ai  comparée  avec  cellt 
de  17}  1 ,  qui  était  dans  la  même  position ,  et  pour  laquelle  j'avab  Aftvt  I 
gnnde  quantité  de  calculs  ;  et  je  n'ai  presque  rien  trouvé  :\  changer  dans  b 
élëmens  qui  ont  servi  à  la  construction  de  mes  tables  de  Venus ,  qui  soo* 
dans- la  troisième  édition  de  mon  Astronomie,  publiée  en  1792.  j 
Le  a^  novembre,  cette  belle  planète  a  été  éclipsée  par  la  lune;  oepb^  | 
nomcne  aurait  attiré  tous  les  yeux-,  si  ce  n'eût  pas  été  à  quatre  heures  do 
matin.  Jupiter,  qui  n'est  pas  aussi  brillant,  faisait  un  spectacle  au  Palâ'»' 
royal  le  i4  man  1788  ,  sur  le  point  d'être  éclipsé. 

Des  observadons  de  Jupiter  ont  prouvé  qu'il  y  avait  environ  30"  h  ajou- 
ter aux  tables  ,  ce  qui  fait  voir  que  l'on  doit  augmenter  un  peu  le  rnoytO 
mouvement  ;  et  c'est  ce  que  j'avais  déjà  prouvé  en  dbcutant  les  ancicno* 
observadons  rappoitées  dans  l'Abnageste  de  Ptolémée.  L'opposition  Ai 
décembre  1799  m'»  donné  30".  Le  C."  Quenot,  habile  iwvigateur  rev^nB 
d'Égypte ,  l'a  observée  avec  un  cercle  de  réflexion  qui  lui  a  donné  le  wcOT| 
résultat.  La  latitude  s'est  aussi  trouvce  de  i  j    trop  peiite ,  d  où  j^  COOO" 
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qu'il  fallait  diminuer  de  lo'  la  longitude  du  nœud  de  Jupiter,  qui  est  dans  ' 
les  tables  du  C."  Delambre,  troisième  édition  de  mon  Astronomie.  ^799' 

Les  tables  de  Macs  sont  celles  où  il  y  a  le  plus  à  faire  :  aussi  le  C.'"  Le 
i:  rançais  s'en  est  occupé  pendant  ^leiqucs  œois.  11  a  calcule  toutes  les  oppo- 
sitions ec  les  qnadnttiiics  observées  exactement  jusqu'ici ,  et  i!  en  a  ràmté , 
cette  année,  des  tables  pfais  exactes  que  celles  qu'on  avait  eues  jusqu'ici,  et 
où  il  n'y  aura  que  peu  de  secondes  d'incertitude.  M.  Triisnt  cker ,  à  Vienne, 
s'est  occupé  d'iui  semblable  travail  ;  mais  aucmi  des  deux  ne  savait  qu'il  y  en 
avait  m  anne ,  et  la  comparaison  sera  un  avantage  de  plus  pour  cette  branche 
importante  de  l'a<tronoinie  planétaire.  Le  C."  Burckhardt  a  calculé  les  per- 
turbations de  Mars  par  l'action  de  Jupiter  et  de  la  terre ,  que  Schubert , 
Oriànî,  Wurm  et  Bouvard  ont  aussi  calculées,  et  sans  lesquelies  on  ne  pour- 
rait  espérer  de  porter  les  tables  à  ce  degré  de  précision. 

Miss  Utrschel  publia  un  volumo  sur  les  c'toiles  ,  non  pas  d'observations, 
mais  de  recherches  sur  le  grand  Catalogue  britannique  de  Flainsteed  et  sur 
les  observations  de  ce  célcbie  astronome  :  elle  a  trouvé  500  étoiks  qui  ne 
sont  pas  dans  le  catalogue ,  comme  elle  en  a  trOUVé  pluiiem  dans  le  catalogue 
qui  ne  sont  point  dam  les  observations. 

Le  C.*"  Kramp ,  processeur  à  Cologne ,  a  publié  ime  analyse  des  réfractions 
astronomiques ,  dans  laquelle  il  est  parvenu  à  déterminer  algébriquement  et 
rigoureusement  la  réfraction ,  sans  y.  employer  aucune  hypothèse  ni  aucune 
appruxitnaiiou.  Cet  ouvrage  a  paru  un  degré  de  plui,  f^t  eu  celte  partie  diffi- 
cile de  II^Bronomie  pliysique;  il  a  été  proclamé  avec  les  ouvrages  importam 
de  l'an  VII,  lors  de  l'exposition  au  Muséum. 

L'Académie  de  StockJioim  envoya  M.  Swanberg  en  Laponie,  pour  recon- 
naître les  stations  qui  avaient  servi ,  en  1 7  3  6  ,  à  la  mesure  du  degré  sous  le 
cerde  polaire  ;  il  n'a  fait  que  prendre  connaissance  du  local  :  mais  il  prétend 
avoir  trouvé  2'  d'erreur  dans  les  rèduciiouii  des  stations  à  l'hurizon  ;  ce  qui 
a  pu  venir  du  défaut  des  instnunens,  ou  de  la  réfraction  terresue.  Au  reste , 
on  m'écrit  de  Suède  que  Maupertuii  s'était  proposé  de  recommencer  fa 
mesure  à  ses  dépens;  ce  qui  prouve  qu'il  n'en  était  pas  très -content  :  aussi 
diffère- t-elie  beaucoup  des  autres  degrés  mesurés.  Cependant  les  inégaiitifs 
locales  de  la  terre  poiuraient  bien  être  la  cause  de  cette  discordance. 

Le  C.**  De  Fonia ,  également  habile  dans  le  grec  et  dans  la  géométrie,  fit 
une  nouvelle  traduction  du  livre  d'Aristarque  de  Sanios  sur  la  distance  du 
soleil  et  de  la  lune,  coiijtionné^  sur  dix  tnanuschu  ditiéreiis,  avec  de  savantes 
notes.  Ce  célèbre  ouvràge  contient  la  plus  belle  idée  qu'on  ait  famals  eue 
sur  la  manière  de  trouver  la  distance  dit  soleil  i  la  terre;  idée  qui  surpasse, 
selon  moi ,  toutes  celles  que  les  jilus  grands  astronomes  ont  eues,  et  de  laquelle 
j'ai  parlé  dans  le  Journal  des  savaus  de  \  7^7,pae(s  106  et  20J.  Il  n'y  a  eu  que 
douze  cahiers  de  publiés  entre  le  5  faavier  et  b  20  aoât  1797. 

Le  Nautiail  Alnumac  de  iPo^  nous  parvint  par  les  soins  de  sir  Joseph 
Banks ,  président  de  la  Société  royale  de  Longes,  à  qui  l'on  doit  le  témoignage 
qu'il  a  seul  enfretesm.Ie>  rdations  des  sciences  depuis  la  guerre.  Son  nom , 
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sort  crcclit  et  sa  fonune  le  mettai'^nt  à  port  ce  de  surmonter  tous  les  o!)Stac!e5, 
^799'  vaincre  les  répugnances  du  Gouvernemeni  anglais;  et  nous  ne  lui  avons 
f aman  rien  demandé ,  qu'il  ne*  se  soh  empressé  dé  nous  aatiifâîre.  Le  mimm 
de  h  marine  fari  lendah  le  même  tômngnage»  et  leconnafatah  les  semoode 
M.  Banks. 

On  publia  i  Londres  cinq  volumes  de  l'Académie  du  Bengale ,  d'aprcs 
l'cdifion  de  Calcutta  :  ils  contiennent  beaucoup  d'observations  nîies  parles 
Anglais  en  différentes  parties  des  grandes  Indes,  cj^^'i  mémoires  sur  PaiOOlU^ 
mie  indienne  ,  sur  l'année  lunaire  ,  et  sur  le  culte  des  Indiens. 

Le  baron  de  Hnmboldt  partit  pour  l'Amériiine  avec  des  iiistiuiiWBS  et  w 
chronomètre  du  C."  Berthoud ,  et  nous  avons  eu  de  lui  des  oh^r\aticn5 
'  intéressantes  sur  la  géographie  d'un  pays  presque  inconnu ,  faites  en  même 
temps  qu'il  s'occupait  de  l'histoire  naturelle ,  qui  lui  est  familière. 

Le  C"  Nonet  publia ,  dans  la  Décade  du  Caire ,  plusieurs  ohserwitions 
faites  en  Égypte  :  le  général  Bonaparte  les  fit  réimprimer  à  Paris ,  chez 
Didot.  Le  C.*"  Nouet  m'écrivait  qu'il  allait  remonter  le  Nil  jusqu'au  tro- 
pique ,  où  était  le  fimienx  puits  de  Syené,  où  l'on  ne  voyait  poiiit  d'omble 
le  jour  du  solstice.  Il  nous  a  eflêctivement  procuré  une  véritable  géographie 
et  de  véritables  observations  de  ces  contrées  fameuses,  où  l'astronomie  più 
naissance,  et  où  elle  était  oubliée  depuis  vingt  siècles. 

Le  C."^^"  Castera  nous  a  donné,  en  deux  volumes  in-S,*,  la  traduction di 
Voyage  curieux  de  Mungo-Park  au  milieu  dv  l'Aftique  ;  et  nov#y  avons 
appris  enfin  la  véritable  direction  du  Scncgol  et  du  Niger ,  dont  f''^ 
qu  un  seul  fieuve  ,  après  six  mob  de  recherches ,  dans  mon  méaraèe  itf 
l'Afrique  ,  imprimé  parmi  ceux  de  l'Académie  des  sciences  pour  1790» 

Le  C/"  Montucla  donna  une  nouvelle  édition  de  son  Histoire  des  macW- 
matiques ,  augmentée  de  moitié ,  et  où  l'astronomie  occupe  ime  place  coiai- 
dérable  ;  mais  ces  deux  volumes  ne  contenaient  point  le  dix-huitième  lièdri 
qui  a  fourni  deux  \  ohimes  en  1802. 

Le  G."  Caussiu  trouva  à  la  Bibliothèque  nationale  un  manuscrit  de  l'Op- 
tique és  Ptolémée,  que  l'on  croyait  perdue  :  c'est  une  traduction  latine 
d'après  l'arabe.  11  se  propose  de  faire  connaître  ce  précieux  manuscrit.  "S 
y  avons  vu  avec  plaisir  que  Ptolémée  connaissait  déjà  la  réfiraction  astrono- 
micpie,  et  que  l'Arabe  Alliazen  l'avait  prise  dans  Ptolémée, 
'  M.  Bode  nous  envoya  de  Berlin  la  suite  des  belles  et  grandes  cartes  <fi 
rej)résentent  le  ciel.  Le  gratid  noml)re  d'étoiles  que  je  lui  ai  fournies ,  me  don- 
nait quelque  droit  de  former  de  nouvelles  constellations ,  pour  remplir  les 
vides.  II  y  avût  déjà  trente-4rois  animaux  dans  le  del  j  l'en  ai  m»  un  tieni»*. 
quatrième,  It  'Chat ,  k  l'occasion  du  poème  charmant  dont 'le  représentant 
Desherbiers  a  publié  quelques  chants.  Cette  nouvelle"  constellation  du  Clwt 
est  entre  l'Hydre  et  le  Navire  ;  elle  a  dcja  cte  gruvce  en  Allemagne,  et  «H* 
est  dans  le  nouvel  Atlas  céleste  de  M.  Bode. 

MM.  Hobert  et  Ideler,  de  Berlin,  publièrent  des  tables  de  logarithmes 
pour  les  sinus  décîmauq^  ,  qui  facilitejrout  les  calcul^  de  l'astronomie  1  ^ 
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attendant  des  tables  bcauci  uj)  plus  étendues  que  le  C"  Prony  a  fait  cal- 
cule» au  Bureau  du  cadastre}  et. dont  l'impression  est  commencée  depuis  plu-  ij^^* 
sieurs  années. 

L'cdiiiun  stc'rcotype  jles  loguithniei ,  publiée,  il  y  a  quatre  ant,  pat  <es 

C.'"'  Didouet  Caliet ,  qxii  doit  nous  procurer  enfin  des  tnl)!es  exemptes  de 
toutes  fautes ,  ont  ctc  corrigées  sur  les  planches  mêmes  ;  et  il  y  a  apparence 
^'elles  approchent  beaucoup  de  la  perfection. 

Mais  il  nous  ^lait  aussi  de  petites  tables  portatives,  et  le  C"  Didot  sV 
est  prêté.  J'ai  commencé  une  édition  de  logarithmes  à  six  chiffres,  semblable 
à  celle  que  La  Caille  et  moi  avons  donnée  en  1760 ,  et  à  celle  due  Marie  a 
publiée  en  1768.  Ces  tables  ont  été  encore  réimprimées  quatre  Ibb  depuis» 
toujours  avec  un  ]>eu  plus  de  fautes  que  la  première  t'ois;  mais  nous  aurons  enfin 
une  édition  permanente ,  qu'il  ne  faudra  pas  réimprimer  tous  les  dix  ans,  pour 
faire  toujours  quelques  disaines  de  fautes  dtfKfrentea  de  celles  qu*on  avait  décote 
vertes  pendant  les  dix  années  précédentes. 

M.  Bogdanich  ,  adjoint  de  l'observatoire  de  Bude ,  a  fait,  dans  jrfuiienfS 
villes  de  la  Croatie  ,  des  observations  utiles  pour  la  géographie.  , 

Les  Éphémérides  géographiques  dé  M.  de  Zacb ,  qui  paraissent  tous  les 
mois ,  ont  continué  d'établir  une  correspondance  précieuse  entre  les  astro- 
nomes de  rAllemajgne  et  ceux  de  tout  le'  reste  de  l'Europe  :  mais  cet  ouvrage 
paraît  avoir  Alt  plus,  en  proc^irant  ft  rastrenourâde  nouveaux  amateunec 
de  nouveaux  coopënueun  POur  les  observations  et  les  calculs;  M.  le  colo- 
nel I.e  Coq,  à  Minden  en  Prtisse  ;  M.  Felgcnhaiier,  à  Reichenl)nch ,  près  de 
Schweidnitz ,  où  il  a  fait  arranger  un  oljservatoire  et  placer  de  bons  instru- 
mens  ;  M.  Behrnauer ,  à  Hudisdn  ou  Bautzen  en  Lusace  ;  M.  Grillo,  i  Vettin , 
dans  le  duché  de  M.igJeljniirg  ;  et  M.  le  docteur  Causs',  à  Brunswich  ,  jeune 
homme  qui  aiuionce  du  talent  et  du  zèle  pour  l'astronomie ,  qui  a  dé|à  l'ait 
des  calculs  ut9es,  et  qui  s'est  fait  connaître  encore  mieux  en  1802  à  l'oc- 
casion de  la  planète  de  Piazzi  et  de  celles  d'OIbcR. 

En  Rueie ,  on  envoya  deux  officiels  de  la  marine  pour  déterminer  la  posi- 
tion de»  divers  poims  sur  la  mer  Blanche  et  la  mer  Glaciale.  Le  président  " 
de  l'Académie ,  M.  le  baron  de  Nicolay ,  Allemand  de  Strasbourg ,  et  poète , 
paraît  s'y  intéresser. 

Les  beaux  instrumem  de  Mégnié,  entre  autres  le  quart  (ie-cercle  a/imu- 
tal,  ont  été  achetés  par  le  C.*"  Lubbert  de  Hambourg  ;  U  les  a  cédés  eniuite 
au  prince  de  Wirtembetg ,  qui  tspère  les  rendre  utHes. 

Le  Sénat  de  Hambourg  ayant  tiécidé  de  faire  lever  une  carte  exacte  de 
son  territoire,  M.  Horner  est  parti  de  Gotha,  ou  il  travaillait  à  l'observa- 
toire, et  il  est  allé  à  Hanibottfg. 

M.  le  duc  de  Coiha  a  acheté  de  nouveaux  instrumens  pour  son  bel  observa- 
toire ,  entre  autres  un  équatorial  ;  et  M.  de  Zach  a  continué  l'impression  d'un 
ouvrage  précieux ,  en  deux  volumes  m-.^.',  sur  les  étoiles,  qui  paraîtra  bientôt. 

D  ans  la  Ré|iublique  batave,  le  C.'"  Caikoen  était  allé  prendre  posieMÎon 
de  l'observatoire  de  Leyde;  il  laissa  celui  d'Amsteidain  au  C"  Keysar  :  mais 
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"  ■         nous  n'avons  reçu  d'observations  que  du  C.'"  d'Utenhove  à  Uirecht.  C'est 
^799'       4"'  ^  ^'^^  inipruner  la  traducdoii  de:>  LetUfs  co&mulogic^ue:»  de  Lambert, 
traduites  par  l«  C.**  Daiqnier. 

Un  grand  télescope  de  vingt-cinq  pieds  anglais  et  de  deux  pieds  de  dia- 
mètre tut  tait  par  M.  Herschei ,  pour  l'Espagne;  il  a  coûte  75000  trinci, 
et  c'est  ie  meilleur  qu'il  ait  fait.  M.  de  Mendoza,  qui  en  a  proctué  l'acqui- 
sition ,  se  propose  d'en  donner  la  description.  Mot  il  n'y  a  point  à  Madrid 
d'observatoire;  celui  de  Buen-Retiro  n'est  j^as  encore  fini.  Le  ministre  Flo- 
rida-Blanca  avait  fort  à  coeur  le  musee.et  l'observatoire;  mais  l'architecte  ne 
finiuMt  lieii  :  la  guerre  est  vm»,  le  mMstre  a  été  renvoyé ,  et  Pastranonk, 
en  Ei^Mgne,  est  restée  «bas  son  ancienne  léthargie.  On  a  si  peu  tTttgetti 
que  les  moindres  dépenses  sont  difficiles.  Mais  le  ministre  M.  d'Urquijo  annon- 
çait des  dispo^uious  uè»-tàvorables  pour  l'astronomie  ;  il  avait  mis  M.  Quix 
en  état  ét  fiûra ,  en  attendant  »  qnefquei.obaarTaiions  utiles.  Je  le  mmdà 
au  nom  de  l'astronomie,  et  il  me  Mpondil  «Time  manière  qui  augmenta  a» 
espérances  (  i  ]. 

Le  général  Mazarredo  fit  bâtir  à  l'île  de  Léon ,  près  de  Cadix ,  un  bel  obM^ 
vatoire  pour  la  marine,  et  il  y  plaça  qaatn  attrononaes;  mais  nooi  n*a«aa 

encore  reçu  aucune  observation. 

M.  Chaix  tut  chargé ,  en  Espagne,  d'un  travail  sur  les  mesures,  eto> 
lui  jenvoya  de  Paris  le  détail  dm  attenrions  cpie  Boida,  Mécham  ctCmU 

ont  mises  dans  la  mesure  dn  pendalr ,  qui  a*été  tromrde,  en  1 792 ,  de  36^  %\ 
60  à  10',  qui  est  la  chaleur  moyenne  «le  Paiii.  Cela  suppose  le  pendule,  dai 

le  vide , 'réduit  à  des  arcs  tort  petits. 

Nous  eûmes  avis ,  par  le  Journal  d'Icna ,  de  la  publication  (fa  pm)* 
V<dume  des  Mémoires  de  l'Académie  de  Lisbonne,  qui  panu  en  tjyjn^ 
qui  va  de  80  à  1788.  On  y  trouve  des  observations  faites  à  Lisbonne  f«r 
MM.  Custodio  Gomes  de  Viliasboas  et  par  M.  Ciéra  ;  à  Carthagène,  |>i^ 
M.  Célwi;  à  Rio-Jandro ,  par  MM.  Dona  et  Barbosa  ;  des  obsen  ations  m 
téorologiques  faites  à  Rio  Jnnéiro  ;  des  observations  de  satellites  fai'f*  ■ 
Matra;  un  éloge  de  d'Alembert  par  M.  StockJer  :  mais  cet  éloge  ibsusaf 
des  persécutions  à  l'auteur ,  dam  un  pays  où  le  tribunal  antiphilosophique  s'ip* 
pelle  encore  la  sainte  inquisition, 

A  Florence,  w\  habile  artiste  nommé  Gori  a  divisé  avec  intelligence  1» 
quart-de-cercie  de  l'observatoire  du  P.  Ximenez,  occupé  parjes  Scoloj»! 
et  qui  arah  été  très-mai  divisé  dans  le  principe  :  mais  j'ignore  encore  fl  n"* 
pouvons  t  ju  i  L  i  (|n  Iques  observadons  de  ta  Toscane. 

La  révolution  de  Naples  a  rappelé  l'attention  vers  cette  immense  capi»»» 
dont  la  position  n'était  pas  encore  bien  connue.  M.  Cassella  m'avait  en*oy 
phisiears  obserrations  d*écltpses;  }e  ks  ai  calculées,  et  fn  trouvé  iy'  ^  * 
dbtance  au  méridien  de  Paris,  par  un  milieu  entre  sept  résultats. 

Mais  les  travaux  utiles  de  M.  Piazzi,  à  Palerrae,  ne  turent  pa»  interromp* 


(  I  )  Mab  U  •  quitte  k  airiolitèrc  à  h  lia  éo  iSqo. 
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pendant  celte  année  de  tioubies  et  de  calamité»:  il  ne  m'était  parvenu  anciine  «— — — 
lettre  du  bel  obiervaioire  et  de  l'habile  agronome  de  Païenne;  mais  depui»  la  1 7PP« 

paix  nous  en  avons  été  dédommages. 

*  Un  citoyen  romain  vint  renforcer  l'astronomie.  Le  chevalier  Ciccolini  logea 
au  Collège  de  Fnuice  pour  olnenrer  et  calcider  avec  nous  ;  il  y  mit  autant 

de  zèle  que  d'intdligence ,  et  nous  lui  devons  le  calcul  des  éclipses  de  soleil , 

observées  dans  ce  siècle ,  dont  on  n'avait  pas  encore  les  résultats  :  il  nous 
aida  aussi  à  calculer  une  partie  de  notre  immeiue  collection  d'ctoiies. 

•  Le  C.**  Cassini  IV,  qui  avait  quitté  l'Observatoire  dam  les  circonstances 
.iiuiestes  de  1795  ,  amionça  qu'il  allait  résider  à  Paris,  et  l'Institut  le  nomma 
lune  seconde  fois  à  une  place*  d'astronome  vacante  par  la  mort  de  Le  Monnier. 

Le  C."  Sorlin  se  joignit  à  nous,  et  il  commença  le  calcul  des  longitudes, 
des  latitudes  et  des  angles  de  |>osition  des  600  étoiles  qui  font  le  catalogue  s 
fondamental  des  printijiales  éioilfs  que  le  C/"  Le  Français  publie  dans  la 
Connaissance  des  temps ,  et  qu'il  jpcr^ectionne  depuis  quelques  années.  Le 
C.*"  Soffîn  calcula  aussi  tuie  nouvdie  table  des  degrés  des  sphéroKbs ,  d'après 
les  dimensions  que  nous  avons  adoptées. 

I.e  C."  Mougin  calcula  les  précessions  des  1500  étoiles  qui  sont  dans  la  • 
Connaissance  des  temps  de  l'an  VII,  en  centièmes  de  seconde;  et  il  calcula, 
pour  t))oo  et  1900,  les  préoessions  des  600  étoiles  du  catalogue  fenda- 
menial. 

Le  C."  Bemier,  de  Montauban  ,  nous  envoya  dès  calculs  des  observa- 
tions de  Mercure  et  de  Venus,  faites  par  le  C."  Duc-Ia-Chapelle ,  et  il  vint 
k  Paris  pour  nous  seconder. 

La  Connai>3;uice  des  temps  de  l'an  IX  parut  au  mois  de  jan\ier.  L'imprei- 
sion  en  était  tinie  depuis  trois  mois  :  mais  les  ennemis  du  bureau  dl's  longitudes, 
ou  plutôt  les  nûens ,  provoquèrent  une  lettre  du  ministre  au  sujet  de  randen  * 
style  et  des  anciennes  mesure», dam  î*Kvais  fm  quelquefois  usage.  On  eut  peur  ; 
on  fit  des  cartons;  on  supprima  en  entier  le  calendrier  grégorien.  J'étais 
abst-nt,  je  ne  pus  m'opposer  à  un  |)arti  aussi  bizarre  :  la  Connaissance  des 
temps  parut  sans  additions.  Je  fus  oLligc  de  faire  paraître  mes  adfSiions  sous 
le  titre  de  Mélanges  d'astronomie  .-.ils  se  trouvent  égalemott  cbei  Puprt; 
et  l'on  doit  joindre  ces  mélanges  au  volume  de  l'an  IX. 

II  parut  dai\s  les  journaux  plusieurs  dissertations  pour  savoir  si  Taimée  1800 
commençait  le  dix-neuvième  siècle.  Il  y  avait  déjà  eu  en  1700  pluaeufs  écrits 
sur  ce  sujet  ;  mais  il  suffit  de  considérer  que  les  siècles  se  comptent ,  comme 
toute  autre  chose,  depuis  un  jusqu'il  cent  :  ainsi  c'est  1801  qui  commença  le 
nouveau  siècle.  La  seule  chose  qui  ait  pu  occasionner  cette  erreur,  c'est  le 

passage  de  17!  18;  il  a  semblé  i  plusieurs  personnesqnec'était  là  changer  de  ' 

siècle. 

Le  C"  Tailiardat  publia  un  petit  ouvrage  intitulé  Horloge  du  laboureur, 
9U  Méthùde  fitilt  fwr  cmmdtn  l'ktart  de  Ut  nuit  à  l'aspect  des  étoiles,  avec 
desfgum  des  emttellathns ,  et  les  mois  eà  on  ta  voit  le  soir»  On  a  le  louf  pour 
douze  sous,  rue  du  Joi^,  n.*  301. 
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— La  marine ,  qui  est  liée  enentieHemeiit  i  Taitroiioiiiîe»  proAûik  un  niâadre 
ly^p*  contenant  des  explications  thtforiques  sur  la  carte  trigon(niicirique  dont  nous 
avons  parle,  servant  à  réduire  la  distance  a|)pnreme  de  h  lune  au  soleil  ou 
à. une  étoile  en  distance  vraie,  et  à  rcioudic  ù  auires  qutjiioiis  de  pilotage, 
par  le  C*  Maillon,  fieutenant  de  vaisseau.  Ce  mémoire,  et  la  carte  qui 
l'accompagne,  contiennent  une  nutlinde  inr^cnieuse  ,  facile  et  exacte,  pour 
hin  la  réductiun  des  distances ,  avec  la  régie  et  ie  compas ,  sur  une  s^le 
carte,  ait  lieu  do  grand  nombre  de  celles  <fu  ont  été  publiées  par  Margetts; 
et  le  Apport  que  le  C.'"'  Lévtque  a  fait  à  l'Institut  sur  ce  sujet ,  contient 
une  grande  érudition  et  des  réflexions  importantes  sur  la  même  matière. 

Le  C."  Lévêque  a  aussi  publié  ,  dans  la  Connaissance  des  temps  de 
r.m  X ,  un  mémoire  intéressant  sur  l'tuage  qu'on  peut  faire  des  cartes  horaires 
de  M.irqetts  pour  rcsoudrt^  d  >  [>rohUincsque  l'auteur  n'avah  pas  CHS  «ï  VUCi 
et  qui  les  rendent  plus  intcres^aiites  qu'on  i^e  croyait.  • 

On  trouve  dans  la  Bibliothèque  brhaiinique ,  excenent  foimial  de  Genève, 
un  extrait  de  plusieurs  rnpports  faits  à  la  Société  établie  à  Genève  pour  l'avan- 
cement des  ans ,  sur  la  marche  d'une  montre  marine ,  ou  garde-temps ,  exé- 
*  cotée  en  1798  par  deux  artistes  genevois,  Demole  et  Magnin,  et  soumise 
par  eux  à  l'examen  de  cette  société,  qui  a  nommé  une  commissioa  pour 
suivre  à  l'observatoire  la  marche  de  cette  montre. 

Llle  a  la  forme  d'un  C)lindre  de  78  millimètres  pouces]  de  diamètre, 
■sur  42  de  hauteur  p8  lignes] ,  et  elle  est  suspendue  horiaontalement  dans 
un  double  cercle ,  a  la  manière  des  boussoles  marines  ;  son  régulateur  est  à 
compensation  d'après  les  principes  exposés  dans  le  même  volume  de  la  Bi- 
bliothèque britannique  ,  douzième  des  Sciences  et  Arts ,  «.*  ,  an  VII, 
fOg.  S^9t  si!h.  Le  régulateur  est  mu  par  un  s}nral  roulé  en  cylindre;  l*échap> 
pcment  est  décrit  ?u  même  endroit ,  av  ec  \q>  fi!::ures  ;  tous  les  frottemens  , 
tant  de  l'échappement  que  des  derniers  mobile»  de  la  machine ,  se  font  sur 
.  des  rubis  ou  plans  ou  percés  ;  et  ce  perfectionnement  essentiel,  qiri  suf^mme 
remj)loi  de  l'huile,  n'avait  pas  encore  clé  |>orié  à  ce  degré. 

Ces  habiles  artistes  se  sont  perfectionnés  l'un  et  i'auue  dans  im  séjoiu  de 
plusieurs  années  à  Paris,  chei  Ferdinand  et  Louis  Berthoud;  ils  ont  ensuite 
téoni  leurs  talens  à  Genève,  an  grand  avantage  de  l'art.  Le  C.'"  MagITin 
voyage  actuellement  en  Espagne  ,  o^  il  a  porte  une  montre  semblable  à  celle 
dont  il  est  ici  question.  Ils  font  aussi  des  chrunouKiies  portatifs,  à  échappe- 
ment ind^iendant  et  i  compensateur',  qui  voiu  avec  une  régularité  très-satis» 
fusante.  • 

L'art  de  percer  les  rubis,  anciennement  porté  de  Genève  en  .Angleterre 
par  Fatio ,  était  un  secret  perdu  pour  le  pays  où  il  avait  été  trouvé.  Les 
auteurs  dont  il  s'agit  l'ont  naturalisé  de  nouveau ,  par  le  moyei|  du  C.*"  Md- 
fet,  qui  l'avait  aj>|)ris  à  Londres  ,  où  il  y  a  plusieurs  ouvriers  dans  ce  genre; 
ils  oiu  taillé  et  perce  eux-mêmes  tous  les  tuIms  qu'ils  ont  employés. 

Le  C.**  Louis  Bonhottd  a  fait  venir  aussi  cet  ouvrier  à  Paris,  moyenivuit 
4ooo  fiancs  que  la  marine  a  avancés,  et  îi  fera  dâormais  la  même  chose  dans 
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Tes  chrononètie*  dont  ii  enrichira  U  marine.  Le  C.*'  Biegnec  bn  en  fiminiiaait  — — ~— 

au|>aravant.  ^79^' 

J'espérais  qne  mon  voyage  aérien,  le  2j  juillet  1799  >  ni  aj>picndrait  qnd* 
que  chose  sur  !a  scmtiUarion  des  étoiles  ,  sur  la  blancheur  de  la  voie  lactéb» 
sur  la  noirceur  et  la  composition  de  l'air  ;  je  fus  trompe  pnr  celui  à  qui  j'avais 
donné  ma  confiance,  et  pour  qui  j'avais  bravé  l'opinion  publique.  Je  ne  pus 
aller  assez  haut;  manoetie  piooienadeannofphérique  me  pnat  infiniment»  einia 
fît  faire  sur  les  courans  d'air  qndqiHS  nmarc[ues  utiles.  En  partant  de  Tivoli, 
l'air  me  paraissait  parfaitement  calme  ;  on  aurait  jugé  qu'il  n'y  avait  pas  le  moindre 
vent  :  cependant  je  reconnus  que  le  ballon  avançait  vers  l'ouest.  Je  m'élevai  à 

o  toises,  et  ^avançais  de  manière  à  faire  à  raison  de  six  lieues  par  heure.-  La 
dBiection  des  nuages,  que  j'avais  examinée  avant  de  partir,  était ,  au  contraire, 
vers  l'ouest  :  ainsi  j'ai  éprouvé  que  quand  une  cause  locale  pousse  la  panie 
inférieure  de  l'air  à  l'ouest,  celle  d'en-liuut  prend  la  place  et  va  vers  l'est.  De 
deux  ballons  d*épfettve  que  je  fis  partir  avant  moi,  l'un  pour  aller  à  joo  toises 
de  hauteur  ,  et  l'autre  à  600  toises  environ  ,  l'im  se  dirigeait  vers  Montfort , 
et  l'autre  vers  Kambouillet  ;  ce  qui  faisait  six  degrés  de  dinérence  :  ainsi ,  pour 
300  toises ,  le  vent  changeait  de  six  degrés  ;  donc ,  en  s^âevant  plus  on 
moins ,  on  parviendra  quelque  four  à  varier  sa  directk».  Les  plans  inclinés  db 
C."  Tetu-Bresbi  à  Bellevue  nous  donnent  un  moyen  de  varier  ces  directions 
beaucoup  plus,  et  j'espère  qu'on  en  verra  la  preuve  quand  ii  fera  ses  expériences. 

Un  grand  batton  de  neuf  pieds ,  qui  s'échappa  le  lendemain ,  s'âeva  beau- 
coup plus  haut,  et  alla  tomber  à  Coul\  ,  vingt- trois  lieues  au  nord-est  de 
Paris ,  faisant  huit  lieues  par  heure  ;  li  se  dirigeait  vers  Maestricht  et  Rure- 
monde ,  tandis  que  les  nuages  marquaient  la  direction  de  Joinville  et  de 
Constance,  vers  le  sod-ouest  :  entre  les  deux  directiom,  il  7  avait  de  quoi 

choisir  pour  toutes  les  parties  de  l'Allemagne.  Ainsi  le  projet  que  j'avais  an- 
noncé d'aller  à  Gotha  n'était  poiixt  sans  londement ,  comme  on  l'a  prétendu; 
il  ne  fallait  ({ue  choisir  la  hauteiu-.  La  vitesse  de  huit  lieues  par  heure  m'était 
encore  indiquée  par  le  voyage  de  Gamerin ,  du  28  thermidor  an  VI ,  qui  alla 
de  Rosni  à  Cliàlons  en  quatre  heures  :  ainsi  il  ne  me  fallait  que  vingt-quatre 
heures  pour  aller  vers  Gotha,  où  était  le  terme  de  mes  désirs  et  de  mes 
espérance». 

Mon  aérostat  tourna  deux  fois  ;  ce  qui  me  fit  TOir  que  dans  un  courant 
d'air  de  vingt  pieds  de  haut ,  il  y  a  une  difTérence  sensiljle  de  force  et  de 
vitesse  :  mais  probablement,  eu  m'élevant  plus  haut,  j'aurais  trouvé  plus  de 
régularité. 

Je  voyais  aussi,  par  l'agitation  de  mon  baromètre,  que  la  stabilité  de  la 
nacelle  n'ctait  pas  assez  constante  pour  observer  avec  des  lunettes;  mais  plus 
haut  j'aurais  sans  doute  trouve  plus  de  tixité  :  d'ailleurs,  on  pourrait,  comme 
sur  les  vaisseaux,  employer  des  instrumens  avec  leMpieb  on  évite  l'inconvé- 
nient du  mouvement. 

Il  y  a  eu  des  cas  où  un  astronome  eût  été  heureux  de  pouvoir  s'élever  au- 
dessus  4^  nuages.  Le  Gentil  aiia  au;c  Indes  en  1760  pour  observer  le  passage 

Lllll 


V 


8i8  HISTOIRE  ABRÉGÉE 

— —  de  Venus;  la  guerre  lui  ôta  celui  de  1761  ;  il  y  resta  pour  attendre  celui  de 
^799'  ^7^9*  nuages  le  lui  dcrobèrent  ;  ainsi  ii  Ht  dix  mille  lieues  et  employa 

dix  annto  pour  une  observation  qu'il  ne  fir  poim  ;  sH  avdt  eu  un  aérostat , 
ce  long  voy.ige  n'eût  pas  iIl'  |  f  r<!i!  pour  l'.istronomic  ,  et  nous  avons  lieu  de 
nous  ftdiciter ,  comme  astronomes,  de  la  belia  decouvene  de  Montgoltîer. 

Lei  gelées  de  l'hiver  ont  atioi  donné  Ken  à  des  expériences  meté(M«rfo- 
giqnes.  Le  C.*"  Foorcroy  a  fait  l'expérience  de  ia  congélation  du  mercme; 
à  30  degrés  il  commença  à  perdre  sa  fluidité,  à  32  il  devint  solide. 

Il  me  reste  à  j)arler  des  pertes  que  l'astronomie  a  faites  cette  année.  La 
première  et  la  pitis  remarqnd>ie  est  dn  19  fhrrier  t  c^est  ceHe  de  Jetn-Charies 
Boid.i.  Il  était  né  à  Dax  le  4  mai  17}}.  Il  avait  été  d'al)ord  dans  les  che- 
vau- légers,  ensuite  ingénieur.  En  1769,  M.  de  RoqueteuiUe  l'attira  dans 
b  marine ,  où  ses  connaiMOices  mathématiques  potnraient  te  midie  plus  utile. 
£n  i754t  il  Alt  reçu  à  PAcadetnie  des  sciences ,  où  il  a  toa|oun  été  regardé 
comme  un  de  nos  premiers  géomètres.  En  f'-i  ,  il  fît  le  voyage  de  /a  Flore 
en  Amiirique  avec  Verduii  et  Pingrés  les  rt-suUau  parurent  en  1778  ,  £n  deux 
volumes  in-^.' ,  et  ils  étaient  en  partie  dus  à  ses  travamt. 

Fn  1"-^,  il  tlt  un  voyage  aux  côtes  dTs|i;i^nf  et  de  Portugal,  et  aux 
lies  Canaries ,  et  il  détermina ,  sans  toucher  à  terre ,  plusieurs  points  de  ia 
cdie  occidentale  d*Afiiiiiie.  Le  mamiscrît  exiiie»  et  9  7  «  beaucoup  d'obser- 
vations qui  en  font  desber  la  pid>iication. 

Je  ne  parle  point  de  >ps  savantes  recherches  sur  la  résistance  des  fluides ,  qui 
sont  daub  lea  Mcinuirea  de  l'Académie  pour  1763  et  1 767,  et  de  plusieurs  autres 
mémoires  de  géométrie ,  puisque  fe  n*id  à  rappeler  ici  que  ce  qu'îi  a  fait  pour 
l'astronomie  et  pour  la  marine  :  mais  le  C."^"  Lefévre-Gineau  a  lu  à  l'assemblée 
publique  de  l'institut  un  éloge  détaillé  de  cet  acadciwcien.  —  Mémoiru  de 
VInstHat,  tome  IV. 

Les  campagnes  d'Américpie  avec  d'Estatng  ,  en  1777  et  1778  .  ahcrérent  sa 
santé  :  Borda  ne  s'occupa  pas  moins  urilemcnt .  En  1 778  ,  il  introduLit  dans  Tas- 
tronomie  et  dans  la  marine  les  cercles  multiplicateurs  imaginés  par  TobieMayer, 
mais  dont  perranne  n'avrit  senti  l'onpoitance;  9  Isa  pemcrionna  ;  il  en  fit  exé- 
cuter plusietin ,  et  rendit  un  service  essentiel  à  l'astronomie  et  à  la  navigation. 

En  1792,  il  imagina  des  instrumens  et  des  méthodes  pour  observer  la 
longneiur  du  pendule  srtec  ime  précision  inconnue  jusqu'alors ,  et  des  rcglcs 
métalliques  pour  la  mesuiedes  bases  qui  devaient  donner  la  véritaMe  longUCIV 
du  méridien.  Ces  instrumens  ont  été  de  la  plus  grande  utilité  pour  ce  grand 
et  important  travail ,  comme  on  le  verra  dans  l'ouvrage  qui  s'imprime  sur  la 

ComiTie  les  réfractions  étaient  nécessaires  dans  ce  travail ,  il  fit  des  expé- 
TÎences  et  des  recherches  de  théorie  qui  étaient  dignes  d'im  grand  gcomctre; 
dies  existent  dans  ses  papiers ,  et  il  y  a  un  grand  mémoire  prêt  à  imprimer. 

II  fit  ca'Iculer  chez  lui ,  et  à  ses  frais ,  les  logarithmes  des  sinuB  des  par> 
lies  décimales  du  cercle  ,  suivant  la  nouvelle  division  en  quatre  cents  panîeSy 
et  se  chargea  encore  des  frais  de  l'impression;  ils  ont  paru  en  1801. 
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J'ai  public,  dans  mon  Abrëgd  de  navigation,  sa  nouvelle  mctiiode  pour       "  ■ 
jauger  les  vai&seaux  »  avec  dei>  tables.  Il  était  inspecteur  des  constmct^ons  l/^^* 
navales;  il  a  ^té  utile  dans  cette  partie ,  et  le  Gouvernement  avait  en  lui 
la  plus  grande  confiance. 

Le  2  avril  [ij  germinal],  Le  Monnier  mourut  en  Normandie.  Lorsque 
le  plus  ancien  et  le  plus  cdcbre  des  astronome»  vivans  eut  cesse  de  travail- 
ler, je  n'attendis  pas  sa  mort  pour  parier  dé  ses  travaux;  et  dtau  THistoive 
de  l'astronomie  pour  1 797 ,  j'ea  donnai  une  notice  détafllée  :  mais  sa  véri- 
table place  est  ;i  l'année  1799- 

Pierre-Charles  (  1  )  Le  Monnier ,  de  l'Acadcniie  des  sciences  de  Paris ,  de 
celles  de  Londres  et  de  Berlin ,  professeur  au  Collège  de  France,  asiionomo 
de  la  marine,  naquit  à  Paris  le  A)  novembre  171;.  Son  père,  Pierre  Le 
Monnier,  ctait  né  à  Saint  -  Sever ,  près  de  Vire  en  basse  Normandie  (a), 
en  1675,  l'année  où  1  ureane  lit  sa  plus  fameuse  campagne  et  fut  tué  le 
«7  fidllet.  Le  Moimier  vint  à  Paris,  où  son  mérite  le  fn  nomm.er  professeur 
de  philosophie  au  collège  d*Harconrt.  Il  fut  tlu  à  l'Académie  des  sciences  le 
29  août  1725.  Il  observa  à  Pari»,  le  i."  août  1736,  l'immersion  d'Aldé- 
baran  à  ^'^  4i'  4^  du  matin,  comme  on  le  voit  dans  le  livre  de  la  Figure 
de  la  terre,  dans  le  second  livre  des  Observations  de  son  fils,  et  dans  une 
lettre  de  Celsius  à  Kirch  ,  écrite  de  Kittiswara  le  6  octobre  i  7}'^.  Cette  ()!>ser- 
vation  a  servi  à  déterminer  la  longitude  de  Toméo ,  et  prouve  que  le  ^to 
s'occupait  déjà  penonnellement  d'astronomie.  A  cette  occasion ,  Celaus  écnvait 
que  le  fîls  était  un  habile  astronome  :  il  n'avait  pourtant  -que  vingt-un  ans* 
Le  père  publia,  en  1750,  son  Cours  de  philosophie  scolastiqite  :  on  y  trouve 
plus  de  géométrie  qu'on  n'en  mettait  alors  dam  les  écoles  ;  le  cartoianisme , 
dans  lequel  H  avait  été  âevé,  y  était  modifié  et  coniffé;  enfin  on  y  voyait 
un  professeur  de  l'ancienne  philosophie  ,  déjà  digne  aêtre  le  père  de  celui 
qui  devait  être  le  plus  .nrdent  et  le  plus  utile  promoteur  de  la  nouvelle  philo- 
sophie. 11  mourut  le  17  novembre  17J7,  âge  de  quatre-vingt-deux  ans.  II  , 
laissa  deux  fils ,  Piem-Ciande-Charles,  dont  il  s'agit  actneUement ,  et  Lonifr- 
Guillaume ,  aussi  membre  de  l'Académie  depuis  1743  »  ce  qpii  fut  ensuite  pre- 
mier médecin  du  roi. 

Parmi  toutes  les  sciences  dont  il  pouvait  avoir  une  idée  près  de  soi)  père , 
Le  Moiuiier  sentit  et  annonça  de  bonne  heure  le  goût  de  TastncMiouiie.  Je 
vois  qu'en  1731  il  observait  déjà  l'opposition  de  Saturne,  le  2]  septembre; 
il  n'avait  pas  seize  ans.  Je  naquis  peu  après ,  et  cette  époque  de  ma  naissance 
augmente  le  plaisir  que  je  trouve  a  célâ»ar  ses  travaux ,  et  à  ém  qu'an  m^nw 
âge  je  commençai  la  même  route ,  sans  espérer  d'approcher  de  la  durée  ce  'dn 
mérite  qui  ont  rendu  si  utile  cette  longue  et  glorieuse  carrière. 

Des  le  mois  <!(_■  novembie  i  "  ■•  2  ,  M.  de  Foiicby  lui  proc  ura  l'occasion 


(■)  Il  y  *  <lci  acte*  où  oa  lit  PitrTt-CUutdt'CkarUs ;  aaii  daoi  li.^  ai.ichci  il  mettait 
fttTTf-Charlfs, 

(a)  Patrie  du  P.  Teilier. 

uni  a 
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"  d'observer  ,  dans  la  rue  des  Postes  ,  avec  Un  mural  de  trois  pieds  ,  qui  est  actuel- 

^799'  ic'^c^^t  CoUt^ge  de  France  ,  et  que  Fouchy  et  Godin  avaient  destine,  dès 
173 1  y  i  fime  un  nooréan  catalogue  d'étoHcs. 

Il  ittC  I«  premier  qui  donna  des  «lémem  du  soleil.  Dès  1734  3  fiûtait  l'équa- 
tion 1*  j6*  17",  comme  on  îe  voit  dans  les  Mémoires  de  \''-^6',  et  soixante 
ans  d*observatiom  et  de  recherches  de  théorie  n'ont  fait  trouver  que  J7"  à  en 
ôter.  En  17^6^  ii  fidsait  l'équation  i"  jj'  30*,  comîne  on  le  voit  à  l«  fin 
de  ses  Institutions;  et  le  C/"  Deiambie  ne  trouva  que  7*  de  plus. 

£n  173;  (  ii  présenta  à  i'Acadéinie  des  sciences  une  nouvelle  fisure  de 
ia  lime,  arec  la  description  de  ses  ttcbes.  U  7  ibt  reçu  b  ai  avm  1736, 
à  l'âge  de  vingt  am.  et  demi  :  c'est  encore  précisément  l'âge  que  favaii  ion- 
que  ,  seize  ans  après  ,  il  me  procura  le  même  bonheur. 

Lorsque  Maupcnuis  eut  obtenu  du  comte  de  Maurepas  d'aller  inesttrer  im 
degré  vers  le  cercle  polaire ,  ii  fallait  lin  obtenrateur  )enne,  ardent  et  exeffcé: 
Le  Munnier  fut  celui  que  l'on  choisit ,  et  aucun  des  académicim  M  OOiltii* 
blu  plus  que  lui  à  cette  grande  et  pénible  entreprise. 

DanslesMénoîiesde  1738  ,  il  remit  «n  honneur  la  méthode  de  Fhmtieed; 
méthode  ingénieuse,  ï.  hupielle  nous  devohs  toute  la  précision  qu'il  y  a  main- 
tenant dans  les  tables  du  soleil  et  dans  les  positions  dies  étoiles.  La  Caille  s'en 
servit  également  lorsqu'en  174^  il  forma  le  même  profei.  Quoique  l'aîné  de 
Le  Monnier  (étant  né  le  1  5  mars  1713),  il  n'eut  pas  l'occasion  de  commen» 
cer  aussi  promptement  la  révolution  dont  l'astronomie  de  France  avait  besoin  , 
et  dont  ils  s'occupèrent  à  l'envi  pendant  vingt  ans.  Ln  173 S  et  17^2,  Le 
Monnier  vérifia  l'obliquité  de  récliptique.— ^ihutex,  1743-  Noos  ne  non- 
vons  qae  4"  <fe  moins»  et  c'était  baancosqp  avec  m  quart-de-cerde trois 
pieds. 

Les  premières  observations,  ep  I74c>f  furent  faites  dans  la  tour  de  Pas- 
cal ,  qui  est  de  l'ancienne  enceinte  de  Paris  »  an  nord  du  collège  d'Harcoort. 
En  I  -4-  .  le  roi  lui  donna  un  logement  aux  Capucins  de  la  rue  Saint- Honoré , 
qu'il  a  occupé  pis^'à  la  révolution,  et  où  sont  encore  ses  instrumens.  Le 
If  BovenÂne  1741  >  H  lut,  ii  la  rentrée  publique,  le  projet  d'an  nonrean 
catalogue  d'étoiles  zodiacales  {voyei\e  nouveau  Zodiaque,  17J5,  in -S.', 
grave  en  3 1  pages)  ;'et  il  présenta  à  l'Académie  ime nouvelle  carte  du  Zodiaque. 

11  aunonvaii  le  projet  de  faire  le  catalogue  le  plus  complet  des  plus  petites 
étofles,  et  il  les  observait  beaucoup,  puisque  la  planète  de  Hetsàiel  s'y  est 
trouvée  deux  fois.  Il  n'a  publié  que  5 6 5  étoiles;  iniis  on  en  trouvera  prodi- 
gieusement dans  ses  manuscrits,  (j'esc  en  attendant  ce  précieux  recueil  d'obser- 
'MdOM  que  j'engageai  d'Agelet  à  s'en  occuper  en  1784,  et  que  j'entrepris 
arec  mon  neveu  lie  Fruaçais,  en  1789,  d*ODserver  les  plus  petites  étoiles. 

En  1755  ,  il  fit  graver  sa  nouvelle  cane  du  Zodiaque,  dont  nous  nous 
servons  encore,  plus  complète  et  plus  exacte  que  celle  de  Senex,  011  ii  ajouta 
plusieurs  étoile»,  ét  où  il  se  proposait  d'en  a|outer  smcessivement  beaucoup 
plus.  l  a  plancheest«nDép6t  de  lalfarine.LacarteseTendcbesOezauGhe» 
jue  des  Noyers. 


DE  L'ASTRONOMIE. 


II  fut  encore  le  premier  qui  délMinina  les  changemens  des  rcTractions  en  — — — • 
hiver  et  en  ctc  ;  le  premier  qui  entreprit  de  corriger  les  catalogue»  detoiiei,  ly^^» 
et  de  bien  déterminer  la  hauteur  du  pôle  de  Paris. 

Sa  détermfaiation  des  princrpales  toiles ,  en  1 740  »  m'a  servi  à  caloiltar  fe 
mouvement  j>ropre  des  étoiles  ,  sur  lesquelles  il  me  paraît  que  les  dctenninn- 
tiens  de  Maskelyne ,  tirées  des  observations  de  Bradley ,  ne  sont  pas  sans 
difficulté ,  quoiqu'elles  aient  été  accueillies  par  totu  les  asuonomes  sans  aucune 
e^ce  de  doute.  —  Connaissance  des  tem^»  1798  ,  p.  ai<(. 

En  1741  ,  il  introduisit  en  î'rance  l'inMmnient  des  passages,  dont  on  n'avait 
point  encore  fait  usage  à  l'Obsecvatoire ,  et  que  Graham ,  ccièbre  horloger 
de  Londres ,  arsdt  «zécuté.'  Le  Moimkr  al  «kmiui  la  description ,  en  1 741 , 
dans  son  Histoire  câeite,  oavrag»  où  3  fNiblia  |es  <rfMenraiioiis  fiîites  i  Pam 
de  1666  à  1685  ,  et  qui  nous  sert  encore  pour  terme  de  comparaiioil  dans* 
les  recherches  que  nous  faisons  sur  des  mouvemens  planétaires.* 

En  174a ,  il  entreprit  de  dimper  le  préjugé  qui  régnait  encore  en  France 
sur  les  comèttti  il  annonça,  dans  une  remrce  publique  de  l'Académie,  que 
la  comète  qui  paraissait  alors  avait  un  mouvement  rétrograde.  Il  publia  la 

tjremiere  traduction  de  la  Comctographie  de  Halley  ,  avec  une  méthode  poiu: 
e  calcul  de  l'oibite  par  trob  obserrations. 

La  Caille  attribue  cette  méthode  à  Bradley;  mars  La  Caille  n'ainuSt  pat 
Le  Monnier  :  celui-ci  était  le  premier  qui  eût  employé  la  nutation  dans  les 
tables  du  soleil ,  et  il  se  plaignait  amèrement  de  ce  que  La  Caille ,  en  fai- 
sant la  même  chose  ,  ne  l'avait  pas  dté. 

En  1743  ,  il  fit  à  Saint-Sulpice  une  grande  et  belle  méridienne,  où  il 
plaça  un  objectif  de  quatre-vingts  pieds  de  foyer,  et  il  ne  cessa  d'y  mar- 
quer les  progrès  de  l%iiage  ttklaire  pour  cmnaîtra  les  paihes  irariadons  de 
Tobliquité  de  l'édiptique,  soit  par  la  muadoo  dtcniaiive ,  soit  par  la  «fimi- 
niition  annuelle. 

On  savait  que  Saturne  devait  avoir  des  inégalités  considérables  causées  par 
l'attraction  de  Jupiter  ;  il  les  détermina  en  X'j^d^  par  un  grand  travail  filt 
sur  les  observations  de  Saturne ,  calculées  avec  im  soin  et  une  habileté  que 
l'on  n'y  avait  jamais  mis  ;  et  l'Académie  proposa  ces  inégalités  pour  le  sujet 
du  prix  de  174^-  La  picce  d  Luier ,  qui  remporta  le  prix ,  Justitia  le  travail 
de  Le  Monnier  ,  et  le  géomètre  y  faisait  usage  du  travafl  da  Fastronoma. 

Les  Institutions  astronomiques,  qu'il  publia  en  \  j^6,  ont  été  long-temps 
le  seul  bon  livre  d'élémens  où  l'on  pût  apprendre  l'astronomie.  Le  fond 
de  cet  ouvrage  était  le  livre  de  Keill  «  imprimé  plusieurs  fois  en  Angleterre  : 
mab  Le  Morniœr  y  ajouta  des  tables  du  soleil  et  de  la  lune,  et  tous  us  résul- 
tats de  l'astronotnie  la  plus  nouvelle  :  enfin  il  y  fit  tant  d'améliorations  ,  qu'on 
peut  regarder  cet  ouvrage  comme  le  sien.  Je  n'aurais  pas  entrepris  d  en  don- 
ner un  autre  en  1764 ,  »  je  n'eusse  vu ,  par  le  nombre  de  mes  auditeurs ,  • 
qu'un  ouvrage  plus  étendu ,  et  plus  moderne  encore ,  était  devenu  nécessaire. 

Le  Monnier  sentit  de  bonne  heure  qu'il  avait  besoin  d'une  correspondance 
avec  les  astronomes  d'Angletene ,  c[ui  travaillaient  avec  autant  de  zèle  que 
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— — »  de  succès.  Il  transplanta  en  France  leurs  méthodes,  leurs  instrumens,  et  il  fut 
ly^p*  biem6t  à  portc<e  fie  les  égaler  par  le  nombre  et  l'onpoitance  des  obwnradoa» 
et  des  recherches.  Il  eut  e  n  1^43  un  niml  «le  dnq  pieds  aqglab,  et  en  17;» 

un  de  huit  pieds  du  célèbre  Bird. 

En  1 74^  1  il  voulut  faire  uii  voyage  en  Angleterre ,  où  il  y  avait  encore 
à  appicndre.  Il  alla  fustpi'en  Ecosse  avec  Short  et  fcwd  MaciesHeid  ,  pour 
observer  l'éclijiî-e  du  25  juillet,  qui  devait  y  être  [iresque  anniil.iiff  ,  et  il  y 
eut  le  premier  la  satistaction  de  mesurer  le  diamètre  de  la  lune  sur  le  disque 
même  dn  soleil.  J'ai  fiât  usage ,  en  1 75)9  ,  de  cet  obsenratiom  dans  un  mé-  ' 
moire  lu  à  l'Insdiut,  où  j'ai  Ah  voir  coinnu  :u  elles  décidant  la  question 
que  La  llire  avait  clevce,  et  prouvt  rpnt  que  la  lune  ne  diminue  presque  pas  de 
grandeur  apparcuic  ,  quoiqu'elle  soit  obscurcie  par  le  disque  iiunineux  du  soleil. 

Il  voulait  aller  en  Espagne  en  17$)  *  F***'' observer  une  aune  édipse  annu- 
laire; il  prtfcra  d'attendre  celle  de  t-'C>.\  ,  qui  devait  être  vue  à  Paris.  File  n'y 
fut  pat  observée  à  cause  du  mauvais  temps;  mais  elle  le  lut  en  plusieurs 
endroits. 

Depuis  173  & ,  les  g^mètres de  l'Académie,  Manpertuîs ,  Clairaut»  aivalenl 
commencé  à  appliquer  l.i  géométrie  à  l'astronomie  :  Le  Monnier  les  secon- 
dait dans  sa  partie  ;  il  lit  st^  recherches  sur  Saturne  et  la  lune.  Professeur  uu 
Coil^  de  France,  fl  expliquait  en  1749  la  thAnie  analytique  de  Paltmc- 
tion  ;  et  ce  lut  là  que  je  puisai  mes  jiremicrc^  connaissances,  et  que  |e  pilB 
l'exemple  que  je  suivis  en  1761 ,  lorsque  je  parvins,  à  mon  tour,  à  proMH 
ler  dans  cette  cdèbre  école. 

La  lune  ayant  «été  L-  principal  objet  des  travaux  de  Le  Monnier ,  je  dois 
sur-tout  en  ])arler.  llality  avait  déjà  remarque  que  de  mauvaises  tal)Ici  de  la 
iiuie  pouvaient  être  utiles  à  la  navigation,  parce  que  tes  erreurs  redevenaient 
^ales  au  bout  de  dix>huit  ans ,  et  il  entreprit  de  détenaSum  les  enuuBS  de 
ses  tables. 

Mais  les  observatioiu  de  Haliey  ,  pendant  dix-huit  ans,  de  1722  à  1739» 
B*étâent  pas  ataei  exactes  à  cause  des  «mnrs  dans  les  positions  des  éimes» 

ni  assez  nouvelles  pour  doimer  exactement  les  corrections  des  tables  de  la  lune. 

Le  Monnier,  qui ,  dès  1"^  ?  ,  avait  commencé  à  olxserver  la  lune  dans  la  rue 
des  Postes  avec  le  murai  de  trois  pieds,  s'occupa  sur-tout,  depuis  1741  >  avee 
la  plus  grande  astidnité ,  A  observer  la  lune  pendant  la  moitié  de  la  secondé 

période,  et  en  175  i  il  comnien<,a  à  publier  des  observations  d'une  période 
coiière  observée  à  Paris.  L'impression  n'a  été  que  jusqu'en  1746»  mais  il  n'a 
pas  discontinué  pendant  cinquante  ans  ce  pénible  travail.  Ses  fomnaux  ma- 
nmcrits  seront  un  héritage  précieux  pour  l'astronomie. 

l.f  (lîic  c]('  Noiilits,  tiont  il  était  voiiin  ,  le  fît  connaître  au  roi,  qui  en 
faisait  un  cas  tout  particulier.  11  tit  une  méridienne  à  Heilevue  en  17J  3  ;  cela 
lui  procura  une  gratification  de  1 5000  livres,  quH 'employa  à  acheter  des  ins- 
tiumens  :  il  ne  pouvait  l'employer  d'une  manière  qui  fût  plus  agréable  pour  lui. 

En  I  "  5 1  .  on  lui  donna  un  marbre  de  huit  pieds  sur  six ,  et  quinze  pouces 
d*épaisseur^  qu'il  ût  rooaicr  sur  un  geixou  de  cuivre  tourné  par  Marris,  célciiri 
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fondeur  de  canons,  et  il  y  piaça  son  mural  de  cinq  pieds,  pour  pouvoir  le 

fiire  tourner  de  i'orieni  a  1  occident ,  et  verider  par-là  le  mural  de  huit  pieds  17^5?» 

qui  restait  totifotin  à  l'orient  da  gn»  mni. 

C'est  avec  ces  bons  instrumens  qu'il  continu 'fW  la  lune  de  Lonnes  obser- 
vations. Il  fallait  tout  le  zèle  dont  il  était  animé  pour  s'assujettir  à  se  lever 
toutes  les  nuits  à  quelque  heure  qu'arrivât  le  passage  de  la  lune  au  mcridien , 
ou  i  l'attendre  loraqn'die  aimait  avant  miniât*  Il  faut  étie  astronome  pour 
savoir  ce  qu'il  y  a  à  souffrir  pour  les  jeunes  gens ,  à  qui  le  sommeil  est  un 
besoin  insurmontable,  et  même  dans  un  âge  plus  avance,  où  l'on  en  plus 
sensible  à  la  fatigue.  • 

Ce  fut  aussi  pour  seirir  à  k  navigation  qu'il  engagea  Pingié  i  calculer 
l'ctrit  du  cti:l  des  175  i;  qu'il  entreprit  d'accréditer  en  France  Tusage  des 
échelles  logarithmiques,  plus  exactes  et  plus  commodes  que  le  quartier  de 
réduction  dont  on  se  sert  dam  la  nutiine  de  France. 

£n  1766  ,  il  publia ,  avec  des  flugmentatiom,  l'Abr^ë  dn  pilotage,  que 

Coubard  avait  donné  en  1 693  ;  en  1 77  i  ,  son  Astronomie  nautique  lunaire, 
des  tables  du  soleil ,  et  des  mcthodes  pour  corriger  celles  de  la  lune ,  qu'il 
avait  données ,  en  1  yi6 ,  dans  ses  Institutiona  astronomiques.  Dam  la  même 
année,  Le  Munnier  donna  un  Essai  sur  les  marées  au  mont  Saint-Michei  et 
à  Grandville,  dans  lequel  il  y  a  diverses  considérations  sur  les  rtffractions  et 
sur  les  problcmes  de  la  sphcre  relatits  aux  variations  de  l'aimant;  en  1772, 
l'Exposition  des  moyeiu  de  résoudre  plusieurs  questions  dans  l'art  de  la  navi- 
gation ,  avec  la  table  des  sinus  verses,  qui  mancjuait  à  toutes  les  tables  fran- 
çaises; en  1776,  ses  Lois  du  magnétisme,  avec  une  carte  des  inclinaisons  et 
des  déclinaisons ,  travail  qui  était  le  fruit  d'une  immense  quantité  d'observa- 
tions. Les  Mémoires  de  l'Académie,  de  la  mine  année ^  conticnneiitiinisai  dm 

lecherches  sur  le  même  sujet. 

Son  zèle  pour  la  marine  ne  se  borna  pas  à  la  partie  astronomique;  il  donna 
en  1 779  une  traductfon  du  Traité  suédois  de  la  comtroction  des  vaisseatuc 
par  Cliapman,  ouvrage  si  important  et  s\  estimé,  que  M.  Vial  du  Clairbois 
en  donna  une  autre  traduction  en  1781  ,  parce  qu'ayant  des  officiers  de  la 
marine  suédoise  à  sa  portée ,  il  pouvait  rendre  sa  traduction  plus  complète ,  çt, 
comme  constructeur,  y  afonter  des  notes,  qui  ont  été  ttadmies  en  auédbii. 

Le  Monnier  est  le  premier  qui  ait  ^it  des  boussoles  propres  à  bien  détoai' 
ner  la  déclinaison  de  r:ugu!lle  au  moyen  d'une  lunette. 

Les  observations  mctcorologiques  l'occupèrent  aussi;  il  reconnut  le  pre- 
mier l'influence  de  la  lune  sur  l'atmosphère,  et  dans  la  seconde  édition  ém 
Tables  de  Halley  ,  publiée  en  1754  »  'I  i>ublia  des  lettres  intéressantes  sur  les 
vents  des  équinoxes  ;  il  fit  même  qiielquefois  à  la  cour  des  prédictions  qui  lui 
firent  honneur.  Louis  XV  l'aimait  beaucoup,  lui  laisait  un  accueil  distingué, 
et  l'aurait  comblé  de  bienfaits  n  son  désintéressement  lui  eût  permb  de  lee 
provoquer.  J'ai  vu  le  roi  sortir  lui-incme  de  son  cabinet  pour  venir  appe- 
ler Le  Monnier  ;  et  la  première  fois  qu'il  vit  le  médecin  ,  son  fitre  cadet, 
il  lui  souhaita  le  mérite  et  la  jcputatiou  de  l'astronome. 
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.  La  question  élevée  sur  le  degré  de  Paris  à  Amieus  et  sur  ia  base  de  Ville* 
,  jtnf  k  Juvisy  ,  occupa  lotij^-temps  Le  Momnier  ;  il  croyah  que  h  mesure  dé 
Picard,  en  i6-i  ,  devait  être  adoptée  de  préférence  à  celle  de  Cassini ,  La 
Caille  et  Maraldi.  Il  fit  élever  une  pyramide  à  Juvisy;  il  prit  les  angles,  ii 
mesura  la  base,  et  il  recoiuiui  enfin  que  la  mesure  de  Cassini  et  de  La  Caille 
était  exacte ,  relativemoit  à  ia  toise  dont  on  s'était  servi  au  nord. 

En  1774,  il  donna,  avec  les  Ans  de  l'Académie,  sous  le  titre  de  Des- 
cription d(s  principaux  instrumus  d'astronomie ,  celle  du  grand  mural  de  Bird, 
qui  a  sept  piedb  et  demi  de  rayon.  Cet  ouvrage  a  60  pages  in-fili»,  avec  qua- 
torze planches  ;  il  est  important  pour  nous ,  et  il  manquait  a  l'ascronomw. 

Le  Monnier  a  été  aussi  utile  par  les  travaux  qu'il  a  fliit  entreprendre  que 
par  ceux  qu'il  a  exécutés,  tn  1744,  il  procura  le  1  raitc  de  l'aberration  par 
Fontaine  des  Crûtes,  où  il  mk  lin  diîcoiii»  sur  l'histofae  de  l'astronomie,  et  une 
métiiodf  pour  les  éclipses;  en  i -754»  le  fMremicre  partie  des  I  ablt-s  de  Halley  , 

Ear  l'abbe  Chappe,  où  il  mit  aussi  des  remarques  sur  les  vents  :  ii  prociu'a 
s  observaibns de Ciubert  en  Amérique,  et  ceilei  da médecin  jmnon  «n  Aoe. 
Ce  dernier  ,  qui  a  fini  par  se  faire  musulman,  s'exerçait  avec  moi ,  en  i7|Oa 
aux  observatioixs  ,  sous  la  direction  de  Le  Monnier  ;  il  fit  des  observatiom 
utiles  à  Alep,  à  Diarbekir,  dcc.  — Aimoircs  de  i' Académie ,  1782,.  =  TriM~ 
sactions  pkilottphifuts ,  175  J. 

Nous  devons  encore  à  Le  Monnier  ie»  travaux  de  Pingié ,  de  Sé^gai , 
du  P.  Chrysoiogue,  &c. 

Mais  fe  suis  moi-même  le  principal  râoltat  de  ion  sile  ponr  l'astronomie; 
|e  n'allais  plus  à  ses  leçons  depuis  que  |e  logeais  dies  De  l'Ilfe*  Le  Mon- 
nier me  prévint  ;  il  vint  au-devant  de  moi  pour  me  lancer  tout-à-fait  dans 
la  carri^e.  Le  18  mai  17}  i  ,  il  me  fit  taire  un  mémoire  pour  le  minisue 
d*Argeiuon,  et  fit  demand»  par  le  roi  de  Prusse  qn'on  envoyât  un  asuo» 
nome  à  Berlin  pour  (observer  la  lune,  en  même  temps  que  La  Caille  au  cap 
de  Bonne-Lspérance ,  et  déterminer  ainsi  la  parallaxe  et  la  distance  du  solc^ 
et  de  la  lime.  Ce  voyage  était  principalement  destiné  à  me  lier  irrévocable- 
ment à  l'astronomie  en  procurant  mon  entrée  à  l'Académie  des  scieiures  :  nuit 
il  servit  cejiendant  aussi  à  déterminer  un  élément  important  ;  et  ma  détermi- 
natioa  de  la  parallaxe  de  la  lune,  contirince  par  La  Caille  et  Du  bcjour, 
est  i-pcu-près  cdie  dom  se  servent  tous  le»  astronomes.  Il  fit  le  sacrifice  de  son 

nuir.il  anglais  de  cinq  pieds,  pendant  un  an,  j)our  me  l'envoyer  à  Berlin.  Il 
fil  taire  par  Julien  Leroy  un  centre  qui  était  uu  chef-d'œuvre,  et  il  s'en  servif 
pour  vérifier  avec  moi  les  arcs  de  }o ,  de  do  al  de  5^0*  de  ce  mnral* 
Rien  n'égak  les  pdaci  qpn  Le  Momier  «e  donna  pour  ce  voyage  »  si 

ce  n'est  la  reconnaissance  que  j'en  conserverai  toute  ma  vie  ,  et  que  i'ai 
inanilé^ice  avec  la  plus  comtatite  persévérance ,  jnalgrc  la  disgrâce  dan^aquelie 
|e  suis  tombé  depds  :  )é  n'ai  cessé  de  dfae ,  comme  Diogène  à  son  niallfe 

Antisthène  :  J'^tus  ne  troiiverei  point  Je  bâton  asse?^  fort  pour  m' éloigner  de  vous. 
Sa  haine  pour  La  Caille  et  pour  moi  prouve  qu'il  était  difficile  à  ramener; 
mais  ses  bienfaits  envers  moi  avaient  prouve  qu'il  ctait  encore  plus  ^nanCt 
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tant  qu'il  ne  croyait  pas  avoir  de  motifs  de  changer.  Son  zèîe  était  extrême  ■ 
pour  taire  valoir  les  travaux  de  ses  élèves  »  quelquefois  même  un  peu  outré.  17^^* 
Par  exemple ,  il  publia ,  dans  iet  -Mémokes  de  r  Académie  pour  1785 ,  dot 
observations  dé  Michaux  ,  faites  à  Bagdad  avec  un  vieux  astrolabe»  qaof* 
que  lieauchamp  y  eût  établi  un  observatoire  avec  de  bons  instrumens  que 
je  lui  avais  tait  parvenir.  Mais  c'est  à  ce  caractère  ardent  de  Le  Monnier  que  * 
fe  dois  la  réputation  de  ma  fenneiie  :  anm  ce  n*eic  pas  à  moi  à  loi  en  fane 
lui  reproche. 

11  revenait  difficilement  de  sa  prévention  et  de  son  humeur.  II  avait  repro- 
ché à  d'Agelet  des  erreurs  de  6  à  7".  —  Mémoires,  1787.  Je  lui  fis  voir  évi- 
demment qu'il  se  trompait,  en  onbfiant  la  «fiffSrence  éa  mérîcGens  :  il  persista  à 
faire  itnjirimer  ses  notes  ,  quoique  je  l'euue  prévenu  que  j'imprimerais  dans 
le  même  volume  la  preuve  de  son  erreur;  et  les  deux  mémoires  y  sont  réel- 
lement ,  ce  qui  n'était  pas  digne  des  Mémoiret  de  PAcadânie.  Mais  il  avait 
^;alement  l'intelligence,  le  génie,  le  zèle,  l'activité  et  le  crédit;  toujoon  il 
donna  l'impulsion  ,  et  toujours  il  réussit  à  avancer  fe  progrès  de  l'astrono- 
mie dans  chacune  de  ses  parties,  et  à  jeter  dans  la  carrière  ceux  qui  pouvaient 
y  être  ntfles.  Penoime  n'a  plus  écrit  que  lui  :  f*avoue  qu'il  manquait  de 
clarté  ;  mais  H  y  avait  autant  d'érudition  que  de  sagacité  daiu  ses  mémoire». 
C'est  au  milieu  de  ces  travaux  multipliés  sans  intern.iption  qu'une  attaque  de 
paralysie  vint  le  surprendre  le  10  novembre  1701 ,  et  il  ne  lui  lut  plus  permis 
de  reprendre  la  suite  de  ses  mfles  occupations*  Énfin  H  mounit  à  Héril ,  pris 
de  Bayeux  ,  d'une  seconde  attaque,  le  31  mai  1-99. 

Il  épotisa,  en  176}  ,  M.""  de  Cussy,  d'une  des  maisons  les  plus  distin- 
guées de  la  Normandie.  Il  en  a  eu  trois  filles  :  l'aînée  a  épousé,  le  1  j  juillet  • 
1789,  M.  de  PaHôuru ,  gentilhomme  de  Normandie  ,  le  lendemain  de  la 
révolution  ,  qui  amena  bientôt  la  destruction  de  la  noblesse  ;  la  seconde  a 
épousé ,  le  3 1  mai  1^92,  le  C.*"  La^ Grange,  que  sa  réputation  et  son  génie 
temfaient  digne  d'une  ])areiile  dliance  :  la  troirième  iâisaïc  la  consolation  de 
son  pire,  et  le  charme  de  sa  vieillesse  par  sa  tendresse  wt  par  ses  lOfait;  eO« 
a  épousé  son  oncle  le  médecin  le  ij  février  1798. 

On  n'a  jamais  fait  le  portrait  de  Le  Monnier  ;  c'est  à  celui-là  qu'on  eût  . 
pu  appliquer,  à  juste  titre,  les  beaux  vers  du  C.**  de  CuMiies ,  qu'il  a  ùîm 
pour  un  portrait  bien  moin*  intéieisant  :  « 

*  • 

Dn  ciel,  devenu  soo  empire,  , 
Son  eénie  »  percé  les  vastes  profondeurs  ; 

Mtit  il  règne  encor  sur  nos  cœurs. 
Et  aous  i'ainont  aaMnt  que  l'ooiven  l'admire. 

J*auvan  désiré  mettre  dbns  le  pttaàat  vdÊomê  de  mon  fKstoiit  câeste  me 
partie  des  observadons  de  mon  illustre  maître;  rien  n'efit  été  si  agréable  que  de 

rendre  à  sa  mémoire  ce  témoignage  de  ma  tendre  reconnaissance  :  mais  on  a 
refusé  long-temps  à  mes  instances  et  à  mon  zèle  toute  espèce  de  communication 
de  am  mamncnu.  Je  craignais  qu^  ne'ComsNnt'niqiia  de  se  perdre  aHi 
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v^HM  tombaient  entre  les  mains  de  personnes  indifierçntes  puur  ia  gloire  de  ce  cclèbre 
^799'  •sfonoma  et  pour  ies  sciences  qu'il  cultiva  pendant  scuxanie  ans  avec  tant  'de 
succcs :  mais  j'etpèn  fet  obtenir.  Son  ék^  a  été  fai  à  rimiitiit  par  le C.**  Le- 

févre-Çineau. 

Joseph  Uesganig ,  antidôb  Sétaim  à  '\^enne ,  mourat  à  Lemberg ,  dans 
la  Pologne  autnchienne ,  ou  Gallîcie»  fe  4  niars  1799  [i)  ventôse] ,  âgé  de 

qintre-vingt-un  ans.  C'est  à  lui  cjue  nous  devons  la  mesure  des  degrés  en 
Hongrie  et  en  Autriche  en  1769.  11  était  venu  me  vou  à  mon  pa:»^ge  à 
Venise  en  176$ ,  et  J'avais  «Lniré  dès-Ion  et  son  eqprit  et  son  lèie. 

Nous  perdîmes ,  le  24  fifvfier  [  6  ventôse  ] ,  le  professeur  Lichtenberg , 
de  Gottingue,  à  qui  nous  devions  les  œuvres  posthumes  de  Mayer  en  i775> 

StmiA  (nous  prononçons  Strenat),  astronome  de  Prague,  connu  depuis 
kmg-ienips  par  beaucoup  d'obiervaiipna  utfles  ,  mourut  le  24  septembre 
[2  vendémiaire].  Bernoulli ,  en  rendant  compte,  en  1776,  dans  le  premier 
cahier  de  ses  Nouvelles  littéraires,  des  mémoires  imprimés  à  Prague,  atmon> 
çait  qu'on  y  trouvait  des  mémoires  de  M.  Stepling,  qui  était  £ecieiur,  et, 
en  quelque  façon,  fondateur,  de  l'observatoire,  et  de  Strnadt ,  qui  était  son 
adjoint.  Depuis  ce  tetnps-ià ,  il  n'avait  cessé  d'obser\'er ,  comme  on  le  voit 
dans  les  Éphéméndes  de  Beritn  et  ailleurs.  M.  David ,  son  adjoint  à  ftrfiser- 
vatoire ,  le  remplace  comme  directeur. 

Nous  ap|)nmes  aussi  de  Suède  la  mort  de  J.  H.  Lindquist ,  professeur  de 
mathctnatiques  à  Abo  en  Finlande,  qui  a  donné,  dans  les  voiimies  de 
Stockholm ,  beaucoup  de  mémoiies  iniéiessans. 

L'évêque  d'Erlau  [Agria ]  en  Hongrie  ,  le  tomte  Charles  Eszterhazi,  fon- 
dateur de  l'observatoiie  où  M.  Madarassy  a  observé,  mourut  aussi  le  16  mars 
[  16  ventôse]. 

Les  princes  Ott  les  geiu  ricfaet  qid  pourraient  avancer  rastronomie  par 

d'utiles  dépenses ,  y  font  ordinairement  si  peu  d'attention  ,  que  notre  histoire 
doit  consacrer  soigneusement  ies  noms  de  ceux  qui  se  sont  élevés  au-de&sui 
4e  llmfiffifrence ,  de  l'inertie  et  de  ignorance  si  communes  panni  les  grands. 

La  révolution  du  t8  brumaire  a  renouvelé  les  espérances  des  astronomes, 
en  nous  donnant  d'abord  pour  ministre,  ensuite  pour  sénateiu,  le  C.*"  La 
Place ,  k  qui  l'astronomie  a  tant  d'obligations.  C'est  un  nouveau  bienfiôi  da 
général  premier  Consul  Bonapane ,  à  qui  j'ai  fiit  plus  ^Time  fbû'Ies  semer- 
H    cimens d» astronomes.  Unoiu  rappelle  César,  qui  disait  : 

/^JeJ'ui  iriter  prtrlia ,  srmptr 
Sullarum  cali.jue  plu^is  siiperistjut  vacavi. 

Le  C.*"  Gudin,  qui  a  autant  d'érudition  que  de  talent .  poétique ,  a  âût 
«n  poème  intéressant  siv  Tastronomie,  en.trms  chants,  et  d'environ  snc  cent» 

vers  :  il  a  été  imprimé  à  Auxerre. 

Mais  le  C."  Paiissot  a  fait  une  nouvelle  édition  de  sa  Dunciade  (  pu- 
bliée en  1764»  contre  les  gens  de  lettres).  Il  déclare,  dès  le  commencement, 
gue  cette  étSdoD  a  été  fiuie  pour  y  ajooier  Uatfaiea  Laïubcig  La  Lande» 
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et  il  7  a  mâ»  par  occasion ,  quelques  inepties  en  astronomie  ;  mais  il  lui  eût  ' 

été  impossible  de  rivaliser  en  astroiicjmit.'  avec  Houtlicr,  Fontanes ,  Ricard  l8oO. 
et  Gudin ,  qui  en  ont  parié  ea  beaux  ven,  et  toujoui»  avet;  l'exactitude  qui 
annonce  le  savoir. 

* 

Le  diK-lniiti2nie  nido  t  tciuiiiié  cette  am^f  a  été  bien  reinaïquable  pouv 
rastronomie.  li  est  vrai  que  les  lunetKS ,  les  lois  de  Kepler  et  l'attraction , 
mettront  éternellement  le  dix-septième  à  la  tête  de  tous  les  siècles;  il  n'y 
avait  rien  de  fait  alors,  et  le  premier  siècle  où  l'on  travailla  devait  être  celui 
des  découvertes  :  mais  le  cfix-hnitiènie  nous  a  fourni  en  moins  douce  époques 
si  importantes»  qu'il  peut  soutenir  le  parallèle  avec  le  précédent.  Une  nou- 
velle planète  principale,  et  huit  satellites  découverts;  le  retour  des  comètes 
reconnu  et  démontré  ,  et  soixante-huit  comètes  nouvelles  observées  et  détermi- 
nées; raberration  et  la  notation  des  étoiles;  le  passage  de  Yémis,  et  la  vraie 
distance  du  soleil  et  de  toutes  les  planètes  ;  la  figure  de  la  terre  et  ses  irrégu- 
larités ;  les  calculs  des  inégalités  que  produit  l'attraction ,  et  sur-tout  pour 
Jupiter  et  Saturne ,  qui  ont  fourni  dn  tables  «cacMS  de  towes  les  planètes 
et  des  satellites  ;  les  ttbtes  de  la  lune,  les  plus  importantes  de  toutes,  portées 
à  la  précision  d'un  quart  de  minute;  enfin  50000  étoiles  bien  observées  : 
tout  cela  a  surpassé  de  beaucoup  les  espérances  qu'on  aurait  pu  concevoir, 
Û  y  a  un  siède ,  des  progrès  de  Pasaronomie  dam  celni-ci.  Il  finit  y  ajouter 
la  perfection  des  instrumens  :  secteurs,  lunettes  méridiennes,  CCKks  eillien» 
cercles  de  réflexion  ,  télescopes  de  Short  et  de  Herschel  ,  compensateurs  pour 
les  pendules ,  chronomètres  pour  la  marine  ;  tout  a  pris  dans  ce  siècle  une 
nouvelle  face. 

Cette  dernière  année  du  siècle  a  été  remarrpiable  à  plusieurs  égards.  Quel- 
ques jours  avant  la  fiii*  de  l'année,  le  26  décembre  1799,  le  C."  Méchain 
avait  découven  tme  comète  dans  Ophiucus;  elle  fût  observée  aussi  par  le 
C.'"  Messier.  Les  C.**'  Méchain  et  Borekhardi  s'empwiriwnt  d'en  calcnier 

les  cicinens. 

Ce  qui  était  si  long  et  si  difficile  il  y  a  cinquante  ans ,  est  aujourd'hui  l'af^ 
fiûie  de  quelques  heores.  On  ne  la  vie  que  quelques  jours  ;  elle  paraissait  i  la 
vne  simple  comme  une  étoile  de  cinquième  à  sixième  grandeur  :  c'est  la  qnam- 
vingt-onzième  dont  l'orbite  soit  calculée*  MM.  Oibeis  et  de  WaU  en  ont 
aussi  calcule  l'orbite  en  Allemagne. 

Le  pnx  proposé  par  i'Iiistirat ,  pour  déteiminer  i'orbtie  de  la  comète  dé 
1770,  fMnduiiit  un  excellait  mémoire  du  C.'"Btilickliardt ,  où  la  question  fût 
résolue,  mais  suivant  lequel  on  est  obligé,  pour  représenter  les  observations,  . 
de  recourir  à  une  orbite  de  cinq  ans,  comme  avait  fait  Lexell.  Queiqu'extraor- 
diiuûfe  que  paralise  ce  fémltat,  ratiràction  de  JufHier  semble  pouvoir  expli- 
quer ce  dérangement  ;  mais  cet  article  exigera  àe  longues  discussions. 

Le  grand  travail  sur  les  étoiles,  ^e  nous  avions  conmiencé  le  5  août  178^  » 
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a  été  continué  avec  courage  et  tenniné  avec  succès  par  le  C.**  Le  Fn»- 
1^00<  c.ii>  la  Lande.  II  a  500C0  étoiles,  depuis  le  pôle  jusqu'à  deux  ou  troi^  degro 
au-dosous  du  tropique  d  luver ,  et  il  a  dtjjcoinineuce,  avec  le  C"  Buicktiaidt, 
1  revoir  les  c<msteUatiom  sodiacales ,  où  U  pourrait  se  trouver  quelques  iio«> 
j  vellcs  planètes.  M."'  Le  Français,  qui  avait  dcj'i  rcduit  10000  étoiles,  com- 
menta la  réduction  de  la  totalité  A\ic  une  ardeur  exemplaire.  Ces  50000  éioiia 
terminées  avec  le  siècle,  seront,  ce  me  semble,  une  époque  rematquable 
pour  Taccroissenieiit  «fe  nos  connimancet  en  ucranoniie  «Sans  le  ébi-hùiab» 
çècle. 

M.  3ode,  à  Berlin ,  publia  la  quatrième  livraison  de  son  grand  et  bel  Adat 
,    câeste  ;  U  annonçait  cjue  la  cinquième  et  dernière  paraîtrait  dans  qaatie  nwi 
vvec  la  préfixe,  l'index,  et  un  catalogue  de  17000  étoiles,  dont  je  Mi 
fourni  une  grande  partie.  C>ei  Allas  est  composé  de  vin|gt  gnodci  Caitei : <■ 
peut  se  les  ^>rocurer  au  Collège  de  France,  à  Paris. 
.  La  théorie  de  la  tune  a  signalé  encore  cette  deraiife  aimé»  dVttenniM 
bien  remarquable.  Le  1 3  juin ,  le  G.*"  La  Place  annonça  un  nottfeau  résuî- 
tat  de  la  théorie,  qui  est  une  nutaiion  de  l'orliite  lunaire,  résultant  de  l'apia- 
•    tissement  de  la  terre.  D'api  es  cette  inégalité,  un  peut  su]>poser  que  l'orbiie 
lunaire,  au  lieu  de  se  mouvoir  sur  l'édipiique  avec  ime  Inclinaiaon  contaoït, 
se  meut  sur  un  plan  passant  par  les  équinoxes,  entre  l'équart-ur  et  IVcît[it!qQf, 
et  incliné  à  l'écliptique  de  6  à  7".  H  a  aussi  trouvé  une  inégalité  de  la  lui», 
qui  dépend  de  la  longitude  du  nœud ,  et  qui  est  de  6".  On  disputait  dtfM 
long-temps  sur  cette In^gaGté  que  les  Ai^glais  ni^;lîgeaieiit  totalcliicnt»tt<|> 
|a  théorie  paraissait  ne  pas  indiquer. 

Le  mouvement  de  la  lime ,  depuis  mille  et  d^ux  mille  ans ,  laissait  WÊ 
&RcxAté ,  et  elle  a  été  levée  par  la»  <A)servations  des  Ard>es,  dont  f u 
jMg9  SiJ,  L'ordinal  était  à  Leyde,  et  nous  avons  fait  solliciter  long-t«n?s 
le  gouvemement  batave  de  nous  le  confier.  Enfin,  le  2.6  mai,  l'ambassadr." 
a  apporte  à  l'Institut  ce  précieux  manuscrit ,  qui  a  ^<5q  pages  ia-^'  en  jx^ 
caractère.  Le  C.**  Causun  voulait  le  traduire  en  entier  ;  mais  il  s'est  hcc' 
aux  observations  ,  et  il  fait  imprimer  non-seulement  la  traduction  ,  mais  l'ori- 
ginal arabe.  Le  C.'"  Caussin  avait  déjà  traduit  la  partie  que  je  lui  avais  procu- 
rée; il  a  été  aidé  par  le  C."  Bouvard ,  pour  la  partie  astronomique  et  po* 
les  calculs.  Les  résultats  des  observations  de  la  lune  sont  imprimés. 
.   L'Institut  avait  proposé,  à  ma  sollicitation  ,  pour  sujet  de  prix,  U  COU' 
paraison  d'un  grand  nombre  d'observations  de  la  lune  avec  les  tables, 
fixer  les  époques  de  la  longitude  de  la.  lime ,  de  l'apogée  et  du  lueaâ. 
deux  pièces      M.  Buig  et  du  G.*"  Bouvard ,  qui  ont  paitagé  le  prix  ^ 
rinstiiut ,  contiennent  de  nouvelles  déterminations  des  mouvemens  de  la  lu"*! 
fondées  siu:  un  si  grajid  nombre  d'observations*  qu'il  y  a  Ken  de  croire^ 
les  tables  qui  en  résulteront  ne  seront  jamau  «n  cnenr  da  plus  de  1 M  ^.^  ' 
c'est-à-dire  ,  deux  ou  trois  fois  moins  que  ceUes  que  Mason  avait  çmi*-^ 
en  Angleterre.  M.  Maskelyne  les  lui  fit  entreprendre,  en  détermi/ia"' 
coeffîcieus  des  vingt-qtiaure  cquatiom  des  tabler  de  Mayer ,  par  la  comp^^ 
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dès  oixenradom  de  Bndley.  Mas  ict  noaTelIes  recfaerchet  dt  Bmg  «ont  ' 

fondées  sur  un  bien  plus  grand  nombre  d'observations.  1 8o(V 

Les  équations  que  le  C:."  La  Place  a  crouvée»  par  ia  théorie,  y  ont  ajouté 
lui  nouveau  degrc  de  ptrlection. 

M.  Burg  a  calctUé  ^23)  obsenradom  4».Giaenwich  pour  établir  i*époqiM 
de  la  lune  ;  il  y  en  a  28-  j)Our  le  lieu  de  l'aj)ogce.  Il  a  aussi  dcterminc  de 
nouveau  les  vingt-quatre  cquaiiunS  de  la  luue ,  comme  Mason  ,  mais  avec 
bien  plus  d'exactitude.  M.*"'  Lavit  a  eu  le  courage,  de  calculer  plus  de  cinq 
cents  lieux  de  la  inné ,  poor  le»  reclmpchcs  Ai  C/*  Bouvard  sur  Je  ninw 
sujet. 

Le  C"  Burckhanit  »  un  de  nos  a&uronoines  les  plu^  habiles  et  les  plus 
zélés ,  a  calculé  d^avance  de*  taUe»  de  ta  hine  d'iq>rèfr  les  nouveaux  .f^^ 
tats  de  M.  fiurg ,  pour  pouvoir  ki  nmetue  ans  attioopmes  qui  sont  panii 

pour  une  expédition  lointaine.  Ils  se  trouveront  peut-être  dans  telle  circons- 
tance 011  il  serait  important  pour  eux  d'avoir  les  longitudes  plus  exactement 
que  par  tel  caknb  dn  NMiOeal  A/matuif  de  L<mdras>  ou  k  Connapance  dce 
temps  de  Paris ,  qui  d'aiUeun  pourraient  leur  manquer  avant  leur  retotir. 

Le  bureau  des  longitudes  de  France  a  j)roposc  un  prix  de  6000  francs 
pour  avoir  des  tables  de  la  lune  encore  plus  parfaites,  et  eilçs  ne  tarderont 
fMs  à  paraitfié.  Ainsi  cène  penie  important^.poiir  ra«agBM|oi«.|et  la  nav^a> 
tion,  dont  on  s'occupe  depuis  plus  de  cent  ans,  eit  tcrminée  de  I|| 

snanière  la  plus  complète  et  la  plus  satisfaisante. 

Le  C.*"  De  Parceval ,  habile  géomètre  ,  a  terminé  une  grande  théorie  analy- 
tiqne  de  la  lune,  où  il  donnera  des  formules  exactes  d'im  bien  plus  grand 
nombre  d'c^iuations  qi;e  dans  les  tables  dont  je  viens  de>pailcr.  11  sepsopoM 
aussi  de  publier  une  hi>toire  du  calcul  intégral.  ^  ,  . 

-  Le  C.**  La  Place  donna  nn  mémoii»  sur  let  saatliite»  dë.Satuqie  et  sur 
$mat  de  la  planète  Itadiei.  li  fait  voir  que  le  dfmier  tateUite  de  Saturne 
a  une  inclinaison  constante,  et  il  détermine  le  mouvement  de  ses  nœuds.  Des 
considérations  nouvelles  sur  ceux  de  Herschel  lui  font  penser  que  cette  pla- 
nète peut  maintentr  dam  im  même  plaii  ses  cinq  premieis  saidUtes,  maïs  que 
probablement  il  n'en  est  pas  de  même  du  sixième. 

Le  C.'°  Vidal  continua  de  nous  envoyer  des  obseiTrations  rares  de  Mer^. 
cure,  qu'il  a^tes  à  Mirepoix.  C  est  notre  précieux  Hermophile ,  qui  voit 
Mercure  tous  les  fôun»  et  qui  le  voit  mlme  à  quelques  nrâptei  du  soleil.  Ce| 
étonnant  observateur  m'a  déjà  envoyé  plus  de  cinq  cents  observations  de 
Mercure.  lien  a  plus  fait  à  lui  seul  que  tous  les  astronomes  de  l'univers  ,  pris 
ensemble.  Penc-etle ,  i  Miiepojx ,  on  ne  saif  pa&  qu'il  y  a  un  pareil  homme 
dans  i'enceinie  de  oem  pedin  viliei  mais  nom  l'appiendrow  à  Tuniven  et  à 
la  postérité. 

-  Le  ministre  l'a  nomm^  à  la  direction  de  ^'observatoire  national  de  Tou- 
I<n»e,  le  at  avril,  et  Ton  ne  povfait  fiâw  un  plus  heuretnc  cbo 

Le  C.'"  Michel  Le  Français  .La  Lande  neveu ,  \(;)  uu  que  Mars  éuut  la 
eeide  planète  dont  ki' tablai  fiuaeoi  cd«oi«  emiées  à  da  tfwnn  d'une  w 
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I      deux  mimlfli,  t  recdcnlé  toutes  les  obsenraticuu.  Le  C.*"  Burclliardt  a  recil» 
x8oo.  culc  les  perturbations  que  j'avais  données  anciennement  dans  les  Mtmoires  de 
l'Académie ,  que  Schubert  et  Oriani  avaient  calculées  postérieurement  ;  et  ie 
C.**  Le  Françait  a  préiencé  4  l'Innitut  de  noofidlei  fables  de  Mais,  m 

ifizièmes  de  seconde ,  où  l'on  ne  craindra  plus  que  quelque  secondes  d'er- 
'  reur.  Elles  sont  dans  la  Connaissance  des  temps  de  l'an  XII;  et  déjà  l'oppo- 
sition du  1^  brumaire  nous  a  donné  une  confirmation  de  l'exactitude  de  ces 
tables  :  une  obsenradon  exacte  dn  22 ,  que  fd  calcol^  avec  soin ,  ne  n'a 
donné  que  i  5"  d'erreur  en  longitude,  et  6  en  latitude;  et  l'observation  faite 
par  le  (S.'"  Bouvard,  avec  les  nouveaux  instrumens  de  l'Observatoire,  doa- 
nait  la  même  seconde  :  confirmation  bien  satisfaisante  de  la  bonté  de  nw 
jnstruinens ,  et  de  l'exactitude  de  nos  observateurs. 

M.  Triesnecker  a  fait  à  Vienne  un  semblable  travail  sur  Mars ,  et  M.  Oriani 
l'a  fait  à  Milan.  Les  diUérences  sont  insensibles  ;  mais  aucun  des  trois  n'avait 
totiniîisimT  de  t'ouvra^  de  ses  iwilièies» 
'  M.  Vurm  a  aussi  calculé  les  perturbations  de  Mars  par  la  méthode  de  Klu- 

gel ,  qui  est  dans  les  Mémoires  de  Gottingen.  MM.  Oriani ,  Burckh.irdt ,  Schu» 
bert  et  Wurm,  ne  sont  pas  toujours  d'accord  ;  mais  les  diâérences  sont  iuit 
légtTe».  *  •■>  -  • 

Au  reste ,  le  CJ*"  Bouvard  s'occupe  à  calculer  les  perturfjatioiu  de  toutes 
lés  planètes ,  les  tmes  sur  les  autres  ,  par  les  formules  du  C.*"  La  Place;  et 
ce  sera  un  travail  complet  et  définitif,  dont  on  verra  le  roultat  dans  le  troisicias 
volfiine  -de  la  Mécanique  céleste. 

Le  passage  de  Mercure  sur  le  soîeilm'a  donné  un  moyen  de  vérifier  encore 
le  lieu  de  l'aphélie,  par  la  méthode  que  j'avais  donnée  dans  les  Mémoires  de 
l'Académie  pour  1786 ,  et  qui  est  la  plus  concluante.  Mon  résultat  est  quï 
A*7  a  rien  i  changer  aux  tables  de  Mercnve  qne  f  ai  publiées  dans  la  Connaisr 
sance  des  temps  de  Tan  VL  Pour  Yénw  »  oo  »  dims  l«  wàbmm  de  l'ao  Xlt 
/,  jLj(f,  le  me  me  accord. 

-  Pour  Jupiter ,  nous  avons  tronré  la  cofrectkm  des  tablai -h  34"  dans  l'op* 
^sition  ,  et-l-  30"  dans  la  tjuadrature. 

Pour  Saturne  ,  la  correction  dci  tables  dans  l'ofqposiiian  lO*»  à^pCI- 
près  comme  l'année  précédente. 

Pour  Heiscfael,  fa!  trouvé  —  9*;  et  M.  de  Zach,  en  y  employant  ôs) 
Obserrationi,  a  en  le  même  résultat. 

Ainsi  nous  avons  lien  d'ctie  satillUts  de  l'exactitude  de  nos  tables  potf 
toutes  les  planètes,  .  ^  

Quant  aux  tables  du  soleil  »  fai  conrinoé  4  trouver  8  1  10*  de  trop  a* 
|*os  longitudes,  soit  qite  cela  vienne  d'un  retardement  dans  le  mouvement  M 
la  terre  depuis  quinze  ou  vingt  ans,  soit  que,  dans  la  construction  des  t^l<» 
éé  Delambre  et  de  Zach ,  il  se  soit  glissé  cette  erreur-là  sur  le  moyen  moij-» 
vement,  ou  enfin  qa*Û  y  aie  des  inégalités  omiws  dans  les  tables.  Quoi  qu» 
«1  soit ,  j'ôte  8  des  Uenx  du  soleil  pour  les  çalçob  ^  demindwit  I»  F** 
pande  précisiont 


4 


DE  L'ASTRONOMIE. 

Mais  le  C/"  DelaiTibre  n'admet  point  cette  comction  :  il  dit  que ,  dans  i 
'les  troii  cents  observatiom  dsGfenwicfa,  qn^  caicda  pour  iim  ses  tables,  1 9o<l« 
il  comparait  le  soleii  à  des  étoiles  qui  passaient  de  jour,  une  avant  et  une 
après  le  soleil;  et  qu'à  moins  de  prendre  la  même  précaution ,  Ton  ne  saurait 
pnmooocr  qaîl  y  nt  à  Ator  d»  s»  tables.  Mais  ie  C.**  Chabrol  de  Murol 
en  a  calculé  soixante  avec  cette  attention ,  et  M  a  trouvé  le  même  résultat  : 
€a  «  donc  calculé  de  nouveau  les  pcniubetioiis  »  •!  ie  C.**  Deiambre  cai* 
çuie  de  nouvelles  tables  du  soleil. 

Le  grand  travail  de  la  méiidianM  par  leC.**  Dehmbie,  depub  DunJcevfM 
jusqu'à  Hodès ,  est  imprimé.  On  Y»  t  occupec  de  la  partte  mAîtfioiiale,  exécn- 
tée  par  le  C.'°  Méchain. 

Le  C."  Vidal  continva  à  nous  envoyer  de*  observatiom  des  étoHes  qui 
•ont  au-dessous  dn  tropique.  Le  C.**  Beniier,  qui  a  travaillé  avec  moi  pcn» 
dant  neuf  mois,  avant  son  embarquement,  les  a  réduites  à  l'année  1800;  M 
elles  seront  imprimées  dans  la  Connaissance  des  temps  de  l'an  XIII. 

Le  C.**  Ddambre  entreprit  d'observer,  «a  ccide  entier,  les  dédnunsont 
des  étoiles  de  première  ,  deuxième  et  troisième  grandeur;  ce  qui  ajoutera  un  x 
nouveau  degré  de  perfection  au  catalogue  des  principales  étoiles  que  nous 
publions  chaque  aimée  dans  la  Connatssanee  dès  temps. 

La  description  de  l'astrolabe  planbphère,  que  le  C"  Ga3  avait  trouvée 
dans  Synesius  ,  donna  lieu  au  C/"  Delambre  de  faire  un  grand  mémoire 
sur  l'histoire  des  astrolabes,  sur  leur  construction  et  sur  leurs  propriétés,  et 
de  trottver  des  lésnhats  nouveaux ,  même  sur  la  matière  la  plus  rebattue  da 
gastronomie. 

Le  C.*°  Burckhardt  trouva  une  formule  qui  représente  les  déclinaisons  de 
'  l' afffuille  aimantée ,  observées  ï  Paris  depuis  1 5  80.  Il  suivrait  de  cette  for» 
mule  ,  que  la  période  de  la  déclinaison  de  l'aiguille  aimantée  serait  i  Paris 
de  860  ans,  que  la  plus  grande  déclinaison  occidentale  est  de  30  4»  et  aura 
lieu  daiu  l'an  1 878  ;  la  plus  grande  déclinaison  orientale  n'est  que  de  23". 

L'impression  des  TSd>tes  &s  sinus,  pour  les  millièmes  dn  qnart>de-oercle, 
fut  terminée.  Borda  les  avait  fait  calculer  SOUs  ses  yeux  ;  l'impression  était 
avancée  :  mais  il  restait  encore  plusieurs  choses  à  faire.  Le  C."  Delambre  y  a 
mis  la  dernière  main ,  et  a  vénfié  et  calculé  phisieUfs  parties  ;  il  a  corrigé 
les  épRUves  ;  il  a  fait  l'explication. 

Les  tables  décimales  ont  été  calculées  avec  beaucoup  plus  d'étondue  au 
bureau  du  cadastre ,  par  les  soins  du  C"  Prony  ;  mais  la  difficulté  de  les 
'  imprimer  ntardeva  peui-4tre  beaucoup  l'Avantage  que  riout  en  aticftdons.  Si 
nous  parvenons  ensuite  à  avoir  toutes  les  tables  astronomiques  ,  réduites  en 
degrés  décimaux,  c'est-à-dire,  en  centièmes  et  en  millièmes  parties  du  quart- 
•  de-cercie ,  les  calculs  astronomiques  seront  simplifiés  ;  mais  il  se  passera  peut- 
iue  bien  du  temps  avant  que  b»  astrommes  puisMlit  convenir  de  cette  réforme , 
quoiqu 'utile. 

J'ai  publié  une  édition  des  Mondes  de  Fonienelle ,  avec  des  notes  et  addi- 
tions.  Ca  Ihne,  ^  a  en  tant  dt  cââïriié,  et  que  tout  le  monde  Ih'cncoîv» 
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I       oiéritaic  det  'iioce$  pour  m  corriger  1H  emun.  M.  Bode  l'avrit  Ah 'en  dle- 
.1800.  jnand;  rAihcnicn  Codrika ,  en  grec  ;  j'ai  cru  devoir  le  faire  en  français. 

J'ai  aiu&i  commencé  une  petite  édition  ponative,  in-i8,  stéréotype,  det 
logarithmes,  que  nous  avions  donnée,  La  Caille  et  moi,  en  1760,  et  qu'on 
avait  réimprimée  quatre  à  cijiq  fois  tvec  beaucoup  defivics.  Ce  sera  l'édition 
la  plus  commode  et  la  plus  exacte  qu'on  ait  jamais  eue  en  petit  format.  Le 
l)om  de  Iirrain  Didot  est  garant  de  la  beauté  de  l'édition.  J'y  ai  ajouté  des 
cxpiicatîons  i.  l'usage  de  tous  ceux  qui  peuvent  employer  des  logarithmCI ,  • 
asilonomes ,  physiciens,  gfographcs,  aipeoieiuDi;  mn$  i'at  supprimé  contes  k» 
ftimuies  moins  utiles. 

Depuis  un  siècle ,  les  astronomes  ne  cessent  de  disputer  sur  l'obliquité  de 
Técliptique  et  siu*  la  quantité  de  sa  diminution.  Les  cerdes  «tcc  iesipieis  on 
multiplie  les  observations  à  volonté,  offraient  un  nom  eau  secours  pour  déci- 
der cette  question.  Les  C."*  Le  Français  La  Lande  et  iiurckhardt  en  ont 
(ah  un  beimaz  usage  dans  les  deux  demien  soisdcci  d*éeé.  Les  C.*"*  Médiain  ' 
et  Delamine  nous  ont  communique  leurs  observations ,  et  je  me  suis  trouvé 
en  avoir  plu»  de  sept  cents  ;  le  résultat  moyen  est  d'ajouter  ^"8  à  mes  tables. 
La  moyenne^  pour  le  1."  Janvier  1800  ,  est  ly  27'  }8  '. 

La  diminution  serait  de  4i"  P^r  siècle,  en  prenant  pour  temie  de  com- 
paraison les  déterminations  de  Bradiey  ,  Mayer  et  La  Caille,  en  1750.  J'ai 
uruuvé  36  par  beaucoup  d'auues  comparaisons,  entre  autres,  les  observa- 
tions de  Rfç^  à  Cayenne  en  167» ,  m»  plut  anciennes  qui  aient  été  faites 
pvec  exactitude.  Ainsi  nous  avons  réduit  à  peu  de  chose  l'incertitude  de  cet 
élément  si  nécessaire  aux  astronomes.  Le  C."  Duc-la-Chapelle,  avec  le  sextant 
de  six  pieds  qui  avait  servi  à  La  Caille,  a  trouvé  19*  de  moins  cpie  ce  célébra 
astronome  en  1750  :  diminution,  ^l'parsiède. 

Dans  les  Ephémérides  de  Menne  pour  1800  et  t8oi  ,  M.  Triesnecker  a 
rassemblé  tous  les  calculs  d'édipses  observées  depuis  1747*  pour  en  déduire 
las  longitudes  des  villes  en  Europe  ce  en  AmériqM .  et  les  atems  des  cd>lo. 
On  n'avait  jamais  tant  calculé  d'ccli|)se^  ;  et  cet  habile  asnooCMM  a  IcnAl 
un  nouveau  service  très-important  à  l'astronomie. 

Le  Goudin,  qui  a  beaucoup  travaillé  sur  le  calcul  analytique  des 
éclipses  »  et  qui  «  dé)4  publié  plusieurs  mémoires  à  ce  sujet ,  détermina  com- 
plciement  ,  par  son  analyse,  les  circonstances  de  l'éclipsé  de  1847,  la  plus 
considérable  du  siècle  prochain.  Le  C"  Duvaucel ,  à  qui  nous  devons  toutes 
Im  cartes  d'éclipsés  depuis  trente  ans,  a  dimé  anni  la  cane  de  celte  éclipse  pour 
tous  les  pays  de  la  terre  :  on  voit  qu'elle  sera  anoubin  en  Anj^etene,  eOT 
)-'rauce  ,  en  Turquie ,  et  jusqu'à  la  Cochinchine. 

Le  C.*"  Duvaucel  fit  aussi  la  cane  de  l'éclipsé  du  1 1  février  x  8o4  [an  XII  ]  «  • 
qui  sera  curieuse,  parce  qu'elle  sera  totale  et  annulaire  en  difRiens  pays, 
suivant  la  hauteur  du  soleil  :  annulaire  au  lever  du  soleil  en  Amérique,  et  au 
coucher  du  soleil  en  Asie ,  depuis  neuf  heures  du  matin  jusqu'à  une  heure  ;  elle 
aera  totale  ,  aveç  peu  de  detiienie  dans  Tombre ,  en  midi  de  l'Euro^.  II  y 
f  lien  4e  cralie  qu'on  ^  cpielfies  voyages  à  cette  occiâQa«  pusque  ce 

sera 
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sera  une  occasion  rare  pour  déterminer  les  dîfli&ences  des  dumètm  du  sofeil  et 
de  la  lune,  l'irradiation  et  l'inflexion.  Ces  cartes  d'cclij>ses  ont  paru  jusqu'ici 
dam  les  £phéj||pdes  de  Paris  et  dam  celles  de  Bologne  :  mai:»  les  Éphémé> 
ii«Ie«  de  Paris  ont  ûai  à  1800;  et  dans  cdies  de  Bologne,  qui  vont  jusqu'à 
1810»  il  n'y  a  qu'une  seule  cane  pour  i8o4  :  3  numque  quatre,  1802, 
1803  ,  1806  et  1807.  Le  G.*"  DuTaucei  se  prapoie  deries  faire,  et  spé- 
cialement les  deux  dernières. 

Caffnoti ,  astronome  de  Vénxnt,  fnSmtm  I  Modèoe,  fût  oinquille  peu» 
dant  l'invasion  des  Autrichiens  dans  la  Cisalpine;  et,  au  moyen  du  traite- 
ment que  le  général  Bonaparte  lui  avait  assigne  ,  il  publia  le  huitième  volume 
des  Mémoires  de  la  Société  italienne ,  où  il  y  a  de  lut  des  articles  d'astruuumie. 

M.  Bode,  dans  les  Éphânérides  de  Berlin  pour  180a,  publia  beaucoup 
d'observations,  de  mémoires  et  de  calculs  faits  par  lui  et  par  MM.  Wurm, 
Méchain,  Olbers,  Cassella,  Koch  ,  Koehler,  Triesnecker,  Burg,  Schroeter, 
Kluffel,  Seylfert,  Hennert ,  Schubert,  Derfflinger,  Hahn,  Kautsch,  Fritsch 
M  Schaubach. 

Dans  la  Connaissance  des  temps  de  l'an  XI  ,  j'ai  mis  une  multitude  de 
mémoires,  d'observations  et  de  calculs  des  C.'"  La  Place,  Deiambre, 
Vidal,  Flaugergues,  Messier,  Dac-Ia*Chapelle »  Sorfin,  Mougin ,  Quenot , 
Buickhardt,  Thulis,  Poitevin,  Bemier  et  moi;  un  caudogae  de  z^oo  éuâlm 
nouvelles  des  C,*"*  Le  Français  La  Lande  et  Vidal. 

Dam  ies  Mélanges  poiu  l'an  IX  f  page  282,  j'avais  annoncé  la  publica- 
tion du  Voyage  de  llalaspina  autour  du  monde;  mais  eHe  n'a  pas  en  Keti, 
et  cet  officier  est  toujours  en  prison.  Je  crois  cependant  que,  dam  les 
cartes  qu'on  Ttept  de  publier  en  £q>^^,  oa  aura  nit  usage  de  ses  obscr- 
vatiom. 

Les  M  ànoiies  dé  rinstitut  national  de  France ,  fmt  II,  pour  l'ai  V  (1 797], 

parurent  le  12  novembre  1799.  On  y  trouve  les  calculs  de  deux  comètes 
et  de  plusieiurs .éclipses  observées;  la  théorie  de  l'équation  séculaire  de  la  lune 
par  le  C.*"  La  Place ,  dont  nous  avons  annoncé  la  découverte ,  et  qui  se 
ironve  ansd  dans  sa  Mécanique  céleste.  On  trouve  trois  grands  extraits  de  cet 
ouvrage,  faits  par  le  C/"  Biot  ,  dans  ie  Magasin  encyclopédique  de  bru- 
maire, Horéal  et  prairial  an  IX.  Le  C/"  Burckhardt  en  a  donné  une  tra- 
duction en  aUemand,  pour  fidra  ^Mir  soa  andenno  paine  des  déooov^^ 
cieuses  du  G.*"  La  Place,  avec  des  comnwnttiiBs  dont  je  regrette  «pie  In 
étudians  français  ne  puissent  pas  profiter. 

Dans  ies  Transacriom  de  1799  >  il  y  a  une  nouvelle  méthode  pour  trouver 
b  latitude  par  deux  bauienn  du  soleil ,  et  ilnienralie  de  temps  écoulé ,  par 
M.  Lax,  professeur  d'astronomie  à  Cambridge;  un  quatrième  catalogue.dfes 
étoiles  comparées  cptre  elle»  pour  évaluer  leur  éigcé  de  Inmièca  ,  par 
M.  Herschel. 

Dam  les  Transactiom  de  i8oo,'il  y  a  un  mémoinfaMéiesBÉiit  de  M.  Hers- 
chel sur  le  pouvoir  des  télescopes  pour  pénétrer  dans  l'espace,  c'est-à-dire, 
pour  rendre  sensibles  les  objeu  très-éloignés  et  très-faibles,  que  leur  inan^ 
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'  de  lumière  nous  empêcherait  d'apercevoir  sans  !e  secours  des  instrumens  ;  des 
800.  remarques  utiles  ^ur  la  diilcrence  entre  cette  force  de  lumière  ei  celle  d^am* 
piificadon  ou  de  gnnaiweinem,  »r  les  dneis  cas  auxquels  1^  ou  l'antie  «si. 
applicable,  et  les  movens  de  se  procunr  le  degré  de  lumière  dont  on  a 
besoin.  II  calcule  ce  que  les  miroirs  ou  les  verres  font  peixlre  de  lumière;  'd 
loi  parait  que  le  plus  grand  ^rossisteneni  ne  peut  guère  surpasser  celuî  c|a*<MI 
obtienft  d*oii  tâôcope  de  vingt  à  vingt-cinq  pieds  ;  et  l'on  doit  en  croira 
un  si  fameux  Opticien.  II  y  a  un  grand  extrait  de  oa  mànoiie  daps  la  Bibfio^ 
thèque  britannique  de  Genève,  n.'  j6. 

Dans  les  Transactioiis  de  1800 ,  nom  avom  tnMnré  un  grand  ménutiie  d» 
M.  Hcrschei  sur  l'influence  des  divers  rayons  du  soleil  et  des  corps  terrestres 
pour  ccioirer  ou  pour  échauffer  :  il  a  trouvé  que  les  rayons  jaunes  éclairent 
plus ,  et  qtie  les  m^es  édiaufflsBt  davantage.  Les  astronomaa  IcuMit  vhm 
de  ces  connaissances  en  observant  le  sokil.  Ces  ménoim  lenfaiiif  t  ne  bd* 
suite  d'expériences  sur  la  lumière. 

Daiu  le  cinquicine  volume  des  TransactiolU  d'Édimbourg ,  M.  Playfair 
donne  des  fttnndes  pour  la  figure  de  la  tem. 

Un  livre  précieux  pour  la  géumctrie  ,  qui  traite  du  cdcvl  des  dérivations , 
et  que  le  C.*"  Arbogasc ,  un  de  nos  plus  grands  géomètits»  a  paUié  cette 
aniMe,  doit  encove  tnam  place  dans  notse  Htedm  de  Pastronoarie.  On  y 
voit ,  page  ^jj ,  l'application  da  calcul  des  dérivatioiu  aux  soiias  qui  pro- 
cèdent suivant  les  sinus  ou  co-sinus  des  multiples  d'un  même  angle.  Ses 
méthodes  apportent  plus  de  facilite  et  de  pedeciion  dans  la  manière  de  les 
muter. 

Nous  avons  reçu  les  Ephëmérîdes  de  Milan  pour  1800  :  elles  contiennent 
les  perturbaiiotu  de  Mars ,  calculc-es  par  M.  Oriani ,  et  ses  tables  de  Mars  , 
qid  fttont  putiedesÉjrfMénéridetdi  i9oi.  Noos  aivons  le^  les  ÉiMnéMes 
de  Rome  par  M.  Oddl«  qui  occupe  l'observatoire  Caétani,  et  le  NMiktf 
AltrûTiac  de  Londres  pour  iSo4,  que  M.  le  dievalkr  fiaoks  now  a  fife 
parvenir  avec  son  zèle  accoutumé. 

Le  C.*"  Gntfin  a  publié  le  poème  de  six  cents  ^mn  dont  nom  avons  poM 
page  826,  Il  contient  l'histoire  de  l'astronotnie  et  son  état  actuel.  11  est  ausrf 
remarquable  par  la  versification  que  par  l'exactitude.  11  y  a  joint  des  notes  fort 
étendues  et  fovt  Intmctivcs.  Ce  poime  mtéBjk  à  «ae  InunKtkNi  agrésUi 
pour  la  jeunesse  »  cbes  un  institmenr  tint  connu. 

Mais ,  après  tant  d'ouvrages  intéressans ,  Thistorien  est  obligé  de  dire  qu'il 
en  a  paru  im  bien  plus  voliunineux ,  uitituié  Principes  naturels  ou  Notions  géné^ 
Mlts  et  pmrtiewtùm  ék  l'immmtUé,  de  fespeiee,  tk  l'tmhertt  êes  eerpf  tmsiet, 
Ù'c.  par  Cl.  Fr.  Lejoyand ,  5  volumes  /w-^.''  •  l'auteur  prc-tend  détruire 
les  systèmes  de  Newton  et  de  Descartes  »  i  la  home  de  noue  siècle  et  de 
notre  pays. 

L'Observatoire  national  snrsit  été  négligé  dans  les  premières  années  de  h 

révolution  ;  lorsque  je  fus  nommé  directeur,  je  me  hâtai  de  solliciter  de  nou- 
veaux iostrumens.  Le  C.**  Méchain,  de  retour  de  uti  voyages,  s'est  occupe 
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à  fairt  faire  les  réparations  iodispeiuabies.  Dès  le  mois  de  juillet ,  les  nou-  ■' 
vfaiizmttniiii0métaieiitplaoéi;niiiso«n'aéié«]iMle  2a  noAt  «{ne  l«  C.**  Mé-  1800. 
chain  a  pu  commanctr  à  obienrer  h  lune.  Le  C.*"  Bouvard  ie  remplace  arec 
le  zèle  qu'on  lui  comiaît  ;  et  nous  aurons  à  Paris  une  suite  d'observations  db 
[a  lune  qttt  pourront  aller  de  pair  avec  celles  de  Greeuwich  en  Angleterre. 

On  a  mil  en  pfaee  le  grand  murrf  de  7  7  picét.  Le  C.*"  Lenoêr  a  ajonid 
au  centre  une  nHchine  ingénieuse  qui  soulage  Taxe  du  centre  du  po«ii  de 
ia  lunette,  et* qui  varie  suivant  que  la  lunette  change  de  hauteur. 

On  a  placé ,  du  cùté  du  nord ,  un  murai  de  cinq  pieds ,  fait  en  Angleterre 
par  Sinon  en  174)  >  et  que  j'avab  à  Beilm  en  17P .  On  a  mis  dans  ie  méri- 
dien un  excellent  imtrument  des  passages  ,  fait  par  le  C"  Lenoir  ;  et  l'on 
espère  avoir  dans  la  plaine  une  colonne  avec  un  fanal  qu'on  allumera  tous 
les  soirs ,  et  qui  servira  pour  mettre  la  luneue  daiu  le  méridien. 

Le  C.**  Caroché  a  fini ,  au  mois  de  mai ,  ie  télescope  de  vingt-deux  piedi , 
disposé  sans  petit  miroir,  à  la  manière  de  Lemaire  et  de  Herschel,  et  il  Ml 
occupé  à  en  faire  un  de  platine  qui  a  7  ^  pouces  de  diamètre. 

Le  C.*"  Trémel  a  commencé  un  pied  nonvean  »  ^nne  constraction  plw 
commode  et  pins  solide,  pour  ce  télescope  de  vingt-deux  pieds. 

On  a  commencé  une  terrasse  au  midi ,  de  niveau  avec  la  salle  inférieure 
de  l'Observatoire ,  pour  sortir  le  télescope  ;  il  n'y  a  plus  que  la  dernière  assise 
i  y  mettre. 

Le  frère  Noël ,  Bénédictin ,  aivait  fini  en  on  tâcKOpe  dont  le  miroir 
avait  vingt-quatre  pieds  quatre  pouces  de  foyer,  et  21  \  pouces  de  diamètre. 
— -  Connaissance  des  temps,  177J ,  page  339.  11  prétendait  que  ce  télescope 
grossissait  4)0  <ôb;  mais  M.  SbucUMugh  ne  l'éraluait  qu*à  ftoo.  Nôel  esti- 
mait  cette  machine  80000  francs;  mais  Lottb  XV  avait  dépensé,  i  cette  occa- 
sion ,  plus  de  5  00000  francs. 

Le  petit  miroir  était  convexe  »  i  la  manière  de  Castegrain ,  et  avait  cniq 
pieds  de  foyer  virtuel  ;  ce  qui  dinumnit  la  iongnenr  du  télescope.  Les  ocu- 
laires de  huit  et  de  vingt-quatre  pouces  de  foyer  pouvaient  le  faire  grossir 
fttsqu'à  }  28  fois  ;  mais  il  n'était  pas  assez  bon  pour  supporter  un  pareil  grossis- 
sement. 

Noël  se  défiait  des  astronomes,  et  ne  Tonlait  pas  me  Aire  voir  Jnpiier  «fans 

son  télescope.  «  Si  vous  le  trouvez  kflfe ,  me  disait-il ,  vous  n'ajouterez  rien 
»  à  mon  crédit;  car  on  me  doiwe  tôW ce  que  je  demande.  Si  vous  ie  trou- 
»  viez*  mauvais ,  vous  pounÎM  me  nuire  tieauconp.  » 

Le  frère  Noël  était  un  marchand  de  chandelles  d'Amiens ,  qui  avait  fait  ban- 
queroute. Il  plaida  au  Parlement  pour  se  faire  relever  de  ses  voeux ,  la  règle 
des  Bénédictitu  rejetant  ceux  qui  avaient  des  sentences  par  corps.  11  eut  occa-  • 
sion  d'être  connu  du  été  de  Cinndnes,  qui  était  àou  dans  sa  terre  dé  Picar- 
die; il  lui  en  imposa  pnr  sa  loquacité,  et  le  duc  le  produisit  à  la  tour,  pour 
faire  voir  un  microscope  que  probablement  Noël  n'avait  pas  fait.  On  lui  rit 
^nner  à  TAbbaye  un  logement  ;  il  s'associa  avec  Navarre ,  qui  était  un  assez 
Wn  opticien»  et  fl  propoia  au  roi  d'cntuBprendBenntâetcope  double  de  cens 
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— d'Angleteire ,  qui  n'allaient  pas  à  douze  pieds.  On  lui  donna  l'hôtel  de  Passjr» 
l8oo.  pfèi  3b  chltean  de  ia  Muette,  où  H  a  traraHIé  )usqu'i  sa  moit,  en  178 1. 

Le  C.*"  Rochon  lui  ayant  succédé ,  fit  venir  le  C."  Carochc  ,  qui  avait  déjà 
donné  des  preuves  de  son  habileté  :  celui-ci  retravailla  le  miroir ,  et  rendit  ce 
tâescope  aussi  bon  que  ceux  de  Herschel ,  comme  nous  noiu  en  sommet 
assurés,  le  C/"  Mccluin  et  moi,  en  1788. 

Le  C.'"  Janvier ,  horloger  célèbre ,  a  jjrésentc  à  l'Institut  une  belle  pen- 
dule, où  il  a  représente,  par  des  moyens  ingénieux  et  nouveaux,  les  chose» 
lei  pins  difficiles  i  exprimer  dans  des  machines ,  les  ncenA  de  ia  Iww,  la  pré> 
cession  des  équinoxes,  et  les  deux  parties  de  l'équation  du  temps.  II  vient 
de  présenter  encoVe,  depuis  peu  de  temps,  une  autre  machine  nouvelle,  qui 
miKrme  de  nouvelles  inventioiu  poiu-  les  éclipses,  les  marées,  ies  satellhcSy 
les  parailaaes  anmieBes ,  les  mouvemens  vrais ,  et  où  ces  monvemcns  multi» 
plies  ne  sont  point  au  détriment  de  la  force  motrice  du  rouage  régulateur. 

Le  roi  d'Angleterre  a  doiuié  jooo  gtiinées,  on  7} 000  francs,  à  M.  Schroe-  . 
ter  pour  ses  instniroens,*!!!!!  tcroiK  censé»  apparierir  à  Punîfeniié  de  Got- 
tingen. 

M.  le  duc  de  Gotha  a  acquis,  pour  son  bel  observatoire ,  un  cercle  de  trois 
^eds,  fait  par  'l'roughton,  qui  rivalise  actuellement  avec  Ramsden  :  ce  cercle 
CoAie  10000  francs.  11  a  demandé  un  grand  secteur  pour  observer  an  xàntfa, 
un  télescope  de  seize  pieds ,  de  M.  Schroeier  ;  il  a  fait  faire  à  Paris  un  cercle 
multiplicateur.  11  a  pousse  le  zèle  et  la  munificence  jusqu'à  faire  faire  pour 
M.  wurm  un  télescope  de  sept  pieds ,  afin  de  le  mettre  à  ponée  de  satmir» 
son  goût  et  d'exercer  son  talent  ]>uur  l'astronomie.  Enfin  M.  le  duc  de  Gotha 
•  hk  venir  de  Paris  un  équatorial  de  Ramsden,  dont  ks  cercles  ont  dix  pouces 
de  tfiamctre,  et  qui  donne  la  précision  de  ^o":  c*cst  celui  que  j'avais  fah  ùixe 
pour  Bergeret,  et  qui  fut  acquis  par  Paru  de  Mello.  Celvî»ci  avait  une  curio- 
sité singulière  ,  quoique  stérile,  d'avoir  de  beaux  tnstrumens  et  de  bons  livres  : 
il  avait,  entre  autres ,  les  observations  d  Hévélius ,  dont  il  ne  resta  que  quatre* 
▼ingt-^  exempiakcs,  i'étfition  ayant  été  brûlée  par  ia  néduuiceté  d'an  soé> 
Itrat  en  1679.  Ce  volume  a  été  acquis  par  le  C.'"  Labbey  ,  professeur  de 
mathématiques  à  l'école  centrale  du  Panthéon  ,  avec  tons  ies  autres  ouvrage» 
.  d'Hévélius ,  dont  il  est  (figne  d'être  le  possesseur. 

Patu  de  Mello  avait  deux  équatjgkpx ,  de  belles  lunettes  acromatiques , 
de  belles  pendules;  mais  il  ne  voail^pas  même  les  i  lisser  voir,  bien  loin 
d'en  faire  usage.  Il  était  en  cela  bien  difiérent  du  président  de  Saron,  qui 
prStait  avec  |mbir  ses  pina  I>eanx  insinmiens ,  et  de  Bcrgèitt ,  «jui  noos  avait 
prêté  son  grand  mural  pour  l'École  niilitaîre ,  où  il  est  encore. 
.  Troughiun  a  déjà  fait  cinquante  cercles  de  réflexion ,  à  l'imitation  des 
nôtres  ,  avec  quelques  changemens  et  corrections  utiles.  Il  n'a  point  cru  que 
la  quaiué  d'Anglais  dût  l'empêcher  de«profiter  d'une  invention  (|n*0ll  devait 
principalement  ù  la  France.  Mais  les  cercles  multiplicateurs  ne  sont  pas  encore 
adoptés ,  malgré  leur  importance  et  la  précision  singulière  qu'ils  procurent. 
On  en  trouve  mime  me  ciki^  dans  le  livre  de  MM.  Ifadgie  «t  DaUsf 
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sor  ïes  triangles  levés  en  Angleterre  ,  pagt  tS^  ;  mab  cette  critique  pfOtiTe  qu'on  i 
ne  connai^t  pas  bien  en  Angleterre,  en  1799»  ce  précieux  instnimcnl.  i8oo* 

Le  roi  de  Pnisie  s  accordé  xoooo  firmes  pour  ToMerf  atoin  de  Beriki  ; 
où  M.  Bode  manquait  de  choses  importantes.  On  a  fut  venir  mie  iniieiM 
méridienne  de  Doilond,  de  3  7  pieds.  On  a  disposé  une  nouvelle  salle  au- 
dessus  de  celle  où  j'avais  placé  le  murai  en  17$  i.  On  verra  la  descriptioa 
et  la  ton»  de  cet  otMervatoire  dao$  iet  Épbénérides  de  M.  Bode^MMv  1804.' 

L'adjudant-commandant  d'Abancourt  a  commencé  une  carte  de  la  Bavière, 
sur  la  même  échelle  que  la  grande  carte  de  l^rance.  MM.  Henry  et  Bonne 
sont  ailes  à  Munich  poiu*  y  travailler.  Celte  carte  se  liera  avec  celle  de  la 
Stonalie ,  qui  a  été  dcenée  mr  la  mène  échelle  par  MM.  Boimenbeirger  ce 
Amman. 

M.  Delecoq  fait  celle  de  Westphalie;  ceik  des  Pays-Bas  avait  déjà  été 
^te  sur  la  même  échelle  :  ainsi  l'exemple  de  la  France  en  devenu  fécond  , 
et  les  Anglais  même  se  prépavent  à  l'imiter. 

L'Académie  de  Suède  a  envoyé  M.  Swanberg  à  Tornéo ,  pour  examiner 
les  stations  oil  les  académiciens  français  opérèrent  en  173  j  pow  la  mesure 
du  degré.  Comme  ce  degré  parait  trop  grand  »  on  a  présumé  quelques  cnenn, 
et  on  voudrait  recoimncncer  la  mcwre.  M.  Melanderhielm  a  déjà  fait  faire  un 
cercle  à  Paris.  Mais  puisqu'on  a  trouvé  dans  les  degrés  du  méridien ,  depuis 
Dunkerque  jusqu'à  Barcelone,  des  irregulant«s  sensibles,  il  ne  serait  pas  sur- 
prenant qu'il  y  en  eût  à  66*  degrés  de  hàtadt.'^Jminulék  Zmk,  août  i9oo« 

Le  roi  de  Oanemarck  a  établi  im  bureau  des  longitudes ,  dont  M.  Bugge 
est  directetor,  avec  deux  adjoints,  M.  Loewenoem  a  contribué  principale- 
ment à  cet  établissement.  On  va  calculer,  pour  1803,  des  Lpiicmcride»  où 
l'on  anra  la  iSMMice  de  h  Imie  aux  planètes.  M.  Vurbierg  y  donne  des  leçons 
d'astronomie.  On  prépare  des  élèves  pour  aller  lever  la  carte  d'Islande* 

M.  de  Zach,  qui,  dans  l'automne,  a  comimie  de  faire  un  voyage  géogra- 
phique et  astronomique  en  Allemagne ,  a  déterminé  la  position  de  Brunswick , 
ja*  I J'  4)  »  «  Î7  à  l'orient  de  Paris.  A  Celle,  dans  le  duché  de  Lune- 
bourg  ,  chez  M.  d'Lnde  ,  conseiller  de  raj)pell3tion  suprême  de  l'électorat 
d'Hanovre ,  il  a  trouve  un  observatoire  très-bien  monté,  et  il  a  déterminé  la 
|)osition,  S2"'^37'  47",  et  30'  5*;  à  Brème,  chex  M.  Olbers,  33  4  37',  et 
a$'4B*.  11  s'est  assuré  de  plus  en  plus  qu'avec  un  sextant  de  netv  ponces  on 
pouvait  déterminer  le  lieu  de  la  lune  à  ^  et  6",  comme  avec  les  plus  grandi 
et  les  meilleurs  instrumens.  Brème,  cette  grande  ville  libre  et  anséatique ,  a 
offert  an  zde  de  M.  Olben  les  moyens  de  lôimer  une  association  de  gens 
riches  et  de  négocians  pour  y  établir  on  mtiséum ,  un  cabinet  de  j  h)  si(|ue, 
un  ol>srrvaToire ,  des  professeurs;  cet  établissement  a  eu  lieu,  et  le  docicisr 
.  Oiberb  :>  est  charge  d'y  professer  l'astronomie. 

A  Lilienthal,  M.  de  Zach  a  été  éttmne  de  i'inmiensîté  des  uMiumcns  dt 
M.  Sciiroeter.' Il  y  a  un  télescope  de  vingt-sept  pieds  :  mais  il  y  en  a  SUT» 
tout  un  de  treize  pieds,  qui  est  peut- tire  le  meilleur  téltscojje  rjui  existe, 
actuellement }  il  produit  des  eâeu  qui  ont  Mrpris  un  de  nos  plus  hai.>iles 
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V  observaieurs.  Le  jardinier  de  M.  Schroeter  trouvé  avoir  un  talent  très* 
1 8oo*  décidé  pour  ctt  travail  ;  il  fond  les  miroin  et  lei  polit  avec  me  wdnm  4êou* 

muite.  Ses  télescopes  de  sept  pieds  soutiennent  la  concurrence  avec  cenx  de 
Hersche!.  Il  a  éiabii  une  manulacture  hien  extraordindre ,  où  Ton  peut  avoir 
un  miruir  de  télescope  de  quatre  piedii  de  loyer  »  avec  le  petit  miroir  pian, 
pour  I  ao  francs  ,  et  celui  de  qpint»  piedi  Mw  700  fianct  :  ce  a*tll  pa»  fa 
dixième  paitie  di  Çê  qii'on  vftât  concanM  de  dwnaadw  ymp^ki  à  Lonto 
et  i  Paris, 

M.  Scbioeier  a  fiât  dei  obaenraiioai  nr  Mcicait  »  dont  I  croit  la  rotation 
de  24"  k'  ;  et  il  publiera  il  daian  dai  fiagnew  fceniogrq>hiques.  Il  a  law 
vue  privilégiée  pour  rwtioiMNinB  t  fl  voit  Mckhi»  m  pieis  |our  à  fa  tm 

«impie. 

Il  e  vu  plmienn  fois  dans  son  télescope  de  petites  étoiles  qui  fiant  conoM 

un  petit  trait  de  fumicre  trçs-faible  qui  dure  2  ou  5";  cela  prouve  que  l'hy- 
drogène et  l'oxygène  s'étendent  à  plusieurs  lieues  dans  la  profondeur  de  i'at- 
moÊfhàit  t  dai  météotts  ou  riobts  de  ftn  qni  étonnent  quand  da  sont  k 
qnelqnei  centaines  de  toises ,  deviennent  des  étoiles  filante»  qund  ib  aont  à 
une  lieue,  et  des  étoiles  télescopiques  à  trots  ou  quatre  lieues. 

Le  prince  Adolphe,  djxicine  entant  du  roi  d'Angleterre,  âgé  de  vingt-sept 
ans»  4|ui  est  très-appliqué  et  très-instmit  »  contribue  à  fa  protection  ^lédon 
que  son  père  donne  à  l'astronomie  dans  l'électoral  d'Hanovre,  et  9  viiiiaitt 
en  même  teinps  que  M.  de  Zach ,  le  bel  observatoire  de  Lilienthal.  On  • 
donné  i  H.  Sovocfer  ,  pour  adjoint,  M.  Haiding,  avec  des  appoimemeitt 
du  roi. 

M.  de  Zach  a  trouvé  par-tout  du  zèle  pour  l'astronomie,  et  par-tout  il  3 
contribue  à  l'augmenter.  On  en  verra  les  détails  dajib  l'excellent  journal  qu'il 
pvbBe  tons  les  mois.  Dans  ce  ioumal ,  nous  avons  vu ,  depuis  peu ,  les  por- 
traits gravés  des  C.'"'  Delambre,  Méchain  ,  Burg  et  Duc  -  la  -  Chapelle  , 
habiles  astronomes ,  avec  la  notice  de  leun  travaux  :  celle  du  C"  Méchaia 
fst  très-considéraUe.  ' 

M.  Bogdanich  a  ùk  tmà  nn  paie!  voyage,  dont  il  «  lappoiié  m  grani 
nombre  de  déterminations. 

La  géographie  des  pays  lointains  a  pris  de  nouveaux  accroissemens  par  le 
voyage  de  venconver  et  celui  de  Marchand  amour  du  monde.  Ce  dernier  vient 
d'être  pul)lic  par  le  C.'"  de  Fleurieu ,  en  quatre  volumes  ifi-^f,*  Ajoutons  les 
voyages  de  5ymes  en  Asie ,  de  Muogo-Park  en  Afrique ,  de  firown ,  qui  a  été 
jusqu'à  Darfour ,  dam  Tintéiiear  de  tt  Nigritie ,  et  de  Homemann ,  auquel  fa 
général  Bonaparte  a  procuré  des  moyens  pour  y  pénéi^,  et  qiii  a  déjà  envoyé 
ipn  journal.  Il  y  a  aussi  un  voyage  de  Damberger,  qui  dit  avoir  passé  plusieun 
années  en  Afrique.  Ce  Voyage  a  été  publié  à  Leipzig ,  avec  une  carte  curieuse 
di.i*Afrique,  par  M.  Goidbadi  t  on  fa  traduit  en  mçus;  mais  il  passe  pour 
fabuleux.  Lorsque  je  donnai  en  1791  mon  Mémoire  sur  l'Afrique,  on  ne 
savait  rien  sur  cet  immense  pays.  Je  rassemblai  quelques  faits;  je  tâchai  d'exci« 
lar  l'éiqulatiçn  et  la  çuriosité  :  mes  vseux  sont  déjà  presque  remplie. 
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On  A  publié  au  Dépôt  dt  la  Ifarine  d'E^agne,  établi  en  175^*  &>Mpt  ■ 

cartes  des  côtes  de  l'Amérique  nu'ridionale  et  du  golfe  du  Mexique.  On  a  l80O« 
imprimé  des  Tables  de  navigation  par  M.  de  Mendoza,  des  Mémoires  sur  la 
navigation  par  MM.  Lopez  Royo  et  Galiano.  M.  JoMpb  de  Spinoia,  capi* 
taine  de  vaisseau  du  roi ,  diiecMur  dn  Dépôt  »  n'a  lim  néi^igé  pour  le  vendie 
utile;  et  l'on  doit  esjierer  beaucoup  de  son  intelligence  et  de  son  zèle. 

Nous  avons  aus^i  re^*^  la  relation  dn  voyage  tait  au  détroit  de  Maeeilan, 
en  1785  et  1786,  par  D.  AntoniD  de  Coirioba,  D.  Di<Miino  Alcala  GaUan* 
et  D.  Alexandre  Bdmonte,  avec  beaucoup  de  canes  et  d'obsenradons. 

M.  Rossel  est  occupé  à  mettre  en  ordre  le  joiunal  de  son  voyage  avec 
d'Entrecasteaux ,  en  17^1  •  1792  et  1703»  et  U  se  propose  de  le  publier  à 
Paris.  M.  Lagiandière ,  nui»  omder  de  la  nloae  expé£don ,  a  nai  nn  foor* 
nal;  et  le  gouvernement  anglais,  qui  en  a  eu  communication,  en  aun  pro- 
bablement tait  usage  dans  la  carte  de  la  nouvelle  Hollande,  qui  a  été  puhliéex 
mais  tous  les  autres  journaux  de  ce  voyage  vont  nous  arriver;  ils  contiennent 
nne  belle  suite  d'Observadons. 

Je  ne  parle  pas  d'un  grand  nombre  de  cartes  nouvelles  qui  ont  paru  en 
Angleterre  et  en  Allemagne  ;  on  les  trouve  annoncées  dans  le  Journal  générai 
de  la  iittératnre  étrangère ,  rédigé  par  M.  Loos ,  et  publié  chez  Treuttei  et 
Wiiitz,  à  Paris.  Ce  fournai  cat  «n  vtfpenaim  hnaifnse  de  Ihiei  qn  sans  loi 
nous  seraient  inconnus. 

Leur  Journal  général  de  la  litiérature  de  France  est  encore  important  par 
Je  ttnn  extrême  qulb  ont  de  ne  lim  oublier.  La  pfennèfe  umit  ^T^hm 
s68o  articles. 

Enfin  nous  devons  citer  les  Notices  littéraires  ,  ou  Esprit  des  jotmiaux 
étrangers ,  chez  Kœni^ ,  à  Paris  et  à  Strasbourg,  où  il  y  a  des  articles  inté* 
lessans  pow  Pastrononne. 
I  Nous  avons  reçu  de  M.  Humboldt  des  observations  fiiies  dn»  f'AnénqM 

l  méridionale,  où  l'amour  des  sciences  l'a  conduit.  Ses  connaissances  en  astro- 

nomie ,  en  physique ,  en  histoire  naïuxcile ,  sou  zèle  et  sa  fortime ,  contiv> 
buem  également  à  rendre  ses  voyages  intéresHUit. 

Les  Mémoires  relatifs  à  la  marine  ,  par  A.  Thcvehard ,  Vice-aounl ,  qoi 
ont  Daru  au  mois  de  novembre ,  en  quatre  volumes  in-8.' ,  conriennent  divers 
irtidfi  de  géographie ,  un ,  entre  autres ,  sur  le  cap  de  la  Circoncision  ,  qui 
«l'occasionna  un»  dbcussion ,  dam  la  ConniitMiic»  dai  leinpa  de  179*,  avec 
l'illustre  auteur  de  ces  me  moires. 

J.  fi.  Lecbevaiier  a  publié  une  description  de  la  Propontide,  du  Pont* 
Etixin ,  du  Boq>hoi»  et  dn  canal  de  Constaniinople ,  où  il  a  fait  des  obseo» 
tarions  lcrs<{u'il  ëtan  avec  l'ambassadeur  de  France ,  Choiseul-Gouffier. 

Les  Anglais  annoncent  aussi  que  le  vaiiiflBa Z^u^  Air/rM  vafiûl»  im  fOjigi 
autour  du  monde  pour  les  sciences. 

Nouet  a  envoyé  le  nbican  de  trente-cinq  porfdons  deê  vlDci  d'Égypte  fosqu'A 
Syené ,  qaH  tfovee  a4*  t'  1  quoiqu'on  l'ait  crue  iong-tempg  eoos  vt  uopiqne. 

Une  jiotke  envoyé»  par  Je  C."  ConbcNif  >  iagâiicnr  «1  Égypte ,  nom 
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a  appris  qUe  les  Égyptiens  avaient  indiqué  sur  deux  zodiaques  trouvés  I  Henné 
iSoo.  ouLsma,  par  25"  de  latitude  nord,  et  à  Dindara,  par  a6%  le  solstice,, 
d'abord  placé  dans  les  étoHet  dé  b  Vierge ,  ensuite  dus  le  Lion ,  en  appro- 
diant  du  Cancer. 

Le  C.'"  Grobert,  chef  de  brigade  d'artillerie,  a  publié  une  description 
des  pyramides  de  Gbizé  et  de  la  ville  du  Caire.  On  y  trouve  une  noie 
agronomique  da  C.**  Burckhardt*  qfà ,  étant  allé  voirie  demi  ûk  par  le 
C.*"  Denon ,  du  zodiaque  de  Dindara  ,  a  jugé  que  le  solstice  y  était  avancé 
de  60"  plus  qu'il  ne  l'est  actuellement  i  ce  qui  suppose  quatre  mille  ans  d'an- 
_  cfameté.  En  étudiant  ie>  figu»  cnvkoiaianiH,  on  pourra  arobr  cette  posidon 
~  avec  pKtt  d'exactitude.  Je  me  propose  de  rexamincr.  Le  C/"  Fourier  a  pv^ 
•enté  à  l'Institut  d'Egypte  un  mémoire  où  l'on  trouvera  plus  de  détails. 

Le  zodiaque  de  Hennc  ou  Lsnia  a  paru  plus  ancien.  Le  solstice  y  est 
ibns  la  constellation  de  la  Vierge;  ce  qui  wppoierut  sept  mffle  am  d'an- 
cianBeté  :  mais  la  position  du  solstice  y  est  indiquée  plus  vaguement,  et  îl 
peut  y  avoir  une  incertittide  sur  celui-ci.  Au  reste ,  cela  nous  remenerait 
pcttt-iire  i  Itiypothèie  du  C.**  Dupuis,  que  j'ai  rapportée  dam  le  quatriènu 
volume  de  moh  Astronomie,  seconde-  édition ,  suivant  laquelle  notre  zodiaqt^ 
et  les  noms  des  signes  conviennent  au  climat  d'Égypte  lorsque  le  solstice 
dV-tc  était  dans  les  ciuiles  du  Capricorne ,  quatorze  à  quinze  mille  ans  avant 
notre  siècle.  Le  C.**  Dupuis  tiouTail  que  le  so<fiaque  indien  que  Baîlly 
a  fait  graver  dans  son  Bàuiont,  ^fmtumit  à  «pc  udlle  m», -m- AsOWÊmk , 
tome  IV,  p^ 

Le  xodnqne  de  Hmaé  a  dié  tioavé  par  lé  gâiénl  Denix,  par  ka 
C."*  Fourier  ét  Çomm  ,  ipiièt  le  dépnt  du  Cl**  Denon.  Mais  le  C.'"  Co- 
rabœuf  dit  dans  sa  lettre  ,  pfrge  11^ ,  que  ce  zodirîrjue  indique  le  solstice  dari 
le  signe  de  la  Vierge  (ce  qu'il  appelle  signe,  est  ce  que  nous  appelons  consul- 
U^mt),  Le  gâiéru  Menou  atmoqçeit  un  nouvêan  voyage,  cent  rinquiofia 
lieues  plus  loin,  où  l'on  assure  cju'il  y  a  d'autres  antiquité?  égyptiennes;  on  y 
aiuait  peut-être  découvert  tm  zodiaque  plus  ancien  que  celui  de  Henné,  . 

Le  C.***  Corabanf ,  en  ffisant  que  la  grande  pyranude  de  Mempidi  dédina 
'dp  ao'  au  nord-ouest ,  ajoute  que  Picard  trouva  1 8'  de  déviation  dians  la  méri- 
.denne  de  Tycho.  Je  dois  njouter  ,  comme  astronome,  que  Picard  s'était 
liOnuié,  en  prenant  une  tour  d'Ll^eneur  pour  une  autre,  comme  M.  Augustin, 
l'a  lait  voir  ébm  le  dougièna  vofaune  des  «dcu  Mémoires  dé  l'Aaâéoda 
de  Copenhague. 

Le  voy^e  entrepris  sur  les  corvettes  U  Ciognaht  et  U  Naturaliste ,  capi- 
taines BmSa  et  iiamefin ,  ait  wi  des  Idenfidis  da  Gouvernement  pour  faa 
sciences,  t  H  y  a  plusietirs  années  qu'oo  en  Ibonait  le  projet.  Le  capitaine 
Baudin  ayant  rapponé  d'Amérique ,  en  1 796 ,  une  grande  collection  de  plantes 
et  d'insectes,  d'un  voyage  de  /a  B  dit  Angélique  avec  U  Dru,  les  naturalistes 
de  paris  deinaient  beencoup  de  voir  ce  navigateur  «mvepiendka  un  sM»  voyage 
.  plus  vaste,  plus  important ,  plus  fructueux,  vivoyi^  aiiMivdn  monda»  o« 
du  moins  d^ns  des  pays  peu  connus. 
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Au  mois  de  février,  H  vint  à  Paris  pour  solfîciter  cette  entreprise.  Les  — — — — 
astronomes  se  réunirent  aux  naturalistes  pour  en  faire  voir  les  avantages,  et  iSoû* 
ils  prëtendient  même  i  la  partie  la  plus  importante  de  Texpédîticm.  La  géo-  t 
grajihie  a  tant  do  j):irtics  qui  nppellent  notre  zèle  ,  que  nous  ne  pouvions 
manquer  de  saisir  avidement  l'occasion  de  remplir  quelques  lacunes  ;  et  le  peuple 
.français,  qui  veut  une  marine ,  veut  airoir  des  données  dans  toutes  les  mers, 
et  se  mettre  à  portée  d'aider  les  navlgalenn  de  tous  les  pays.  Leur  travail  ett 
ce  qu'iJ  y  a  de  plus  grand  et  de  plus  vaste  dans  l'univers;  quelques  plantes, 
quelques  insectes  de  plus,  ne  leur  semblent  pas  pouvoir  soutenir  le  parallèle 

rur  l'importance  d^an  voyage.  Plusieurs  personnes  voirii^t  qa*on  attendît 
paix  :  mais  le  premier  Consul,  pour  qui  les  difficultés  disparaissent  quand 
il  s'agit  des  ||randes  choses,  a  voulu  qu'on  partit  au  plutôt;  et  le  19  octobre 
[27  vendémittre] ,  &  dix  heures  du  matin ,  nos  voyageurs  smt  nids  Ai  Havre- 
de-Grâce ,  en  faisant  route  vers  le  nord.  A  dix  heures  du  soir ,  ils  avaient  fait 
trente  à  trente-cinq  lieues,  malgré  un  retard  d'une  heure,  causé  par  une  visite 
des  Anglais.  Il  y  a  toute  apparence  qu'ils  ont  démanché  en  deux  jours. 
M.  Beifin ,  iqni  les  a  accompagnés  jusqu'à  deux  heures  du  matfai ,  a  été  édifié 
de  leur  union  ,  de  leur  empresiement  et  de  leur  joie.  Le  cnpitnine  Hamelin 
est  chéri  et  considéré  de  tout  le  monde  ;  eoân  il  semble  que  du  moins  la  cor- 
vette h  Naturaliste  n'est  montée  que  par  une  seule  fiunille. 
.  Le  barean  des  Wghndes ,  de  concert  avec  les  commissaires  de  l'Institut, 
a  choisi  deux  astronomes  :  Frédéric  deBissy  ,  né  à  Londres  le  10  mai  i-rtS  , 
qui  avait  uavaillt,  de  1795  à  1798,  dansi  mon  observatoire  ck-  l'I  cole  mili- 
taire; et  Pierre-Françoii  Bemier,  né  i  la  RocMie  le  10  novembre  1779, 
qui ,  i^ïrès  s'être  exercé  à  Moniauban  avec  le  C"  Duc  -  la -Chapelle  ,  tra- 
vaillait depuis  huii  mois,  d'ime  manière  très-utile,  dans  mon  observatoire  du 
G<^ége  de  France',  et  s'est  exercé  à  l'astronomie  nautique  avec  une  afsitftiit^ 
extrême  ;  il  sera  biestAc  accoutumé  aux  observations  sur  les  vaisseanx  a  son 
zèle  et  son  intelligence  me  répondent  du  succès;  et  j'ai  déjà  VU  avec  intiftrêc 
son  éloge  dans  le  Journal  de  Paris  du  24  brumaire. 
.  Ce  |muie  astronome  n'a  pas  oïd^  les  soins  que  f  avais  pris  pour  lui  ;  je 
l'ai  recomni  en  lisant  dans  les  journaux  ,  qu'au  milieu  de  la  tete  tjue  les'offi- 
ciers  domiaient  aux  savaiu ,  lorsqu'on  eut. célébré  la  KépubUque  et  la  Marine, 
Bcmiér  ^t  avec  une  tendre  effiuion  4t  raconnaissance  :  A  tout  f  tf/  nnu  »at 
^dis  dans  la  camht  des  scitiuxe;  et  ce  Vœu,  dfigiMt  de  at  scnabflittf ,  fbr 
accepté  de  tous  les  convives. 

'  Je  proposais  encore  un  astronome  ,  le.  C."  Louis  Ciccolini ,  chev.aiier  de  * 
Malte ,  né  i  Macerata  le  la  novembre  1767,  qui  travaillait  avec  moi  depnis 

deux  ans,  et  dont  j'ai  public  divers  calculs  dans  la  C'oiniaissance  des  temps: 
mais  il  n'était  pas.  Français  ;  cette  raison  a  paru  décisive ,  dans  une  çircpns-. 
tance  aur^^oiit  pè  Ton  voulait,  racmtrer  It.iife  des  Fnuiçids.  J.'ai  fait  des  ellôns^- 
inutiles  pour  détruite  ce  préjugé.  Au  reste,  fal  vu  avec  plaisir  que  tous  les 

trois  avaient  un  extrême  désir  défaire  ce  vovagfe,  malgré  les  dangers  de  toutç 
espèce  qui  en  sont  inséparables.  Le  gcncral  de  iiougainviiic  a  eu  le  courage 
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-  d'y  embarc^uer  un  de  ses  61s,  Hyacinthe,  né  le  26  décembre  1781 ,  qui  va 

^800.  coimncncer ,  d'une  raiinièiu  honorable ,  à  marcher  sur  les  traces  de  son  iUustn  ' 
^    pè«.  Nous  «opérions  que  les  C/"*  Maingon  et  Quenot ,  nav^ateun  ec  astro- 

»  nomes  bien  connus ,  seraient  du  voy  ige  ;  mais  la  maladie  «  retenu  le  pieimer , 

et  ic  second  n'a  |xis  voulu  partir  sans  lui. 

Les  naturalistes  duent  que  le  iin  de  la  nouvdie  Zâande  suffirait  pour  dé- 
dominager  l'Eut  des  frais  de  cette  expédition,  et  les  astronomes  le  trouveraient 
paye  par  quelques  positions  au  sud  de  la  nouvelle  Hollande,  ou  sur  les  eûtes 
d'Afrique.  Un  voyage  de  deux  ou  trois  ans  ne  pourm  manquer  de  fbums 
aux  sciences  de  noinbreux  et  nouveaux  résultats  ;  mais  on  se  plaint  du  capi> 
taine  lîauciia  ,  et  l'on  craint  qu'il  n'\  mette  obstacle. 

Un  piicnomcne  métcorologique  des  plus  singuliers ,  c'est  l'ounuran  du  (f 
novembre ,  qui  a  ravagé  tout  le  pays  depuis  la  Bretagne  jusqu'en  Hollande , 
et  d(  ]niis  la  Bouffai ijnie  juscju't  n  Anglciirre,  et  qui  a  fait  pcrir  un  grand 
nombre  de  vaisseaux  dans  la  Manche.  Mais  nos  voyageurs  avaient  démanché 
depuis  long-tempe. 

La  perte  que  je  faisais  du  C.**  Benùer  a  été  réparée  par  Michel  Chabrol 
de  Murol ,  ne  à  Riom  le  iS  novembre  i^-t.  Il  est  venu  au  mois  de  mai 
renforcer  l'astronomie  de  Paris,  qui  en  avait  besoin  ;  et  dcjà  il  a  calcule  beau- 
coup d*écUp9es  et  drobservaiiofis  de  la  lune ,  beaucoup  de  positions  d'étoiles, 
les  longitudes  ,  hititudcs  et  angles  de  position  des  6co  étoiles  principales  du 
ciel  :  c'est  le  catalogue  fondamental  que  l'on  insère  dans  la  Connaissance  des 
temps ,  et  que  le  C.**  La  Lande  neveu,  a  encore  p«9cfactionné  cette  année  , 
an  observant  les  ascensions  draiies  et  les  décUnaÎKMU  des  étoiles  qui  n'éuûoil 
pas  parfaitement  assurées. 

£n  voyant  la  disette  d'astronomes,  on  doit  applaudir  au  C"  Lancelin, 
professeur  i  Bicst ,  qui  propage  l'astronomie  nautiqiw  avec  lui  lèle  incroyabi*. 
Il  a  formé  des  élèves  (jui  nous  seront  infiniment  utiles  aussitôt  que  notre 
marina  aura  repris  l'activité  que  le  Gouvememcnt  âançats  lui  destine  et  lui 
prépare. 

Le  C.*"  Henry  a  quitté  Pétersboivg  pour  rentrer  en  France.  L'arrêté  du  1 8 
.  vendémiaire  ,  si  favorable  aux  Français  qui  ,  sous  le  nom  d'émigrés  ,  étaient 

repousses  de  leur  pays ,  nous  a  procuré  le  retour  de  cet  habile  astronome. 
*  Le  i4 Juillet,  le  feu  d'artifice  de  la  flte  ayaiu  été  phoé,  i  Dijon  ,  an 

haut  de  !'obser>atoire  ,  y  a  causé  un  incendie  qui  a  endommagé  les  instru- 
mens ,  siu--tout  le  miroir  d'un  télescope  d'Herschel  qui  y  était  ;  mais  le  pro- 
ftiseur  Jacotot  a  «Acore  de  quoi  faire  des  diaerradoiur  mâes ,  et  on  hn  promet 
de  ftireies  réparations  nécessaires. 

Montucla,  qui  est  mort  (e  19  décembre  1799  ,  après  avoir  publié  l'Histoire 
des  mathématiques  jusqu'à  ijoo  en  deux  volumes,  avait  aussi  préparé  celle 
•«du  dix-buirième*  siècle  :  on  «vait  même  défà  iriiprimé  300  pages»  cfai  tioi* 
siéme  volume  ;  mais  le  reste  de  la  copie  n'était  pas  nchcvé  ,  sur-tout  les  par- 
ties de  la  mécanique  et  de  l'astronomie.  Je  me  suis  chargé  de  la  re\  oir,  de  la 
:x)mpléter  et  de  la  publier.  J'ai  cm  devoir  ce  soin  à  un  de  mes  plus  andena 
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•nm ,  qa»  fvrtàt  msi-mème  Ibrcë ,  ponr  ainâ  dm,  à  hin  cette  nonvdie  ■  ■■■ 
édition.  180O» 

Le  C.*"  Mojitjoye  a  aussi  publié  un  cloge  du  premier  pr&îdent  de  Saron  ,  ^ 
qui  était  un  habile  astronome.  Il  y  a  joint  des  détails  intéressans  que  le 
C.*"  Mesôer  lui  a  fonniis. 

I.a  plus  grande  perte  que  l'astronomie  ait  fliite  cette  nnnce  ,  est  celle  du 
célèbre  Kainsden ,  à  qui  nous  devons  tant  d'excellens  instrumens.  11  est  mort 
i  Londres  le  j  novembre  1 800.  J'ai  donné  sa  vie  dam  le  Jonmal  des  savans , 
et  dans  la  traduction  que  j'ai  publiée  en  1790 ,  de  sa  Machine  i  diviser. 

Le  20  juin,  nous  avons  perdu,  à  Gottingue,  Abraham  Karstner,  qui  était 
né  à  Leipzig  le  27  septembre  17 19.  li  était  directeur  de  l'observatoire 
depuis  Tobie  Mayer  ec  Lichtenberg.  li  a  donné  dhrcn  mémcwres  sur  l'as- 
ironomie»  en  allemand  ec  en  ladn,  dans  les  Mémoires  de  Gottingue.  II  était 
célèbre  comme  mathématicien  et  comme  littérateur.  On  trouve  des  dctails  sur 
lui  dans  le  Journal  de  M.  de  Zach  pour  le  mois  de  juillet.  On  a  imprime  sa 
vie  à  Leipzig ,  dans  un  programme  dé  l*umvenité ,  à  b  cinquantiinie  année 
de  sa  réception. 

Le  28  décembre  mouriu  Jacques-Antoine-Joseph  Cousin,  qui  avait  publié 
en  1787  une  Introduction  à  Tasironomie  physique,  remplie  de  calculs  savans 
et  utites. 

Jean- Albert  Euler,  fils  du  célèbre  Léonard  Euler ,  est  mort  à  Pétersbourg 
le  6  septembre,  à  soixante-six  ans.  Il  y  a  plusieurs  mémoires  de  ce  savant 
relatfis  1  l'astronomie ,  dans  les  pièces  des  prix  de  l'Académie  des  sciences  et 
dans  les  Mémoires  de  Pétersbourg. 

Nous  avons  perdu,  le  22  avril,  à  Toulouse,  le  C"  Jérôme  Madnncourt, 
né  dans  cette  ville  en  ly^^  ,  qui  travaillait  depuis  plusieurs  années  avec  le 
C.*"  Darqtiier,  comme  tm  fa  vu  à  la  téte  de  ses  observatioas.  Il  «rah  eu» 
il  y  a  quatre  ans ,  l'observaton*  de  Toulouse,  fjue  Ganpuy  avait  fait  bâtir 
en  1775  :  mais  il  n'en  put  faire  usage  que  trois  ans;  la  goutte  et  d'auiros 
accidens  l'ont  conduit  au  tombeau.  On  trouve  son  éloge  dans  le  Magasin 
encyclopédique,  sixihm  ennée,  tme  TV,  page  7^4.  Il  a  été  remplacé  par  le 
C."  Vidal. 

M.  Koehler  est  mort  à  Dresde  le  1 9  septembre,  à  l'âge  de  cinquante-cinq  ans. 
^  Pétrone  Mateucci ,  astronome  de  Bologne ,  est  mort  au  mois  de  décembre. 
Nous  lui  devons  les  derniers  volumes  des  Éphémérides  de  Bologne.  Il  a  été 
remplacé  par  les  C.*"*  Guglielmini  et  Ciccolini. 

Hanna  est  mort  à  Pékin ,  et  je  crois  que  c'est  le  dernier  astronome  de  la 
Chine.  Le  génâal  de  Sdnt-Lazare ,  jaloux  de  bien  rcmpBr  cette  partie  des 
missions ,  l'avait  placé  ches  moi  pour  étudier  Tastronomie;  et  il  était  près  de 
Pckin  lorsqu'il  fut  rencontré  par  les  Anglais,  comme  On  le  Vcitdans  la  lela' 
tion  de  l'ambassade  du  lord  Macartney  à  la  Chine. 

Arnold»  horioger  câèbre,  est  mort  \  Londres;  mds  son  fiis  conttniie  i 
faire  des  gaide-temps ,  des  chronomètres  et  des  régidateurs. 

Nous  avons  pmfat  le  C.*"  Mentelie ,  ingénieur ,  qui  était  à  Cayenne  depuis 
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-—   >  <T"^  ^®  Choiseul  y  avait  envoyé  dix  mille  colons.  Il  étah  fintre 

.1800.  du  cclibie  ^c'o^nphe;  et  nous  avions  reçu  de  lui,  cette  année,  des  obser-> 
^  valions  sur  le  tlux  et  le  reflux^  de  la  mer. 

Monneron  l'aîné ,  né  à  Amibes  le  1 5  avril  1735 ,  qui  avait  été  amt  Indes, 
et  qui  nous  avait  rapporte  des  mémoires  sur  l'astronomic'  indienne ,  est  mort 
i  Annonay.  Cette  famille  était  composée  de  sept  trcres,  qui  ont  tous  occupé 
des  places  et  rendu  des  services  i  i»  marine  et  «uz  colonies. 

L'abbc  de  Cretnsmunster ,  Erembertus  ,  est  mort  dans  son  abbaye  le  29 
mars.  Nous  avons  raconté  ailleurs  ce  qu^'il  avait  fait  pour  rastronomie  :  c'est 
à  lui  que  !  ixlmillner  avait  dédie,  en  1776  ,  son  ouvrage  intitule  Dicennium 
astronomieum.  Son  successeur ,  le  P.  Wolfgang  Leuthner ,  annonce  le  même 
dt>ir  de  sottfttnir  l'asuronomie  daiu  son  aboaye,  que  Fiziniilbier  avait  rendue 
célèbre. 

•  On  a  perdu ,  i  Pëtersbonrg  ,*M.  SohnonoT,  •éotaieur  et  pvéridem  éa  conseil 

de  commerce  ,  qui  avait  un  observatoire  et  beaucoup  d'instnimens ,  et  qui  allait 
en  établir  un  autre  à  sa  campagne ,  près  de  Moscow  :  il  avait  du  savoir  et 
du  zèle  ;  l'un  et  l'autre  sont  encore  très-rares  en  Russie.  Henry  avait  habité 
chez  lui  pendant  son  séjour  dans  ce  pays. 

Telles  ont  été,  en  1800,  les  pertes  de  l'aitronomie  ;  mais  on  a  vu  ,  dans 
cet  exposé  des  travaux  de  l'année ,  que  nous  avons  ie  plaisir  de  compter  des 
-collabonieiiii  du  plus  grand  métiie ,  et  de  concevoir  les  plus  justes  espâmcet 
pour  de  nouveaux  jucoèa. 

180I. 

Le  premier  jour  du  dix-neuvième  siècle  a  été  marqué  par  la  découverte 
d*iuie  nenvicme  planèce.  Je  me  sers  dn  calendrier  de  toutes  les  nations,  per- 
suadé t|ue  le  Gouvernemfnt  français  renoncera  bientôt  à  un  calendrier  qui 
n'est  entendu  et  ne  peut  être  adopte  ni  de  nos  voisins  ni  de  la  grande  majo- 
thé  des  Français  (  1  ).  Cette  découverte,  si  lemaïqnabie  en  astronomie,  nous 
inspire  d'autant  plus  d'intérêt .  que  c'est  parmi  nous  que  l'astronome  de  Pa- 
ïenne est  venu  se  préparer  à  cudllif ,  sous  un  plus  beau  cid,  de  nouveaux 
fruits  pour  l'astronomie. 

On  a  dû  cette  découverte  an  hasard ,  comme  celle  de  la  planète  de  Herschd 
en  1781  ;  mais  ce  hasard  ne  pouvait  favoriser  qu'un  aitionome  liabile  ct  aindui 
cfesc  ce  que  Plutarque  appelle  travail  heureux* 

Le  I."  janvier  1801  au  aofr,  If.  Piasd ,  tstronome  dé  Pderme,  occupé 
d'im  catalogue  de  7000  étoiles ,  et  voulant  observer  la  quatre-vingt-septième 
étoile  du  catalogue  zodiacal  de  La  Caille  ,  entre  la  queue  du  Bélier  et  le 
Taureau  ,  vit  tout  auprès  une  étoile  de  huitième  graiideur  \  il  l'observa 


(  I }  Lonquc  j'û  lu  cette  jpbrue  à  la  rentrée  4a  Colicge  de  France  .  en  préKnce  dU 
1  mbliti*  •  I*  pabttc  a  téaMignt ,  par  des  •pplauduMncM  pankuméi,  gaU  éak  «k  aM  «rn. 
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également  par  occasion.  Son  usage  est  heureusement  rîc  f;iire  ces  observa-  ■ 
tiens  deux  jours  de  .suite  ;  mais  ie  lendemain  il  trouva  une  diricrence ,  et  il  l8oK« 
lecoimut  bient6t  le  mouvemeitt  du  petit  astre ,  qu'il  supposa  être  une  comète. 
Piazzi  voulut  se  réserver  le  plaisir  de  calculer  sa  comète  ,  et  pourtant  en  assurer 
la  date;  il  envoya  à  MM.  Oriani  et  Hode  ,  le  24  janvier,  deux  observa- 
tions. Les  couuntmications  avec  la  France  étaient  alors  interrompues.  Ces 
observations  étaient 'des  1  et  23  ftnvier;  mais  ii  ajoutait  que  le  10  elle  avait 
été  staiionnaire. 

M.  Oriani,  voyant  qu'elle  n'avait  point  de  nébulosité  comme  les  comètes , 
f|tt*eile  avait  été  stationnaire  et  rétrograde  dans  un  assez  petit  espace,  à  la 
manière  des  planètes,  la  calcula  dans  un  cercle.  M.  le  baron  de  Zacli  lu  la 
même  chose  à  Gotha;  et  le  24  mai  il  m'en  envoya  les  élémeiu.  11  crut  d'abord 
que  ce  pouvait  être  la  comète  de  1 770 ,  ou  une  planète  située  entre  Mars  et 
Jupiter ,  dont  on  avait  souvent  parié.  Kepler ,  trouvant  dans  les  distances  des 
planètfs  des  proportions  harmoniques  ,  se  plaignait  de  ce  qu'il  manquait  un 
accord  entre  Mars  et  Jupiter.  M.  Titiiu,  proi'esseur  de  Wiitemberg,  tradui- 
sant la  Contemplation  de  la  nature ,  de  Bonnet ,  remarqua  que  les  <fistanc« 
des  planètes  suivaient  la  progression  des  multiples  de  3  ,  en  les  doublant  tOtt» 
jours.  Ainsi ,  en  partant  de  la  distance  de  Mercure ,  qui  est  4  >  Vénus  est  4 
4  plus  3  ;  pour  la  terre ,  c'est  4  pI»*  fois  3  ;  pour  Mars  ,  4  plus  4 
fois  3  ;  pour  Jupiter,  4  pI»  > ^  )  Saturne,  4  phu  ftit  )  ;  Merschel , 
4  plus  64  fois  j;  et  cette  progression  était  interrompue  entre  Mars  et  Ju|)i- 
ter,  où  il  manquait  8  fois  3,  c'est-à-due,  28  :  il  tidldii  donc  qu'il  y  eût  une 
planète  à  «ne  distance  de  a8*. 

Lambert ,  dans  ses  Lettres  cosmologîques ,  publiées  en  iy6i  fpage  ji ,  éiît- 
ùon  de  iSot),  avait  parlé  de  cette  planète  qui  pouvait  exister  entre  Mars  et 
Jupiter.  M.  Bode  en  pailait  dans  sa  Connaissance  du  ciel  étoilé,  qui  parut  en 
1772 ,  et  dans  pliuietus  antres  ouvrages.  Lexell  calnulant  la  comète  de  1 770 , 
lui  trouvait  une  orbite  de  cinq  ans ,  et  la  plaçait,  comme  j)lanète ,  entre  Mars 
et  Jupiter.  Les  savantes  recherches  du  C.'"  Burckhardt  l'avaient  conduit  au 
même  résultat  dans  sa  pièce  qui  a  lemponé  ie  prix  «n  1 800. 

Clairaut,  dans  son  livre  sur  la  comète  de  1759,  avait  aussi  parlé  d'une  pla- 
nète qui  pouvait  eue  encore  ignorée.  En  178)  ,  M.  de  Zach ,  attaché  à 
cène  idée,  y  menah  aaiei  dlmpottance  pour  déposer  un  écrit  entre  les  mains 
de  M.  Bode.  ~ ÉpUiÊêriétt,  1 789 ,  p.  Ainsi  plnâm  anonoines étaient 
tentés  de  regarder  comme  planète  le  nouvel  astre;  mais  tout  cela  me  parais- 
sait très-vague,  et  je  iw  pouvais  y  voir  qu'une  comète.  Ayant  lu  dam  un 
foumai  qu'on  avait  découvert  une  comètt  i  Païenne ,  fécmû  &  M.  Piassi ,  \ 
le  27  février,  pour  lui  en  demander  les  obserwitions. 

Le  10  avril ,  ii  m'écrivit  :  «  Je  m'étais  proposé  de  ne  communiquer  mes 
»  observations  i  peisomie  avant  d'en  avtrir  tm  les  démens  de  la  comète  ; 
a*  mab  c'est  vous  qui  me  les  demandez ,  je  n'ai  plus  d'objection  :  vous  les 
■>■>  trouverez  ci-jointes.  »  Je  reçus  sa  lettre  le  5  t  mai.  Aussitôt  le  C."^"  Burckhardt 
s'occupa  des  calculs  de  cette  orbite.  11  commença  par  s'aMuier  qu'une  parabole 
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M  ponTtit  pas  repréumer  les  oiMerratioiis ,  et  il  tfonrm  ne  eriiiis  elliptique, 


I.  la  pradèie  qw  l'on  «It  eue*  Le  30  juin ,  M.  Piasri  m'écrirh  :  «  Pimieun 

y>  astronomes  croient  que  c'est  une  planète  ;  j'en  doute  encore.  "  Le  i juillet, 
M.  de  Zach  m'envoya  une  carte  gravt^e  de  la  route  que  la  planète  «levait 
snhrie  apiès  la  confonctioii ,  d'après  les  âânens  ellipiiqiies. 

Le  C.**  BtnrcUiafdt,  liné  à  ét$  recherches  plus  inpoitantes  et  plus  «fiffi- 
cîles  ,  ne  s'en  occupait  plus  ;  mais  d'autres  astronomes  calculaient  d'autres 
élùneiu.  M.  Piazzi  iui-mune  en  publia,  avec  ceux  du  C."  Burckhardt,  dam 
un  mémoire  hdBen  qu'H  nous  envoya ,  intindé  Risvluiti  érile  «tservéïim  Mt 
nima  MtUaj  et  il  convenait  que  Ic^  tlcmens  du  C.  "  Burckhardt  satisfaisaient 
trcs-bien  aux  ohserv.-itions.  Ucs-lors  il  ne  fit  plus  de  difficulté  de  donner 
un  nom  à  sa  nouvelle  jilantle  ;  il  l'appela  Ceres  l  erdinandea ,  à  cause  de  It 
^tàémt  de  Sicile  et  de  son  somrerain  actuel.  D'antses  astronomes  Toadnieiitli 
nommer  Junon ,  à  cause  de  sa  proximité  de  Jupiter;  pour  nKM ,  |e  TWdnii 
qu'elle  ne  fut  que  la  planète  de  Pia^y. 

£ntin,  le  2}  août ,  il  m'écrivit  :  <r  J'espère  que  vous  vous  intéresserez  i 
a»  cette  déconvene  Aite  par  lui  des  plus  Rspecmeoz ,  des  phis  tendres  et  tb 
»  pliu  teconnaissnns  de  vos  cicves.  j> 

Mais  on  avait  beau  supposer  une  période  et  une  orbite  elliptique  au  nou- 
vel astre,  H  fallait  le  revoir  à  sa  sortie  des  rayons  solaires  ;  et  cela  étdt  oès- 
tfiffidle  t  i  cau!>e  de  sa  petitesse  et  de  l'incertitude  de  son  mouvement. 

Au  mois  d'octobre,  M.  le  docteur  Gauss,  de  lirunswick. ,  vint  à  bout  de 
représenter,  à  j"près,  toutes  les  observations  de  M.  Piazzi.  M.  de  Zach 
s'en  servit  pour  calculer  les  lieux  de  la  planète  ;  et  il  a  foni  de  son  nasal» 
puisqu'il  a  été  le  premier  à  ia  retrouver.  Le  26  novembre,  il  m'en  envoya 
de  nouveaux  clémens  avec  une  éphémt'ride  de  la  planète  jusqu'à  la  fin  de 
l'année.  Le  6  décembre ,  il  m'écrivait  que  MM.  Schroeter ,  Bode  ,  Olfae» 
et  lui  chtrciiaient  amiilenicnt ,  et  il  m'envoyait  les  observations  de  M.  Psni 
mieux  calculées. 

Cependant  je  continuais  de  douter  de  l'exbtence  de  ia  planète  :  l'intervalle 
des  observations  était  trop  court  ;  et  une  comète  dérangée ,  comme  cefle  A 
1770 ,  par  des  attractions  étrangères ,  me  semblait  pouvoir  décrire  l'arc  obser- 
\c;  je  ne  pouvais  croire  à  une  planète  si  petite,  et  qui  n'avait  jamais  ftc 
remarque^.  Mais  M.  Oibers ,  à  qui  nous  devons  un  excellent  traité  des  cotnèiej, 
■et  qui  a  pris  à  cerar  cette  branche  de  l'astronomie,  s'occupait ,  de  son 
à  lever  ces  «Sfficultc^.  La  recherche  était  très-difficile ,  à  raison  de  la  ^té' 
fesse  de  l'astre  et  de  l'incertitude  qu'il  avait  sur  l'endroit  où  il  fallait  le  cherch*- 

Dès  le  7  décembre,  M.  le  baron  de  Zach  retrouva  la  nouvelle  plaflnS 
à  Gotha,  à  18^  48'  10",  temps  moyen;  il  observa  son  ascension  droite,  lyt* 
33*  51*  exactement,  et  sa  dédinaison  à  peu-près  11°  4''4  •  n'enftt 
assuré  que  le  3  1  décembre ,  parce  qu'il  avait  observé  quatre  pctiies  éwite 
-et  qu'il  ne  pouvait  décider  laquelle  était  la  planète.  ' 

Avant  que  j'eusse  reçu  cette  observation ,  j'appris  que,  le  1 Janvier  iSo*» 
M.  Olbets  avait  en  ia  même  saiisftction.  Ce  |our^là,  par  bonheur,  la  fb"''^ 
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$e  trouva  former'  un  triangle  rectangle  avec  deux  petites  e'toiles  qui  '^ont  dans 

mon  Histoire  céleste,  et,  le  jour  suiv;mt,  le  triangle  avait  changé  de  ligure;  l  80  I. 

ce  qui  lui  fit  feconuahm  la  planète. 

Le  16  février,  fe  rei^tu  de  nouveaux  dcmens  de  M.  Gam»,  d'aprts  les 
nouvelles  observations  ;*et  le  même  jour  le  C^."  Burckhardt  commença  le  calcul 
Uts  perturbations  qu'éprouve  cette  plaiiete,  et  qui  vont  à  30',  quantité  énorme 
qui  devait  changer  de  beaucoup  les  élémens  de  M.  Gaust.  Ce  travail  fût  fait 
en  deux  jours;. ce  qui  paraîtrait  incroyable  si  l'on  ne  connaissait  le  talent 
rare  de  ce  jeune  astronome  p  que  ie  bureau  de»  longitudes  «e  félicite  d'avoir 
attache  A  la  1^  rance. 

Dam  le  même  temps ,  les  C.***  Mtfchain  et  DcUmbre  sahraieiic  la  (^anètt 
avec  assiduité;  et  comme  on  avait  été  un  mois,  en  Allemagne  et  h  Paiîfy 
sans  pouvoir  l'observer,  j'ai  envoyé  à  tous  nos  astronomes  du  midi  la  posi« 
tîon  de  la  planète  ,  pour  que  noiu  soyons  sAn  d'avoir  des  observatiotu  ;  et 
d^  le  G.»  ThnliBv  diracteiir  de  fobimtm  ét  Ifaneiile,  m'écrit  qnH 
l'observe  toutes  les  nuits. 

Ces  dérangemens,  qtii  d'abord  pourraient  paraître,  bien  extraordinaires ,  sont 
pourtant  une  suite  natudie  de  la  grande  ptmmnitë  de  JiqMier ,  la  plus  grosi* 
et  la  plus  massive  de  toutes  les  fSanèies.  Avec  les  perturbations  il  a  calculé 
de  nouveaux  (li'met)s  ,  qui  représentent,  à  4  près,  quinze  mois  d'observa- 
tions ,  qui  seront  long-temps  les  plus  exacts,  il  a  aussi  des  tables  de  cette 
planète ,  qui  serviront  k  tous  les  odcidaieniis.  - 

Époque  de  180X.  $*   ^' 2.^' ygi"  ' 

Aphélie....   10  26  33  37. 

Nœud   2  ai    z  30.       ^  ^ 

Mouvement  annuel  %  il  13  4i'  ^ 

Distance  moyenne  OU  95  mHBons  de  Unes.  • .  8,76573. 

Excentricité  •..«.•  0,078 $7. 

Équation   p    o'  40" 

Inclinaison   lO  37  f* 

Hcvoiuiion  tropique,  i ^^-9' 67, ottiaos 7 Biois^ |oaj»i<S beom  15  minuMs. 

Révolution  sidérale  ,  1680*00. 

Révolution  synoAque ,  on  letour  des  confonctions  et  des  opporitiom , 

45 6', 8 5 ,  ou  un  an  91  joius  20  heures  si  minutei. 

Durée  de  la  rétrogradation,  92  jours;  arc  de  rétrogradation ,  15°  10'. 

Cette  incUnaison,  plus  grande  que  celle  de  toutes  les  autres  planètes,  nous 
oblige  d'ésendre  ce  que  nous  appelions  le  soffîsque.  En  effet,  Vénus  ne  s'en 
écartant  jamais  que  de  8'  environ  ,  nous  disions  que  la  largewr^tfn  zOfSiqiM 
était  de  i6°\  mais  la  nouvelle  planète  pouvant  aller  à  i8*«,  nous  toBunee 
obligés  de  donner  37"  au  zodiaque. 

La  planète  devant  être- en  opposition  le  17  mars,  le  C.**  Borckhank  et 
mon  neveu  s'y  sont  pris  plusieurs  jours  d'avance;  et  avec  les  excellens  instru- 
mens  de  la  maison  du  Cbamp-de-Mars ,  ils  ont  eu  le  résultat  le  plus  exact 
«pi'il  fût  possible  d'avoir. 
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-— ht  tj ,  i    i6' 9'\  temps  moyen  réduit  à  l'Obsenratc^re ,  la  longnnde  éani 

l8oi>  j' 26°  2  i' 26"5 ,  et  lalatitude  17"  7'  57  5,  les  tables  duC"  Burckhardt  nedon- 
natent  que  j  "  de  plus.  A  ia  fin  du  mois  de  juin ,  les  observations  du  C."  Meisiei 
donnent  17"  pour  l'erreur  des  tables  :  ainsi  l'on  peut  dire  que  le  mouvement 
de  la  planète  est  déjà  connu  avec  une  prcci^ion  singttkièie. 

Quant  à  sa  grosseur  ,  elle  a  paru  à  ^I.  Piazzi  comme  une  ctoHe  de  hui- 
tième grandeur.  Lorsqu'elle  s'est  trouvée  plus  près  de  nous,  n'étant  éloigme 
que  de  27  miltiom  de  myriénèciti  on  60  miHtoiia  de  lieues ,  on  TeAÎiiie  a 
moins  de  septième.  Cela  me  paraîtrait  indiqiicr  t''~dt  diamètre  apparent.  Mail 
M.  Hfr>chel  nous  écrit  qu'avec  son  meilleur  télescope  il  n'a  trouve  qu'un 
sixicme  de  seconde  de  diamètre,  et  qu'elle  n'a  pas  de  nébulosité  sensible.  En 
supposant  une  demi-seconde ,  fe  trouye  son  (fiamètre  réd  de  6;  myriamèaci 
ou  i4j  lieues,  c'est-i-dire ,  120  fois  moins  que  la  terre. 

Cette  extrême  petitesse  de  la  nouvelle  planète  sort  encore  de  toutes  le» 
règles  connues  jusqu'à  présent ,  puisque  c'est  une  planète  pruitipaie,  et  qu'dJe 
est  beattcoiq>  plus  petite  que  ia  lune,  la  plus  petite  des  planètes  secondait». 

En  annonçant  une  observation  aussi  curieuse,  on  est  persuadé  que  le  piUiC 
demandera,  quel  est  donc  l'heureux  astronome  à  qui  nous  la  devons! 

Joseph  Piazzi  est  né  à  Ponte  dans  la  \  alteline  en  1  y ^6.  11  entra  dans  l'onb 
des  Théatins»  1]  fut  professeur  de  mathématiques  à  Malte  en  1770,  et  l 
Païenne  en  Il        ir.i  au  prince  de  C-aramanico  ,  vice-roi  de  Sicile, 

l'envie  de  profiter  d'une  ancienne  tour  dans  le  palais  des  rois  de  Sicile  1 
Pafeime,  pour  y  ^e  bâtir  on  obscEvatoite.  Pour  en  tirer  le  mdllear  pan» 
il  comprit  la  nécessité  de  visiter  les  grands  observatoires  et  de  voir  les  auto- 
nomes les  plus  exercés.  • — Histoire  de  l' astronomie ,  1789.  Il  vint  à  Paris  le 
^8  jativier  1787»  et  il  travailla  aveQ  nom  d'une  manière  qui  nous  éditia. 

En  1788  il  alla  ea  Angleterre,  o&  il  fit  Aim  de  beaux  iammuatifi^ 
a  défi  publié  deux  volumes  d'excellentes  observations.  Il  se  prépare 
rcr  un  degré  en  Sicile;  et  je  lui  ai  déjà  envoyé  des  instrumeos  COPlBUft 
pour  cet  eiiét ,  par  noue  habile  ingénieiu:  le  C"  Lenoir.  .  . 
.  .  En  acquérant  pour  notre  système  solaire  une  novr^e  licliesae  que 
ne  connaissions  point ,  il  nous  est  agréable  de  la  devoir  à  un  astrontlBief* 
^vait  choisi  le  Collège  de  France  pour  s'exercer  à  l'astronomie. 
.  Parmi  ies  avantages  que  j'annonçais  dans  mon  Histoire  céleste,  des  oIrtW** 
tionsdé  $0090  éioues ,  je  comptab  pour  beaucoup  cdnî  d*y  trouver  le^  - 
valions  d'une  nouvelle  planète,  si  par  hasard  on  venait  à  en  découvrir  luie.  J  ^ 
çru  d'abord  que  j'allais  avoir  cette  satisfaction,  en  voyaiat  que  le  1}  n^f* 
1 797  il  y  avait  une  ét<Hie  à      19'  d'ascension  droite ,  et  à  1 5  "  J  8'  de  às- 
tance  au  .{Ecpith.  C'est  presque  la  situation  qu'avait  la  planne  ce  jour-lJ. 
mais  il  y  a  27'  de  trop  pour  1 1  déclin  sison.  Proliablement  la  planète 
^ans  la  lunette;  mais  ce  jour-là  mon  iieveu  n'observait  que  de  14°  ^ 
distanpe  an  léniih.  Au  iKte,  le  C.**  Burckhardt  continue  cette  lechercn^' 
et  }e  119  désespère  pas.dv  plaisir  de  recueillir  ce  nouveau  fruit  du  irav^ 
jmm^nse  qui  nous  a  occupés  pendant  dix  ans.  Cette  planète  ne  P^^^^ 
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non  plus  se  trouver  dans  les  cioiles  zodiacales  de  La  Caille,  parce  qu'elle 
en  trop  petite;  mais  elle  sera  peut-être  dans  ses  étoiles  australes.  Quoi  qu'il  i 
en  soit ,  nous  devons  convenir  que  c'est  tme  nouvelle  obligation  que  nous 
avons  à  ce  grand  astronome  quarante  ans  nprc^  sa  mott.  Son  catalogue  pré- 
creux d'étoiles  zodiacales  ,  qui  lui  coûta  la  vie  ,  donna  occasion  à  M.  Pia/zi 
de  vérifier  la  quatre-vingt-septième  étoile;  ce  qui  lui  fit  observer  le  petit  astre 
qui  en  était  voisin ,  et  qui  eût  été  ignoré  peut-être  encore  long-temps  sans 
ce  catalogue  dé  La  CaÛie. 

Le  12  juillet  au  soir,  les  .C.***  Messier,  Méchaiii  et  Bouvard  trouvèrent, 
chacun  de  son  c6té,  une  pedie  comète  prb  de  la  téte  de  la  grande  Oune,- 

et  il  paraît  qu'elle  avait  été  aperçue ,  la  nuit  précédente ,  par  le  C."*  Pons , 
concierge  de  l'observatoire  de  Marseille.  Le  bureau  des  longitudes  lui  décerna 
le  prix  de  600  franc»  que  j'avais  déposé  chez  un  notaire ,  pour  celui  qui 
trouverait  une  comèio;  les  trois  habiles  astronomes  de  Paris  |ayant  fugé  eux- 
mêmes  que  l'artiste  devait  être  encour.igr. 

Jean-Lotiis  Pons  est  né,  le  24  décembre  1761 ,  à  Peyre,  village  du  dépar- 
tement des  Hautes- Alpes.  Il  est  à  l'observatoiro  de  Marsdlle  dqpim  le  3  février 
178p.  Sa  conduite,  son  adresse  et  son  intdligence  l'ont  rfendu  cher  au  direc- 
teur de  l'observatoire.  C'est  lui  qui  a  fait  en  eniier  la  lunette  de  nuit  avec 
laquelle  il  a  découvert  la  comète  du  1 1  juillet  1801  ;  il  l'a  faite  d'après  une 
lunette  de  George  Adams,  qui  est  à  l'école  de  navigation  de  Manciile  :  le 
bureau  des  longitudes  lui  en  a  envoyé  une  meilleure. 

J'ai  eu  une  nouvelle  preuve  de  l'utilité  des  50000  étoiles  que  j'ai  procu- 
rées à  l'aitroaomie ,  et  des  positions  exactes  que  le  C"  Le  Français  La  Lande, 
mon  neveu,  a  fixées  pour  les  étoiles  anciennement  observées;  plusieurs  ont 
servi  à  déterminer  les  lieux  de  la  nouvelle  comète,  que  les  C.""  Messier,  Mé- 
chain  et  Bouv.uc!  ont  suivie  avec  assiduité ,  et  dont  l'orbite  sera  fort  bien 
déterminée ,  quoi^u  elle  n'ait  paru  que  dix  jours* 

Le  C.*'  Thulis  m'a  envoyé  sept  observatitms ,  du  i a  an  ai  juillet,  déduites 
seulement  des  azimuts  et  des  hauteurs  ,  sans  avoir  pu  la  comparer  à  des 
«toiles;  mais  on  a  été  plus  heureux  à  Paris,  et  le  C/"  Burckhardi  a  eu  de 
quoi  calculer  les  élémens  de  la  manière  suivante  : 

Inclinaison  ,21°  20'. 

Nœud,  I'  i4"  28'. 

Périhélie,  6'  3°  4y  • 

Distance,  0*2617. 

Passage,  le  8  août,  13'' 

Mouvement  rétrograde. 

Cette  petite  comète ,  trouvée  pres(]ue  en  même  temps  par  quatre  personnes, 
pniuve  qu'il  n'est  pas  difficile  de  trouver  des  comètes.  On  en  a  vu  jusqpi'à 

trois  ou  quatre  dans  une  année;  et  si  quelques  amateurs  voulaient  s'en  occu- 
per, il  est  probable  que  le. nombre  augmenterait  rapidement.  C'est  ce  qui 
mant]iM  à  Tasivoiiomie  :  S  est  humiliant  pour  nous  de  ne  pas  savoir  si  c'est 
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par  centaines  ou  par  milliers  qu'il  faut  comjaer  le*  cointies  ;  si  elles  reviennent, 
I  •  OU  ô  elles  vont  se  perdre  dans  rimmensiié  de  Tuniven.' 

II  ne  faut  qu'une  simj)Ie  lunette  pour  chercher  et  trouver  des  conÙ!es,et 
pour  désigner  leur  situation  aux  ast roni >me>.  Je  suppose  ^;n'on  ait  un  quati- 
de-tercle  de  bois  de  deux  pieds,  qu  on  peut  laixc  laire  par  xin  nHnui.->icr,  et 
qu'on  ait  tracé  une  méridienne  avec  un  grand  cercle  sur  le  carreau  ;  que  le 
cercle  soit  divise  en  degrés,  et  l'instrument  dirige  vers  l'endroit  ou  e  t  h 
comète  :  on  verra  tuut-à-la-ibis  et  la  hauteur  et  la  distance  à  la  maidieime, 
i  un  ou  deux  degrés  près ,  pour  le  temps  de  l'observation.  Il  n'en  faut  pas 
davantage  pour  que  les  astronomes  puissent  trouver  la  comète  qu'on  knr  «mû 
Indiquée.  Ainsi  il  n'est  pas  néceisaiie  de  connaître  les  étoiles  pour  trouver  du 
comètes. 

Mais  il  y  a  cent  nébuleuses  qui  ressemblent  un  peu  à  de  petites  comèio:* 
l'on  veut  les  distinguer ,  il  ne  faut  que  faire ,  deux  jours  de  suite ,  la  même 
observation.  On  pourrait  aussi  avoir  recours  à  l'Atlas  céleste,  où  elles  sont 
toutes  marquées  :  cette  étude  ne  serait  ni  longue  ni  diâîcile.  L'Atlas  de  Btilm 
est  beaucoup  plus  complet  ;  nous  le  ferons  c<Hinattre  en  détail  ci-après. 

La  lunette  de  nuit  dont  se  sert  le  C/"  Messier,  et  avec  Liquelle  il  a  dtii 
trouvé  vingt  comètes,  est  une  lunette  de  deuv  pieds,  qui  a  deux  pouces  et 
demi  d'ouverture ,  et  trois  oculaires  ;  le  premier ,  du  coté  de  l'cLil ,  a  deux  poucei 
et  denû  de  fbyer  et  £x  lignes  d'ouverture  ;  le  second ,  neuf  pouces  ;  le  wiààm, 
neuf  pouces  et  un  quart.  Il  y  a  dix  lignes  entre  les  deux  ,  et  cinq  pouces  entre 
le  précédent  et  le  second;  il  y  a  un  diaphragme  de  quatorze  lignes  entre  le  pn- 
mier  et  le  second  oculaire  ,  à  deux  pouces  du  prender  et  à  trois  ponoo  à 
second.  Cette  lunette  ne  grossit  que  cinq  fob  ;  nuis  elle  a  quatre  degiâ  à 
champ.  On  peut  en  faire  faire  une  pareille  pour  -o  ;\  80  francs. 

Le  C"  Burckhardt  a  aussi  calculé  les  orbites  des  comètes  de  17^31  177' 
et  1 77  3  ;  et ,  potu-  la  seconde ,  il  a  tnravé  une  orbite  hyperboUqne. 

La  comète  que  le  C/'  Messier  décOUVrit  le  i4  j"in  '7''0,  eC SUT  laquelle k 
C."^"  Burckhardt  a  fait  de  longs  et  savans  calculs,  seinlde  avoir  une  petit» 
orbite  circulaire  de  cinq  années  et  sept  mois.  Cependant  on  n'a  }Joini  vu  cet» 
comète  de  1770  ni  avant  ni  après  :  cela  ne  peut  s'attribuer  qu'à  de  giavl^ 
changemens  dans  son  orbite. 

Faudra-t-il  donc,  après  avoir  affirmé,  pendant  le  dix-luiitictne  siècle, 
toutes  les  comètes  revenaient ,  dire  ,  dans  le  dix-neuvième ,  que  les  comèW  * 
reviennent  point  (excepté  cdle  de  1759)  t 

Voilà  ce  qui  fiit  que  je  ne  songe  plus  qu'aux  comètes;  je  ne  parle  quedïî 
comètes;  je  ne  recommande  à  mes  correspondajis  que  de  chercher  des  comète» 
en  lecur  écrivant  cpte  la  seule  chose  qui  manque  à  l'astronomie  f  c'est  la  comiaB' 
sance  des  comètes. 

Le  1  5  mai  ,  j'ai  eu  le  j^lnisir  de. recevoir  le  premier  exemplaire  de  mofl 
Histoire  céleste  française ,  fruit  de  douze  ans  de  travattx  ,  qui  termina 
jôooo  étoiles  auxquelles  mon  neveu  Mfchel  Le  Françan  La  Lande  ajm- 
ployé  la  plus  belle  partie  de  sa  jeunesse.  Ansa  le  C.**  Delambie, 
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compte  de  ce  travail  i  l'Inititnt,  fininait  en  disant  que  les  astronomes  k  venir 

le  citeraient  plus  souvent  et  avec  encore  pfns  d'éloge  que  les  contcmpoiains  1 80 1 . 

de  l'auteur. 

£n  voyant  ce  volume ,  ii  m'a  semble  que  je  pouvais  ine  rendre  ce  témoignage , 
que  mon  passage  dans  la  carrière  astronomique-  n'aura  pas  été  inndle  i  cette 

science.  On  a  vu,;>(7i>^£'  ^jç,  combien  ce»  travail  m'avait  éti;  utile. 

On  y  trouve  aussi  des  observations  que  d'Agelet  Ht  avant  de  partir  pour  le 
voyage  autour  du  monde,  et  celles  par  lesquelles  le  C."  Darquier,  âgé  de 
qnatre-vingt*trois  ans ,  a  terminé  sa  glorieuse  carrière  d'astronomie. 

Les  observations  de  Tycho,  de  FIninsteed,  de  Pic;ird  ,  de  La  Caille  et  de 
Maskelyne,  ont  ctc  le  fondement  de  tous  les 'progrès  de  l'astronomie  ;  les 
théories  les  plus  profondes,  les  calculs  les  plus  savans ,  ne  peuvent  s'en  passer, 
et  ne  peuvent  le  «fisputer  ni  pour  l'importance  ni  pour  la  durée.  Les  diser- 
vations  seules  nous  survivront,  et  les  obscrvatmirs ,  que  l'on  affecte  trop  sou- 
vent de  rabaisser,  peuvent  se  consoler;  ils  seront  les  seuls  astronomes  à  qui, 
long-temps  après  leur  mort ,  s'adresseront  les  éloges  et  la  reconnaissance  de 
nos  successeurs  et  de  la  postérité. 

Le  C.'"  Le  Français  La  Lande  neveu  a  continué  les  observations  et  les 
calculs  de  trois  mille  déclinaisons ,  et  de  mille  ascensions  droites  des  princi- 
pales étoiles ,  observées  chacune  plusieurs  fois.  Ces  longs  et  pénibles  travaux 
ont  mérité  à  cet  habile  observateur  une  place  à  rinstitiit  national  le  26 
décembre.  M."'*  Le  Français  La  Lande  a  continué  ia  réduction  des  50000 
étoiles;  travail  immense,  auquel  elle  s'est  dévouée  avec  courage,  et  que  sa 
grossesse  même  n'a  pas  interrompu.  Leur  fils  ainése  prc  j)arc'  à  leur  succéder,  et 
calcule  dcjà  avec  quelque  succès  :  j'espère  qu'lsaac  La  Lalande  sera  Je  troi- 
sicme  astronome  de  son  nom. 

Le  C.*"  Ddambrê  a  observé  plunems  d^iud»ms  au  cercle  imddplîca- 
teur.  Le  C"  Piazzi  nous  annonce  un  caulogue  de  7000  étoiles  qu'il  a 
observées  à  Palerme ,  et  le  C.*"  Cagnoli  prépare  un  catalo^nie  de  joo  étoiles 
qu'il  a  observées  à  Paris  et, à  Vérone  avec  un  soin  tout  paiticuiier. 

Le  C.*"  Vidal  »  dont  j'ai  tant  de  fois  célébré  le  courage  et  l'exactitnde  » 
m'a  env<j\ c  la  suite  des  étoiles  australes  que  l'on  voit  mal  à  Paris,  des  étoiles 
circompolaires  qui  nous  manquaient,  et  un  triduum  assez  singulier  :  le  aj 
avril  et  jours  suivans ,  il  observa  toutes  les  planètes  tous  les  jours.  Il  y  a  joint 
des  observations  de  Mercure  et  du  soleil  dans  les  deux  solstices.  J'ai  aussi  reçu 
de  lui  une  boussole  iir^enicuse  qui  lui  a  servi  à  faire  un  grand  nombre  d'obser» 
valions  sur  la  déclinaison  de  l'aimant,  et  d'après  laquelle  il  a  fondé  une  hypo- 
thèse magnétique  que  Ton  peut  voir  dam  le  Journal  du  département  des 
Bouches-da-Rh6ne ,  rédigé  par  le  Lycée  de  Maneiile,  n,*  ti,  16  thermidor 
■an  IX. 

M.  Burg ,  astronome  de  Vienne ,  qui  avait  remporté  le  prix  de  l'Imtitut 
sur  les  inégalités  de  la  lime,  a  continué  de  s'en  occuper.  Il  a  lecdcold,  avec 
)Opo  observations ,  les  vingt-quatre  inégalités  de  la  lune  ;  il  en  a  ajouté  de 
nouvelles  qui  lui  ont  été  indiquées  par  le  C.**  La  Place,  d'après  sa  théorie. 
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 Ces  tables  sont  arrivées  le  8  décembre  :  les  erreurs  ne  vont  p*S  à  1 5*,  ec  le  prix 

80  J  .  de  6000  francs ,  propo^sé  parle  bureau  des  longitudes  pour  !e  premier  qui  ferait 
de  bonnes  tables  de  la  lune ,  a  ùé  bien  mcriic  par  cet  habile  et  courageux 
astronome.  Le  bureau  des  longhndes  les  a  Ait  vérifier.  D'dUenn ,  «nues  les 
observations  faites  à  Gotha  de{>uis  peu  confirment  l'exactitude  de  tes  taMes  : 
car  c'est  à  l'observatoire  de  Gotha,  le  sanctuaire  de  l'astronomie  dÂile- 
magne,  que  M.  Burga  fini  son  craratl;  M.  le  baron  de  Zach  l'y  avait  appelé, 
pour  qu^  pût  Jouir  i-Ia-fbis  de  tous  les  agrémens  et  de  toutes  ks  nciUtés 

qu'il  pouvait  désirer. 

Ce  qu'il  reste  a  taire  pour  la  théorie  de  la  lune,  dépend  peut-être  de  quel- 
ques termes  où  il  faut  employer  les  punsances  snpérioues  des  excentridûfs  et 
des  forces. 

Le  C."  Caus&in  a  examine  le  manuscrit  d'Ibn-Itmis,  dont  j'ai  parlé pagt  828. 
II  n'est  pas  complet  ;  H  ne  contient  que  les  observaticMM  d^i  conmes.  On  n'y 
trouve  point  les  renseignemens  qu'on  desinût  sur  les  Instrumcns  des  Acsbes  et 

sur  leur  manière  d'observer;  mab  il  a  fourni  quelques  corrections  intéressantes 
pour  la  copie  que  nous  avions  ,  et  qui  s'impriuie  actueilcinent. 

Les  observatitms  du  solstice  d'été  nous  ont  assurés  de  nouveau  que  l'obli- 
quitc  de  l'cxlipiique  est  ij"  28'  6"4,  plus  grande  de  5"  que  dans  mes  tables. 
Les  cercles  multiplicateurs  nous  donnent  la  certitude  d'une  secoiide  ;  et  je 
crois  £tre  assuré  que  la  dirmnudon  sur  lacjneile  <m  a  tant  disputé ,  est  de  36* 
par  siècle;  bien  éloignée  de  celle  que  le  C.'"  Casstni  lui  attribuait  d'après 
de  mauvaises  observations  faites  à  l'Observatoire  avec  de  mauvais  instrumens. 

Quoique  l'obliquité  soit  à-peu-prcs  décidée,  l'Acadcinie  de  Berlin  n'a  pas 
laissé  de  proposer  cette  variation  pour  sujet  du  prix  de  1802.  Elle  tfemande 
les  recherches  les  plus  intéressantes  et  les  cclaircissemens  les  plus  impnrt  'ns 
sur  cette  matière ,  où  il  reste  encore  (  dit  le  programitie }  plusieurs  pomts  à 
éclaîrcir ,  relativement  à  la  variation  de  Tobliquité  de  i'écliptique. 

Toutes  les  planètes  ont  été  cclipstcs  par  la  lune  dans  le  cours  de  cette 
année,  comme  M.  Reggio  l'avait  annoncé  dans  ses  Éphémérides  de  Milan: 
cela  est  rare.  Nous  n'avons  pu  bien  observer  que  l'éclipsé  de  Vénus  le  1 3  mai  ; 
mais  nous  «VOUS  été  dédommagés  par  les  éclipses  de  la  belle  étoile  de  de 
la  Vierge,  qui  ont  t^té  observées,  dans  beaucoup  d'endroits,  les  jo  mars  et 
^4  mai ,  et  qui  m'ont  servi  a  vérifier  les  longitudes  de  plusieurs  pays.  Les  et  lipses 
des  ({iMtre  étoiles  de  la  premiire  grandeur  sont  les  phénomènes  les  plus  impor- 
tans  de  tous  pour  ces  sortes  de  déterminations. 

J'ai  continué  de  remplir  la  tâche  que  je  m'étais  imposée  il  y  a  quar^te 
ans ,  de  calculer  toutes  les  éclipses  de  soleil  et  d'étoiles  que  l'on  avait  obser- 
vées, et  dont  les  astronomes  avaient  négligé  jusqu'alors  de  tirer  des  conclu- 
sions, à  cause  de  la  longueur  des  calculs.  J'ai  corrigé  les  longitudes  de  RomCf 
de  Middelbourg,  et  de  la  nouvelle  ville  de  Wa^hin^ton  en  Amérique. 

If .  le  doc  de  Sermonetta-Gaétani  et  M.  Conti  m'ont  envoyé  des  obser- 
vations de  Rome.  M.  Ciccfilini  m'en  a  envoyé  de  Florence;  et  le  jour  <jue 
le  roi  d'Étrurie  vint  à  l'Institut ,  j'eus  le  plaisir  de  lui  présenter  une  détermination 
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de  la  longitude  de  Florence ,  longitude  qui  avait  été  fort  mal  déterminée ,  ■' 
malgré  la  célébrité  de  cette  capitale ,  et  le  grand  nombre  d'hommes  distingués  i  8  o  i . 
qu  elle  a  produits. 

M.  Kauiscli  ,  Piariste  à  Leutoniischel  en  Bohéine  ,  a  fait  un  travail  immense 
sur  ie&  éclipses  de  soleil.  11  a  calculé,  pour  tout  le  dix-neuvicme  siccle ,  des 
cartes  où  Ton  voit  les  circonstances  de  ces  éclipses  pour  tous  les  ]ja\  s  de  la 
terre  où  elles  sont  visibles  ,  de  la  méiue  roaniin  qu'on  les  a  mises  dans  nos 
Ephcincrides  ,  depuis  1750  jusqu'à  i  800  ,  et  actuellement  dans  la  Connais- 
sance des  temps,  par  les  soins  du  C/"  Duvaucel.  J'aurais  désiré  avoir  un 
moyen  i^uur  publier  le  travail  ét  M.  Kanoch ,  dont  le  xèle  et  fhabUecé  méritent 
tous  nos  éloges. 

Le  C.*"  G  oiidin  ,  qui  a  aussi  publié  uno  Méthode  analytique  pour  les  éclipses , 
l'a  appliquée  à  l'cclipse  de  1^4?  >  4"'  ^^i^'^  p'"^  considérable  de  ce  siècle 
en  Europe,  et  H  Ta  calculée  en  détail  pour  toute  la  surface  de  la  terre. 

Les  conjonctions  des  planètes  entre  elles  n'intéressent  pas  les  astronomes; 
mais  elles  sont  un  spectacle  pour  le  public,  sur-tout  quand  elles  se  lient  avec 
d'autres  événemens.  Atissi  le  C"  Messîer  a-i-il  cru  potnroir  remarquer  que 
le  canon  nous  annonçait  le  bonheur  de  la  paix,  le  3  octobre, lorKiue  la  Lune» 
"Vénus,  Jupiter  et  Saturne  étaient  auprès  de  la  belle  étoile  au  cœur  de  lion. 

Nous  ne  sommes  plus  au  temps  où  ces  rapprochemens  étaient  des  choses 
imponantes  ;  mais  en  1 1 86  les  astronomes  avaient  annoncé  des  révolutiont 
tenribles ,  par  la  conjonction  de  tomn  les  planètes.  J'ai  engagé  le  C.'"  Flau« 
gergues  à  la  calculer  exactement  par  nos  nouvelles  tables,  et  il  a  trouve  qu'en 
eliet,  le  ij  septembre,  à  j*"-;,  toutes  les  planètes  étaient  enue  6  signes  et 
6  signes  10  degrés  de  ionginkte. 

Ce  ne  sont- là  des  conjonctions  qu'à-peu-près  ;  mm  les  conjonctioiu  rigou- 
reuses de  toutes  les  planètes  sont  incalculables.  Un  aperçu  de  ces  retours, 
où  je  n'ai  employé  que  les  jours  pour  la  diuée  des  révolutions ,  m'a  donné 
dix-sept  mille  millions  de  millions  d'années  pour  l'intervalle  d'une  conjonc- 
tion à  l'autre.  Que  serait-ce,  si  j'avab  tenu  compte  des  heures  et  des  m&iuMS  1 

Les  tables  de  Mars  du  C.*"  La  Lande  neveu  ont  paru  dans  la  Connais- 
sance des  temps  de  Tan  XII.  J'ai  vu  avec  plaisir  mon  successeur  immédiat 
et  non  plus  cher  disciple  suivre  le  travail  que  Le  Monnier ,  mon  maître, 
me  fit  entreprendre  il  y  a  cinquante  ans,  à  l'exetnjile  de  TNcho-Brahé,  qui 
commença  ses  recherches  par  la  planète  de  Mars ,  et  qui  mit  Kepler  siu-  la 
voie  de  ses  découvertes  par  le  moyen  de  la  même  planète.  Il  va  bientôt 
s'occupe  r  d(  s  tables  de  Vénus ,  en  tenant  compte  des  perturbations. 

Pour  Saturne  ,  l'erreur  s'est  trouvée  -t-  i"  en  longitude,  —  9"  en  latitude. 
Le  C/"  Delambre  a  fait  de  nouvelles  recherches  pour  faire  disparaître  l'er- 
reur de  30*  <fans  les  taUes  de  Jupher  ;  mais  elle  se  retrouvait  portée  m  ks 
observations  faites  il  y  a  soixante  ans  :  ainsi  il  faudra  en  chercner  Ics  causcs 
dans  la  théorie  et  dans  quelques  nouvelles  inégalités. 

Le  C."  Bouvard  a  terminé  les  calculs  de  -toutes  les  perturbations  des  planètes , 
chacune  par  Tacdon  de  toutes  les  antres,  d*iqprb  la  théorie  du  C***  La  Place. 
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■  ■'  li  en  r&ultera  des  tables  nouvelles  qui  auront  encore  un  plus  grand  degré 
1 80 1.  d'exacticniis.  Le  C.**  Burckhardi  a  nit  k  calcul  analytique  et  iminérique  de» 

termes  du  cinquième  ordre ,  dont  on  n'avait  point  tenu  compte ,  à  cause  de 
la  longueur  des  calculs.  Il  trouve  que  ces  termes  augmentent  la  grande  iné- 
galité de  Saiume  d'une  minute. 

Le  C"  Chabrol  de  Muroi  a  calculé dcf  observations  du  soleil;  il  a  trouvé 
7"  à  oter  des  longitudes  données  p.ir  nos  tahles.  Mais  le  C"  Delambre  a 
entrepris  de  calculer  sept  à  huit  cents  observations  de  Bradiey,  en  y  appli- 
quant huh  ou  dhc  ëquaciom  nouvelles  »  fi>Qmies  par  les  cdcub  de  Tatiraciion. 
L'excentricité  de  Jupiter  et  de  la  Terre  donne  des  équations  pour  le  soleil , 
qui  vont  de  8  à  9".  Ainsi  nous  aurons  bientôt  de  nouvelles  tables  du  soleil 
encore  plus  exactes  que  celles  que  le  C."  Delambre  avait  donncei  il  y  a 
dix  ans ,  et  aniquelles  il  semblait  qu'on  ne  pouvait  rien  ajouter. 

Pour  Mercure,  l'erreur  de  mes  tables  n'a  pas  passé  10".  "Wiius ,  observée 
le  24  mai ,  m'a  donné  l'erreur  des  tables,  -t-  30".  Cela  semble  indiquer  qu'il 
ftndnh  6wr  1 2*  de  l'époque ,  mais  que  l'équation  de  l'oflnte  est  boiûie. 

La  Connaissante  des  temps  pouT  l'an  XII  [i8o4]  contient  tout  ce  que 
l'astronomie  a  otlert  de  plus  intéressant  depuis  un  an  :  des  recherches  curieuses 
sur  la  théorie  de  la  lune,  par  le  C."  La  Place;  les  nouvelles  tables  de  Mars; 
un  nouveau  catalogue  d'étoiles  réduites,  portant  leur  nombre  à  1 1 300,  suite 
de  celles  qui  sont  dans  les  volumes  prcciîdens ;  des  observations,  des  tables 
et  des  calculs  impurians  des  C.'"'  Mcchain  ,  Delambre  ,  Chabrol ,  Vidal , 
Thulis,  Flaugergues,  Ciccolini,  DuC' la- Chapelle,  Burckhaidt»  Beraier, 
Humboldt ,  Quenot  ;  et  plusieurs  de  mes  calculs,  avec  la  notice  dn  ouvrages 
les  plus  imponans  publics  depuis  un  an. 

Les  Éphémérides  de  Vienne  pour  1802  contiennent  une  quatrième  suite 
de  déterminations  de  longitudes  par  M.  Trietnecker,  qui  a  calcule  toutes  lei 
éclipses  de  sokil  et  d'étoiles  qui  ont  été  observées;  travail  considérable  et  impor- 
tant qu'il  restait  à  faire.  M.  Triesnecker  nous  a  donné  en  même  temps  une 
table  de  tous  les  résultats  précédêns  pour  la  position  des  villes  où  l'on  a  observé 
des  éclipses. 

Le  troisième  tome  des  Métnoires  de  l'Institut,  le  huitième  tome  des  Mémoires 
de  la  Société  italienne ,  les  Éphémérides  de  Berlin  pour  1803  et  i8o4 ,  celles 
de  Milan  pour  j8oi  »  et  le  Journal  de  M.  de  Zach  pendant  toute  l'année» 
ont  continue  de  nous  fournir  des  oliservations  intéressantes  et  des  mémoires 
nouveaux.  M.  de  Zach  s'est  procuré  les  observations  que  Liesgani^  avait 
(sites  k  Vienne  ^puB  1755  fusqu'à  1774*  celles  que  Niebuhr avait  fâties 
au  Levant  en  1 761,  et  qu'il  n'avait  point  publiées.  Nous  avons  reçu  les 
Mémoires  de  l'Académie  de  Berim  pour  1796  et  1797,  et  le  sixieine  tome 
des  Mémoires  de  Turin  ;  mais  ils  ne  contiennent  point  d'astronomie. 

L'Observatoire  de  Paris  ,  ayant  acquis  de  nouveaux  instrumens,  a  été  mit 
en  activité  par  les  C."  '  Mcchain  et  Bouvard;  et  le  bureau  des  longitudes  a 
rcsolu  de  laire  imprimer  les  observations  de  1801  dans  le  même  format  que 
celles  de  Gieeowicli, 
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Caroclic'  ayant  achève  le  tclescope  de  vingt-deux  pieds,  le  C/"  Trémel 
s'occupe  de  la  consttuciion  du  pied  qui  doit  le  poner;  et  les  travaux  de  la  l  8oi. 
plate^forme  sur  laquelle  on  devra  le  placer ,  sont  défi  très» avancé.  Nous 
avons  joui  ,  dans  cette  occasion  ,  du  bonlicur  d'avoir  pour  tuinistre  un  savant 
-  célèbre  depuis  long-temps  [Chaptai],  et  à  qui  il  ne  manquait ,  pour  être  plus 
tttile  aux  sciences ,  que  d'avoir- rinnuence  dont  fl  éiÊh  si  digne. 

La  rouiiie  avait  rendu  presque  inutile  le  tclescope  des  passages  ,  que  Joseph 
de  risie  a\aii  place,  en  1748,  à  l'hôtel  de  Clnny,  et  àvec  iif|iie!  j'avais 
fait  mes  premières  observations ,  ainsi  que  le  C.**  Messier.  J'ai  sollicité  long- 
temps la  réparation  de  cet  insmiment  :  le  bureau  des  longitudes  a  voulu  qirii 
f&t  refait  en  platine  ;  et  notre  collègue  aura  un  nouveau  secours  pour  ses  uUles 

obser\'ations. 

Le  C.*""  Lenoir  a  fait  voir  à  Paris,  dans  l'exposition  publique  de  l'an  IX, 
que  rindiistrie  française  ne  le  cède  plus  à  cdle  des  Anglais.  Il  a  reçu  du 

Couveriiement  une  des  douze  médailles  d'or  qui  ont  été  distribuées  aux  plus 
recommatidables  de  nos  artistes,  li  a  restaure  et  perfectionné  les  insirumens 
de  l'Observatoire.  Il  a  imaginé  un  moyen  ingénieux  de  soulager  le  centre 
du  mural ,  qui  edit  été  trop  chargé  par  le  poids  d'une  lunette  acnmiatique. 
Il  a  fait  un  instrament  des  passages,  où  l'on  trouve  à  peine  deux  dixièmes  dé 
seconde  en  temps  pour  la  différence  des  passages  eu  haut  et  en  bas. 

Le  C"  Jecker  a  monté  un  atelier  de  qtumnte  ooniers  pour  l'optique  et 
les  înstrumens  d'astronomie ,  secondé  par  le  C.*"  Michel ,  un  des  plus  habiles 
artistes  de  Paris. 

Le  bureau  des  longitudes  a  envoyé  un  quart-de-cercle  au  C"  Flaugergties 
i  Viviers,  et  un  au  C.*"  d'Angos  à  Tarbes',  pour  les  mettre  i  portée  de  &tre 
des  observations  plus  Suivies  et  plus  exactes. 

Le  C.'"  !  Inntrerp^nes  sVsr  déjà  servi  du  sien  pour  déterminer  la  latitude  de 
son  observatoire,  44'  29'  19'  ,  plus  grande  de  i  j  que  pax  les  triangles  de 
la  France.  Il  a  continué  d*observer  assidûment  les  éclipses  des  satellites  do 
Jupiter;  il  n  observé  les  taches  du  soleil ,  qui  ont  été  fi:éqiientCS  cette  année , 
et  il  nous  a  calculé  beaucoup  de  positions  d'étoiles. 

I^e  C.*"  Chabrol  de  Murol  nous  a  fait  part  d'ime  nouvelle  méthode  analy- 
tique pour  les  éclipses ,  et  il  en  a  calctUé  plusieurs.  Il  a  également  vérifié  les 
tables  de  Mars  et  de  Mercure  par  les  observations  de  cette  année.  II  a  réduit 
sue  cents  observations  d'ctoiies ,  et  il  a  calcule  les  six  cents  longitudes  du 
catalogue  fondamental.  Enfin  M  nous  ofire  un  coopérateur  jeune ,  libre ,  zélé , 
curieux ,  sans  ambitioa ,  sans  pféiemion ,  sans  intérêt ,  et  qui  mérite  toute 
notre  reconnaissance  :  aussi  les  astronomes  de  l'InsthuC  se  sont  Cmpnnés  ds 
le  présenter  pour  la  place  d'associé  qui  était  vacante. 

Le  C.**  Mougin,  curé  de  la  Grand'Combe-des-Bds  >  dans  les  montagnes 
du  département  du  Doubs,  noiâ  a  envoyé  une  grande  table  de  pcécession , 
c'est-à-dire  ,  des  changemens  annuels  des  étoiles  en  ascension  droite ,  d'après 
les  données  que  je  lui  avais  foiu'nies.  Il  y  a  trente  ans  que  nous  recevons  de 
ce  digne  pasieur  des  marques  de  aHe ,  d'application ,  dè.cniioshé  «c  de  courage , 
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qui  sont  bit-n  rares  ,  sur-tout  daiu  les  déserts.  Le  bureau  des  longitudes  lui 
j8oI*  a  décerné  une  gratification  qu'il  avait  bien  méritée. 

M.  Bode  a  jnihlie  à  Berlin  l.i  fin  de  son  grand  Atlas  céleste  en  vingt 
ftidUes»  qui  cuntieni  les  cent  conuellaiioiu  anciennes,  plusieurs  nouvelles , 
et  on  citâtogoe  de  17240  éuMlet,  doot  je  lui  ai  ibonii  une  grande  partie; 
travail  immeme,  dont  les  astronome»  avaient  iNaoin.  On  pent  ae  piroawtcoe 
bel  ouvrage  au  Colltge  de  Fr.mce. 

Le  zy  septembre ,  la  Republique  helvétique  a  adopte  les  mesures  fran- 
çaise» :  c'est  ie  premier  de»  état»  de  IXtirope  cpii  ait  aenti  l'importance  de 
cette  me:>ure  universelle  pour  le  bien  général  de»  peuples  CÎvilisék-Le  R^O^ 
blique  batave  a  suivi  cet  exemple. 

M.  Guglielniini ,  à  Bologne ,  a  hk  trob  nouvelles  expérience»  avr  la  dinte 
des  corps ,  pour  prouver  la  rotation  de  la  ten» :  H  a  trouvé ,  à  m»  pris, 
la  même  déviation  au  midi ,  quoique  la  théorie  ne  la  donne  pas  ;  mais  il  a 
trouve  la  déviation  a  l'ouest  tciio  qu'elle  doit  être.  M.  Heiuenberg  se  prépare 
aussi  à  6ire  de  pareilles  observatioiu  à  Hambourg ,  wr  une  lumieiir  de  danc 
cent  trente-cinq  pieds,  à  la  tour  Saint-Michel. 

Le  général  Mazzaredo ,  qui  avait  fait  bâtir  un  observatoire  dans  l'île  de 
Léon ,  pré»  de  Cadix ,  y  a  attaché  quatre  astronome»,  offideis  de  veitaeau ,  qui 
y  résident  depuis  deux  ans;  MM.  Rodrigo  Armeito,  Maximo  Lariva  Agwero , 
Julian  Canela,  et  Joseph  Cuesta.  On  publie  aussi ,  depuis  dix  ans  ,  un  Alma- 
nach  nautique  en  Espagne;  j'espère  que  lu  marine  et  l'astronoinie  en  proti- 
teront.  Le  télescope  de  vingt-onq  pieds  anglai»,  que  Heischel  a  iidt  pour 
i*E>Jiagne  ,  a  été  embarqué. 

M.  iravassos,  secrétaire  de  l'Académie  de  Lisbonne  ,  m'a  envoyé  des 
observations  de  M.  Ciéra ,  qui  ont  confirmé  la  longitude  de  cette  viOe;  des 
Éphémérides  nautiques  jusqu'à  1803  ,  calculées  par  M.  D.iinuiseau  ;  et  divers 
ouvrages  de  l'Académie  portugaise ,  ouvrages  dont  nous  iVavions  aucune  idée, 
et  que  riiutitut  national  de  France  a  reçus  avec  beaucoup  d'intérêt.  C*cst 
M.  le  chevalier  d'Araujo  qui  a  conduit  cette  négociation. 

L'astronomie  l.mguissait  depuis  long-temps  dans  la  République  batave: 
M.  Ir'okker  a  établi ,  à  ses  frais ,  un  observatoire  à  Middelbourg  ;  il  s'est  pro- 
curé aussi  des  instrumen»,  et  il  nous  a  envoyé  plusieun  observations  mtes 
depuis  1797  jusqu'à  1801.  M.  Fokker ,  dans  la  révolution  de  i7<?5  ,  était 
membre  du  comité  de  salut  public  :  alors  il  se  fit  donner  une  toiur  de  l'ab- 
baye :  mais  la  révolution  du  12  juin  1796  a  interrompu  ses  projeu  d*aaié- 
lioration  pour  son  observatoire.  Il  est  actuellement  employé  dans  le»  finances 
de  la  Zélande  ;  et  le  temps  qui  lui  reste  est  employé  à  i'aMfOnomie  :  îln's 
envoyé  plusieurs  observations  intéressantes. 

En  Allemagne ,  l'astronomie  continue  d*êve  dua  une  graaile  vigueur. 
Le  voyage  de  M.  le  baron  de  Zach  à  Bremen  et  à  LiTienth.il  a  pro- 
duit une  nouvelle  activité  ;  et  la  société  qui  s'est  formée  pour  la  revue 
du  del ,  continue  de  s'en  occuper.  M.  de  Zach  observe  b  lune  aanda* 
qientt  et  H  me  6it  eq^éter  que     verrai  i  Gotha,  en  1803 ,  «ne  partie 
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des  astronome»  d'AUemagne  te  lenAne  an  congrès  astronomigae  »  comme  <— — — 

en  17^8.  '  1801. 

Au  miiku  des  honeofs  de  la  guerre ,  be  Français  ont  sign^  leur  tile  pour 
l'astronomie.  Le  général  Moreau  étant  à  Cremsmtinster ,  où  il  y  a  un  cclèltre 
observatoire ,  y  fit  mettre  un  ëcriteau  portant  jieine  de  mort  contre  ceux  qui 
y  commettraient  du  dcsordre  ;  et  l'observatoire  ne  souffrit  point ,  non  plus 
que  ie  couvent  des  Bâiétfictins.  II  est  flatteur  pour  les  Français  d*aToir  des 
gt  néraux  qui  se  distinguent  par  le  goût  des  sciences.  On  ne  <fira  pblS  que 
les  militaires  sont ,  par  état ,  ignorans  et  féroces. 

L'Académie  de  Pétersbourg  a  demandé  un  observateur  ;  mais  Burg  et 
Wurm  ont  été  retenus  par  leurs  souverains,  et  ce  bel  observatoire  est  encore 
inutile ,  maigre  la  quantité  de  lienuv  instrumens  dont  il  est  muni. 

Ljrrcguiarité  des  ^degrés  de  la  terre  mesurés  jusqu'à  prcsent  faisait  soup- 
çonna une  erreur  dani  celui  de  Laponie  ,  ééuaamoé  en  173^*  M.  Melan» 
derhielm  a  obtenu  du  roi  de  Suède  une  nouvelle  mesure.  Au  mois  d'avril, 
MM.  Osverbom  et  Swanberg  sont  partis  pour  Tornéo  ;  ils  ont  fait  planter 
des  signaux  et  bâtir  de  petits  observatoires.  Dès  que  le  fleuve  sera  gelé,  ils 
iront  mesurer  la  base  avec  des  règles  que  Tlnstimt  leur  a  envoyées.  Un  mde 
multiplicateur,  fut  à  Paris  par  le  C."  Lenoir,  leur  servira,  au  printemps, 
pcxir  mesurer  les  angle;  et  nous  aurons,  en  1803,  la  solution  de  cette 
ancienite  difficulté. 

M.  de  Mendosa,  officier  espagnol ,  a  publié  deux  gran&  recueils  de  tables  : 
l'un  à  Madrid  en  1800  [ Coleccion  de  Tablas],  et  l'autre  à  Londres  au  mois' 
d'avril  1 801 ,  où  l'on  trouve  des  tables  pour  la  réduction  des  distances  par  l'ad- 
dition de  cinq  nombres  naturds;  U  a  fait  des  sinus  venes  un  usage  nouveau , 
qui  a  rendu  fes  opérations  numériques  plus  courtes  et  plus  faciles.  Ces  tables 
ont  /\o^  pages  in-4.' 

M.  Ciarrard,  en  Angleterre,  a  publié  aussi  de»  tables  qui  n'ont  que  13 
paees  mais  sa  méthode  n'est  ni  plus  coiute  ni  ans»  exacte. 

M.  Vince ,  habile  astronome  d'Angleterre,  a  publié  le  second  volume  dNin 
grand  traité  d'astronomie  en  anglais  ;  il  n'y  en  avait  point  dans  cette  langue. 

Les  tables  stéréotypes  des  iogariiiimes,  que  Firmin  Didot  a  publiées  en  1795  , 
ont  été  corrigées  de  nouveau.  M.  Vega,  qui  a  fait  imprimer  en  Allemagne  ie 
plus  grand  rt  e  ueil  que  nous  ayons  ,  a  tait  vérifier  les  tables  françaises,  et  n  nous 
a  envoyé  plusieurs  fautes  que  l'on  a  corrigées ,  et  qui  seront  probablement 
les  dènûères  :  ainsi  nous  pourrons  compter  pour  toujours  sur  des  tables  sans 
fautes.  C'est  un  bien  pour  les  calculateurs ,  qui  ont  queiquefob  perdu  des' 
matinées  entières  à  refaire  des  calculs  qui  ne  s'accordaient  pas,  à  cause  d'un 
chilire  erroné. 

Mais  comme  les  petites  tables  manuelles  et  portatives  servent  bien  plus  sou- 
vent et  à  plus  de  personnes,  l'en  ai  fait  stéréotyper;  plusieurs  personnes  les 

ont  corrigées,  et  j'ai  procuré  à  tous  les  calculateurs  l'édition  la  plus  exacte, 
la  plus  commode  et  la  plus  dégante  qu'on  ait  eue  jusqu'ici. 

Le  C,*"  Vemiquet  a  terminé  la  gravure  de  son  grand  plan  de  Paris,  en 


Digitized  by  Google 


858  HISTOIRE  ABRÉGÉE 

—  soixante- douze  feuilles,  à  une  denii-ligne  par  toise,  dont  l'exactitude  surpasse 
I .  dé  beaucoup  tout  ce  que  Ton  avait  famab  fut  dam  ce  genre. 

II  y  avait  long-temps  qu'on  avait  projeté  et  entrepris  de  faire  pour  la  lune 
un  globe  qui  en  représentât  toutes  les  montagnes  et  les  cratères:  M.  Rus^e!  fn 
est  venu  à  bout  en  Angleterre  :  son  globe  lunaire ,  monte  »ur  un  pied  a;tij- 
rnnent  composé,  exprime  ibutes  les  circonstances  de  la  iibntion  liiiuire,(i 
nous  la  fait  voir  telle  qu'elle  doit  nous  paraître  dans  les  diverses  positions  de 
la  terre  et  de  la  lune,  ainsi  que  les  variations  de  IV-quateur  et  de  l'orbite. 

M.  Philippidès,  né  au  mont  Pélion  en  Thessaiie,  qui  suivait  le  cours  d'as- 
tronomie an  Collège  de  France  en  1794*  et  qui  est  à  Jassi  près  du  hospodar  de 
Moldavie,  se  propose  de  publier  en  grec  mon  Abrégé  d'astronomie  :  il  a  dcjà 
publié  divers  ouvrages  pour  tâcher  de  propager  i'iiutruction  dans  son  ^ays. 

J'ai  terminé  les  deux  derniers  Tolumes  de  IliistoTre  des  mathémanq»  dt 
Montncla  :  on  y  trouve  l'histoire  de  l'astrononfie ,  de  roptiqne  et  de  la  nifi- 

Sation ,  où  j'ai  été  obligé  d'a|outer  beaucoup ,  i  raison  de  û  mort  trop  pioia]Me 
t  ce  savant  historien. 

M.  de  Muir,  à  Nuremberg ,  qui  possède  des  manuscrits  de  Regiomomi* 
nus»  le  premier  restauratem-  de  l'astronomie  avant  1500,  a  fait  graver àne 
page  exactement  conforme  au  caractère  de  ces  manuscrits  :  il  offre  de  les 
céder  pour  2000  fratics,  et  ce  serait  une  richesse  pour  une  grande  bibiio' 
ihèque. 

l  a  géographie  a  fait  aussi,  cette  année  ,  des  progrès.  Tranchot  a  fait  la  cirte 
des  quatre  départemens  réunis,  à  une  ligne  pour  cent  toises.  On  a  levé  le pap 
entre  l'Adige  et  l'Adda,  le  Piémont,  la  Souabe,  la  Suisse;  le  mtnistie  A 
la  guerre  en  a  fait  mettre  les  détails  dans  le  Moniteur  du  i4  «oAt  [26  ite* 

midor]. 

Le  C"  Henry  ,  qui  a  été  appdc  k  Munich  pour  la  carte  de  BavicR, 
m*écrit  qu'il  a  trouvé  la  latitude  de  la  tour  septentrionale  de  Notie-DaiDe  4I* 
8'  ao".  Pour  la  partie  topographitpie ,  on  a  mesuré  une  base  de  ax649 
ou  I  I  108  toises,  la  ])lus  longue  qu'on  ait  jamais  mesurée.  Les  grands  triangb  j 
qui  environnent  la  capitale,  sont  déjà  en  partie  fermés  :  il  y  en  aura  dont  ta 
cdtés  seront  de  quinze  jusqu'à  vingt  lieues,  et  même  lu-deli.  Il  a  dé)à  » 
avec  son  cercle  plusieurs  tours  d'horizon  avec  une  prédsion  étonnante  ; 
dernier  étant  composé  de  six  angles,  dont  la  somtne  toute  réduite  ne  sesJ 
trouve^  en  excès  que  de  huit  dixièmes  de  seconde  sur  ^60";  et  cependant!* 
cercle  dont  il  se  sert  n'est  pas  très-bon.  Potnr  suppléer,  autant  qu'il  est  pos- 
sible, à  ce  qui  lui  manque  du  côté  de  la  précision,  il  multiplie  beaucoup  1» 
observations  ;  il  ne  fait  jamais  moins  de  quinze  observations  conjuguées,  et  sou- 
vent il  en  porte  le  nojnbre  jusqu'à  vingt.  Les  triangles  que  Cassini  dé  TbUf 
avait  pris  aux  ékivirons  de  Munich ,  étaient  mal  choisis ,  et  la  mesure  en 
fort  inexacte;  sa  base  est  en  erreur  de  dix-sept  toises.  Sans  se  servir  de  ces 
triangles ,  Henry  a  déjà  disposé  une  série  de  quatorze  triangles ,  dont 
poona  donner  cefle  dSm  arc  Ai  méin&D  (fun  peu  jJus  ^n  degré  :  H 
rait  qnll  sciait  encore  poii&le  de  prolonger  cet  arc,  qni  passera  1  ptf  * 


DL   L'ASTRONOMIE.  S^*, 

distance  d'Ingolstadt ,  et  qui  assurera  les  positions  d'une  partie  de  l'Aile- 
magne;  mais  le  C"  Bonne  ayant  voulu  se  charger  seul  de  la  carte,  le  l8ot* 
C.*"  Henry  a  quitté  la  Bavière. 

Les  voyages  de  M.  le  baron  de  Zach  et  de  jilusieurs  de  ses  coopérateurs 
noui  ont  aussi  donné  de  nouvelles  lumières  et  de  nouvelles  positions,  qui 
avancent  la  géographie  de  I*AlI«nagne. 

Le  colonel  Delecoq  a  continué  sa  cane  de  '^''estphalie. 

M.  le  baron  d'Ende,  membre  du  Conseil  suprême  d'appellation  à  Celle,  a 
publié  un  volume  sur  fa  détermination  de  plusieurs  endroits  de  la  basse  Saxe , 
vempli  d'oI>servattons  et  de  calculs  ;  il  a  complété  son  observaioiie. 

La  géographie  des  pays  éloignés  prend  tam  wxt  nouvelle  activité.  Le 
capitaine  Baudin  ,  dont  j'avais  annonce  le  voyage  pour  les  nouvelles  décou- 
vertes, avait  quitté  l'Ile  de  1-rance  le  xz  mars;  et  quoiqu'on  se  plaigne  beau- 
coup de  lut ,  nom  avons  lieu  d'cqiérer  qu'on  a  d^ji  fait  des  découvertes  inté- 
ressantes à  la  nouvelle  Hollande,  le  seul  pays  de  la  terre  qui  nous  soit  presque 
inconnu,  quoiqu'il  ait  deux  mille  lieues  de  tour.  L'astronome  Bernier ,  qui  est 
avec  lui ,  plein  d'intelligence  et  de  courage,  ne  nous  laissera  rien  à  désirer, 
à  moins  que  le  capitaine  ne  contrarie  son  zèle. 

Au  mois  de  juin,  le  Gouvernement  français  a  accordé  des  passe  ports  pour 
les  vaisseaux  anglais,  V Invesiigator ,  capitaine  Flinders,  qui  était  sur  le  point 
d'apparetUer  pour  aller  faire  des  découvertes  dans  la  mer  du  Sud ,  et  pour 
le  Lddy  Nelson  ,  commandé  par  le  lieutenant  Grant ,  qui  accompagnera  !*/«• 
Vistigator  dans  les  recherches  le  long  des  côtes  de  la  nouvelle  Galles. 

Le  C.*"  de  Guignes  fils,  arrivé  de  la  Chine,  où  il  a  été  depuis  1784  jus- 
qii*en  1797,  donnera  probablement  quelques  iamièies  sur  cette  i>elle  partie 
du  monde ,  lorsqu'il  publiera  le  journal  de  son  voyage. 

Le  baron  de  Ilumboldt,  physicien  plein  de  courage  et  de  lumières,  est 
allé  dans  l'Amérique  mcridionole  ,  où  il  a  lait  treize  cents  lieues  dans  les 
désertt,  avec  des  peines  extrêmes  et  des  dangeis  effroyables ,  pour  nom  îàn 
connaître  la  géographie  en  même  temps  que  la  physique  et  l'histoire  natu- 
relle de  ces  pays  nouveaux  pour  nous;  il  se  propose  d'aller  ensuite  au  Pérou, 
et  enfin  au  Mexique. 

M.  Déferrer  m'a  envoyé  des  observations  qui  donnent  la  position  de  Nat- 
.chetz  dans  la  Louisiane  ,  et  de  la  Guaira  dans  l'Amérique  méridionale  : 
latitude,  31°  33'  4^";  diiicrence  des  méridiens,  6^  is'  ai  ':  et  pour  la  Guaira, 
io»36'4o''N.  et4"37'ii*.  * 

Le  C.*"  Nouet  nous  a  envoyé  d'Égypte  im  annuaire  calculé  poiv  ce 
pays-là,  et  plusieurs  posnions  des  villes,  jusque  dans  L  haute  Egypte,  mal- 
gré le  climat ,  les  dangers  et  la  fatigue  inconcevable  qu'exigent  de  pareilles 
observations;  k  vakurdu  degré,  56880  toises;  le'stade  égyptien ,711  pieds;  la 
coudée  ^ptienne,  a  1,3}  pouces;  le  stade  grec,  48  7,5  43  pieds,  et  la  coudée, 
19,5017  pouces  :  enfin  il  nous  a  rapporté  lui-mètne  la  suite  de  ses  travaux. 
Le  C.'"  Eourier  nous  a  rapporte  des  desshis  des  zodiaques  de  la  haute 
Égypte ,  qui  attestent  la  haute  antiquité  de  rastrononie,  tt  il  en  conchu  que 
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rétablissement  des  constellations  remonte  à  quatorze  mille  ans,  comme  Dupob 
looi.  l'avait  présumé  :  mais  le  C.'"  Visconii,  un  de  nos  pliu  gnmdt  mfwjMÎrei» 
n'adopte  pas  cette  haute  antiquité. 

Le  C.*"  Marquis ,  prétét  de  ia  Meiuihe ,  a  envoyé  au  buiem  dn  longi> 
cndes  les  obsenrations  et  les  manoscriis  dn  P.  Bariet ,  Jénàte  de  Nancy  :  on 
y  titniire  des  choses  intéressantes. 

Je  dois  dire  im  mot  de  la  météorologie.  Le  C.'"  Lamarck  a  publié  un 
Annuaire  météorologique  ,  où  il  rapporte  beaucoup  d'observations,  et  indique 
les  variations  de  sabons  que  l'on  peut  piénmier  pour  le  cours  de  cette  année. 
Le  ministre  de  l'intcrieur  a  établi  une  correspondance  mcictjrologique  pour 
multiplier  les  obs^vaiions  ;  et  le  C.*"  Lamarck ,  qui  a  sollicité  cet  établisse- 
ment ,  le  dm  tourner  au  profit  de  la  science,  qui  est  encore  i  sa  naissance. 

Le  C.'"  Burckhardt  a  fait  aussi  pour  la  meieorologie  un  travail  long  et 
curieux.  Il  a  discuté  quinze  mille  observations  du  barooiètie  pour  pouvoir 
calculer  l'influence  des  vents ,  et  il  a  trouvé  que  le  tcnt  dn  sud  donne  pour 
ia  hauteur  moyenne  27*  11'},  tamfis  que  l'est  donne  x8f  l'p.  Il  a  ausn 
trouvé  qw  in  hauteur  au  bofd  de  la  nwr  eit  aS'  a'  a  sur  la  Médisenanée,  ce 
28'  2'  8  sur  l'Océan. 

Le  3  novembre ,  il  y  a  eu  dans  la  mer  Baltique  un  ourag»  teirble,  qui 
a  ùh  pcrir  des  vaisseaux  et  qui  s'est  fait  sentir  jusqu'à  Brest.  Le  7  ,  il  y  a 
eu  en  Provence  un  orage  qui  a  produit  soixante- treize  lignes  d'eau  en  deux 
heures  et  demie  de  temps,  par  un  vent  de  S.  S.  £.  Il  a  occasionné  des 
dégâts  extrêmes  à  MandUle  et  dans  les  environs;  plusieurs  personnes  ont  péri , 
et  il  y  a  (ies  pertes  qui  montent  à  quelques  millions.  Le  C"  Thulis  a  trouve 
des  notes  des  orales  du  1 2  juillet  1 748  ,  du  4  septembre  1 764 ,  du  i }  sep- 
tembre 1772;  ma»  personne  n'avait  idée  d*nn  orage  pareil  k  celui  de  cetia 
année.  La  plaine  du  Pô  a  aussi  éprouve  un  immense  débordement. 

La  classe  des  sciences  physiques  et  mathématiques  de  l'Institut  a  choisi,  b 
a.6  germinal ,  trois  astronomes  qui  ont  été  présentés  à  l'assemblé*  génénb 

f>our  la  place  d'associé  vacante  par  la  moit  du  C.**  Saim^Jacqnes  :  ce  sont 
es  C.""  Vidal ,  Sepmanville  et  Bernard. 

La  section  d'astronomie  avait  encore  présenté  les  C.""  Chabrol  de  Murol, 
de  Riom,  Pictet,  de  Genève ,  et  Qucikm,  officier  de  vaisMau.  J'avais  mêmt 
fait  une  liste  d'astronomes  connus  en  France,  qui  contenait  le  C.*"  Henry, 
revenant  de  Pctersbourg;  Nouet  et  Beauchamp ,  qui  revenaient  du  Levaiu; 
les  C.***  de  Ratte  et  Ponevin ,  à  Montpellier  ;  Bernler  etBitsy,  qui  sont  partit 
avec  le  capitaine  Baudin  ;  Lechevalier  ,  aux  relatioitf  extérîetures  ;  Kramp, 
à  Cologne;  Duvaucel ,  à  Evreux  ;  Guérin,  àAinhoise;  Mougin,  à  la  Grand'- 
Combe- des- Bois;  Maingon  et  Lancelin,  à  Brest;  Jacutot,  à  Dijon;  Bianc- 
pain  et  Degrand ,  i  Marseille.  Si  Ton  y  afoute  les  six  astronomes  associés  à 
l'Institut,  on  verra  que  cette  science,  la  plus  ingrate  et  la  plus  négligée,  four- 
nit encore  bien  des  sujets  en  1-  rance.  Aussitôt  que  la  paix  est  venue  relever  les 
espÀances  des  gens  de  lettres,  j'en  ai  profité  pour  sollklMrdt  tomes  parts,  afin 
que  rastronomie  profitât  de  cet  hcurau  événement.  . 
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L'Académie  de  Pctersbourg  m'a  tendu  la  pension  qxi'elle  avait  coutume  >— — 
de  m'envoyer  depuii  trente  aiis  puur  le  bien  de  l'asuonomie,  avec  les  arré-  1801. 
rages  dés  années  cjue  la  guerre  m'avnt  èmplché  ét  ncvnAr.  L'emperaur  de  « 
Russie  a  approuve  le  désir  de  l'Académie  Ajpec  égard,  et  la  proposition  que 
le  président  ,  M.  ie  baron  de  Nicolay  ,  aTWen  voulu  ftire  à  sa  majesté. 

.Le  roi  d'Étrurie  a  promis  de  propager  l'astronomie  à  1-iorence.  11  y  a  déjà 
de  beaux  instraincns  dam  son  obsmatoiie;  M.  Fai»rom  me  promet  qu'on  y 
placera  un  obterrateur  :  il  demande  un  de  mes  élèves  ;*et  cette  drctNUtanct 
m'a  fait  regretter  de  n'en  avoir  pas  un  plus  grand  nombre. 

Le  gcncral  Jourdan  m'a  lait  espérer  que  l'observatoire  de  Turin  serait  mil 
en  état ,  et  le  C/*  VasiaQî ,  préûdent  de  l'Académie ,  m'écrit  qu'on  n'attend 

que  l'arrivce  du  C.'"  Delamhrp. 

Le  ministre  de  la  marine  a  donné  des  ordres  pour  qu'on  fit  à  Brest  de 
nourdlei  observations  sur  les  marées,  observations  que  je  demandais  pour 
compléter  le  Traité  du  flux  et  du  reflux  de  la  mer  que  j'ai  donné ,  pour 
confirmer  la  belle  théorie  du  C.'"  La  Place  dans  sa  Mécanique  céleste,  et 
pour  connaître  jusqu'oii  va  l'inHuence  du  veni  sur  les  marces. 

Nous  avons  demandé  au  premier  Consul  de  nons  procurer  d'Espagne  deux 
milliers  de  platine ,  pour  faire  un  tâescope  de  irente-six  pieds ,  et  nous  avons 
lieu  de  l'espérer.  Notre  télescope  surpassera  |>eut-être  celui  de  Herschel. 

A  Paris,  l'Observatoire  a  acquis  le  til;>  cadet  du  C"  Méchain  :  le  ministre  de 
l'intérieur ,  Je  C.**  Chaptal ,  a  consenti  que  le  bureau  des  longitudes  angmentic 
ses  dépenses  pour  ce  nouveau  sujet  ;  et  moi  j'ai  fait  l'acquisition  du  C."  Giroult, 
dont  la  jeunesse  et  l'assiduité,  me  fournissent  de  nouveaux  secours,  et  ne  me 
laissent  d'autre  regret  que  de  ne  pouvoir  pas  les  multiplier  autant  que  l'astro- 
nomie l'exigeraît. 

Nous  avon<:  parlé  ,  dans  l'htttoire  df  tSoo,  de  la  pérte  que  fit  l'astronomie, 
le  j  novembre  i  800 ,  dans  la  personne  de  Kainsdcn.  C'est  à  lui  que  l'on 
devait,  depuis  vingt  aiu,  les  plus  beiinc  et  les  pfau  gnaé$  insnumens,  Us 
lunettes  les  plus  parfaites,  les  idées  les  plus  ingénieuses.  Trougliton  est  actuel- 
ftmeni  le  plus  célèbre  artiste  de  l'Angleterre ,  et  il  se  prépare  à  nous  dédomma- 

Ser  de  cette  perte  :  déjà  il  a  lait  de  très-beaux  imiruinens,  et  leC."  Pictet,  • 
e  Genève,  nous  en  a  rapporté  demièrenient. 
Ifous  avons  perdu,  le  10  février,  le  C."  Saint -Jacques  de  Silvabelle , 
directeur  de  l'observatoire  de  Marseille ,  qui  s'était  distingué  par  des  recherches 
de  théorie  dès  1753,  comme  on  le  voit  dans  les  Transactions  philosophiques, 
ensuite  par  des  observations  utiles»  U  avait  soixante-dix-neuf  ans,  et  11  s'oc« 
cupait  encore  utilenient.  Son  éloge  panâm  dans  le  Journal  du  Lycée  de  son 
département. 

Il  a  été  remplacé  par  le  C.**  ThaOs,  ifâ  était  depuis  long-temps  directeur 
adjoint  de  l'observatoire.  Celui-ci  avait  tait  des  prosélytes  et  des  élèves ,  les 
C.""  Blancpain  et  Degrand;  mais  ils  nous  ont  écliappé  l'un  et  l'antie,  au 
détriment  de  l'astronomie. 

Au  mon  éfe  décembre  1800 ,  Mateucd  est  mort  à  Bologne.  C'<9C  à  lui 
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wii^»  que  nous  devons  les  derniers  volumes  dfbii^plicincrides  de  Bologne,  qui  vont 
1801*  îniqu'i  tSio.  11  •  été  remplacé  par  les  C."'  Ciccolini  et  Gugltelniini ,  qui 

promettent  une  nouvelle  activitc  cI.uks  un  observatoire  que  Itllinfdif  Znotli 

et  Mateucci  ont  rendu  iniéressan^epuis  près  d'un  siècle. 

M.  Glia&pai  m  mon  à  Ifadnp  u  «▼ait  fait ,  il  y  a  long-temps,  des  obicr- 

vatiom  et  £t  calculs  ipâ  Vw/mat  fint  connaîtie  «vantagenseniait  en  asno- 

nomie. 

M.  Chevalier  ,  Oratorien ,  est  mort  à  Prague.  Il  avait  fait  des  observa- 
tioiis  Utiles  à  Lisbonne  eil  17(9,  et  i  Bruxelles.  Il  est  diflRfient  dn  C.**  Leche- 
Talicr  qui  a  fait  des  observations  au  Levant. 

Le  8  octobre ,  est  mort  à  Paris  Gabriel  de  l^ory ,  âgé  de  quatre-vingt-ou 
ans.  Il  avait  fait  en  17J  i  un  voyage  en  Espagne,  et  en  17$  )  un  voyage  en 
Portugal  et  k  Vile  de  Madère ,  pour  en  déterminer  la  position.  Sea  observadons 
sont  dans  les  Mtmoires  de  1768  ,  paee  2jo ,  et  dans  ceux  de  177a,  seconde 
partie.  11  donna,  dans  tes  Mémoires  de  1770,  la  description  d'un  observa- 
toire portatif  ;■  et  dans  le  troisième  volume  des  Savans  étrangers ,  l'observa- 
tion de  Mercure  sur  le  soleil  en  1753.  Des  1 7  j  1  ,  il  avait  public  une  description 
de  l'octant  à  réflexion  pour  la  mer.  11  avait  répandu  le  goût  des  observanons 
dans  la  maime  royale.  Clielgd*eicaân  et  gouveiacnr  des  fles  sous  le  vent, 
ii  avait  eu  des  moyens  de  contribuer  à  l'émulatioa  ».  et  il  les  avait  toufoio 
employés  :  aussi  avait-il  été  nommé,  en  i7<^5 ,  associé  libre  de  l'Académie 
des  sciences,  et  en  1798,  membre  de  1  Institut. 

Oa  a  tou|oacs  comprn  à  l'Académie  et  è  rinstitnt  combien  on  avait  besoin 

da  COOpérateurs  éclaires  pour  avancer  nas  connaissances  daiis  In  marine  ,  le 
plus  difficile  de  tous  les  ans ,  et  la  plus  importante  de  toutes  les  sciences  pour 
la  prospérité  et  la  grandeur  des  états. 

Mais  la  plus  grande  perle  de  l'aSMOittO—ie»  eaïaa  annép  ,  est  relie  de  .Tosf|  h 
de  Beauchamp.  11  était  né  &  Vesoul  le  29  juin  17J2.  11  entra  en  1767  dans 
l'ordre  des  Bernardins ,  où  son  oncle  Miroudeau  avait  une  abbaye  régulière. 
Celui^  ayant  été  nommé*  en  1774  >  évcque  deBdbylone,  destina  son  nevm 
à  partager  ses  fonctions,  et  le  fit  venir  à  Paris  pour  l'y  prcjiarcr.  Le  jeune 
Beauchamp  avait  du  goût  pour  les  sciences  :  il  profita  de  sou  scjour  à  Paris, 
et  suivit  nos  coius  du  CoU^  de  France  en  1780.  Je  secondai-  ses  Afo- 
sitions  pour  l'astronomie  ,  en  lui  faisant  voir  combien  il  nous  serait  utile  en 
Asie.  11  partit  enfin,  et  le  18  septembre  1781  il  arriva  à  Alep  avec  son 
oncle,  qui  ne  put  continuer  le  voyage.  Beauchamp  alla  seid  à  Bagdad  pour 
fenq^  les  fonctfons  épiscopales  en  qualité  de  vicaire  génàaL 

En  1781  ,  j'obtins  du  ministre  de  la  marine  des  instrumens  que  je  lui 
envoyai,  et  dont  ii  fit  un  excellent  usage.  Son  voyage  d'Alep  à  Bagdad  est 
dans  le  Jonmal  des  savans  de  1784 ,  in-4.' ,  page  ;  ses  obaervaôoai 
fiûtes  à  Bagdad  ,  et  ses  notices  sur  les  Turcs  et  les  Arabes  ,  page  4J9* 

Au  mois  de' janvier  1784,  il  alla  à  Bassora  et  au  golfe  Persique. 

Je  reçus  de  lui  une  carte  du  cours  du  Tigre  et  de  l'Euphrate»  depuis  Din^ 
békir  jusqu'à  Bassora  et  «n  goUb  Pecwiae,  c  eii>i-^ ,  sur  noâi  cmi  liaiMS  de 
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longueur,  et  je  publiai  l'extrait  de  ce  vovnge  dans  le  Journal  des  savans  du 
mois  de  mai  17^}  y  p,  2,^6  et  28),  Les  diHcrens  volumes  de  ce  Journal,  ainsi  1  <io  l . 
que  les  Mémoires  de  PAcadémie ,  nafermcnt  mie  nmltitiide  d'<d»iervarioiis 
fiiites  par  Beauchamp ,  comme  le  passage  de  Mercure  sur  le  soleil  le  4  mû 
1786.  —  Journ.  1 787,  page  361 .  On  y  parle  de  l'établissement  de  son  obser- 
vatoire, pages  ^oi  et^fiH.  Je  reçus  de  lui  une  carte  de  la  Babylonie.  li  apporta 
à  l'abbé  tiarthclemy  des  dessins  de  momimens,  des  inscriptions  et  des  médaiOa 
de  l'ancienne  Babylone ,  ainsi  que  des  mnmncrits  arabes. 

Dans  son  premier  voyage,  il  s'embarqua  sur  un  petit  bâtiment  arabe; ii  fut 
pris  d'wi  calme  en  mer;  l'eau  manqua  dans  le  bâtiment,  et  il  resta  i  Paideur 
du  soleil  brûlant,  près  du  tropique,  l'espace  de  quarante- huit  heures,  sans 
avoir  une  goutte  d'eau  pour  se  nûfraichir  la  boucbe.  11  retourna  i  Basson,  où 
il  fut  malade  à  la  mort. 

En  1787 ,  je  l'engageai  i  aller  }t  la  mer  Caspienne,  pour  décider  la  ques- 
tion de  la  situation  de  cette  mer,  et  déterminer  les  longitudes  de  cette  pallia 
de  la  Perse  ,  sur  laquelle  il  y  avait  cinq  à  six  degrés  d'incertitude  :  j'en  ai 
public  le  résultat  dans  les  Mémoires  de  l'Académie  pour  1787.  Dans  ce  voyage, 
il  fût  battu  et  volé,  et  il  en  rapporta  une  fièvre  qui  dura  dix-bnic  mois* 
Mais  il  fit  la  carte  de  son  voyage,  et  M.  le  baron  de  Zach  l'a  publiée.  II 
observa  à  Casbine,  le  30  juin  1787,  une  éclipse  de  lune,  la  plus  importante 
qu'on  ait  jamais  observée.  —  Journal  des  savans,  1788 ,  p.  l 'èy .  —  Mémoires  de 
VAeadhmg,  1787.  La  rehtion  de  son  voyage  en  Perse  se  trouve  dans  le  Jour- 
nal des  savant  de  1790,  /*  jzSt  les  notes  sur  les  antiquités  babyloniefuies , 
page  7^6. 

Le  i4  janvier  1787,  il  revint  à  Bagdad  après  ion  voyage  de  Pene. 
Les  observations  de  Mercure,  cjui  sont  si  rares  en  France  ,  étaient  une  des 

choses  qup  je  lui  avoia  U  plut  recommandées.  Il  en  a  plus  fait  à  lui  seul  que 
tous  les  astronomes  européens  dans  toute  leur  vie,  et  plus  que  l'on  n'en  avait 
eu  depuis  l'origine  de  J*astronomie.  Il  Ta  vu  plus  près  du  soleil  qu*on  ne  l'avait 
jamais  observé.  J'ai  publié  pltisieurs  de  ses  observations  dans  les  Mémoires  de 
l'Académie,  et  c'est  à  lui  que  je  dois  les  plus  grands  secours  pour-  les  tables 
de  cette  planète  que. j'ai  publiées. 

Il  observa  aussi  les  étoiles  que  nous  ne  pouvions  voir  i  Paris;  et  ses  manus- 
crits ,  qu'il  m'a  laissés,  fourniront  d'utiles  supplément  i  llmmense  coUeciion 
d'étoiles  que  j'ai  publiée  dans  l'Histoire  céleste. 

M.  fe  baron  de  Zach  ,  dans  son  excellent  Journal ,  a  souvent  fait  usage 
des  observations  de  Beauchamp,  même  cette  Armée  ^  pages  tjj,Jt}  €t  fît. 
Il  avait  déjà  fait  graver  le  portrait  de  l'auteur  d:ins  le  Joamal  de  OHUt  17^8, 
comme  il  a  publié  ceux  desjpius  célèbres  astronomes. 

Beauchamp  avait  entreprit  la  revue  génAde  du  ciel ,  pottf  lectifier  les  posi* 
tions  des  étoues ,  et  il  en  avait  déjà  piuiseurt  milliers.  Mab  biemôt  il  apprit 
que  le  département  de  la  marine  lui  retirait  une  gratification  annuelle  de  deux 
mille  livres  dont  il  jouissait  ,  et  sans  laquelle  il  ne  pouvait  subsister  i 
Bagdad. 
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■  ■  Le  I décembre  1 78^ ,  il  partit  de  Bagdad ,  et  arriva  à  Paris  le  3  septembre 

i8oi«  1790. 

En  1 79 1  et  dam  les  années  suivantes ,  }e  ne  cessai  de  sollidio'  fat  ministres 
et  l'  A$sein}}{ée  nationale  pour  qu'on  te  renvoyât  à  Bagdad  y  lepiendre  sa 

observations. 

Au  mois  de  fifvrier  1 79  5  »  f 'obtins  de  laConvention  naticMude  une  indennlié, 

et  il  me  repondit  :  «  Je  vois  que  vous  tirez  sur  moi  une  leitre  de  change 
»  que  je  ne  pourrai  acquitter  qu'en  Turquie  ;  je  partirai  donc.  »  Il  (]uittait| 
en  effet ,  un  peu  à  regret  un  pays  et  une  famille  qu'il  chérissait. 

Ce  ne  fût  que  le  ^  mars  1795  que  j'obtins,  par  te  secours  du  C.*"  Vol- 
ney,  sa  nomination  au  consulat  de  Mascate  en  Arabie,  et  il  vint  à  Paris  le 
27  mars.  li  fut  obligé  d'aller  en  Italie  chercher  un  navire  pour  Cotutaa- 
tinopte.  II  épronra  diverses  contrariétés  ,  et  au  mois  d'Avril  1796  9  éiaii 
encore  en  Italie.  Il  partit  enfin  ;  il  alla  fait»  des  observatiom  dans  i'Archi- 
pcl ,  çi  il  n'arriva  à  Constantinopie  que  te  %i  novembre  175^6.  J'ai  ROda 
compte  de  son  voyage  page 

Il  rectifia  la  géographie  de  la  mer  Nonre ,  sur  laqndle  H  y  avait  des  encan 
énprmes.  Je  rendis  compte  de  ses  observations  dans  la  Coimaîssance  des  lenp 
de  Tan  VIII  [t  Soc] ,  et  il  en  donna  lui-même  une  notice  pluf  «ftendw  diâi 
te  second  volume  de  la  Décade  égyptienne. 

Il  se  préparait  à  aller  Mascate;  mais  la  guerre  avec  les  An|^ab  rendnta 
voyage  dangereux  et  inutile. 

Au  mois  de  mars  17^8 ,  on  l'envoya  eu  £gypte  en  attendant  qu'il  H 
aller  à  Mascate. 

A  te  fin  de  1798 ,  il  s'offrit  au  coiupiénuic  de  l'Égypte  ,  notre  iihsn 

Pon.T])arte,  pour  aller  à  Constantinopie  porter  des  paroles  de  paix.  Mais  i« 
Anglais I  qui  le  craignaient,  parvituent  à  le  fair<>  Arrrt^r,  ainsi  que  louiiâ 
Français,  et  il  gémit  prcs  de  trois  ans  dans  la  captivité  au  Ibrt  «teFann^t 
à  l'entrée  de  la  mer  Noire,  à  dix  lieues  de  Conttantinopte.  II  y  COOOSClt 
une  maladie  de  poitrine  dont  il  ne  put  guérir. 

La  paix  ayant  entni  amené  son  élargissement,  il  partit,  le  ^3  septenbei 
de  Constaniinopte ,  encore  malade  ;  et  i  peine  arrivé  à  Nice ,  il  y 
le  19  novembre  1801,  en  augmentant  le  martyrologe  de  r;istronomie. 

Le  premier  Consul  devançait  son  retour  en  le  nommant  commissaire  (fc* 
relations  commerciales  à  Lisbonne;  et  il  apprit  avant  sa  mort  qu'il  était <ii^ 
tingué  et  récompensé  par  te  plus  grand  homme  de  l'univen. 

Il  est  peu  de  personnes  qui  aient  si  bien  employé  le  court  espace  de  " 
■  vie.  Heauchamp  avait  tous  les  genres  de  mérite  et  de  savoir.  Les  devoirs»^ 
la  religion  n'étaient  pas  négligés  par  le  philosophe;  la  congrégation  de  » 
Propagande  i  Rome  avait  témoigné  sa  satisfaction  du  zèle  de  Beauchamp  dans 
les  fonctions  apostoliques.  Aussi  je  sollicitais  son  oncle  pour  lui  faire  doniitf 
son  évêché.  11  le  promettait;  mais  il  est  mort  en  1798  à  l'hôpital,  ^i'^ 
fhte  montré  inniitemcni  dans  te  révolotion  épiïcopafe, 
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1802.  1803. 

Cette  nnnée  a  été  àgiuSâB  par  la  dccouvene  d'une  planète.  C*e$t  encore 

par  un  hnsard  heureux  que  cette  dixième  planète  a  été  trouvée;  mais  ce  hasard 
ne  pouvait  favoriser  qu'un  astronome  intelligent  et  assidu. 

Le  aS  mais  1 80a ,  sur  ies  neuf  henres  du  soir ,  M.  le  docteur  Olbers 
observait  la  planète  de  Piaszi»  dont. les  astronomes  étaient  occupés  depuis 
un  an.  Il  parcourait  avec  sa  lunette  toutes  les  petites  étoiles  à  l'aile  de  la 
Vierge ,  pour  s'assurer  de  leur  position ,  et  pouvoir  établir  plus  facilement  le 
iieu  de  la  planète.  II  en  était  k  la  vingtième  étoile  de  la  Vierge ,  près  de 
laquelle  il  avait  observé  la  planète  au  mois  de  janvier.  Il  fut  surpris  de  voir 
auprès  de  cette  étoile,  qui  est  de  sixième  grandeur,  une  .lutre  étoile  plus  petite, 
de  septième  grandeur  ;  il  était  bien  certain  qu'elle  n'y  était  pas  lors  de  ses 
premières  observations  :  il  se  hâta  donc  d'en  déterminer  la  position  ;  et  ayant 
continué  pendant  deux  heures,  il  vit  qu'elle  avait  déjà  changé  de  place  dans 
cet  intervalle.  Les  deux  nuits  suivantes  lui  procurèrent  le  moyen  de  s'assurer 
de  son  momrenient,  qui  était  de  <fiz  minutes  par  jour.  Le  aS  man,  à  neuf 
heures  vingt-cinq  minutes ,  temps  moyen  à  Bremen»  dUeavMt  i84*  56'  d'ascen- 
sion droite  et  1  1°  53'  de  déclinaison  boréale. 

On  était  dans  l'habitude  de  regarder  comme  comète  tout  astre  qui  a  un 
mouvement  :  les  planètes  de  HerKnel  et  de  Ptazri  avaient  été  traitées  de  mime 
lors  de  leur  découverte.  Celle  de  M.  Olbers  ne  ressemblait  pas  pins  que  les 
deux  autres  aux  comètes.  Avec  une  lunette  acromatique  grossissant  cent  quatre- 
vingt  fois ,  on  ne  pouvait  la  distinguer  d'avec  les  étoiles  de  septième  gran- 
deur; elle  était  mieux  terminée  que  la  planète  de  Piazzi;  et  avec  un  télescope 
de  trei/e  pieds ,  gr..'5M>>.iin  Urux  cent  quauc  vingt-huit  fois ,  elle  semblait  avoir 
un  diamètre  de  quatre  secondes  :  mais  c'est  un  effet  de  l'irradiation  ou  de  la 
dispersion  des  rayons,  qui  font  toujours  parattie  les  «fiamètres  trop  grands  ; 
car  les  satellites  de  Jufnter  parausent  beaucoup  plus  gnuub  que  les  nouvelles 
planètes ,  et  nous  savons  très-bien,  d'aillems,  qu'ils  iront  pas  une  seconde  de 

diamètre  apparent. 

M.  Maskel)  ne  a  trouvé,  par  la  méthode  des  Aaphragmes  mb  sur  Pobjectif 
de  sa  lunette ,  que  la  lumière  de  la  planète  dé  Piaszi  est  plus  finte  d*uiie  mdtié 

que  celle  de  la  nouvelle  planète.  ^ 
Dès  que  M.  Olbers  eut  observé  le  nouvel  astre  pendant  quatre  jours,  il 

fn  ilonna  avis  aux  astronomes  ;  et  le  1  o  avrS  ,  en  recevant  sa  hltie ,  le 

C.**  Burckhardt  alla  tout  de  suite  à  l'École  militaire  pour  chercher  l'astret  et 

3  envoya  ,  le  lendemain,  son  observation  à  l'Institut. 

II  s'occupa  bientôt  à  calculer  l'orbite  :  il  essaya  d'al;ord  le  cercle ,  ensuite 

la  parabole  comme  pour  les  comètes  ;  mais  au  bout  de  trois  jours ,  ses  éié- 

mens  se  trouvèrent  en  erreur  de  30"*  Il  essaya  aussi  des  ellipses  de  dfliâreates 

dimensions. 

Le  1 5  mai,  une  leuie  de  M.  de  Zadi,  célèbre  astronome  de  Gotha,  nous 
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■  ■■  apprit  que  M.  le  docteur  Gauss,  astronome  de  Brunswick,  avait  trouvé  une 
1802.  ellipse  qui  satisfaisait  aux  premières  observations.  Le  22  mai,  nous  en  reçûmes 
les  détails  ;  il  trouvait  la  révolution  de  quatre  ans  sept  mois  et  vingt-sept  jours , 
et  l'inclinaison  de  3  y*.  Cette  grande  inclinaison  temMaic  tiicr  cec  ame  de 
Tordre  des  planètes,  et  quelques  astronomes  l'-ippclcrc  nt  ccmcte  ;  mais  sa  proxi- 
mité et  son  apparition  continuelle  ne  permettent  pas  de  la  mettre  au  nombre 
de  ces  astres  que  l'on  perd  de  vue  si  long-temps  et  à  d'énormes  distances. 

Le  C/"  Burckhardt  faisait,  de  son  côté,  de  semblables  recherdies ;  il  fit 
plusieurs  essais  sur  des  ellipses  très-alongées»  qui  le  lamenèient  à  un  rénltai 
.  fort  approchant  de  celui  de  M.  Gauss. 

En  voyant  que  cette  planète  «tait,  comme  celle  de  Piaxd,  entre  Ma»  et 
Jupiter,  et  que  son  mouvement  devait  être  très-aficttf  par  l'attraction  de 
Jupiter,  le(^."'  Burckh.irdt  entreprit  de  calculer  ces  perturbations.  Le  calcul 
est  long  et  dihicile ,  à  cause  de  la  grande  inclinaison  et  de  la  grande  excentri- 
cité :  mais  il  est  indispensable  pour  avoir  Ptnbhw  avec  quelque  cnctitade;  car 
les  perturbations  vont  à  piusieiu's  degrés. 

Enfin ,  le  4  juin,  il  termina  ces  pénibles  calculs ,  et  if  trouva  des  élémens  qu'il  a 
perfectionnés  ensuite  sur  les  observations  faites  jusqu'au  20  septembre;  les  voici: 

Distance,  2,765^,  ou  95890000  lieues. 

Révolution,  1683  ,  ou  quatre  ans  sept  mois  et  treize  Jouis. 

Excentricité,  0,2463  ;  équation  de  l'orbite,  28"  2j'. 

Anomalie,  le  4  avril,  à  10^  51'  17",  42"  21'  9",  comptée  da  périhéfie. 

Périhélie,  4'  i»  12'  19":  nœud,  5*  22*  28';  inclinaison,  34'  3>'« 

Les  premiers  éltmens  satisfaisaient  à  cinq  observations  des  4  .  i  6  et  27  avril , 
7  et  20  mai ,  les  deux  dernières  faites  par  les  C."*  Burckhardt  et  La  Lande 
neveu  :  ib  ont  continué,  ainsi  que  les  C.*"*  Méchain,  Mener  et  Ddambie, 
de  r<dMerver  tant  qu'on  a  pu  la  voir  au  méridien,  parce  que  ce  sont  Im 
observations  les  plus  sûres.  Après  le  2 1  mai ,  il  a  fallu  d'autres  instrumens 
et  d'autres  étoiles;  mais  elle  en  traverse  continuellement  qui  se  trouvent  dans 
les  50000  étoiles  qué  nous  avons  publiées.  Le  1 5  fuin ,  les  démens  s'accor- 
daient ,  à  tjuelques  secondes  près ,  avec  les  observations  des  C.""  Mcchaîn 
et  Messier;  ce  qui  confirmait  l'exactitude  des  c  iémens  trouvés  par  le  C.'"  Burck- 
hardt ,  et  nous  assure  que  le  mouvement  de  ia  nouvelle  planète  est  déjà 
connu.  Au  reste,  M.  de  Zach  a  publié  beaucoup  d'olMervations  dans  son 
Journal.  Le  C.'"  Messier  Ta  observée  ftuqu'aa  33  octobie  :  cDe  éiak  si  petite, 
qu'à  peine  pouvait-on  la  distinguer. 

Le  C."*  Chabrol  de  Mtux>l  nous  calcula  une  éphéméride  qui  donnait  la 
situation  de  cette  planète  jusqu'au  ai  octobre,  parce  quH  y  avait  apparence 
qu'on  la  verrait  jusque-là.  Les  élémens  que  nous  avons  rapportés  ci-dessus 
représentent ,  à  quelques  secondes  prcs,  les  observations  des  4  avril,  20  mai, 
9  juillet ,  j  août  et  20  septembre ,  et  ils  doraient ,  pour  le  5  février  1 803 , 
247*  4''  d'ascension  droite,  et  5°  38'  de  déclinaison  boréale;  ce  qui  ne 
diffère  que  de  quelques  minutes  de  l'éphéméride  de  M.  Gauss.  Cette  planète 
aura  jusqu'à  33"  :  de  déclinaison  australe  en  1806,  et  alors  elle  sera  difficile 
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à  voir  à  Paris;  mais  le  C."  Vidal,  qui  l'a  déjà  bettlCOII|>  àbtOfét  cette  '■  ' 
année,  pourra  ia  suivre  alors  mieux  que  nous.  iSoi» 
Sa  plus  grande  décUnaiton  boréale  ne  passera  pas  %6*  { ,  terne  où  elb 

arrivera  dans  un  an.  On  aura  plus  de  facilité  pour  la  voir  ;  mais  sa  distance 
sera  double,  et  sa  lumière  quatre  fois  moindre  que  cette  année.  Au  mois  de 
mars  1^04,  elle  sera  trois  fuis  plus  cloignce  :  elle  aura  neuf  fuis  moins  de 
fumière  ;  elle  sera  probablement  tfiffidle  à  Observer. 

Cette  nouvelle  orbite  coupant  celle  déPiazzi,  j'étais  fort  curieux  desavoir 
si  les  deux  j)lanctes  ne  pouvaient  pas  se  rencontrer;  mais  j'ai  trouvé  que  quand 
elles  seront  dam  le  même  plan,  il  y  aura  encore  dix-neuf  millions  de  lieues 
d*întervalie  entre  les  denx  planètes. 

La  planète  d'Olbers  est  très-petite;  en  supposant  une  demi-seconde  pour 
son  diamètre  apparent ,  je  trouve  qu'elle  n'aurait  guère  que  cent  lieues  de  dia- 
mètre réd.  M.  Hencbd  lui  en  doiràe  qnaue  Ibis  immis,  dans  on  mémoire  tpi% 
a  lu  à  la  Société  royale  de  Londres  le  7  mai.  II  «fit  que»  le  a»  avril ,  la  planète 
de  Piazzi  n'avait  que  vingt-deux  centièmes  de  seconde  ,  et  celle  d'Olbers 
treize  centièmes  ;  mais  il  me  semble  que  nous  n'avons  aucun  moyen  de  nous 
assurer  de  quantités  aussi  petites. 

M.  Olbôs  appelle  sa  nouvelle  planète  Pallas;  mais  ne  voyant  aucun  motif 
suffisant  pour  cette  dénomination  fabuleuse,  |e  préfère  le  nom  de  celui  k  qui 
nous  devons  cette  curieuse  découverte. 

M.  Wilhelm  Olbeis,  docteur  en  médecine  à  Breroen,  est  né  le  1 1  octobre 
1758,  à  Arbeigen,  dans  le  duché  de  Bremen.  Il  se  fit  connaître,  dès  ijp", 
par  un  très -bon  traité  des  comètes;  et  il  était  digue  du  bonheur  qui  a  cou- 
ronné ses  travaux. 

C'est  aimi  que  nous  avons  le  plaiâr  de  voir  vérifier  les  idéss  de  Sâièi^, 

qui  ne  doutait  pas  t|u'il  n'y  cûf  d'auuM-  planètes ,  et  qui  en  parle  en  trois 
endroits  de  ses  Questions  naturelles  :  Cndis  auttm  m  koe  maxlmo  et  pulcherrimo 
€«tfon,  inter  inHamavMts  steilas  tptm  MHtm  deevt  yari»  ^stànguunt,  qu»  mërû 
minimi  vacuum  et  înertem  esse  patiuntur ,  çuinque  solas  esse ,  quitus  exerttit  St 
lieeat;  caleras  s  tare ,  fxum  et  Immobile  m  populum  !  Lib.  VII,  cap.  24. 

Nous  avons  eu  aussi  une  comète  cette  année  ;  et ,  quoique  très-petite ,  elle 
a  été  découverte  en  trois  endroits  :  le  %6  août,  ft  ilMseille,-par  Jesn-Lonis 
Pons,  concierge  de  l'observatoire;  le  a8 ,  par  le  C."  Mcchain  ,  un  de  nos 
plus  célèbres  observateurs ,  à  qui  nous  en  devons  déjà  tm  grand  nombre;  et 
le  2  septembre,  à  Bremen,  par  M.  Olbers,  le  même  qui  avait  trouvé  la 
dixième  i^anèie.  Cette  comète  était  dans  le  Seipentaire,trè>-fiûble  et  iiifiMmie, 
ayant  un  noyau  assez  sensible. 

Les  C.""  Méchain  et  Messier  à  Paris,  le  C.  Vidal  à  Mirepoix,  font  suivie 
avec  soin  jusqu'au  3  octobre;  et  le  C.**  ^Séàaiù.  %  calculé  les  élément  de 
la  manière  suivante ,  par  ses  propits  obsenraiioos  : 

Nœud,  10*  10"  17. 

Inclinaison»  57'. 

Pàibéiie,  ii*  a*  8'. 
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— — •     Distance,  1,0942. 

802.     Passage  au  pcrihclie,  le  9  septembre ,  20**  43'  >      Mouvement  diiect. 

On  vuit  que  cette  comète  est  du  pem  nomàm  de  celles  qui  sont  plus 
éloignces  que  la  terre  dans  leur  plus  grande  proximité  dn  sokiL  C'eit  1a 
quaue-vingt-treizième  dont  on  counause  la  rouie* 

Le  C.*"  La  Lande  nevcn  a  en  le  pianiv  de  lôufiiii  dM  pwïiioiii  ejtmw 
d'étoiles  inconnues  ,  auxquelles  on  a  été  souvent  obligé  de  COnpiMT  CCHe 
comète;  et  c'est  ce  qui  lui  arrive  depuis  quinze  ans. 

Les  nouveUes  tables  de  la  lune ,  par  M.  Burg ,  font  encore  de  cette  am^ 
une  époque  bien  importante  pour  l'astronomie.  J'avan  eppril  par  M.  de 
Zacl)  ,  que  M.  Burg  s'occupait  à  ^'ie^nc• ,  dans  le  silence  et  la  [)auvreit  ,  à 
calculer  les  observation:»  de  la  lune  laites  à  Greenwicb ,  dans  l'esuoir  de  per- 
iêctioiiiier  le»  tables  de  la  Iwie.  Lonqu'ea  179!  *  le  19  mai» ,  le»  commà^ 
sairt-s  de  l'Insiitut  furent  réunis  au  bureau  des  longitudes  pour  convenir  d'un 
sujet  de  prix ,  je  leur  proposai  de  demander  rétablissement  des  époques  de 
h  lune  par  un  gnnd  nombre  dV^Menraiioiis.  Je  mais  qne  M.  Bwg  en  avait 
calcidé  bc«uco«ap ,  et  fe  {iigeais  (]iie  ce  Mfah  poiir  lui  line  (iccanon  de  iei  pièfe 
ei  pour  nous  un  moyen  de  récompenser  son  travail. 

Lorsqu'il  fut  question  d'adjuger  kprix,  le  C.'"  Bouvard  ayant  fait  aussi  des 
ncheicheaintéKMiue*,  on cnit devoir  iepanaffor;  maille  général Bonapane, 
qui  pré>idait  ce  jour-là ,  proposa  de  doubler  le  pris,  e&  cpe  cbacon  e&t 
3400  firaiics ,  et  cela  fut  décidé. 

Le  C.**  La  Pkce ,  voyant  enmhe  que  cent  fomme  était  bim  petite  poor 
un  travail  aussi  énorme  que  celui  de  K.  Bmg»  ci  qu'il  poumit  drer  de  ses 
calculs  toutes  les  équations  df  la  lune  avec  une  jiféci-sion  toute  nouvelle  , 
engagea  le  bureau  des  loagiiudo  à  proposer  un  prix  de  6000  francs,  et  il 
obtint  des  miniitfes  de  la  marine  m  <ie  l'intérieur  de  foumlr  chacun  U  moitié 
de  cette  somme.  Le  programme  fut  publié  le  20  juin  i8cc  ,  et  dès  le  com- 
mencement de  novembre  1801  on  reçut  les  tables  si  desirces;  ensuite  plusieini 
sttpplémeitt. 

Dc>  le  16  janvier,  le  C.*"  La  Place  annonça  à  l'Institut  qu'H  avait  reconnu 
daiii  la  thcorie  de  la  lune  une  équation  dont  la  période  est  de  185  ans,  el 
qui  va  jusqu'à  lû";  en  sorte  qu  elle  servira  a  expliquer  la  di:>cordance  qu'on 
iiottvait  entre  le  moyen  mouvement  de  la  lune  il  y  a  cent  ans,  et  celui  que 
donnent  les  demicrês  observations.  Cette  équation  est  composée  de  deux 
termes,  mais  il  y  en  a  un  très-petit  ;  elle  a  servi  à  mettre  dans  les  mouvemeos 
de  la  hme ,  4  diffiiffenies  épocjues ,  une  régularité  que  l'on  n'avait  po  avoir 
jusque-là.  Le  rapport  du  C.'"  !)<  lambie  sur  les  idbkt  de  Bnig  cet  dimh 
Connaissance  des  temps  de  l'an  \  1 11 . 

Le  25  juillet,  la  députation  du  bureau  alla  faire  son  rapport  au  premier 
Consul  sur  le  travail  de  M.  Burg  et  sur  lepiixde  6000  francs.  Je  lui  rappe- 
lai qu'il  avait  fait  doubler  le  premier  prix  ;  et  qu'il  était  digne  de  lui  de  doubler 
celui-ci.  Il  s'y  prêta  dans  l'instant.  Le  minisue  Chaptal ,  qui  était  présent, 
me  proposa  d'engager  M.  Burg  à  venir  k  Paris,  oà  if  auceit  une  pcnrioa  de. 
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3000  francs.  Ce  serait  un  excellent  coopërateur  de  rastronomie  en  France,  — 
où  elle  est  déjà  dam  la  plus  grande  activité;  mais  ce  digne  astronome  a  pré-  1802. 
fcrc  son  pays  avec  moins  d'avantage.  Set  tables  de  ia  lime  vont  s'imprimer , 
de  même  qne  de  nouvelles  tables  du  soleil  par  le  C/*  Delambre  ;  et  di^  nous 
les  rivons  cotnmuniquces  à  M.  Maskelyne,  astronome  royal  d'Angleterre,  pour 
qu'elles  puissent  servir  à  uer^ctionner  le  A'itiuliV a/  Almanac,  (jui,  depuis  1767» 
fonmit  aux  navigateiin  le  |4m  oifle  secoim. 

Cette  année  a  été  remarquable  aussi  par  l'olMerraiion  du  dix-huitième  pas- 
sage de  Mercure  sur  le  soleil ,  arrivé  le  9  novembre  ,  et  dont  je  vais  rapporter 
ies  résAats.  Le  premier  mémoire  lu  à  la  première  séance  de  la  première  clause 
de  l'Instinit  ie  1.*'  Janvier  i79d,  avait  pour  objet  h  théorie  de  Meiaut 
[Mémoim  dt  VlmtiW ,  toifie  \."z=,CmmaissMCt  des  temps,  an  V);  et  le  nou- 
veau passape  sur  Je  soleil  m'offrait  une  occasion  de  ïa  corutater. 

J  etais  daulcuii  plus  empre&sé  d'observer  ce  passade,  qu'il  n'y  en  aura  pas 
de  vinUe  à  Parb  avant  le  5  mai  1832;  et  fe  l'ai  observé  dam»  le  même 
endroit  où  il  fut  vu  pour  la  première  fois  par  Gassendi  ,  l'un  de  mes  pios 
illustres  prédécesseurs  au  Collège  de  France,  le  7  novembre  1631. 

L'observation  la  plus  importante  était  cdie  de  n  sortie  de  Mercure ,  obser- 
vée i  6'  49"  et  8'  1 9'.  Ainsi  la  sortie  du  centre  lut  à  o^  7'  34"»  temps  vrai 
réduit  à  l'Observatoire.  A  ce  moment  la  distance  du  centre  était  16'  8"j  ;  et 
réduite  au  centre  de  la  terre,  16'  io"o.  Pour  en  déduire  les  longitudes  et  les 
latitudes,  if  faut  avoir  la  pins  courte  distance  on  une  laiitnde  observée,  ei 
je  m'y  suis  pris  de  deux  manières. 

Le  (■/"  NIessitT  ayant  observé  plusieurs  fois  les  différences  de  déclinaisons 
entre  Mercure  et  le  bord  boréal  du  soleil ,  j'en  ai  ciioisi  trois. 

J'»  réfhilt  ces  <fiiRtrences  de  déclinaisons  an  temps  du  mSSàea ,  f  ai  trouvé 
I  I  Cl  jVn  ai  dc*duii  la  pfus  coune  diMance  ^  Centre»  on  la  peipoi* 
diculaire  à  l'orbite  relative,  6{". 

Cette  perpendiculaire,  combinée  avec  la  distance  au  moment  de  la  sortie, 
doit  me  donner  la  différence  de  longitude  et  de  latitude;  maïs  pour  cela  il 
faut  avoir  l'inclinaison  de  l'orbite  ,  déduite  du  mouvement  Iioraire,  8*  22'  36"; 
le  mouvement  relatit  sur  l'éclipiique,  vu  du  soleil,  12'  57*2,  et  sur  l'orbite, 
I2'45"4;  vttdélaterre,  j'  )  j"i ,  et  en  latitude,  5 1  "7  ;  le  mouvement  de  Mer- 
cure seid ,  vu  de  la  terre,  3'  ao'^  nur  Técliptique. 

Les  deux  côtés  connus  donnent  pour  la  différence  de  longitude  ,15'  48  " ,  la 
longitude  apparente  du  soleil  en  7'  1 6"  24'  o"  par  l'observation  faite  au  méri- 
dien :  dnst  la  longitude  apparente  de  Merciu«  était  7*  16"  8'  12" ,  et  la  lati- 
tude géocentrîque ,  3'  25". 

J'ai  appliqué  à  ces  deux  longitudes  les  deux  aberrations ,  et  j'ai  trouvé  la 
conjouciion  vraie  9**  2'  4o">  temps  moyen,  et  la  longitude,  comptée  de  i'équi- 
noxe  moyen,  7*  16*  17'  9";  la  latîtnde  géocentr^ue  en  conjonction  ,  jj" 
boréale. 

L'obsen'ation  faite  au  méridien  par  les  C."'  La  Lande  neveu  et  Burckhardt 
m'a  fourni  un  auue  moyen  de  déterminer  les  mêmes  elémens;  elle  est  au^i 
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'  concluante  <jue  celle  du  contact  et  de  la  plus  courte  distance  dont  je  viens 

1 802.  de  Aire         En  prenant  on  milieu  entie  im  deux  laiiatdes»    «ronfe  j6"; 
pour  la  latitude  en  conjonction. 

La  longitude  du  soleil  à  midi  fut  observée  par  le  C.'"  L.i  Lande  neveu, 
7*  16°  24  o  »  plus  petite  de  10  que  par  les  tables  du  C.'°  Deiarabre,  et  j'y 
ai  eu  égard  dans  tous  les  calculs  précédem.  La  lathnde  m'a  dmwi,  pov 
la  demi-durce  du  j^as^age,  z*"  4î'  4^'»  qui,  étant  ôtce  de  o"'  17",  SOIlit 
riîduiie  au  centre  de  ia  terre,  donne  le  milieu  du  passage  5^''  23'  31  '. 

La  latitude  gcocentrique  en  conjonction ,  5  6''5  ,  me  dîc»nne  le  lieu  du  ncend 
I'  i<S*  o'  )7'',  plus  afaôcé  de  i'  46"  que  par  mer  tables.  Le  C."  Deliunbre, 
par  le  passage  de  1799,  a  trouvé  1'  o"  à  ajouter.  — Mémoires  de  l'Institut, 
tome  111,  p.  439*  Le  milieu ,  1'  23  ",  étant  appliqué  au  nœud  pour  1801 , 
«pli  était  dans  mes  tables,  donne  pour  le  ncnid,  en  iSoi,  i*  15*  58'  54* 
En  comparant  cette  position  et  celle  que  j'ai  trouvée  pour  i  677  (  Mémoires 
ét  V Académie,  1786J,  j'ai  le  mouvement  annuel  du  nœud  4}  "j)^  »  au  lieu 
de  43  3  que  je  troarab  auparavant. 

L'erreiu  des  tables  s'est  trouvée  de  9"»  la  même  qu'en  1799;  cette  égalité  des 
erreurs  dans  deux  points  de  l'orbite  aussi  dilférens  ,  l'un  i  o'  4°.  ft  l'autre  5*12' 
d'anomalie ,  prouve  que  le  lieu  de  l'aphélie  de  Mercure  est  parlaitemem  exact 
dans  mes  tables,  c'est^infira,  8*  i4*  ai'  t*  pour  1800,  et  !•  monvoMat 
annuel  5  6"o8,  comme  je  l'avais  trouvé  par  les  passages  de  i-^Sô  et  1789. 
Si  l'on  diminue  de  1  a"  le  mouvement  séculaire  du  soleil ,  comme  le  C.*"  De- 
lambre  dans  ses  nouvelles  tables,  Im  f  6*08  te rédiiiiont  à  5  j  "96.  Cm  p«tiM» 
inceriitudes  ne  peuvent  manquer  d'être  bientôt  levées.  Le  La  Place 
trouve  qu'il  en  icsulte,  pour  la  djmtmitwn  séculaire  de  l'obliquité  de  Téd^ 
tique  ,  5  0  0  ) . 

Les  9"  d*enrMir  ap|diqiiém  à  1^  lon^ode  <ie  1801  ,  elle  x  nonrc  5*  ti* 

53'  }2";  et  comme  j'étais  parti  du  passage  de  1661  ,  cela  réduit  le  mouve- 
ment séculaire  de  Mercure  i  2'  14"  4'  4  »  plus  petit  de  6  '  seulement  que  par 
mm  tabfcs. — CètiMisunft  des  umps,  aaVl.  Lorsque  je  fb  voir  {ÀÙmbts  éi 
Vlm^tut,  tome  L**  )  qu'il  fallait  renoncer  au  passage  de  1631  ,  observé  par 
Gassendi,  je  perdais  trente  ans  sur  l'intervalle  des  observations;  mais  en  voici 
vingt  de  retrouvés  sans  que  les  résuluts  de  mes  recherches  aient  éprouvé  de 
changemcns  sensibles  :  ainsi  je  |mia  Im  tarniiocr  par  cette  conclusion  satisfid- 
sante ,  que  les  tables  de  Mercure  sont  les  plus  ezacim  qu'il  y  ait  actuellement 
dans  l'asuonomie  planciuire.  Au  reste,  l'erreur  dm  tables  de  Vénus ,  dans  sa 
conjoncdott  inftrieure ,  n'a  été  que  de  -f-  26  et  pour  Mars  en  oppoahnm, — 6» 
Le  solstice  a  été  observé  exactement ,  avec  des  cercles  entiets ,  par  fcs 
C."'  Delambre,  Burckhardt  et  La  Lande  neveu  ;  le  milieu  ,  entre  quatre 
cenu  observations,  donne  23"  28'  7")  ,  ou  7  de  plus  que  dani  mes  tables: 
Tamaée  dernière,  c'était  6".  Nous  devons  être  satisfaits  de  cet  accord.  Le 
C.'"  Duc-la-Cliapelie  a  public ,  dans  le  quatrième  volume  des  Mémoires  de 
l'Institut,  des  observations  solstidales,  mù  lui  donnent  31"  pour  la  diminu- 
tion séoilaim  derobliquité;  mais  le  C.*"  Le  Place  tient  nrafoms  pour  50". 
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Le  C."  Vidal  nous  a  envoyé  ses  observations  des  nouvelles  planètes,  et  — — «— 
beaucoup  d'autres;  il  a  même  eu  la  complaisance  de  terminer  quelques  zones  l  8o2, 
d'Àoiles  drcompolôres  qui  n'étant  p«  complète»  éum  i*HiHoiie  céhm 

publiée  en  >  80 1 . 

Les  tables  de  Vénus  n'ayant  point  encore  étt?  calculées  avec  les  pemirba- 
tions,  et  le  C"  La  Lande  neveu  se  prouosani  de  les  faire,  le  C"  Chabrol 
lui  a  fourni  une  table  de  réquatkm,  cdcnléeai  ^Esièneadesecaiide,  qû  éids 
un  préliminaire  essentiel  de  ce  travail  :  il  est  temps  de  s'y  livrer.  Nous  avons 
quarante  ans  d'observations  exactes  de  Vénus  :  ces  quarante  ans  d'observations , 
<^  1761  à  1801 ,  nous  doiuieront  le  mouvement  de  Vénus  aussi  exactement 
que  l'obsenration  de  Babykme  fiite  il  7  a  0072  ans,  et  sur  laquelle  il  7  a 
du  doute,  comme  je  l'ai  expliqué  dans  les  Mémoires  de  1785  ,  jjo. 

Les  C.***  Chabrol  et  Flaugergues  ont  calculé  un  grand  nombre  de  tables 
d'abcmtion  et  de  nntaïkm  pour  le»  600  étoilet  du  catalogue  fondamental 
que  le  G.**  La  Lande  nerctt  mec  cbaqne  année  dan«  la  Omnainance  dm 
temps,  chaque  fois  avec  une  nouvelle  perfection. 

Le  C"  La  Lande  neveu  a  continué  d'observer  les  ascensions  droites  et  les 
dédinaiMm  d^m  grand  nombre  d*éto3ee  encore  mal  coonues ,  et  M."*  La 
Lande  a  oontimié  les  réductions  qu'elle  a  promises  pour  les  j  0000  étoiles  : 
on  en  trouve  1 500  dans  la  Connaissance  des  temps  de  l'an  XIII ,  qui  vient  de 
paraître.  M.  Bode  en  a  publié  plus  de  10000  dans  le  catalogue  de  17000 
étoiles  qui  accompagne  le  grand  et  bd  Atbs  en  vingt  fimilies  que  f'ai  défi 
annoncé. 

J'ai  rendu  compte,  l'année  dernière,  du  travail  entrepris  par  les  astronomes 
suédois,  MM.  Svanberg,  Osverbom,  Holmquist  et  Paiander,  pour  vérifier 
le  d^rédn  méridien  sous  le  cercle  poiaim.  En  i Soi ,  ils  avaient  dé^  iccoimn 
les  «atioita,  «Hcve  des  signaux,  et  bâti  dcuv  observatoires.  Ifs  sont  partis  au 
mois  de  janvier  1 801.  Ils  ont  mesuré  la  base  sur  la  glace  du  fleuve  de  T or- 
née, entm  le  6  fhnu  et  le  8  avril ,  malgré  on  fioid  de  vingt-quati»  degiéi. 
Au  commencement  de  septembre ,  ils  avaient  fini  dt  mesurer  les  angles ,  et 
ils  partaient  pour  aller  commencer  les  observations.  De  son  côté  ,  le  C.'"  Mé- 
chain,  d'après  im  arrêté  des  Consuls  du  30  fructidor  an  X ,  se  dispose  à  aller 
reprendre  le  travail  de  la  méridienne  fusqu'à  IHe  de. Cabrera,  qui  est  de  quH 
rente  lieues  pbs  au  midi  que  Barcelone,  comme  |'ai  Hm(nn4 qntlle  denrait. 
—  Connaissance  des  temps,  an  X,  p.  45  5»  Par  ce  moyen  ,  le  quarante-cin- 
quième degré,  que  nous  avons  sur-tout  intérêt  de  bien  connaître,  tiendrait  le 
milieu  de  rnttervalle  total. 

Les  Portugais,  dont  nous  avons  long-temps  déploré  le  silence,  commencent 
i  le  rompre.  M.  de  Montfort  nous  a  envoyé  le  calcul  des  éclipses  de  soleil 
visibles  i  Lisbonne  pendant  le  dix-neuvième  siècle;  M.  Monteiro  de  Rocha, 
des  tables  de  Mars ,  avec  toutes  les  pemirbations  :  l'équation  est  de  10*  4i'  ^9"$ 

£Ius  grande  seulement  de  4"         dans  les  tables  du  C.'"  La  Laode  nevetû 
1.  Damoiseau,  capitaine-lieutenant  de  la  brigade  royale  de  la  marine  à  Lis- 
bonne, m'écrit  qu'a  s'occupe  des  éphémérides  nautiques  de  1 806  :  celles  de  1 805 
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-  ont  ét^  calculces  directement  sans  se  servir  du  Nautical  AlnaadC.  Je  i'ai  inviié 

1802.  ^  attendis  les  noinrelles  tables  Ai  sokii  et  d»  h  lune ,  qui  vont  i^m^iriDMr. 

Nous  «vons  reçu  encore  une  descriptioa  de  TobservatoiM  d»C<>unbie,p« 

laquelle  on  voit  qu'il  y  a  des  instmmens  considérables;  un  secteur  de  dix 
pieds,  une  lunette  mcridienne  de  cinq  pieds,  un  quart-de*cercie  de  trob pieds 
•t  -«lenii,  âSnhé  à  Londres  par  Troughton. 

Nous  avons  reçu  les  Éphémérides  astronomiques  dn  P.  Cossali ,  de  Parme: 
elles  ne  sont  pas  destinées  pour  les  astronomes,  comme  celles  de  Berlin,  de 
Viorne,  de  Milan,  de  Bologne  et  de  Paris;  mais  l'auteur  y  a  ajoute  une 
histoire  trè*-détaiUtfe  des  deux  nouvelles  pbnites ,  et  il  leur  conserve,  à  moa 
exem])Ie  ,  les  nODtt  de  Pi^^i  tt  à'Olbers,  de  même  que  celui  à^HeoM, 
comme  un  hommage  que  les  astronomes  doivent  à  ces  savans. 

M.  Mackay  a  publié  en  Angleterre  un  ouvrage  int^rcasant  sur  les  iongîtiida. 

Le  x%  i8oa,  M.  van  Swinden  nous  envoya  un  mémoire  hoTlaodaii 
sur  les  nouvelles  mesures,  qui  lui  a  pris  beaucoup  de  temps;  et  il  a  fait  décré- 
ter l'usage  de  ces  mesures  décimales  dans  la  République  batave.  11  nous  envoya 
aussi  la  quatrième  édition  de  sa  dissertation ,  en  boDandais  ,  sur  la  dé»> 
mination  des  longitudes  par  les  ôbservations  des  distances  de  la  haeeix 
étoiles,  avec  une  dissertation  qu'il  avait  donnée  en  1788,  conjointement  arec 
M.  Nieuwland ,  sur  l'usage  des  sextans  et  des  octans  :  elle  tait  corps  avec  U 
denûère.  Il  se  propose  de  publier  ausn  deux  mémones,  l*un  sur  les  oerds  & 
réflexion  qu'il  voudrait  intro(taire datu  la  marine  de  Hollande,  etranneat 
les  montres  marines.  Dès  l'année  1774  »  j'avai'î  fait  un  voyage  en  Ht^inJl 
pour  solliciter  l'introduction  de  l'astronomie  dans  la  navigation.  Le  siathomler 
•  et  le  grand-pemionnaim  me  l'avaient  promis  î  on  traduisit  mime  mon  Astro- 
nomie en  liollandais  :  mais  cela  n'eut  aucune  suite  dans  ce  temps-là,  malgi« 
le  besoin  que  les  navigateurs  en  nvaicm.  Aujourd'hui  tjuc  i«  m*nn«  (cpno» 
une  nouvelle  activité  Sans  la  République  batave ,  et  que  le  savant  proMoa 
y  )<niit  d\me  influence  bien  mériter ,  nous  avons  Uen  de  croire  qpie  Tsmo* 
nomie  y  sera  employée  d'une  manière  efficace. 

M.  van  Svrinden  explique  dans  cet  ouvrage  toutes  les  méthodes  par  le  calcul, 
par  les  opérations  graphiques  et  par  les  insuiimem;  les  corrections  ^tes  pu 
M.  Mackay  aux  métba<fes  de  Borda  et  de  Dunthorn  ;  celles  de  Kraft ,  de 
Douwes  et  de  SteenMnu  U  y  a  ajouté  le  recueil  des  tables  néceicaiies  à  U 
marine. 

Id.  de  Ifendosa,  qui  a  d^à  donné  deux  gianA  rectt^  de  tables  pour  n 

marine ,  y  a  ajouté  ime  nouvelle  méthode  pour  calculer  la  latitude  p:îr  deu* 
hauteurs  prises  hors  du  méridien ,  dont  le  calcul  entier  est  plus  court  qt^^  * 
première  approximation ,  qui  n'est  que  le  commencement  du  calcul  p>>r 
médiode  de  Douvres. 

Nous  avons  reçu  les  Éphémcrifles  de  ^'icnne  pour  1803  ,  qui  contienne» 
de  nouvelles  tables  de  la  lune  par  M.  Triesnecker,  et  les  Lphéroérid» 
Berlin  poiw  i8oj  ,  où  M.  Bode  a  rassemblé  170  pages  d'obserfalfcw* 
les  nottveiles  planèies  et  sur  d'iAities  objets.  ^ 
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En  Allemagne,  M.  Schroeter  a  pulilic  h  .suite  de  ses  observations  sur  les 
taches  de  la  lune  ,  en  un  gros  volume  in-^.'  et  trente-deux  nouvelles  planches. 
La  première  partie  avait  paru  en  i7pi.  Voici  le  titre  de  la  seconde  :  Se/eno- 
Upogr^hbche  Fragmente.....  ;  c'est-à-dire,  Fragmens  topographiques  d»  ia 
lune,  pour  servir  à  tonnaitre  plus  exactement  sa  superficie  et  les  changemens 
qui  y  :»ont  arrivé»,  son  atmusphère  et  ses  montagnes,  par  ie  D.'  F.  F.  Schroeter, 

Srand-baUlide  Liiienthal  près  d»  Bvemen,  iiieiid>re  des  Académie»  de  Londres, 
e  G ottingen , de  Siockholm ,  &c.  seconde paitie.  C^tthtgn ,180»;  pages 

Ces  nouvelles  observations  ont  ctc  faites  avec  le  même  soin  pendant  onze 
années,  et  avec  des  instnimens  optiques  d*tine  force  plus  grande  (deux  t^ee- 
copes,  i'un*de  treize  pieA,  et  l'autre  de  vingt-sept)  ;  elles  méritent  toute  la 
reconnaissance  des  astronomes,  à  qui  elles  serviront  de  hase  et  de  terme  de 
comparaison  dans  leurs  recherches  luiurea  sur  les  changement  qui  pourraient 
arriver  à  la  sniâoe  de  la  hine.  M.  Scfaroeier  ne  s*est  pas  contenté  ét  deviner 
avec  l)eaucoup  de  soin  toutes  ks  parties  de  la  lune  ;  il  en  a  mesuré  et  cal- 
cule les  hauteurs  et  les  profondeurs.  Les  premières  vont  jusqu'à  4000  toises 
[  8000  mètres] ,  et  les  dernières  jusqu'à  z^oo  toises  [4800  mètres] .  M.  Schroeter 
a  aussi  déterminé  que  la  partie  de  l'atmosphire  lunaire  qui  est  assez  dense 
pour  produire  les  crépuscules,  a  300  toises  {600  mètres]  de  iKiuteur. 

L'auteur  a  déjà  observé  plusieurs  objets  qu'il  n'avait  pas  vus  dans  ses  obser- 
vations précédentes.  On  aurait  pu  les  attribuer ,  au  premier  coup-d*aeil ,  à 
des  changemens  arrivés  à  la  snime  de  la  lune  ;  mais  l'auteur  remarque ,  avec 
1.1  réserve  d'un  habile  observateur,  que  l'état  particulier  de  l'atmosphère  llUiaîte 
aura  pu  lui  dérober  ces  ol>jets  ion  des  premières  observations. 

M.  le  D.'  Henzenberg  a  fait  i  Hambourg,  de  juillet  à -octobre  i8oa, 
trente-une  expcncnces  «nr  1.1  rhiiie  des  corpf,  an  docher  de  Saint-Michel , 
qui  a  de  hauteur  25  j  pieds  de  Paris.  11  a  nonvi^  que  les  corjis  graves  ne 
tombent  pas  verticalement;  il  y  a  4  lignes  de  déclinaison  vers  l'est,. et  1*5 
vers  le  sud.  M.  GuglieiBiini ,  i  Bologne ,  avait  trouvé  un  peu  phis  ;  mais 
toutes  ces  expériences  prouvent  la  rotation  de  la  terre. 

Le  7  juin ,  j'ai  publié  les  deux  derniers  volumes  de  la  grande  Histoire  des 
mathématiques  de  Montucla.  Le  quatrième  est  presque  entièrement  consacré 
à  l'histoive  de  Tastronomie  et  de  la  nav^athm ,  qoe  fù  continuée  lusqu'à 
l'époque  actuelle  de  nos  connaissances. 

On  a  reçu  le  septième  volume,  publié  k  Dublin  en  1800,  de  l'ouvrage 
qui  a  ponr  titre  :  Trmuëttàm  tf  tke  royal  JMsk  Âtadean.  AI.  Yoong  y 
examine  la  solution  donnée  par  Newton ,  du  problème  de  u  pvécaaiiôn  d» 
équinoxes.  Le  huitième  volume  a  paru  en  1  S02. 

Le  1 8  juillet ,  mes  petites  tables  de  logarithmes  ont  paru  ;  ce  sont  les  plus 
commodes  et  les  plus  exactes  qu'on  ait  éoanéa. 

M.  Hassenfratz  a  publié  son  Cours  de  physique  céleste,  ou  Leçons  stu* 
l'exposition  du  système  du  monde.  J'y  ai  relevé  quelques  ûutes.  —  BihiiO' 
tkequc  franfaise  de  Pougens. 
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— — —     Le  I."  mars,  on  commença  l'impression  du  troisième  volume  de  la  Mt'ca- 
802.  nique  céleste  du  C/"  La  Place,  qui  a  paru  le      dccembre ,  et  dans  lequel  on 
noutre  la  snhe  de  ses  îniportinies  recherches ,  ec  une  théorie  de  la  lune  anssi 
neuve  qu'intt'ressante. 

Le  bureau  des  longitudes  a  envoyé  à  l'imprimerie  les  observations  faites 
depuis  deux  ans ,  avec  les  nouveaux  instmmens  de  l'Observatoire ,  par  les 
C.***  Méchain  ec  Bourard ,  pour  ^re  uiiprimées  in^j^  comme  celles  que 
Le  Monnier  publia  de  1751  à  177} ,  et  celles  de  GKcnwich  en  Angletem, 
qui  étaient  dignes  de  servir  de  modèle. 

Le  j  juillet ,  M.  de  Rossel ,  officier  de  vaisseau  ,  est  arrive  à  Paris  avec 
les  foumanz  des  voyages  faits  pour  la  recherche  de  La  Pérause ,  sous  la  con- 
duite du  capitaine  d'f.ntrccasfcnux. 

M.  Lagrandicre  a  aussi  un  journal  de  ce  voyage ,  que  le  Gouvernement 
aurais  a  eu  un  an  entre  les  mains ,  mais  qu'il  a  rendu  ;  et  l'on  a  au  jyéffàt  de 
la  Marine  cinquante-huit  cartes  faites  dans  ce  voyage  par  \t  C.**  Bcannenis- 
Beaupré,  hydrographe  de  l'expédition. 

Au  mois  de  juin ,  j'ai  reçu  des  nouvelles  du  C/"  Beniier ,  qui  a  été  à  la 
nouvelle  Hollinde.  Le  caphanie  Ban&  n*a  relftdié  qu'en  deux  endroits  mr 
im  espace  de  tpiatre  cents  lieues  quil  a  parcourues  sur  la  cAte  occidentale. 
Il  se  disposait  à  reprendre  la  suite  de  cette  expédition  au  nord  et  au  sud  :  mail 
il  me  semble  que  le  zcie  de  l'astronome  a  été  contrarie  par  l'indiflcrence  dn 
caiMtaine;  et  ce  voyage ,  sur  lequel  nous  avions  fondé  de  grandes  eq>éranccs, 
ne  sera  pas  aus^i  fructueux  qu'il  devrait  l'être. 

Le  vaisseau  LiiJ\  Nelson ,  envovc  avec  Vfnvertts^dtor ,  capitaine  Flinders,  a 
fait,  entre  la  terre  de  Diemen  et  ia  nouvelle  Galles  incridiunale,  une  décou- 
verte ,  dont  on  a  eu  avis  en  mars  1 80a  ;  celle  de  rHe  du  gouverneur  King,  dn 
cap  Albany  Otway,  de  Portland-bny  ,  ci  cîti  c.ip  Noi iliumberlaiid.  I!  nrnvn, 
vers  le  milieu  de  décembre  tSoi ,  à  la  nouvelle  Hollande;  il  rencontra  /r  Oeo- 
graphe ,  commandé  par  Baudin.  I!  trouva  ensuite ,  au  port  Jackson ,  h  NatuM' 
tiste,  commandé  par  Ilaineiin ,  et  qui  mettait  à  la  voile ,  vers  le  milieu  de  mal, 
pour  aller  à  la  reclu  relie  du  (>  torrnphc ,  dont  il  avait  été  séparé  par  un  coup  dr 
vent  au  détroit  de  liasse.  Il  a  envoyé  au  ministre  ses  observations,  et  la  caiie 
des  partKS  ife  la  nouvelle  Hollande  qu'3  a  visitées. 

"M.  Joseph-Joachim  Déferrer  m'a  envoyé  plusieurs  posiriom  observées  sur 
le  Mississîpi  et  sur  l'Ohio  ,  qui  vont  devenir  d'autant  plus  intéressantes  ,  que 
le  Gouvernement  français  s'occupe  de  faire  valoir  cette  nouvelle  colonie,  dont 
on  pent'retirer  des  avantages  immenses,  comme  l'a  fait  roir  Raynal  <bm  son 
Histoire  philosophique. 

Le  Voyage  dans  le  nord  de  la  Russie  n<i,it'f]ue,  dans  la  mer  Glaciale,  dans 
ia  mer  d'Anadir  et  sur  les  cotes  de  l'Anjcrique,  de  1785  à  i75>4>  par  le  com- 
modore  Billmgs ,  et  dont  M.  Castera  nous  a  donné  en' 1802  une  traduction 
française  en  deux  volumes,  nous  fait  connaître  des  pays  qui  n'aVaient  point 
été  fixés  et  détaillés.  Les  rives  de  la  Kovima  ont  été  parcourues;  il  y  a  ime 
carte  faivs  par  M.  Bauer  et  M.  Arrowsiiiiih ,  géographe  anglais. 
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On  a  publié  le  Voyage  fait  dans  l'intérieur  de  l'Afrique»  en  1797  et  17^8  ,  ■■  '  - 
par  Frédéric  Horaemann.  Il  a  été  du  Caire  à  Mounoni.  On  en  prépaie  111M  1 8oar* 
nouvelle  édition ,  augmentée  par  le  C/"  Langlès* 

La  géographie  s'est  enrichie  encore  d'un  Voy;ij:jo  an  Sc-négal ,  par  le  C.*"  Du- 
rand ,  volume  in-^.'  avec  beaucoup  de  planches.  L'auteur  a  étc  long-temps  au 
Sénégal ,  et  j'ai  parlé  de  ses  recherches  dans  mon  Mémoire  sur  l'Afrique. 

M.  Seetzen ,  médecin ,  accompagné  de  M.  Jacobsen,  chirurgien  f  se  dispose 
également  à  pénétrer  dans  l'iiucrieur  de  l'Afrique.  Ils  se  sont  préparés  aux  obser- 
vaiiuns  avec  M.  de  Zach  à  Gotha.  M.  le  duc  de  Gotha  leur  a  donné  lui 
sextant  de  7  pouces  de  rayon  et  une  nomtie  d*£nierjr,  tiob  hoikoiis  ard- 
fîciels  avec  leurs  niveaux,  une  lunette  adomatifue  de  ao pouces,  et  2^  puucet 
d'ouverture  ,  une  boussole  pour  les  décUnaiioniy  un  compas  de  route  »  et  une 
chambre  pour  deiiiner. 

M.  Seetzen  va  passer  à  Constantinople  ;  il  compte  se  rendre  sur  k  c6te 
orientale  de  l'Afrique  ,  et  se  joindre  à  quelque  caravnne  de  la  côte  de  Zan- 
guebar  ou  du  Monoemugi.  11  espère  cire  quaue  à  cinq  ans  dans  son  voyage. 
—  M.  de  Zach,  Journal  d'août  1 802. 

Le  1 7  juillet ,  nous  avons  vu  M.  Domingo  Badia  ,  cominiiisaire  des  guerres 
en  E.sj)agne,  qui  vuyage  a\ec  raulori%atiui\  du  prince  de  la  Paix,  et  qui  est 
accompagne  du  naturaliste  iimon  de  Rocxos.  il  s'embarquera  en  Angleterre 
pour  Maroc,  et  suivra  les  caravanes  de  Pintérîeur. 

I  es  Voyages  à  Madagascar,  aux  -Indes  orientales  et  à  Maroc ,  par  Alexis 
Rochon  ,  astronome  et  géographe  célèbre,  ont  paru  en  trois  volumes. 

Le  Dépôt  général  de  la  guerre,  à  Paris,  a  continué  ses  travaux  avec  une 
activité  surprenante,  c<MDnie  on  peut  ie  voir  en  détail  dans  le  Moniteur  <ks 
6  messidor  et  24  vendémiaire.  Les  généraux  Calon,  Clarke  et  Andréossi , 
qui  en  ont  eu  successivement  la  direction,  sont  parfaitement  remplacés  par 
le  général  Sanson.  La  carte  du  pays  situé  entre  l'Adige  et  l'Adda ,  de  Mantoue 
à  Crémone,  sera  bientôt  suivie  de  celle  du  Piémont,  de  toute  la  République  ' 
italienne  et  de  l'ile  d'Elbe.  Celles  de  la  Bavière,  de  l'Helvéïie  ,  du  Valais  et 
des  quatre  dcpartemens  du  Rhin ,  se  continuent  i  on  emploie  plus  de  cent 
ingénieurs-géographes ,  parmi  lesquels  il  y  en  a  de  célèbres^  leb  <ine-Nonet, 
Henry  et  1  ranchot. 

Le  I/'  juillet,  M.  Henry  a  quitté  la  Bavière,  dégoûté  par  les  contrariétés 
de  M.  Bonne.  Celui-ci  continue  à  s'occuper  de  la  carte  de  Bavière;  mais  nous 
perdrom  la  mesure  d\ai  d^gré ,  que  M.  Henry  se  proposait  d'exécuter. 

Dans  peu  nous  aurons,  de  rEsomt  à  TAdige,  et  de  Brest  i  Munich ,  un 
canevas  trigonométrique  non  interrompu,  et  qui  ne  tardaxa  pat  à  être  rem- 
pli d'une  topographie  complète. 

On  grave  la  caite  d'Égypte  en  cinquante  feniDesy  cdks  de  il  Morée  et  dea 
îles  voisines.  On  rassemble  des  maiÀianz  pour  ccUei  de  Salnt-Domnigae  et 
de  la  Louisiane. 

La  Iielle  carte  des  chasses,  chef-d'œuvre  de  gravure,  dont  il  n'y  avait  que 
dnq  feuilles  dé  tennmées ,  va  îtn  poQée  k  treize. 
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On  a  même  le  projet  de  faire  une  nouvelle  cdition  corrigée  de  la  grande 
1802.  carte  âé  France  en  cent  quatre-vingt-tros  fênHIet,  qui  orait  été  trop  lugli- 
g  ce  sous  la  direction  des  Catnni*  £n  atten<fant,  U  y  en  a  trente  fedllei  qK 

l'on  fait  retoucher. 

La  collection  des  cartes  manuscrites  du  Dcput,  qui  est  dcjà  de  sept  mille  qiutie 
cents,  augmente  tous  les  fouit;  le  C.**  BaibM  da  Boco^,  défi  coompn  | 
des  travaux  importans ,  en  tire  le  meilleur  parti  ;  et  fc  Dépôt  de  ia  guerre .  r.ahc  ! 
par  le  Gouvernement,  va  produire  pour  la  géographie  des  richesses  iiiKiienso.  j 

Le  général  Sanson  a  fait  pul^lier  aussi  im  Mémorial  topugraphique  et  j 
militaire,  ré^éauDépAt  général  de  la  guerre,  n.°  1 Tepogri^it,iiovea&tt 
l8oa.  On  y  trouve  une  notice  sur  la  consinictidn  di'--  cartes  géogrnphiqiies; 
un  traité  des  opcrations  géodcâ^es  ;  des  tables  pour  réduire  les  angles  d'un 
plan  à  un  autre  plan  ;  la  détermination  des  hauteun  par  le  baromètie. 

Le  C/"  Nouet,  arrivé  d'Égypte le  |  janvier,  est  déjà  parti  ponrleHoot- 
Blanc ,  où  il  va  continuer  les  opérations  pénibles  qu'il  y  avait  commoicfecn 
J796.  • 

Les  Russes  font  lever  la  carte  dTstbonie  et  de  V<rfbime. 

M,  Weiss  terni inr  la  carte  de  la  Suisse  en  seize  feuilles^ 

On  a  gravé  en  Angleterre  une  belle  cane  de  la  partie  méridionale,  l»<t 
géométriquement. 

M.  Ciccolini  a  fait  im  voyage  sur  les  càm  dé  h  mer  Adriatmoe,  oi  1 
a  vérifié  les  positions  d'un  giand  nombre  ât  points.  Il  y  avait  sur  Petaro  ut 
erreur  de  3  o"  de  temps. 

Les  voyages  de  M.  le  baron  de  Zach ,  très-utfles  pour  la  géographie^ 
rAIIemagne ,  sont  détaillés  dans  Texcellent  foumal  qu^  pidblie  tons  les  noiit 
en  allemand. 

Le  C"  Mentelle  a  entrepris,  pour  le  premier  Consul ,  un  globe  terreue 
d'un  mètre,  où  il  nuMmblera  tout  ce  que  l'on  sait  en  géographie,  KCuA 
avec  autant  ^éfwfition  que  de  soin. 

L'astronomie  a  reçu ,  cette  année  ,  divers  encouragemens. 

Le  26  mars,  j'ai  obtenu  la  permission  de  ionder  à  1  Institut  un  prixds' 
riné  à  celui  qui  aurait  tait  dans  l'année  l'observation  la  ^hu  curieuse  00  It 
mémoire  le  plus  utile  pour  l'astronomie. 

Le  C.'"  Chajîtal ,  que  nous  avons  le  bonheur  d'avoir  pour  ministre  de  lin- 
teneur,  et  dont  les  travaux  comme  savant  annonçaient  le  zèle  comme  minîin'i 
a  attaché  des  calcuiateuif  au  btueau  des  longinides*  Il  a  accordé  des 
ficntions  au  C/"  Flnugergues ,  ol)servateur  assidu,  etauC.'"  Pons,  conClflp 
de  l'observatoire  de  Marseille ,  qui  a  découvert  une  seconde  comète. 

Quand  on  supprima  le  bureau  de  coiisidtation ,  qui  avait  été  étabfi  po*' 
Rétribuer  des  récompenses,  et  qui  fut  fort  utile  en  1793  et  aimées suiv^'^' 
on  chargea  l'Institut  de  le  remplacer  et  de  proposer  au  Gouvernement 
tificatîons  tju'il  conviendrait  d'accorder.  L'Institut  n'a  point  encore  use  « 
ce  droit  ou  rempli  cette  obligation  :  je  lui  ai  proposé  de  le  fâbe. 

Le  C.**  Jacotot ,  professeur  d'astronomie  k  Dijon ,  obtint  dii  C:**  Gmm»^' 
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préfet  de  ia  Cùtc-d'Or,  les  réparations  ncceuaires  à  l'observatoire  de  Dijon,  i— 
endommagé  par  un  mcemfie.  i'e^érais  y  obsenrer,  le  a8  août ,  l'cclipse  de  i8o2. 
soleil  ;  mais  le  ciel  fut  absolument  couvert  comme  à  Paris.  Nous  avons  leça 
des  observations  du  C.*"  Thuiis  à  Marseille,  et  du  C"  f  laugergues  à  Vivien, 
pour  cette  éclipse. 

Le  prince  l^lenri  de  'W^urtembeig  ,  firère  de  limpénttrice  douairière  de 
Russie ,  et  qui  rcside  à  Hambouig,  a  acheté  les  beaux  instnuneitt  que  Mégnitf 

avait  laits  à  Paris. 

Le  miroir  du  télescope  cjue  -M.  Herschel  avait  envoyé  à  Pétersbourg ,  lui 
a  été  renvoyé  pour  le  monter. 

Kramp  sollicite  l'établissement  d'un  observatoire  h  Cologne.  L'Acadcmie 
de  Turin  demande  le  rétablissement  du  sien ,  et  M.  Henry  oâre  d'en  prendre 
la  érection. 

Les  PP.  Canovaï  et  del  Ricco  ,  qui  ont  à  Florence  robservatoiie  du 

P.  Ximenez  ,  nous  ont  envoyé  une  notice  de  leurs  instrumens ,  pour  prouver 
qu'ils  ne  peuvent  travailler  utilement  à  l'astronomie  ;  mais  ils  ont  publié  des 
tables  de  logarithmes. 

Le  roi  d'F.trurie  nous  n  fait  savf)ir  qu'il  persistait  daru  le  projet  de  placer 
un  astronome  dans  son  cabinet  de  pliysiijue ,  où  il  y  a  déjà  de  beaux 
instrumens. 

M.  Poczobut,  astronome  de  Vilna  en  Lithuanie,  après  de  longues  tra> 
▼erses  essuyées  pondant  les  révolutions  de  ia  Pologne,  a  repris  ses  iuims  olner- 

vations. 

Le  généra!  de  Chaberc ,  revenu  d'Angleterre  après  une  absence  de  dix  am , 

a  été  associe  au  bureau  des  longitudes,  où  ses  travaux  pour  la  géographie  lui 
donnaient  de  justes  droits,  et  OÙ  SOU  âge  de  soixante^dix-huit  ans  ne  l'em- 
pêche pas  d'être  utile. 

Le  nfs  cadet  de  notre  c^bre  astronome,  le  C.**  Méchain,  a  été  nommé, 

par  le  Iniffau  des  longitudes,  secrétaire  de  l'Obseivatoire  ;  ce  qui  forme  pOUT 
lui  une  de-.tination  vers  l'astronomie. 

Augustin- I  rançois  Méchain  est  né  à  Paris  fe  ;  mars  178^.  Il  a  remplacé 
sgn  frère  Isaac ,  qui ,  revenu  d'Kgypte ,  a  été  nommé  commissaire  des  ra- 
tions commerciales  à  Galaxie  en  Moldavie. 

Le  C.*^  "  Lechevalier  a  disposé,  dans  l'hôtel  des  relatiotu  extérietues ,  un 
petit  observatoire ,  où  il  pourra  satisfure  le  goût  et  la  curiosité  dont  il  a  donné 
des  preuves  pendant  son  séjour  à  Cotutantinople. 

Le  C""  Lévêque  a  public  ,  dans  le  quatrième  volume  des  Mémoires  de 
l'Institut ,  un  savant  mémoire  siu  les  longitudes,  et  spécialement  sur  les  cartes 
de  Maingon ,  pour  réduire  les  distances  de  la  lune  oliservées  en  mer. 

Le  C.*"  Richer  a  fait  un  nouveau  compas  trigonoraétiî(]ue  ou  compas  de 
réduction  pour  les  distances  de  la  lune  aux  étoiles. 

11  y  a  des  inventions  ingénieuses  pour  diviser  en  parties  inégaies  les  règles 
qui  contiennent  la  distance,  la  somme  et  la  différence  des  hanieius.  J'ai  donné 
dans  mon  Abrégé  de  nav^ulon ,  /Mr/<r  é^,  la  deKriptioa  de  l'instnunent  qui 
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avait  remporté  le  prix  en  1 79 1  ;  et  dans  la  Connaissance  des  temps  de  Tan  IV, 
1 802.  U  dénonstratkm  de  la  formule  de  M.  La  Gnuige ,  qui  sert  de  fondement  i 
cet  instmnK'nt  :  mnis  celui-ci  est  sensiblement  periècdcilllé  ;  le  SCul  nicm> 
vénient  est  que  cet  instrument  coûtera  600  francs. 

M.  Troughion  a  fini  le  nuxfêle  du  cercle  de  Mendoza ,  qui  donne  k 
doubla  du  mnldple  da  cercle  de  Bord». ,  mêaie  en  consenrant  la  pedt  aèoît 
^xe. 

Le  C.*"  Louis  Bertiioud  a  exécute  pour  l'Observatoire  une  pendule  où 
le*  phrott  tournent  dam  des  rab».  II  a  nraJti{^é  m  chronomèim  poor  la 

marine. 

Le  C."  Pons  ,  horloger  plein  d'adresse  et  de  talent,  a  mis  en  expérience, 
daiu  mon  observatoire ,  une  pendule  à  demi-seconde ,  avec  un  échappetneiu 
Vbn ,  qaà  marche  avec  ane  r^;ularhé  surpienanie. 

On  a  publié  dans  le»  LeOTM  dé  l'abbé  Sevin,  nn  détail  comax  inrie 
calendrier  des  Indiens. 

Le  C/"  Girard  a  lu  à  l'Institut  un  grand  mémoire  sur  le  nilomètre  égyp- 
tien ,  dont  il  a  déterminé  la  valeur  dans  l'iie  Eléphantine»  sur  les  lieux  mêmes, 
19''  ,  et  qui  lui  .1  fait  Toir  que  l'andenne  maure  de  la  terre  d'Émoi* 
thènes  ctait  fort  exacte. 

M.  Tabbé  Testa  a  pnbKé  à  Rome  nne  diMCfftatkn  «or  les  dèiiz  toSupa 
tnmvét  en  Égypi»  »  à  HXindan  ou  Tentyi» ,  et  à  Henné.  Il  entreprend  de 
prouver  qu'ils  ne  remontent  pas  à  trois  cents  ans  avant  l'ère  vulgaire  ;  et 
le  C.'"  Visconti ,  un  de  nos  plus  célèbres  antiquaires ,  a  essayé  de  prouver  la 
même  chose ,  dans  la  nonreiie  édition  d'Hénxfote ,  que  le  C«**  Laicfacr  vient 
de  publier.  Pour  moi ,  j'ai  remarqué ,  par  la  gravure  dii  C.*"  Denon  ,  que 
le  Cancer  est  figuré  dans  les  deux  lignes ,  à  la  tête  des  signes  descendans  et 
à  ia  lia  deï  Mgaeâ  a>cendajis,  ce  qui  annonce  que  le  solstice  était  vers  le  inilisi 
dn  Cancer }  et  cela  remonte  à  trois  nriUe  ans.  Mais  f 'ai  iâh  Toir  dans  noa 
Astronomie,  art.  ifiS,  qu'Eudoxe,  qui  écrivit  environ  trois  cent  soixante- 
dix  ans  avant  notre  ère,  et  Aratus,  qui  suivit  Ludoxe,  décrivireiu  la  sphère 
d'après  une  tradition  plus  ancienne ,  qui  remonte  à  douze  ou  trnce  cents  M 
avant  rira  vulgaire,  et  qui  Tenait  de  l'Egypte  ou  des  Indes.  Petau,  Th^- 
ton  ,  Freret  et  Le  Gentil  ont  trouvé  à-peu-près  cette  date  :  ainsi  il  est  tout 
naturel  qu'elle  se  trouve  dans  le  zodiaque  de  Tentyris,  <pu  par  consé^eot 
peu  bien  être  regardé ,  à  cet  égard ,  conm»  ni  ouvrage  des  Grecs. 

Le  C.«"  Villoison ,  iiittstse  dans  Térafidon  grecque ,  a  célébré  l'astrono- 
mie en  vers  latins  qui  annoncent  et  son  talent  pour  la  poésie  latine ,  et  son 
goût  pour  l'astronomie.  U  me  les  a  adressés  pour  le  jour  de  ma  naissance, 
et  les  a  publiés  dans  le  Magasin  encyclopédique.  Il  parle ,  dans  les  na»t 
des  travaux  de  l'oncle,  du  neveu ,  de  la  nièce,  et  du  C.**  Burckhardt,  fctf 
plus  savant  coopérnteur  et  leur  plus  intime  ami. 

Le  C."  Boulage,  à  Troyes,  a  fait  une  belle  épitre  à  Piazzi  sur  U  décoa- 
veite  de  sa  planète;  elle  est  dans  les  Mémoires  dé  la  Société  aaàétàp^^ 
dépaitement  dé  l'Aube,  a.'  ^ 
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L'astronomie  a  perdu  cette  année  son  respectable  doyen.  Augustin  Dar-  ■ 
quier,  de  l'institut  national,  ne  à  1  ouiouse  le  23  novembre  171B  ,  est  mort  1  So2. 
le  10  janvier  1802.  11  fat  détenmntf  de  bonne  heure  vers  Tastronoime  par 
nn  penchant  naturel ,  quoique  dans  une  ville  éloignée  de  la  capitale.  li  y  a 
mis  un  zcle  et  une  activité  que  son  Age  n'avait  pas  afîaiblis.  Dès  174^  ,  il  était 
connu  et  estimé  des  astronomes ,  à  qui  il  n'a  cessé  d'être  utile.  Il  acheta  des 
instrumens;  il  établit  un  observatoire  dans  sa  maison;  il  fit  imprimer  i  ses  « 
frais  deux  volumes  d'observations.  On  a  imprimé  à  Utrecht  sa  traduction  des 
Lettres  cosmulogiques  de  Lambert.  11  formait  des  élèves  ;  il  payait  des  cal- 
culateurs ;  et  pouvant  se  passer  des  secours  du  Gouvernement ,  il  ne  dut  rien 
qu^  lui-même.  J'ai  imprimé  ses  dernières  observariom  dans  mon  Histoire 
céleste ,  page  jpj  ;  elles  vont  jusqu'au  19  mni  i'^98  ,  et  i!  en  avait  encore 
à  m'envoyer,  quoiqu'il  fut  âgé  de  quatre-vingts  ans.  Le  Lycée  de  Toulouse 
nous  donnera  jrfus  de  détails  sur  cette  longue  et  intéressante  carrière. 

L'astronomie  a  perdu  mcoie  en  France,  le  t"  mars,  M.  Lemery  ,  dont 
j'avais  découvert,  il  y  a  trente  ans,  le  goût  singulier  pour  le  calcul.  Attaché 
pour  lors  au  marquis  de  Puisieux ,  il  employait  au  calcul  tout  le  temps  que  ses 
devoirs  lui  laissaient.  Je  lui  fis  calctder  quantité  de  lient  de  la  lune,  que  je 
publiai  en  1777  dans  la  Connaissance  des  temps  de  1779  ;  et  depuis  quinze 
ans  il  faisait  les  calculs  de  la  Connaissance  des  temps  presque  en  entier,  avec 
autant  de  soin  que  d'assiduité. 

£n  Allemagne ,  on  a  perdu ,  le  3 1  janvier ,  Daniel  Bogdanich  ,  mort  à 
Pest  ,  .îgé  de  trente-sept  ans.  Il  travaillait  à  la  géogra})hie  de  la  Hongrie  » 
comme  on  le  voit  dans  le  Journal  de  M.  de  Zach ,  avril  1S02. 

George-Frédéric  Kordenbusch  ,  astronome  de  Nuremberg,  est  mort  le  | 
avril ,  âgé  de  soixante-onze  ans. 

Au  mois  de  septembre  est  mon  le  baron  Vegn  ,  .\  qui  nous  devons  la  grande 
édition  des  logarithmes  de  Vlacq,  in-folio,  soit  poiu  les  cent  mille,  soit  pour 
les  sinus  de  dix  en  dix  :  l'ouvrage  de  Vlacq  était  deveira  très-iate.  Yega  s*est 
noyé  dans  le  Damdte, 

La  météorologie  a  offert  ,  cette  année  ,  des  phénomènes  singuliers.  Au 
mois  de  janvier,  un  débordement  extraordinaire  :  la  Seine  a  été  à  vingt-deux 
]Meds  et  deim. 

Le  25  mai ,  une  gelée  qui  a  fait  un  tort  immense  aux  productions  de  la  terre. 

Le  i4  mai,  à  Munich,  neige  pendant  quarante-quatre  heures;  les  arbres 
dépouillés  et  renversés. 

Aux  mois  de  juillet  et  d'août ,  une  chaleur  dévorante ,  qui  a  éaxé  quarante 
jour^  ;  le  thermomètre  a  été  jusqu'à  29  degrés  à  l'Observatoire  »  ce  qui  est 
très-rare  à  Paris. 

Le  besoin  d'avoir  sur  la  météorologie  des  règles  fondées  sur  robscrvation 
a  déterminé  notre  savane  ndnistie  à  établir      correspondances  et  im  bureau 

pour  les  diriger. 

On  a  fait  des  observations  météorologiques  dans  trente  endroits  depuis  le 
couvent  du  mont  Cénis  jusqu'au  bord  &  la  mer. 
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■  M.  Jean-Dominiq\>e  Bcraud,  né  en  lyit,  ci-devant  dessinateur  à  Coni, 
1802.  et  qui  demeure  à  1  urin  depuis  vingt  ans,  ne  cesse  de  s'occuper  des  obser- 
vations mëtéorologiqiies ,  et  il  nous  envoie  exactement  ses  rémltats. 

M.  Lafon  ,  ingcnieur-gcographe  à  la  Louisiane,  nousacOTOyé  des  obier- 
vations  q;iéiéorologiques  faites  à  la  nouvelle  Orléans. 

Nous  avons  reçu  des  observations  météorologiques  fiâtes  à  la  Guaddonpe 
par  le  C.*"  Hapei-la-Chenaye ,  années  V-IX. 

Le  quatrième  volume  des  Mémoires  de  l'iiutitttt  contient  aaisi  beaucotip 
d'observations  métcorologiques. 

Le  C.«"  Coulomb  a  lu  i  l'Institut  des  expériences  sur  la  manière  d'aimanter 
les  aiguilles  à  saturation,  en  comjiarnnt  les  méthodes  de  Knight,  de  DuIiamel 
et  d  ./£pinus  ;  et  il  a  indiqué  aux  navigateurs  le  dIus  sûr  moyen  pour  avoir 
Jes  meiilettres  a^jidles  :  les  plus  longues  et  les  plus  larges  sont  préférables  ; 
mais  il  ne  faut  pas  leur  donner  de  T^aiitettr.  Ce  savant  physicien  a  publié 
aussi ,  dans  ie  quatrième  volume  des  Mémoiies  de  l'Institut  »  uisavaat  mémoire 
Siu*  les  boussoles  d'inclinaison. 

Le  C.*"  Simonin ,  prolêsaeur  au  Croistc,  nous  a  envoyé  le  ràulat  de  mâle 
observations  Mir  It  >  m  irées ,  avec  les  tables  nécessaires  pour  t^nir  compte  des 
variations  que  le  soleil  et  la  lune  y  produisent  à  raison  de  leurs  hauteurs  et 
de  leios  dittances. 

Le  C."  Homme  *  professeur  à  Rochelbit,  a  envoyé  k  l'Institut  des  obaer^ 

valions  faites  de  j  en  5',  depuis  la  basse  mer  jusqu'au  jilein  ,  pour  en  con- 
naître les  irrégularités ,  qui  sont  très-singulicres  ;  et  une  nouvelle  table  du  retard 
des  marées,  déAdte  d'un  nombre  immense  d'observadom. 

I!  a  aussi  présenté  un  tableau  général  des  marées,  des  courans  et  des  vents, 
obser>'c$  sur  toutes  ie:>  mers  du  globe,  et  dont  la  publication  fera  un  sup- 
plément important  au  grand  Traité  du  ûux  et  du  refinx  de  la  mer  que  j'ai 
publié  en  1 78 1  • 

M.  Grenier,  officier  connu  par  ses  découvertes  dans  la  mer  des  Indes,  a 
rédigé  un  ouvrage  considérable  siur  les  vents  et  les  coiuans  dans  toutes  les 
mers ,  avec  une  théorie  qui  en  vend  rexpUcadtm  plus  fiidle  ;  il  se  propose 

de  le  publier. 

Je  termine  avec  Tannée  1802  ce  journal  d'astronomie,  dont  j'e>pcTc  don- 
ner  la  suite  dans  les  volumes  de  la  Comunsance  des  temps ,  ç^mme  je  Tai 
ùh  depuis  pkaienn  années.  , 

FIN, 
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Cange  (  Du  ).  Viyti^wLaïa.  (Du j.  > 
Canobio,  158). 
Canomica,  1774. 

Canthoani,  1764.  1774.  I 

Canterzani  fîls,  thtt,  p.  8«i« 

Canton,  i7;a.  I 
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Capella.  Voyri  Marcianus. 
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1748. 

Cama,  ttoé,  tévf. 

CAPHEOLUS,  1^*9,  i«4o. 
CaPUANUS  (  Jo.  Bapt.).  évêqne,  147^  ,  1495  , 

'499.  'î'4. 
CaRAFFA.  1681. 
Caramanico  , /y/jf.  p.  C95. 
Cakamuel.  kwi?  Lohkowitz. 
Caravelli  (^nio),  à  Mapki,  178* ,  *784*' 
Carbon  ARA,  1757. 
Caicavi,  itfM.  p. 

Caroanus.  i<43. ij4w,  1551,  »558, ij7». 

CAKOINET,  //mt.  p.  768. 
Cabellls,  1554,  1557.  1558,  1J77. 
CARIO  (Joannm,  i5}6. 
Carla  (Du),  1779. 

CARLILR(LEj,  1763.  1764. 

Carncaux  (Des),  161  j. 
CaROCHÉ,  1797.  Hht.  p.  714,  784,  -88. 
CAJIOUGE,  1781  ,  1789,  1798.  Hisi.  p.  80J, 
CARSTROEM,  176J. 

Cartault^  1784.  Hist.  p.  688. 

(- A'-AM  ,  17J7. 

Casati  ,  iC^J.P. 
Casmann,  IJ99. 
CAS5ELLA  .  1799.  Hiu.  p.  814. 

CAS5INI  (  Jean-Domique) ,  i<5s.  P.  1^5). 
t<56,  16)9.  ^66^,  166^,  16^4,  i66j.  \  666, 
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1740,  ijij^ 
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1790,  1791.  Hisi.  p.  716,  710»  7*7. 

Cassim  V,  //m.  p.  80J. 

CA$.<>I0D0RE  ,  JOOf  5)«. 

Cassola,  1774. 
Castalok  1568. 

CAfnt.  l-V-T.  1710.  17»},  17*4»  •74s« 
Castelet  (De),  1678,  itf8i. 
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Castronils,  171S,  1744. 
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CHOMtRi,  1786. 
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1618,  1624,  1669. 
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CHRYSouMnn  (lxV.),CafmSn,  1778»  1779. 
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GHtfRCHMAN,  1794.  Hùt.  p.  JXQ. 
CHYTRitLS  ,  I  577. 
ClAMPIM,  1681, 
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Clarke,  1777, 
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i}9<>  'f93«  ■$9J'  i}?^»  '599>  )^((<M» 
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Impr.  en  1  jjj,  if|9.  •;47'  •J.'V.;**!* 
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CURC  (Le).  1706.  1777. 
CLicim>V£us.  1517. 
Climitonus  LancluuS*  i3S>^ 

Cn(îILH'S,  1614. 

ConABL'S  ,  1659. 

CuBLAY  OU  CUBILAY  .  tljo.  K^^V^  HOUPlUÉ. 
CoCCiEUS,  1C40. 

Co-Cheou-Kinc>  1S78.  Aam,  vc  )8i. 

CODMKA  .  1800.  Mitf.  p.  79a. 
COCLERUS,  1664. 
Cdn.E5TINUS.  1541. 
COETE5I  us  .  I  589. 
COETTNERt'S  ,  \6\6. 
COGELH'S,  1666. 
COGNATUS,  1606, 

CoLB  {Gugn)»  i5}s.<i-(C>>iH«fli.)«  1^84 , 
CoUK.  ttf<4. 

COLLIMITIUS,  1511,  15)1. 
COLLINS,  1654. 

COLOMDE  (DeLLE},  I  6«4»  l(o8« 
COLONNA.  1610. 
COUON, 


COLUMU,  tUf. 
COUIMMIM.  iM. 
CoLUMBUSfCintaaph.).  149a. 

COLUMELLA,  45  de  TM  V. 

Combes,  170}. 

COMICRS,  1665. 

COMMANDINUS,  ijjS.  iJ/a.ljMi 

i6oa,  iMe. 
COMTMK.  1719» 
CONClUt,  ii6%. 

CoNOAMiNE  (La).  t7|8»  1749»  IJSIi  I7f*< 

^  '75  1.  '774-  ^ 

Co.NDORCET ,  17*7»  «7^.  »77l»  'TTI» 

1780. 
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CONUN,  )oo-x6o  av.  IcR  v:  RktidL 
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Copp,  1515,  1584,  IJ97»  i«oo. 

COHA  ,  K90. 

CoRAB(EUF,  /yàt  p.  l4«» 
CORAIRE.  1670. 
CORItNlANUS,  17)1. 
COUDUBA  [  Alph.  OC),  15O}. 

Coluo ,  1 670.  p. 

CORONELLI,  1^9),  1704. 

CORTF5  'iMart.),  i5ji.->(Hîeron.}.  i;^ 
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CORTtZ,   168 1. 

CossALi ,  è  ?vm,  17^  >  (794* '79f*  *** 
p.  871. 

COSTA  ben  Ukr  oa  «In  Luka,  8&|. 
CosTARD,  1744*  t7^«  *7tf5*  •7<f7i*7"' 

»775'  '777-  _  _^ 

CoTE5  (Roger],  171  j,  171»,  i7a8,  IT*. 
CoTTr.,  1774,  1781  ,  1788,  1789. 
CuinERT,  1766. 

CouDRAYE  (De  la),  «785,  i78<. 
Col  LoMB  ,  Hist.  p.  710,  880. 

Couplet  (Le  P.}>  >^7*  >  '^^Z- 
COORan.  itfj).  1675,  i6j6. 

COURTANVAUX  .  1768.  Jiot.  p.  77<. 

Courtivron,  i7ja. 

Cousin,  1776,  1778. 1787.  AS*  p>  >4l< 

CowrtK,  1766.  . 

Crabtrie,  1671,  1^7}. 

CRAcoviENsts  (PetnuJ,  ijoa. 

Craicius,  159s. 

Crakelt,  1768. 

CRAMBRt»,  i<5t. 

CREILUNG.  1708. 

CREMONENflS  (Jo.),  15 18. 

Cremoninus,  itfl). 

Cmcsa.  i68j.  - 

CmxoDCMiM»  cité  pv  nhM,  •7*g^2ff 
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ClOCRATt  ttBt. 

Croix  (La).  17^. 

Crozet  ,  1777. 

Chl Cl  NKKUs ,  itfj5, 1^70, 

Chlolhus  (Petr.),  1616.  1618,  1610.  tCn, 

iCii,  t&iff  t6}i.  itf]4,  ié}5.^(Mcldi.)p 

1659. 

Crusius,  ij<Î7,  1^69. 
CutSTA  ,  Hist.  p.  856. 
CUNELIUS.  158J  ,  I  J90, 
CUNITtA  [M«k  CUNRZ]* 
CUNN.  17x9. 
CUMO.  tjla. 
Cdrio,  i;43. 

CURTIUS,  1616,  1^1 1,  ltf57. 

CURZOLANUS,  KÎ41.  /'. 

CU5A  (  Nicol. } .  CusANus ,  aodtelb ,  a£  «n 

1401  ,  mort  en  1464. 

CUSStT  ,  I  691  . 
CTRIANUtR,  1651. 

Cyrillus  (S.).  Aloandrini»,  437, 444. 
CrSAT,  1619,  1617.  P. 
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Dadik»  Rom».  Kefw^AoMmnH. 

Dagclet.  F»><r^  Agelet. 

Daluy  .  1791.  Hisi.  V.  £96,7^9,  8od. 

DALtMBER^r.  r(7«iAiniRiitr(D'}. 

Dames  ,  1783. 

Damoislau,  I^iit.  p.  Sjrt,  R71. 
Dangos.  Kçyfj  Angos  (O'). 
Daniel,  1691 ,  1694. 

DAMNEJIWAtD,  1665. 

DAVTB  (Vincenzo),  i;74>  ttfft*  iMt. 

Dantes  (Egnatius),  OaNTI,  l|7}t  *$7^» 

Daquin,  \j96. 
Daiuî  nnf-  ,  i(5j9.  />. 

Dahqlilk,  1771.  1777,  1780,  178a,  1784, 

1786.  1788.  Hist  p.  8jo«87«t 
Darwin  .  1786  ,  1788. 

DASENII'S,  i6it<. 

Dasypodils,  I  jjj,  15^7,  i^7j, 

1578.  i«9j. 
Dati  (Jultuio  os),  149t. 
DAOTHtMPCr, 

David,  xjé^ 
Davu,  f F, 

Davisi,  168a. 
Dawson.  i7<S9. 

DECHALE5,  167a,  1^4,1^ 
DeCIMATOR,  1587. 
DECREMPS,  179.J. 

Dtt.  1J70,  IJ7J. 
OWAUU,  1779. 
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Deguw,  lAt.  ^. 

DEGUIGKES,  1719,  178J,  1791. 
Decuignes  fils ,  1785. 

DtLAISEMENT,  1699,  1704. 
Dei  AMBRE  (  J.-B.-Joscph  ),  1785,  1787,  1788, 
I  79'J  .  '795  et  sui\ .  1801.  Hiit.  p.  66  j  ,  69  j  , 

705.  7.5,  -16.  7j<J.  767,  780,794,  Soj. 
010  ,  831 ,  8j j,  «c. 
Delecoq,  //ùr.  p.  8t7, 

DeUSLE.  r^w^ISU  (SI  L'). 
Delphinus,  i({9,  ie77.  ■ 
Deluc.  VyftllMC  (lit). 
DiMÉimiOS,  440  av.  l'ire  1584. 
DCMOCMTUS,  480^57  av.  l'ère  v. 
Denfer,  1770. 
Denis,  1668. 

Denis  le  Petit.  Km«L  I^ONTHIIIi 

Deovivea  ,  I645.  p. 

Dtl-AIICIEL'X  ,  1741. 

Derfflinger,  1791. 

Derham.  1714,  17»^,  tfiM*  iTSf* 

Desicnu,  tt^ 
DnAGOUiM,  1744,  i7<«. 

DiMRGVIt,  tC4|. 
DCSCARTES.  1691 .  1^94. 
DeSFONTAINES  ,  174X. 

DF.?Four,i  <: ,  1701,1705. 

DtMIAlLi,  l6î)l.  P.  1716, 
DtSMAHAlS,  \j6o. 
DtSNOVtRS,  1651.  A 

DE5PLACL5,  1706,  171^,  I71«,  17*7,  1714, 

Deusincil's.  164a,  164). 
Deutschemberg.  t<|8*  itfftO» 
DiAZ,  1618. 
DlBVAM,  IJ78. 
JOlCEUIM,  t<94. 
DlOQIIEMARB.  t7<9.  1771. 
DtCTERIUS.  1617. 
DlETERICH,  1619,  \6y, 
Din-RiCH ,  i68o. 
DiGGEs,  i«tf5,  IJ7J  ,  ijja. 

DtJOR,  1180. 

Dinale,  i;79. 

DiONYSius  ,  iSj-ijy  av.  l'ère  v. 

DiONYSiUS  Afer  (Cauius),  Uticentii,  )o  av. 

rère  V.  1488,  1JJ4.  1541.  •ï47..;î8j. 
DioNTsius  ARCorACiTA .  §4  M  ïkn  V.  Rit» 

cioU,  I.  V.  c  18. 

DlOMTSIUj  EXIOmif,  ja]  ,  <to. 

DiviNts (De), oiiOliriiU,  iMo,  iMi» tMj» 

DiXON,  1768. 

DOBRICILS  ,  1611. 
DODON.CUS,  1584. 
DODSON  ,   1741  ,  I74jb 
DOOWELL,  1701. 

Doniwomi,  t€%f,  i<it. 
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DoFRFELt.  1^71.  1681.  1685,  tti6. 
DoLINGIL  S.  DoELINClUa. 
DOLLOND,  176a,  i77>«  1779. 

DoMiiiis(M«cMAMi]n.M),  iCti. 

DONATI,  IJ7|. 

Dwwm,  mi. 

DONNOT  M  OOUNOT.  i«i  1. 

DomuMATR,  1705, 1709,  171},  i7ai,  174»» 

DoHitL.   J  ';>'cj  D(i£KriLL. 
DoROTHEUS  ,  IJ'>9. 

Dort  A  ,  1797.  Hitt.  p.  814* 

Dusmi^us,  »«e  wr*  fin  r.  F^|N(  WcMkr, 

DOOCLASS.  177& 
OOUMOT»  itfii. 

Doinrn.  17)4,  1774 ,  1800. 

ou  plutôt  Dovu.  /fiifc  pL  éfft  7*}* 

DoOtA,  >59o,  1J91. 
DrAUDIUS,  lâi  I. 
DrUBILI us,  lâio. 
DrIENES.   Vayri  DERIENE5. 

DHYANDEHfFvCHMAN  \,  AoMmt  ék  (Mm  ,  tf}^» 

_  'î}7.  '5}^.  'U')-  '54'.  '54}tt5S*> 
Dubois,  ^oj-ri  Buis  (  Du  ). 

DUC-LA-CHArCLLE  ,  1791,  1794,  1798.  /îlht 

p.  «87.  719.  7»J.  7»<5.  7S8.  7*^7- 
DUCAJILA  .  1779.  1781. 
Duonuius  IDuon-H],  1J79, 158*,  iMj. 
Vmmuvs  (Andreu).  1619,  itfSi. 
Ddduit,  »6ii. 

Duhamel.  yçytiUAMMi.{Do). 

DULAI,  1781. 

DULARO,  1764. 

DllciATUS,  IJII. 

DULIRIS,  164^.  P.  I<47.  t6ff. 

DuLLENDius  [GahM  aOOUMDIO],  t*f9. 

Dl'mas,  1770. 

Dumas,  1789. 

DUM^E  (Jeanne),  itfSo. 

DtNN,  itCo,  %7J\.  «77^. 

DUKTC  (Thcod.  A  ).  1668. 
DUNTHOmiE,  17)9.  t7<S7. 

DureiutoN  DE  CAsriRA ,  i7]t»  1719^ 

DUFIERRT.  VmffrVMKKI. 

Dt'PUls  (Charfcs-trançoijl ,  ^yj^,  I704> 

178$,  1795.  IliU.  p.  760. 
Durand  (Alexandn),  tjtp, 
Durand,  1750.  ^ 
DuHDus,  1750. 
Durer.  VojteiSlMXt. 
Durret,  i<]9,  i<4i,  i<47. 

DUMIUS,  164p. 

DWAL-LE-KOY.  f7(Î7.  Hîst.y. 
DUVAUCCL,  1768  ,  178J.  Hat.  p.  J04. 

DrMoiiD«  1774. 


Ebel.  t<47. 
Ebennezuphius,  9)4L 
Eberrach,  1574,  tffé, 
EROinns ,  1778 ,  *7^* 
Eberhard,  vftu,  tyjf, 

EbIRUS,  tfto. 
EWH.  Vtytl  IBN. 

Esii-Jahta,  980. 
EcxsTOR.Mirs .  iâa«»i<Bf. 
Edltn,  1657. 
Fdrissi  (Al),  ujj. 
Fdwards.  Hnt.  p.  C6\. 
Tc.ML  .snA  ;  Jnanncs  de),  i44t* 
EcMUNDUS,  846.  Rktm. 
Ehincer.  t<i8,      ,  ifiS,  1^. 
Ehlem,  17M. 

EiiHENKM».  1717.  i<7a. 
Enrmaiu»  iTfe. 
EiomoBii.  iTtfi. 
EicHua,  i<o8. 

ElCHMAN.'  Vayri  DrYANOER. 

£l(  nSTADIUS.  1612.  ià}4,i<|é,  l<|f,  i<44, 

1649. 105 ^  .654. 

EiMMART.  1679.  /'.  1684,  «<85,  x6a\,  léof. 
,    I70I.  Ses  miniucriu.  1701,  ■718.  S*  éw 

Marie,  1701. 
EisENMAN,  né  «■  I7f8.  Him.  y.  «87. 
ElSENMCMCn.  "  "  
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Hadancourt,  //«.  p.  843.         ■*  ' 

(iADLEr, 17*9, 1771, 1771, 

Hmmus  ,  tTU. 

HAGEaai  [TbidUmi  Ha«mkJ,  tffo,  tfjk» 


Digitized  by  GoOglc 


TABLE  DES  AUTEURS. 


•571.  «574»  «17*»  »57*»  «17»»  »5*»' 

.58.. 

Hagen,  I7J)- 
Hacenooun  ,  itôl. 
Hahn,  iMj,  i7<8. 
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ï6q9, 
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Haynil's.  Heyne. 
Hazan  ou  Abensid  (Imsc),  laja, 
Heath  ,  1760.  ■ 
Heathcot,  i<8i.  P. 
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•«77»  »^9.  »^5»  «^»  »78o. 
HCON,  1774, 

HeURLIN.  177^. 
Heydius  ,  157}. 
Heycelil's,  1671  ,  i<7j. 
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HUCON  ou  Chmilaiii.  im» 

Huuras,  iWf, 

HULSIUS  ,  1  597. 

HUMBOLDT.  1801.  //Ùt  p.  8114  8591 
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1774.  ITT?»  '77'»  '779*  *7^»  •T'î» 
Jennincs.  17$», 
Jercis,  IJ09. 
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JOHAimil,  1748.  ,  , 

JOLLAINt'S,  1539. 
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JUNCTINUS,  1573,  IJ70*  l|8««  ISil. 
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KùriiiFH,  1681. 

Komi  r.R  ,  1787.  Hist.  p.  798,  84}. 
KisMi.,  \Wo.  Aum*  1785. 

KOEPPEN.  1619. 

KOESFECO.  V»ytl  ZUMBACH. 

XOGEUUS  OT  COCELIUS,  1666. 

KoHUEimos,  17)».  ivt_A. 
•KOUB*  i7o5.SciobicmtiaMiaatwD^ 

KOLHANSEN.  i66$. 

KoMG.  PVtKŒNIG. 

KoRDENBUscM  (CF.),  1769»  «77'»  '774» 

1777.  Hist.  p.  879. 

KOSTNEH  ,  1608. 

KRABBEN  (  Jo3n.  '  .  I  ;9<,  <éé4«  ■'"^ 

Krafft,  1746 ,  1-71. 
KrAMP,  1799.  Hist.  p.  81t. 

Kraiiowna,  1764. 
Kratc.  i7<s. 

toAnwmiw .  1771  »  1778. 
•KiiAnni»  •79a. 

Krebs.  Voyri  CUSA. 

Kreideweiîî,  1578. 

KrE5A  ,  1696.  17*0. 

KRE5TlNt'S,  1619. 
Krft/mi  H  ,  1659.  i*. 
Khumaylh,  1647. 
Kruâiek  .  170J. 

KUHN  ,  1747. 

KuKrra»  15)0. 

KUNIC5PERCCR,  i|i8«  ija^*  i9J7, 

KUNTZ.  1744. 
KUNTZENIUS,  I74J. 

Kumcius  (Ali),  i4}7. 
Kyuan»  1774. 

L 

Labillaruière  ,  1800. 

Lâcher  [  Ambr»),  ë*  MmbMRIg.  t|ti. 

Laet.  i4-'8. 
Lafon  ,  tint.  p.  880. 
LaFONO.  1706. 

Lacalla(JuImmCMw).  itfis»  ««•}» 
Lace, 

Lacos.  itf}5.  i<j9. 1641. 1^4».  f<y«> 

LaGRANCE.  K9I(GrAN8B(LA). 

Laissé,  i7od.  • 
Laissement  (De),  1(599,  1704' 
Lakanal,  //mi.  p.  7j}  ,  769. 
Lamarck,  1799;  • 

■      '*  i^l.  .•     .    •        *•     •  • 
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LamMUT,  <7j8,  «759,  17^1,  '76$,  *76^, 
1770,  1771,  1774,  1775,  1776,  1777,  1781, 

i-S'j,  17S4. 
LAMPt,  i'-;^}. 
LANf  f.i  IN  .  //isr.  p.  S  \i. 
Lande  (De  LA).  1710.il  travaillait  avec  Lou- 
vilk. 

LANOE(JcrômeDELA),i7Js,  1758.  tj$%ty6i, 

176»,  I7<4.  1771.  177J,  i-yj.  1774.1775, 
«77<5.  >77*>'  '779>  *7^o,  1781,  ij^j,tyli7. 
1788,  1789,  1790,  1791 ,  179»,  179J, 179$, 
1796,  1797,  i-'/S,  1799,  1800,  1801.  Hist. 
p.  715.717.  tU.  765.  768.  869.87).  87«. 
liANDE  [  Michel  Le  Français  de  la  )  neveu  , 
1785  ,  1789  ,  I7y^  Hitt.  p.  66j,  691.  7»4t 

S '7'  7*5' 7^*t  780,79$,  811,  819,  8|t, 
fo,  8<t.  860. 
I^NOB  (  MirfoJeaaie  Haklat  Le  Françaw 

DELA),  ijySï,  170^.  Hisf.  p.  686,  697.  70J, 
808, 8s8.  SatillcCAROUNE,//(tt.p.tfji7. 

Landen,  1771. '777.  '785. 
Lanugram.  dl  Hesse,  1^61,  1618. 
L^NnRlANI,  1782. 
Langenmantel,  1679. 
Langhansen,  1716.  1719.  1714, 
Lancius,  itfia,  1617.  165). 
LANGfteNOf,  1631 ,  1644,  1645.  Vi>j>ei  1704. 
LANSAC,  1771, 

LaNSBERGIUS  (Philippia),  1619,  i6a8,  1619, 

i6]o,  1631.  i6ti,  163).  1635, 

16^3,  166  j.  —  fjacobu»  } ,  1633. 
Lanmti  11,1 641.  p. 
Laperrière.  K^PEiUtlàflfi  (LaJ. 
Laplac£.  Voyti  Place  (La). 
Labchek.  1745. 
Lartigaut,  tjté. 

LAintAY  (GHmde),  1681. 
Launay  (  VMé  u),  i74|. 

Launer  ,  I  J78. 
Laurechomius  ,  1619. 
Laurembergius,  1609,  1611,  lit  t. 
Laurentiis  ( Joan.  FfiBC;.  DB),  1M4,  tifm, 
i<74.  /*.  1675. 


LAUBEMin».  1591.  1676.  P. 
tAUnimw  Pbiiadeipbéuis.  Lfèm,  <4«, 
LauMET  (CMsiophe),  1J98. 
Lautahet,  163J.  F. 

LaITTERBACH  .  170J. 

Laval,  1697,  1699. 
Lavater,  1587,  1681. 
Lavathercs,  ij«6. 
Lavirotte.  1748. 
Lavit,  ^  p.  819. 
Lavomibr,  Mm  pb  7«7, 7; j. 
Lax,  1799. 
I^XE ,  Hùt.  p.  8|]« 

Lauus.  1549.  ..  . 


Leadbetter.  1717, 1718, 17*9,  17JI,  iTH^- 

'755' '7}"'  '7ii. 

I  !  ni. ANC  ,   I  682. 

Lebulteux  ,  1743. 

Leclehc,  1706,  « 
Lecomte  ,  1688.  ^  ' 

Lecoq,  Hisr.  p.  859. 
Lectius,  1606. 

Lsmvu.  VIff/fiTtvn  (Le). 

LsntANÇAIS.  Voyfi  LANOt  {Là.)* 

Lcgendhe  ,  1791 ,  1799. 

LEGF.MIL,  fùo,  1779.  178  t.  WlJf.  p.  7a». 

LtGRAND,  1666,  p.  Autre,  p.  jjo. 
Lecuin,  1775.  1790.  • 
Lehmannus,  1664. 
Leibax.  Voffer  Montagne, 
Lejovand,  Hist.  p.  8}4. 
LcMOtr.  1765 .  1774. 1777,  Hat.  n.  ( 
Lemonnier.  Fer^MoiiNiSR(LBl. 

LeNGNICH  ,  1780. 

Lenoia,  1777.  Hut  p.  jM,8|4. 

L£on  (  De  ) , 

Léonard  DEVisri,  1797. 

Leonardus,  Leonharous  ou  De  Leonardis 

(Camillus).  1496,  15*5,  1549. 
Leonicus,  1516,  1551. 
Leonu  (Aibart),  1578. 
Leonissa,  1688. 
Léon  m  us.  K<>y<^  Leovitius. 

LeoNTIU';,  ^  ;<i  ,  impr,  en  1556,  1559,  i  $89. 
LEOPOLDUâ  ou  LEUPWLOUSDE  Al^TRlA,  laoo,. 

1489,  I  Jîo. 
LÉOTAUO,  1648,  i6$4.  P. 

Lcovim»,  1551  ,  i  554>  '5J<S>  *Si7'  1$^» 
15^8, 157)»  1584. 1606,  1617, i<i8i 

Lepa  ute.  Voyfi  FAUTE  (  LE  ).  , 
LCREf .  1785. 

Leroy  (Pierre),  1767,  1768.  1770,  177^,  1774, 
1 776,  et  n.  36*^  ;  mort  en  17H  5 ,  à  wivarut  huit 
ans. — (Jean-Bapciitc},  1776.  yi^ye^DuvAL.. 

Lesage,  p.  40]. 

Lescan.  1800. 

Leschenbr  (Henri  DE),  i66f. 

LusuM,  1739,  1740, 1.74»,  i7édi. 

LbSNB,  Hat.  p.  716. 

LEUCHTERUS,  1619. 

Leuthner.  Hist.  p.  844. 

LÉviQUE  (  Pierre) ,  ne  à  Nantes  en  1 74^,  1771 , 

1776.  1778,  1779.  yo/fip.  5ja.8itf. 
Lf'vtvQUE  ( Jean-René ),  1779,  1781. 
Lèvera,  1663,  1664,  1668. 
Le VI  bcn  Gcnchom  .  Rab^iin  ,  1390, 

Afsauutriti  Àt  Viamt,  Ltmkchu,  Mn^àmm, 
LBvncHON,  t<t8,  ttfi9.. 
Lcwbn,  1578. 

Lewen  (Liie  DE),  1617.  P.  p.  68,  76. 

JLExtLL,  1770,  1771.  177»»  1773,  i774»«7n«> 

1776, 1778, 1779, 1781*1781.  . 
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Utiodrn,  i<49,  létf,  ttjft  iéit,  tif, 

•7Î'- 
LenAê,  tytf. 
LiiAvn».  iMj. 

LiBERATVS.  1578. 
LiBOUR  ,  1771. 

LicETi's,  1612, 1623,  itfa5.fCi7(ié4f,  t<4«, 

1644,  1655.  itf55. 
LiCHTENBrHi,,  17^1.  1-55. 

laCHTENBERC,  i  Gotlingcn,  177),  1777.  //«/. 
p.  816. 

LiCHTENBERCERUS .  1488,  159J. 
LiCHRIlSTEiN ,  imprimeur ,  150*»  l  J«7. 
LanCRIN»  à  Lund  en  Scanîe. 

LimmcHT,  171a,  1718, 171}. 

LlECHTIMBCRC.  149^ 

Licou-HiN,  66  av.  rère     Xhww.  tn. 

LiEou  Hong,  loûdc  l'ère  v.  Astroa.  ut.  377. 

LitiGANiG,  1767,  1770.  JJitr.  p.  816,  8j4. 

LiEVOY,  en  blande. 

LiEUTAUD  (Jacob),  1695,  170 j,  1705. 

LiFANC,  85.  Àitnm.  art.  377. 

LiUUS  (  Alouiut  ] ,  ij8i. 

LiLius  GiRALDUt.  f^^GnuuDiw. 

LUXT,  i6{o. 
tUOOOKC.  1789. 
lOMM,  t(«i. 

LwAcn.LmAoïiM.  1511. 1570. 
LmcountNsu  '  Robcrtw),  i  i4o{iapr.  «■  1 5}i. 

LlNDCMUTH.  I6J4. 

Lim>HouT  (HancMX),  4b  Bkorikit  tfét, 

LiNDLEV  ,  1774. 

LiNDQUisT.  à  Abo,  1787,  1788.  Hùt.  p.  St6. 

LiNEMANNUS,  l6)4,  l6||«  I<4|«l(4f . 

itffo, i6{), 16)4. 

LiNcnuj  (Joan.  T>t),€Amim,  wfii,  iitt. 
■  Imm  it  Casttndt,  p.  519. 

tmemr.  1784. 

LiRNKNSIS  f NioalNK)t  l]|f* 

LiNus,  1645.  P. 

LlPSTORPIUS.  itfjj. 

Xxm.  Ke>w^DuLiRis. 

LlUNCBEItC.  K(r><x  1751. 
L0BKOWITZ.  i6}9,  i64j,  164^ 
LOFRANCUS.  1570. 
LOISON,  léSi. 

Long  .  174*  »  1754*  1764,  1704,  «  f.  )5«. 

l«OMGnSLD,  I77f. 
l<4a. 

bniGVEjtuE.  i75d. 

LONGUT  1)96. 

LoNcvmus,  \6\%. 

LONKEHUS,  ijHj. 
LuRENZlNl,  160J. 

Lorgna  .  1765  ,  1770,  17!»»  iTlf»  I7f«# 
1791.  /fiff.  p.  780. 


LoMMsn*  iTTf. 
LofMiw,  1551. 
LonuMiM.  1^17. 

LoflHABIUS.  VovtiGUWn. 

LouBÈRE  (La).  1691. 

LouviLLE  (Eugène,  chevalier  DE),  1704.  Se» 

obtcrvation»  sont  au  Dépôt,  et  chez  mm. 
LowiTZ,  1746,  1748,  1749, 1751,  1776, 1777. 

LUBEHT,  164J.  p. 

Ll)BIMET.SKY(SUBuiu  DC),  \6&J  ,  1681. 

Luc:  1  De  ) .  177m,  1777,  1777,  1791, 1771. 

LUCCHIM,  17)0. 
LOCIANUS, 

LocnMM  (Joan.),  16)5. 
lAWAMt  1769,  1771 ,  i77j>  178& 
LUDOLFUS,  1690. 

LuauER ,  1 646.  p. 

LUINI,  1768.  1769. 
LuLOFS,  «74»  ,  '7îo«  '754- 

Ll'PIClNLS  ,  1  58» ,  I  591. 

LuYNLS  I  Le  cardinal  de  } ,  i7da. 
LUYT  (R^),  1664. 
LuYTS  (  Joannci  ) ,  1689,  itfyi. 
LUYZ,  itf5J,  iû6j. 
Ltdiat,  im{,  16*1* 

LTDIIS(Job)»  179*. 

LTom*  17^,  1771  ■  1774*  I77^ 


M 


MaAIUS  .  \t\t). 

Macclesfield  ,  17J0. 
Maccovius.  itfiT. 
Macé  ,  1619. 


MAf  HIN  ,   1719  ,  <74*- 

Mackay,  i8«o.  Hul  t-  7*7t  97*' 
Mac  Laurin,*  1741»  174I»  17^1  ■ 


1746. 
Maclov»  1771. 
MACMinit,  ]5e,  tif^ 
Hàannm»  itfi. 
Maowom,  i7«l 

ULuniNCW  fmdkael),  1571,  157),  1576, 
1580,  1 581 ,  1 581 ,  1 588,  1 592 ,  1 593,  i{9<» 
1 597 ,  I  598 ,  1 606, 1610,  1619, i6a4- 

Ma(.h.lan  ou  Magauaim»  itji»  1775» 

1779,  1780,  1785. 
Magini.  ij8o,  i)8a,  158^.  iftf»  1989, 

1599,  160s,  1607,  160»,  1609,  1610, 1614» 

t6i$,  t6\y,  1619. 
MACI5TRU  (^Fitmin.  DE),  itf]).  P.  1M8. 
Mahn.  17a). 

Maignam,  1645,  i<4l. 
MAIMOIf.  Almamow. 

Maimon  ou  Maimonides  'Mofej), 
Maincon  ,  1798,  1799.  Hut.  p.  800,  Ji^» 
Mairan.  .7)),  i7f4i  1741  •iTiB»  17*4**^ 
5*  vie,  «77 j. 
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Maire.  1755,  1770. 
MaIus,  1607,  1619»  16»}. 
Maxensic,  179a. 
Mako,  177J. 

Malapektius  [CwoIus  Maupertuu],  . 

163J,  1637.  Voyei  fAAVnXtViS. 
Malaspina  .  Hitt.  p.  771 ,  785. 

MaLCOTIUS,  1610. 

Maloonado.  16x6. 
Maluranche,  1694. 

llALEaEOt  1719. 

ItAurAm,  1781. 
Maixbmbmt.  yçyeiMmAneu. 

Malleolus.  1650. 

MAUET  (  André).  i7Jï,  17J4,  1774,  p.  «98. 

—  [  P'rcdcric  ) ,  1751. 
MALLF-T,  Suédois,  1764, 176$,  1770, 1771. 1 774- 
Malvasia  ,  1650,  iMè. 

MANDILLO,  ij\6. 

ManÉTHon  ,  160  av,  l'crc  v.  ;  impr.  «n  i  ^198. 

MÎIlMFREOI  (Hier.),  1591.  — (Michad),  1666. 
<— >(EnHaiciiiM).  i7«)t  1715*  >7*4*  *7*f» 
»7»9'  '73»'  '7V-  «7».  »7Î<»'7J7»  '7Î9' 

MAMUIUS,  4^i«  av.  l'en  v.,  eu  an  peu  après, 
tdnM  f»tttn%i  imprimé  en  147a  >  1474  • 

«499'  «Jî".  «Sn-  'S<î^.  '579'  'J90'  '59*. 

1600,  16JJ,  167J,  167^,  1739,  1743. 178}, 

1786. 
Mann,  179». 
Manner  .1681. 
monolessius,  1588. 
Manzinus,  1616,  i6$4. 

MaPH^UC  (F.  Thoma*  Pius),  1706,  1736. 
MaMAUM  (Jacauet-Philip.  ) ,  ni  en  >  66 f  ,  mon 
en  i7a«. — (  Jean-Domm.  ) ,  ne  en  ■  709 ,  mon 
011788;  174),  1744.  176}.— (Jacquei-Phj- 
ttppc  ),  né  en  1 746.  Hia.  p.  786  — - (JaofuM- 
^ançois),  né  en  1779;  aÔlU/ibft  p,  jH» 
Marat,  1789. 
Marc.  164».  P. 
Marcel  ,  164».  P. 
Mahch  ,  1653.  166t. 
Maki  hais  .  1656.  P. 
Mar(  hand  ,  1781. 
MARCHt  (La),  1790. 
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MaHCHCN  ,  t66l. 

Mauchetti,  1681  •  iMf. 


ilAKfUUS.  iMA. 

llA»aAMOi  (Fofti  MiDMAAr),4MM<Mi 

MAliau  FlCIN.  VtyriTKUm, 
MaBCW  Benevcntaniu,  f|)«,  1155. 
MaRDESOW  ,  i<4a.  P. 

Mahlsil'S  (Samuel),  i<S8i. 
Mamcetts,  1790,  ij^i.Hiu.  p.  717. 
MAEGRArP,  1^)8*  i6ii*P.  ^ 


MaUA  (Dommkas),  de  BofafH» 

Copernic,  i4;o. 
Maria  Novara  (Domiaiou),  né  m  tiCi, 

mort  en  ici4. 
Marie,  1768. 

Marin,  oc  T>t,  mort  en  69. 

Marinus,  )oo.  suivant  VoMÎM. 

Mahinoni,  1745.  1746. 

Mahivetz,  1780.  fmt.  p.  7JJ. 

Mahius  £Sinion  Mater].  '599.  1610,  tStê» 

1614*  itfiy.  —  (Gcorg.  Alb.),  1615. 
Maelmmunn» (  Mylonl  duc  M),Hiit.  f,  ^j. 
MAaiVTAuyr.  i«o,  tMa. 
Makquakt,  1730, 1734. 

MarSILIUS.  VofifiFlCUHi». 

Mar5us,  1519. 

Martianat,  1689. 

Martianus.  V(>yfl  MarcianOS. 

Martin  (Benjamin),  «747.  '757.  '758.  «759. 

1761 ,  1764,  1765 ,  176»,  1771 , 1771. 
Martin  ,  professeur  d'bjrdropiphie,  1789.  /fin 

p.  788. 
Martini.  1738,  17^. 
Martonfi  ,  1798.  Hist.  p.  8*i. 
Ma«caiu>us,  t6$o.  F. 
Mascheroni,  1784. 

MaSÈRES,  I7«I. 

MASKEtYNE  (NevH),  1763,  176^.  17^7.  1768, 

'77».  «774.  '775'  '776.  '777.  '778.  .781. 

1783,  1786,  179»,  i794.Sesaui»tani,p.538. 
MA50N,  1768,  1774,  ■  784,  1797. /fi«p^5}9. 
Massé,  1619,  \6xo,  P. 
MAssiiRE ,  1759, 
Masson  (Jean),  171 1, 
Ma.stalier,  178*. 
Mathulon,  17s}. 
Matsko,  AÂft  0.  779, 
Marumi*  igwL 

MATItOCGIriMAiRIOClin,  >7]9>  '7441  '/H* 

'    '774*  t777f  «T*^*  *79**  >  «41  * 

8tfi. 

Mauduit,  17^5  «  1749. 
Maunt,  1717. 

Maupertuis,  173a*  i7|9»  174»,  i74t» 

174).  1744,  1751. 
Mauiu  .  1606. 
Maurice,  1780. 
Maurier,  1643.  /. 
MAURjsn,  lift, 
Mauro,  1537, 1547,  i5(«. 

MAUROLTCUf.  1549,  t|4|,  tfJlt  157},  I29f, 

1391, 16*6, 1^44. 
Maubuc  (Floreniius),  159*. 
MaxiMUS  (Sanche»),  63 3.  VtJHl  PetAU. 

MAXIMUS,  1736. 

MAYER  (  Jacques^  i  595. —  f  And.  ) .  17^7.  174», 
1756  .  <  7<'X  ,  1 7<''7.  —  \  T  iibit  ,  17,1,  175» , 

»7J1»  »7***  »7'7«  '77»*  •77J'— î'-^»»»')» 
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ty6^,  tj66\  lyéi,  *7^9'  ^77"-  >77'  • 
1771, 1775 , 1778, 1779, 1780,  i786^(Jcan- 
Tobie),  i7»i,  i7»7. 
Matne,  1578. 

MAYNERII'S.  1658. 

Math  /  Antoine).  1775»  i77<»  1777. 

llfATZ(Ma),  1778. 
MA2ZARcno.  176;.  //7ir.  p.,  814. 

'  MiCHAIN  ,  1769,  1777.  1781,  1781,  1785, 
1786,  1791  ,  1791  ,  179J,  &c.  t/ist.  p,  688, 

517,  714,  7»6,  7C6,  768,  780,  794,  80J, 
06,807,  ^*7'  867,  877. 
M£cHAtN  his,Hùt.v.  851.  877. 
Mecerlin,  165**  téci,  1665,  1681. 
Mtowli ,  1777»  1779.  ^fin.  p.  707.  Mkt- 
Nin. 

Meiderlin.  F^0|fw^  Mctocvuk;  • 
Meisner  ,  t68i. 

MtlSTER.  f  'nr''^  1752. 

MELANCimU)  nu  .MfLANTHO  ,   I^ÏO,  IJ35, 

i5j6. I5J7.  ,  i35,  ,5jH.  1579. 

MeUiNDER,  duuite  MtLANDERHiElM  ,  après 

MB  wioMmiinriit,  1760,  17^1, 17^8, 1769, 

«771.  «77»t  1774»  1778.  *7?9t  »7><. 

p.  8j7. 
Melik  Schach  ,  iCSo. 
Melin.  Hist.  p.  6t»,  71a,  754. 
Melitcniota.  ii8*} nipr. «a  * 

Meliton,  174}. 
Mellan  ,  163;. 

Mendoza,  1796,  1801.  Hist.  p.  814, 857»  871. 
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Plcus  (  Joanncs).  né  «  i4tf|,  nOR  m  149}» 
i486.  i49î . 1498. 

Pien-Kanc  ,  Sqt.jftmmk,  m.  fj$. 

PlEKIUS,  lj4o. 
PlERQUlN,  1744. 

Pierre,  1675,  1684. 
Pierre  (De  la),  1774, 1780. 
PlEBRY  (Du),  I78«.  tètt.  p.  «87,  704. 

Pimif*ifc4. 

^rrrr 
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PlCEOM  D'OSAMfiU.  1714»  >7*«> 
PlGHIUi*  l|«0,  ijlf  ^15*8.  isso,  loa. 

AaoCT.  177*,  1777, 1779,  iTii,  ijSé*  lyW, 

PlHI.,  à  Wirg  en  Norvégp. 
PltCIAM  {Ant.}.  1768.  1770,  »77|. 
Pimenta,  i66j,. 

PiNCIERUS,  1  5»7,  1617. 

PiNGRÉ.  1750.  1754,  i7j^,  »7J7, 176^,  i7<4, 
1767, 1768,  1770, 177},  1778,1786,1787. 

PiNl,  1^98. 

PlOVAMUt.  11]^ 
PUANI,  i<i|. 
VHO»  tét*. 
naOR,  Mr/.  p.  798. 

PltAW«.iS}j.  154s.  1544.  iS48.<)5*'')5}' 


1560,  1)64.  1)68,  164a. 
PmiEAS  Maniiienns.  ]so  ST.  Tira  v. 

PlTI<icl<;,  1595.  "599.  I  ioo ,  1611.  idij. 
Place  I  Pierre -Simon  DE  LA),  1784,  1786, 

1788,  '79°.  '79î>  '797'  '799'  i^oo,  1801. 

/tu/,  p.  604  •  70 } ,  718  ,  762  ,  jHi  ,  787,  796 , 

809.  «10,  8a8  .  8i'9,  Hf,S  , 
Plac^ntinl's  (JoAnn.  ttwk},  1^54 ,  itfjy. 

i66i.  y.  i6(5j. 
PLACU  (Des),  1714, 

PiAaAsu.  ij)5. 

PUMMAN,  tj6y,  1771 ,  177t. 
PlANTADC,  IJ06. 
PlaTO  Tiburtinut ,  1  ;  1 8. 
Platon  ,  4»8-}48  av.  f4»  «. 

PLATUi,  1657.  P. 
PLAVrAIR,  I79«J. 

PLEfPRl5,  1  581  ,  1587. 

Pl^.vu.i(     I  t  Y  ,  Hisi  p.  S^i-:. 

Pline  l'utctcn,  a£r8o}  impr.  «  i>m«  >H'* 

^'S35.«m.»js>.  «s^j»  «571  •  «ry»' 

PUTTt  177*^ 

PIUCMB.  t7]9. 1740*  174t. 


FUENA  (VcmUmmHova).  i4li. 
fbBLACioN,  t$t$,  t$%7t  is4*r  *543*  *54'' 

FOC^ItE  ,  féyt.  • 
Puf.TOBUT,  1777.  p.  877, 

Poitevin,  1777.  ///jf.  p,  78*,  * 
PoL ACCUS  (Gcorg.),  1644. 

PoLACK,  1744,  177». 

PouBMOh ,  A40  av.  l'ilc  V.  Mmitlk 
Foum,  171S,  tfiit  vfikft  tj»M»i^ 
Foumm*.  1619. 

FOUTA.  15J0. 
POLOffCEAU.  178S. 

PoLTDORE  Virgile.  r<jr#ç.  155?. 

POMBRIENT  (De),  17J1. 

PoMPOKlUS  Mua  ,  47  -,  impr.  en  t  j 


Pons. //wr.  p.  849,  867. 

PONTANUS  Jojn.  JovimiiO  ,  né  «n  i4»6,«non 
en  ijoti  impr. ca  1519. 
•545.  ■$5«.  »5«J.-(*»^ 

FOHRDOtA.  174}. 
PONTHCUS,  Ift9». 

Pope  (  Wilther )  ié75-^  , 

PoPiNA  (Titus  X).  nàém,  tfH»  tph» 

pDRpHTRius,  l'an  »7o. 

PoHTA,  1588,  160).  l4«f»(4»4i 

PoHTANTIfS.  IJ77. 
PoRTERFlELD,  1759. 

Possu>ONius.  60  av.  l'ère  v.  Fétèricm,  Bm.  P' 
Fo0ni,(GdlMM),  tfs»,  i5»«  >S<4*  *fn* 

POTTER,  1684. 

PlURtHUVt  (AWarhu),  i$77,  ij?».  ij8«. 
,j8,. —  (Michael),  i6ia.-^  (JMMMi* 
1664,  iWj,  167J,  i<77.4<8a« 

Praguerus  Nicol.),  iiyl, 

Phllong,  1791- 
Pbeston,  17»  8. 
Phetorio,  à  Lisbonne.  1788. 
PREVOT,  à  Pari»,  178J. 

Primchuji»  1578. 
pMino(SjMcfM).  i5*4>  *fP' 
Pmmtut,  i77<. 
Pmmummr»}  dté  m  tUf. 

T»HQ,  161$. 
PMNGLE,  I77<,  1778. 

Prise  (De  la),  1781.  ,  ^ 

Proclus,  Lyciuj  Dtadoehin.  4»o«  SKmnm 

i)c  ,  N  osMu*  50* ,  d'autres  $40.  kapr.  «■ 
•  49'.  '499-  '5J''  'S}4.  'HJ'  >ii^-*f19- 
1540,  1541 .  ij4j. '547- '549.  '55"' 
•5J7'  '>59'  '56''  M**'  'S70'  '$7*' 
1574,  1578,  1579.  •5'^5'  'î**?.  '5?«»*"* 
1609.  161 1 ,  iCio,  169a. 

pMconus,  i<i9. 
Pmlance,  1761. 
Fbolianus,  1477. 

I J90  sahmit  liiecioB. 
PaoNY  {  Riche  de),  ffitt  p.  7A1 , 8 j»- 
pROPHATius  ou  Profatius»  Mf  «Bïflf»» 

Phosenus,  i49$-  ^ 
Prosper  (Sant  tus  ;  ,  Acniitnrus  ,  mort  en  4**. 
Prosperin,  ne,  Je  j  août  1719,  khaOni^ 

prèi  <rUpsal,  1770»  I77t»  ijd». 
Pm>»,  léi). 

PBOVENÇAI.,  l4if. 

Paucomos.  15)}.  »55«. 

nitlJUl(Mich<l).  ioj«.  ia9»iil^«k«»* 

•54î»  «ÎJ*-  »fî7' 
PXOUM^BIM.  i»j-i4i;nnp.o»' 
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1484,  r49j,  f5ij,  1J19,  ijij,  1J18,  ijji. 
15}}.  '536.  ijjiJ,  ij4i,  ,54,,  1544,1549, 

•  550.  'JJ' .  «ÎJJ.  'fi6,  1558.  i5«o,  1561, 
1569,  1570,  1571,  1588,  Kîoj,  1610,  i«»o, 
léjo,  i6){  ,  1640,  itfji, 

«7 "8.  1737.  i78<î. 

PouACHios  [Gea^  dc  PecmachI .  né  «a 

•  4»).  "HMt  en  1461;  rmpr.  en  1488,  1496, 
•J'4.  «JiJ.  «JtJ.  154'.         'J4j.  '544- 
•5SO.  155».  «ÎJ).  '55î.  '556.  '557. 
1569,  IJ7J, 1581,  1585, ij9i, iS95.i{96. 
160.,  ,604,  165},  ■($54,i7}7'. 

PUTEANUS.  1619.  i^ja. 

PïLE.  Pylius,  1699,  •7«»« 


QUADRI,  17,  j, 

QUARTAIRONIUS,  170J. 

QutNOT.  1801.  Nul,  p.  788,  797,  810. 

QuiETAMUS  (  J.ftenittJ,  ttaj»  i6te,  ttfitf.  i>. 


Rabc's,  1755. 
Rahemann  ,  i<5i9. 

R^DERMACHER,  1781. 

Rad£ru<,  i6t4. 
Radur  (Ou).  yifjMi 
RAoïma,  1514. 


WUUtÊMJBOS  t  '7)7 

lUnum  tiMii  (Nieal.).  *im, 
Raimonmm,  1J78,  1579,  tét9. 
Bain,  tjjh 

Ramban  (Rabbi  Moys«  Maimonidei),  ttio. 
RaMSOEN,  1777.  1779.  778}.  1788,  1289, 
1790,  «79».  Hiftp-  <>9«,7»8,  84).éci. 

tue  en  I  571. 

Randrusi  US,  1644. 

Ranzovius,  1580.  tf»4, 1515.  ff59«,  ijM, 

■59),  t6où. 
RAFAKDUS,  tffM. 
î*»»  '171. 

Ravensberg,  164a,  1^. 

RAYMAR.  VvjfflRMHAWS  et  UrBOB. 
RaYMONOUS,  I57J. 
ReBEQUE,  17  ji. 

Reccard.  .t64.  178a.  ««.fk  ••4 
Receveur.  ///«.  p.  yg»,  ' 
Rechpercerus, 

REDBKU»  ijji^ 


Reggio,  à  Milan.  1774.  ,y^6 .  1778.  1779, 
17S7,  ijyj,  1796.  ///jf.  p. 

Regiomontanus  (  Jo.  MoLLn).  né  en  14)6. 

mm  en  1476;  impr.  ai  1474,  1475 ,  ,47*, 

'4»o,  1496,  1499,  «J'î'  •5'4.  '5'5.  ■  )»*. 

»ÎM.  «JJ».  «J)}.  i5j7.  'î4'.  <54j.  '544. 

«55°.  '55'.  '55».  "557.  »55^.  «5««.  «St^Z. 

•569.  '57}.  •5'*4.  '588.  iS9<.  i<o6,  itfiit. 

i6aj,  1616.  1645,  ■''^io,  ltfj4«4«5V,|féff. 
Recis,  i<S6i.  p.  1694. 
Regnahtiuï,  1610. 
Recnaud,  1666.  P. 
Reichelt,  1688. 
Fekhwits,  1687. 

RcfHERUS  (Samud).  yoyeiV^zrmtUS. 
Rein£rius  [Reinuri],  itn»tHt-f'  »«47. 
Reinesios,  i<54.  »'  -*/ 

RCIHBABTOB,  t6i9,  itfto. 

RBimoumB  (Grunnuf .  154»,  1549, 155t. 

*55}.  '  554.  '  555  . '  558.  ij6o. 156^, ijCk 

•57' .  '  573'  «574.  «584.  «585,  1 601. 1606. 
161 }. 

Reisacher  (  Bmhol.  1 .  1  f7s ,  1  «71. 

Reisch.  i.i8<}.  " 

Reitz,  1786.  1790. 

Rembranutz,  1658,  1684. 

Remus  Quietanus  (Joan.),  ttij,  >éi8. 

Bennell,  1800. 

R£^TtCHlu<,  t66t,  i66»t 

RiBBMniS,  1^1  s. 

RlR«  1761.* 

RcrcEJt,  <747. 

Retherus  (Andr.).  1 619.  "  SmÊmd)  t  tê/9, 

1701 ,  170J, tyoi. 
RmCITA  (Ant.  Mar.ScHYRL.eus  OC].  1 64 j,  1 645. 
RhEHCUS  (Ceorg.  Joach.).  1540.  1541,  15J0, 

1596.  >Ci  i,  1611. 
Rhodius  ou  Rhodes,  t«i|,  t6ia, 

1 619.  P. 
Ricard,  17915. 

RiccioLi,  16).  ,  ,6^1.  iMi,  tCSf»  Oftr. 

1668,1669.1671,1681.  ' 
RiOCHIi  (  AinHttniu  ) .  de  Casai,  icia^  ttam, 
^  tS«t — (flattbeoi).  i>8,.         *  ' 
RlCHAMDUB,  tMt. 
RlCHiUlD.  1684. 
RKHtLT.  167$.  P. 

Riche*.  1666.  1679, 169),  1701,  itm, 
RiCHER,  artiite,  1780,  1701. 
Richtenbukc,  i7«i* 

RiCHTER,  l66j. 

RinoLFiM,  i66(. 

RitCiEB,  1761. 
RiLMEK  ,  1671. 
RlCAUD,  1666.  p. 

RiGiiB  (Df),  I5IJ. 

RiMAUU,  1579. 
RlMGIlMWiUB,  If  si. 
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TllNGHirRl,   IJJO.  • 
RlvMKL.S,  1571. 
RiSTORIUS  (Juliuj),  I5J<t 
RiTtI  ILS  ,   1614.  A 

RirrcMHAFca,  ttfio. 

RimNHOUSE(DtvM),  à  PhiladdpUi.  1786, 

•793  •  '797-  P-  778- 
RrrrcK,  1J99.  i<Sij,  i6;j, 

RlYANDCR.  1581. 
RiVAMELLO,  1518. 

R1VARD.1742,  >74|*i74<(>7l7>  iT^tf^iTyS. 

/V/jr  p.  Bol. 
RivtT,  ne  j  Montpellier  ven  iT^^àToalsM* 

en  17HJ,  avec  Darijuier. 

RlVUIRE  ,  I7<». 

Robert,  1778.— Robert,  dcToal,  170a. //ut 
p.  «88. 

ROURT.  K^w^Vaugondt. 

RoMMSOii.  i7j«,  i7j4, 1771,  1775.  1778; 

«Bit«a  1776. 
Romnvs.UBOohhmli.  M4o;nnpr.cn  ijti. 

-.ROBERTUS  vel  RLTERTt'S,  HolbOtMCMb , 

1 54".  —  (  Gaudcntius  ] ,  1 691. 
KoBERVAL.  1659./»  ,r,44,  t64if,t6ji,P. 
RoBisoN  ,  il  Ldimbourg,  17(^8. 
Rocc  A  (Angcluj),  1577. 
RoccHi,  1759,  1760. 
Rocco  (  Antoaiv), 
RocH,  1774. 

RocHA  (  Montciro  DA } ,  1 8ea. 
Roche  (La),  11149,  '<'S'>- 
RocHmAVB,  Hitt.  p.  780. 

llOCHON,  1768,  1783. 
ROCUNSACH,  1601  ,  itfoa,  1619. 

ROCQUETTE.  173». 
RODOLFINI  ,  1665. 

Rodolphe.  <ic  l^ges,  ti44),fai|r.  «1  tfj6. 

Roiviw.sKY,  i;7;. 
Rot.  lÈ;;. 
RtiEHL.  (  lî/rj^RoHL. 

RoEMEH  (  Stcph.) ,  1 49«.— {QhBi}.  KROMER. 

ROESCHELIUS,  1681. 

RoEsuNt»lRoi«JM],  I  J78«  1)17,  tiM,i<i«. 
RomMi,  tétg. 
RocemimBaco,  ■s5f. 

ROCEIU,  |<T5J. 

ROHL,  1718,  1734,  17^1.  1768.  17^9, 1774, 
«  '779- 

ROHLFS,  1734,  f7j6. 

RiiÏAs  Jo«n.  DE),  I  jjo,  r5Ji. 
Ruirrr.  rV<T  Permare  (JLaJ. 

Ri  11  A  N  !i  ,    I  -  j  j  . 

RoLtEFS  ,  1714. 

RoMANL^  (  Adrians),  1593,  ijyf,  iM. 

ROMEB.  1717,  17» J. 

ROMMC,  tJJI ,  1799.  iSeOb 

RoMMnu,  1745. 

ROOKB,  této,  et  p.  41}. 


Roquette.  173».  . 

ROSA,  ij7i. 

RotACao  (Jottph),  1597,  i<4a. 
ROflSK,  1780. 

IUmnus  (Stqpli.),  tAutAnmg,  t$9^ 
Ronos.  i6j8. 

ROSLIN.   l'iyrj  RoESUlC 

Ross^f  is.  i6j4. 
R()s.sr. ,  1 6  \6. 

Rossri.  !  Dk),  //;V/.  p.  873. 
Rovvrrn  ;  l)..ii  it.i  ,  tcoy,  idi. 
RosTiLS  [Jo.  Léon.  RosTj,  169),  tji6, 1718, 

17*3.  1714,  1717,  1741,  i77i.~(<iMr|. 

Hcnr.),  1714. 
RoYA,  itfif. 
ROTAWtM.  1^5.  P. 

RoniMAIIN(Chriu.).  158;.  i«i9.— ^Jo.).lJ9<;• 
RoTROU.  1787,  1788. 
ROUBAIX,  1719. 
ROUCHEH,  1779.  yûyq^  1690. 
RoifMOVSKI.  i'iyrj  Rt'MOVSU. 
Roi'Sv\T.  1)51. 
Rnl'vvitH,    1770,  1771. 
Ko\  l  HILS  ,    1648.  P. 

RowLEr.  1737,  1757. 

Rot  (William).  1777,  178},  178^*  I79«t 

179a,  Hia.  p.  696,  ToOb 
RoT(U}.  Kfiivc  LEROr. 
RoVAt.  Kçw^RofAs. 
ROTAVMONT.  y^rjri  ReGIOMONVAMW. 
RoYER^(AugiUtin),  1679. 
Rover  (Jean  Le).  1678. 

ROZIFR,  itSo. 

RuBEus  (  IrficodoMiK  )  .  ij8i.  —  (Thonai). 


%6 


5.—    I  hcodon»},  lAy}. 


RUf  DUHFFEB  ,  i6jo 
RUDBEK  (  OliUi),  liéf. 
RCIDEUUS,  1673." 
RUOIGER,  /Vu/,  p.  783. 

Ri'Fi  LE  (Alexandre),  178J,  17W,  1787, 

Hist.  p.  7J7. 

RuFFus.  VoytihmiamÊUL 
Runix.  Vejffi  Avttmn.  ' 

RUCGI.  i«49.^.  1688. 
RVMOVSKI  (Etienne),  1764,  1767. 

RUNNELS,  i-S'o. 

RupelmondÂnus,  1595. 
RrsH ,  1797. 

RUSSEL ,  liift.  p.  8)8. 

Ru&sELius  { Hkim),  i|5tt. 

RUST,  1716, 

Rutherforth  ,  1748. 

RUTUIK»,  17^. 

RTrrwf,  t5f|. 


Sacchetti,  1774.  Hia.  p.  801. 
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Sacro-Bosco,  SACRo-BuiTO  ou  Sacroous- 
i  nL>.  d'Halifax,  i»)o,  1 1 56;  impr. en  1 471 , 
1475  etsuiv.  1501.  ijay,  1516,  1531 ,  1 J54, 

•J4îi  ■549»  «JJ»»  «558,  1561, 
•5<?»«57J.  «574.  >Î77.  «578.  1581,15»$, 
tS9t ,  tS9À,  1600, 1601,  t6o6,  t6v/, 

1617, 1618,  i6»<,  itfatf*  itfso,  idi49«  i<99.. 

S^NZ.  iy68,  ^  ^^^^ 

Sa(,k  I  Le  ),  p.  40 j. 

Sammius  ,  1701 .  179t. 

Sainovics  ,  1767. 

SAINT-tLORtNT,  1677.  P. 

Saint-Jacques.  Voy/z  Silvabelle. 
Saint-Léger  [  Pctr.  Franc.  DS  FoNDUU  S.  Lft- 

CtRli],  i6j3.  /».  i«4o. 

Sajnt-Légcr  [Mucm].        b  ft^ébet. 

etp.  iji. 
Saint  Loup,  1^07. 
Saint-Martin,  1767,  179». 
Saint-Pierre  { Bernanlfai  D£),I764. 
Saint-Vincent,  1619. 

SAINTE-MAMB-llAlkBUINE,  itffl. 

Salaoini«  tntt  ■ 
Salerne,  titj. 
SAUNUS(Baii.),  1580. 
Saluer.  1718. 
SALto  (De),  1665. 
Saeodius,  1(517. 
Salomon,  i 000  av. Tère ▼* 
Salomon  1archu<,  iifo. 
Salvaco.  i€^e,P. 

SaLVEOI.  1619. 

Salvinius,  17(55. 
Sajurius,  1340. 

Samson,  161  s. 

Samuel  le  Lunatique,  Ratbin,  1^40, 

SaNCLARUS  ,  161J. 

Sam.tils,  1578. 
Sanderson,  i$94. 

SanDOUNI,  IC98,  If «9. 
SANTAIANA(SMRtiE),  15^8. 
SanTBCCH,  lUlftSIl.  1561. 

SANTRtTrCR(Joiii.Liicilius),  1494. 1498. 
Santucci,  itfli. 
Sanz,  I77J, 

SaRAZIN.  i£)0. 

Sa  MON  ,  premier  président,  Hist.  p.  66i,  688  , 

7  j  -  • 

SaH(.LPHALUS,  tteo. 

Sa  nsvs,  SAMiin  {lùMm  ).  rV^GiAavti 
Sactowi»,  ttfi9. 

Sajizom»  (Fnacfacitt),  ^Afkgpn,  1516, 1535, 
1581, 1590. 

SAORI,  1777,  1778, 

Sau\  i  i  R,  175J,  1-8$, 

Savérien,  1750,  17J»,  i7jj,  1758,  176;, 
1766, 1771»  1777. 
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Savill  .  1610.  p. 
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Savonarola,  1495,  15691, 
Savorcnano.  1^0.  p. 
SAXOMIA(Ja  DE).  i})o,  1)70; inmr.ctti 488. 
SAXONIUS  (  Pctriu),  1616. 
SCALA  (Joscphut),  1589. 
SCALICEH  (Jo$.  ),  .579.  1580,  1590,  |J9|, 

1600,  161 },  1617,  16)5, i66j. 
SCALINCUS  ;llicron.  ).  I{4ft. 
SCANNAVACCA,  1688, 
SCARELLA  ,  17^. 

Scfrru,  ttàu 

ScHâiu  (Dii^  fSgmjMH  ScHMn, 

SCHAUIACH ,  1795.  f/ist.  p.  77a,  798. 
scheoius,       ,  1657. 
Scheffer,  1674. 

SCHEJBEL,  1769,  1775,  1779,  1784.  VoyeiU 
préface. 

SCHEINER  ,  Ifilï,   161J,   1614,   1^1^,  1^17, 

I  6  I  g  ,  I  ^  j  1 . 
SCHEMFtB,  166). 

SoHCnuiii.,  1496. 
Schenmarr.  1755. 

ScMmrEi  (C).  1757'  '7^^-  •7^8, 1777. 

ScHICKHAROT  (GuiU.  ),  1618,  tCn,  1614, 


en  français. 

SCIIIILEHUS,  1617. 

SCHIM.  yoytl  1754. 

ScNuirmE.  i«c», 

SCHLEUMKC,  i«48. 
SCHUUSmCER,  15)9. 

SCHLICHTECROI  L  ,  1797. 
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Shah  Golgiu<,  i6;a. 
SHAnauTiSuAURLiCUS,  1649, 


Sharp,  1717, 
Shepherd,  177».  Hut.  p.  ySa. 
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Stampioen,  1684.  ' 
Stancari.  171).  I78*. 

SrAVBAcm  »  I  (4».  P. 
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i54«.  IJ49,  155^, ij6o,  1585,  1J94. 
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SrVMNJiM  M  SXVBM  (M.).  Ijfif.  — (Mb. 
Christopli. ),  %66%,  tt66,  1670,  1^77,  itf8i( 
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ViTfLLiu,  1169,  ({ooiqii'aD  Tait  nb  à  yloj 

impr,  en  1 57*, 
VnO.  KrîKrj^CARAVELtl. 

Vmuvtus  (  Pollio } ,  4j  av.  fère  v.  Kçiki  i5}i< 
Vmnr  (LeP.  vt),  1707. 
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•1541.  NoNtus  [Pedro  NuNEz],  né  en  1492,  iDOrt  à  Coimbre 

en  I  577,  publia  sept  ouvraj^es,  dont  on  trouve  le  caii- 
iogue  dans  le  Journal  de  M.  de  Zach  ,  février  1801. 

Le  principal  de  ces  ouvrages  est  son  Traité  tU  Crtpusculis,  (fà 
Alt  râmprimé  en  1 571 ,  1573  ,  i  $83  et  1 592. 

1558.  Venetiis,  in-jf,*  ProLEMiEi  Planuphaerium. 

C^esi  la  projection  ou  ie  développement  d'un  corps  spiiériqw» 
qu'on  :i[>|)elle  aussi  astrohilx.  La  traduction  de  cet  ouvrage  avait  été 
faite  a  1  uulouse  en  i  j44  >  imprimée  vers  ce  temps-là  saos  com- 
meniaire.  Ddarabre  «n  a  un  exemplaire.  Le  texte  de  PtolèDé»i 
avec  quelques  notes  de  Maslem  ,  n'occupe  ici  que  vingt-cinq 
pages,  petit  in-^.*  ;  celui  de  Jordanus,  douze  ;  ie  comiiientaire, 
vingt-huit.  On  n'avait  point  le  texte  grec  ,  et  la  traductioo  lamt 
éuk  fort  difficile  à  entendre  ;  Cummamfinus  en  fil  niM  éMfe 
approfondie,  IVchiircit ,  i-i  le  publia  en  155^. 

A  l'occasion  d'un  mémoire  lu  à  l'institut  au  mois  de  noveinl>re 
'799  ^  C*"  G  AIL ,  sur  l'astrolabe  de  Syneshts ,  le  C.**  Db- 
I.4MBRE  fit  un  rapport  plein  d'crudiiion,  qui  !>t  i.i  imprimé,  où  l'on 
▼oh  qu'Hij)parqiie  connai>s.nt  l'astrolabe  planii[ihcre  ,  et4]IW&yB^ 
'sîusse  Hauait  mal-à-propos  de  l'avoir  periectioiinc. 

1^54..  Panormi ,  in-^."  De  Sy^iemate  orbis  conittici,  deque  admi» 

randis  cœli  charaaeribus  (Hodierna), 

Montucla  le  cite  comme  ayant  puie  <k»  amas  CCoulfa» 

appelait  ntùu/euses. 

1666*  Pétris ,  in-folio.  Traité  du  micromètre,  ou  Mémoire  sur  une 
mc'ihodc  exacte  pour  prendre  les  dinmèires  des  planètes,  ia 
disiancc  entre  les  pciiies  ciuiles,  &.c.  par  Adrien  A  u  ZOUT. 

Il  est  dans  le  lecueS  mthtdé  Dhm  •wnagtt  4r  wuid^Êaàftttt 
par  MM,  dt  l'Atadémie.  Paris,  16^1,  in-fm, 

Jeaurat,  mort  le  7  mars  1803. 
WiTZLEBEN,  traducteur  de  l'Abrégé  d'aitionomte  en  177)1 
mort  ie  25  avril  1 80a.  ' 


TERMINÉ 

Par  les  soins  de  J.  J.  Marctl,  Diiccteur  de  riiupiimerK 

de  la  Kcjpubii(^ue. 
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